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SOURCES  ET  PLAN  DE  LA  PUBLICATION 


I.  —    SOURCES 

Procès-verbaux  et  états  mensuets  des  adjudications.  —  Les 
procès-verbaux  des  adjudications  des  biens  nationaux  passés 
devant  le  district  de  Sens,  qui  sont  l'élément  essentiel  de  la 
présente  publication,  constituent  aux  Archives  de  l'Yonne 
une  série  de  huit  registres,  cotés  Q  191  à  198.  Les  actes  de 
vente  et  les  adjudications  passés  devant  l'administration 
du  département,  après  la  suppression  des  districts,  forment 
les  registres  Q  205  à  224. 

Tous  ces  registres,  comme  le  montre  l'uniformité  de  leur 
reliure,  sont  factices,  c'est-à-dire  qu'ils  ont  été  constitués 
par  la  réunion  des  procès-verbaux  des  séances  d'adjudica- 
tion. On  doit  donc  se  demander  si  tous  les  procès-verbaux 
y  ont  été  insérés,  si  aucun  d'eux  n'a  été  égaré  ou  perdu.  Cette 
question  préalable  est  importante;  car  on  comprend  qu'une 
statistique  fondée  sur  des  éléments  incomplets  pécherait 
par  la  base  même.  Or,  il  existe  un  moyen  d'opérer  cette 
vérification.  L'article  5  du  titre  P*"  du  décret  du  15  décem- 
bre 1790  sur  l'organisation  de  la  Caisse  de  l'Extraordinaire 
prescrivait,  en  effet,  aux  directoires  de  département  d'en- 
voyer tous  les  mois,  à  l'administrateur  de  la  (baisse,  «  un 
état  sommaire,  par  eux  certifié  véritable,  des  biens  natio- 
naux mobiliers  et  immobiliers  qui  auraient  été  vendus  dans 
le  département  ».  Conformément  à  ce  décret,  l'adminis- 
tration dii  département  de  l'Yonne  invita  les  directoires  de 
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district  à  lui  adresser  chaque  mois,  en  double  exemplaire^ 
un  état  des  biens  aliénés  par  devant  eux,  et  lit  établir,  pour 
les  sept  districts,  des  états  d'un  modèle  uniforme,  renfer- 
mant, sur  13  colonnes,  les  indications  suivantes  :  numéro 
d'ordre  et  date  des  adjudications  :  nom  et  domicile  des  adju- 
cataires  ;  désignation,  provenance  et  situation  des  biens 
adjugés:  municipalités  soumissionnaires:  estimation  des 
biens  d'après  les  baux  ou  d'après  les  expertises;  montant  de 
l'adjudication:  diiïérence  entre  les  prix  d'estimation  et  d'ad- 
judication. Un  exemplaire  de  ces  «  états  mensuels  >  était 
adressé  à  l'administrateur  de  la  Caisse  de  l'Extraordinaire, 
et  l'autre  restait  aux  Archives  du  département,  où  ceux  rela- 
tifs au  district  de  Sens  sont  aiijourd'luii  conservés  sous  les 
cotes  Q  231  à  233. 

Les  numéros  d'ordre  des  adjudications  se  suivent  sur  ces 
étals  d'une  façon  continue  et  dans  l'ordre  même  où  les  adju- 
dications ligurent  aux  registres  des  ventes,  c'est-à-dire 
(jue  le  premier  lot  vendu  à  une  séance  quelconque  porte  le 
numéro  immédiatement  supérieur  à  celui  du  dernier  lot 
vendu  à  la  séance  précédente.  Ainsi  il  est  facile  de  contrôler 
si  les  états  mensuels  se  présentent  sans  lacunes  et  de  con- 
naître par  eux  si  les  procès- verbaux  d'adjudications  sont  au 
complet.  Vérification  faite,  un  seul  procès-verbal  manque 
dans  nos  registres  :  celui  de  la  séance  du  ir>  avril  171)1,  où 
furent  adjugés  17  articles  de  biens  provenant  de  l'abbaye 
de  Vauluisant,  sis  aux  llnages  de  Courgenay  et  de  Lailly.  Les 
copieuses  indications  des  états  mensuels  nous  ont  permis  de 
suj)j)léer  à  cette  lacune  des  registres  des  ventes. 

Les  états  mensuels  n'ollrent  pas  seulement  cette  utilité  de 
contrôle.  La  totalisation,  par  mois,  des  prix  d'estimation  et 
d'adjudication,  d'une  jiart,  et  de  l'excédent  des  uns  sur  les 
autres,  d'autre  |)art,  é|)argne  de  longs  calcids  et  permet 
de  suivre  la  marche  générale  des  ventes.  En  elfectuant, 
d'après  le  cours  de  l'assignat,  la  réduction  en  valeur  réelle 
des  j)rix  nominaux  d'adjudication,  on  ac(|uiert  une  idée 
d'ensemble  sur  le  succès  de  l'opération. 


Di'claralions  cl   iiirciildircs.  —   Les  déclarations  de   leurs 
revenus  faites  pai-  les  hénéliciers  ecclésiasticiues  en  exécu- 
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lion  du  décret  du  13  noveml)re  17<S0  et  les  inventaires  des 
biens  des  établissements  religieux  dressés  par  les  municipa- 
lités en  vertu  des  décrets  du  20  mars  1790  nous  ont  servi  à 
rédiger  la  première  partie  de  la  publication,  où  les  biens 
sont  groupés,  non  pas  d'après  leur  situation,  mais  d'après 
leur  provenance.  Ces  documents,  conservés  sous  les  cotes  Q 
358  à  365,  ont  l'avantage  d'indiquer,  outre  les  domaines  fon- 
ciers ecclésiastiques  mis  en  vente,  les  biens  incorporels  tels 
que  dîmes,  rentes  et  droits  seigneuriaux,  qui  turent  sup- 
primés. 

«  Les  inventaires  et  déclarations,  a  dit  fort  justement 
M.  Vidier  (1),  constituent  le  bilan  de  la  propriété  immobi- 
lière de  la  vieille  France,  le  bilan  d'antiques  institutions 
religieuses  dressé  à  la  veille  même  de  leur  disparition.  A 
chaque  ligne  de  ces  documents  sont  mentionnés  les  mêmes 
terres,  les  mêmes  bâtiments,  les  mêmes  objets  qu'on  trouve 
cités  dans  les  chartes  du  moyen-âge:  beaucoup  de  ces  droits 
et  de  ces  redevances,  qui  existaient  à  la  veille  de  la  Révolu- 
tion, ont  une  origine  qui  remonte  à  travers  les  siècles  jus- 
qu'à l'époque  mérovingienne  même.  Quarante  générations 
d'hommes  ont  vécu  des  fruits  de  tous  ces  biens,  ont  plié 
sous  le  faix  écrasant  de  toutes  ces  charges  ».  Grâce  à  la  richesse 
des  fonds  anciens  ecclésiastiques  des  Archives  de  l'Yonne 
(séries  G  et  H),  il  serait  possible  de  suivre  l'histoire  écono- 
mique de  tel  ou  tel  domaine  rural,  depuis  l'époque  lointaine 
où  il  fut  légué  par  piété  à  une  abbaye,  jusqu'à  la  Révolution, 
quand  il  sortit  des  mains  des  moines  pour  passer  en  celles  d'un 
paysan  ou  d'un  bourgeois  :  on  pourrait  en  tracer  exactement 
la  courbe  des  baux.  Il  ne  convient  pas  de  le  faire  ici  :  du 
moins  avons-nous  pris  soin  de  signaler,  en  notes,  les  dos- 
siers où  devront  puiser  ceux  que  tenterait  cette  étude. 

Quelques  inventaires  ou  déclarations  font  défaut  pour 
certains  établissements  (2).  Il  nous  a  été  possible  de  combler 
ces  lacunes,  en  utilisant,  soit  des  déclarations  un  peu  anté- 
rieures à  17^9,  dont  nous  avons  corrigé  les  chiil'res,  en  notes. 


(Il  Bibliothèque  de  l'Ecole  des  Chartes,  aiinéc  |l»|(».  t.  lxxi.  \k  Mo. 

cil  Les  (lupiicata  de  ces  iiiventaire.s  et  déclarations  ne  parais.sent  pas  non  plus 
exister  aux  Aidiives  nationales,  nfi  nims  avons  fait  des  recherches  inutiles  à  ce 
sujet. 
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à  l'aide  des  originaux  des  baux  conservés  dans  les  séries  G 
et  H,  soit,  surtout,  les  procès-verbaux  d'estimation  des 
experts.  La  municipalité  de  Sens  ayant  soumissionné,  en 
effet,  la  presque  totalité  des  biens  des  grands  établissements 
religieux  de  son  district,  des  experts  furent  chargés  d'éva- 
luer ces  biens,  et  ils  s'acquittèrent  de  leur  mission  avec  un 
soin  scrupuleux.  Leurs  procès-verbaux,  conservés  aux  Archi- 
ves de  l'Yonne  sous  les  cotes  Q  54  et  Q  55,  et  dont  une  expé- 
dition se  retrouve  aux  Archives  nationales  sous  la  cote 
Q-  184,  sont,  comme  on  verra,  extrêmement  détaillés,  et 
leur  exactitude,  facilement  contrôlable  à  l'aide  des  baux,  est 
parfaite. 

L'intérêt  de  ces  documents  est  surtout  de  grouper,  pour 
-chaque  établissement,  les  biens  dispersés  qu'il  possédait  sur 
des  points  différents  du  district,  ou  même  des  districts  voi- 
sins :  mais  il  disparait  si  ces  biens  sont  tous  situés  sur  le 
même  luiage  d'une  seule  paroisse,  comme  le  cas  se  présente 
le  plus  souvent  pour  les  cures  et  les  fabriques.  Aussi  avons- 
nous  négligé,  de  parti-pris,  les  inventaires  des  cures  et  fabri- 
ques qui  eussent  grossi  démesurément  notre  ouvrage.  Les 
tableaux  récapitulatifs,  placés  en  tète  de  la  notice  de  chaque 
commune,  et  la  table  des  anciens  })ropriétaires  des  biens, 
suppléent  d'ailleurs  à  cette  omission  volontaire. 

Inventaires  et  déclarations  sont  en  corrélation  étroite  avec 
les  procès-verbaux  des  adjudications.  Si  les  déclarations  ont 
été  sincères  et  les  inventaires  exacts,  tous  les  biens  vendus 
ou  demeurés  à  l'Ltat  doivent  figurer  dans  la  série  de  nos 
ventes,  et  ainsi  ces  deux  catégories  de  documents  se  contrô- 
lent lune  |)ar  l'autre  (  1  ). 


li('(/islr<'s  (idfjirnuilioits  de  sincrrilê  de  bdu.v.  —  Les  anciens 
fermiers  sont  le  plus  souvent  indiqués  dans  les  affiches  de 


i\}  .NiMis  ii'avdiis  icl(nr  (|ti'iiii  simiI  artidr  ilc  (Irclaiatiim  i|iii  ne  lionne  |Miiiit  dans 
nos  TPrile.s.  ni  dans  la  liste  des  lijpiis  dciiKMin's  à  l'i-Uat  ou  restitués  à  leurs  anciens 
Itroprit'taires  ;  mais  ce  désafcord  unique  entre  nos  deux  séries  de  documents  s'expliciue 
par  la  situation  même  de  cette  ferme.  i|ui.  située  à  (iourceaux.  sur  les  contins  de 
.Seine-et-Marne,  avait  .sans  doute  la  plus^'rande  pajtie  de  son  domaine  dans  ce  dépar- 
tement, par  le>  soins  dui|uel  elle  dut  être  vendue. 
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vente,  insérées  en  tète  des  i)rocès-verl)au\  (radjudication  : 
mais  affiches  et  procès-verbaux  ne  mentionnent  pas  toujours 
les  prix  des  fermages,  ni  surtout  les  charges  et  autres  clauses 
accessoires  du  bail  qui,  souvent,  en  modifiaient  sensiblement 
le  prix.  Or,  la  connaissance  des  anciens  baux  est  indispen- 
sable pour  juger  exactement  de  la  valeur  des  biens  et  pour 
vérifier  si  les  estimations  en  ont  été  faites  sérieusement.  Les 
baux  nous  fournissent,  en  outre,  des  détails  intéressants  sur 
le  mode  d'exploitation  des  domaines  ruraux  à  la  veille  de  la 
Révolution  et,  pour  toutes  ces  raisons,  nous  avons  fait  de 
larges  emprunts  à  deux  précieux  registres,  cotés  Q  395  et  396, 
où  sont  analysés,  avec  beaucoup  d'exactitude,  les  baux  des 
biens  nationalisés  dans  le  district  de  Sens.  Ces  registres, 
établis  en  conséquence  des  décrets  des  14  mai  et  9  juil- 
let 1790,  rectifient  les  données  des  baux,  où  les  chiffres  réels 
des  fermages  étaient  souvent  altérés,  et  renferment  l'attesta- 
tion par  les  fermiers,  sous  la  foi  du  serment,  de  la  sincérité 
de  leurs  baux, et,  le  cas  échéant, l'indication  des  contre-lettres 
et  des  pots-de-vin  qui  les  complétaient. 

Notons  ici  que  ces  registres,  s'ils  ne  renseignent  pas  sur 
tous  les  biens  qui  furent  vendus,  puisque  les  biens  non  affer- 
més et  exploités  directement  par  les  anciens  propriétaires 
ne  peuvent  y  figurer,  signalent,  par  contre,  les  biens  incorpo- 
rels donnés  à  ferme, —  dîmes,  champarts,  droits  seigneuriaux 
—  qui,  rentrant  dans  la  catégorie  des  droits  supprimés,  ne 
furent  pas  mis  en  vente. 


Sominiers  et  feuilles  de  décuinples.  —  On  sait  combien  il 
importe,  pour  juger  du  résultat  des  ventes,  de  connaître 
l'époque  des  paiements  effectués  par  les  acquéreurs.  Les 
sommiers  de  décompte  nous  renseignent  à  ce  sujet.  Dans 
les  deux  énormes  registres  sommiers  que  nous  possédons 
pour  le  district  de  Sens,  une  page  entière  est  consacrée  à 
chaque  lot  adjugé,  et  les  lots  s'y  suivent  dans  l'ordre  chrono- 
logique des  adjudications.  Il  suffit  donc  de  savoir  à  quelle 
date  tel  bien  a  été  adjugé,  pour  retrouver  aussitôt  les  dates 
des  paiements  auxquels  il  a  donné  lieu,  et,  le  cas  échéant,  les 
rétrocessions  opérées.  Malheureusement,  le  premier  registre 
sommier,  relatif  aux  ventes  comprises  entre  le  30  décem- 


i\  rr.oDiciiox 


bre  1790  et  le  28  septembre  1791,  est  en  déficit,  et,  pour  cette 
période,  il  nous  a  fallu  recourir  aux  feuilles  de  décomptes. 
(>es  feuilles,  dont  la  collection  n'est  pas  absolument  com- 
plète, sont  la  reproduction  des  ])a^es  des  sommiers; 
mais,  au  lieu  d'être  classés  dans  l'ordre  chronologique  des 
ventes,  elles  figurent  dans  nos  dossiers  dans  l'ordre  topogra- 
j)liique  de  la  situation  des  biens. 


(Comptes  (lu  receveur  du  districl.  —  Sommiers  et  feuilles  de 
décomptes  indiquent  pour  chaque  lot  les  dates  des  paiements. 
Mais  on  comprend  qu'à  moins  d'un  dépouillement  absolu- 
ment complet,  —  opération  très  longue  et  d'ailleurs  impos- 
sible. i)uisque  sommiers  et  feuilles  présentent  de  nombreuses 
lacunes,  —  il  est  diflicile  de  se  rendre  un  compte  exact  de  la 
totalité  des  versements  annuels.  Les  «  Journaux  de  recettes 
et  de  déj)enses  du  receveur  du  district  »  suppriment  cette 
difliculté.  Ces  journaux,  où  le  receveur  consignait,  jour  par 
jour,  ses  entrées  et  ses  sorties,  sont  tenus,  non  seulement 
avec  le  soin  méticuleux  qui  convient  à  une  comptabilité 
bien  ordonnée,  mais  avec  une  j)récision  et  un  luxe  de  détails 
qui  en  font  des  documents  extrêmement  précieux.  Ils  tota- 
lisent en  lin  de  mois,  i)ar  catégories  distinctes,  non  seule- 
ment les  recettes  provenant  de  la  vente  des  immeubles,  mais 
celles  i)rovenant  de  la  vente  du  mobilier,  du  rembourse- 
ment des  rentes,  du  rachat  des  droits  féodaux,  et  des  fer- 
mages des  biens  en  régie.  On  peut  donc,  en  réduisant  au 
cours  de  1  assignat  les  chifTres  qu'ils  fournissent,  savoir,  à 
un  denier  prés,  quel  prix  réel  furent  payés  les  biens  natio- 
naux, et  aussi  quelles  ressources  valurent  à  l'I-^tat  le  rem- 
jjoursemcnl  des  rentes  et  des  droits  rachetables. 

Les  courts  extraits  suivants  montrent  l'intérêt  (jue  j)ré- 
sent  les  comptes  du  receveur.  On  y  remai(|uera  la  concor- 
dance absolue  de  toutes  les  indieations  du  comptable  avec 
celles  fouinies  par  les  autres  documents  utilisés  dans  notre 
recueil  : 
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Du  23  février  1791  : 

73  Revenus. —  Reçu  de  la  veuve  Siuioa  (lervais, 
la  somme  de  300^  13s.,  acompte  sur  le  fer- 
mage d'une  portion  de  dîme  sur  le  finage  de 
Sergines,  municipalité  dudit  lieu,  et  sur  le 
terme  du  jour  de  Toussaint  dernier,  confor- 
mément au  bail  reçu  C.ave,  le  2  mai  1788  (voir 
notice  de  Serginesi,  savoir  : 

En  3  quittances  de  tailles  et  vingtièmes 
payés  en  l'acquit  de  la  ci-devant  abbaye  de 
Saint-Antoine-lès-Sens,  tant  pour  l'année  1790 
que  pour  les  6  derniers  mois  1789,  ci     189^  17  s. 

En  assignats 100^ 

En  argent 10^  IG  s. 

Total 300^  13  s.  300^  13  s.  189^^  17  s. 

i 

74  Vente.  —   Reçu  du   sieur  Jean  Saussier  la  | 
somme  de  106*,  acompte  sur  celle  de  1840*, 
jrestant  du  prix  de  l'adjudication  à  lui  faite 

de  2  arpents  de  vigne  sis  à  Lailly,  suivant  le 
procès-verbal  de  vente  du  Directoire  du  dis- 
trict de  Sens  en  date  du  9  du  présent  mois, 
moyennant  2100*  (voir  vente  n"  753),  savoir  :  j 

En  assignats ICO*  ! 

En  argent 6*         106* 


76  Vente.  —  Reçu  du  sieur  Christophe  Yver, 
jmarchand  tanneur  à  Sens,  la  somme  de  6030*, 
ifaisant  les  30  "„  de  celle  de  20.100",  prix  prin- 
cipal du  moulin  de  Monsalé,  sis  à  Sens,  à  lui 
adjugé  suivant  le  procès-verbal  de  vente  du 
Directoire  du  district  de  Sens  eu  date  du  30 
décembre  derniei-  (voir  vente  n"  15ô4i. 
i     En  assignats 6.030*     6.030^ 
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CAlSnS  I)K  LA  HKCKTTE  FÎT  DF-:  LA   DISPENSE        lîECETTE    DEI^ENSE 


(ùiges  de  garde.  —  Payé  au  sieur  Higoureau, 
gardi'  (le  l)()i.s  nationaux,  la  somme  de  K.V'  6  s. 
pour  deux  mois  de  sa  garde  desdits  bois, 
échus  le  1"  janvier  dernier,  suivant  l'ordon- 
nancement du  Directoire  du  district  de  Sens 
en  date  de  ce  jour,  ci N.'i^  6  s. 


Du  24  févrierlTyi  : 

f'X  Revenus.  -  Reçu  du  sieur  Blanchet  la  somme 
de  1.500^,  pour  le  fermage  pendant  six  mois, 
échus  le  jour  de  Noël  dernier,  de  la  terre  et 
ci-devant  seigneurie  de  (-higy,  suivant  le  bai! 
reçu  (iuyot,  notaire  à  Troyes,  le  13  novem- 
bre 1783,  à  raison  de  3.000*  payables  en  deux 
ternies  ivoir  vente  a"  112i. 

En  assignats 1 .  500'^      i .  500^ 


Signalons  encore,  j)arini  les  sources  principales  de  notre 
ti  avail,  cinq  liasses  des  arrêtés  portant  restitution  aux  émi- 
i^rés  de  leurs  biens  non  vendus,  en  exécution  de  la  loi  des 
,")-()  déceinbi'e  INM  (Q732-73H);  trois  registres  des  arrêtés 
iixant  les  indemnités  à  leur  accorder,  conformément  à  la  loi 
du  27  avril  1^25(0  ()tô-()17),  et  les  ])rocês-verbaux  des  déli- 
bérations du  (léi)artenient  et  du  district,  où  nous  avons 
recueilli  plusieui's  documents  reproduits  dans  les  notes  ou 
dans  les  pièces  jiislKicatives. 

li.  —  PLAN 

In  Itavail  siif  les  biens  nationaux  est  une  sorte  d'exper- 
tise.-Nous  avoiLS  donc  essayé  de  donner  au  nôtre  la  ri<^ueur 
(jue  coinpoi'te  une  opération  de  c()ni|)labilité  l'étrospective. 
Inventaires.  |)i()cés-verbau\  el  ét;ds  mensuels  des  adjudica- 
tions. afUrm.'itions  de   baux.  Ions  ces  documents  doivent  se 
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corroborer  les  uns  les  autres, et, si  quekiue  (lésaccord  se  révèle 
entre  eux,  c'est  que  les  uns  ou  les  autres  renferment  des 
indications  erronées.  Pour  faciliter  ce  contrôle  mutuel  de 
nos  divers  documents,  nous  avons  numéroté  chacun  des 
actes  de  vente,  et,  dans  les  inventaires,  fait  suivre  chaque 
article  du  ou  des  numéros  de  la  vente  correspondant  à  cet 
article.  Ainsi,  l'on  peut  s'assurer  de  la  parfaite  concordance 
entre  les  inventaires  et  les  procès-verbaux  d'adjudication  : 
étendue  et  situation  des  biens,  noms  des  fermiers,  prix  des 
fermages,  l'identité  de  ces  indications  dans  les  uns  et  les 
autres  est  la  garantie  même  de  leur  exactitude. 

Les  inventaires  mentionnent  des  biens  qui  ne  figurent  pas 
dans  les  actes  de  vente  :  les  uns,  parce  que,  situés  hors  du 
territoire  du  district,  ils  ne  furent  pas  adjugés  devant  son 
administration  :  les  autres,  parce  que,  rentrant  dans  la  caté- 
gorie des  biens  incorporels  et  des  droits  supprimés,  ils  ne 
furent  pas  mis  en  vente.  Nous  avons  fait  suivre  d'un  asté- 
risque les  articles  des  inventaires  relatifs  aux  biens  sis  hors 
du  district.  Un  double  astérisque  précède  les  articles  relatifs 
aux  droits  supprimés,  et  l'astérisque  est  triple  quand  il  s'agit 
de  biens  qui  sont  demeurés  domaines  de  l'Etat. 

Les  actes  de  vente  sont  classés  par  communes  et,  dans 
chaque  commune,  par  ordre  chronologique.  La  notice  de 
chaque  article  de  vente  comprend  les  indications  suivantes  : 

1°  La  date  de  l'adjudication  (^ou  de  la  vente  sur  soumis- 
sion) : 

2°  La  désignation  du  bien  :  terre  labourable,  jardin,  pré, 
vigne,  bois,  friches,  étang,  maison,  moulin,  etc.,  avec  la  men- 
tion, quand  l'acte  le  fournit,  du  lieudit  où  le  bien  est  situé, 
et,  pour  les  maisons  urbaines  seulement,  des  tenants  et 
aboutissants;  l'indication  des  confronts  des  biens  ruraux  eût 
allongé  la  notice  outre  mesure:  néanmoins,  nous  avons  pris 
soin  d'indiquer,  le  cas  échéant,  que  l'adjudicataire  ou  les 
enchérisseurs  sont  propriétaires  d'un  bien  attenant  au  lot 
adjugé  : 

3"  La  jîrovenance  du  bien  : 

1"  Le  nom  de  l'ancien  fermier  et  le  prix  de  son  bail:  quand 
le  bail  renferme  des  clauses  intéressantes,  troj)  longues  à 
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cnuincrer  tlans  le  corps  de  la  notice,  nous  en  avons  rejeté 
l'analyse  après  la  notice; 

5"  Le  prix  d'estimation  du  lot: 

()"  Souvent  les  noms  du  ou  des  soumissionnaires,  avec  la 
•date  de  leur  soumission  : 

7"  Les  noms,  domiciles  et  professions  des  enciiérisseurs  : 

8"  Le  prix  de  l'adjudication  : 

9°  Les  nom,  prénoms,  domicile  et  profession  de  l'adjudi- 
cataire, que  les  actes  fournissent,  saut'  exceptions  très  rares, 
avec  beaucoup  de  précision: 

10"  Le  cas  échéant,  les  nom,  domicile  et  profession  du  ces- 
sionnaire: 

11"  Les  reventes  i\  la  folle  enchère  du  i)remier  adjudica- 
taire, reventes  cjui  furent  du  reste  très  peu  nombreuses  : 

12°  Lniin,  pour  quelques  communes,  les  dates  des  i)aie- 
ments  effectués  par  les  acquéreurs. 

Kn  tète  du  chapitre  relatif  à  chaque  commune  du  district, 
un  tableau  récapitule,  d'après  les  ventes  analysées  dans  le 
corps  du  cha])itre,  les  biens  vendus,  selon  leur  origine,  leur 
provenance  et  leur  nature.  On  peut  saisir  ainsi  d'un  coup 
d'œil  l'étendue  des  biens-fonds  nationalisés,  i)ar  rapport  à 
l'étendue  totale  de  la  commune. 

Les  superlicies  indiquées  dans  nos  tal)leau\  sont  le  plus 
souvent  exprimées  en  arpents,  et  l'arpent,  composé  unifor- 
mément de  100  perches  carrées,  variait  selon  l'étendue  de  la 
j)erche,  qui  pouvait  osciller  entre  18  ])ieds  carrés  (31  cen- 
tiares) et  2(»  pieds  carrés  (71  centiares).  Nous  avons  donc  été 
amené  à  o])érer  la  réduction,  en  mesures  actuelles,  des 
superlicies  en  ari)ents  j)ortées  sur  nos  tableaux.  11  nous  a 
suffi  de  récaj)ituler  ces  tableaux  particuliers  pour  connaître, 
aussi  exactement  que  possible,  l'étendue  des  biens  de  i)re- 
mière  et  de  deuxième  origine  dans  le  district. 

Nous  devons  noter  ici  que  certains  lots  étaient  situés  sur 
plusieurs  communes  et  que  les  affiches  de  vente  n'indifiuent 
pas  toujours  leui"  su|)erficie  iesj)eclive  dans  chacune.  Xous 
avons  fait  figurer  ces  lots  ;:  l'actif  d'uiu'  seuh'  commune  et 
ne  les  avons  mentionnés  (hms  l'aulre  (|ue  pour  mémoii-e.  Il 
s'ensuit  (|ue  les  chinVcs  doixcnl.  ici  élrc  i'é(hiils,  et  l;i,  au  cou- 
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traire,  être  majores  d'autant.  Mais  il  y  a  exacte  compensa- 
tion, et  le  tableau  d'ensemble  est  forcément  juste.  De  même 
nous  avons  pris  soin  d'éviter  le  double  emploi  résultant  de  ce 
que  certains  biens  de  première  origine,  acquis  par  de  futurs 
émigrés  ou  condamnés,  sont  passés  une  seconde  fois  aux 
mains  de  la  Nation. 


Il  faut  prendre  garde  aussi  que  nos  tableaux,  s'ils  étaient 
tasés  uniquement  sur  les  actes  de  vente,  seraient  parfois 
inexacts.  En  effet,  le  décret  du  G-23  août  1790  exceptait  de 
l'aliénation  les  grandes  masses  de  bois  et  n'autorisait  que  la 
vente  des  bocqueteaux  épars,  d'une  contenance  inférieure  à 
100  arpents  et  éloignés  de  plus  de  1000  toises  de  bois  de  plus 
grande  étendue  (1).  De  ces  bois,  dont  l'aliénation  était  inter- 
dite, quelques-uns  furent  vendus  plus  tard,  en  vertu  de  la  loi 
du  25  mars  1831  (2),  et  à  ce  titre  ils  figurent  dans  nos  ventes; 
d'autres,  provenant  des  émigrés,  furent  restitués  en  1814  et 
1815  à  leurs  anciens  propriétaires  ou  leurs  ayants-droit  ; 
d'autres  enfin,  d'origine  ecclésiastique,  sont  demeurés  pro- 
priétés de  l'Etat.  Nous  avons  donc,  le  cas  échéant,  ajouté  à 
nos  tableaux  deux  colonnes  spéciales,  où  sont  portés,  dans 
l'une  les  bois  restitués  aux  émigrés,  dans  l'autre  les  bois 
actuels  de  l'Etat. 

Enfin,  à  la  suite  de  nos  tableaux  récapitulatifs  nous  indi- 
quons, le  plus  souvent  d'après  les  baux  mêmes,  le  produit 
des  dîmes  et  des  droits  seigneuriaux  supprimés,  qui  consti- 
tuaient une  part  notable  de  la  fortune  des  privilégiés. 

Est-il  besoin  d'ajouter  que,  pour  la  rédaction  de  plusieurs 
des  chapitres  qui  suivent,  nous  nous  sommes  inspiré  de 
l'ouvrage  si  nourri,  si  clair  et  si  plein  d'aperçus  nouveaux  de 
M.  Marion?  Ce  livre  remarquable  a  ouvert  des  voies  que  tous 
ceux  qui  s'occuperont  de  l'étude  des  biens  nationaux  seront 
désormais  tenus  de  suivre. 


(1)  DUVRRGIER,  I,  p.  318. 

(2)  Et  de  .celle  du  28  ventôse  an  iv,  qui  porta  à  300  arpents  la  superlicie  des  bois 
aliénables.  Voir  infra,  chapitre  vi. 
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I 


LA  PROPRIETE  ECCLESIASTIQUE  ET  LES  BIENS 
DE  l-^^  ORIGINE 

Par  son  décret  du  2  novembre  1789  (1),  la  Constituante 
mettait  à  la  disposition  de  la  Nation  les  biens  du  clergé. 
Quelle  était,  dans  le  district  de  Sens,  l'étendue  de  ces  biens  ^ 

Avec  leurs  70.000*  de  revenu  (2),  les  archevêques  de  Sens 
étaient  en  17(89  parmi  les  mieux  rentes  des  prélats  de  France. 
Vicomtes  de  Sens,  seigneurs  de  Noslon  et  de  Voisines,  châte- 
lains de  Villeneuve,  barons  de  Nailly,  de  Saint-.lulien-du- 
Sault  et  de  Brienon,  ils  tiraient  encore,  à  la  veille  de  la  Révo- 
lution, des  droits  que  leur  valait  leur  ancienne  puissance 
féodale,  une  grosse  part  de  leurs  revenus  :  18.000*  prove- 
naient de  l'exploitation  de  leurs  forêts,  qui  étaient  immenses, 
mais  dont  les  plus  étendues,  celles  de  Rageuse  et  de  Courbé- 
pine,  étaient  situées  dans  le  district  de  Saint-Florentin;  en 
sorte  que  leurs  biens-fonds,  sur  le  territoire  même  du  district 
de  Sens,  étaient  relativement  peu  cansidérahles  :  de  la  ferme 
qu'ils  possédaient  près  de  leur  résidence  d'été  de  Noslon 
dépendaient  seulement  275  arpents;  celle  des  Salles,  à  Nailly, 
était  encore  moins  importante.  En  dehors  de  1250  hectares 
de  bois,  les  terres  archiépiscopales  du  district  n'étaient, 
somme  toute,  que  de  894  arpents. 

Beaucoup  plus  étendus  étaient  les  biens  fonciers  du  Cha- 
pitre. Ses  fermes  de  (iranchettes,  de  Nanges,  de  Paquis,  du 
Couru,  du  Moulu,  de  l'Ftang-Xeuf,  de  Fouchéres,  ses  labou- 
rages et  ses  prairies  disséminés  un  peu  partout,  ses  bois 
de  Soucy  et  de  Villeneuve-la-l)ondagre,  constituaient  un 
domaine  territorial  qui  dépassait  2000  hectares,  et  il  faudrait 
doui)ler  ce  chiffre  si  l'on  y  ajoutait  les  possessions  du  Cha- 
pitre à  Brouy  près  d'Ftampes(S.-().),  à  Villenauxe-la-Petite 
et  .huilncs  en  Seine-et-Marne,  à  Briare  dans  le  Loiret,  et  les 


(I)  DuvKiuJiKR,  Lois  et  décrpts,  1,  ji.  (ii. 

d)  70.0()(i  d'apn-H  Y Almaiidch   royal  de    1789,  exactement  <iiJ.i8:M'    d'ajirè.s   nos. 
calculs.  Voir  infra,   j».  17. 
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bois  d'Arces  et  de  Dixmont,  dans  les  districts  de  Saint-Flo- 
rentin et  de  Joigny.  Avec  les  dimes  qui,  bon  an  mal  an,  leur 
valaient  23.000",  les  loyers  de  leurs  maisons  de  Sens  et  leurs 
droits  seigneuriaux,  les  chanoines  jouissaient  d'un  revenu  de 
117.000",  toutes  charges  déduites. 

Les  plus  grands  propriétaires  fonciers  du  district  étaient 
sans  contredit  les  Cisterciens  de  Yauluisant.  Fondée  à  la  fin 
du  xii^  siècle  au  territoire  de  Courgenay,  à  six  lieues  de  Sens, 
sur  le  chemin  de  Troyes,  l'abbaye  de  Yauluisant  possédait 
en  1789  un  immense  domaine,  presque  en  entier  groupé  sur 
les  finages  de  Courgenay  et  de  Lailly  et  réparti  entre  les 
grandes  fermes  de  la  Basse-Cour  de  l'Abbaye,  de  Courgenay, 
de  la  Singerie,  de  Putigny,  de  Beaulieu,  de  Beauregard,  de 
Touchebœuf,  de  la  Charmée  et  de  la  Perte.  Non  compris  une 
ferme  à  Armentières  et  quelques  prés  et  labourages  à  Bos- 
sery,  à  la  Grande-Paroisse,  à  Villecerf  et  à  Crancey,  dans 
l'Aube,  l'abbaye  de  Yauluisant  avait  à  elle,  sur  le  seul  terri- 
toire du  district  de  Sens,  3452  arpents  de  terres  arables, 
273  arpents  de  prés  et  vignes,  1374  hectares  de  bois,  soit  au 
total  environ  3236  hectares. 

Bien  que  moins  vastes,  les  possessions  des  religieux  Béné- 
dictins de  Sainte-(^olombe-lès-Sens  étaient  d'un  meilleur 
rapport  :  de  leurs  fermes  de  Sainte-Colombe,  de  Cuy,  de 
Jouancy,  de  Saint-Denis,  dépendaient  des  terres  comptées 
parmi  les  plus  fertiles  du  district.  Près  de  la  moitié  des 
revenus  de  l'abbaye  provenait  des  terres  et  seigneuries 
des  Bordes-l'Abbé,  de  Sermaise  et  de  la  Chapelle-sur-Seine, 
que  la  nouvelle  division  du  territoire  allait  détacher  de  Sens 
et  placer  en  Seine-et-Marne. 

La  fortune  de  Fabbaye  célèbre  de  Saint-Pierre-le-Yif  avait 
considérablement  décliné  depuis  le  moyen-àge.  Pour  empê- 
cher le  dépérissement  complet  du  monastère,  la  mense  con- 
ventuelle de  l'abbaye  de  Saint-Rémy  de  Sens,  supprimée  au 
xvii^  siècle,  avait  été  réunie  à  celle  de  Saint-Pierre  et,  grâce 
à  cette  union,  les  religieux  jouissaient  encore  d'un  revenu 
de  25.000%  que  les  charges  réduisaient  à  15.000.  Un  simple 
prieur  dirigeait  la  communauté,  la  mense  abbatiale  ayant 
été  abandonnée  à  la  Congrégation  de  la  Mission  de  Yersailles. 
En  dehors  de  la  ferme  attenant  à  l'abbaye,  les  Bénédictins 
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de  Saint-PieiiT-lc-Vif  ne  i)ossédaient  (iiriine  exploitation 
rurale  importante,  a  (^heny,  dans  le  district  de  Saint-Flo- 
rentin, et  une  petite  métairie  à  Maillot.  Le  bois  de  Saint-Père, 
aux  linages  de  Maillot  et  de  Saligny,  quelques  carreaux  de 
vignes  que  les  moines  cultivaient  eux-mêmes,  des  laboura- 
ges et  des  jirairies  disséminés  aux  alentours  de  Sens  consti- 
tuaient, au  total,  un  domaine  d'environ  750  hectares. 

Plus  considérable  était  celui  des  religieuses  bénédictines 
de  Notre-Dame.  Etablies  depuis  1633  au  faubourg  Saint- 
Antoine  de  Sens,  où  une  ferme  importante  s'adossait  aux 
murs  de  leur  monastère;  elles  avaient  conservé,  sur  l'empla- 
cement de  leur  ancienne  abbaye  ruinée,  à  la  Pommeraye, 
un  domaine  qui  était  l'une  des  plus  grandes  exploitations  du 
district  et  des  terres  fort  étendues,  mais  de  médiocre  valeur, 
sur  les  fmages  voisins  :  300  arpents  à  Saint-Martin-su r-Oreuse 
et  790  arpents,  dont  000  d'un  seul  tenant,  au  Plessis-Saint-Jean. 

Le  grand  Séminaire  de  Sens  avait  été  doté  des  revenus  de 
divers  prieurés  éteints,  notamment  ceux  de  Saint-Bond  à 
Paron  et  de  wSixte,  dans  le  district  de  Sens,  et,  lors  de  la  sup- 
pression des  Célestins,  en  1778,  quelques  biens  de  cet  ordre 
lui  avaient  été  attribués.  Sur  38.000'  environ  de  revenus, 
27.000*  provenaient  des  fermages  des  terres,  dont  707  arpents 
seulement  étaient  situés  dans  le  district. 

Les  biens  fonciers  des  Chanoines  réguliers  de  Saint-Jean 
de  Sens  et  des  Prémontrés  de  l'abbaye  de  Saint-Paul,  du 
prieur  du  Charnier  de  Sens,  du  prieur  de  Montbéon,  du 
collège  des  Treize-Prètres  de  Sens,  étaient  de  médiocre 
étendue.  Ceux  des  (^ordeliers,  des  Jacobins,  des  (Capucins  et 
des  Pénitents  de  Sens  se  réduisaient  au  terrain  de  leurs  cou- 
vents et  à  quelques  clos  de  vignes;  aux  Carmélites  apparte- 
naient la  ferme  de  Heauregard  et  10  arpents  de  bois  à 
Màlay-lc-Roi  ;  aux  Ursulines  la  ferme  de  Fontenelle,  à 
Lixy;mais  leurs  revenus,  comme  ceux  des  Annonciades, 
consistaient  surtout  en  rentes  sur  le  clergé  et  l'Hôtel  de 
Ville  de  Paris. 

Dans  chaque  paroisse,  à  la  cure  ou  ii  la  fabricjue  étaient 
attachés  ({uehfues  loj)ins  de  terre,  dont  les  modi((ues  revenus 
servaient  à  l'entretien  du  curé  et  aux  réparations  de  l'église; 
ces  menues  parcelles,  éparses  dans  tout   le  district,  eussent 
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forme,  réunies,  un  beau  domaine  :  (Uaprès  nos  calculs, 
1325  arpents  de  terres  et  110  arpents  de  prés,  soit  au  total 
1435  arpents,  près  de  7C0hectares,  appartenaient  aux  curés  et 
2 112 arpents, c'est-à-dire  environ  1200  hectares,  aux  fal)riques. 
De  l'ordre  de  Malte  dépendaient,  dans  le  district,  les  trois 
commanderies  de  Launay,  de  Montezard  et  de  Roussemeau. 
La  plus  riche,  celle  de  Launay,  possédait  des  biens  assez  éten- 
dus à  (ïrange-le-Bocage,  Paill}'  et  Saint-Martin-sur-Oreuse. 

Un  grand  nombre  d'établissements  religieux  sénonais 
avaient,  nous  l'avons  vu,  des  possessions  hors  du  district. 
Inversement,  des  établissements  étrangers  à  la  région  y 
étaient  possessionnés.  Les  prêtres  de  la  Congrégation  de  la 
Mission  de  Versailles  avaient  obtenu  à  leur  profit  l'union 
des  menses  abbatiales  de  Saint-Pierre-le-Vif  et  de  Saint- 
Rémy  et  se  trouvaient  ainsi  propriétaires,  dans  le  district  de 
Sens,  d'environ  800  hectares  de  terres  et  de  plusieurs  fermes 
sises  aux  Sièges  et  à  Vareilles.  L'abbaye  parisienne  de  Saint- 
Germain-des-Prés  avait  une  ferme  à  Bagneaux  et  un  labou- 
rage à  Villiers-Bonneux;  celle  de  Preuilly  des  droits  seigneu- 
riaux importants  et  des  terres  à  Villeneuve-la-Guyard;  les 
(Chartreux  de  Yalprofonde,  au  district  de  Joigny,  possédaient 
à  Domats  la  ferme  des  Robinots,  avec  250  arpents  de  terres 
et  de  prés,  et  des  bois  et  des  étangs  au  même  finage  ;  quel- 
ques centaines  d'arpents  appartenaient  aux  abbayes  du  Lys 
et  du  .lard,  près  Melun,  de  Villechasson  près  Moret,  de  Ger- 
canceaux  et  de  Saint-Séverin  de  Chàteau-Landon,  aux 
chapitres  de  Yincennes,  de  Montereau  et  de  Troyes,  aux 
commanderies  de  Cerisiers  et  de  Contours.  Aux  confins  de 
l'Yonne  et  de  l'Aube,  lesévêques  de  Chàlons  étaient  i)roprié- 
taires,  sur  les  finages  de  Saint-Maurice  et  de  Yilleneuve- 
aux-Riches-Hommes,  de  j)lusieurs  fermes  et  d'environ  175 
hectares  de  bois;  mais  ne  pouvant,  vu  leur  éloignement,  en 
surveiller  efficacement  l'exploitation,  ils  venaient  d'aban- 
donner ce  beau  domaine  à  bail  emphytéotique  à  un  ancien 
procureur  au  Parlement  de  Paris,  M.  Crespin,  movennant 
12.000^  par  an. 

Le  tableau  suivant,  où  figurent  les  principaux  ])roprié- 
taires  fonciers  ecclésiastiques  du  district,  précise  les  indica- 
tions précédentes. 
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Tableau  des  biens-fonds,  situés  dans  le  district  de  Sens, 
des  principaux  propriétaires  ecclésiastiques 


ÉTABLISSEMENTS 

TEUUES 

PRÉS 
et 

BOIS    ET 

ÉT.WGS 

,            . 

VIGNES 

^"~-' 

^■^ 

PHOI'UIÉTAIUKS 

(ariionls) 

(ar|ifnts) 

(arpents) 

(liectarps) 

arp.    i.enli. 

iirp.    penh. 

arp.    penli. 

llPClill'CS  ilITS 

1  )  Ayant  leur  siège  dans 

le  district 

Archevêché  de  Sens. ...... 

881  93 

12  20 

170  69 

1241  81 

C.hapitre  de  Sens 

2159  52 

169 

931  15 

462  93 

Préchantrerie,    Trésorerie, 

Bibliothèque  du  Chapitre, 

Chanoines  de  N.-l).,  etc.  . 

157  12 

42  71 

» 

» 

Cures  . 

1320  60 
140  86 

110  60 
23  75 

4  75 

» 

» 
» 

(Chapelles 

Fabriques 

2229  02 

176  13 

7  40 

» 

Ahbave  de  Notre-Dame  de 

la    Ponmierave,    dite    de 

Saint-Antoine-Iès-Sens  .  .  . 

1820  95 

65  .36 

95  50 

» 

Abbave  de  Sainte-t^olonibe- 

lès-Sens  

1021  69 

228  08 

296  21 

» 

Abbaye   de    Saint-Jean-lès- 

Sens  .    . 

459  47 

38  88 

321     » 

» 

Abbaye  de   Saint-l^aui-lès- 

Sens 

375  17 

37  45 

» 

» 

Abbave   de   Saint-Piene-le- 

Vif-lès-Sens. 

754  96 
3452  75 

142  70 
273  19 

238  81 
23  50 

173  88 
1374  07 

Abbaye  de  Vauhiisaiit 

CarMK'iite.s  de  Sens 

120  75 

1<)  75 

>/ 

18     » 

Coninianderie  de  Laiinay 

1318  55 

36  50 

146     » 

158  56 

Coinniaiiderie    de    Housse- 

nieau 

253     » 
535  53 

23  52 
35  8C) 

191     » 
136  55 

» 

(iiaiid  SéniiiKiire  de  Sens.. 

I  rieuré  du  CliMinicrdc  Sens 

123  15 

1     » 

1 

i          * 

» 
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ÉTABLISSEMENTS 

TERRES 

PRÉS 
et 

BOIS   ET 

ÉTANGS 

PROPRIÉTAIRKS 

(arpents) 

VIGNES 

(arpeiits) 

(arpents) 

(hectares) 

! 

arp.    perch. 

arp.   perch. 

arp.   penh. 

lieclares  ares 

Prieuré  de  la  Cour-Notre- 
Dame  

144  33 
195  62 

22     » 
12     » 

90    » 

» 
» 

Prieuré  de  Montbéon 

Prieuré  de  Saint-Agnan  . . . 

66     » 

» 

» 

» 

Ursulines  de  Sens 

207  72 

» 

» 

» 

2')  Ayant  leur  siège  hors 

1 

du  district 

1 

1 

Abbaye  de  Cercanceaux  . .  . 

78     » 

3     » 

30     » 

» 

Abbave  du  Lvs 

52  96 
91  58 

» 

18     » 

» 
» 

198     » 

Abbaye  de  Preuilly 

1 
Abbaye  de  Saint-Germain- 

des-Prés 

109  04 

12     » 

» 

» 

Abbaye  de  Villechasson  .  .  . 

2     » 

()     » 

4     » 

,     » 

Chapitre  de  Troyes 

25  83 

55  62 

» 

» 

Chapitre  de  Vincennes 

18     » 

18     » 

10     » 

» 

!   Chartreuse  de  Valprofonde. 

217  48 

63  85 

327     » 

» 

Congrégation  de  la  Mission 
de  Versailles    {mma  alihjtiales 
de  Sainl-I'ierre-le-Vit'  et  de  Saint-RériiT). 

1482  16 

109  49 

51     » 

90  39 

[   Flvcché  de  Chàlons 

? 

» 

» 

174     » 

1   Religieuses  de  Traînel 

j 

177     » 

» 

» 

» 

En  résumé,  la  propriété  foncière  ecclésiastique  atteignait, 
•dans  le  district  de  Sens,  14.716  hectares  dont  un  peu  plus 
<lu  tiers,  environ  5.000  hectares,  était  constitué  par  des  forêts. 
Les  deux  tiers  restants,  près  de  10,000  hectares,  compre- 
naient surtout  des  terres  à  blé  :  on  en  comptait  exactement 
20.654  arpents,  pour  1911  arpents  de  prés,  438  arpents 
d'étangs  et  seulement  80  arpents  de  vignes.  Os  biens  étaient 
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répartis  très  inégalement  entre  les  8i)  paroisses  (1  )  du  dis- 
trict :  c'est  à  Vallery,  où  elle  n'atteignait  que  0,14  "/o,  que  la 
propriété  ecclésiastique  était  la  plus  intime,  et  dans  cinq 
autres  })aroisses,  à  Fleurigny,  Molinons,  Subligny,  Vaumort, 
Villethierry,  elle  était  également  inférieure  à  1  "^/o.  Dans 
25  autres  la  proportion  des  biens-fonds  ecclésiastiques  était 
de  1  à  5  7o.  dans  20  autres  de  5  à  10  "/o,  dans  21  autres  de  10 
à  20  Vo,  dans  (>  autres  de  20  à  30  %  ;  elle  oscillait  entre  près 
du  tiers  et  la  moitié,  c'est-à-dire  de  30  à  50  7o'  <^laris 
9  paroisses,  à  (>uy,  Kvrv,  Grange-le-Bocage,  Lailly,  Maillot, 
Màlay-le-Roi,  Saint-Denis,  Saint-Martin-sur-Oreuse,  Ville- 
neuve-la-Dondagre  ;  elleatteignait  les  deux  tiers  à  (>ourgenay 
et  prés  des  trois  quarts  à  Villeroy.  Un  coup  d'œil  sur  la  carte 
du  district  donne  aussitôt  les  raisons  de  cette  répartition  :  les 
localités  où  domine  la  propriété  ecclésiastique  sont  toutes 
dans  le  voisinage  de  Sens  ou  d'une  abbaye  :  Saint-Denis, 
C.uy,  Kvry.  Maillot,  Màlay,  Villeroy  sont  aux  portes  du  chef- 
lieu,  Lailly  et  (lourgenay  dans  la  zone  de  Vauluisant,(irange 
et  Saint-Martin-sur-Oreuse  dans  celle  de  l'ancienne  abbave 
de  la  Pommerave  et  de  la  commanderie  de  Launav. 


Le  tableau  suivant  (2)  donne  le  détail  de  la  répartition,  jiar 
communes,  des  biens  ecclésiastiques,  et  de  la  nature  des 
cultures  : 


II)  Aujoiird'Iiui  l'arrondissciiiPiit  de  Sons.  (|ui  correspond  teirilorialeineiit  ù  l'an- 
cien district  —  à  i)art  la  coriiniiino  de  Jouy.  rattachée  ])riiiiitivenieiit  an  Loiret  — 
comprend  9-2  conininnes  ;  cette  (liiréience  i)rovient  de  Tad jonctinii  de  .lony  et  de 
l'érection  des  communes  îles  (llérimois  et  de  Saint-.Sérutiii.  antrelois  liameanx  de 
Foissy-8ur- Vanne  et  de  Nailly. 

(•2i  Ce  tableau  n'est  que  la  récapitulation,  en  ce  (|ni  concerne  les  biens  de  I"  ori- 
{rinè,  des  tableaux  i)articnliers  à  ciiaiiue  coniniune  ((u'on  trouvera  ci-après.  l>a 
.seconde  colonne  indi(|ne  la  classi;  des  lerrcs  de  ciiaiiue  parois.se.  .selon  le  classement 
opéré  en  17HI  par  le  lîureau  inlenuédiairc  df  Siiis  (Voir  nos  ('airiprs  du  hoilliiifjf  dr 
Snis.  pp.  XXIV  cl  S-2')). 
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INTRODUCTION 


Tableau  par  communes  des 


COMMUNES 


SUPER- 
FICIE 

(hectares) 


ai 

i) 

< 

I-! 

Vi 

U 

o 

^ 

TERRES 
labourables 

(arpents) 


1. 

3. 

3. 

4. 

5. 

6. 

7. 

8. 

9. 
10. 
11. 
12. 
19. 
14. 
15. 
10. 
17. 
18 
19. 
20. 
21. 
22. 
23. 
24 


Bagneaux  

La  Belliole 

Brannay  

Champigny 

La  Chapelle-sur-Oreuse. 
Chauinont-siir-Yonne . . 

C.héroy 

Chigy 

Colleiniers 

Conipigny 

Cornant 

Pourceaux 

C.ourgcnay 

Cou  ri  on 

Courtoin 

Courtois 

Cuv 


Dollot 

Domats  .  .  . 
Kgrisellt's. 
Htigny  .  . 
Kvry .  .  . 
Flacy  .  . 
Fk-urigny  . 


A  reporter 


1.623 

6' 

862 

» 

1.081 

!'■ 

2.088 

l'-- 

1.792 

6" 

864 

» 

1.052 

» 

1.176 

4' 

1.071 

8- 

778 

5-- 

507 

9" 

975 

2« 

2.989 

8^' 

1.673 

» 

606 

» 

429 

1" 

697 

3' 

1.528 

6« 

2   U6 

» 

2.369 

9" 

686 

5'- 

454 

3« 

1.250 

» 

1.6-28 

5' 

30.594 

100  99 
0  80 

18  23 
128  15 
395  72 
114  08 

43  85 

42  45 

31  41 
159  25 

26  58 
435  75 

2.258  95 
294  10 

27  45 
23  06 

623  42 

43  62 
245  47 

1  h.  :{930 

132  » 
30  81 

337  50 
17  35 

32  » 


5.562  99 
et  1  11.  :mo 
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biens  de  première  origine 


VIGNES 

(arpents) 


ETANGS 

(arnents) 


BOIS 


arpents 


hectares 


1 
» 

» 

» 

» 

» 

1  50 

» 

» 

» 

0  50 

0  37 

>> 

13  50 

38  a.  59 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

0  25 

» 

» 

16  12 
et  :»  a.  59 

50 


28 


135 


213 


TOTAL 
des  terres 

de  l'*  origine 
(hôpitaux 

noncomprisi 
(^hectares) 


POUR- 
CENTAGE 


8  90 
141 
» 

169  78 
40 


23  50 

» 

» 

126 

» 

173  58 


682  76 


144  8000 
55  8883 

» 


931  0700 


9  6236 


68  2149 


1.209  5968 


219  7518 
82  8075 

67  1632 
69  5548 

257  5240 
99  7432 
18  4959 
52  3056 
15  1974 
54  3150 
11  3675 

148  1550 
1.965  4079 

100  6128 
39  8666 

68  0700 
264  2582 

18  9261 
375  4424 

58  6597 

13  9447 

135  2214 

19  2121 
13  3418 


4.169  3446 


13  54 
9  60 

6  21 

3  33 

14  38 
11  54 

1  85 

4  45 

1  41 

7  » 

2  25 

15  20 
65  10 

6  » 

6  57 

15  86 

38  » 

1  25 
15  54 

2  50 
2  05 

30  » 
1  60 
0  80 


XXVI 


INTRODUCTION 


COMMUNES 


SL'PEU- 
FICIE 

(  hectares! 


V) 

35 

4J 

-< 

J 

(/i 

u 

'^ 

TEHl'.ES 

labourables 

arpents) 


25. 

26. 

27. 

28. 

29. 

30. 

31. 

32. 

33. 

34. 

35. 

30. 

37. 

3<S. 

39. 

40. 
!41. 

42. 

43 
II 

45. 

4(i, 

47. 

48. 
i  4*9 . 

50 . 

51 


Report. 
Foissy-sur-Vanne  [et  les  ClérinioisJ . 

F'ontaine-la-Gaillarde 

Fouchères 

(iisy-les-Nobles 

(iraiîi'e-le-Boeaiîe 


(îron 


Lailly 

La  PostoUe 


Maillot 

Màlay-lc-Ciraïul 

.Màlay-le-Petit 

.Marsangy 

Michei'y 

Molinons 

Montacher 

Naillv  let  Saint-Sé rotin i 


Noé 


l'ailiy 

l'aron 

l'assy 

Le  IMessisdu-Mée 

Le  Piessis-Saint-.Icaii.. 

Pont-sur- Vanne 

Pont-siii-Yonnt' 
Piosoy. 
S:iint-A;'nan 


30. 
2 
1. 
1. 
1. 
1. 
1. 
2. 
1. 


.1  reporter 


08. 


.594 

835 

5' 

.001 

9<= 

.472 

» 

.092 

3" 

.290 

(V 

.173 

5'' 

.236 

8'- 

.160 

9« 

.202 

» 

616 

5'- 

.181 

6<^ 

.104 

7" 

.468 

4" 

.705 

3^ 

.191 

6^ 

.847 

6<= 

.571 

9« 

855 

8- 

.489 

5' 

.050 

!•■ 

574 

5« 

777 

» 

103 

» 

047 

6- 

.383 

» 

597 

5'^ 

.344 

» 

.017 

5.562  99 
et  1  h.  :m 

68  14 

31  13 
171  70 
209  66 

1.130  73 

70  67 

9H8  62 

145  22 

227  16 

171  41 

129  98 

298  70 

148  57 

et  1(1  ares 

513  25 

5  25 

32  75 
233  12 

14  27 

306  40 

et  10  h.  2:i 

161  28 

22     » 

123     » 

821  47 

118  02 

213  43 

309  53 

294  31 

12.522  67 
et  11  11.  72:50 
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PRKS 

(arpe  its) 


VIGNES 

(arpents) 


ETANGS 

(ar|)eiits) 


BOIS 


arpents  hectares 


TOTAL 
des  terres 

de  l"^"  origine 
(hôpitaux 

noncompris) 
(  hectares  I 


l'OUU 
CENTAGE 


654  71 

1  75 

» 

1  00 
67  37 
» 

3  17 
100  27 
» 

13  » 
3  06 


32  39 

et  104  a. 

91  87 

4  50 

1  65 

19  47 

32  75 


34  38 

4  » 

10  50 

6  » 

1126  43 


16 

et  38  a 

12 
.  59 

» 

0  09 

» 

» 

» 

0  25 

3 

62 

» 

0 

75 

0  80 

» 

1 

00 

» 

0 

87 

» 

» 

0  50 

» 

» 

16 

47 

» 

» 

» 

» 

1 

» 

» 

6 

» 

47 
et  Oh. 

47 

3859 

213 


213  » 


682  76 


17  » 
10  * 


3  50 


238  81 


191  » 


31  25 
121  54 

» 
146  » 

96  55 


180  » 


50  » 


1.840  41 


1.209  5968 


56  5957 


546   » 


216  5600 


131  3000 


2.160  0525 


4  169 

3446 

59 

8492 

13  3685 

136 

6111 

121 

0692 

476 

9419 

25 

1906 

1.008 

2970 

55 

1836 

101 

6158 

195 

7219 

74  5620 

383  8757 

158  0369 

206 

0298 

4 

1125 

27  5646 

300  0387 

23 

9802 

201 

0531 

115  6997 

9 

2796 

41 

8200 

279  2998 

77 

7240 

168  0198 

134  9886 

154  9661 

8.724 

2445 

2  11 

1  25 
9  28 

11  08 
36  97 

2  14 
45  09 

4  75 
8  46 

31  77 

3  41 
34  77 

10  83 

12  08 

0  34 

1  50 
8  40 

2  80 

13  50 

11  » 
1  61 

5  38 
25  32 

7  46 

12  14 
22  69 
11  53 
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COMMUNES 


SUPER- 
FICIE 
(hectares") 


TEUHES 

labourables 

(arpents) 


52. 

53, 

54. 

55. 

56. 

57. 

58. 

59. 

60. 

61. 

62. 

63. 

64 

65. 

66. 

67. 

68. 

69. 

70 

71. 

72 

73 

74 

75. 

76. 

77. 

78 


Report. 

Saint-ClénuMît 

Saint-Denis 

Saint-Martin-du-Tertrc 

Saint-Martin-su  f-Oreuse 

Saint-Maurice-aux-Riches-Honimes 

Saint-Valérien 

Saligny 

Savigny 

Sens 


Serbonni'S. .    . 

Sergines 

Les  Sièges.. . . 

Sognes 

Soucy 

Siibligny 

Theil 

Thorigny 

Vallery 

Vareilles 

Vauniort . 

N'ernoy 

Véron 

Vertilly 

Villeblevin  .  . 
Villebougis.   . 
Villegardin.. 
Villeinanoche 


68 


A  rc porter '    loi; 

i 


.017 

847 

3' 

676 

3^ 

691 

8>- 

.591 

7c 

.317 

7" 

.232 

» 

999 

9-^^ 

.644 

» 

.166 

3- 

993 

»  ' 

.896 

3" 

.360 

7'^' 

.043 

5' 

.162 

6-^ 

782 

9^' 

155 

6' 

.705 

7'- 

.242 

6' 

.041 

5' 

.452 

9' 

.441 

» 

.591 

5'' 

561 

•)<■ 

716 

y.. 

.181 

6' 

.073 

6", 

.439 

2c 

()13 

12.522  67 
et  11  h.  7230 

127  55 


682  69 

4  75 

723  99 

71  54 

106  99 

80  43 

26  27 

838  67 

140  74 

244  66 

1.212  89 

341  51 

423  99 

8  » 

20  78 

40  24 

4  25 

199  74 

16  17 

36  74 

353  94 

77  » 

58  11 

34  79 

8  65 

160  07 

18.567  82 
et  11  h.  7230 

ixTRonrcTiox 


XXIX 


PRÉS 

VIGNES 

ÉTANGS 

BOIS 

TOTAL 

des  terres 

de  l"'"  origine 

POUH- 

(arpents) 

(arpentS) 

(  arpents) 

arpents 

hectares 

(hôpitaux 

non  compris) 

(hectares) 

CKNTAGE 

1126  43 
et  1  h.  8080 

47  47 

et  0  h.  8080 

213    » 

1.840  41 

2.160  0525 

8.724  2445 

1 

11   76 

0  37 

» 

» 

» 

58  9170 

6  95 

117  22 

» 

i> 

» 

» 

271  9694 

40  23  1 

» 

1  25 

» 

» 

195  6400 

198  1708 

28  68  : 

35  25 

1  50 

» 

76  02 

158  7000 

511  6453 

32  15 

0  75 

» 

» 

3  15 

417  2700 

445  9752 

13  44 

13  50 

» 

» 

10     » 

» 

55  0406 

2  46 

30  07 

6  34 

» 

» 

173  8800 

213  6056 

21  38 

1  61 

» 

2  50 

» 

29  2359 

42  0501 

2  55  j 

133  39 

11  33 

» 

» 

s> 

414  7939 

19  14 

5     » 

» 

» 

» 

» 

49  5516 

4  98  : 

» 

» 

» 

» 

» 

83  1844 

4  52  î 

27  75 

» 

> 

18     » 

» 

427  9376 

18  13 

1 

» 

» 

» 

» 

» 

129  7738 

12  44 

17  25 

7  25 

» 

201  19 

277  4300 

550  4631 

25  45 

» 

0  50 

» 

» 

» 

3  5853 

0  45 

47  67 

» 

» 

» 

» 

30  7133 

2  65 

3    » 

» 

» 

» 

» 

18  2386 

1  06 

» 

» 

» 

» 

» 

1  7926 

0  14 

88  51 

» 

.  » 

33  30 

90  3900 

246  5739 

23  68 

3  50 

» 

» 

» 

» 

10  0317 

0  69 

1  24 

» 

» 

» 

ï> 

16  0199 

1  11 

22  25 

2     » 

» 

105  57 

» 

204  0499 

12  82 

» 

» 

» 

» 

» 

29  2600 

5  21 

22  71 

» 

» 

» 

» 

34  0898 

4  75 

» 

» 

» 

» 

» 

14  6744 

1  24 

17  35 

» 

» 

7  50 

» 

14  1303 

1  31 

14  17 

» 

» 

» 

» 

73  4944 

5  10 

1740  38 

!t  1  h.  8080 

78  01 

et  0  h.  8080 

215  50 

2.295  11 

3.502  5984 

12.873  9770 

x\\ 

INri'.ODlCTIOX 

1 
1 

COMMUNES 

SUPER- 
FICIE 

(hectares) 

TERRES 

labourables 

(arpents) 

! 

i 

79. 
80. 
81. 
82. 
83. 
84. 
85. 
86. 
87. 
88. 
89. 

Report 

Villenavotte 

Villenciive-la-Dondagre 

106.301 

220 

1.444 

1.658 

695 

815 

710 

2.088 

1.454 

1.107 

1.526 

2.713 

120.731 

8'' 
» 
» 
6' 
8- 
6' 
6« 
4c. 

8<= 
» 

1^ 

18.567  82 

et  11  h.  7230 

14  64 
423  60 
187  17 

54  71 

61  52    i 
468  85    f 

31  25   i 
245  18 

76  13 
311  62 
212  12 

20.654  61 

et  11  h.  7230 

Villeneuve-la-tiuyard 

Villeneuve  rArclievcque 

Villeperrot 

VilleroY 

Villethierrv 

Villiers-Honneux 

Villiers-Louis 

Viiuu'uf 

^'()i.sincs.                              

Total 

Bois,  labours,  prés  et  vignes,  la  proportion  de  ces  quatre 
natures  de  terres  et  de  cultures  dans  la  proprit'té  foncière 
ecclésiastique  n'était  pas  tout  à  fait  à  l'image  de  leur  répar- 
tition dans  l'ensemble  du  district.  Le  Sénonais  était  suriout 
un  pays  à  blé,  un  véritable  grenier  qui  alimentait  en  partie 
les  marcbés  de  Hray  et  de  Montereau,  en  entier  celui  de 
Sens,  et  suffisait  encore  à  l'approvisionnement  partiel  de  la 
région  de  .loigny  et  de  l'Auxerrois,  où  les  «  blatiers  »  de 
Sergines  voilui'aient  des  grains  juscju'à  Cdamecy  (1).  D'après 
nos  calculs,  basés  sur  reiujuéte  agricole  du  Ikireau  inter- 
médiaire de  Sens  en  17<S«  (2),  88.0(X)  bectares,  soit  75  "/o  (le 
la  superlicie  totale  du  district,  étaient  en  terres  labourables. 
L'élevage  du    bétail  était    pres(jue  nul    dans   la    région  par 


(Il  l'oiîhi:,  Lf.s  Siih.si.staiirrs  dans  I' Yotnif  ...priidunt  ht  lirrotulioii.  f)p.  0-7. 
(■2i  Celle  eiMiuéle  ."i  élé  ouiiliée  dans  nos  Cahiers  du  haiUiaye  de  Sens. 
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PRÉS 

VIGNES 

ÉTANGS 

BOIS 

TOTAL 

des  terres 

de  1"^  origine 

POUH- 

irpents) 

(arpents) 

(arpents) 

ai  pents 

hectares 

(hôpitaux 

non  compris) 

ihectares) 

CENTAGE 

740  38 

1  h.  8080 

78  01 
et  Oh.  8080 

215  50 

2.295  11 

3.502  5984 

12.873  9770 

* 

» 

» 

12     » 

» 

11  2367 

5    10 

44     » 

» 

223    » 

226  37 

70  7962 

457  5741 

31  68 

45  55 

3  h.  7709 
19      » 

1  25 

1     . 

» 

» 

102  4594 

44  7883 

6  17 
6  44 

S  25 

* 

» 

172  96 

» 

102  3835 

12  56 

1 

» 

» 

» 

316  9500 

514  7109 

72  50 

125 

0  32 

» 

» 

» 

13  8434 

0  66 

1           * 

» 

» 

» 

» 

93  1684 

6  40 

0  50 

» 

» 

» 

» 

43  6713 

7  62 

30  30 

0  25 

» 

» 

» 

116  3378 

12  63 

3    » 

» 

» 

» 

251  9200 

342  6576 

12  19 

ÎOI  23 

5  h.  5789 

80  83 

et  0  h.  8080 

438  50 

2.706  44 

4.142  2646 

14.716  8084 

' 

suite  de  la  petite  quantité  des  prairies  qui  ne  dépassaient 
pas  2.500  hectares  ;  5.000  hectares  de  vignes  s'accrochaient 
aux  coteaux  des  vallées,  surtout  dans  celle  de  l'Yonne  ; 
les  bois  et  les  étangs  couvraient  environ  15.000  hectares  et  le 
reste,  9.500  hectares,  était  occupé  par  les  propriétés  bâties, 
les  rivières,  les  chemins,  les  landes  et  les  friches. 

Si  l'on  rapproche  de  ces  chifTres  ceux  des  biens  ecclésias- 
tiques, on  voit  que  les  terres  à  blé  dominent  aussi  parmi  les 
biens  du  clergé,  mais  dans  une  proportion  beaucoup  moindre 
que  celle  des  prairies  ou  des  bois  :  alors  en  efTet  que  les 
terres  arables  des  biens-fonds  ecclésiastiques  atteignent  à 
peine  un  dixième  des  terres  à  blé  de  tout  le  district,  le  clergé 
possède  à  lui  seul  plus  du  tiers  des  bois  et  presque  le 
tiers  des  prairies,  que  leur  rareté  fait  estimer  d'autant  plus; 
et  ainsi  se  trouve  justifiée  cette  doléance  de  plusieurs  cahiers 
du  bailliage  qu'au  premier  ordre  appartiennent  les  «  meil- 
leures »  terres.  Par  contre  le  vignoble  ecclésiastique  est  in- 


XXXII 


IXTHODUCTIOX 


lime,  puisqu'il  n'atteint  pas  1  "/o-  Le  tableau  suivant  mettra 
ces  faits  en  lumière  : 


N  ATI"  RE 
des 

CUI.TllîES 


Terres  

Prés 

Vignes  

Bois  et  étangs. . . . 
Frielies  ei  chemins 

Total 


Etendue 

des 
cultures 

hectares") 


88.000 
2.500 
5.000 

15.000 
9.500 


120.000 


Proportion 

des 

cultures 


73  34 
2  08 
4  17 

12  50 
7  91 


Etendue 

des  biens 

ecclésias- 

ti(iues 

(he(  lai-es) 


8.740 

700 

40 

5.200 


14.680 


Proportion  îles  cultures 
ecclésiastiques 


l>ar  rapport 
à  la  superficie 

(les  lites  ciil- 

liires   (lan.s  le 

district 


9  95  "/o 
28.  »V„ 

0  80  "/o 
34  66  "/o 


par  rapport 
à  reiiseiiihle 

(les  biens 
ec(l('siasli(i. 


59  54 

4  76 

0  27 

35  43 


La  superficie  totale  du  district  de  Sens  étant  exactement 
de  120.731  hectares  (1),  les  biens  ecclésiastiques  en  consti- 
tuaient donc  à  peu  près  la  huitième  partie,  soit  12,19  "/„,  et  si 
l'on  considère,  non  ])as  la  superlicie  totale,  mais  seulement 
la  superficie  productive,  défalcation  faite  des  chemins^ 
rivières  et  friches,  la  proportion  des  terres  du  clergé  par 
rapport  à  l'ensemble  du  district  atteignait  13,27  "/o-  Mais  les 
rentes  foncières  et  les  dimes  que  percevait  le  clergé  n'étaient, 
au  fond,  qu'une  propriété  terrienne,  démembrée  ou  amoin- 
drie. Percevoir,  en  elfet,  sur  une  paroisse,  la  dîme  à  la  16% 
c'est-à-dire  prélever  la  10*^  partie  des  moissons  ou  des  ven- 
danges, c'est,  en  réalité,  y  posséder  plus  du  seizième  des 
labours  et  des  vignobles  :  car  alors  que  la  récolte  du  cultiva- 
teur lui  a  coûté  des  travaux  et  des  soins  qui  viennent  en 
déduction  de  son  bénéfice  brut,  la  dîme,  portable  dans  les 
greniers  du  décimateur,  est  exempte  de  toute  charge  et  cons- 
titue un  revenu  net. 


1 1 1  La  superficie  de  l'arrondissement  de  Sens,  d'après  la  Situation  financière  des 
Coinmune.s,  |jul)liée  par  le  Mini.stère  de  riiiléritur,  est  de  1:22. 49^2  hectares;  mais  il 
faut  en  déduire  1.701  hectares,  superlicie  de  la  cnmmiiiic  de  .loiiy.  (|iii  fais.'iit  aiilrelbi.s 
liartie  du  Loiret.  (Voir  supra,  p.  xxii.  ii.  I  k 
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Il  est  impossible  d'évaluer  exactement  à  quoi  montait  le 
])ro(luit  des  dîmes  :  outre  que,  dans  beaucoup  de  cas,  les 
(limes  étaient  allermées  avec  des  terres  et  des  droits  seigneu- 
riaux dont  nous  ne  possédons  point  la  ventilation  des  pro- 
duits, certains  baux  ne  nous  sont  pas  parvenus  et  souvent 
aussi  les  décimateurs,  notamment  les  curés,  exploitaient 
directement  leurs  dîmes,  sans  les  affermer.  (îrosse  difficulté 
encore,  mais  non,  semble-t-il,  insoluble,  si,  au  lieu  d'éva- 
luer le  produit  de  la  dîme  en  argent,  on  chercbe  à  mesurer 
l'étendue  du  fonds  à  quoi  elle  équivalait.  Ici,  comme  à  (pour- 
ceaux, Cuy,  Evry,  Rosoy,  Saint-Denis,  (îron.  Maillot,  etc., 
la  dîme  était  perçue  à  la  1(5*^:  là,  comme  à  Xailly,  Collemiers, 
Ktigny,  Villeperrot,  Véron^  Egriselles,  etc.,  à  la  21*^:  ailleurs 
et  plus  rarement,  comme  à  Brannay  et  Villenavotte,  à  la  24^; 
exceptionnellement  enfin,  comme  à  Voisines,  à  la  32^  (1); 
mais,  dans  l'ensemble,  on  peut  fixer  assez  exactement  à  la  19^ 
la  moyenne  de  la  quotité  de  la  dime.  Ceci  posé,  ra])pelons 
que  la  superficie  des  terres  arables  du  district  était  de  88.000 
bectares  :  avec  les  vignes  —  car  bois  et  prés  étaient  exempts 
de  dîmes  —  la  partie  décimable  approchait  de  93.000  hectares. 
De  ces  93.000  hectares,  8.780  appartenaient  au  clergé  et,  logi- 
quement, devaient  échapper  à  la  dime  :  mais  il  faut  observer 
que  l'exemption  de  dîme  pour  les  propriétés  ecclésiastiques 
n'existait  qu'au  cas  oîi  il  y  avait  confusion  entre  propriétaire 
et  décimateur,  et,  en  réduisant  à  90.000  hectares  la  portion 
des  terres  réellement  décimables,  on  ne  doit  pas  s'écarter 
sensiblement  de  la  vérité.  La  19^  partie  de  90.000  est  4.736 
hectares,  dont  on  peut  dire  que  le  revenu  équivaut  au  pro- 
duit des  dîmes  ecclésiastiques,  dont,  en  somme,  le  clergé  est 
indirectement  le  véritable  propriétaire.  Si  l'on  ajoute  ces 
4.736  hectares,  représentatifs  de  la  dîme,  aux  14.716  hectares 
que  le  clergé  possédait  en  toute  propriété,  on  arrive  au  total 
de  19.452  hectares,  soit  16,15  %  de  la  superficie  entière  du 
district  et  près  de  18  %,  c'est-à-dire  presque  1/5,  de  la 
superficie  productive. 

Notons  enfin  que,  dans  ces  calculs,  nous  avons  fait  abs- 
traction du  produit,  négligeable  il  est  vrai,  des  rentes  fon- 


1 1 1  Voir  lies  Cahiers  du  IjudHufjc  <U>  Sens,  aux  notices  coiiceniant  ces  paroisses. 
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cières,  vestiges  d'une  propriété  immobilière  démembrée,  et 
rappelons  que,  s'il  s'agissait  ici  de  fixer  la  fortune  du  clergé 
et  non  pas  seulement  l'étendue  de  ses  biens-fonds,  il  fau- 
drait faire  entrer  en  ligne  de  compte,  outre  les  dimes  dont 
nous  avons  essayé  de  convertir  la  valeur  en  fonds  de  terre, 
les  propriétés  bâties  et  le  produit  des  droits  seigneuriaux  : 
cens,  banalités,  lods  et  ventes,  droits  de  justice,  etc.,  du  casuel 
et  des  rentes  constituées. 


Les  biens  des  fabriques,  séminaires,  collèges,  bôpitaux  et 
ordres  religieux  militaires  et  ceux  des  congrégations  sécu- 
lières avaient  été  exceptés  de  la  vente  par  l'art,  l*^""  du  décret 
du  28  octobre  1790  et  l'aliénation  n'en  fut  décidée  que  plus 
tard,  par  les  décrets  des  18,  19  août  et  19  septembre  1792, 
8  mars  1793  et  23  messidor  an  II. 

Dans  les  chiffres  que  nous  avons  donnés  ci-dessus  sont' 
compris  les  biens  des  congrégations  séculières,  des  fabri- 
ques, séminaires  et  commanderies,  mais  non  ceux  des 
hôpitaux  et  collèges.  (>ette  dernière  catégorie  de  biens  entra 
du  reste  pour  une  faible  part  dans  la  masse  des  biens 
vendus,  tant  parce  qu'ils  étaient  de  peu  d'imj)ortance  que 
parce  qu'une  partie  seulement  en  fut  aliénée.  La  vente  des 
biens  des  hôpitaux,  prescrite  par  le  décret  du  23  messidor 
an  II,  s'effectua,  en  effet,  au  moment  le  plus  défavorable, 
quand  l'assignat  était  absolument  déprécié,  et,  pour  éviter 
que  la  fortune  des  pauvres  ne  s'évanouit  en  fumée,  on 
conjura  heureusement  le  désastre  avant  qu'il  ne  fût  com- 
plet ;  une  loi  du  9  fruclidoj'  an  III  (1),  plusieurs  fois  renou- 


(  1  riJi's  le  '.')  t'ruclidiir.  IWiliiiini.slraliuii  du  l)t''|)aiU'iiieiit  avait  devajicc  les  d(''(isi()n.s 
de  la  loi  du  9:  *  Sur  le  rapport  d'une  délibération  pri.se  jiar  le  Conseil  général  de  la 
commune  de  Sens,  portant  invitation  au  Directoire  du  district  de  Sens  de  suspendre  la 
vente  des  biens  provenant  de  l'hospice  civil  et  de  la  maison  des  Orpheline.s,  et  cela 
fondé  sur  un  décret  qui  ordonne  ladite  suspension  et  renvoie  au  (Comité  [des  linances] 

pour  faire  un  rapport  (|ui  en   ordonne  la  vente l'Administration  du  Département, 

considérant  que  la   vente   des  biens  des  bnititaux   n'est  point  suspendue,  mais  que 
cependant  la  Convention  nationale,  sur  les  dillérentes  iiétitious  qui  lui  ont  été  adres- 
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velée  (1),  suspendit  provisoirement  la  vente  des  biens  des 
hôpitaux  et  le  décret  du  16  vendémiaire  an  V  abrogea 
définitivement  celui  du  23  messidor  an  II.  Néanmoins,  du 
fait  de  cette  loi,  le  patrimoine  des  hôpitaux  avait  été,  dans  le 
district  de  Sens,  réduit  d'un  tiers  et  allégé  d'environ 
250  hectares  de  terres. 


sées  pour  le  rapport  de  la  loi  du  "23  messidor  qui  en  ordonne  la  vente,  en  a  renvoyé 
l'examen  <à  ses  comités,  ce  qui,  annonçant  qu'elle  pourrait  revenir  sur  la  loi  précitée, 
laisse  une  incertitude  sur  son  exécution,  ce  qui  éloignerait  les  enchérisseurs  qui  ont 
des  vues  sur  ces  biens  et  nuirait  par  suite  à  l'intérêt  public  si  on  les  vendait  dans  le 
moment  actuel,  arrête  qu'il  sera  sursis  à  la  vente  et  adjudication  des  biens  provenant 
des  hôpitaux  situés  dans  le  ressort  du  District  de  Sens,  jusqu'à  ce  que  la  Convention 
ait  prononcé  sur  le  rapport  que  ses  comités  sont  chargés  de  lui  faire  ».  (Arch,  Yonne, 
L  109,  fol,  89),  Voir  sur  le  même  objet  l'arrêté  de  l'administration  du  district  de  Sens 
du  18  thermidor  an  111.  (IMd.,  L  898,  fol,  11). 

Il)  Par  les  décrets  des  ;2  brumaire  et  28  germinal  an  IV. 
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II 

LA    PROPRIÉTÉ   NOBLE    ET   LES    BIENS    DE   2^   ORIGINE 

On  iiaurait  pas  une  idée  exacte  de  la  grande  propriété 
foncière  laïque  si  l'on  considérait  seulement  l'étendue  des 
biens  confisqués  sur  les  émigrés.  La  plupart,  en  elïet,  des 
grands  propriétaires  fonciers  du  district  ne  passèrent  point 
les  frontières  et  les  biens  nationaux  de  seconde  origine  ne 
représentent  qu'une  faible  part  des  terres  qui  appartenaient 
à  la  Noblesse. 

La  seigneurie  de  Chaumot,  au  district  de  .Joigny,  était 
passée,  en  1771,  entre  les  mains  du  j)rince  Xavier  de  Saxe(l), 
qui  était  ainsi  devenu  propriétaire,  dans  le  district  de  Sens, 
des  fermes  de  Montgerin  et  de  Ik'acy  et  de  forêts  considé- 
rables sur  les  finages  de  Courtoin,  Domats,  Egriselles  et 
Savigny.  M.  Mégret  d'Etigny,  dont  la  famille  avait  fourni  des 
intendants,  un  grand  audiencier  de  France  et  un  trésorier 
de  l'Extraordinaire  des  guerres,  était  un  vrai  marquis  de 
Carabas  :  cbàtelain  de  Tbeil,  dont  la  seigneurie  avait  été 
acquise  212.000"'  (2),  par  sa  mère,  en  1739,  seigneur  d'Etigny 
et  de  Passy,  où  s'élevait  son  cbàteau,  ses  domaines  à  Tbeil, 
Noé,  Pont-sur- Vanne,  Vaumort,  Màlay-le-Roi,  Etigny  et 
Passy,  dépassaient  2.0(55  arpents  de  terres,  310  arpents  de 
prés,  1.1'SO  ar])ents  de  bois.  Le  marquisat  de  C.bampigny, 
dont  dépendaient  près  de  700  ar])ents  de  bois  et  plus  de 
(300  arpents  des  meilleures  terres  de  la  contrée,  venait 
d'écboir  à  M.  Testu  de  Balincourt,  par  son  mariage  avec 
l'unique  béritière  des  Bernard,  auxquels  cette  seigneurie 
apj)artenait  depuis  trois  siècles  (3i.  Un  ancien  président  de 


(  1 1  Arcli.  Vomie.  K  .î.);!. 

(H)  Arch.  Vomie,  K  -201. 

('{j  Arch.  Yonne,  K  17.  Voir  le  contrat  de  niariatre  du  7  noveiiil)re  148U  entre 
Etienne  de  Bernard  et  Anne  liCpoux,  fllle  de  .lean  Lo{îou.\.  .secrétaire  de  Louis  XI,  et 
le  testament,  du  -2:i  avril  17cS-2,  de  .lean-Fram.dis-Alexaiidn'  de  lîcrtianl.  marquis  de 
(Ihaini»ij,'ny.  comte  de  Mimtj-'on. 
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la  Cour  des  Aides,  M.  ('ordier  de  Montreuil  (  1  ),  seigneur  de 
Vallery,  possédait,  tant  sur  Vallery  que  sur  Villethierry, 
627  arpents  de  terres  et  prés  et  1.130  arpents  de  bois.  Le 
marquis  de  Maubcc,  descendant  de  la  famille  italienne  des 
Planelli,  établie  au  commencement  du  x\u*^  siècle  à  Lyon, 
où  elle  avait  occupé  les  plus  hautes  charges  à  la  (^our  des 
Monnaies  et  au  Bureau  des  Finances,  s'était  rendu  acqué- 
reur, en  1760,  de  la  seigneurie  de  Thorigny  (2).  Comme 
baron  de  Bray,  dont  au  moyen-àge  la  chàtellenie  comprenait 
dans  sa  mouvance  féodale  une  partie  de  la  région  septen- 
trionale du  district  (3),  le  duc  de  Mortemart  était  proprié- 
taire de  vastes  domaines  à  Gourion  et  sur  les  paroisses 
voisines.  Dans  ces  mêmes  parages,  l'ancien  contrôleur 
général  des  finances,  M.  Maynon  d'Invault,  seigneur  de  Gisy, 
Michery  et  Yillemanoche  (4),  possédait  1.368  arpents  de 
terres  arables  et  de  prairies  et  828  arpents  de  bois.  A  M.  de 
Bérulles,  président  au  Parlement  de  Grenoble,  appartenait 
prescjne  tout  le  finage  de  Foissy  (5),  sans  compter  d'autres 
domaines,  dans  l'Aube  et  le  district  de  Joigny,  à  Rigny-le- 
Ferron,  à  Cérilly  et  à  Bérulles,  dont  la  terre  avait  été  érigée 
en  marquisat  (6).  Un  trésorier  de  France,  M.  Lecouteulx,  se 
partageait  avec  M.  d'Alonville  la  seigneurie  de  ^Nlontacher  ; 
celle  de  Villeblevin  était  échue  au  vidame  de  Vieilsmaisons, 
M.  Jacquier,  celle  de  Dollot  à  M.  de  Thienne,  celle  de  Yille- 
gardin  aux  Dupré-Saint-Maur.  Le  marquis  du  Quesnoy,  le 
comte  de  Polignac,  le  marquis  de  Roquelaure,  le  comte  du 
Roure,  le  duc  de  Montmorency-Luxembourg,  avaient  dans 
la  région  quelques  parcelles  de  leur  immense  fortune  ter- 
rienne. Auprès  de  ces  grands  seigneurs  faisaient  mesquine 
figure  les  membres  de  la  petite  noblesse  du  pays,  les  Bul- 
lioud,  les  Biencourt,  les  Couste,  les  Jussy,  les  Marsangy,  les 
Lhermitte,  les  Rossel,  les  Duval. 


(1)  L'un   des  fils  de  M.  Coidier  de   Montreuil.   l'intendant  de  Caen,  Cordier  de 
Launay,  émigra. 

(2)  Voir  Arch.  Yonne.  K  269,  E  292. 
(3|  Voir  infra,  notice  de  Champigny. 

(4i  La  seigneurie  de  Villenianoclie  avait  été  acquise  du  comte  de  Saint-Mesme,  Aune  de 
l'Hôpital,  en  1747,  par  M.  Maynon  d'Invault,  moyennant  lôO. 000**.  i  Arch.  Yonne.  H  •■ïï2i. 
(5)  Voir  Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  228. 
(())  Arch.  Yonne,  Q  279. 
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Indépendamment  de  ceux  qui  pouvaient  présenter  un 
nombre  suffisant  de  quartiers  d'authentique  noblesse,  les 
grands  propriétaires  fonciers  du  district  comprenaient  une 
catégorie  de  gens  qui,  sans  être  nobles,  s'étaient  haussés  peu 
à  peu  jusqu'à  la  noblesse.  Enrichis  dans  le  négoce  ou 
entourés  du  prestige  des  charges  de  judicature  qu'ils  exer- 
çaient de  père  en  fils,  au  bailliage,  à  l'élection  ou  à  la  maî- 
trise, les  Fauvelet,  les  Jodrillat,  les  Garsement,  les  Benoit, 
d'autres  encore,  étaient  très  éloignés  de  la  bourgeoisie  d'où 
ils  étaient  issus.  Lors  des  élections  aux  Etats-Généraux,  s'ils 
furent  exclus  de  l'assemlilée  de  la  Noblesse,  le  Tiers  protesta 
justement,  de  son  côté,  contre  leur  maintien  dans  ses 
rangs  <1).  Aussi  les  avons-nous  fait  figurer  à  la  fm  du 
tableau  suivant,  où  l'on  trouvera  la  liste  des  grands  pro- 
priétaires fonciers  laïques  du  district. 

Tableau  des  grands  propriétaires  fonciers  laïques, 
nobles  et  anoblis 


proprii:taiui:s  (2> 


SITUATION 

des 

BIENS-FONDS 


TRRRES 
(arpents) 


PRKS 

et   VIGNES 

(arpents) 


BOIS 
(arpents) 


I.  NOBl-ES 

Alowii.lk  (1)'),  seigneur'  Montaclier.  ; 
de  la  Hrosse-Pàlis.       j 

"HKiai.LK,  (Aniable-Pier-  Flacy. 

re-Albeit  de),  premier  FoissyOJ. 

présid.   au    Paileiiieut  Lailly 
de  (ireiioble.                   i 

Bii-AcoruT  (Cliristoph-, -  Màlay-le-Vic' 
Aiif^iistiii   dei,   cheval' 
de  Saint-f.oui.s. 


liouvYKR    (  C^ Il  a  ri  es- 
Octave),"*»  éciiyer. 

A  reporter . .  .  ! 


I^agiieaux 

l-'oissy 
Moliiions 


107 

1.800 

133 


17  » 

215  » 

» 

2.494  » 


15 

» 

132 

» 

19 

» 

13 

» 

110 

» 

400 

» 

» 

» 

2 

» 

140 

» 

» 

» 

» 

» 

3 

» 

» 

149 

» 

()85 

» 

(1)  Voir  nos  ('(ihicrs  du  //tiillitit/c  de  Sais.  p|i.  11.  H.'JH,  ct<'. 

i'I)  Un  aHtt'Ti.sfjiie  jim^Mlc  les  noms  des  proijriotiiircs  (iont  tout  ou  partie  des  biens 
furent  vendus  pour  cause  d'éini^'ration,  de  condainiuitiou  ou  de  parcuté  avec  les 
éiiiigré.s. 

(3)  Voir  Ciiliifis  ilu  luiillitit/r  dp  S/'iis.  p.  2-2"). 

(4i  Du  (lier  de  sa  ffiniiM'.  .Maric-.\iiiie-.\di'l.'iïdc-(l(lavic  Hlaiiclicf  (.\r<li.  Viiiinc.  Q.). 
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PROPRIETAIRES 


SITUATION 

des 

BIENS-FONDS 


TERRES 
(arpents) 


pre:s 

et    VIGNES 
(arpents) 


BOIS 
(arpenls) 


Report . 


BuLLiouD  (Jean-Bénigne 
de),  chevalier  de  Saint- 
Louis. 

Conquérant  (de),  seign 
de      la      Madeleine 
à  Theil. 

*Cordier  de  Montreuil 
(Claude-René),  présid. 
honoraire  à  la  Cour 
des  Aides,  seigneur  de 
Yillethierry. 

CousTE  (de),  conseillera 
la  Cour  des  Monnaies, 
seigneur  en  partie  de 
Villiers-Louis. 

Desmarets  (Nicolas), 
chevalier,  seigneur  de 
Pcàlis. 

Duparc  du  Plessis,  seig'" 
en  partie  de  Subligny. 

DuPERRET  (Pierre-Jean), 
seigneur  de  Sublign5\ 

*DupRi':  DE  St-Maur 


DUVAL    DE    LA    HoUSSAYE 

(Pierre),  chevalier. 

Fleurigny  (la  marquise 
de). 


*FoAciER  deRuzé,  écuy 


Gauthier  de  Rumilly 
seigneur  de  la  Mothe 
et  de  Molinons. 

A  reporter. . . 


Voisines 


Theil 


Vallery 
Yillethierry 


Màlay-le-Vic, 
Pont-sur-Vanne 
Villiers-Louis 


Subligny 


Màlay-le-Vic. 
Subligny 

Montacher 
Villegardin 

Màlay-le-Vic. 
Véron 

La  Chapelle-s.-Oreuse 
Fleurigny 
Villiers-Bonneux 

Collemiers 

Cuy 

Evry 

Glsy 

St-Clénient 

St-DenisetlaCtiapelle 

Vcrnoy 

Villegardin 

Molinons 


2 .  494 
330  » 

190 


274 
245  80 


36  » 
76  » 

? 

? 

44  » 

9 

160  » 

90  » 
250  » 

9 

560  » 

» 

23  62 
49  83 
10  75 
64  88 
88  85 

» 

» 

448  50 

5. 436 "23 

49 

» 

» 

83  50 
25  » 

1  »! 


? 

15  »i 


40 


2  62 
1  25 


16  34 

62  25] 

395^96 


685  » 


900  » 
230 


190 
80  » 

-] 
900 
150 

93  » 


1  25 
5  17 

114  » 


3.686  42 


XL 


IXTRODUCTIOX 


PRuPHIKTAIRES 


SITUATIOX 

(les 
BIRXS-I'OXDS 


TERRES 

(arpents) 


PRES 
et    VUtNES 

(  arpents 


BOIS 

(arpents 


Report . 


(iiHiKH    (J.-Bapt.-Franç.),  Egriselles 
écuyer. 

Guillaume  de  xMarsangy  Egi'iselles 

(Max.-Roch-Louis-Ro-  Marsangy 
bert),  chevalier. 

Mausaxgy  d'abbé  de)      j  Egriselles 

Jauquiku   (Philip.-Guill.),  Chaumont 
vidanie   de  Vieilsinai-      St-Agnan 

sons,  seigneur  de  Ville-  Villeblevin 

blevin  (et  *de  Saixïe-|  Villeneuve  laûuyard 
Marie,  son  gendre). 


Etigny 

Gron 

Maillot 


Vernov 


Flacy 


■JussY  (  Ant.-Hlaise-Glaud.  j 
de),  seigneur  des  Epe- 
nards. 

'Lacarre  (Louis-Marie- 
Johanne  de),  marquis 
de  Sauniery.  | 

■  Le  liAsci.E  d'Argen- 
r  i;  u  I L  (  J  e  a n - L G  u  i  s- 
Marie),  seigneur  de 
Pouv. 


Le  Has  du  Plessis,  con-  Sognes  et  le  Plessis 
seiller    au    Parlement 
(le  Paris. 

Li:    (^()UTi;uLX   Baithél.-    Montacher 
l'Etienne),  trésorier  de 
France,     seigneur     en: 
l)artie  de  .Montacher. 

Liii:i'.MrrE     de     Champ-       Maillot 
HKRTKAND,  seigiu'ur  en'        Passy 
partie  de  Villieis-Loiiis      Pon'surVanne 

Villiers-Louis 

•.MassÎ-de  Saim -MAi'.riN.     Gompigny 

Goiirlois 
Sl-(néinent 
Serbonnes 


5.436  23: 


80 


121     » 
108     » 


45     » 

2  93! 

62  56 

194  40 


0  75| 

125  50 

6  62 

76  50 


663 


A  reporter 


378  .50 


220  » 

40  » 

40  » 
9 

17  11 

16  36 

9  45 


7.707  21 


395  96    3.686  42 
4    »  36    »I 


o     »  b     » 

39     »  85     » 


0  50 


63  63 
27  22 


48 

» 

» 

1 

37 

» 

? 

» 

10 

81 

8 

76 

» 

660  53 

0  75 


309  94 


>  o     »i 

4     »        147  63 


6  781  2  50 


45  50        150     » 


4.628  24 
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PROPRIÉTAIRES 

SITLATIOX 
des 

TERRES 

PRÉS 
et   VIGXES 

ROIS 

BIEXS-FOXDS 

(arpents) 

(arpen 

SI 

(arpenls) 

1                          Report 

■ 

7.707  21 

C60  53 

4.628  24' 

1 

Mayxox     d'Invault, 

Gisy 

211     » 

48  50 

! 
108    »; 

ancien  contrôleur  gé- 

ûrange-le-Bocage 

11  50 

» 

» 

néral  des  Finances. 

Michery 

854     » 

24 

» 

20    » 

Villemanoche 

199     » 

20 

» 

700    » 

MÉ(iRKï  d'Étigxy  (Ant.- 

Etigny 

400     » 

27 

» 

110    »! 

Jean-Marie),    lieuten- 

Mâlay-le-Roi 

244     » 

96 

» 

140    » 

colonel  d'infanterie. 

Noé 

? 

? 

? 

Passy 

182     » 

22 

50 

200     » 

Pont-3ur-Vanne 

109     » 

6? 

» 

100     » 

Theil 

667     » 

113 

» 

70     » 

Vareilles 

4     » 

7 

50 

» 

Vaumort 

390     » 

» 

860     » 

Vérou 

73     » 

10 

» 

» 

Méric  de  la  Tourxerie 

Foissy-sur-Vanne 

•> 

? 

? 

(M'""). 

Lailly 

754     » 

18 

50 

200     »; 

*Moixvii.LE  (Fran.-Gilles 

Brannav 

162  06 

11 

50 

238     » 

de),  seigneur  de  Bran- 

Lixv  ' 

1  25 

1 

» 

» 

nay  et  des  Barres. 

Xailly 

177  25 

» 

» 

Pont  sur- Yonne 

67  04 

» 

»         1 

St-Agnan 

» 

>> 

2     »' 

St-Valérien 

» 

5 

62 

1  50 

Villeperrot 

26  73 

3 

15 

2     » 

Villethicrry 

215  37 

v) 

45 

374     » 

MoxT  MoiiEX  CY  (An  n  e-Ch.  • 

Vertu  ly 

320     » 

» 

» 

Sigismond  de),  duc  de 

Luxembourg. 

; 

j  MoRTE.M.ART  (Victumicn- 

Gourion 

9 

•> 

9 

Jean-Bâptiste-Marie  de 

Rochechouart,  duc  de) 

• 

"Plaxelli   (Louis-Gabr. 

La  Postolle 

186  33 

» 

1.052     » 

de),  marquis  de  Mau- 

Thorigny 

564  28 

15 

50 

531     » 

bec,  capitaine  aux  gar- 

Voisines 

40  49 

» 

» 

des  françaises. 

■PoEiGXAC  (  (iuil  l.-Alexan- 

GoUemiers 

38     » 

1 

43 

52     » 

dre,  comte  de),  seign"" 

Gron 

3     » 

2 

50 

» 

de  Paron. 

Paron 

144  78 

17 

54 

96  53 

1 
QuEsxoY  (le  marquis  du) 

Viiliers-Bonneux 

536     » 

» 

» 

seigneur    de   Villiers- 

Bonneux. 

A  reporter . . . 

! 

14.288  29 

1.169 

22 

9.485  29 
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PROPRIETAIRES 


SITUATION 

des 

BIENS-FONDS 


TERRES 

(arpents) 


PRES 
et   VIGNES 

(arpent) 


BOIS 
(arpents) 


Report . 


R  o  s  s  H I,  (C  h  r  i  s  t  o  ])  h  e 
(volomban  de),  lieut.- 
coloiiel  de  carabiniers 
et  RossKL  (C>harles- 
Christophe),  seigneur 
de  (".ercy,  ancien  lient, 
de  vaisseau. 


RouRE     (  Denis- Aug.     de 
Grinioard,  comte  du). 

Saint-Hilaiiîe  (de). 

*Saxk  (François-Xavier, 
prince  de). 


Tkstl    dk    RamncourïjJ 
scign'    de  Champigny.' 


THiENNK((^Iiarles-Ciaëtan      Dollot  '2i 
de;,  brigadier  des   ar-       Vallery 
niées  navales,  seigneur 
de  Dollot. 


14.288  29i   1.1G9  22i  9.485  29 


Roql'elauhk  (le  marquis    St-Valérien   ! 
dei,    seigneur    de    St-I  '  [ 

Valérien.  I 


Guy 

Kvi'v 

Maillot 

Màlay-le-Vic. 

St-'Agnan 

St-Clément 

Saligny 

Sergines 

Soucy 

Villebievin 

Villemanoclie 

Villeneuve-ia-ûuyard 

Sergines 

Brannay 

Gourtoin 

Domats 

Egriselles 

Marsangy 

Savigny 

Champigny  (l> 
Villethierrv 


Trainkl  (le  !nar(|iiis  de 
A  rc]>(>rtcr .  . 


Bagneaux 


9  25 
4  12 

15  66 
4  98 

88  78 


83  84 

8  97 

121     » 

14  66 

29  60 

543     » 


110  71 

51  29 

275  92 


535  34 

50     » 


280     » 


16.596  41 


2  50 
»         ' 

1  64 

2  »j 
1  32| 

» 

6  58i 
38  44! 
»  i 
24  04  S 


14     »î 

0  18! 

23  28  j 

10  40 


130  67 

1     » 


0  75 


10  25 


14 


80 

126 

706 
4 

535 
4 

574 

669 

» 

90 


70     » 


1.438  27' 12. 358  54 


ili  l)';ipri"'s  I"aveii  du  -Ji  juillet  I7.">(i  p^ssi'-  par  Jcaii-Fiaiirnis-.McxaiKlre  l'icruanl, 
inanjui.s  de  (;iiaiu|)ij:ny  ijteau-pi'io  de  .M.  Testu  de  Halincouit).  à  .leaii-Vict.  d(!  Hoclie- 
chouart,  duc  de  Morteniarl.  hantn  de  Hiav.  à  (.-ause  dcsnti  cliatcaii  de  Hrav  (.Arcli.  Yomu!, 
E  18;  vdir  infra.  notice  de  (iliaiiipitmyi. 

(2)  .N'ou.s  i;.' mirons  la  .superficie  des  iiieris-t'itnds  de  .\l.  de  Thicmie  sur  Dollot;  niai.s 
nou.s  .savons  (|ue  .son  domaine  sur  cette  paroisse  —  à  part  90  arpents  de  bois  (|iiii  e.\|)l(>i- 
fait  directement  -  était  aflermé  moyi'tm.iiil  i.-'.-2it".  rien\  Ceuillettes  de  vin  et  12U(J  hottes 
de  foin  (Arcli.  Yoniu'.  (',  l'A\. 
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XI, III 


PROPRIÉTAIRES 

SITUATION' 

des 

RIENS- FONDS 

TERRES 
(arpents) 

p  Es 

et   VIGNES 

(arpents) 

ROIS 
(arpents) 

Report 

16.596  41 

1 . 438  27 

12.358  54 

Trkignac  (Jean-Louis  de), 
ancien    lieutenant    de 

? 

? 

? 

? 

vaisseau  et  Trp:ignac 
(Louis-Henri),    cheval. 

■  Villereau  (Pierre-Marc, 
marquis  de). 

Totaux 

Ghampigny 
Gourion 

6  44 

18  18 

16.621  03 

3  90 

4  27 

1.446  44 

» 

12.358  54 

1 

1.     -     ANOB 

LIS 

AvoGADRE  (d'),  de  Sens. 

Ghigy 

268     » 

47     » 

» 

Benoit     de     Ghateau- 
FEUiLLET,  élu  à  Seus . 

Flacy 

Lai  il  y 

Sognes 

ViilJers-Bonneux 

14  75 

28     » 

58     » 

240    » 

1  88 

» 
» 
» 

» 
» 
» 
3     » 

Bruxel  de  Serbonnes . 

Serbonnes 

? 

? 

? 

Gaquia    de    Monbourg, 
chanoine  de  Sens. 

Thcil 

6  50 

7  50 

» 

*Grécyde  Ghampmilon. 

Gourion 

Guy 

Gisy 

Orange-le-Bocage 

Miche  ry 

St-l)enis 

Villeblevin 

166  40 
70     » 
45     » 
22     » 
1118 
» 
60     » 

19  66 
10     » 
10     » 
» 
» 

1  50 
29  50 

» 
» 
» 

» 
» 

ESMANGART  DEBoURNON- 

viLLE,  médecin  à  Sens. 

Gourtoin 
Dollot 

Egrisclles 
Evry 

Fontaine 

» 

162    » 
» 
? 
? 

3  50 

» 

9 
? 

20    » 
» 

0  75 
? 

200     » 

A  reporter. . 

Vernoy 
Villegardin 
Villeneuve-la-Dond. 

» 

60     » 

» 

1      » 
» 

6     » 
» 
80     » 

1.211  83 

131  54 

309  75 

XIJV 


IXTHODLCTIO.N 


PROI'RIHTAIRES 

SITUATION 

des 

RIENS-FONDS 

TERRES 

larpents) 

PRÉS 
et    VIGNES 

(Urpenlsi 

ROIS 

( arpents  1 

Report 

1.211  83 

131  54 

309  75 

FALVELKT   niî    ('-H.\UROX- 

Marsangy 

30     » 

18  80 

2  50 

NiKRKS,     seigneur    de 

Micherv 

9 

-} 

? 

Bourrienne. 

Hosov 

146     » 

25     » 

» 

Véron 

119     » 

6  50 

» 

Veitillv 

174     » 

» 

» 

Villeblevin 

30     » 

» 

» 

■ 

Villiers-Bonneux 

83  25 

» 

» 

(iARSEMENT  DK  FOXTAI.NK 

Fontaine 

•> 

? 

? 

GUYART   DE   CHAEEMBERT 

Villegardin 

25  66 

» 

» 

Voisines 

111     » 

» 

» 

J(-i)RiLLAT  (LouisC.léni.- 

Colleniiers 

22     » 

1  50 

» 

lionaventure),  lieuten.- 

("■range 

50     » 

» 

» 

i>énéral  du  bailliage  de 

Sognes 

380     » 

» 

100     » 

Sens,     seigneur     de 

Sublignv 

? 

? 

? 

Sognes. 

Vernov 

355     » 

12     » 

» 

Viliiers-Bonneux 

200     » 

»   • 

» 

■ 

Voisines 

60     » 

» 

» 

SAINT-Ik)N 

Totaux 

i 
] 

Chigy 

1 65     » 

14     » 

» 

3.162  74 

209  34 

412  25 

15IKXS    DES   XOBLES    : 

Terres  et  prés  :  18.067  arpents  47,  à 

0  h.  421< 

S 

l'arpent 

7.620 
6.179 

h.  8588 
h.  2700 

Hois  :  12.358  arpents  Ô4,  à  0  h.  50  If 

ir()ent..  . 

RIEX.S    DES   ANOBLIS    : 

Terres  et  prés  :  3.372  arpents  08,  à 

0  h.  42 Ic^ 

i 

'         larpent 

1.422 

h.  3433 

liois  :  412  arpents  25  à  0  h.  50  l'arpe 

nt 

206 

h.  1250 

Total.  . 

15.428 

h.  5971 

1 

Des  clîifîres  du  tal)leau  ci-dessus,  les  uns  nous  ont  été 
fournis  par  les  actes  mêmes  des  ventes  des  biens  des  émi- 
grés, et  nous  avons  puisé  les  autres  dans  les  notes  prises 
par  le  commissaire  de  l'élection  de  Sens,  en  1788,  pour 
l'établissement  des  impots.  Ces  notes,  où  sont  relevées  pour 
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chaque  paroisse  toutes  les  cotes  s'appliquant  aux  biens-fonds 
d'une  superficie  supérieure  a  20  arj)ents,  sont,  en  général, 
très  exactes,  comme  on  peut  en  beaucoup  de  cas  le  véri- 
fier (1).  Néanmoins  les  chiffres  qu'elles  indiquent  sont 
parfois  un  peu  inférieurs  à  la  réalité  et  ceci  s'explique  par 
la  tendance  intéressée  des  contribuables  à  dissimuler  une 
partie  de  leurs  revenus.  De  ce  fait,  le  chiffre  de  1Ô.428 
hectares,  auquel  nous  avons  abouti,  doit  être  légèrement 
majoré.  En  outre,  certaines  paroisses  du  district  ne  faisaient 
pas  partie  de  l'élection  de  Sens  et  les  éléments  nous  man- 
quent pour  apprécier,  dans  ces  localités,  la  fortune  de  la 
noblesse.  Que  possédaient,  par  exemple,  le  duc  de 
Mortemart  à  Gourion,  le  conseiller  Lebas  au  Plessis,  le 
marquis  de  Roquelaure  à  Saint- Yalérien  .'  Nous  l'ignorons. 
Mais,  en  fixant  à  18.000  hectares,  au  maximum,  l'étendue 
totale  de  la  propriété  foncière  des  nobles  et  des  anoblis  dans 
le  district,  la  marge  de  2.500  hectares,  laissée  aux  omissions 
de  notre  tableau,  est  certainement  suffisante  (2).  La  noblesse 
possédait  donc  15  °/o  du  sol  du  district,  et  10.22  °  o  des  terres 
productives. 


Beaucoup  de  nobles,  propriétaires  dans  le  district,  n'émi- 
grèrent  point  et,  sur  les  18.000  hectares  de  terres  de  la  no- 
blesse, il  n'y  en  eut  pas  le  quart  de  confisquées  et  de  vendues. 
Comme  l'établit  le  tableau  suivant,  4.211  hectares  seulement 
furent  séquestrés,  et  encore  ce  chiffre  doit-il,  comme  on 
verra  plus  loin,  être  réduit  de  1.552  hectares  de  forêts  qui 
furent  restituées,  en  181  4,  aux  émigrés  rentrés  en  France. 


(1)  l'ar  exemple,  en  comparant  l'étendue  des  biens  des  émigrés,  telle  ciu'elle  ressort 
des  actes  de  vente  et  telle  (in'dle  est  indii/uée  dans  les  notes  du  commissaire  de 
l'élection. 

(Il  Notons,  en  effet,  que  si  nous  ne  connaissons  pas  la  fortune  fomière  de  tous  les 
nobles  du  district,  nous  savons  du  moins,  par  les  procès-verbaux  de  l'assemblée  de 
la  Xobles.se  pour  l'élection  aux  Etats  généraux  dans  les  divers  bailliage  entre  le.Sijuels 
se  partageait  le  district,  quels  étaient  ces  nobles.  Ils  figurent  tous  à  notre  tableau. 
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Tableau  par  communes  des 


COMMUNES 


SUPKU- 
FICIE 

(hectares) 


fi 

V 

< 

J 

m 

O 

0) 

"C 

1 .     Bagneaux  

3.     La  Belliolc 

3.  Brannay  

4.  Champigny 

5.  La  Chapelle-SLir-Oreuse 

6.  ('.haumont-siii'-Yonne 

7 .  Chéroy 

8.  Chigy 

9 .  Collemiers 

10.  C.ompigny   

11.  Cornant 

12.  Courceaux  

19 .     Courgenay 

14 .  Gourion 

15 .  Courtoin 

1 6 .  Courtois 

17.  Guy 

18.  Dollot 

19.  Doniats 

20.  Egrisèlles 

21.  Etigny 

22.  Evry 

23.  Flacy  

24 .  Fleurigny 

A  reporter 


1.623 

6'' 

862 

» 

1.081 

7'' 

2,088 

l'-" 

1.792 

6- 

864 

» 

1.052 

» 

1.176 

4'- 

1.071 

8« 

778 

5-^ 

507 

9" 

975 

2*= 

2.989 

8^ 

1.673 

» 

G06 

» 

429 

yc 

697 

3<= 

1.528 

6" 

2.416 

» 

2.369 

9- 

686 

5'' 

454 

3« 

1.250 

» 

1 .  628 

5" 

30.594 
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biens  de  deuxième  origine 


PHKS 
(arpents) 

YIGXKS 

(arpents) 

i':tancîs 

(arpentsi 

BO 

IS 

hectares 

TOÏAI. 

'tes  terres 

de  2"   origine 

(hectares) 

l'Ol'H- 
CKNTAGI.: 

arpents 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

1   » 

2   » 

» 

» 

» 

0  4218 

0  05 

11  50 

» 

» 

200  75 

16  1429 

174  4486 

16  13 

3  90 

» 

» 

» 

» 

4  3614 

0  21 

»■ 

» 

» 

» 

» 

0  G327 

0  35 

» 

» 

» 

» 

» 

1  4467 

0  16 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

0  93 

0  50 

» 

52 

39  3627 

77  9278 

7  27 

» 

» 

» 

» 

» 

20  4784 

2  63 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

19  74 

» 

» 

» 

» 

97  0550 

5  80 

14  » 

» 

45 

2  75 

271   » 

343  7436 

56  72 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

9  25 

» 

» 

» 

» 

56  5347 

8  25 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

0  18 

» 

» 

4  25 

» 

23  5026 

0  97 

23  28 

» 

» 

1  50 

225   » 

351  8352 

14  85 

» 

» 

» 

5  » 

» 

2  4253 

0  35 

6  74 

» 

» 

» 

» 

19  4956 

4  29 

46  62 
et  8  h.  80 

» 

» 
» 

» 

» 

4  50 

» 

6  7500 

» 

245  5093 
3  8000 

19  64 
0  23 

1 

137  14 
et  8  h.  80 

2  50 

45 

270  75 

558  2556 

1.423  6187 
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COMMUNES 


SUPER- 
FICIE 

(lieclares 


Report 

25.  Foissy-sur- Vanne  [et  les  Clérimois] . 

26.  Fontaine-la-Gaillarde 

27 .  Fouchères 

28.  Gisy-les-Nobles 

29.  Grange-le-Bocage 

30.  Gron 

31.  Lailly 

32.  La  Postolle 

33.  Lixy 

34.  Maillot 

35 .  Màlay-le-Grand 

36.  Màlay-le-Petit 

37 .  Marsangy 

38.  Michery 

39.  Molinons ;. .  . .  . 

40.  Montachcr 

41 .  Nailly  let  Saint-Sérotini 

42.  Noé 

43.  Pailly 

44 .  Paron 

45 .  Passy 

46.  Le  Plessis-du-Mée 

47.  Le  Plessis-Saint-Jcan 

48.  Pont-sur- Vanne 

49.  Pont-sur- Yonne 

50.  Rosoy 

51 .  Saint-Agnan 

A  reporter 


.594 

•835 
.061 
.472 
.092 
.290 
.173 
.236 
.160 
.202 

616 
.181 
.104 
.468 
.705 

191 
.847 
.571 

855 
.489 
.050 

574 

777 
.103 

047 
.383 

597 
.344 


68.017 


5« 

9« 
» 
3*= 
6- 
5"" 
8« 
9-^ 
» 

5«= 
6« 

7e 

4<^ 
3*- 
6'' 
6*^ 
9« 
8<^ 
5^ 
7« 
5« 


5" 


f 


TERRES 

labourables 

arpents) 


1.261  97 
et  55  h. 


17   15 

et  19  h.  0169 

9  h.  1869 

128  50 

» 
186  33 

1  25 
22  28 

4  98 


11  46 


188  25 


144  78 


148  69 


115  43 
2.231  07 

et  «.Hi.  2038 


il 
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XLIX 


YIGNKS 

(arpents) 


ETANGS 

(arpents) 


arpents 


hectares 


TOTAL 

des  terres 

de  2°  origine 

(hectares) 


POUR- 
CENTAGE 


2  50 


0  30 


4  » 


2  50 


0  25 


6  95 


1  64 


18  14 


45  » 


45 


270  75 


147  63 


21 


4  25 


187  » 


33  67 


119  31 


^83  61 


558  2556 


442 


1.000  2556 


1.423  6187 

» 

» 

» 

31  0910 

9  1869 

96  0942 

» 

512  8054 

9  8068 

10  4522 

2  5398 

» 

6  1793 

3  8964 

» 

» 

174  7738 

» 

» 

82  6685 

» 

» 

» 

» 

70  1548 

» 

110  2759 

2.543  4437 

2  84 
0  71 
8  19 
» 
44  21 

0  81 

1  69 
0  11 
» 

0  42 
0  22 


4  89 


7  87 
» 


6  70 


8  20 
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COMMUNES 


Report. 
ô2 .     Saint-Clément 

53.  Saint-Denis 

54.  Saint-.Martin-du-Tertre 

55.  Saint -Martin-sur-Oreiise 

56.  Saint-Mauiice-aux-Riches-Homnies . 

57.  Saint- Valërien 

58.  Salign}-. 

59 .  Savign  y 

60.  Sens 

61 .  Serbonncs 

62.  Sergines 

63 .  Les  Sièges 

64.  Sognes 

65 .  Soucy 

66 .  Sublign}' 

67.  Theil 

68 .  Thorigny 

69.  Vallery. 

70.  Vareilles 

71 .  Vauniort 

72 .  Yernoy 

73.  Yéron 

74.  Yertilly 

75.  Villeblevin 

76.  Mllebougis 

77.  Villegai-(lin 

78.  Villenianoclic 


A  reparler. 


SL'PEK- 
FICIE 

(hectares) 


68.017 

847 
676 
691 
1.591 
3.317 
2.232 
999 
1.644 
2.166 
993 
1.896 
2.360 
1.043 
2.162 
782 
1.155 
1.705 
1.242 
1.041 
1.452 
1.441 
1.591 
561 
716 
1.181 
1.073 
1.439 


106.013 


3- 
3^ 

8« 
7'' 

7'' 


3« 

7'= 
5" 
6-^ 
9^ 
6" 
7« 
O» 
5'^ 
9" 
» 
5" 
2c 

1'" 
6-^ 
6<^ 


TERRES 

labourables 

(arpentsi 


2.231  07 

et  8."!  h.  2ù:{8 

64  88 
87  35 


25  98 

9  45 

83  84 


8  97 


437  28 
et  51  h.  55 


76  50 
s» 
» 
227  24 

» 
242  07 
14  66 


3.509  29 

et  134  h.  7538 
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l'ItES 

ariieclsi 


VIGNES 
(arpents) 


KTAXGS 
(arpents) 


BOIS 


arpents  hectares 


TOTAL 

des  terres 

de  2"  origine 

(hectares) 


POUR- 
CENTAGE 


îTi;  98 
i:;  h.  9493 

10  76 
1  50 


5  62 
1  32 

» 
1  » 


6  58 

» 
12  50 

» 

6  78 

> 

» 
56  68 

» 
28  67 


18  14 


3  » 


0  28 


21  42 


45 


7  50 


52  50 


783  61 


1  50 


1  50 


2  58 


789  19 


1.000  2556 


241   » 


220  » 
33  4251 


0  5276 


108  9055 


1.604  1138 


2.543  4437 
31  9049 
30  2090 


2  1032 
0  4488 

241  » 
11  3801 

3  2130 
28  5056 


5  9090 


465  6961 
33  4251 


36  2878 

» 

» 
120  3564 

» 
224  1918 

6  1835 


3.784  2580 


3  76 

4  46 


0  09 

0  04 

14  65 

0  52 

0  32 

1  50 


0  27 


» 

» 

27  31 

2  69 

» 

» 

2  51 

» 

» 

16  80 

» 

20  89 

0  42 

LU 
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COMMUNES 


SUPER- 
FICIE 

(hectares) 


TERRES 

labourables 

(arpents) 


Report 

79.  Yillenavotte 

80.  VilIeneuve-la-Dondagre 

81 .  Villeneiive-la-Guyard 

82.  Villeneuve-rArchevêque 

83.  Ville])errot 

84.  Villeroy 

85.  Yillethierrj' 

86.  Villiers-Bonneux 

87.  Villiers-Louis 

88.  Vinneuf 

89.  Voisines 

Total 


106.301 

220 

8« 

1.444 

» 

1.658 

» 

695 

6" 

815 

8<= 

710 

6« 

2.088 

6" 

1.454 

4e 

1.107 

8" 

1.526 

» 

2.713 

7*= 

120.731 

3.509  29 
et  134  h.  7538 


29  60 


26  73 


215  37 
et  45  h.  9070 


» 

40  49 


3.821  48 

et  180  h.  6608 


On  voit  par  là  que,  dans  41  paroisses,  il  ne  fut  vendu  aucun 
bien  de  seconde  origine.  Dans  19  autres,  l'étendue  de  ces 
biens  demeura  inférieure  à  1  %  et  elle  ne  fut  vraiment 
importante  qu'à  Savigny  (14,65  %),  Egriselles-le-Bocage 
(14,85  Vo),  Brannay  (16,13  7o),  Villeblevin  (16,80  «/o),  Ville- 
thierry  (17,92  7°),  Flacy  (19,64  «/o),  Villegardin  (20,89  %), 
Tliorigny  (27,31  '%),  la  Postolle  (44,21  "/o)  et  Courtoin,  où 
leur  proportion  atteignit  le   maximum,  56,72  7o-  Mais   on 
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PHKS 

(arpents) 


VIGNES 
(arpents) 


ETANGS 

(arpents) 


150IS 


arpents 


hectares 


TOTAL 

des  terres 

(le  2°  origine 

(hectares) 


l'OUU- 
CENTAGK 


308  39  !       21  42 
et  13  h. 9493' 


24  04 

» 

3  15 


52  50 


2  45 
et  3  h.  0617 


338  03 
et  17  h.  0110 


21  42 


444  96 


2     » 
» 
374     » 

» 


52  50 


820  96 


1.604  1138       3.784  3580 

»  » 


70  7962 


75  5721 


1.679  6859 


22  6253 


13  4469 


374  1704 


1  36 


1  63 


17  92 


17  0786 


4.121  6792 


0  62 


ferait  erreur  en  jugeant  d'après  ce  tableau  de  l'étendue  et  de 
la  répartition  de  la  propriété  de  la  noblesse.  Certaines 
paroisses,  comme  Etigny,  Foissy,  Molinons,  Montacber,  Noé, 
Passy,  le  Plessis-Saint-Jean,  Theil  et  Vaumort,  où  le  tableau 
n'accuse  aucune  vente  de  biens  de  seconde  origine,  avaient 
en  réalité  la  plus  grande  partie  des  terres  de  leur  finage  aux 
mains  des  nobles.  Notre  second  tableau  a  donc  besoin  d'être 
corrigé  à  l'aide  du  premier. 
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III 


LA  PROPRIÉTÉ  BOURGEOISE  ET  PAYSANNE 

D'après  nos  calculs,  les  biens  des  hôpitaux  et  collèges 
montaient  à  environ  1.000  hectares  et  les  biens  communaux 
—  bois  et  pâtures  —  à  4.500  hectares.  Restaient  donc  73.000 
hectares  de  terres  productives  qui  étaient  aux  mains  des 
paysans  et  des  bourgeois.  Si,  dans  la  plupart  des  villages  du 
district,  la  population  était  exclusivement  agricole,  on  comp- 
tait dans  quelques  bourgades,  centres  de  marchés  ou  sièges 
de  prévôtés  ou  de  bailliages  seigneuriaux,  des  officiers  de 
justice,  des  notaires,  des  marchands,  des  bourgeois,  dont  une 
part  de  la  fortune  consistait  en  des  terres  qu'ils  affermaient. 
S'il  est  impossible  d'effectuer  exactement  la  ventilation  des 
biens-fonds  de  la  bourgeoisie  et  de  la  classe  paysanne,  du 
moins  peut-on  dresser,  d'après  les  sources  déjà  utilisées  par 
nous  (1),  un  tableau  des 

Principaux  propriétaires  fonciers  bourgeois  du  district. 


PROPRIÉTAIRES 

SITUATION 
des  biens 

TERRES 

(arpents» 

PRÉS 
(arpents) 

BOIS 
(arpents,! 

Adam,  bourgeois  à  Ville- 

Vareilles 

82   12 

4  25 

» 

neuve-l'Archevêque. 

H.\UDRY,  maître  particu- 

Bagneaux 

138     » 

3     » 

3     » 

lier  des  Kaux  et  Forêts 

Collemiers 

24     » 

» 

» 

à  Sens. 

Ponl-sur-Vanne 

13  50 

4  75 

» 

Vert  i  11 V 

19     » 

» 

» 

A  reporter .  . . 

Voisines 

177     » 
453  62 

» 

» 

12     » 

3    » 

(l)  Ce  sont  les  notes  prises  en  1788  par  le  commissaire  de  l'élection  de  Sens  pour 
rétablissement  de  l'impôt  lArch.  Yonne,  G  73).  Ces  notes,  dont  (luobiues-unes  ont 
été  reproduites  dans  nos  Cahiers  du  baillicifje  de  Sens,  mentionnent  dans  chaiiue 
paroisse  les  propriétaires  ayant  plus  de  -2i)  à  "2ô  arpents  de  biens-fonds.  Par  exemple, 
à  H(»so.v,  après  avoir  relevé  les  biens  de  MM.  Fauvelet  et  de  bonnaire,  It  commissaire 
jiientioiine  les  •!'.)  arpents  d'un  riche  cultivateur  du  pays,  Vivant  Bonlicot,  pour 
le-squels  étaient  j)ayées  11^*  de  taille,  puis  il  ajoute  :  «  La  plus  iortc  c:ite  ai)rès  les- 
trois  ci-dessus  est  de  ii**  ô  s.  ».  A  Passy,  ai)rès  avoir  signalé  41  ar|)ents  de  terre  à 
.M.  lihermitte,  il  écrit  :  «  Cet  article  est  le  seul  qui  marque  sur  le  r.'iie  ».  On  peut 
diinc  conclure  que,  si  ces  notes  du  commissaire  ne  mentionnent  pas  toutes  les  terres 
.'ippartenant  à  des  bourjreois,  du  moins  elle^^  n'omettent  aucune  pr(i|iriélé  imporiaiite. 
iîaiipeluns  cepcndaut  que  ces  ni»tes  font  défaut  pour  plusieurs    paroisses  du  district. 
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PROPRIETAIRES 


SITUATION 

(li's  l)i('iis 


TERRES 

(arpents) 


PRÉS 
(arpents  ) 


BOIS 
(arpeiils) 


Report . 


HiLLiînAUT,  conseiller  au 
bailliage  de  Sens. 

BiLLY  (les  hoirs). 

Blacque,  receveur    des 
consignations  à  Sens. 

Blaxciiet,  bourgeois    à 
Villeneuve-l'Archevèq. 

Blksxon,  not"  à  Vallery. 

BODARD. 

BoxxAiRE  (de). 


Boudier. 
BouDROT,  de  Sens. 

BOURROXXE. 

BouRGis  (Nicolas-Jacq.). 

Chamblaix. 

Chardox,  de  Sens.  | 

Chastelaix,  seigneur  du 
Chesnoy. 

Delaporïe,  bourgeois  à 
Villeneuve-le-Guyard. 

Demorge,    bouigeois    à 
Pont-sur-Yonne. 

Deslioxs,   maître  de  la 
poste  à  Sens.  I 

DoxDET,  notaire  à  Pouy. 

Doré,  élu  à  Sens. 

i 

A  reporter ... 


Màlay-le-Vic. 
Voisines 

I 

Villiers-Bonneux 

Voisines 

Bagncaux 
Pont-sur-Vanne 

Vallery 

Collemiers 

Colleniiers 

Lailly 

Rosoy 

Villenavotte 

Villeperrot 

Villiers-Bonneux 

Lailly 

Villethierry 

Villethierry 

Bagneaux 

Evry 

Collemiers 

1  aron 

Villethierry 

Villeperrot 

Màlay-le-Roi 

Flacy 
Villeblevin 


453  62 

27  » 

136  » 

122  » 

92  » 

87  » 

46  75 

72  » 

80  » 

24  » 

30  » 

116  » 

17  50 

10  » 

240  » 

120  » 

82  » 

80  » 

82  » 

114  » 

24  » 

111  » 

94  » 

26  » 

131  » 

60  » 

23  » 

2.500  87 I 


12 

4 
3 

0  50 


4     » 

8     » 


1     » 

» 

1  » 
0  75 

2  » 
9  50 
7  25 

> 
0  25 


0  60 


3     »i 
11     », 

69  85 


254 


10     » 


270 
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SITUATION 

des  biens 

TERRES 
(arpents) 

PRÉS 
Carpents) 

BOIS 
(arpents) 

Report 

2.500  87 

69  85 

270     » 

DucASSE,  médecin  à  Sens 

Véron 

140     » 

» 

» 

DuFOis,  bourgeois  à  Sens 

Chigy 

165    » 

14     » 

» 

Gaillard,  bourgeois  de 
Paris. 

Yallery 

87     » 

1     » 

» 

GuiCHAHD,  de  Sens. 

Pont-sur-Vanne 

Theil 

Yillenavotte 

Yilleperrot 

58  60 
56  87 
69     » 
12     » 

5  50 
4  75 

8     » 

6  » 

» 
» 
» 
» 

Hardy,  élu  à  Sens. 

Yoisines 

90    » 

» 

» 

La  Gulrixière. 

Etigny 

52     » 

3  50 

10    » 

La  Rivière. 

Yoisines 

120    » 

Larcher  de  la  Chalox- 
DE,  élu  à  Sens. 

Noé 

Theil 

Yaumort 

1  50 

8  13 

80  85 

» 
» 
» 

» 
» 
» 

Larcher  de  la  Yerxade 

Colleniiers 
Yaumort 
Villiers-Bonneux 

69     » 
23  45 
36    » 

7  84 

» 
» 

» 
» 
» 

Léger,  (  1  a  Yve  Toussaint), 
de  Traîne!. 

Yertilly 

62    » 

» 

» 

Legris  (Sulpice),  notaire 
à  Sens. 

Yéron 

78    » 

1  50 

» 

Leriche. 

Yertilly 

130    » 

» 

18     » 

Lettrox  (laV^  e  François) 

Dollot 

150    » 

4  20 

» 

(.lean  elSavinien). 

Dollot 

234     » 

2  25 

3    » 

LoRiLLON,  notaire  à  Vil- 
leblevin. 

Yillethierry 

93    » 

2  25 

» 

Ma(;et,  bourgeois  à  Bray- 
sur-Scine. 

Yillethierry 

75     » 

1     » 

» 

MissoNNET,   de    Nogent- 
sui-SeiiH'. 

Yoisines 

58     » 

» 

» 

1  PkLKK    de    ( JIENOUTEAU. 

i 

Yoisines 

83  50 

» 

» 

1 
Peléi;  di:s  Tannkriks. 

A  reporter.  : . 

.Màlaylc-Yic. 

42    » 

» 

» 
301     » 

4.575  77 

13l"  64 
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l'HOPRIÉT  AIRES 

SlTr.\TI()X 
des  l)ieii.s 

TERRES 
(arpents) 

l'HKS 
(arpents) 

BOIS 
(arpentS) 

j                          Report 

4 . 575  77 

131   64 

301      » 

RoussELOT,  de  Sens. 

Collemiers 

18     » 

» 

» 

RoYER  (Nicolas),  de  Vil- 

Bagneaux 

109     » 

0  25 

*          1 

leneuve-l'Archevèque. 

RozE  (Dominique-Nicol.) 

Collemiers 

24     » 

» 

» 

Villebougis 

84     » 

» 

*          1 

Taillandier. 

Bagneanx 

26     » 

» 

» 

Trémeau  (Jean-Baptiste). 
j                       Totaux 

Bagneaux 

40     » 

1  30 

» 

4.876  77 

133  19 

301     » 

Ce  tableau  est,  nous  l'avons  dit,  incomplet,  et  nous  ne 
pouvons  en  tirer  aucune  conclusion  au  sujet  de  l'étendue  de 
la  propriété  foncière  delà  bourgeoisie  dans  le  district. L'étude 
de  quelques  terriers,  rédigés  dans  la  seconde  moitié  du 
xvni*^  siècle  et  échappés  par  miracle  au  brùlement  des  titres 
féodaux,  sera  plus  probante  à  ce  point  de  vue.  A  Maillot, 
par  exemple,  village  aux  portes  mêmes  de  Sens,  où  par  suite 
la  propriété  bourgeoise  doit  être  en  plus  forte  proportion, 
les  paysans  ont  à  eux  près  de  500  arpents,  alors  que  les 
bourgeois  n'en  possèdent  que  250  (1).  A  Theil  (2),  à 
Etigny  (3),  à  Vaumort,  le  rapport  est  à  peu  près  le  même. 
Mais,  à  Noé,  les  bourgeois  ne  sont  propriétaires  que  de  125 
arpents,  tandis  que  658  appartiennent  aux  paysans,  (4)  et,  à 
Lailly,  les  61  arpents  que  possèdent  les  premiers  ne  consti- 
tuent qu'une  parcelle  infime,  au  regard  des  657  arpents  (5) 
que  détiennent  laboureurs,  vignerons  et  manouvriers.  Si 
l'on  récapitule  la  quantité  des  terres  possédées  respective- 
ment par  les  bourgeois  et  les  paysans  dans  ces  six  paroisses. 


(1)  Voir  pièce  justificative  n"  II. 
(2|  Voir  pièce  justificative  n"  IV. 

VS)  Voir  Arch.  Tonne,  E  -201.  A  Etigny,  les  paysans  possèdent  ;364  arp.  04  perches 
de  terres,  prés  et  vignes,  et  les  bourgeois  188  arp.  19  perches. 
(4i  Voir  pièce  justificative  n"  111. 
loi  Voir  pièce  justificative  n"  1. 
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on  constate  que  la  propriété  paysanne  y  est  de  3.189 
arpents  et  celle  de  la  bourgeoisie  de  1.134  arpents,  c'est-à-dire 
que  l'une  est  trois  fois  plus  considérable  que  l'autre.  On 
ne  peut  affirmer  que  ce  rapport  soit  d'une  exactitude  absolue 
pour  l'ensemble  du  district  et  peut-être  la  prédominance 
de  la  propriété  paysanne  sur  la  propriété  bourgeoise 
devrait-elle  être  accentuée  davantage.  Mais  admettons  cette 
proportion.  Il  en  résulte  que  les  paysans  possédaient,  au 
minimum,  environ  55.000  liectares,  soit  45,07  %  de  la 
superficie  totale  du  district  et  49,58  %  des  terres  produc- 
tives, grevées,  il  est  vrai,  de  la  lourde  cliarge  des  dîmes, 
des  droits  seigneuriaux  et  des  rentes  foncières. 

Une  autre  conclusion  qui  se  dégage  de  l'examen  de  nos 
terriers,  c'est  que  presque  tous  les  paysans  étaient  proprié- 
taires. A  Maillot,  où  il  y  avait  77  feux  en  1789  (1),  le  terrier 
de  1754  nous  révèle  76  propriétaires,  y  compris  le  curé. 
A  Yaumort,  où  la  dépopulation  avait  réduit  à  52  le  nombre 
des  maisons  habitées  (2),  on  pouvait  compter,  tant  au  chef- 
lieu  qu'au  hameau  de  Chavan,  aujourd'hui  complètement 
disparu,  et  à  celui  de  Vaumorin,  environ  60  feux;  or,  le 
terrier  nous  y  révèle  exactement  60  propriétaires.  60  ména- 
ges étaient  groupés  à  Theil,  et  la  ferme  isolée  de  Champfètu 
portait  à  61  le  nombre  des  feux  de  cette  paroisse  (3);  le 
terrier  y  accuse  54  propriétaires,  y  compris  le  curé,  domici- 
liés dans  le  village:  mais  on  compte  (>  habitants  qui,  non 
propriétaires  sur  le  territoire  même  de  Theil,  possèdent 
quelques  arpents  de  terre  ou  de  vigne  sur  les  linages  limi- 
trophes de  Xoé  et  de  Yaumort  (4).  Les  95  maisons  de  Lailly 
et  de  la  (Iha.rmée  (5)  abritent  91  familles  qui  ont  «  du  bien  » 


(1)  Voir  Cdliicrs  du  hailliatjc de  Sens.  p.  73. 

(2)  Vdir  ibidem,  p.  39:2. 
(3l  Voir  ibidem,  p.  378. 

(4i  Voir  ïh/)y/,  pièce.s  justificatives  II)  et  V.  Nicolas  .loitriicau.  (ialliiTiiic  Liiiani, 
Claude  (l'-evalier,  i^dnie  Ciiouart,  i'iiiiippe  Cliouart.  (ilaiide  Délais,  tous  doiniciliés  à 
Theil  et  <|ui  n'y  sont  pas  propriétaires,  iiossèdeiit  iniehiues  terres,  les  deux  premiers 
à  Vauniort,  les  (|uatre  autres  à  Noé. 

(5i  Nos  ('ailiers  du  bailliaf/ede  Sens  iti(li(|ueiit  ij».  U8)  î)7  feux  dans  la  i»aroisse  de 
].ai]ly.  Mais  il  faut  en  défalquer  ceux  de  la  Tournerie  et  de  Mondo^nst,  (|ui  faisaient 
partie  du  fief  de  la  Tournerie  dont  les  terres  ne  sont  pas  iiieiitioiinées  dans  le  terrier 
des  reli^rieiix  de  \  awliiisant. 


.1 
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sur  la  paroisse,  et  l'on  peut  supposer  que  les  quatre  autres 
ont  le  leur  hors  du  finage.  A  Noé,  le  syndic  pour  le  Tiers- 
Ktat  du  Bureau  intermédiaire  de  Sens  signalait,  en  17<S(S,  que 
dans  cette  paroisse,  «  une  douzaine  d'hal)itants  pauvres 
mendient  de  temps  en  temps  »  (1);  alors  qu'il  y  avait  124 
feux,  tant  à  Noé,  qu'aux  Aul)erts  et  au  Clos  de  Xoé,  les 
terriers  ne  mentionnent  que  94  propriétaires,  dont  6  ont 
leurs  fonds  situés  tout  entiers  sur  les  paroisses  voisines  de 
Theil  et  de  Yaumort  (2):  mais  le  (^los  de  Noé  est  tout  proche 
du  linage  de  Màlay-le-Roi,  et  celui  de  Véron  avoisine  le 
hameau  des  Auherts,  en  sorte  qu'il  est  très  vraisemblahle 
qu'une  dizaine  d'habitants  de  ces  deux  hameaux  avaient 
quelques  lopins  sur  les  tinages  de  Màlay  et  de  Véron. 

Si  tous  les  paysans  sont  propriétaires,  ils  ne  sont  le  plus 
souvent  que  petits  propriétaires.  Rares  sont  ceux  qui  culti- 
vent plus  de  20  arpents  et  le  plus  grand  nombre  exploitent 
de  1  à  10  arpents  (3),  soit  de  un  demi  à  5  hectares,  comme 
l'établit  le  tableau  suivant  : 


(Il  Voir  Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  385. 

(2i  Voir  infra,  pièces  justificatives  IV  et  V.  Jeau-Louis  Perrot,  Pierre  Daguaiu, 
Pierre  .Jossier,  les  hoirs  Yves  Lambert,  Léonard  Mercier,  Louis  Tourneur,  tous  domi- 
ciliés à  Xoé  et  qui  n'y  sont  pa.s  propriétaires,  possèdent  quelques  terres,  le  premier  à 
Vaumort,  les  cinq  autres  à  Theil. 

i'i)  En  examinant  superficiellement  notre  tableau,  on  pourrait  croire  que  c'est  la 
catégorie  des  propriétaires  de  moins  d'un  arpent  qui  domine,  puisque,  domiciliés  et 
forains  compris,  on  note  383  propriétaires  de  moins  d'un  arpent  contre  3-23  proprié- 
taires de  1  à  5  arpents.  Mais  il  faut  obseiTer  que  le  nombre  de  la  première  catégorie 
est  ici  exceutionnellement  amplifié  par  ce  fait  que  Maillot  figure  dans  le  tableau.  Ce 
village  était  aux  portes  de  Sens  et  presque  tous  les  habitants  du  faubourg  Saint- 
Pregts  possédaient  sur  son  finage,  qui  commençait  à  quelques  pas  des  dernières 
maisons  de  la  ville,  quelques  parcelles  de  terre.  Si  l'on  fait  abstraction  des  18-2  étran- 
gers à  Maillot  qui  y  possédaient  moins  d'un  arpent,  le  nombre  des  propriétaires  de 
moins  d'un  arpent  se  trouve  ramené  à  201.  En  outre,  les  petites  parcelles  sont 
beaucoup  idus  nombreuses  aux  mains  des  forains  que  des  domiciliés,  et  celte  consta- 
tation doit  nous  faire  réduire  encore  d'au  moins  moitié  le  chiffre  des  proi)riétaires  de 
moins  d'un  arpent;  la  plupart  des  forains,  qui  ne  possèdent  que  quelques  perches  sur 
tel  ou  tel  finage,  ont,  en  effet,  le  plus  gros  morceau  de  leurs  iiiens-fonds  sur  la 
paroisse  où  ils  sont  domiciliés.  On  pourra  le  vérifier  par  l'examen  comj)aré  des  ter- 
riers des  trois  paroisses  limitrophes  de  Xoé,  Theil  et  Vaumort,  que  nous  analysons 
aux  pièces  justificatives. 
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PAYSANS  PROriilKTAlKESd)         I 

PAROISSES         l»e  plus  l»c  30    Pc  20    H.' 10     ll.>  5     He  1  |    De 
(ic         il         il         il  il         il     ;  moins  j 

SOarp.  50:ii|r  30ar|i.  20  :ii|i.  10  ;ir|i.  5  iirp.  delarp 


S  I     SUPERFICIE 
■|  l  des 

"=.!  Biens  iwssédés 
jg  I  par  les  paysans 
-ë  '         arpcnls 


DOMICILIES      DANS      LA      PAROISSE 


Lailly  . . . 
Maillot    . 

Noé 

Theil.... 
Vaumort 


Nonbre  de   domiciliés 
[."apriétaires 


2 

1 
2 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

1 

1 

3 

3 

7 

10 

3G 

30 

89 

6 

9 

48 

10 

75 

(•) 

32 

39 

5 

84 

3 

8 

28 

12 

51 

9 

14 

19 

13 

60 

31 

73 

170 

70 

359 

494  33 
323  84 
486  45 
171  80 
466  45 


1.942  87 


FO  RAINS 


'  Lailly  .  .  . 
Maillot . . 

Noé 

Theil... 
Vaumort. 


Nombre  de  forains  pro- 
priétaires  


Nombre  total  de  proprié- 
taires(2) 


1 

» 

» 

» 

* 

» 

» 

»  ; 

» 

»  , 

1 

» 

4 

3 

1 

11 


2 

1 

9 

16 

31 

2 

4 

27 

182 

215 

2 

8 

35 

31 

76 

2 

13 

57 

69 

141 

1 

1 
27 

25 
15^ 

15 

42  ' 

9 

313 

505 

40 

100 

323 

383 

864 

162  95 
170  74 
172  31 
290  58 
82  79 


879  37 


2.822  24 


Ainsi,  tous  les  hal)itants  des  campagnes,  ou  j)resque  tous, 
sont  ])roi)riétaires  ;  les  manouvriers  mêmes,  qui  au  temps 
des  moissons  s'expatrient  en  Brie,  ont,  autour  de  leur 
maison,  un  coin  de  jardin  et,  plus  loin,  sur  le  Image,  un 
l)out  de  champ  et  quelques  carreaux  de  vigne.  Ce  fait,  qui  se 
dégage  avec  évidence  des  terriers  que  nous  venons  d'étudier, 


(1)  Nous  «"aviiMs  |Miiiit  l'ail  li;nircr  dans  ce  lahlcaii  les  indications  du  terrier 
d"Etij,Tiy,  ce  terrier  n'indiiiuant  jxiint  la  n'isidcnce  des  itrojiriétaires. 

(2)  Sous  la  réserve  exprimée  ci-de.ssus,  p.  lix,  noie  3.  Un  certain  nombre  de 
l)ropriélaircs  des  paroisses  limitrophes  de  Noé,  Theil  et  Vaumort,  sont,  en  etiet,  cités 
trois  fois' dans  nos  terriers  comme  ayant  des  hiens  dans  ciiacun  de  ces  trois  llnages. 
Voir  iiifid.  |iièces  justificati^'es  11!  à  V. 
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d'autres  documents  le  corroborent.  En  1790,  lors  de  l'en- 
quête sur  l'extinction  de  la  mendicité,  les  municipalités 
furent  invitées  à  fournir  un  état  de  ceux  de  leurs  adminis- 
trés qui  ne  i)ayaient  aucun  impôt  :  pour  une  population  de 
r)5.302  individus  que  comptait  le  district,  répartis  entre 
12.2r)()  feux.  815  chefs  de  famille  seulement  ne  payaient 
aucune  contribution;  encore  dans  ce  nombre,  les  ouvriers 
employés  dans  les  manufactures  de  Sens,  comptent-ils  pour 
380,  ce  qui  réduit  à  435  le  nombre  des  ruraux  dépourvus  de 
terre,  soit  environ  3  %.  Plus  tard,  l'article  2  de  la  loi  du 
3  juin  1793,  portant  que  dans  les  communes  où  faisaient 
défaut  les  biens  communaux,  un  prélèvement  serait  effectué 
sur  les  biens  des  émigrés,  de  façon  à  assurer  un  arpent  de 
terre  à  chaque  chef  de  famille  non  propriétaire,  n'eut  pas 
d'application  dans  le  district  :  la  municipalité  de  Villema- 
noche  fit  savoir  qu'aucun  de  ses  administrés  n'était  dans  le 
cas  prévu  par  la  loi;  celle  de  Yernoy  en  signala  5,  celle  de 
Voisines  7:  nous  n'avons  pas  les  réponses  des  autres,  sans 
doute  parce  que,  le  plus  souvent,  elles  eussent  été  négatives. 
Le  tableau  suivant  synthétise  les  résultats  auxquels  nous 
avons  abouti.  Nous  n'y  avons  pas  fait  entrer  en  ligne  de 
compte  la  valeur  des  dîmes,  qui  aurait  pour  conséquence 
d'augmenter  d'environ  5.000  hectares  la  part  du  clergé  et  de 
réduire  de  la  même  quantité,  et  proportionnellement  à  leur 
importance,  celle  des  hôpitaux,  des  nobles,  des  bourgeois  et 
des  paysans. 


PROPRIÉTAIRES 

Étendue 

des  Biens-Fonds 

(  hectares  1 

POURCENTAGE 

par  rapport 

àla  superficie  totale 

du  district 

POURCENTAGE 

par  rapport 

à  la  superficie 

des  terres  product. 

Clergé 

14.716 

12  22 

13  27 

Hôpitaux 

1.000 

0  83 

0  90 

Nobles 

18.000 

14  95 

16  22 

Bourgeois  (au maximum). 

17.727 

'             14  72 

15  98 

Paysans  (an  minimum) .  . 

55.288 

45  67 

49  58 

Biens  communaux.. 

4.500 

i              3  73 

4  05 

Friches,      chemins, 
rivières 

9.500 

1 

7  88 

»     » 

120.731 

100     » 

100    » 

1 
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LES  BIENS  NATIONALISÉS 

On  sait  que  la  loi  du  0-23  août  171)0  excepta  de  la  vente  les 
grandes  masses  de  bois  et  forêts.  Il  s'ensuit  que  nos  deux 
tableaux  précédents  n'indiquent  pas  exactement  les  biens 
qui  furent  vendus.  Il  faut  en  déduire,  en  eiTet  :  l*^  les  forêts 
ecclésiastiques  cjui,  en  raison  de  leur  étendue,  échappèrent 
heureusement  à  la  vente  et  sont  restés  domaine  de  l'Etat; 
2°  les  forêts  des  émigrés  qui,  exceptées  aussi  de  la  vente, 
furent  restituées  à  leurs  anciens  propriétaires  en  1814.  Le 
tableau  suivant  indique  les  restitutions  faites  : 


COMMUNES 

DÉSIGNATION 
des  bois  restitués 

SUPER  FICIE 

en  hectares 

BÉNÉFICIAIRES 

DATE 
des  arrêtés 

Collemiers 

Les  Bois  plantés. 

les  Grelots  et 

les  Boulinières 

39  3627 

Foacier  if  Buzé 

15  mars  1815 

Courtois 

Domats 

et  Vernoy 

Bois 

271 

Héritiers 

du 

Prince  de  Saxe 

4  févr.  1815 

Egriselles 

Bois 

225 

id. 

4  févr.  1815 

Flacy 

ûarenne-de-Cérilly 

6  7500 

Bochard  de  Champigny 
héritier  de  Bérulie 

5  sept.  1818 

Savigny 

Bois 

241 

Hérif^^du  Prince  de  Saxe 

4  févr.  1815 

Thorigny 

La  Postolle 

et  Grange 

Bois 

662 

Planelli  de  Maubec 

6  déc.  1815 

Vallery 

Bois-des-Sablonnières 

31  4451 

Cordier  de  Launay 

28déc.  1815 

Vernoy 

Bois 

0  5270 

Foaciei'  lif  Ruzé 

15  mars  1815 

Villethierry 

Bois-de-la-luca'rne 

Bois  (les  Pivots 

ou  de  la  Robardicre 

16  5626 

59  0095 

Cordier  de  Launay 

28  déc.  1815 

Total . . 

1.552  h  6575 

Le  graphique  ci-dessous,  établi  d'après  le  tableau  qui  le 
suit.  récaj)itule  par  communes  les  biens  de  l""*^  et  de  2^ 
oiiiiine  nationalisés. 
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Graphique  des  biens  nationalisés 


Jùperflcte  delà  Cbnxmuru 


1 


BcOij  de  l'^'ortgLne 
ftoo  (lectaxfci)  ) 


Biens  de  2'origirLe 

(100  (vêCtOLTU.) 
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Tableau  par  communes 


COMMUNES 

BIENS 
DE  1"  ORIGINE 

hectares 

BIENS 

DE  2"=  ORIGINE 

hectares 

1. 

3. 

4. 

5. 

6. 

7. 

8. 

9. 
10. 
11. 
12. 
19. 
14. 
15. 
10. 
17. 
18, 
19. 
20. 
21. 
22. 
2:1 
21. 

Bagneaux  

219  7518 
82  8075 

67  1632 
69  5548 

257  5240 
99  7432 
18  4959 
52- 3056 
15  1974 
54  3150 
11  3675 

148  1550 
1 . 965  4079 

100  6128 
39  8666 

68  0700 
204  2582 

18  9201 
375  4424 

58  6597 

13  9447 

135  2214 

19  2121 
13  3418 

» 

0  4218 

174  4486 

4  3614 

0  6327 

1  4467 
» 

» 
77  9278 
20  4784     '- 

» 

» 

» 
97  0550 
343  7436 

56  5347 

» 
23  5026 
351  8352 

2  4253 
19  4956 

245  5093 

3  8000 

La  Belliole 

Brannav 

Champigny 

La  Chapelle-sur-Oreuse. 

Chauniont-sui'-Yonne 

(Lhéroy 

Chigy 

Collemiers 

Compigny  

Cornant 

Courceaux  

(^ourgenay 

Gourion.         .               .                               ... 

Courtoin 

Courtois  .  .  , 

Cuv 

Dollot 

Domats 

Lgriselles 

Ktianv 

Kvrv 

Flacv 

FIcurigny 

A  reporter 

4.169  3446 

1.423  6187 

INTKODLCTION 


LXXI 


des  biens  nationalisés 


|!       BIENS 

il  .Ui  lioriTAix 

1'  H  l(iLLÉ(iF.S 
i     hectares 

BIKNS 

COMMl- 

1 
NACX       : 

hectares    ' 

TOTAL 

DKS    BIENS 

NATIONALISÉS 

hectares 

POlRCENTAûE 
des         , 

biens  nationa- 
lisés 

1 

FOHÈTS 

1 

TOTAL 

des 

BIENS  VENDUS 

hectares 

»         1 

219  7518 

13  54 

j 

1 

144  1800 

>> 

75  5748 

» 

'' 

83  2293 

9  65 

» 

•> 

83  2293 

» 

» 

241  6118 

21  63 

» 

» 

241  6118    J 

17  6734 

» 

91  5896 

4  38 

» 

■1 
» 

91  5896 

» 

>> 

258  1567 

13  29 

30  0532 

» 

228  1035 

* 

» 

101  1900 

11  71 

» 

» 

101   1900 

■ 

» 

» 

18  4959 

1  85 

» 

>> 

18  4959    1 

» 

» 

52  3056 

4  45 

» 

•    » 

52  3053 

» 

» 

93  1252 

8  69 

■>> 

39  3627 

53  7626 

» 

» 

74  7933 

9  61 

'> 

» 

74  7933 

» 

» 

11  3675 

2  25 

» 

» 

11  3675 

» 

» 

148  1550 

15  20 

» 

» 

148  1550 

» 

» 

1.965  4079 

65  10 

887  4400 

» 

1.077  9679 

0  9860 

» 

198  6538 

11  87 

» 

» 

198  6538 

» 

» 

383  6102 

63  30 

» 

271     » 

112  6102 

» 

•> 

68  0700 

15  86 

» 

>> 

68  0700 

» 
1 

3  9691 

324  7620 

46  59  • 

» 

» 

324  7()20 

» 
» 

» 

18  9261 

1  25 

» 

» 

18  9261    1 

» 

398  9450 

16  51 

» 

>> 

398  9450 

;;      5  0067 

» 

415  5016 

17  54 

» 

225     » 

190  .)016 

l      • 

>> 

16  3700 

2  38 

» 

» 

16  3700    ! 

» 

■> 

154  7170 

34  07 

» 

» 

154  7170 

» 

3     » 

267  7214 

21  41 

» 

6  75(H1 

260  9714 

» 

>> 

17  1418 

1  05 

» 

» 

17  1418    1 

23  6661 

6  9691 

5.623  5985 

1.061  6732 

542  1127 

4.019  8156 

1 

LXXll 


INTRODUCTION 


COMMUNES 


BIENS 
DE    l'*"  ORIGINE 

hectares 


BIENS 
DE   2"  ORIGINE 


Report. 

2ô.  Foissy-sur-Yanne  [et  les  Clérimois]. 

26.  F'ontaine-la-Gail  larde 

27 .  Fouchcres 

28 .  (iisy-les-Nobles 

29.  (irange-le-Bocage 

30.  Gron 

31.  Lailly 

32.  La  Postolle 

33.  Lixy 

34.  Maillot 

35.  Màlay-le-(;rand 

36.  Màlay-le-Petit 

37 .  Marsangy 

38.  Michery 

39 .  Molinons 

40.  Montacher 

41.  Xailly  <et  Saint-Sérotini 

42.  Noé 

43.  Pailly 

44.  Parou 

45 .  Passy 

46.  Le  Plessisdu-Mée 

47 .  Le  Plessis-Saint-.Iean 

48.  Pont-sur- Vanne 

49.  Pont-sur- Yonne 

50.  Hosoy 

51 .  Saint-Agnan 

A  repurtci 


4.169  3446 

59  8492 

13  3685 

136  6111 

121  0692 

476  9419 

25  1906 

1.008  2970 

55  1836 

101  6158 

195  7219 

74  5620 

383  8757 

158  0369 

206  0298 

4  1125 

27  5646 

300  0387 

23  9802 

201  0531 

115  6997 

9  2796 

41  8200 

279  2998 

77  7240 

168  0198 

134  9886 

154  9661 

8  724  2445 

IM  RODUCTIOX 

LXXIII 

lUKNS 

-  IIOl'lIALX 
1  iil.i.f,(iES 
hectares 

HIENS 
COMMU- 
NAUX 
hectares 

TOTAL 

DES    BIENS 

NATIONALISÉS 

hectares 

POlRCENTAûE 
des 

biens  nationa- 
lisés 

FORÊTS 

domaines         -^"t".-«. 
de  l'Etat        ^''^  ^■'"'g'-''^ 

TOTAL 

des 

HIENS  VENDUS 

hectares 

>:^  G661 

6  9691 

5.623  5985 

1.061  6732 

542  1127 

4.019  8156 

0  8435 

60  6927 

2  11 

» 

» 

60  6927 

> 

» 

13  3685 

1  25 

» 

» 

13  3685 

,.i  1405 

» 

195  7516 

13  29 

» 

» 

195  7516 

i:;  2403 

2  3209 

167  7214 

15  35 

» 

» 

167  7214 

.> 

» 

486  1288 

37  60 

» 

» 

486  1288 

» 

121  2848 

10  34 

» 

» 

121  2848 

,> 

» 

1.008  2970 

45  09 

443    » 

» 

565  2970 

1 

» 

» 

567  9890 

48  96 

» 

442     » 

125  9890    i 

1 

» 

» 

111  4226 

9  27 

» 

» 

111  4226 

» 

4  2654 

210  4395 

34  16 

» 

» 

210  4395 

s» 

» 

77  1018 

3  53 

» 

» 

77  1018 

» 

» 

383  8757 

34  77 

» 

» 

383  8757 

2  9526 

» 

167  1688 

11  38 

» 

» 

167  1688 

» 

3  8518 

213  7780 

12  55 

» 

» 

213  7780 

» 

» 

4  1125 

0  34 

» 

» 

4  1125 

» 

» 

27  5646 

1  50 

» 

» 

27  5646 

» 

» 

474  8125 

13  29 

» 

» 

474  8125 

» 

» 

23  9802 

2  80 

» 

■» 

23  9802 

» 

» 

201  0531 

13  50 

61  5828 

» 

139  4703 

» 

» 

198  3682 

18  89 

» 

» 

198  3682 

1  8981 

» 

11  1777 

2  05 

» 

» 

11  1777 

» 

» 

41  8200 

5  38 

» 

» 

41  8200 

» 

» 

279  2998 

25  32 

» 

» 

279  2998 

» 

» 

77  7240 

7  46 

» 

» 

77  7240 

» 

7  1706 

245  3452 

17  79 

» 

» 

245  3452 

2  1090 

1  5928 

138  6904 

» 

» 

» 

138  6904 

» 

» 

265  2420 

19  73 

» 

» 

265  2420 

03  0066 

27  0141 

11.397  7089 

1.566  2560 

984  1127 

8.847  3402 
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COMMUNES 

RIENS 
DE    1''"  ORIGINE 

hectares 

BIENS 
DE  2"  ORIGINE 
hectares        j 

52. 

53. 
54. 
55. 
56. 
57. 
58. 
59. 
60. 
61. 
62. 
63. 
64. 
65. 
66. 
67. 
68. 
61). 
70. 
71. 
72. 
73. 
74. 
75. 
76. 
77. 
78. 

Report 

Saint-Clément 

8.724  2445 

58  9170 

271  9694 

198  1708 

511  6453 

445  9752 

55  0406 

213  6056 

42  0501 

414  7939 

49  5516 

83  1844 

427  9376 

129  7738 

550  4631 

3  5853 

30  7133 

18  2386 

1  7926 

246  5739 

10  0317 

16  0199 

204  0499 

29  2600 

34  0898 

14  6744 

14  1303 

73  1944 



2.543  4437 
31  9049 
30  2090 
»              ; 
» 
» 

2  1032 
0  4488 

241     » 
11  3801 

3  2130 
28  5056    ; 

» 
» 

5  9090 
» 

» 
465  6961 
33  4251 

» 

» 
36  2878 

» 

» 
120  3564 

» 
224  1918 

6  1835 

Saint-Denis 

Saint-Martin-du-Tertre.     

Saint-Martin-sur-Oreuse 

Saint-Maurice-aux-Riches-Honinies 

Saint- Valérien 

Salignv 

Savieny. 

Sens 

Serbonnes 

Sergines 

Les  Sièges 

Sognes 

Soucv 

Sublignv 

Theil .. 

Thorignv 

Vallerv " 

Vareilles 

Vaumort 

Verno3' 

Veitillv 

N'illeblevin 

Viilebougis 

Villcgardin 

Vilk'iiianoche 

12.873  9770 

3.784  2580 

INTHODICTION 
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i;lKNS 

BIENS 

TOTAL 

POURCENTAGE 

FORETS 

TOTAL 

IIHITI'.UX 

1  iti.i,(;(;f:s 

u-ctares 

COMMU- 
NAUX 

hectares 

DKS   BIKNS 

NATIONALISÉS 

hectares 

des 
biens  nationa- 
lisés 

restées 
domaines 
de  l'Etat 

restituées 
aux    émigrés 

des 

BIENS  VENDUS 

hectares 

ui:<  0066 

27  0141 

11.397  7089 

1.566  2560 

984   1127 

8.847  3402 

» 

» 

90  8219 

10  71 

» 

» 

91)  821^ 

>> 

» 

302  1784 

44  69 

» 

» 

302  1784 

» 

» 

198  1708 

28  68 

» 

» 

198  1708 

» 

0  4836 

512  1289 

32  19 

158  7000 

» 

353  4289 

» 

» 

445  9752 

13  44 

417  2700 

» 

28  7052 

» 

» 

57  1438 

2  55 

* 

» 

57  1438 

» 

» 

214  0544 

21  42 

» 

» 

214  0544 

>> 

» 

283  0501 

17  20 

» 

241     » 

42  0501 

Wi  5240 

0  1054 

479  8034 

22  15 

35  9584 

» 

443  8450 

0  6800 

> 

53  4446 

5  39 

» 

» 

53  4446 

2  5800 

» 

114  2700 

6  02 

» 

» 

114  2700 

» 

» 

427  9376 

18  13 

» 

» 

427  9376 

» 

» 

129  7738 

12  44 

» 

» 

129  7738 

» 

» 

556  3721 

25  72 

277  4300 

» 

278  9421 

* 

» 

3  5853 

0  45 

» 

» 

3  5853 

» 

0  9432 

31  6565 

2  74 

» 

ï> 

31  6565 

» 

» 

483  9347 

28  37 

» 

220     » 

263  9347 

» 

» 

35  2177 

2  83 

» 

31  4451 

3  7726 

» 

» 

246  5739 

23  68 

» 

» 

246  4739 

» 

» 

10  0317 

0  69 

» 

» 

10  0317 

» 

» 

52  3077 

3  62 

» 

0  5276 

51  7801 

:'.2  7949 

» 

236  8448 

14  87 

» 

» 

236  8448 

» 

» 

29  2600 

5  21 

» 

» 

29  2600 

» 

» 

154  4462 

21  55 

» 

» 

154  4462 

0  2151 

» 

14  8895 

1  26 

» 

» 

14  8895 

» 

» 

238  3221 

22  20 

» 

» 

238  3221 

13  4891 

3  0793 

96  2463 
16.896  1503 

6  68 

» 

» 

96  2463 

206  2897 

31  6256 

2.455  6144 

1.477  0854 

12.963  4505 

LXXVI 


INTROnrCTIOX 


COMMUNES 


BIENS 
DE    r*  ORIGINE 

liectares 


BIENS 
DE  2''  ORIGIîfiîJ 

hectares 


79. 
80. 
81. 
82. 
83. 
81. 
85. 
80. 
87. 
88. 
89. 


Villeiiavotte 

\'illeneuve-la-Dondagre.  . 
Villeneuve-la-Guyard  . . . . 
Villeneuve-l'Archevèque. 

Villeperrot 

Villeroy 

Villethierry 

Yilliers-Bonneux 

Villiers-Louis 

Vinneuf 

Voisines 


Report I    12.873  9770 

11  2367 


457  5741 

102  4594 

44  7883 

102  3835 

514  7109 

13  8434 

93  1684 

43  6713 

116  3378 

342  6576 


ToTAi 14.716  8840 


3.784  2580 


22  6253 


13  4469 


I 


374  1704^ 


17  0786 


4.211  5792 


Ainsi,  la  totalité  des  biens  nationalisés  s'éleva  à  19.240 
hectares,  soit  environ  16%  du  territoire  du  district;  mais 
les  ventes  ne  portèrent  que  sur  1 1.985  hectares,  soit  12,41  %, 


I 


i\tm()I)i:(:ti()\ 

I..\\V1I 

1   UlENS 

!  ;  IIOPITAI X 

iaKNS 

TOT.\h 

POIRCENTAÛE 

FORETS 

TO'IWL 

COMMU- 

DES  BIENS 

des 

,- — — ^-^       — ■ — 

(les 

IULLfiUKS 

NAUX 

NATIONALISÉS 

biens  nationa- 

restf'es 
(loin  ai  n6s 

restituées 

BIENS  VENDUS 

R-ctares 

hectares 

hectares 

lisés 

.le  l'Etat 

aux    émigrés 

hectares 

1 

^IK)  2897 

31    (i256 

16.896  1503 

2.455  6144 

1.477  0854 

12.963  4505 

)> 

» 

11  2367 

5  10 

» 

» 

11  2367 

» 

» 

457  5741 

31  68 

» 

» 

457  5741 

* 

» 

125  0847 

7  53 

» 

» 

125  0847 

:)1  2512 

1  4852 

97  5247 

14  03 

» 

» 

97  5247 

» 

» 

115  8304 

14  19 

» 

» 

115  8304 

» 

514  7109 

72  50 

» 

» 

514  7109 

» 

» 

388  0138 

18  58 

» 

75  5721 

312  4417 

» 

» 

93  1684 

6  40 

» 

» 

93  1684 

>> 

» 

43  6713 

3  94 

» 

» 

43  6713 

VA  6000 

» 

129  9378 

8  51 

» 

» 

129  9378 

i:^  4765 
•iSl  6174 

» 
33  1108 

373  2127 

13  75 

251  9200 

» 

121  2927 

19.246  1158 

2.707  5344 

1.552  6575 

14.985  9239 

1.552  he 

ctares  ayai 

it  été  re 

stitués  aux  émigréj 

;  ou   à  leurs 

héritiers 

,  et  2.707  1 

lectares 

étant  demeurés  la 

propriété  de 

l'Etat. 

LXXVllI       '  1MI\()1)IT.TK)X 

\ 

LES  VENTES  DEVANT  LE  DISTRICT 

Quand  les  administrateurs  du  district  de  Sens  se  réunirent 
pour  la  première  fois,  le  2  juin  1790,  l'Assemblée  nationale 
venait,  par  son  décret  du  14  et  ses  instructions  du  31  mai,  de 
fixer  le  mode  de  vente  des  biens  nationaux.  Dresser  un  état 
des  domaines  nationaux  de  son  ressort,  puis  en  fixer  la 
valeur,  telles  étaient  les  deux  opérations  préalables  qui 
allaient  incomber  à  l'administration  (1). 

Pour  dresser  l'état  des  domaines,  l'administration  du  dis- 
trict avait  à  sa  disposition  les  inventaires  des  biens  ecclé- 
siasticfues,  que  les  municipalités  avaient  été  chargées  d'établir 
en  vertu  des  décrets  du  20  mars  (art.  l*^"")  et  du  20  avril  1790 
(art.  12).  Dès  le  mois  de  mai,  la  municipalité  de  Sens  s'était 
acquittée  de  ce  travail  (2),  et,  par  là,  le  district  connaissait 
déjà  les  biens  des  nombreux  établissements  religieux  du 
chef-lieu.  Mais,  dans  les  camjiagnes,  on  n'avait  pas  mis  le 
même  empressement  à  satisfaire  au  vœu  de  la  loi,  et  l'ad- 
ministration njivait,  par  suite,  aucune  connaissance  positive 
des  biens  des  communautés  qui,  situées  hors  du  district,  y 
étaient  possessionnées  ;  elle  ignorait  également  les  l)iens  des 
cures  rurales  et  des  bénéficiers  non  résidents  au  chef-lieu. 
Aussi,  dès  le  Ifi  juillet,  le  procureur-syndic  du  district 
rappelait  aux  municipalités  les  prescri])tions  du  décret  du 
20  avril  et  leur  enjoignait  de  hâter  la  confection  et  l'envoi 
des  inventaires  (3). 

L'évaluation  des  domaines  était  une  tâche  plus  diflicile  et 
plus  longue.  Les  experts  devant  être  désignés  à  la  fois  par  le 


(1)  Le  17  juin,  lors  de  la  répartition  des  all'aires  ejitre  les  administrateurs  du  dis- 
trict, MM.  Epoigny,  Lorillon.  (iuillemin  et  Delajon,  avaient  été  alTectés  au  bureau  des 
domaines  nationaux.  (Arch.  Yonne,  L  880,  fol.  8). 

i-Ji  Ces  inventaires,  dressés  par  la  municipalité  de  Sens,  sont  aujourd'hui  conservés 
aux  Arcliives  de  l'Yonne,  dans  les  liasses  (j  ;J58  à  .JOô. 

(3)  Arch.  Yonne,  L  886,  fol.  23. 
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district  et  par  les  soumissionnaires,  l'activité  de  l'adminis- 
tration se  trouvait  comme  paralysée,  et  l'opération  eût 
traîné  de  longs  mois,  s'il  eût  fallu  l'eirectuer  au  fur  et  à 
mesure  que  se  produisaient  les  soumissions.  Mais  elle  fut 
singulièrement  accélérée  par  la  soumission  de  la  municipa- 
lité de  Sens.  Désireuse,  en  effet,  de  profiter  des  avantages 
offerts  aux  municipalités  soumissionnaires  par  le  décret  du 
17  mars,  qui  leur  attribuait  le  seizième  du  prix  des  ventes, 
la  municipalité  de  Sens  décida,  le  6  juin,  de  soumissionner 
en  bloc  la  presque  totalité  des  biens  nationaux  du  dis- 
trict (1).  Le  11  septembre,  elle  nommait  ses  experts  (2),  et,  le 
10  octobre,  le  procureur  de  la  commune.  Saignes,  se  présen- 
tait au  district  pour  l'invi-ter  à  désigner  les  siens  (3).  Quel- 
ques jours  après,  le  31  octobre,  les  uns  et  les  autres  se 
réunissaient,  et,  pour  procéder  plus  rapidement,  se  parta- 
geaient en  dix  groupes,  dont  chacun  explorerait  un  canton 
différent  du  district.  Les  experts  se  rendirent  aussitôt  sur  les 
lieux  mêmes,  examinèrent  les  biens  de  visu,  reçurent  les 
déclarations  des  fermiers,  compulsèrent  leurs  baux,  opérè- 
rent, le  cas  échéant,  la  ventilation  du  produit  des  dîmes  et 
des  droits  seigneuriaux.  Après  neuf  jours  de  courses  et  de 
veilles,  ils  déposaient  au  district,  le  soir  du  8  novembre,  la 
minute  de  leur  rapport  (4)  :  ils  estimaient  à  3.202.832^  la 
valeur  des  biens  qu'ils  avaient  été  chargés  d'expertiser  (5). 

Cet  empressement  de  la  municipalité  sénonaise  à  soumis- 


(1)  Arch.  Yonne,  Q  5i. 

(-2,1  MM.  Dominique  Roze,  greffier  de  la  maîtrise  des  Eaux  et  Forêts,  Louis  Gui- 
chard,  Etienne  Richard,  Louis  Perrin,  André  Cave,  notaire,  et  Claude  Jossey. 

(3;  Arch.  Yonne,  L  887,  fol.  23.  Les  experts  nommés  par  le  district  étaient 
MM.  Nicolas  Jarry,  procureur  au  bailliage,  Antoine  Luyt  flls,  avocat.  Marin  Dehar- 
gnes,  garde  général  de  la  maîtrise  des  Eaux  et  Forêts,  Dominique  Bellaguet,  notaire, 
Edme  Lepère,  architecte,  et  Louis  Fillemin,  arpenteur. 

(4)  Aujourd'hui  registre  Q  54  des  Archives  de  l'Yonne.  116  feuillets.  Une  expédi- 
tion de  ce  rapport  se  trouve  aux  Archives  nationales,  Q-  184. 

(ô)  Ces  biens  comprenaient  à  peu  près  tous  les  biens  ecclésiastiques  déclarés  alors 
aliénables,  à  l'exception  de  ceux  des  cures;  on  sait  i\on  aiipra,  p.  xxxivi  que  la 
vente  des  biens  des  fabriques,  séminaires  et  coramanderies  avait  été  ajournée. 

VI 
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sionner  les  biens  ecclésiastiques  (1)  montre  qu'on  ne  redou- 
tait pas  à  Sens  que  des  scrujjules  de  conscience  ou  l'incerti- 
tude de  l'avenir  provoquassent  l'abstention  des  amateurs 
que  ces  biens  pouvaient  tenter.  La  sécularisation  des  biens 
d'église  y  avait  été  accueillie  comme  une  mesure  nécessaire. 
L'année  précédente,  plusieurs  cabiers  du  bailliage  avaient 
protesté  contre  la  richesse  excessive  des  communautés  reli- 
gieuses (2)  et  émis  le  vœu  que  leurs  biens  tussent,  au  moins 
en  partie,  unis  à  la  Couronne  (3);  le  cahier  même  du  (Clergé 
avait  proposé  d'affecter  certains  biens  des  abbayes  au  traite- 
ment des  curés  (4).  On  estimait  donc  que,  du  moment  que 
l'État  prenait  à  sa  charge  les  frais  du  culte  et  de  l'entretien 
de  ses  ministres,  il  pouvait  légitimement  disposer  des  biens 
anciennement  atîectés  à  cet  usage.  «  La  saisie  universelle  de 
tous  les  biens  de  l'Eglise  et  de  la  Couronne,  écrivait  le  curé 
de  Druyes,  La  Fourniére,  a  surpris  et  fait  murmurer  beau- 
coup de  personnes.  Mais,  pour  peu  qu'on  y  fasse  attention, 
on  verra  qu'en  cela  la  Nation  n'a  rien  fait  que  l'ancien 
régime  n'ait  fait  avant  elle.  N'avait-on  pas  vu,  en  effet,  déjà 
supprimer  le  corps  nombreux  des  Jésuites'?  N'avait-on  pas 
sécularisé  les  Célestins  et  plusieurs  autres  ordres  reli- 
gieux'-? »  (5)  Cette  opinion  n'était  pas  exceptionnelle  dans  le 
bas  clergé,  et  un  grand  nombre  de  curés  du  Sénonais, 
réduits  jusque  là  à  la  i)ortion  congrue,  non  seulement  se 
réjouirent  d'un  changement  qui  leur  assurait  un  traitement 


i|i  liiilt''ij('ii(laiiiment  des  hieus  situés  dans  le  district  de  Sens,  la  imiiiiripalitr'  de 
.Sens  sonniissionna  :  dans  le  district  de  Saint- Florentin.  071. 75()*'  livres  de  biens  des 
abbayes  de  Vaulnisant.  de  Saiiit-l'ierrc-Je-Vif,  de  Molosnies,  de  Dilo,  de  l'ontigny, 
de  Saint-Michel  de  Tonnerre,  du  Ciiapitre  de  Brienon.  etc.:  dans  le  district  de  Ton- 
nerre. 8i7.:37-3^*^  de  biens  des  ab])ayes  de  Saint-Michel  de  Tonnerre,  de  Molosmes  et 
de  Molesmes  ;  dans  le  district  de  Nogent,  412.482^^  de  biens  des  abbayes  de  Sainte- 
Colombe  de  Sens,  de  Vauluisant  et  de  la  Mission  de  Versailles;  dans  le  district 
d'Ktamjies.  les  biens  de  l'abbaye  de  Moriguy,  unie  au  grand  .séminaire  de  Sens.  Elle 
en  souffii.ssionna  également  dans  les  districts  de  Châtillon-sur-Seine  et  Krvy.  en  sorte 
(jue  le  total  de-ses  .soumissions  s'éleva  à  près  de  ô..jO(J.UUO*'.  «Vnir  Arcli.  Yonne, 
y  55). 

i2l  Cahiers  ilu  hoillid.'j'' de  Srn.s.  pj).  S7,  !).S.  L'iS.  |,S7,  liii.,  -lï-l,  :J21,  -Si.  •'jiiô,  .■{70, 
4C8.  510,  5J2.  5S!),  (ili).  rir,. 

<:]\  Ibid.,  I».  171. 

I  'h  Ihid..  p.  7!)'2. 

5i  Arcli.  Yonne.  L  117:2. 
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convenal)le,  mais  s'inscrivirent  en  tète  des  soumissionnaires 
(les  biens  nationaux  :  tels,  par  exemple,  les  curés  de  Voi- 
sines, Villeneuve- la- Dondagre,  Saint-Martin-sur-Oreuse, 
Theil,  (k)urtoin,  (rrange-le-Bocage,  Vinneuf  (1),  etc. 

La  vente  des  biens  nationaux  semblait  donc  devoir  obte- 
nir, dans  le  district  de  Sens,  un  plein  succès.  Au  lendemain 
du  décret  du  i)  juillet  171)0,  promulgué  par  les  lettres 
patentes  du  22,  qui  autorisait  les  districts  à  recevoir  directe- 
ment les  soumissions  (2),  les  amateurs  avaient  afllué  au 
district.  Le  27  juillet,  un  membre  de  cette  assemblée,  Har- 
douin  Kpoigny,  lit  enregistrer,  le  premier,  son  ofïre  d'ac- 
quérir des  terres  de  l'Arcbevécbé,  à  Nailly  (3):  le  même  jour, 
le  seigneur  de  Brannay,  M.  de  Moinville,  soumissionna  une 
pièce  de  bois,  provenant  de  l'abbaye  de  Saint-Jean,  qui 
avoisinait  son  domaine  (4),  et,  dès  lors,  quotidiennement,  la 
liste  des  soumissionnaires  s'allongea  sur  le  registre  ouvert  à 
cet  efï'et.  A  côté  des  noms  de  vignerons  et  de  laboureurs  (5), 
de  ricbes  fermiers,  comme  Bernier  (6),  locataire  de  la  ferme 
du  (^bapitre  à  Fouchères,  ou  Villiers(7),  fermier  de  l'abbaye 
de  Saint-Germain-des-Prés  à  Bagneaux,  de  marchinds  (8) 
ou  de  bourgeois  aisés,  comme  MM.  Cbambure  et  Doré,  à 
Sens,  ou  Begnard  et  Parisot,  à  Gourion  (9),  on  y  relève 
ceux  de  curés,  de  nobles  comme  M.  Lebas,  seigneur  du 
Plessis,  qui  jette  son  dévolu  sur  une  pièce  de  190  arpents 
d'un  seul  tenant,  que  possédaient  au  Plessis  les  religieuses 
de  Saint-Antoine  (10),  comme  M.  Lecouteux,  désireux  d'ar- 
rondir son  domaine  de  Vertron   des  biens  de  l'abbave  de 


(Il  Arcli.  Vimiie.  Q  1:!1,  n"" -2;J.  70,  81-,  98.  l;J-").  I  il),  lô.').  l.")!'.,  ITC».  l'.)-2/>/.s-.  -100, 
•24U,  -265,  200.  ^207.  5(58,  "284.  :J08.  etc. 

(2i  l'ar  sou  article  i.  Antérieurement  les  soumissions  devaient  être  faites  au  Comité 
d'aliénation  qui  renvoyait  les  soumissionnaires  aux  administrations  de  département 
(décret  du  14  mai,  titre  I.  art.  H). 

|8)  Arch.  Yonne.  Q  131.  n"'  1  et  2. 

(4)  IbifL,  Q  131,  n"'  5  et  7. 

(5)  IbicL,  Q  131,  n"'  II,  13.  Ki.  22,  27.  30.  31.  3'.),  40,  i-2,  43,  40.  50.  00.  (il.  02.  04, 
05,  88,  etc.,  etc. 

(0)  Ihù/..  Q  131,  a"  120. 

Ct)  Ibid..  Q  131.  n"  74. 

(8)  Ibi(t.,  n'"*  12.  15.  07,  71,  80. 

(!)l  Arcli.  Youne,  Q  131,  n""  58,  117.  14!).  150.10,  208. 

(10)  Ihid.,  Q  131,  n»"  45,  63. 
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Cercanceaux  à  Montaclier  (1),  ceux  de  magistrats  comme 
Le  Boiix  de  La  Bapaumerie,  président  du  tribunal  du  dis- 
trict (2),  ou  Sandrier,  commissaire  du  Roi  près  le  même 
siège,  ou  d'administrateurs,  comme  MM.  Moreau  (3) 
Lorillon  (4i,  Lemoine  (5),  et  Despommiers  (()).  On  y  trouve 
même  de  futurs  émigrés,  comme  MM.  Bouvier  et  de 
Jussy  (7).  Les  municipalités  aussi,  imitant  l'exemple  de  celle 
de  Sens,  se  hâtèrent  de  bénéficier  des  dispositions  du  décret 
du  14  mai  qui  leur  accordait,  pour  les  biens  situés  sur  leur 
territoire,  la  préférence  sur  les  soumissionnaires  antérieurs 
et,  successivement,  se  firent  inscrire  les  municipalités  de 
Thorigny(8),  Nailly  (9),  Sergines(lO),  Màlay-le-Vicomte  (11), 
Yéron(12),  Villeneuve-la-Guyard  (13),  Pont-sur-Yonne  (14), 
Gron  (15),  Sognes  (16)  et  Yinneuf  (17).  A  la  fin  de  septembre 
1790,  trente-trois  soumissions  avaient  été  enregistrées;  elles 
atteignaient  le  chiffre  de  79  à  la  lin  de  novembre,  et  on  en 
comptait  212  dans  les  derniers  jours  de  décembre;  comme 
chacune  d'elles  portait  parfois  sur  quatre  ou  cinq  articles, 
700  lots  au  moins  avaient  trouvé  des  amateurs,  c'est-à-dire 
plus  de  la  moitié  des  biens  déclarés  alors  aliénables. 

Ces  soumissions  faisaient  au  district,  en  vertu  de  l'art.  8 
du  décret  du  9  juillet  (18)  et  de  l'art.  5  de  celui  du  10  octo- 


(1)  Arch.  Yonne,  Q  131,  n."'  29,  48,  49. 

("2)  Ibid.,  Q  131,  n'"  161,  95. 

(3)  Ibid.,  Q  131,  n"  236. 

(4|  Ibid.,  Q  131,  no  6. 

(5)  Ibid.,  Q  131,  n»  118. 

(6i  Ibid.,  Q  131,  m  34. 

O)  Ibid.,  Q  131,  n"  237. 

(8)  Ibid.,  Q  131,  n»  8. 

(9j  Ibid.,  Q  131,  n"  25. 

(10)  Ibid.,  Q  131,  n"  26. 

(11)  Ibid.,  Q  131.  n"  28. 

(12)  Ibid.,  g  131,  u"  32. 

(13)  Ibid.,  g  131,  n»  37. 

(14)  Ibid.,  g  131,  n-  41. 

(15)  Ibid.,  g  131,  u"  4i. 

(16)  Ibid.,  g  131,  no  52. 

(17)  Ibid.,  g  131,  n"  53. 

(18)  «  Les  .soumissions  devront  <''ti('  au  moins  égales  au  prix  de  l'i'stimation  et  les 
enchères  ne  seront  ouvertes  que  lorsqu'il  y  aura  de  telles  soumissions;  mais  alors 
elles  le  seront  nécessairement  ".  etc. 
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bre  (1),  une  obligation  de  procéder  aux  ventes  sans  délai. 
Il  possédait,  du  reste,  tous  les  éléments  pour  ce  faire.  Un 
registre,  ouvert  le  25  octobre  en  exécution  de  l'art.  37  du 
décret  du  6  août  1790,  où  avaient  été  reçues,  sous  la  foi  du 
serment,  les  déclarations  des  fermiers  au  sujet  de  la  sincé- 
rité de  leurs  baux  (2),  lui  avait  permis  de  rectifier,  pour 
certains  biens  dont  le  bail  se  trouvait  modifié  par  des 
contre-lettres,  les  évaluations  des  experts.  Par  les  inven- 
taires et  les  expertises  ainsi  corrigées,  l'administration 
connaissait  donc  l'état  des  biens  et  leur  valeur.  Aussi  les 
premières  enchères  furent-elles  reçues  dès  le  14  décembre, 
avant  même  que  ne  fussent  intervenus  les  décrets  auto- 
risant l'aliénation  aux  municipalités  des  biens  soumis- 
sionnés par  elles  (3;;  et  la  première  adjudication  définitive 
eut  lieu,  quinze  jours  après,  le  30  décembre,  dans  la  chapelle 
des  Cordeliers,  attenant  à  la  salle  des  délibérations  du  dis- 
trict (4).  On  adjugea,  dans  cette  séance,  le  clos  des  Jacobins 
de  Sens,  les  bâtiments  de  l'abbaye  de  Sainte-Colombe,  les 
fermes  de  Saint-Denis,  du  Clos  du  Hay,  de  Jouancy,  les 
moulins  de  Saligny  et  de  Monsalé,  et  divers  lots  de  terres 
provenant  des  abbayes  de  Saint-Pierre-le-Vif,  Saint-Antoine 
et  Saint-Jean  de  Sens.  Le  lendemain  furent  vendues  la 
ferme  des  Chartreux  de  Valprofonde  aux  Robinots,  la  ferme 
du  Metz-l'Abbesse  aux  religieuses  de  Villechasson,  et  sept 
des  fermes  que  possédaient  les  moines  de  Vauluisant  à 
Courgenay  et  à  Lailly  (5). 

Tous  ces  biens  avaient  été  évalués  SSB-OlO""  :  les  adjudica- 
tions   donnèrent    un    produit    de    750.945^,    en    excédent 


(1)  «  Dans  le  cas  où  des  particuliers  demanderaient  à  acquérir  des  objets  compris 
dans  la  soumission  d'une  municipalité,  le  Directoire  du  district  de  la  situation  des 
biens  sera  tenu  de  poursuivre  dès  à  présent  la  vente  ». 

ii)  Les  rcKisties  ouverts  en  exécution  de  l'art.  37  du  décret  des  G  et  1 1  août  I7W. 
sont  conservés  aux  Archives  de  l'Yonne  sous  les  cotes  Q  395  et  39(5. 

(3)  .\rch.  Yimne,  Q  75.  Décrets  des  27  janvier,  3  et  5  février,  -23  mars,  2  mai  et 
27  septembre,  autorisant  la  commune  de  Sens  à  acquérir  pour  4.42(5.812"^  de  biens 
nationaux;  décrets  du  23  mars  1791.  autori.sant  les  communes  de  Mâlay-le- Vicomte, 
Nailly,  Pont-sur- Yonne,  Sergines,  Thorijniy  et  Véron,  à  acquérir  divers  domaines 
nationaux. 

(4)  .Vrch.  Yonne,  Q  191. 
(51  ,\ich.  Yiiiine.  (j  231. 
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de  392.935*  sur  les  estimations,  c'est-à-dire  de  plus  du 
double.  Les  enchères  avaient  été  chaudes:  un  i^rand 
nombre  de  ceux  qui  avaient  soumissionné  ne  purent  les 
aborder:  le  fermier  de  Bagneaux,  Villiers,  président  du 
district  de  Sens,  qui,  le  28  novembre,  avait  fait  une  offre  de 
162.000*  pour  l'acquisition  de  six  fermes  de  Vauluisant  (1), 
ne  put  en  garder  qu'une,  celle  de  la  Singerie,  qui,  estimée 
25.000^  lui  resta  à  55.000'^  (2):  pour  chaque  lot,  cinq  ou  six 
feux  furent  allumés:  l'adjudication  du  domaine  de  120 
arpents  que  possédaient  à  Voisines  les  religieux  de  Saint- 
Jean  exigea  vingt-trois  feux,  qui  firent  monter  les  enchères 
de  13.100  à  26.300  •  (3),  et  300  arpents  de  terre,  à  Barrault,  mis 
à  prix  35.000^',  ne  restèrent,  moyennant  78.100*,  au  fondé  de 
pouvoir  du  sieur  Bertrand,  qu'après  22  feux  (4).  Les  séances 
avaient  été  ouvertes  le  matin,  à  9  heures;  elles  se  pro- 
longèrent, au  milieu  de  la  i)lus  grande  aflluence,  jusqu'à 
8  heures  du  soir  (5). 

Dès  lors,  les  ventes  se  succèdent  avec  rapidité  et  avec  le 
même  succès  pendant  tout  le  cours  de  l'année  1791.  Ce  fut  en 
avril  que  le  plus  grand  nombre  de  biens  furent  jetés  sur  le 
marché.  On  vendit  alors  les  fermes  de  Nanges  et  de  Gran- 
chettes  au  Chapitre  de  Sens,  celle  de  (kiy  à  l'abbaye  de 
Sainte-Colombe,  les  bâtiments  de  l'abbaye  de  Vauluisant  et 
110  lots  de  terres,  prés  et  bois,  plus  ou  moins  considérables, 
provenant  des  communautés  religieuses  ou  des  cures.  Malgré 
cette  surabondance  d'offres,  les  prix  se  maintinrent,  et  les 
adjudications,  qui  montèrent  pendant  ce  mois  à  1.245.781*, 
accusèrent  une  j)lus-value  de  (580.293  '  sur  le  prix  des  esti- 
mations. En  fin  d'année,  le  montant  des  adjudications,  non 
compris  celles  de  1790,  s'éleva  à  3.833.410*,  dépassant  de 
2.227 .<S02''  le  chiffre  des  estimations.  4'oujours  les  prix  de 
vente  avaient  été  notablement  supérieurs  aux  évaluations, 
parfois  (hi  double,  quelquefois  du  triple  :  la  ferme  de  Sainte- 


(  1 1  Arcli.  Von  ne,  y  l-'JI.  iv  7'k 
|-2i  Voir  infra,  venic  n"  17(i. 

1-5)  Arcli.  Vonnc.  y  l!)|.  \>.  i(»,  et  iii/hi.  vente  ii"  "i.UiO. 
(il  Arcli.  Vriiin.'.  Q  l!»l.  p.  «"2.  el  in/hi.  vente  n"  I.WMl. 

(."»!  AitIi.  Vonnc.  y  l'.H.  |i.  7(1.  voir /w/'w.  veille    n"  7.")(l.    un   (Idciiinciit    i|iii   donne 
une  idée  de  lu  |)liy.siononrn'  de  ees  wance.s  d'enclières. 
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Colombe,  à  Saint-Denis,  estimée  30.000^  fut  adjugée 
64.700^  (1);  celle  de  Saint-Antoine  de  Sens,  monta  de  17.050'' 
à  37..')00''  (2):  celle  du  prieuré  de  Montbéon,  mise  à  prix 
5.115*',  resta  pour  15.000'  aux  adjudicataires  (3);  celle  de 
iMaillot,  évaluée  10.898^  fut  vendue  20.000^(4);  celle  de  la 
Pommeraye  monta  de  33.000"  à  (S2.500(5):  celle  de  Beaure- 
gard,  aux  Carmélites  de  Sens,  de  7.700  à  28.000  (G;;  celle  de 
Noslon  de  (54.000  à  101.000  (7);  celle  d'Evry  de  29.000  à 
65.500  (8),  etc.,  etc.  Kt  ce  succès  n'était  pas  dû  à  la  déprécia- 
tion des  assignats.  Le  fléchissement  de  la  monnaie  de  papier 
ne  s'était  fait  sentir  qu'en  mars,  et  la  baisse  était  lente  et 
peu  sensible:  car,  en  mars,  l'assignat  de  100^  avait  cours 
à  95'\  et,  en  fin  d'année,  il  n'avait  encore  perdu  que  10  ''/o. 
Même  réduit  au  cours,  le  prix  des  adjudicaiions  dépassait 
de  plus  de  500.000*  le  double  du  prix  des  estimations, 
puisque  les  biens,  vendus  3.833.410",  soit  en  valeur  réelle 
3.732.958^  avaient  été  estimés  seulement  l.()05.608*. 


A  la  fin  de  1791,  la  meilleure  et  la  majeure  partie  des 
biens  ecclésiastiques  avait  été  déjà  dispersée  au  feu  des 
enchères;  les  plus  importants  domaines  ruraux  des  établis- 
sements religieux  de  Sens  étaient  passés  en  de  nouvelles 
mains;  on  avait  vendu,  à  Sens,  les  bâtiments  conventuels 
des  Cordeliers,  des  Capucins,  ceux  de  l'abbaye  de  Saint- 
Pierre-le-Vif  et  de  l'abbaye  de  Saint-Jean,  dans  lesquels  la 
commune  allait  transférer  son  hospice,  et  même  les  églises 
de  Saint-Pierre,  de  Saint-Romain,  de  Saint-Hilaire  et  de 
Sainte-Colombe  (9),  désaffectées  depuis  la  réduction  du 
nombre  des  paroisses.  Il  ne  restait  guère,  parmi  les  biens 


(Il  Voir  infra,  vente  n°  1.360. 
|-2i  Voir  infra,  vente  n"  1.558. 
(3|  Voir  ?"«/>•«,  vente  n"  1.292. 

(4)  Voir  infra,  vente  n"  806. 

(5)  Voir  infra,  vente  n"  86. 

(6)  Voir  infra.  vente  n"  860. 

(7)  Voir  infra,  vente  n"  809. 
(8j  Voir  ivfra,  vente  n"  459. 

(9)  Voir   </(/)y/,  ventes  n""    1.562,  1.. 56-3,    1.642.    1.5^7.   1.613.    1.635.    1.636,    1.6i3 
et  1.64(). 
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déclarés  alors  aliénables  que  les  fonds  de  quelques  cures  et 
les  biens  de  divers  établissements  étrangers  au  district. 
Aussi  les  séances  d'adjudication  se  font-elles  plus  rares,  et  il 
se  produit  un  lléchissement  considérable  dans  le  montant 
mensuel  des  ventes  :  si,  en  mars  1792,  la  vente  de  la  ferme 
de  Saint-Germain-des-Prés,  à  Bagneaux,  et  des  terres  du 
Chapitre  de  Troyes,  à  Chigy,  le  fait  atteindre  encore  217.770\ 
il  retombe  en  mai  à  52.730 \  en  juin  à  11.(363*,  en  juillet  à 
49.000^  en  août  à  32.000*  (1),  et,  en  septembre,  où  ne  furent 
vendus  que  les  terres  et  étangs  de  l'ancienne  seigneurie  des 
Ordons,  au  Chapitre  de  Sens,  à  59.074*.  Au  l*^""  octobre 
1792,  l'administration  du  district,  adressant  à  la  Caisse  de 
l'Extraordinaire  l'état  prescrit  par  l'art.  5  du  décret  du 
31  juillet  1792,  des  biens  vendus  et  restant  à  vendre  dans 
son  ressort,  estimait  à  1.409.000*  les  biens  immobiliers  non 
vendus  (2);  or,  les  adjudications  précédentes  avaient  produit 
une  somme  totale  de  5.076.887*. 

Mais  des  biens  dont  la  vente  avait  été  jusque  là  réservée 
allaient  de  nouveau  alimenter  le  marché.  Pour  gager  les 
300  millions  d'assignats  nouveaux,  créés  par  le  décret  du 
31  juillet,  la  vente  fut  décidée  des  palais  épiscopaux,  des 
maisons  occupées  par  les  religieuses  non  sécularisées,  de  la 
coupe  des  bois  ci-devant  ecclésiastiques  non  aliénables  et 
du  fonds  des  bois  éi)ars.  En  outre,  la  loi  du  bS  août,  en  sup- 
primant les  congrégations  séculières,  déclara  aliénables  leurs 
biens,  et  ceux  des  séminaires  dont  elles  avaient  la  direction; 
celle  du  19  août  nationalisa  l'actif  des  fabriques,  et  la  vente 
des  biens  de  l'ordre  de  Malte  fut  décrétée  le  19  septembre. 
L'eifet  de  ces  décrets  se  trahit  aussitôt  dans  la  courbe  du 
montant  des  adjudications:  descendue  à  59.074"^  en  septem- 
bre, elle  bondit  brusquement  à  316.6(S0*  en  octobre,  atteint 
494.625  en  novembre,  se  maintient  à  140.905"  en  décembre 
1792,  et  se  relève  encore  à  384.335*  en  janvier  1793.  On  vend 
alors  les  biens  du  grand  séminaire  de  Sens,  de  la  Congréga- 
tion de  la  Mission  de  Versailles  et  ceux  de  nombreuses 
fabritjues. 


(Il  Aicli.  Youue,  Q"2-JI.  (Ktat.s  iueii.suels  des  adjudicatidiisi. 
(2)  Voir  injru,  pièce  ju.slificativo  n"  vu. 
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Malgré  la  dépréciation  progressive  de  l'assignat,  dont 
la  valeur  descendit,  au  cours  de  l'année  1792,  de  90  à  80* 
pour  cent,  les  résultats  généraux  de  la  vente  demeuraient 
satisfaisants.  Le  chiffre  total  des  adjudications  s'éleva  pen- 
dant l'année  à  1.444.742",  soit  en  valeur  réelle  1.203.G24";  or, 
le  prix  d'estimation  des  biens  vendus  n'était  que  de  559.887^. 
Pendant  même  les  huit  premiers  mois  de  1793,  les  ventes, 
alimentées  seulement  par  quelques  biens  de  fabrique,  accu- 
sèrent encore  une  plus-value  des  adjudications  sur  les  esti- 
mations: sans  doute,  par  suite  de  l'avilissement  de  l'assignat 
qui  descend  de  70"  à  45"15  s.  pour  cent,  l'écart  s'accentue  de 
plus  en  plus  entre  le  prix  apparent  et  le  prix  réel  des  adju- 
dications: les  1.068.130"  de  biens  nationaux  vendus  pendant 
cette  période  se  réduisaient  réellement  à  655.382":  mais 
cette  somme  dépassait  encore  de  311.650"^  la  valeur  des 
biens,  estimés  343.732". 


En  l'an  II  commencent  à  être  vendus  les  biens  des  émi- 
grés, dont  le  séquestre  avait  été  ordonné  par  le  décret  du 
9  février  1792.  Si  la  vente  en  avait  été  ainsi  retardée,  c'est 
que  l'opération  avait  nécessité  de  longs  préparatifs.  La 
confection  de  la  liste  des  émigrés,  sur  laquelle  avaient  été 
inscrits  d'abord  indûment  beaucoup  de  gens  appelés  par 
leurs  affaires  hors  de  leur  résidence  habituelle,  avait  ren- 
contré de  grandes  difficultés.  Plus  difficile  encore  la  recher- 
che de  leurs  biens,  pour  la  découverte  desquels  on  fit  non 
seulement  appel  à  leurs  fermiers,  mais  à  tous  ceux  qui 
plus  ou  moins  bien  informés,  croyaient  avoir  là-dessus 
quelque  renseignement  à  fournir.  La  liquidation  des  droits 
des  femmes  séparées  de  biens  d'avec  leurs  maris  expatriés, 
le  partage  des  successions  où  intervenait  la  Nation  comme 
substituée  aux  émigrés,  mille  problèmes  complexes  avaient 
reculé  la  mise  en  vente.  En  outre,  alors  que,  pour  les  Inens 
de  première  origine,  la  consultation  des  baux  avait  sufh  le 
plus  souvent  pour  fixer  la  valeur  des  lots,  le  district  avait 
été  dans  l'obligation  de  diviser  les  biens  de  deuxième  ori- 
gine en  menues  parcelles,  pour  en  faciliter  l'acquisition  aux 
plus  pauvres  conformément  au  vœu  de  la  loi,  et  chaque 
lot  avait  fait  l'objet  d'une  évaluation  particulière. 
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Cette  division  en  petits  lots  fut  poussée  à  l'extrême  (1  ).  Les 
terres  de  la  ferme  des  Hazards,  à  Thorigny,  furent  partagées 
en  52  lots,  de  4  à  G  arpents  chacun:  53  arpents  seulement 
furent  laissés  à  la  ferme  du  château  de  Courtoin,  et  les  55 
arpents  qui  composaient  le  reste  du  domaine  firent  l'objet 
de  12  articles.  Les  bâtiments  de  la  ferme  de  Bracv  furent 
dédoublés,  et  on  laissa  à  chaque  corps  de  bâtiment  une 
exploitation  de  30  arpents,  en  composant,  avec  le  complé- 
ment du  fermage,  des  lots  de  5  à  6  arpents.  On  détacha 
complètement  de  la  ferme  de  l'émigré  Rossel,  à  Villeble- 
vin,  les  terres  qui  en  dépendaient  :  les  bâtiments  formèrent 
quatre  lots  séparés,  et  les  197  arpents  exploités  par  l'ancien 
fermier  furent  émiettés  en  40  parcelles.  La  ferme  des  Epe- 
nards,  à  (îron,  celle  de  Montgerin,  à  Egriselles,  celle  de  la 
commanderie  de  Launav,  à  Saint-Martin-sur-Oreuse,  celle 
du  curé  Bernier,  à  Pont-sur-Yonne,  celle  de  l'émigré  Pla- 
nelli,  à  la  Postolle,  celle  des  Freslins,  à  Fouchères,  furent 
pareillement  morcelées  ;  les  prés  furent  partagés  en  lots 
dun  quartier,  les  labourages,  les  bois  même,  en  morceaux 


-  (Il  CepciKlaiit  le  District,  eu  prociMijiiit  à  cette  divi.sidii.  cul  toujours  en  vue  l'iiité- 
lét  supérieur  de  la  Nation,  comme  rétablit  l'arrêté  suivant  du  "ii  fiorécal  an  III  : 
«  Vu  la  requête  présentée  à  radministration  par  le  G.  Hauehon,  procureur  de  la  com- 
mune de  Ple.ssis-le-Sec.  ci-devant  Plessis-Saint- Jean,  expositive  (|ue.  pour  favoriser 
les  riches  cultivateurs  de  cette  commune,  lors  de  la  division  des  terres  |)rovenant  de  la 
ci-devant  abbaye  de  Saint-Antoine,  la  municipalité  a  fait  faire  par  les  experts  des  lots 
si  forts  ([ue  les  jietits  ])ropiiétaires  et  manœuvres  ne  |)ourront  pas  les  acquérir  :  (|ue 
cette  o|iératiou  peut  j)orter  atteinte  aux  intérêts  de  la  Nation  :  i)Our(|uoi.  il  demaiule  (|ue 
l'administration  fas.se  i)rocéder  à  une  nouvelle  division.  Vu  le  procès-verbal  de  division 
en  date  des  10.  18.  1(5  et  "2(1  de  ce  nK)is.  la  matière  mise  en  délibération  et  le  procu- 
reur-c(msul  entendu,  le  Directoire  du  district  de  Sens,  considérant  (|ue  si.  d'un  côté, 
il  est  avantageux  de  multiplier  les  propriétaires,  de  l'autre,  il  est  intéres.sant  de  ne  |)as 
exposer  le.s  terres  à  rester  sans  culture;  que  le  petit  projjriétaire  manque  ordinairement 
des  ressources  nécessaires  à  rexjiloilation,  (pi'il  est  à  craindre  (iiic.  de  sa  pari,  les 
terres  ne  restent  dans  l'inaction  faute  de  chevaux  pour  labourer.  r\  ne  se  délérioreiil 
faute  de  bestiaux  pour  les  enjrrais  :  (|m'  la  troj)  grande  division  des  leires  prodiiil  iiru' 
foule  d'autres  inconvénients,  tels  (|uela  disette  des  troupeaux  et.  par  suite,  le  défaut  de 
matières  iiremières  i»ropres  au  vêtement  de  l'homme  :  (|ue  l'intentiou  des  léiiislateurs. 
en  ordonnant  la  divisimi  des  pro|uié|és  nationales,  n'a  dû  ni  pu  être  de  l'éteiulre  au 
poi;it  de  la  rendre  daufrereiise  pour  la  |{épul)li(pie  :  (|ue  la  réclamali(Ui  de  C.  Baucluui 
e.sl  sans  fondement.  pui.si|ue  les  l<'rres  don!  il  est  i|uestion.  et  consistant  en  153  arpents 
•'il  perches,  .sitnt  divi.sées  en  "21  lots  et  (|ue  le  jtremier  est  le  seul  (|ui  soit  ]iroporlioué- 
inent  isicj  le  plus  fort:  estime  qu'il  n'y  a  lieu  à  délibérer  el  i|u'(ii  coiiséiiucurc  les  dites 
terres  doivent  êlic  vendiu's  conforMiément  au  procès-verbal  de  division  ».  (.\rch. 
Voiitie.  I,  SOT.  fol.  (i.-)i. 
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d'un  ar])ent,  et  l'on  alla  même  jusqu'à  scinder  en  deux  des 
maisons,  comme  celles  de  l'émigré  Bouvier  et  du  condamné 
Bourbonne,  à  Sens. 

Pour  assurer  la  vente  de  certains  articles  déjà  très  res- 
treints, on  fut  parfois  dans  l'obligation  de  les  fragmenter 
en  i)arcelles  plus  infimes  encore  :  car  les  lots  seuls  eussent 
trouvé  acquéreurs,  dont  la  situation,  à  proximité  des  babita- 
tions,  permettait  une  exploitation  commode,  et,  pour  écouler 
ceux  qui,  en  raison  de  leur  éloignement  des  villages,  n'au- 
raient pas  d'amateurs,  on  dut  les  associer  à  des  parcelles 
plus  recbercbées  :  et  ainsi  s'explique  que  des  lots  de  petite 
étendue  comprenaient  parfois  trois  ou  quatre  pièces,  dissé- 
minées sur  des  points  différents  d'un  même  finage  (1 1. 
Aussi,  à  l'inverse  de  ce  qui  s'était  produit  sous  le  régime  de 
la  loi  du  14  mai,  où  nombre  de  lots  s'étaient  trouvés  divisés 
par  des  associations  d'acquéreurs,  les  parcelles  arbitraire- 
ment formées  par  l'effet  de  la  loi  du  9  février  1792  se  trou- 


1 1 1  Piir  exemple  le 02"  lot  du  domaiiu'  de  Tlioii<iiiy.  vendu  le  14  floréal  an  II  (vente 
n"  1.018),  comprenait  7  arpents  75  perches,  divisés  en  8  pièces,  ainsi  désignés  sur 
l'affiche  : 

1"  Un  arpent  de  terre  faisant  le  restant  de  la  pièce  de  -24  arpents,  située  climat  de 
la  Garenne,  en  somhres.  d'un  long-,  du  midi,  à  l'art.  1"  du  lot  ci-dessus,  d'autre,  au 
nord,  à  la  pièce  de  14  arpents  de  Chénevisy.  d'un  hout.  du  levant,  à  la  Garenne, 
d'autre,  du  couchant,  au  chemin  ; 

•2'  l'n  (luartier  en  haut  du  Pendant  ou  la  Belle-Epine,  d'un  long,   du  levant,  aux 

mineurs  Gouere,  d'autre  à d'un  boni,  du  midi,   aux  Tournis,  d'autre  bout,  du 

nord,  à  la  ('..  Lagrange.  en  sombres  : 

3"  l'n  quartier  de  terre  situé  au  clieuiin  lias  de  la  Postolle.  d'un  long,  du  levant, 
à  Louis  Rendu,  d'antre,  du  couchant  à  -lean  Siron.  d'un  bout  audit  Rendu,  d'autre 
au  chemin  de  la  Postolle  : 

4"  Un  demi-arpent  de  terre  au  climat  de  la  Pugonde.  proche  de  la  roise.  d'un  long, 
du  levant,  à  la  G.  Mi.ssonnet.  d'autre,  du  couchant,  aux  terres  du  Rosaire,  d'un  bout, 
du  midi,  au  rû  d'Oreuse.  d'autre  bout,  du  nord  au  G.  Tonnellier.  en  sombres  : 

5"  Un  quartier  au  climat  dit  Sullon  : 

6"  Un  arpent,  climat  du  nouveau  chemin  de  .Sens  : 

7"  Un  demi-arpent  faisant  le  reste  de  la  pièce  de  1-5  arpents  qui  sont  devant  la 
liiiucipale  entrée  de  la  ferme,  tenant  d'un  long,  du  midi,  à  l'art.  8  du  lot  ci-dessus, 
«l'autre  hmg.  du  nord,  au  chemin  de  Grange  qui  tourne  autour,  d'un  bout,  du  levant, 
audit  chemin,  d'autre,  du  couchant,  au  chemin  de  Ghampagne  : 

8"  i  arpents  de  terre  en  une  i»ièce  au  climat  dit  Plateau  nu  Gheniin  de  la  Tuilerie, 
etc.  (.Arch.  Yonne.  Q  107,  p.  l!»<.)i. 
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vèrent  parfois  réunies  dans  la  main  d'un  même  acheteur  et 
les  lots  primitifs  à  peu  près  reconstitués  (1). 

M.  Marion  a  parfaitement  montré  pourquoi  les  biens  de 
deuxième  origine  devaient,  dans  l'ensemble,  se  vendre 
moins  bien  que  ceux  de  première,  et  pourquoi  cependant  ils 
se  vendirent.  La  crainte  du  retour  éventuel  des  anciens 
propriétaires,  la  peur  de  passer  pour  accapareur,  voilà  ce 
qui  pouvait  empêcher  le  succès  des  ventes  ;  l'avilissement 
de  l'assignat,  qui  restreignait  l'étendue  du  risque  à  courir 
dans  l'opération,  le  morcellement  des  lots,  qui  élargissait  le 
champ  des  amateurs  possibles,  voilà  ce  qui  les  favorisa. 
Dans  le  district  de  Sens,  il  semble  que  ces  dernières  raisons 
furent  plus  fortes  que  les  autres,  et  le  succès  y  fut  très  vif. 
Dès  la  séance  du  28  brumaire  où,  pour  la  première  fois,  des 
biens  de  deuxième  origine  tinrent  l'affiche,  les  amateurs  se 
présentèrent  nombreux.  La  tuilerie  de  la  Bertauche,  à  Tho- 
rigny,  ne  resta  qu'après  13  feux  au  tuilier  qui  l'exploitait;  la 
maison  de  l'émigré  Bouvier,  à  Sens,  fut  disputée  au  maire 
Gauthier  pendant  16  feux;  10  feux  furent  aussi  nécessaires 
pour  adjuger  la  ferme  que  possédait  à  Vernoy  le  comte  de 
Saumery  ;  un  manouvrier  de  Domats,  Nicolas  Despierres, 
ne  fut  laissé  maitre  des  deux  arpents  qu'il  convoitait 
qu'après  16  feux;  et,  pour  tous  les  lots,  la  lutte  fut  aussi 
âpre  et  ne  se  termina  qu'après  l'extinction  de  8  à  10  feux. 
Kn  lloréal,  le  montant  des  ventes  s'éleva  à  338.065^  pour 
55.570+^  d'estimation.  «  Une  très  petite  partie  des  immenses 
proi)riétés  de  l'émigré  Planelli,  écrivait  l'agent  national  du 
district  dans  son  compte  décadaire  du  15  lloréal,  a  été 
vendue  dans  le  cours  de  cette  décade.  La  ferme  dite  des 
Hazards,  louée  OW  à  un  fermier  qui  sans  doute  y  trouvait 


(Il  (iitdii.s.  itii  hasard,  riilir  aiilics  cxeiiiplcs  de  ce  liiil.  les  cas  d'un  ciillivalciii-  de 
Vcrnity,  .Matliicu  Lucas,  ((iii  recueille  (i  lots  sur  les  7  entre  l<!S(iiiels  avaient  été  divisés 
4  arpents  de  pré  (voir  /«/m,  ventes  n"- -20.5-2-581,  de  .leau  Moioau  qui  reconstitue;  à  Sali- 
{fny  une  jti(''ce  de  pré  d(;  Vi5  perches  divisée  en  0  lots  {infra,  ventes  n"'  1529-34), 
d'Ktienne  Haudebault,  d(!  Franc-Oreuse,  (jui  groupe  entie  .ses  mains  un  bon  nonihre 
des  52  lofs  do  terres  de  la  ferme  de  Launay  (hifra,  ventes  n"'  1415,  1425.  1429,  I4;J0, 
1481.  14;J5.  etc.!  de  Pierre  Dumondé,  métri.ssier  à  Sens,  à  qui  échurent  9  lots  de  la 
ferme  de   la   l'ostolle  tiiifrii.    ventes  n"  774-91 1.  etc..  etc. 
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son  compte,  estimée  35.000'',  a  été  vendue  en  52  lots 
281.080*  »(1):  en  fructidor,  il  y  eut  une  plus-value  de  205.342'^ 
(les  adjudications  sur  les  estimations,  dont  le  chilîre  n'était 
que  de  48.308*^.  Le  bilan  de  l'année  se  solda  i)ar  1.095.820  \ 
en  excédent  de  8]().158''  sur  les  estimations. 

Le  succès  était  d'autant  plus  marqué  que  le  j)eu  qui  res- 
tait à  vendre  des  biens  de  première  origine,  —  c'étaient 
surtout  les  biens  des  fabriques  —  trouvait  peu  d'amateurs, 
soit  que  ces  biens  ne  fussent  pas  parmi  les  meilleurs  ni  les 
plus  tentants,  soit  que  des  scrupules  de  conscience,  éveil- 
lés et  habilement  exploités  par  les  curés  (2),  aient  écarté 
de  leur  achat  les  acquéreurs  paysans.  Quoi  qu'il  en  soit, 
alors  que  les  enchères  des  biens  des  émigrés  avaient  été 
presque  quadruples  des  prix  d'estimation,  en  fin  d'année  le 
produit  des  ventes  des  biens  ecclésiastiques  ne  faisait  guère 
que  doubler  les  estimations  :  311.740*  pour  133.368*.  Or,  à 
ce  moment,  l'assignat  avait  perdu  plus  de  moitié  de  sa 
valeur:  en  germinal,  il  était  descendu  à  42*  pour  cent  et  les 
biens  vendus  durant  ce  mois,  estimés  50.078*,  ne  montèrent 
qu'à  105.025*,  soit  44.110*  en  valeur  réelle.  Pour  la  pre- 
mière fois,  le  prix  réel  de  vente  se  trouvait  inférieur  à  l'esti- 
mation, et  ce  symptôme  inquiétant  se  renouvela  en  prairial. 


Avec  l'an  III,  l'assignat  tombe  à  rien.  Il  a  perdu  en  ven- 
démiaire les  deux  tiers  de  sa  valeur,  et,  rapidement,  il  des- 
cend de  33*  à  2*  10  s.  en  fructidor,  pour  finir  à  9  sols  pour 
100*,  en  ventôse  an  IV.  Dans  ces  conditions,  c'est  la  débâcle. 
Heureusement  il  ne  restait  à  vendre  que  des  débris  de 
l'immense  fortune  territoriale  du  Clergé  :  on  vend  en  fri- 
maire, ventôse  et  prairial  les  biens  de  la  commanderie  de 
Launay,  en  floréal  ceux  de  la  commanderie  de  Roussemeau, 
en  prairial,  ceux  de  l'abbaye  de  Preuilly,  en  germinal  et 
floréal  une  partie  du  patrimoine  des  hospices  et  l'on  se 
débarrasse  aussi,  dans  les  mêmes  conditions  désavanta- 
geuses, des  derniers  lopins  de  terre  des  fabriques. 


(1)  Arch.  Yoiitie,  L  908,  fol.  1. 

(2)  Voir  iiifra.  pièce  justilicilivc  n"  viii. 
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(A"j)en(lant,  en  apparence,  c'était  toujours  le  succès.  Le 
morcellement  en  petits  lots  donnait  bien  les  résultats  qu'en 
avait  attendus  le  législateur.  Le  champ  devenait  trop  étroit 
pour  les  opérations  des  spéculateurs,  qui  ne  peuvent,  du 
reste,  lutter  contre  le  Ilot  de  tous  les  gagne-petit,  attirés 
par  l'appât  mis  à  leur  portée.  Aussi,  à  part  les  grands 
domaines  indivisibles  :  le  château  de  Launay,  qui  demeura 
à  l'ancien  receveur  de  la  commanderie,  Bertrand  ;  la 
ferme  des  C.hastelliers,  dont  N'illiers  accrut  son  domaine 
de  Bagneaux  :  la  maison  seigneuriale  de  l'abbé  de  Yau- 
luisant  à  Courgenay:  les  fermes  de  Launay,  de  Courroy  et 
de  Roussemeau,  qui  échurent  à  des  négociants  de  Sens  ou 
de  Villeneuve-sur-Yonne,  tous  les  petits  lots  devinrent 
l'apanage  presque  exclusif  des  paysans.  Les  229  arpents  des 
terres  détachées  de  la  ferme  de  Launay  passèrent  aux  mains 
de  1 1  cultivateurs,  de  2  vignerons,  de  4  manouvriers,  d'un 
charron,  d'un  menuisier,  d'un  scieur  de  long,  d'un  maré- 
chal, tl'un  tailleur,  d'un  meunier,  d'un  petit  marchand,  d'un 
bourgeois  campagnard,  Etienne  Haudebault,  qui  prit  9  lots 
pour  sa  i)art,  et  sur  les  52  lots  entre  lesquels  avait  été 
démembré  le  domaine,  12  seulement  restèrent  à  1  mar- 
chands et  à  un  notaire  de  Sens.  A  (^ourtoin,4  manouvriers  et 
5  laboureurs  se  partagèrent  les  45  arpents  de  l'étang  de  la 
Cxravelle,  à  l'exception  de  2  arpents  demeurés  à  un  mar- 
chand de  bois  de  Paris,  Hubert  (irenier.  Des  terres  dépen- 
dant de  la  ferme  Bernier,  adjugées  le  3  ventôse,  un  notaire 
de  Michery  ne  put  distraire  qu'un  lot,  et  les  29  autres  restè- 
rent aux  mains  d'artisans  ou  de  cultivateurs  de  Pont-sur- 
Yonne  :  3  menuisiers,  1  charretier,  2  mariniers,  1  gendarme, 
3  aubergistes,  2  vignerons,  1  tailleur,  7  laboureurs.  Parmi 
les  acquéreurs  de  JS7  arpents,  à  (irange-le-Bocage,  adjugés  le 
('i  ventôse,  figurent  (>  manouvriers,  1  sabotier  et  4  cultiva- 
teurs, dont  l'un  adjudicataire  de  sept  lots.  (a\s  exemples 
pourraient  être  multipliés.  «  La  grande  concurrence  dans  la 
vente  des  biens,  écrivait  l'agent  national  du  district,  le  désir  ^ 
que  chacun  témoigne  d'en  posséder  une  portion,  met  en  ^ 
quelque  sorte  le  sceau  au  triomplie  de  la  République  »  (1). 


iirAirii.  v..r I.  '.m.  loi.  I. 
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L'agent  national  avait  raison  île  signaler  riieureux  elVet  de 
la  loi  (lu  25  juillet,  qui,  en  répandant  les  biens  nationaux 
parmi  le  peuple,  l'attachait  davantage  au  régime.  Son 
enthousiasme  était  moins  justifié  quand  il  soulignait  l'écart 
fantastique  entre  les  chilfres  des  estimations  et  des  ventes. 
C.ertes,  malgré  la  loi  du  12  prairial  an  III  qui  a  porté 
le  prix  des  estimations  à  75  fois  le  revenu  des  biens  (au  lieu 
de  20  ou  22  fois),  les  adjudications  dépassent  de  beaucoup 
ces  estimations  plus  que  triplées.  Le  domaine  de  Servins, 
par  exemple,  estimé  d'après  le  nouveau  mode  141.075*",  est 
vendu  733.000":  38  arpents  de  terre  et  3  arpents  de  pré  à  la 
fabrique  de  (^ourgenay,  d'une  valeur  de  22.500*,  trouvent 
preneurs  à  136.000*:  le  château  de  Launay  et  la  maison 
seigneuriale  de  Courgenay,  estimés  30.000  et  55.000*,  sont 
acquis  respectivement  303.0CX)  et  1.278.000*,  c'est-à-dire,  en 
apparence,  l'un  plus  de  30  et  l'autre  plus  de  6C  fois  sa  valeur  ; 
un  labourage  à  Flacy,  évalué  35.625',  est  adjugé  400.000*:  la 
ferme  des  Chastelliers,  estimée  120.000^,  environ  40.000* 
valeur  réelle,  est  enlevée  pour  1.503.000*.  Mais  ces  chiftres 
ne  peuvent  faire  illusion.  Les  15  millions  du  produit  des 
ventes  en  l'an  111  équivalaient  en  réalité  à  947.043*,  et  les 
derniers  biens  vendus  par  le  district,  en  vendémiaire  et 
brumaire  an  IV,  qui  atteignirent  6.104.175*,  furent  donnés 
pour  97.691*.  Au  total,  les  ventes  de  l'an  III  et  des  premiers 
mois  de  l'an  IV  produisirent  donc,  non  pas  21.249.230^» 
chilïre  apparent,  mais  1.044.734*,  chiffre  réel.  Or,  le  montant 
des  estimations  des  biens  ainsi  vendus  était  de  2.390.705*; 
d'où  une  moins-value  de  1.345.971*. 


Le  tableau  suivant  récapitule,  par  mois,  les  prix 
nominaux  des  ventes  et  leur  excédent  sur  les  estimations; 
les  cliilïres  nous  en  ont  été  fournis  parles  Etats  mciisiiels  des 
adjudications  (1),  dont  l'exactitude,  que  nous  avons  vérifiée, 
est  parfaite.  Dans  un  autre  tableau,  nous  avons  opéré  nous- 
mème,  d'après  le  cours  de  l'assignat,  la  conversion  des  prix 
nominaux  en  prix  réels. 


ili  Arch.  Yonne.  0  -^-Jl-i:]:?. 
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États  mensuels  des  adjudications  des  biens  nationaux 


I.    —    BlKNS    DE    l'REMIÈRE    ORIGINE 


d'ordre 
des 

MONTANT 

PRIX 

EXCÉDENT 

!           MOIS 

des 

des 

des 

1 

lots  vendus 

ESTIM.\TIONS 

ADJUDICATIONS 

ADJUDICATIONS 

Dec.   1790 

1-  29 

358.010^  6 

7 

750.945 

392.934  13    5 

1791 

l.iire.s         s. 

(1. 

j 
Livres 

Livres         s.     d. 

Janvier..  .  . 

30-   19 

157.813     3 

» 

367.095       ; 

209.281  17     » 

Février..  .  . 

50-  79 

84.978  19 

» 

229.795 

144.816     1     » 

,  Mars 

80-107 

6().901     1 

6 

246.920 

180.018  18    6 

Avril 

108-222 

565.491  13 

2 

1.245.784 

680.292     6  10 

Mai 

223-289 

332.805     3 

6 

685.680 

352.874  16    6 

Juin 

290-311 

25.700    8 

» 

115.835 

90.134  12     » 

Juillet 

312-340 

138.414  12 

10 

370.147 

231.732     7     2 

Août 

341-373 

53.461  13 

7 

136.584 

83.122     6     5 

Septembre. 

374-406 

101.928    5 

2 

263.840 

161.911  14  10 

Octobre.  . 

407-426 

35.270    8 

» 

65.880 

30.609  12    » 

Novembre. 

427-444 

42.842  13 

2 

105.850 

63.007    6  10 

Décembre. 

» 

» 

» 

» 

TotaNeTannéenSI 

1 

29-444 

1.605.608     0 

11 

3.833.410 

2.227  801   19     1 

1 

1792 

l.ivrfs         s. 

(1. 

Livres 

Livres         s.     iL 

Janvier.. . . 

440-449 

15.588     » 

» 

46.550 

30.962     »     » 

Février 

450-455 

11.702  18 

» 

23.235 

11.532    2     » 

Mars ...... 

456-465 

90.541     4 

» 

217.770 

127.228  K)     » 

Avril 

.1  n'ijorter. 

» 

» 

» 
287.555 

» 
169.722  18     » 

117.832    2 

» 
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NOMS 

d'ordre 
des 

lots   vendus 

MONTANT 

des 

ESTIMATIONS 

PRIX 

des 

ADJUDICATIONS 

EXCÉDENT 

des 

ADJUDICATIONS 

Report. . . 

Mai 

Juin 

Juillet 

Août 

Septembre. 
Octobre. . . 
Novembre. 
Décembre. 

lotal  de  l'année  1792 

466-473 
474-481 
482-484 
485-491 
492  (1) 
493-507 
508-522 
523-532 

Livres        s.     «1. 

117.832    2    » 

15.402    7  11 

2.758  15     » 

14.355    2     8 

16.651  17    6 

40.000     »     » 

132.659    6     » 

166.968    2    6 

53.259  14     6 

Livre,s 

287.555 

52 . 730 

11.663 

49.055 

32.455 

59.074 

316.680 

494.625 

140.905 

Livres         s.     .1. 

169.722  18     » 

37.327  12     1 

8 . 904     5     » 

34.699  17    4 

15.803    2    6 

19.074     »     » 

184.020  14     » 

327.656  17    6 

87.645     5     6 

445-532 

559.887     8     1 

1.444.742 

884.854  11  11 

1793 

Janvier.. . . 

i 
Février. .  . . 

Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

Juillet 

Août 

Septembre. 

Total  de  l'année  1793 

553-558 
559-566 
567-591 
592-598 
599-618 
619-644 
645-647 
648-655 
656-662 

Livres         s.     d. 

136.531     1     » 
8.770     »     » 
62.355  16    » 
15.137  10    » 
43.631     8    » 
23.144    5    » 
26.823    5    6 
22.830    »     » 
4.509    »    » 

Livres 

384.335 

24.765 
152.870 

45.600 
144.325 

54.620 
145.115 
101.900 

14.600 

Livres         s.     d. 

247.803  19     » 
15.995     »     » 
90.514     4     » 
30.462  10     » 

100.693  12     » 
31.475  15     » 

118.291  14     6 
79 . 070     »     » 
10.091     »     » 

533-662 

343.732    5    6 

1.068.130 

724.397  14    6 

(1)  Vente  d( 
de  la  Belliole 

>  la  seigne 
Voir  vent 

urie  des  Ordons,  au 
es  n""  2257-2269). 

X  finages  de  Villene 

uve-la-Dondagre  et 

XCV! 
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MOIS 

d'ordre 
des 

MONTANT 
des 

PRIX 

des 

EXCÉDENT 
des 

1 

lots   vendus 

ESTIMATIONS 

ADJUDICATIONS 

ADJL'DIC.\TIONS 

AN    II 

Livres 

Livres 

Livres 

Vendémiaire .... 

» 

» 

» 

» 

Brumaire. 

» 

» 

» 

» 

Frimaire  . . 

663-665 

20.650 

44.850 

24.200 

Nivôse  .... 

» 

» 

» 

» 

Pluviôse.. . 

» 

» 

î> 

» 

Ventôse . . . 

666-674 

9.945 

33.325 

23.380 

Germinal. . 

675-692 

50.078 

105.025 

54.947 

Floréal.  .  .  . 

693-702 

5.225 

12.220 

6.995 

Prairial.. . . 

703-731 

30.790 

66.670 

35.880 

Messidor.  . 

732-744 

8.750 

23.680 

14.930 

Thermidor 

» 

» 

» 

» 

F'ructidor  . 

Total  (le  l'An  11 . 

745-760 
663-760 

7.930 

25.970 
311.740 

18.040 

133.368 

178.372 

.\N    III 

Vendémiaire .... 

761-790 

14.380 

104.025 

89.645 

P,ru  maire.. 

791-798 

1.850 

4.930 

3.080 

l-rimaire . . 

799-862 

91.850 

325.400 

233.550 

Nivôse  .... 

863-894 

38.493 

111.835 

73  342 

Pluviôse. . . 

895-908 

11.100 

53.300 

42.200 

Ventôse  .  . . 

909 -1002 

101.420  ' 

351.900 

250.480 

(ierniinal.  . 

1003-1073 

69.230 

281.755 

212.525 

I-loréa!.... 

1074-1165 

124.140 

986 . 450 

862  310 

A  reporter. 

452.463 

2.219.595 

1.767.152 

INTRODUCTION 


XCVIl 


MOIS 

N"" 

d'ordre 

des 

MONTANT 
des 

PRIX 
des 

EXCÉDENT 
des 

lo's  vendus 

ESTIMATIONS 

ADJUDICATIONS 

AD.llDICATIONS 

Livres 

Livres 

Livres 

Report . . . 

452.463 

2.219.595 

1.767.132 

rrairial  . . . 

1166-1230 

103.340 

712.125 

608.785 

Messidor. . 

» 

» 

» 

» 

Thei-niidor 

1231-1242 

276.776(1) 

1.473.850 

1.197.074 

Fructidor . 

Total  (le  l'An  111. 

1243-1350 

1.373.633(2) 

9.489.175 

8.115.542 

761-1350 

2.206.212 

13.894.745 

11.688.533 

AN    IV 

j  Vendémiaire .... 

1351-1382 

184. 493 '3 

2.688.375 

2.503.882 

II.    —    BIENS   DE   SECONDE   ORIGINE 


d'ordre 
des 

MONTANT 

PRIX 

1 

EXCÉDENTS 

MOIS 

des 

des 

des 

1 

lots   vendus 

ESTIMATIONS 

ADJUDICATIONS 

ADJUDICATIONS 

AN    II 

Livres         s.     iL 

Livres 

Livres        s.     "1. 

Brumaire. . 

1-    9 

8.065     »     » 

36.945 

28 . 880     »     » 

Frimaire . . 

» 

» 

» 

» 

Nivôse  .... 

10-  17 

13.652    2     » 

30.990 

17.337  18     » 

Pluviôse.. . 
A  reporter. 

» 

» 

» 

» 

21.717    2     » 

67.935 

46.217  18    » 

(1)  Cette  estimation,  faite  en  vertu  de  la  loi  du  il  prairial  an  111  qui  portait  le 

pri.\  d'estimation  à  75  fois  le  revenu,  doit  être  ramenée  à  9-2.259*. 

r2)  Pour  cette  même  raison,  cette  estimation  doit  être  ramenée  à  457.877^^. 

(3)  Estimati 

m  à  rédui 

re  à  (il.4«7+t. 

II 
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d'ordre 
des 

MONTANT 

PRIX 

EXCÉDENT 

MOIS 

des 

des 

des 

lois   vendus 

ESTIMATIONS 

ADJUDICATIONS 

ADJUDICATIONS 

Livres         s.     d. 

Livres 

Livres         s.     d. 

Report. . . 

21.717    2     » 

67.935 

46.217  18     » 

Ventôse  . . . 

18-  53 

10.437  10     » 

47.690 

37.252  10     » 

Germinal . . 

54-  78 

16.825     »     » 

59.530 

42.705     »     » 

Floréal.  .  .  . 

79-157 

55 . 570     »     » 

338.065 

282.495     »     » 

Prairial  .  .  . 

158-190 

36.935     »     » 

73.500 

36.565     »     » 

Messidor. . 

191-231 

65 . 690     »     » 

157.300 

91.610     »     » 

Thermidor 

232-262 

24.180     »     » 

98.150 

73.970     »     » 

Fructidor. 

Total  de  l'An  11. 

263-306 

48.308     »     » 

253.650 

205.342     »     » 

1-306 

279.662  12    » 

1.095.820 

816.157     8     » 

AN  III 

Livres 

Livres 

Livres 

Vendémiaire  .  .  . 

307-328 

15.150 

55.675 

40.525 

Brumaire.. 

329-356 

14.580 

48.235 

33.655 

Frimaire  .  . 

357-428 

44.820 

289.925 

245.105 

Nivôse  .... 

429-469 

34.560 

210.025 

175.465 

Pluviôse.. . 

470-505 

43.070 

218.175 

175.105 

Ventôse . . . 

506-556 

122.410 

346.875 

224.465 

Germinal.  . 

» 

» 

» 

» 

Floréal.  . .  . 

557-578 

25 . 600 

81.400 

55.800 

Prairial.,  .  . 

» 

» 

» 

» 

Messidor  . . 

» 

» 

» 

» 

Thermidor 

» 

» 

» 

» 

Fructidor . 

Total(lel'.\nlil. 

» 
307-578 

» 

» 

» 

300.190 

1.250.310 

950.120 
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i 

N"" 

d'ordre 

des 

MONT.\XT 

PRIX 

KXCKDKNT 

MOIS 

des 

des 

des 

lots  vendus 

ESTIMATIONS 

ADJUDICATIONS 

ADJUDICATIONS 

\         AN    IV 

Livres 

Livres 

l.iïres                j 

Vendémiaire.  .  .  . 

1 

» 

» 

» 

» 

Brumaire. . 

579-590 

303.825 

3.415.800 

3.111,975 

RECAPITULATION 


MONTANT 

PRIX 

EXCÉDENT 

ANNEES 

des 

des 

des 

ESTIMATIONS 

ADJUDICATIONS 

ADJUDICATIONS 

BIENS      DE     1 

•      ORIGINE 

Livres         s.     d. 

Livres 

Livres 

s.      (1. 

1790 

.358.010    6     7 

750.945 

392.934 

13    5 

1791 

1.605.608     0  11 

3.833.410 

2.227.801 

19     1 

1792 

559.887    8     1 

1.444.742 

884.854 

11   11 

1793 

343.732    5    6 

1.068.130 

724.397 

14     6 

An  II 

133.368     »     » 

311.740 

178.372 

»     » 

An  III 

2.206.212     »     » 

13.894.745 

11.688.533 

»     » 

An  IV 
Total 

184.493     »     » 
5.391.311     1     1 

2.688.375 

2.503.882 

»     » 

23.992.087 

18.600.775 
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An  II 

279.662  12     » 

1.095.8-20 

816.157 

8     » 

An  III 

300.190     »     » 

1.250.310 

950.120 

»     » 

An  IV 
Total.  .  .V  . 
Total  général. 

303.825     »     » 

3.415.800 

3.111.975 

»     » 

883.677  12     » 

5.761.930 
29.754.017 

4.878.252 

8     » 

6.274.988  13    1 

23,479.028 
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Réduction  en  valeur  réelle  de  la  valeur  nominale 
des   prix    de    vente    des   biens    nationaux    immobiliers. 


PRIX   DES   ADJUDICATIONS 
NOMINAL  RÉEL 


COURS 
de 

l'assignat 


Décembre  1790. 


I,nri-s 

750.945 


l,i\  res 


750.945 


I  rani  s 

100    » 


1791 

Janvier 

Février 

Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

Juillet 

Août 

Septembre.. . . 

Octobre 

Novembre. . . . 
Décembre.    . . 

Total... 

1792 

Janvier  

Février 

A  reitortei 


367.095 
229.795 
246.920 
1.245.784 
685.680 
115.835 
370.147 
136.584 
263.840 
65.880 
105.850 


3  833.410 


367.095 

229.795 

245.685 

1.227.097 

668.538 

111.491 

.352 .  505 

128.389 

245.371 

60.609 

96.323 


3.732.958 


Fi'an«s 

100  » 
100  » 
99  50 
98  50 
97  50 
96  25 
95  25 
94  » 
93  » 
92  » 
91  » 
90     » 


46 . 550 
23 . 2.35 

69.785 


41.895 
20.7.37 

62.6.32 


90     » 
89  2') 
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PRIX   DES   ADJUDICATIONS 

COURS        ; 

MOIS 

^ -- 

"" 

de 

NOMINAL 

RKEL 

l'assign.\t 

l.i\res 

Livres 

Francs 

Report 

69.785 

62.632 

1 

Mars 

217.770 

192.726 

88  50      ! 

Avril 

» 

» 

85  50 

Mai 

52.730 

44.293 

84     » 

Juin 

11.663 
49.055 

9.738 
40.838 

83  50 
83  25 

Juillet 

Août 

32.455 

26.937 

83     » 

Septembre 

59.074 

48.883 

82  75      j 

Octobre 

316.680 

261.261 

82  50      1 

Novembre 

494.625 

405.592 

82     » 

Décembre 

Total 

140.905 

112.724 

80     » 

1.444.742 

1.205.624 

» 

1793 

Livres 

Livres 

Kranis           , 

Janvier 

384.335 
24  765 

152.870 
45.600 

269.034 
17.211 

102.422 
26.904 

70     » 
69  50 
67     » 
59     » 

Février 

Mars 

Avril 

Mai. . 

144.325 
54.620 

90.924 
30.041 

63     » 
55     » 

Juin 

Juillet 

145.115 

101.900 

14.600 

67.841 

44.326 

6.679 

46  75 
43  50      1 
45  75 

» 

Août 

Septembre. 

Total 

1.068.130 

655.382 
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PRIX   DES   ADJUDICATIONS 

COURS 
de 

NOMINAL 

REHL 

l'assignat 

An  II 

Livres 

Livres 

Praiics 

Vendémiaire 

»         a» 

» 

Brumaire 

36.945 

17.179 

46  50 

Frimaire 

44.850 

22.604 

50  25 

Nivôse 

30.990 

» 

81.015 

164.555 

14.968 

» 
35.646 
69.935 

48  25 
44  50 
44     » 
42  50 

Pluviôse. 

Ventôse  

Germinal 

Floréal 

350.285 

140.114 

40     » 

Prairial 

140.170 
180.980 

53.264 
65.152 

38     » 
36     » 

Messidor 

Thermidor 

98.150 

34 . 352 

35     » 

Fructidor 

Total .... 

279.620 

95.070 

34     » 

1.407.560 

548.284 

» 

An  III 

Vendémiaire 

159.700 

51 . 104 

32     » 

Brumaire 

53.165 

14.886 

28     » 

Frimaire 

615.325 

147.678 

24     » 

Nivôse  

321.860 
271.475 
698.775 

65.981 

49  408 

113.900 

20     » 
18  25 
16  25 

Pluviôse.. 

Ventôse  

Germinal 

1 

281 . 755 

37.050 

13  50 

A  reporter. . . 

2.402.055 

480.007 

» 

(1)  l)aii.s  cette  cok 

jnue  sont  totalisés  les 

prix  (le  vente  des  l)ieii 

s  de  1"  ci  de 

■2'  orij.Mni'. 
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cm 


MOIS 


PmX   DKS   ADJUDICATIONS 
NOMINAL  RKKL 


1        COURS 
de 

l'asskinat 


Report . 

Floréal 

Prairial 

Messidor .... 
Thermidor .  . 
Fructidor .  . 
Total 

An  IV 
Vendémiaire. 
Brumaire.. . . 
Frimaire  . . . . 

Total. 


l.iMI-S 

2.402.055 

1.007.850 

712.125 

1.473.850 
9.489.175 


15.145.055 


I  h  les 

480.007 
90.767 
45.077 

» 
56.006 

275.186 


947.043 


8  50 
()  25 
4  50 
4  » 
2  75 


2.688.375 
3.415.800 


6.104.175 


58.068 
39.623 


2  25 
1  10 
0  75 


97.691 


RÉCAPITULATION 


ANNÉES 

PRIX   DES   ADJUDICATIONS 

NOMINAL 

RKKL 

1790 

Livres 

750.945 
3.833.410 
1.444.742 
1.038.130 
1.407.560 
15.145.055 
0.104.175 

l.ixres 

750.945 

3.732.958 

1.205.624 

055.382 

548.284 

947.043 

97.691 

1791 

1792 

1793 

An  II 

An  III 

An  IV  (l'='- Trimestre).. 

Total .... 

1 

29.754.017 

7.937.927 

('■IV 
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Les  tableaux  ])récédents  peuvent  se  synthétiser  dans  le 
graphique  ci-contre,  qui  fait  saisir  la  marche  générale  des 
ventes  efî'ectuées  devant  le  district  et  détruit  le  trompe-l'œil 
des  chiiïVes.  On  y  voit  que  la  courbe  du  prix  réel  des  ventes 
qui  d'abord  côtoie  celle  du  prix  nominal,  très  au-dessus  de 
celle  du  chiffre  des  estimations,  s'écarte  de  plus  en  plus  de 
la  première,  en  pro])ortion  de  la  baisse  de  l'assignat,  pour 
se  rapprocher  de  la  seconde  et  même  passer  au-dessous  de 
celle-ci  au  début  de  l'an  III  (1). 

Opendant,  dans  l'ensemble,  les  résultats  étaient  satisfai- 
sants. Sans  doute  le  montant  des  adjudications,  pour  l'an  III 
et  les  premiers  mois  de  l'an  IV,  accusait  une  moins-value 
de  1.345.971^  sur  les  estimations.  Mais  il  faut  prendre  garde 
que  la  loi  du  12  prairial  an  III  avait  fixé  le  chiffre  des 
estimations  à  75  fois  le  revenu,  c'est-à-dire  qu'en  réalité 
elle  avait  un  peu  plus  que  triplé  la  valeur  des  biens.  Si  l'on 
tient  compte  de  cette  exagération  pour  les  ventes  posté- 
rieures à  la  loi  de  prairial,  le  chiifre  des  estimations  se 
ramène,  pour  l'an  III,  à  1.105.939^  et,  pour  les  premiers  mois 
de  l'an  IV,  à  162.772^  soit,  au  total,  à  1.2G8^7Îr^  d'où  une 
moins-value  réelle  de  223.977''  seulement.  Or  ce  déficit  était 
largement  compensé  par  les  dépassements  de  1791.  Les  1.972 
lots  de  biens,  tant  de  première  que  de  seconde  origine, 
vendus  devant  le  district  de  1790  à  l'an  IV,  avaient  une 
valeur  de  6.274.988^  (2).  Ils  furent  adjugés  29.754.017^  (2)  et, 
en  réduisant  ce  chiffre  à  sa  valeur  réelle,  7,937.927*,  le  prix 
des  adjudications  dépassait  encore  de  1.662.939"'  celui  des 
estimations.  L'opération  eût  donc  été  avantageuse  si,  comme 
on  verra,  les  délais  de  paiement  accordés  aux  acquéreurs 
n'avaient  modifié  complètement  ces  résultats. 


(1)  Et  même,  [loiir  les  biens  de  (ireniière  dri^niie.  dès  <reriiiiiial  au  II  Voir  stipro 
p,  xci. 

i^ii  A  suppo.ser  tiue  les  estimations  eussent  été  justes,  et  nous  examinerons  ce 
point  plus  tard. 
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VI 
LES  VENTES  DEVANT  LE  DÉPARTEJVIENT 

Au  moment  où,  l'Administration  du  district  supprimée, 
les  opérations  de  la  vente  des  biens  nationaux  allaient 
incomber  à  l'Administration  centrale  du  département,  la 
loi  du  28  ventôse  an  IV  modilia  radicalement  le  système 
jusqu'alors  adopté  dans  les  ventes.  Le  législateur  enregis- 
trait la  chute  définitive  de  l'assignat  et  substituait  à  ce 
papier  déprécié  le  mandat  territorial.  L'une  des  raisons  de 
la  dépréciation  de  l'assignat  avait  été  «  la  disproportion 
entre  la  quantité  en  émission  et  la  valeur  du  gage  ».  Dans 
le  décret  du  28  ventôse,  le  mot  «  territorial  »,  accolé  à 
à  celui  de  mandat,  rendait  sensible  la  solidité  du  gage  du 
nouveau  j)apier,  auquel  on  conférait  hypothèque  sur  les 
biens  nationaux  qui  restaient  à  vendre.  «  Tout  porteur  de 
mandat,  était-il  dit  à  l'art.  4  de  la  loi,  pourra  se  présenter  à 
l'Administration  du  département  de  la  situation  du  domaine 
national  qu'il  voudra  acquérir,  et  le  contrat  de  vente  lui  en 
sera  passé  sur  le  prix  de  l'estimation  qui  en  sera  faite,  à 
condition  d'en  payer  le  prix  en  mandats  ».  Et  ainsi  la 
nécessité  d'aflirmer  la  réalité  du  gage  du  mandat  entraînait, 
dans  la  vente  des  biens  nationaux,  la  suppression  des 
enchères. 

Si  le  cours  du  mandat  s'était  maintenu,  ro])ération  eût  pu 
être  satisfaisante.  Les  biens,  estimés  d'après  les  baux  de 
1790(1  ),  se  fussent  vendus,  sinon  avec  bénélice,  du  moins  à 
peu  près  à  leur  valeur  réelle.  Mais,  par  une  contradiction 
étrange,  deux  articles  de  cette  loi,  dont  l'innovation  jirinci- 
pale  tendait  à  assurer  la  solidité  du  mandat  (ju'elle  créait, 
allaient  précisément  provo{[uer,  en  la  reconnaissant  impli- 
citement, la  dépréciation  du  mandat.  L'aiticle  KJ  i)()rtait,  en 
effet,  (pie  les  assignats  seraient  reçus  dans  les  caisses  i)ul)li- 


ili  l>;i  valeur  des  hiens  était  calculée  à  raiisoii  de  ;2'2  fois  le  revenu  net  pour  les 
terres  iai)i)iiral»les,  luvs,  i)ois.  vignes,  d'après  les  baux  existant  en  IT'.IO.  et  (!<•  KS  fois 
pfMir  les  maisons,  usines,  cduis  et  jardins. 
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qiics  «  à  raison  de  100  capitaux  pour  1  ».  (l'était  dire,  —  à 
supposer  encore  que  le  Trésor  ne  perdit  point  à  cette  opéra- 
tion, et  il  y  perdait  —  que  100^  d'assignats,  valeur  nominale, 
équivalaient  à  1*,  valeur  réelle.  Or,  l'article  8  déclarait  que 
les  porteurs  d'assignats  pourraient  les  échanger  contre  des 
mandats  territoriaux,  à  raison  seulement  de  30  pour  1. 
C'était  reconnaître  que  le  mandat  valait  trente  fois  l'assignat, 
alors  que  les  esjjèces  valaient  cent  fois  plus,  c'était  réduire 
la  valeur  réelle  du  mandat  à  moins  du  tiers  de  sa  valeur 
nominale.  Le  mandat  territorial  était  ainsi  discrédité  avant 
sa  naissance  et,  dés  lors,  la  perte  à  laquelle  on  s'était  résolu, 
en  supprimant  les  enchères,  dans  l'espoir  de  mieux  assurer 
la  solidité  du  mandat,  allait  s'accroître  de  celle  provenant 
de  la  dépréciation  inévitahle  du  nouveau  papier. 


Que  restait-il  à  vendre  quand  intervint  la  loi  du  28 
ventôse?  Le  décret  du  6-23  août  1790  n'avait  autorisé  la 
vente  des  bois  qu'au  cas  où  ceux-ci  ne  dépasseraient  pas  100 
arpents.  Or,  la  loi  du  28  ventôse  n'exceptait  des  domaines 
nationaux  hypothéqués  aux  mandats  que  les  forêts  de  plus 
de  300  arpents  (art.  7),  et  ainsi  de  nombreux  bois  se  trouvè- 
rent d'un  coup  portés  dans  la  catégorie  des  biens  aliénables. 
En  outre,  les  formalités  de  partage,  entre  les  ayants-droit 
et  la  Nation,  des  biens  de  parents  d'émigrés,  avaient  laissé 
invendus  certains  biens  de  deuxième  origine.  Enfin,  on 
avait  jusque-là  ajourné  la  vente  des  presbytères,  utilisés 
pour  l'installation  de  maisons  d'école  (1),  de  comités  de 
surveillance  ou  de  municipalités.  Il  y  avait  donc  encore  de 
quoi  tenter  les  amateurs.  Tous  les  porteurs  d'assignats  se 
hâtèrent  de  les  échanger  contre  des  mandats  et  de  garantir 
ces  mandats  en  soumissionnant  un  bien  national.  Dans  la 
seule  journée  du  21  floréal,  on  enregistra  au  département 
500  soumissions  qui  furent  suivies  d'effet. 


il)  Décret  relatif  aux  école.s  primaires;  l'art.  5  porte  :  «  Dans  toutes  les  communes 
de  la  République,  les  ci-devant  presbj'tères  non  vendus  au  profit  de  la  Hépubli(iue, 
sont  mis  à  la  disposition  des  municipalités,  pour  sen'ir  tant  au  logement  de  l'insti- 
tuteur qu'à   recevoir  les  élèves  pendant  la  durée  des  leçons  ». 
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Dans  le  district  de  Sens,  187  ventes  eurent  lieu  en  exécu- 
tion de  la  loi  du  28  ventôse.  Les  bois  de  M.  de  Jussy  à  Gron, 
de  l'abbaye  de  Saint-Jean  à  Rrannay,  de  l'abbaye  de  Saint- 
Pierre-le-Vif  à  Maillot,  une  grande  partie  de  ceux  du  Cba- 
pitre  à  Yéron  et  à  Villeneuve-la-Dondagre,  sortirent  alors 
du  patrimoine  national.  Les  terres  qu'avait  possédées  M.  de 
Moinville  sur  les  paroisses  de  Brannay,  Xailly,  Villeperrot, 
Villethierry,  celles  des  émigrés  de  (^bampmilon  et  Villereau 
à  Villeblevin  et  à  Gourion,  le  cliàteau  du  comte  de  Polignac 
à  Paron,  le  beau  domaine  de  M.  .Jacquier  de  Vieilsmaisons, 
sur  lequel  le  tiers  de  l'émigré  de  Sainte-Marie  revenait  à  la 
Nation  (1),  tentèrent  également  les  amateurs.  Les  confor- 
tables maisons  des  anciens  cbanoines,  au  cloître  de  Sens, 
ditiw  églises  de  Sens  et  69  presbytères  furent  aussi  vendus  à 
cette  époque,  au  total  2.3()1  arpents  de  bois  ou  de  terres,  un 
château,  deux  chapelles,  un  moulin  et  97  bâtiments  ou  mai- 
sons, détaillés  au  tableau  suivant,  établi  d'après  les  actes  de 
vente. 

Ventes  en  exécution  de  la  loi  du  28  ventôse  an  IV 


.  1 

COMMUNES 

NOMBRE 
de 

vi:ntes 

PROPRIÉTÉS 

R.\Tii:s 

rRUPRIÉÏÉS 

noii  bâties 

(surf,  enarp.) 

PRIX 
de 
\ENTE<2i 

Bagneaux 

1 
1 

8 
2 

1 
3 

1 

12 

*  Presbytère 
Presbytère 

» 
Pj-esbytèie 
Presbytère 
l^resbytèrc 
Presbytère 

» 

4  45 
» 
534  54 

1  75 
» 

2  50 
» 

543  24 

*  3.640 
1  . 0(SO 

1()6.342 
2 .  ()()4 
3.150 
L57() 
2.507 

180.893 

La  Belliole 

Hramiav 

('.hanipignv 

(.luniinont . 

(-licroN' 

La  (■,liai)elle  s.-Orciise 
A  reporter .  . . 

(llArcli.  Yoiirif.  L  lOil.  loi.  S-1 
i'2i  l/a.st<''ri.si|iio  iri(li(|iie  les  ventes  di 


|ji''ii(''liii;iir('s  riircnt  ri;i|h|ir's  de  <!(' 


INTRODUCTION 


CIX 


COMMUNES 


NOMBRE 

de 
VENTES 


PROPRIETES 

BATIES 


PROPRIÉTÉS 

non  hiim 

(surf,  enarp.) 


PRIX 

de 

VENTE 


Report . . . . 

Chigy 

Collemiers 

Compigny 

Courgenay  

Gourion 

Courtoin 

Courtois 

Guy 

Dollot 

Domats 

.  Egriselles 

Etigny 

Evry 

Flacy 

Fleurigny 

Foissy-sur-Yanne . . . . 

Fouchères. 

Gisy 

Grange-le-Bocage  . . . . 

Gron 

Lailly 

Lixy 

Maillot 

Màlav-le-Grand 


12 
2 
1 
2 
1 
5 
1 
1 
2 
1 
2 

9 


Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
*  Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbvtère 


A  reporter 


2 

Maison 

3 

Presbytère 

3 

*  Presbytère 

2 

Presbytère 

1 

Presbytère 

3 

Presbytère 

3 

Presbytère 

1 

» 

4 

Presbytère 

2 

Presbytère 

2 

Presbytère 

2 

Presbytère 

1 

» 

61 


543  24 
3  87 

» 

49  46 

» 

115  09 


0  25 

0  75 

6  83 

7  50 

5  » 
45  78 

6  87 
10  25 

» 
17     » 

1  76 
0  78 

152     2> 

4  20 

27  45 

238  87 

0  75 

1.237  70 


180.893 

5.881 

1.612 

14.523 

M. 620 

36.113 
1.080 
2.700 
5.490 
3.010 
3.945 
1 .  160 
2.930 

22.022 
4.436 
3.042 
1.800 
4.851 
8.264 
405 

46.702 
5.159 

24.945 

102.107 

440 

485.130 
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COMMUNES 


NOMBRE 

de 
VENTES 


PROPRIETES 

BATIES 


PROPRIÉTÉS 

non  bâties 

(surf,  enarp.) 


PRIX 
de 

VENTE 


Report 

Màlay-le-Petit 

Marsangy 

Micher}- 

Molinons 

Montacher 

Nailly 

Noé 

Paron 

Le  Plessis-du-Mée. .  .  . 

Pont-sur- Vanne 

Rosoy 

St-Agnan 

St-Denis 

St-Martin-du-Tertre . . 
St-Martin-sur-Oreuse 
St-)Iauriee-auî-Riches-Honimes.  .  . 

St-Valérien 

Saligny 

Savigny 

Sens 

Serbonnes 

A  reporter. . . 


2 
1 
3 
2 
6 
2 
2 
3 
1 
1 
3 
5 
1 
2 
45 
1 


149 


Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 

» 
Presb.,ChiU.,Chapell< 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presb3'tère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère,  Maison 
Presbytère 
Presbytère 
32  Bâtiments '1) 
Presbytère 


1.237  70 
» 
192  64 
0  50 


6     » 

1  50 
12  27 

3     » 
41  16 

Ile 
47     » 

2  50 


41  15 
8  63 

» 
2  50 

16  33 
0  75 


1.613  63 


485.130 
5.764 

55.192 
9.420 
2.860 
1.980 
3.307 
1.144 

21.792 
1.451 

12.530 
5.244 
8.150 
1.835 
1.080 
1.120 
4.837 
3.557 
1.080 
2  262 
177.088 
7.200 


814.023 


(  1 1  Dont  si.x  presbytères  et  deii.x  églises. 
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COMMUNES 


NOMBRK 

de 
VENTES 


PROPRIETES 
BATIES 


PROrRlÉTÉS 

non  bùties 
(surf.enarp.) 


PRIX 
de 

VENTE 


Report 

Sergines 

Les  Sièges 

Sognes  

Soucy  

Subligny 

Theil 

Thorigny 

Vallery 

Vareilles 

Vaumort 

Vernoy 

Véron 

Vcrtilly 

Villeblevin 

Yillegardin 

Villemanoche 

Yilleneuve-la-Dondag . 
Villeneuve-la-Guyard. 

Villeperrot 

Villeroj' 

Villiers-Bonneux 

Villiers-Louis 

Vinneiif 

Voisines 

Totaux.... 


149 
2 

1 
1 
2 
1 
2 
2 
1 
3 
1 
2 
1 
1 
3 
2 
4 
4 
2 
1 
1 
1 
2 
1 
1 


191 


C.liapelle 
Presbytère 

» 
Presbytère 
Presbj'tère 
Presliytcre,  Moulin 

» 
Presbytère 
Presbytère,  Maison 
Presbytère 
Presbytère 

» 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 

» 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 

» 
Presbytère 
Presbytère 
Presbytère 


1.613  63 
0  29 
0  62 

0  50 

1  » 
» 

14  90 

5  25 

» 

34  05 

» 

34  86 

101     » 

» 

261  22 

51  29 

13     » 

215  37 

4     » 


6     » 
4  50 


2.361  48 


814.023 

1.970 

3.960 

88 

2.610 

1.260 

23.466 

858 

2.766 

9.093 

3.150 

5.880 

18.480 

4.680 

123.084 
7.115 
3.977 
61.192 
6.355 
2.290 
1.200 
1.304 
2.294 
3.240 
1.800 


1.106.135 
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La  loi  du  28  ventôse  an  IV,  en  supprimant  les  enchères, 
avait  rompu  l'équilibre  qui  s'était  établi,  au  temps  des 
assignats,  entre  la  baisse  du  papier  et  la  hausse  à  peu  près 
})roportionnelle  des  prix.  Les  L059.95L^  que  produisirent 
les  ventes  opérées  sous  son  régime  représentaient  le  prix 
réel,  valeur  1790,  en  monnaie  d'argent,  des  biens  aliénés. 
Mais  le  mandat  tomba  rapidement  à  un  taux  dérisoire  et,  en 
fixant  son  cours  moyen  à  10  "/o  0)»  nous  lui  attribuons 
certainement  plus  de  valeur  qu'il  n'en  avait.  Sans  doute  la 
loi  du  13  thermidor  an  IV (2),  en  imposant  aux  acquéreurs  le 
paiement  du  dernier  quart  des  biens  soumissionnés  en 
mandats  au  cours,  et  non  plus  valeur  nominale,  atténua 
légèrement  la  perte  de  l'Etat.  Il  n'en  reste  pas  moins  que  le 
(juarl  à  peine  du  prix  total  des  ventes,  soit  250.000"^,  fut  payé 
son  prix  et  que  les  trois  autres  quarts,  soit  750.000"^,  furent 
acquittés  avec  un  papier  sans  valeur,  au  prix  maximum  de 
75.000^ 


Le  système  désastreux  des  ventes  sur  soumissions  fut 
abrogé  par  la  loi  du  14  brumaire  an  IV.  «  Elle  n'était  plus 
inspirée,  écrit  M.  Marion,  par  le  désir  de  soutenir  un  papier- 
monnaie  définitivement  condamné  :  fournir  quelques  res- 
sources immédiates  au  Trésor  et  procurer  un  écoulement 
aux  papiers  d'Etat  dont  la  France  continue  à  être  encom- 
brée, tel  est  le  but  »  (3).  La  loi  nouvelle  revenait  au  «  seul 
système  raisonnable  >  de  la  vente  aux  enchères,  et  édictait 
])our  le  paiement  des  conditions  assez  compliquées  :  l'ac- 
quéreur devait  payer  en  numéraire  la  moitié  des  trois 
quarts,  c'est-à-dire  les  3/8,  du  prix  de  l'estimation,  fixé 
d'ai)rès  les  règles  formulées  en  1790:  l'autre  moitié  des  trois 
quarts  de  l'estimation  et  tout  l'excédent  des  enchères  pour- 
raient être  acquittés  en  papiers  divers  :  ordonnances  des 
ministres  pour  fournitures  faites  à  la  Réj)ublique.  borde- 
reaux de  li(iuidation  de  la  dette  i)ul)li(iue  ou  de  la  dette  des 
émigrés,  etc. 


i||  Maiuox.  otirr.  cité,  p.  •2!S.>8(i. 

ti)  Voir  une  crilitjuf!  pénétranN'  ilr  i- 'tir  loi  d.iiis  ^[.\lll()^•,  oiirr.  cilr.  pp.  -iSN  S!) 

cJl  Maiuox,  omr.  cilé,  p.  -2!)L 
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Dans  le  district  de  Sens  4()  ventes  seulement  eurent  lieu 
en  exécution  de  la  loi  de  Tan  V,  portant  sur  922  arpents  de 
bois  ou  de  terre,  quelques  maisons  de  Sens,  et  le  château 
du  marquis  de  Maubec  à  Thorigny,  comme  on  verra  au 
tableau  suivant  : 

Ventes  en  exécution  de  la  loi  du  16  brumaire  an  V 


NOMBRE 

BIENS 

ESTIMATION 

PRIX        1 

COMMUNES 

de 

VENDUS 

des 

de 

VENTES 

1  arpents  1 

BIENS 

VENTE 

Bagneaux 

1 

4  45 

3.640 

50.100 

Champignv 

1 

Ile 

480 

520 

Chapelle-sur-Oreuse. . 

3 

98  53 

15.905 

903.300 

Courgenay 

1 

Presbytère 

1.620 

44.300 

Courtois 

2 

126    » 

16.385 

265.400 

Egriselles 

^ 

Grange 

400 

50.100 

Flacy 

1 

Presbytère 

1.700 

34.100 

Michery 

1 

Chapelle  et  0  37 

60 

2.000 

Nailly 

1 

81     » 

19.284 

435.3001 

Pailly 

1 

1  90 

380 

8.100 

Pont-sur- Yonne 

5 

13  25 

3.280 

247.900 

St-Martin-sur-()reuse. 

2 

76  02 

24.326 

436.000 

Salignv 

1 
11 

2     > 
Maisons 

80 
40.050 

1.900 
393.400 

Sens 

Soucv 

4 
3 

201  19 

*1U0     » 
*  Chàteao.  .Maisons 

78.688 

93.142 
4  660 

1.571.200 

•926.500 
14.175 

Thorignv. 

Villenavotte 

1 

12     » 

1.680 

20.000 

Villeperrot 

4 
1 

172  96 

Presbytère 

32  62 
922  29 

31.691 
2.880 

746.400 
66.400 

Villethierrv    

Voisines.           

1 
46 

2.175 
342.506 

80.500 

Totaux 

6.297.595 

CXIV  INTRODUCTION 

Les  lots  les  plus  importants  furent  des  bois  à  Yilleperrot, 
Soucy,  Xailly,  Courtois  et  la  Pommeraye,  provenant  de 
l'Archevêché,  du  Chapitre  et  des  abbayes  de  Sainte-Colombe 
et  de  Saint-Antoine  de  Sens.  Ce  qui  frappe  dans  les  ventes 
de  l'an  V  et  de  l'an  VI,  c'est  l'énorme  disproportion  entre 
les  prix  d'estimation  et  d'adjudication.  Estimés  342.50G*,  les 
biens  furent  vendus  0.297.595"'  et  la  somme  des  enchères 
monta  à  plus  de  18  fois  le  prix  d'estimation.  Mais,  là  encore, 
ces  chiffres  fantastiques  sont  un  trompe-l'œil.  Sur  ces 
6.297.595^  les  3/8  seulement  de  342.506*,  prix  de  l'estima- 
tion, soit  128.439*  15  sols,  étaient  payables  en  numéraire,  et 
c'était  cela  surtout  qui  comptait.  Pour  acquitter  le  reste, 
soit  6.169.155*  5  s.,  les  portefeuilles  des  acquéreurs  se  dégon- 
flèrent de  papiers  dont  la  valeur  réelle  oscillait  entre  10 
à  0,50  %  de  leur  valeur  nominale  (1).  On  ferait  large  mesure 
en  accordant  une  valeur  de  200.000'  à  ces  six  millions  de 
papier.  Les  biens  avaient  donc  été  vendus  328.439*,  pas 
même  ce  qu'ils  avaient  été  estimés. 


La  loi  du  26  vendémiaire  an  VII,  en  imposant  le  paiement 
entièrement  en  numéraire  des  biens  adjugés,  lit  cesser  ces 
écarts  considérables,  mais  illusoires,  entre  les  prix  d'estima- 
tion et  de  vente.  Désormais  les  chiffres  reprennent  leur 
apparence  normale,  sauf  cependant  en  cas  de  vente  de 
propriétés  bâties;  car,  pour  qu'on  se  débarrassât  plus  vite  de 
certains  bâtiments  d'une  utilisation  difficile,  la  loi  du  27 
brumaire  accepta  pour  ces  objets  les  bons  de  rembourse- 
ment. Et  ainsi  s'explique  qu'une  maison  à  Sens  et  le  château 
de  Thorigny  aient  produit  respectivement  400.700  et 
740.400  francs,  alors  que  tout  le  beau  domaine  de  M.  Dupré 
Saint-Maur,  à  Villegardin,  composé  de  212  hectares  de 
terres,  n'ait  pas  atteint  40.000  francs.  Une  simple  grange,  à 
Lixy,  fut  adjugée  32.20(J  francs.  Ainsi  le  bâtiment  destiné  à 
abriter  là  moisson  coûtait,  en  apparence,  plus  cher  que  la 
terre  qui  l'avait  produite! 


il)  Makion.  oui:r.  cite,  \).  '-Hyl. 
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Ventes  en  exécution  des  lois  des  26  vendémiaire 
et  27  brumaire  an  Vil 


SITUATION    DKS   BIENS 

NOMBRE 

de 
VENTES 

SUPERFICIE 
DES    BIENS    VENDUS 

(hectares) 

PRIX  DE  VENTE 

Champigny 

Courlon 

Cuv 

1 

3 
1 

1 
1 
1 
2 
1 
1 
2 

1 
2 
7 
1 
3 

Ile 
42  0872 

32  0776 
22  8448 

9  1869 

Grange 

0  8932 

33  1197 
0  5700 

Maison  et  10  9010 

0  5000 

Château  plpressoi'' 

212  4526 

Fours 

48  8426 

75 
8.610 

8.275 

5.625 

1.550 

32.200 

113 

9.150 

134 

401.9ô0'i> 

545 

740.400 

38.775 

7.250 

12.075 

Ciisy 

Grange-le-Bocage 

Lixv.          

Paron 

St-Cléinent 

St-Denis 

Sens 

Sergines  

Tliorignv.    . . 

Yillegardin 

Villeneuve  -  l'Ârchevêq . 
Villethierrv 

Totaux 

28 

413  4756 

1.267.428 

(1)  D'où    il    faut  déduire 
déchu:  reste  l.'2ôO*. 

iOO.TOl)  *. 

prix  d'une  niai.snn  doi 

it  racquérour  l'ut 
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x\insi  413  hectares,  provenant  des  émigrés  ou  de  parcelles 
de  l'ancien  domaine,  furent  aliénés  en  vertu  des  lois  de 
l'an  Vil.  Dès  l'an  VIII,  le  stock  des  biens  à  vendre  était  à  peu 
près  complètement  épuisé  et  les  ventes  postérieures  ne 
furent  guère  alimentées  que  par  les  biens  communaux, 
cédés  à  la  Caisse  d'amortissement,  par  ceux  dont  les  acqué- 
reurs lurent  déclarés  déchus  et  par  des  bois  dont  la  vente, 
jusque  là  réservée,  fut  autorisée  par  diverses  lois  (1). 
Environ  l.GOO  hectares  de  bois  sortirent  encore  ainsi  du 
patrimoine  national,  comme  l'établit  le  tableau  ci-contre. 

Des  19.240  hectares  saisis  sur  le  Clergé  et  les  émigrés, 
il  ne  resta  plus  que  2.707  hectares  de  bois  domaniaux.  Les 
353  ventes  j)assées  devant  le  Département  avaient  porté, 
non  compris  les  propriétés  bâties,  sur  3.440  hectares  de 
terre  (2);  alors  que  11.545  hectares  avaient  fait  l'objet  de 
1.940  ventes  devant  le  district. 


(1)  Notamment  la  loi  du  33  seploiuhre  IcSll  qui  ordonna  raliéuation  de  iiOO.OUO 
hectares  de  forêts,  celle  du  "25  mars  1817  et  celle  du  '25  mars  1831.  Cette  dernière  loi 
inauffurait  un  nouveau  mode  de  vente  au  ral)ais.  Lors  de  la  mise  en  vente,  le  prix 
d'estimatiim  était  doublé.  Des  rabais,  d'une  valeur  variable  .selon  l'importance  de 
l'estimation  et  déterminée  par  la  loi.  étaient  successivement  annoncés  par  le  crieur 
jusqu'à  ce  que.  la  mise  à  prix  diminuée  i)rog:ressivement.  un  amateur  prononçât  les 
mots  :  je  prends.  Si  ce  système  ne  donnait  fias  de  résultat,  on  iirocédait  à  l'adjudica- 
tion aux  enchères  ordinaires. 


(2)  Le  tableau  ré(a[)itulalir  suivant  en  doiiiie  le  détail  : 


HÉClMK  DKS  VEXTKS 

N0MI5HK   DKS  VE.NTES 

SUPERFICIES  VENDUE.S 
(lieclaresi 

Loi  du  2S  ventôse  an  IV 

Loi  (In  l(i  liriiiii.iin'  an  V 

Lois  de  vendémiaire  et  lirmn.  an  VU 

191 
46 

28 
88 

353 

1M)I  82  Ki 

387  21(10 

i!3  i7r)(i 

1 .047  7218 

Tolal 

3.i.'p(t  25'. m 

INTHODL'CTIOX 


CXVU 


Ventes  faites  en  exécution  des  lois  postérieures 
à  celles  de  vendémiaire  et  brumaire  an  VII 


SITUATION  DKS  BIENS 

NOMBRE 

de 
VENTES 

SUPERFICIE 
DES  BIENS  VENDUS 

(hectaresi 

PRIX  DE  VENTE 

La  Belliole 

Brannav. 

1 

1 

2 
1 
1 
2 
3 
2 
2 
2 
3 
1 
1 
2 

1 
2 

1 
2 
1 
1 
2 

60   1067 

16  1400 

33  7444 

43  6309 

0  3859 

4     »  . 

68  2149 

66     » 

0  8400 

56  5957 

2  6373 
0  6332 

103     » 

3  » 

0  7680 
216  5600 

3  2715 
3  8518 

49     » 

10  2308 

1  » 

78.204 

5.525 

12.685 

18.086 

250 

3.441 
71.470 
29.050 

2.195 
52.284 

8.360 

1.575 
68.000 

2.350 

1.525 
190.800 

7.000 

3.715      i 
37.050 

3.375 
427 

Cliauiiiont. 

Courgenav 

Gourion 

Guv     ... 

Domats 

Flacv 

Foissv 

t'ouchères 

Gisy 

Grange 

LaiUy 

Maillot 

Màlav-lc-(îrand 

Mâlay-le-Petit. 

Marsangy. . . . 

Micliery 

Nailly 

Pailly 

Paron 

A  reporter. . . 

34 

743  6111 

597.567 

1 
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SITUATION  DES   JJIEXS 


NOMBRE 

de 
VENTES 


SUPERFICIE 

DES  BIENS  VENDUS 

(hectares) 


PRIX  DK  VENTE 


Report 

Pont-sur- Yonne 

Rosoy 

St-Martin-du-Tertre  . . . 
St-Martin-sur-Orcuse. . . 

Saligny 

Savigny 

Sens 

Sergines 

Soucy  

Theil 

Yallery 

Villeblevîn 

Villenianoche 

Villèneuve-la-Dondagre 
Villeneuvt'-la-Guyard.. . 
Villeroy 

Totaux 


34 
19 
1 
1 
2 
1 
1 

11 
1 
1 
2 
2 
1 
1 
8 
1 
1 


74;}  (iiii 

8  1756 

1   5928 

287  9400 

0  4836 
173  8800 

29  2399 

1  6437 
et  8  maisons 

2  5800 
0  3800 

0  8932 

1  9800 
0  7255 

3  0793 
70  7962 

3  7709 
316  9500 


1.647  7218 


597 . 567 

10.147 

3.625 

196.100 

1.172 

325.100 

26.434 

35.775 

2.325 

1.400 

1.150 

1.005 

515 

7.425 

46.651 

9.025 

441.000 


1.706,416 
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LES  ACQUÉREURS 

En  décrétant  la  vente  des  l)iens  nationaux,  le  but,  nette- 
ment exprimé,  de  la  Constituante,  était,  en  même  temps 
que  de  ramener  le  bon  ordre  dans  les  finances  publi({ues,  de 
provoquer  «  l'accroissement  heureux,  surtout  parmi  les 
habitants  des  campagnes,  du  nombre  des  propriétaires  ».  Elle 
avait  cherché  à  l'atteindre  en  accordant  aux  acquéreurs  les 
plus  grandes  facilités  pour  se  libérer,  par  l'échelonnement 
sur  un  long  délai  des  paiements  ;  mais  elle  s'était  gardée  de 
provoquer  le  morcellement  des  lots,  parce  que" peut-être 
elle  le  jugeait  préjudiciable  à  l'intérêt  de  l'agriculture,  parce 
que  surtout  il  eût  prolongé  l'opération  des  estimations  et 
retardé  la  mise  en  vente.  L'art.  14  du  décret  du  3  novembre 
1790  stipulait,  au  contraire,  que  les  districts  devaient  «  com- 
prendre dans  un  seul  lot  d'évaluation  —  et  par  suite  d'adju- 
dication —  la  totalité  des  objets  compris  dans  un  même 
corps  de  ferme  ou  de  métairie,  ou  exploités  par  un  seul 
particulier  ».  Lié  par  cet  article,  le  district  avait  donc 
affiché  les  lots  tels  qu'il  les  avait  trouvés  constitués,  et  c'est 
seulement  dans  les  cas,  très  exceptionnels,  où  les  biens, 
exploités  directement  par  les  anciens  propriétaires,  ne  fai- 
saient pas  l'objet  d'un  bail,  qu'il  morcela  ces  biens.  C'est 
ainsi  que  les  (5  arpents  de  vignes  qu'exploitaient  à  Jouancy 
les  religieux  de  Sainte-Colombe  firent  l'objet  de  trois  adju- 
dications (1),  et  que  les  1 1  arpents  et  demi  cultivés  en  vignes 
par  les  moines  de  Vauluisant,  à  Courgenay  et  à  Lailly, 
furent  divisés  en  quatre  lots  (2).  Encore  le  district  prit-il 
soin,  en  s'inspirant  d'un  arrêté  du  département  du  5  mars 
1791,  qui  commentait  judicieusement  la  loi  à  cet  égard,  de 
ne  pas  pousser  la  division  à  l'extrême  (3).  Les  religieux  de 
Vauluisant  possédaient,  aux  alentours  de  leur  abbaye,  130 
arpents  de  pré  qu'ils  exploitaient  par  eux-mêmes  ;  ils  les 
avaient  fait  diviser  <   en   plusieurs  pièces   de   un  ou  deux 


(Il  Voir  infm,  vontes  iv"  1907,  19U8.  1910. 
("il  Voir  infra.  ventes  n""  180.  187.  7Ô7,  758. 
i-îl  Voir  pièce  justificative  ii"  vi. 
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arpents,  toutes  limitées  et  l)ornées  »  et,  chaque  année,  après 
y  avoir  prélevé  le  foin  nécessaire  à  la  nourriture  de  leurs 
chevaux,  <  ils  vendaient  le  surplus  de  la  récolte  sur  pied, 
par  petites  pièces,  qu'ils  appelaient  le  l'^^  le  2*^,  le  3%  le  4*^ 
arpent,  etc.  »  (1).  L'administration  craignit  que  ces  pièces, 
vendues  séparément,  ne  trouvassent  pas  d'amateurs  et,  hien 
qu'elles  fussent  bornées,  il  les  groupa  en  dix  lots,  de  10  à  25 
arpents  chacun.  De  même,  les  20  arj)ents  de  pré  exploités 
par  l'abbaye  de  Saint-Pierre-le-Vif  à  la  Planche-Barrault 
furent  vendus  en  bloc  (2),  et  l'on  peut  dire  qu'à  part  les 
deux  exceptions  signalées  plus  haut,  les  lots  furent  mis  en 
vente,  avant  que  le  décret  du  25  juillet  1793  ordonnât  leur 
morcellement,  tels  qu'ils  avaient  été  trouvés  constitués.  Il 
s'ensuit  que  ces  lots  étaient  très  inégaux  comme  importance, 
et  que,  si  les  uns  étaient  accessibles  aux  paysans,  les  autres 
leur  étaient  absolument  inabordables. 

Aussi  les  grosses  fermes,  les  pièces  de  terre  de  grande 
étendue  allèrent-elles  à  peu  près  toutes  à  des  gens  riches 
qui,  dans  ces  acquisitions,  trouvèrent  un  placement  avanta- 
geux de  leurs  fonds,  ou  recouvrèrent  par  ce  moyen  les 
créances  que  leur  avait  valu  sur  l'Etat  la  suppression  de 
leurs  offices.  M.  Baron  des  Bordes,  par  exemple,  consacra 
le  prix  du  remboursement  de  sa  charge  de  greffier  en  chef 
de  la  Cour  des  Aides  à  l'acquisition  des  bâtiments  et  d'une 
partie  du  domaine  de  l'abbaye  de  Vauluisant  (3).  Le  tuteur 
du  lils  d'un  ancien  joaillier  de  la  Couronne,  Aubert 
Desgranges,  estima  placer  avantageusement  les  fonds  de 
son  pupille,  en  acquérant  57.000'  la  ferme  de  Saint- 
Antoine  à  .louancy,  et  en  se  faisant  rétrocéder  par  la 
veuve  de  Couste  et  par  Pelée  de  (^henouteau,  homme 
de  loi  à  Sens,  les  fermes  de  Sainte-Colombe,  à  (^uy  et  à 
.louancy,  adjugées  1()3.000  (  1).  In  ex-procureur  du  Chàtelet, 
(Charrier,  après  avoir  disputé  le  château  de  Noslon  et  les 
les  fermes  de  Cuy  et  de  Sixte,  resta  adjudicataire  des  fermes 


(Il  Aich.  Vdiiiu',  L  "27,  fol.  18-2  ivdir  infra.  pii'ic  jii.sliliciilivc  u"  vu. 

(■2i  Voir  itifio.  vt-iitc  n"  1580. 

(•il  Voir  inf'ia.  ventes  ii°'  174  et  178. 

(4i  Voii';////v/.  \.'iiti'.s  11""  :107.  1  !»().■)  et  !!»()(». 


INTIîODrCTIOX  CXXI 

de  (iranchettes  et  de  Xoslon,  pour  la  somme  totale  de 
248.000*.  Un  marchand  de  bois  de  Villevallier,  Meignen, 
acheta  la  ferme  de  la  basse-cour  de  rabl)aye  de  Saint-An- 
toine, qu'il  rétrocéda  à  Jean-Louis  Magin,  commissaire  géné- 
ral de  la  marine.  La  ferme  du  Chapitre  à  Evry  passa,  moyen- 
nant (iô.ôOO",  à  un  homme  de  loi  parisien,  Regnault  :  celle  de 
Paquis  à  un  riche  bourgeois  de  Hagneaux,  Vuidot  :  celle  de 
Sixte,  à  un  marchand  doreur  de  Paris,  Jacquet,  qui  la  rétro- 
céda à  un  négociant  de  Sèvres,  (Poupin  :  celle  des  Murs,  à 
Sognes,  à  un  négociant  de  l'Eure.  Un  bourgeois  de  Sens, 
Etienne  Chaussefoin,  plaça  56.300"  sur  la  ferme  de  Sainte- 
Colombe,  à  Saint-Denis,  et  un  tanneur  de  la  même  ville, 
Edme  Cornisset,  35.000"  sur  celle  de  la  Mothe,  aux  Sièges.  Un 
chef  de  bureau  à  la  Direction  des  impositions,  Michelin,  se 
rendit  acquéreur  de  la  métairie  des  Salles.  La  ferme  du 
prieuré  de  Saint-Léger,  à  Vareilles,  fut  adjugée  à  un  bour- 
geois de  Villeneuve-l'Archevèque,  Erançois  Blanchet:  et  celle 
que  possédait  au  même  lieu  la  Mission  de  Versailles,  à  un 
ex-notaire  de  Paris,  Catien  Moreau.  Un  gros  négociant  pari- 
sien, Eossey,  acheta  l'abbaye  de  Sainte-Colombe.  Un  ancien 
conseiller  au  bailliage  de  Sens,  Billebault,  arrondit  le  domaine 
qu'il  possédait  à  Voisines  des  terres  de  la  ferme  du  Clos  du 
Hay,  et  un  juge  du  tribunal  du  district,  Bourcier,  paya  2(3.100" 
un  labourage  de  77  arpents  à  Evry.  De  riches  bourgeois  et 
de  gros  négociants  de  Villeneuve-l'Archevèque  et  de  Sens 
se  partagèrent,  avec  Baron  des  Bordes,  l'immense  domaine 
de  l'abbaye  de  Vauluisant  :  à  la  veuve  Roblin,  déjà  adjudica- 
taire de  la  ferme  de  Sainte-Colombe,  à  Saint-Denis,  échut  la 
ferme  de  Beaulieu  :  à  Chambure,  celle  de  Putigny  :  à  Adam, 
déjà  gros  propriétaire  foncier  (1),  celle  de  la  Charmée  :  à  un 
drapier  de  Villeneuve,  Boulard,  celle  de  la  Perte  :  un  gros 
entre])reneur  de  la  même  ville,  Duplan,  administrateur  du 
département,  acquit  celle  de  Touchebœuf,  et  racheta  plus 
tard  à  M.  Villiers  celle  de  la  Singerie. 

Les  cultivateurs  furent  donc  écartés  des  lots  importants. 
Si  un  laboureur  du  Grand-Crosley,  Erançois  Blondet,  acquit 
pour  21.000"  la  ferme  du  Petit-Crosley,  si  Jean  Grand  réus- 


'li  Voir  Ciilneis  du  /xiUliofje  de  Sens.  p.  4^>> 
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sit  à  garder  pour  2(). 500'^  sa  })etite  ferme  du  Petit-Champ  du 
(Charme,  c'est  en  vain  que  -lean  Simonnet,  fermier  de  Iknui- 
lieu,  tenta  de  conserver  la  sienne,  et  que  l'ancien  fermier  de 
(îranchettes,  Nicolas  Lépagnol.  poussa  les  enchères  sur  celle 
de  Paquis.  Grégoire  Drouin,  adjudicataire  de  la  ferme  de 
Nanges,  à  Rosoy,  ne  put  acquitter  même  le  premier  douzième 
de  son  adjudication,  et  la  ferme  fut  revendue  à  sa  folle  en- 
chère. Quant  à  Bernier,  fermier  du  (Chapitre  à  Fouchères, 
Villiers,  fermier  de  l'aljhaye  de  Saint-(iermain-des-Prés  à 
Bagneaux,  Bertrand,  receveur  de  la  commanderie  de  Launay^ 
tous  trois  gros  acquéreurs,  hien  qu'ils  prissent  parfois  le  titre, 
alors  à  la  mode,  de  cultivateurs,  c'étaient  en  réalité  des 
bourgeois  campagnards,  hommes  d'aflaires  avant  tout, 
qui,  substitués  aux  j)ropriétaires,  pour  la  culture  du 
domaine  comme  pour  la  perception  des  droits  seigneuriaux, 
implacables  aux  censitaires,  s'étaient  enrichis  dans  leurs 
fermes  au  détriment  du  seigneur  et  de  ses  sujets.  Et  Savi- 
nien-Mathias  Boullard,  cultivateur  aux  Sièaes,  ancien  syndic 
de  la  i)aroisse,  qui  acheta  100.000  '  la  ferme  des  (niains,  Edme 
Beau,  laboureur  à  Vaudeurs,  auquel  fut  adjugée  la  ferme  du 
Grand-C^hamp  du  Charme,  étaient  aussi  autant  des  bour- 
geois que  des  paysans  (1  ). 

Une  porte  était  ouverte,  cependant,  aux  petites  gens,  pour 
aborder  avec  succès  les  grosses  enchères.  L'art.  6  du  titre  III 
du  décret  du  14  mai  1790  spécifiait,  en  eifet,  que  «  les  enchè- 
res seraient  en  même  temps  ouvertes  sur  l'ensemble  et  les 
parties  de  l'objet  compris  en  une  seule  et  même  estimation 
et  que,  si  au  moment  de  l'adjudication  définitive  la  somme 
des  enchères  partielles  égalait  l'enchère  faite  sur  la  masse, 
les  i)iens  seraient  de  préférence  adjugés  divisément  ».  La 
première  application  de  cet  article  eut  lieu,  dès  la  seconde 
séance  d'adjudication,  le  31  décembre  1790,  où  le  domaine 
des  l{oi)inots,  à  Domatset  Montacher,  i)rovisoirement  adjugé 
à  Louis-(^yprien  Moreau,  contrôleur  des  actes  à  Villeneuve- 
le-lioi,  resta  en  définitives  se])t  acquéreurs,  dont  les  enchères 


Il  l'ioiillard.  en  pailiciilirr.  inciiil  iri(lit1i'Mriiiiiiriil  |;i  (|ii;ilitr'  dr    ••  cnltiv.iti'iir 
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partielles  dépassèrent  de  près  de  .S.OOO^  les  95.500"  de  ladju- 
dicataire  provisoire(l).  Pareillement,  le  12  février,  le  conseiller 
Billebault  dut  abandonner  la  ferme  du  Bacq  à  cinq  enché- 
risseurs partiels.  Le  domaine  de  la  ferme  de  la  (Lour-Xotre- 
Dame,  à  Michery,  fut  de  même  heureusement  disputé  et 
enlevé  à  un  traiteur  parisien  de  la  rue  de  la  Harpe,  Quesnel, 
€t  les  280  arpents  de  la  ferme  de  Nanges,  à  Rosoy,  passèrent 
à  quinze  acquéreurs,  parmi  lesquels  un  manouvrier  d'Kti- 
gny  qui  recueillit  7  arpents  pour  sa  part,  des  cultivateurs  et 
des  vignerons  de  Rosoy,  d'Etigny  et  de  Mâlay,  et  quelques 
marchands  de  Sens.  Dans  les  paroisses  où  les  terres  étaient 
de  première  qualité,  où  les  habitants  étaient  aisés,  où,  par 
suite,  les  amateurs  étaient  nombreux,  les  demandes  d'enchè- 
res partielles  étaient  presque  la  règle  et  s'appliquaient  même 
aux  lots  de  mince  été  ndue  :  tel  était  le  cas,  par  exemple,  à 
Champigny,  Yilleblevin,  Villemanoche,  et  autres  villages  de 
la  basse  vallée  de  l'Yonne,  où  presque  toujours  les  amateurs 
de  petites  pièces  eurent  raison  des  enchérisseurs  sur  l'en- 
semble. 

Par  un  autre  moyen,  l'association,  les  sans-avoir  réussirent 
à  s'approprier  de  bonnes  parcelles  des  biens  nationaux. 
Avant  même  que  les  ventes  aient  commencé,  27  habitants 
de  Voisines,  parmi  lesquels  le  maréchal,  le  charron,  le  me- 
nuisier, le  curé  et  le  recteur  d'école  du  village,  s'étaient  en- 
tendus pour  acquérir  120  arpents  des  terres  de  l'abbaye  de 
Saint-Jean;  représentés  par  l'un  d'eux,  Louis  Lhermitte,  ils  se 
les  virent  adjuger  le  30  décembre  1790,  et,  après  en  avoir  cédé 
une  part  au  conseiller  Billebault,  déjà  propriétaire  à  Voisines, 
ils  se  partagèrent  le  reste  à  leur  convenance  (2).  Des  ententes 
semblables  se  manifestent  en  maints  endroits  :  à  Fouchères, 
où  vingt  habitants,  grâce  à  leur  union,  l'emportèrent  sur  les 
spéculateurs  sénonais  dans  l'achat  de  26  arpents(3);  à  Lailly, 
où  11  arpents  de  pré  des  moines  de  Vauluisant  passèrent  aux 


(Il  Ces  adjudications  partielles  donnèrent  lieu  à  une  réclamation  de  Moieau.  adju- 
■dicataire  provi.soirc  sur  l'ensemble.  Voir  infra,  ventes  n"'  349-352,  la  réelamatinn  do 
Moreau  et  l'intéressant  arrêté  du  district  à  ce  sujet. 

(2)  Voir  infra,  vente  n"  "2460. 

*'i)  Voir  infra,  vente  n"  515. 
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mains  de  2i  paysans(l  i;  aux  Sièges,  où  16  petits  cultivateurs, 
manouvriers  ou  artisans,  restèrent  maîtres  de  90  arpents  de 
terre  (2)  :  à  Paron,  où  le  domaine  de  Ru-Couvert,  propriété  du 
(irand  Séminaire  de  Sens, avec  ses  19  arpents  de  bois,  ses  10  ar- 
j)ents  de  vigne  et  ses  153  arpents  de  terre,  se  démembra  entre 
12  manouvriers,  2  laboureurs,  2  gardes-bois,  un  ex-domesti- 
que du  Séminaire  et  un  terrassier.  VA  ces  associations,  que 
nous  ne  pouvons  énumérer  toutes,  n'eurent  pas  lieu  seule- 
ment entre  les  prolétaires,  mais  entre  les  cultivateurs  aisés 
de  l'aristocratie  paysanne  :  la  ferme  que  possédaient  à  Cour- 
ceaux  les  religieuses  de  Traînel  fut  ainsi  adjugée  04.000^*  à 
trois  cultivateurs  de  Yertilly,  C.ourceaux  et  la  Louptière, 
Antoine  Savourât,  Savinien  Legrand  et  Amable  Thénard, 
qui  s'en  partagèrent  le  domaine  à  leur  convenance:  des  ac- 
cords semblables  eurent  lieu  à  Màlay  entre  l'ancien  fermier 
de  Granchettes,  Nicolas  Lépagnol,  et  Jean-Baptiste  Barbier, 
ailleurs  encore. 

Os  associations  prenaient  un  caractère  nettement  illicite 
quand  elles  se  pratiquaient,  non  plus  exceptionnellement 
entre  petits  cultivateurs  auxquels  elles  permettaient  des 
acbats  autrement  impossibles,  mais  de  façon  courante  entre 
des  spéculateurs,  A  Sens  s'était  constituée,  entre  les  habitués 
des  séances  d'enchères,  une  sorte  de  bande  noire,  dont  les 
membres  variaient  selon  les  occasions.  Après  être  convenus 
de  ne  point  pousser  les  mises  de  leur  représentant,  de  façon 
à  lui  laisser  tels  ou  tels  lots  au  plus  bas  prix  possible,  ils  se 
réunissaient  au  sortir  de  l'adjudication  :  les  lots  étaient  alors 
réadjugés  au  plus  offrant  des  associés  et  la  différence,  entre 
l'adjudication  officielle  et  la  réadjudication  clandestine,  cons- 
tituait un  bénéfice  qu'ils  se  partageaient.  Le  19  juin  1793, 
on  adjugeait  au  district  20  arpents  de  terre  et  pré  provenant 
du  (irand  Séminaire.  Ce  lot,  situé  aux  portes  de  Sens,  tentait 
également  plusieurs  des  enchérisseurs  alors  présents  :  le 
marchand  de  bois  .Jean  Brouet,  Kdme  Jalmain,  l'aubergiste 
de  VIùii,  Denis  Masson,  le  tanneur  (^ornisset,  le  meunier  (hi 
niouliii   d'I-Ji-lias.  Tiburce    Clément,   cl    un   cultivateur  de 


1 1 1  Voir  infrfi,  ventes  n-  7()i)  et  761. 
■Ji  Voir  iiifid,  vente  n-  lîS!».",. 
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Saintc-C-olomhe,  Pierre  (iuilleminot  (Ij.  Us  convinrent  de 
ne  point  pousser  les  enchères  et  s'entendirent  pour  un  par- 
tage éventuel  ou  une  seconde  adjudication.  L'occasion  était 
j)ropice  :  c'était  la  lin  de  la  séance,  la  salle  s'était  vidée,  ils 
n'avaient  pas  de  concurrents  :  les  2(3  arpents,  offerts  à 
y.CXX)  ,  furent  adjugés  10.200"  à  Brouet,  et  un  deuxième  feu 
allumé  s'éteignit  sans  nouvelle  enchère.  Mais,  au  sortir  du 
<listrict,  nos  compères  se  rendent  à  VEcii.y  retrouvent  deux 
de  leurs  associés  ordinaires,  le  houlanger  Baillot  et  le  maire  de 
Xailly,  Pelletier,  puis  ils  procèdent  entre  eux  tous  à  une 
seconde  adjudication.  Les  enchères  qui,  au  district,  avaient 
excédé  péniblement  de  2.200"  le  prix  d'estimation,  dépassè- 
rent cette  fois  de  5.400**  le  prix  de  la  première  adjudication, 
et  le  nouvel  adjudicataire,  .Jalmain,  remit  aussitôt  675~  à  cha- 
cun de  ses  sept  compagnons  (2).  De  même,  le  mois  précédent 
le  moulin  de  Launay,  estimé  2.250"*^,  avait  été  adjugé  8.400"  à 
Jacques  Baillot,  fort  au-dessous  de  son  prix  réel  :  car  une 
seconde  adjudication  clandestine  entre  26  sociétaires  produi- 
sit à  chacun  un  bénéfice  de  119";  six  d'entre  eux  l'empo- 
chèrent, puis  l'adjudicataire  et  17  autres  sociétaires  convin- 
rent de  se  disputer  à  nouveau  le  moulin,  au  cours  d'une 
troisième  adjudication,  qui  leur  valut  à  chacun  200""  (3).  Ainsi 
le  Trésor  avait  été  frustré,  dans  la  première  vente  de  5.400* 
et  dans  la  seconde  de  4.314". 

(-es  agissements  ne  se  pratiquaient  pas  seulement  entre 
citadins,  hôtes  habituels  de  la  salle  des  adjudications,  mais 
même  entre  campagnards.  C'est  ainsi  que  le  9  juillet  1793, 
les  officiers  municipaux  et  le  Comité  de  surveillance  de  Xailly 
dénonçaient  une  entente  entre  plusieurs  habitants  de  cette 
commune,  auxquels  avaient  été  adjugés,  après  une  seule  en- 
chère de  50*,  plusieurs  arpents  de  terre  provenant  de  la 
fabrique  (4),  et  que,  plus  tard,  le  Département  annullait  la 


ili  Voir  veille  ii"  1330  et  inf'ni.  pièce  justilicative  m"  ix. 

(2l  L'adjudication  revint  donc  à  Jalmain  à  :  I0.-2(MJ  +  lOTÔ  x  8)  =  15.6(]().  moins 
675+*^  représentant  la  part  de  bénétice  de  Tadjucataire  lui-même  dans  la  nouvelle 
adjudii-ation.  soit  :  I4.9"i5'". 

(3i  Voir  vente  n"  141:2  et /«/"m.  |)ièce  justilicative  n"  ix.  Le  moulin  revint  à  l'ad- 
judicataire délinitit  à  :  8.400  n  <  II!)  X  Ol  -  (200  ,:  181=^1-2.714-^,  moins  200% 
part  de  son  bénélice  dans  la  3°  adjudication,  soit  12.514"-. 

1 1)  Voir  pièce  justificative  n"X  et  ventes  n-"  10|(i  et  1017. 
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vente  des  biens  de  li  fabrique  d'Ktigny  (1 1,  ol)tenus,  grâce  à 
un  accord  j)réalable,  pour  10"  seulement  au-dessus  du  prix 
de  l'estimation.  Sans  doute,  d'autres  fraudes  semblables 
furent  commises  à  l'insu  des  corps  administratifs:  mais  elles 
furent  assez  rares,  comme  le  prouve  l'excédent,  le  plus  sou- 
vent considérable,  des  adjudications  sur  les  estimations.  Au 
reste,  il  suffisait  de  la  présence  d'un  concurrent,  non  affilié 
à  l'association,  pour  déjouer  ces  manœuvres. 

Les  véritables  spéculateurs  ne  furent  pas  ceux  que  nous 
trouvons,  en  1791  et  1792,  suivre  assidûment  les  adjudications, 
tàter  continuellement  les  encbères,  et,  grâce  aux  agissements 
que  nous  avons  exposés,  acheter  au  plus  bas  prix  pour  reven- 
dre le  plus  cher  possible,  —  tels  les  Brouet,  les  Baillot,  les 
Cornisset,  etc.  —  mais  bien  ceux  qui  spéculèrent  sur  la  baisse 
de  l'assignat.  Ils  n'apparaissent  guère  qu'en  l'an  II,  quand 
la  dépréciation  au  papier  est  évidente  et  semble  irrémédiable 
et  se  multiplient  en  l'an  III,  quand  elle  s'accentue.  C'est  alors 
que  l'ancien  tanneur  Blin,  l'horloger  Transon,  l'ex-élu  Doré, 
le  négociant  Lorne,  le  gros  fermier  Villiers,  Baudet-Dularry, 
Delorme,  Lhomme  et  Poitevin,  râllent  terres,  bois  et  bâti- 
ments. Après  la  suppression  du  district,  les  ventes  ayant 
lieu  au  chef-lieu  du  département,  les  spéculateurs  n'ont 
même  plus  à  lutter  contre  la  concurrence  des  petits  ama- 
teurs, et  le  champ  est  libre  devant  eux.  Sous  le  régime  de  la 
loi  du  2()  vendémiaire  an  V,  la  spéculation  règne  en  maîtresse 
et  les  lots  un  peu  importants  ne  sont  plus  abordables  qu'à 
ceux  qui  disposent  d'une  énorme  quantité  de  papier;  les 
agioteurs  locaux  doivent  à  leur  tour  s'effacer  devant  des 
brasseurs  d'affaires  de  plus  large  envergure,  le  plus  souvent 
étrangers  à  la  région,  les  Quenin,  les  Delamotte,  etc. 

Le  tal)leau  suivant,  où  nous  avons  fait  figurer  tous  les 
acquéreurs  de  plus  de  100  arpents,  nous  ])ermettra  de  cir- 
conscrire le  champ  des  spéculateurs.  On  compte  7()  de  ces 
gros  acquéreurs  qui,  à  eux  seuls,  raflèrent  plus  de  la  moitié 
des  biens  vendus,  exactement  20.r)79  arjients,  c'est-à-dire  les 
5/9  de  l'ensemble. 


(Il  Ardu  Ydiiiu-.  L  .'iS.  folio  lil  :  voir  pièce  juslilicalive  ir  viii,  et  vente  n-  &2. 
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Tableau  des  acquéreurs  de  plus  de  100  arpents 


NOMS   ET   PROFESSIONS   DES  ACQUÉREURS 

nombre 

lie  leurs 

iC^llSlTlO.VS 

MONTANT 

en 

arpents  de  leurs 

acquisitions 

1 .  ViLi.iERS,  cultivateur  et  marchand  de 
bois  à  Bagneaux 

17 
2 

4 

7 

2 
3 

1 

3 

11 

8 

13 
6 

3 

1 
5 

8 

* 

1 

950  72 
805     » 

739  50 
647     » 

645     » 
608     » 

597  04 

571  22 

568  75 
549  15 

526  23 
495  31 

492     » 
450     » 
401  13 

394  50 
376  48 

2.  GuiTTON,  de  Paris  (1831) 

3.  LiLY  DES  Granges,  fils   mineur  d'un 
ioaillier  de  la  Couronne 

4.  Baudet-Dularry,  bourgeois  de  Paris 

5.  Delorme,  fabricant  de  potasse  à  Gri- 

selles  (Loiret) 

6.  Charrier,  ex-procureur  au  Chàtelet. 

7.  Berthier  de  Graxdry,  propriétaire 

à  Cliàtel-Censoir 

8.  RoBLiN  (Barbe  Heuzej-  de    Tranque- 

ville,  veuve),  de  Villeneuve-l'Arche- 
vêque 

9.  Baron    des  Bordes,  ex-greffier  de  la 

Cour  des  Aides. 

10.  Chaussefoin,  bourgeois  de  Sens 

11.  Tarbé    des    Sablons,    imprimeur    à 

Melun 

12 .  Dupré-Saint-Maur 

13.  DuPLAN,   entrepreneur  de  travaux  à 

Villeneuve-l'Archevêque 

14.  La  Perrière  (comte  de  la)  (1831) 

15    Boullard,  marchand  aux  Sièges 

16.  Fo acier  (César-Pierre),  ancien  payeur 
général  du  département..    . 

17.  Fouet,  marchand  à  Villeneuve-le-Roi. 
A  reporter 

95 

9.817  03 
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MONTANT 

NOMS   KT  PROFESSIONS   DES    ACQUEREURS 

(le  leurs 

.\C(H1S1T10\S 

en 

arpents  de  leurs 

acquisitions 

Report 

95 

9.817  03 

18. 

Bertrand,  ex-receveur  de  la  comman- 
derie  de  Laiinay 

373  25 

19. 

RozE  (Jacques-Augustin),  huissier  au 
Corps  législatif 

367  50 

00 

Chambure,  bourgeois  de  Sens 

365     » 

21. 

Brouet,  marchand  de  bois  à  Sens..  . . 

332  51 

22. 

Jacquet,  marchand  doreur  à  Pai'is.. . 

302  12 

23. 

Tr\nson,  horloger  à  Sens 

11 

301  62 

280     » 

Droin,  cultivateur  à  Màlay-le-Petit.  . . 

24. 
25. 

LoMÉNiE,  coadjuteur  de  l'Archevêque 
de  Sens.                  

14 

277     » 
271   70 

Blin,  ancien  tanneur  à  Sens 

26. 

Doré,  ex-élu  en  l'élection  de  Sens. .  . . 

40 

271  62 

'>7 

LOHIER  DE  LA  SaNDRAYE 

2 

262     » 

28. 

■ 

BouLARD,  drapier  à  Villeneuve-l'Ar- 
chevêque 

10 

257  11 

29 

M\cÉ,  jardinier  à  Sens 

248     » 

30 

HoRiN  (Léonard).                    

69 

242  33 

31. 

Martineau,  propriétaire  à  Auxerre. . 

238  81 

32. 
33. 
34 

Adam,  bourgeois  à  Villcneuve-l'Arche- 
vêque           .          

2 

235  25 

233  62 
223  18 

BEiUiERAT,  marchand  à  Villeneuve-le- 
Hoi.               

(LVNISV 

3.") . 

! 
!  36 

FoAciER  (Louis-Anne),  ancien  notaire 
à  Paris.                  

208     » 
204  24       1 

• 
,Ma(;in,  inspecteur  de  la  navigation..  . 

1 

A  rcporler 

275 

1 

15.311  89 

i 
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NOMS  KT   PUOl-KSSIONS    UKS    ACQUliRp:UHS 


NOMBRE 

(le  leurs 

ACtlllSITIO.\S 


MONTANT 

en 

arpents  de  leurs 

acquisitions 


37. 
38. 
39. 
40. 
41. 
42. 

43. 
44. 
45. 
46. 
47. 
48. 

49. 

50. 

51. 

52. 
53. 
54. 
55. 
56. 


Report 

Gauthier  (Kt.-Ch.-M.),  ex-élii  à  Sens. . 

Delamotte,  négociant  au  Havre  (anVI) 

Baii-LOT  (Jacques),  boulanger  à  Sens . 

Sauvegrain  (J.-Bapt.),  boucher  à  Sens 

Vaudoux  (Louis),  cultivateur  à  Passy. 

Choixet,  marchand  de  bois  à  Ville- 
bougis 


Rousseau,  architecte  à  Paris 

Hegnault,  homme  de  loi  à  Paris 

Hom,  greffier  du  Tribunal  de  cassation 

Toute  (Loupi,  cultivateur  à  Domats  . 

CoRNissET  (Edme),  tanneur  à  Sens  . . . 

Haudebaut   (Etienne),   cultivateur   à 
St-Martin-sur-Oreuse 


Bertaux   (Michel),    marchand    à   St- 
Pierre-de-Longueville  (Kure). . . 


Bernier,    ex-fermier   du    Chapitre  à 
Fouchères 


AuGÉ  I  Marie-Jeanne  Soufnet,veuve),  de 
de  Yilluis 


Granij  iJeani,  cultivateui-  aux  Sièges. 

bonnaire  

Menu  de  Chomorceau 

Destrot,  entrepreneur  à  Sens 

Crespin 


Baudry  (L.-Fr.-Mariei, maître  des  eaux 
et  foi-cts  à  Sens 


A  reporter. 


275 
6 
3 
23 
5 
1 

1 
1 
1 
1 
1 
6 

16 

1 


360 


15.311  89 
201  » 
200  53 
196  27 
194  53 


190 

'    1 

188  24 

187 

» 

186 

59 

171 

80 

168  85 

168  81 

155 

29 

152  44 

150  94 

148 

33 

146 

84 

144 

25 

137 

11 

133  40 

131 

» 

129 

21 

18.794 

32 
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NOMBRE 

MONTANT 

NOMS  KT  PROFESSIONS  DliS  ACQUÉREURS 

(le  leurs 

ACQIISITIO^S 

en 

arpents  de  leurs 

acquisitions 

Report 

360 

18.794  32 

58.   BiLLEBAUi.T,  ex-conseiller  au  bailliage 
de  Sens  

3 
4 

128  62 
128  25 

59 .  Pierre,  négociant  à  Paris 

60.  LoRiLi.oN,  orfèvre  à  Paris 

4 

126  50 

61 .  Savary,  curé  de  Grange-le-Bocage. . . . 

1 

120     » 

62.  Demandre,  homme  de  loi  à  Paris 

4 

119  40 

63.   NoNAT  (Etienne),  cultivateur  à  Gisj'. . 

3 

118  80 

64 .   Meure,  greffier  du  tribunal  du  district 
de  Sens 

8 
11 

118  11 
117  65 

65    Quenin,  négociant  à  Paris. 

66.  AccAULT   (Jean-Charlesi,   négociant  à 
Yilleneuve-le-Roi 

8 

117  50 

67    Perrin,  l'aîné     

7 
1 

113  61 
113     » 

68    Blondet,  cultivateur  aux  Sièges 

69.   RozE  (Dominique-Nic),  greffier  de  la 
maîtrise  des  eaux  et  forets  de  Sens 

8 

112  25 

70    VuiDOT,  bourgeois  à  Maunv 

1 

109  83 

71 .  Cave,  notaire  à  Sens 

11 

107  75 

72.   Lorne  (Fr.-Théod.-Clém.),  négociante 

Sens    

18 
1 

106  95 
103     » 

73.  Michelin,  chef  de  bureau  à  la  direc- 
tion des  impositions,  à  Paris 

74.  Tonnelier  (CI.-F'rançois),  cultivateur 
à  Villeblcvin 

15 
3 

102  70 
101  50 

75.  Charton,  bourgeois  de  Sens 

76.  AuGER  (veuve  Martin),  marchande  de 
grains  à  Brav 

1 

100     » 

Totaux 

472 

20.959  74 
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C.ette  liste  des  plus  gros  acquéreurs  (1)  n'est  pas  nécessai- 
rement celle  des  spéculateurs.  11  faut  en  écarter  ceux  qui, 
comme  Chambure,  (irand,  Blondet,  Loménie,  Regnault, 
P^ouet,  Roze,  Michelin,  Vuidot,  d'autres  encore,  n'efTectuèrent 
qu'une  seule  opération,  et  ceux  qui,  comme  Duplan,  Magin, 
C.haussefoin,  paraissent  avoir  conservé  les  lots  qui  leur  furent 
adjugés;  les  uns  et  les  autres  ne  virent,  dans  l'acquisition 
d'un  grand  domaine,  qu'un  placement  avantageux  de  leurs 
fonds.  Il  faut  en  écarter  aussi  ceux  qui  ne  furent  plusieurs 
fois  adjudicataires  que  par  le  désir  de  créer  ou  de  reconsti- 
tuer, par  l'acquisition  de  parcelles  voisines,  une  ferme  mor- 
celée :  tel  fut  le  cas,  par  exemple,  de  Baron  des  Bordes,  qui 
chercha  à  entourer  d'un  vaste  domaine  les  bâtiments  de 
l'abbaye  de  Vauluisant  :  de  Dupré  Saint-Maur,  qui  racheta 
les  terres  confisquées  sur  sa  famille  à  Yillegardin,  et  de  ce 
négociant  de  Yilleneuve-le-Roi,  Accault,  qui  essaya  de  main- 
tenir à  peu  près  entières  les  dépendances,  morcelées,  de  la 
ferme  de  l'ancienne  commanderie  de  Roussemeau,  à  Mar- 
sangy.  U  faut  en  rayer  encore  les  gens  qui,  comme  Robin  ou 
Tarbé,  achetèrent  pour  garantir  les  créances  qu'ils  possé- 
daient sur  les  émigrés  ou  sur  l'Etat,  ou  qui,  comme  Berthier 
de  Grandry,  Guitton  et  La  Perrière,  acquéreurs  [en  1831  des 
bois  Brunot,  du  Lys,  de  Saint-Père  et  du  Glacier,  opérèrent 
à  une  époque  et  dans  des  conditions  toutes  difTérentes. 

.\insi  réduite,  la  liste  des  spéculateurs  est  courte.  Leurs 
opérations  ne  s'effectuèrent  guère  qu'à  partir  de  l'an  111 
—  et  encore  furent-elles  le  plus  souvent  gênées,  à  cette  épo- 
que, par  le  morcellementdes  lots  —  et  elles  ne  portèrent,  dans 
le  Sénonais,  que  sur  une  infime  part  du  domaine  national. 
Au  reste,  trop  d'amateurs  étaient  là  pour  les  contrecarrer. 
Nous  avons  vu  avec  quelle  faveur  fut  accueillie  dans  le  dis- 
trict la  vente  des  biens  nationaux,  avec  quelle  rapidité  ils 
furent  soumissionnés,  avec  quel  succès  ils  furent  vendus 
pendant  l'année  1791,  au  cours  de  laquelle  s'écoulèrent  les 
lots  les  meilleurs  et  les  plus  importants.  Toutes  les  classes 
sociales  sont  représentées  parmi  les  1.537  acquéreurs  entre 
lesquels  se  partagea  la  fortune  foncière  de  l'ancien  Clergé  et 


(1)  Il  faut  (lôdiiire  (les  fîO.Oôi»  arppnts  ci-coiitro  les  280  îirpents  dont  radjiidicataire. 
Droin,  fut  di-ciiu  :  rt'xfc  t>(l.(i7()  arpcnls. 
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des  émigrés,  le  tableau  suivant  établit  dans  quelles  propor- 
tions respectives  : 

Répartition    des  acquéreurs  par    classes   sociales 
et    professions  ''' 


w  = 

^  ~ 
O  5 


PROFESSION    DES   ACQUEREURS 


SUPERFICIE  I  JROPRIÉTÉSJATIES^ 


en  ariients  des 

propriétés 

non    bâties 

acquises 


16 
1 
6 

23 


CLERGE  (1  52  "/o) 

Curés 

Loménie,  coadjuteur  ....:.... 
xVutres  ecclésiastiques 


173  51 

7 

» 

» 

277  » 

» 

» 

» 

95  80 

1 

» 

2 

546  31 

8 

» 

2 

NOBLESSE  (4  "  o) 


I  upré  St-Maur 

La  Feri'ière 

Vissée  (de) 

Loiiiénie  (Anne-(-harlotte  de), 
iJivers 


495 

31 

450 

» 

231 

» 

223 

18 

43 

25 

1.442 

74 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

2 

» 

2 

» 

(Il  Les  cliillres  de  ce  tal)l('aii  oui  éh'  oliteiins  pai  raddilion  des  cliillie.s  particii- 
lier.s  des  ventes,  sauf  en  ce  qniconeenie  les  cultivateurs.  (|ui  sdiil  les  plus  iiouihrcux. 
pour  le.s(|uels  notre  résultat  a  été  obtenu  par  .sousiraction.  en  déduisant  le  total 
(les  chinVes  des  autres  caté^rorics  du  total  des  arpents  vendus  dans  le  district, 
évalués  par  nous  à  .■!(i.(t(l(i. 
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03  .t^ 


o  = 


PROFESSION  DKS  ACQUEKKIKS 


SUFEHEIGIK 

en  arpents  des 

propriétés 

non    bâties 

acquises 


PROPRIÉTÉS  BATIES 


""  3  M 

O  41  „ 

—  ^  -^ 

5  o 

C  ' 


39 
2 

10 

111 

22 

11 


''=^- 

15 

^-  l> 

i 

-<:^ 

1 

\ 

6 

«CM 

1 

S  il 

j:] 

3 

ë^ 

■^  1 

6 

V.  :i 

i 

X  :t 

1 

4 

K  ri 

1 

;i.  es 

f 

o,^ 

( 

'/ 

25 


71 


12 
14 

1 
18 

2 


393 


BOURGEOISIE  (55  98  "/J 


Gros  négociants  etindustr. 

Drapiers 

Tanneurs 

Bourgeois 

Magistrats  de  l'anc.  régime 

Avoués,  avocats,  juges. . . . 

Notaires 

Huissiers 

Médecins 

Chirurgiens 

Architectes,  arpenteurs... 

Bureaucrates 

Fonctionnaires 

Petits  marchands 

Epiciers 

Boulangers 

Bouchers 

Commissionnaires  en  vins 

Brasseur  

Aubergistes  et  cabaretiers 

Horlogers 

Fripiers 


5.880  15 

4 

244  37 

» 

544  77 

1 

5.722  96 

41 

2.464  05 

6 

633  81 

» 

815  52 

5 

46  43 

» 

68  50 

5 

59  34 

2 

195  88 

1 

101  96 

1 

1.022  29 

6 

804  01 

29 

16  61 

» 

274  69 

» 

338  15 

» 

280  36 

1 

24  75 

» 

243  81 

2 

301  62 

6 

71  56 

4 

20.155  59 

114 

10 
3 
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PROFESSION   DES   ACQUÉREURS 


SUPERFICIE 

en  arpents  des 

propriétés 

non    bâties 

acquises 


PROPRIÉTÉS  BATIES 


ARTISANS  (3  24  "  o) 

5  Bourreliers 

1  Charbonnier 

3  Charpentiers 

1  Charretier 

6  Charrons 

1  Cordier 

7  Cordonniers 

17  Courtiliers 

1  Coutelier 

1  Fondeur 

2  Jardiniers 

3  Maçons 

19  Maréchaux-ferrants 

3  Mariniers 

6  Menuisiers 

1  Messager 

23  Meuniers 

3  Orfèvres 

1  Pêcheur 

2  Perruquiers 

7  Sabotiers 

7  Scieurs  de  long 

i  Serruriers 

2  Taillandiers 

126  A  reporter 1       1.016  90 


12  18 
22  25 

4  » 

5  78 
16  61 

0  25 
14  50 
26  98 

0  50 

6  25 
253  50 

2  95 

175  72 

39  52 

19  51 

2  30 

166  23 

139  30 

1  57 
» 

47  10 
44  45 

13  70 
1  75 


» 

» 

» 

» 

» 

» 

3 

» 

2 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

3 

» 

» 

s> 

» 

» 

» 

» 

1 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

5 

» 

1 

» 

» 

» 

» 

6 

» 

» 

» 

1 

» 

» 

» 

2 

>> 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

1 

» 

1 

1 

15 

1 

» 

» 

6 

6 
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PROFESSION    DES    ACQUEREURS 


SUPERFICIE 

'en  arpents  des 

propriétés 

non    bâties     | 

acquises 


PROPRIETES    BATIES 


126 
7 
6 
4 
4 
2 
2 

151 


Tailleurs  d'habits 

Terrassiers 

Tisserands 

Tonneliers 

Tuiliers 

Vanniers 


1.016  90 

20  01 

37  59 

5  67 

23  90 
34  81 

24  » 


1.162  88 


15 

6 

1 

» 

1 

» 

» 

» 

1 

» 

» 

» 

» 

» 

18 

6 

PAYSANS  (31  27  «^o) 


1 

114 
139 
660 

914 


Berger  

Vignerons . . . 
Manouvriers. 
Laboureurs . 


4  50 

331  29 

553  » 

10.365  25 


11.254  06 


» 

» 

» 

» 

» 

» 

12 

1 

12 

1 

DIVERS     ET     INDETERMINES   (3  99  «  o) 


6 

5 

3 

34 

48 


-Maîtres  d'école 

Gardes-bois 

Bourgeois  campagnards 
Indéterminés. 


13  80       » 


53  95 

1 

.069  94 

300  73 

1 

.438  42 
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RECAPITULATION 


CLASSES   SOCIALES 


SUPERFICIE 

en  arpents  des 

propriétés 

non    bâties 

acquises 


PROPRIETES  BATIES 


23 

9 

393 

151 


Ecclésiastiques 

Nobles 

Bourgeois 

Artisans 


914    Pavsans. 


48 


.537 


Indéterminés. 


546  31 
1 . 442  74 

20.155  59 
1 . 162  88 

11.254  06 
1.438  42 


36.000  00 


8 

» 

2 

» 

114 

9 

18 

6 

12 

1 

4 

» 

158 

16 

2 
25 
7 
4 
1 


41 


Les  acquisitions  du  Clergé  furent,  on  le  voit,  de  très  mi- 
nime importance,  à  peine  1,52  V»  (les  biens  mis  en  vente. 
Elles  portèrent  surtout  sur  les  presbytères  et  sur  quelques 
lopins  de  terre,  dépendant  des  cures,  que  certains  curés, 
assermentés  ou  rentrés  dans  le  siècle,  ne  se  résignèrent  pas 
à  abandonner.  Seul  des  16  curés  acquéreurs,  Savary,  de 
Grange-le-Bocagc,  acheta  un  lot  important  de  150  arpents,  à 
Sognes.  Signalons  aussi,  parmi  les  acquéreurs  ecclésiastiques, 
le  neveu  et  ancien  coadjuteur  de  Loménie,  auquel  furent 
adjugés  les  277  arpents  du  domaine  que  possédaient,  à  la 
Pommeraye,  les  religieuses  de  Saint-Antoine,  et  le  vicaire 
éj)iscopal  llenriot,  qui  acheta,  pour  la  revendre  (1),  l'église 
désalfectée  de  Sainte-Colombe  de  Sens. 


lit  «  .\  vcndir.  à  rcncliiTC  <tu  à  rainiable,  en  tout  ou  on  imrtio,  la  ci-dcvanl  (><i\\iie 
Ituroissialc  de  Ste-doloiiibe.  sise  à  Sens,  rue  de  la  Convention,  au  coin  de  celle  de 
rKcriyain.  S'adresser.  |)oiir  voir  li.s  l)âtinients,  à  M.  G.  llenriot.  vicaire  de  la  cathé- 
drale, rue  de  riurivain.  lc(|U(l  ciiiiiniuni(|uera  le  |)Ian  de  division  dressé  par  l'archi- 
tecte et  recevra  les  enchères»  [Affiches  de  Spiis.  h"  du  -2-5  sci)lciiilirc  IT!)-'}.  -  liihlio- 
thècpic  d'Auxerre.  collection  Tarbéi. 
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Malgré  l'apparence  des  chiiïres,  les  acquisitions  de  la  no- 
blesse furent  peut-être  moins  ini|)ortantes  encore  ;  car,  stric- 
tement, il  faudrait  déduire  des  1.1 12  ari)ents  à  quoi  montèrent 
ses  achats,  les  495  arpents  acquis  par  Dupré-Saint-Maur  à 
Villegardin,les231  arpents  achetés  par  de  Vissée  à  Villeblevin 
—  l'un  et  l'autre  rentrèrent,  en  effet,  dans  des  biens  qui  avaient 
appartenu  à  leur  famille,  —  les  ()00  arpents  de  bois  acquis 
en  1831  par  le  comte  de  La  Ferrière,  et  sans  doute  aussi  les 
223  arpents  attachés  à  la  ferme  et  à  l'abbaye  de  Saint-Pierre- 
le-Vif,  dont  (charlotte  de  Loménie,  épouse  C.anisy,  ne  semble 
avoir  été  adjudicataire  que  pour  le  compte  de  son  oncle,  le 
cardinal  (1). 


Les  plus  gros  acquéreurs,  sinon  les  plus  nombreux,  appar- 
tiennent à  la  classe  bourgeoise,  à  laquelle  revinrent  plus  de 
20.000  arpents,  soit  55,98  "/o  tles  terres  vendues.  Sur  ces 
20.000  arpents,  près  de  15.000  furent  acquis  par  la  bourgeoi- 
sie riche,  dans  laquelle  nous  avons  compris  51  gros  négo- 
ciants ou  industriels  et  133  bourgeois  vivant  de  leurs  revenus, 
commerçants  enrichis  ou  magistrats  dont  les  offices  se  trou- 
vaient éteints  avec  l'ancien  régime,  et  à  peine  3.000  par 
77  représentants  des  professions  libérales,  notaires,  avoués, 
médecins,  fonctionnaires,  etc.  Le  reste,  un  peu  plus  de 
2.000  arpents,  fut  la  part  des  marchands,  commissionnaires 
en  vins,  aubergistes,  etc.,  que  nous  avons  classés  dans  la 
classe  bourgeoise,  bien  que  beaucoup  d'entre  eux,  exerçant 
leur  petit  négoce  dans  les  bourgs  ou  les  villages,  fussent  au 
fond  des  ruraux.  Mais  il  est  difficile  d'enfermer  la  réalité, 
infiniment  variée  et  mouvante,  dans  le  cadre  rigide  d'un 
tableau,  et  peut-être,  inversement,  de  gros  fermiers,  comme 
Villiers,    Bernier,  Xonat,    que    nous   avons  classés  à    part. 


Ml  Ai)iè.s  avoir  (|uitté  son  palai.s  archiépiscopal,  tlevpuu  bien  national.  Lomt-nie  fixa 
sa  résidence  à  l'ahhaye  de  St-Picrre-le-Vif.  acquise  par  sa  nièce.  Ce  l'ut,  pour  le  rédac- 
teur du  Journal  Ecch-siustique.  l'occasion  d'une  violente  attaque  contre  l'évêque 
constitutionnel  :  dans  le  n"  de  juillet  179-2,  il  publiait  un  parallèle  entre  Loménie  et  l'un 
de  ses  prédécesseurs  du  X"  siècle,  l'archevêiiue  Archanihaud.  prélat  dissolu,  qui.  déser- 
tant son  palais,  s'installa,  comme  Loménie.  à  St-Fierre-le-Vif.  où  il  vécut  dans  le  luxe 
et  le  scandale  ivoir  Inventairp  île  la  série  L  des  Arc/iives  de  l'Yonne.  L  I4lô'. 
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devraient-ils  l'être  parmi  les  bourgeois.  Sans  doute  ils  pren- 
nent le  titre  de  «  cultivateurs  >:  mais  ils  ne  sauraient  être 
confondus  avec  les  travailleurs  des  champs  au  milieu  des- 
quels ils  vivent.  Si  nous  replacions  dans  la  bourgeoisie 
ces  sortes  de  bourgeois  campagnards,  et  si  nous  en  rejetions, 
au  contraire,  les  représentants  du  petit  commerce,  la  part 
de  la  classe  bourgeoise  se  trouverait  augmentée,  d'une  part, 
de  1.0()î)  arpents,  et  diminuée,  de  l'autre,  de  2.355,  soit,  en 
somme,  réduite  exactement  à  18.(S69  arpents  97  perches. 


C'est  néanmoins  la  bourgeoisie  qui  tient  la  tète  si  l'on  con- 
sidère l'importance  des  achats.  Après  elle,  vient  la  foule  des 
ruraux, laboureurs,  vignerons  et  manouvriers,qui,  au  nombre 
de  914,  se  partagèrent  près  de. 12.000  arpents,  soit  31,27  °/o  des 
biens  aliénés.  A  la  part  des  travailleurs  des  champs,  peut  s'a- 
jouter encore  une  bonne  portion  de  celle  des  artisans,  dont  la 
plupart, bourreliers, charrons,  forgerons,  meuniers,  sabotiers, 
tisserands,  tailleurs,  exerçaient  leur  industrie  au  village  (1). 
La  part  de  la  classe  paysanne  monterait  alors  à  35,26  "/o 
et  même  à  39,25,  si  on  lui  attribuait  les  1.438  arpents  acquis 
par  les  bourgeois  campagnards,  les  gardes-bois  et  les  maîtres 
d'école.  11  faut  considérer,  en  outre,  que  plus  de  7.000  arpents, 
vendus  après  l'an  IV  devant  l'administration  du  Départe- 
ment, passèrent  presque  en  entier  à  la  bourgeoisie.  11  en 
résulte  que  jus(ju'à  l'an  IV,  et  grâce  en  particulier  à  la  loi 
du  25  juillet  ]7*.)3qui  prescrivait  le  morcellement  des  lots, 
la  classe  paysanne  l'emporta,  et  pour  le  nombre  des  acqué- 
reurs et  même  j)our  l'importance  des  achats.  (>ette  prédo- 
minance est  plus  sensible  encore  si  l'on  envisage  exclusive- 
ment la  bourgeoisie  locale  ;  un  grand  nombre  de  gros 
acquéreurs  i)ourgeois,  même  au  cours  des  premières  années 
des  ventes,  ne  résidaient  |)oint  dans  le  pays  et  y  étaient,  ou 
tout  à  fait  étrangers,  ou  attachés  seulement  par  des  liens  de 
famille  assez  lâches.    Tous  les  a((|uêreurs  de  la  classe  pay- 


1 1 1  A  filii^'.v,  l'icrif  lîriiainl.it  iinrid  l;i  iiii.ililr  de  -  ciiltivatciir  fl  cindrinnicr 
i/i/'ni.  vciitfi  II'    1 1"). 


INTKODICTIOX  CXXXIX 

sanne,  au  contraire,  habitent  la  commune  même  où  sont 
situés  les  biens  qu'ils  ont  acquis,  ou  l'une  des  communes 
limitrophes,  et  ceci  indique  bien  qu'ils  n'ont  pas  acheté  pour 
revendre.  Les  cessions  sont  nulles  parmi  eux  et  Ion  compte 
tout  au  plus  trois  ou  quatre  déchéances. 

Tous  les  paysans,  ou  à  peu  près,  nous  l'avons  vu,  étaient 
déjà  propriétaires  quand  s'ouvrit  la  période  des  ventes. 
Quelques-uns,  qui  ne  l'étaient  pas,  le  devinrent:  mais  le 
plus  grand  nombre  acquirent  pour  accroître  un  patrimoine 
déjà  constitué  ;  490  d'entre  eux  ne  furent  déclarés  qu'une 
seule  fois  adjudicataires,  et  se  retirèrent  des  enchères  une 
fois  maîtres  du  lot  qu'ils  convoitaient.  Certains  firent  des 
acquisitions  considérables.  Sans  compter  les  bourgeois  cam- 
pagnards comme  Villiers,  Bernier  et  Xonat,  5  cultivateurs  : 
Toute  à  Domats,  Haudebaut  à  Saint-Martin-sur-Oreuse, 
Grand  et  Blondet,  aux  Sièges,  Tonnellier,  à  Yilleblevin,  figu- 
rent parmi  les  acquéreurs  de  plus  de  100  arpents;  et  15  au- 
tres, dont  Bourgoin,  ancien  fermier  de  Launay,  Chausse mier 
à  Courlon,  Chéneau  au  Plessis-du-Mée,  Chomet  à  Vinneuf, 
Gillet  à  Domats,  Juffîn  à  Courtoin,  Claude  Legrand,  à  Cour- 
ceaux,  Nicolas  Legrand  et  les  Thénard  à  Grange,  l'ancien 
fermier  de  Paquis,  Masson,  Savourai  à  Vertilly,  Thénard,  le 
père  ou  l'oncle  de  l'illustre  chimiste,  à  la  Louptière  (Aube), 
Sivanne  aux  Sièges,  etc.,  acquirent  plus  de  50  arpents.  Nous 
avons  relevé,  toujours  parmi  les  paysans,  26  acquéreurs  de 
30  à  20  arpents,  38  de  20  à  30  arpents,  80  de  10  à  20  arpents, 
147  de  5  à  10.  Mais  le  plus  grand  nombre,  338,  n'achetèrent 
que  de  1  à  5  arpents,  et  161  même  firent  des  achats  ne  dépas- 
sant pas  un  arpent. 


A  eux  seuls,  nous  l'avons  vu,  76  acquéreurs  de  plus  de 
100  arpents  recueillirent  les  5/9  des  biens  vendus  et  les  1461 
autres  se  partagèrent  le  reste.  Les  modifications  apportées 
par  la  vente  des  biens  nationaux,  dans  la  répartition 
de  la  propriété  foncière  entre  les  différentes  classes 
sociales,  sont  indiquées  dans  le  tableau  comparatif  sui- 
vant : 
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Modifications  apportées  par  la  vente  des  biens  nationaux 

dans  la  répartition  de  la  propriété  foncière  C 


I  PROl'l'.IKTAIRKS 


ETENDLE 

(le  leurs   biens-fonds 

(hectares! 


POURCENTAGE 

par  rapport  à  la  superficie 

des  terres  productives 


Avant  les  ventes        V|irès  les  ventes  !  Avant  les  ventes   '    Après  les  ventes 


Clergé  

Hôpitaux 

Noblesse 

Bourgeois.. . . . 

Paysans 

Biens  communaux.  .  .  . 
Indéterniinabl' 
Etat 

Total  . . 


14.716 

1.000 

18.000 

17.727 

55.288 

4.500 

» 

»      (41 

111.231(5» 


»      1'  13  27 

750  0  90 

16.037'2i  16  22 

26. 421 < 3'  15  98 

60.004  49  58 

4.467  4  05 

604  » 

2.707  » 

110.990(6)1  100  "/o 


0  Vo 

0  67 

14  44 

23  80 

54  05 

4  02 

0  54 

2  44 


99  96  7o 


(  i  I  Los  acquisitions  des  ecclésiastiiiues  —  040  arpents,  .soit  -229  hectares  —  le  lurent 
à  tit te  personnel  ;  nous  les  avons  donc  portées  an  compte,  non  du  clergé,  mais  des 
bourgeois. 

(-2)  La  part  de  la  noblesse  se  trouvii  réduite  de  la  poition  dr.s  biens  .saisis  .sur  les 
émigrés.  4.1-21  hectares  (voir  .«<;;/•«,  tableau,  p.  LUI);  mais  il  faut  délah|uer  de  ce 
riiitlre  de  i.1-21  hectares  :  d'une  part,  les  1..552  liectares  de  bois  (pii  lurent  rcstilués  aux 
émigrés  ;  d'autre  part,  les  605  hectares  (1.44-2  arp.)  achetés  par  des  nobles. 

(3)  Nous  avons  compris  dans  ce  total  la  part  acquise  par  les  e<clésia.sti((ues  (-229  bec- 
tares)  :  voir  .4 My;/'a.  note  1. 

(4)  En  réalité  l'ancien  domaine  po.ssédait  qucbiues  Ideiis-tVmds  —  îlots  et  accrues 
de  l'Yonne  —  avant  les  ventes;  mais  c'est  là  une  (piantité  m'-gligeable. 

tô)  Ce  chilTre  e.st  celui  de  l'étendue  des  terres  itroductives  du  di.stricl.  défalcation 
faite  des  9..'}00  hectares  occupés  par  l(;s  chemins,  les  rivières,  les  landes  el  les  friclies. 

((i)  Otte  légère  dillérence  —  2'fl  liectares  —  avec  la  colonne  pré((''(lente  itrovienl  de 
i-e  i|ue  nous  avons  adiijtté.  pour  la  conversion  en  hectares  des  sttiicrticies  ac(jitises  jiar 
les  diverses  cat(''gories  sociales,  la  me.snie  uniforme  de  42  ares  à  l'ariteiit  ;  or,  larpent 
avait  en  certains  endroits  tine  étendue  pltis  grande  :  en  outre  son  étendue  réelle  était 
d''  '^•l  aies  IS  ceiiliares  et  ikhis  avons  négligé  dans  nos  calculs  C(.'s  I.S  ceutiares. 
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Vlll 


LES  PAIEMENTS 


Nous  avons  vu  que  les  résultats  généraux  des  ventes,  du 
moins  jusqu'à  Fan  IV,  étaient  satisfaisants.  Mais  les  délais 
de  paiement  accordés  aux  acquéreurs  vinrent  les  modifier 
complètement.  Tel  bien  adjugé,  par  exemple,  le  quadruple 
de  l'estimation,  eût  pu  être  vendu  à  bon  compte,  malgré  la 
dépréciation  de  l'assignat,  s'il  avait  été  payé  au  moment 
même  de  l'adjudication,  c'est-à-dire  au  cours  de  l'assignat 
à  l'époque  de  la  vente.  En  effet,  plus  l'assignat  s'affaissait 
et  plus  les  prix  de  vente  s'élevaient,  généralement  en  rapport 
direct  de  la  baisse  du  papier.  Mais  comme  les  paiements 
pouvaient  s'espacer  sur  plusieurs  années  et  que,  pendant  ce 
délai,  l'assignat  continuait  de  baisser,  il  en  résultait  que  l'un 
des  deux  termes  du  rapport  se  trouvait  modifié  et  que  les 
paiements  effectués,  nominalement  égaux  aux  prix  de 
vente  (1),  y  étaient  en  réalité  très  inférieurs.  Quelques  exem- 
ples, pris  au  basard,  montreront  la  lésion  subie  de  ce  fait  par 
l'Etat  : 


BIENS   VENDUS 

D.ITES 
DES     PAIEMENTS 

VALEUR  DES  PAIEMENTS 
Nominale        Réelle 

Livres 

Livres 

22  avril  1792. . 

3.000 

2.565 

N"  1.  —  La  ferme  de  Bagneaux 

23  mai  1792... 

9.533 

8.007 

estimée    26.000",  adjugée 

104.000-,  le  31  mars  1792,  ' 

8  therm.  II  . . 

24.000 

8  400  i 

à  Yilliers. 

15  therm.  III. 

82.570 

3.302 

119.103 

22  275 

il)  Et  même  siiiKTifnir.s.  iiro.s.si.s  (juil.s  étaient  di'S  inliTt'-ts  «les  soiiimos  non  tMiinirc 
payées. 
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lilEXS   VENDUS 

DATES 
DES    PAIEMENTS 

VAtEUR  DES  PAIEMENTS 
Nominale       Réelle 

27  janvier  1793 

288 

\.U.     s. 

201  » 

N"  30.  —  6  quartiers  de  pré  à 

Champigny,  estimés  1.800^, 

23  nivôse  II... 

281 

133  » 

adjugés  2.400^+,  le  12  jan- 
vier 1793,  à  rinon. 

23  nivôse  III. . 

2.032 

406  » 

2.601 

740  » 

N<"  11 4.  —  1  arp.  12  p.  de  pré  à 

)■ 

Chigy,  estimés  400^,  adju- 
gés 660^  le  19  juin  1793,  à 

12  sept.  1793.. 

667 

305  » 

Cornisset. 

) 

N"  1 1 5.  —  Un  moulin  et  19  arp. 

1  18  thermid.  II. 

7.843 

2.745  1 

de   pré,  à  Chigy,  estimés 
16.000^,  adjugés'l9.000%le 
29  germinal  II,  à  Perrin. 

.  19  prairial  III. 

11.897 

773  6 

19.740 

3.518  7 

N"  1 1 6.—  8  arp.  de  pré  à  Chigy, 

estimés  960^,  adjugés  1.550* 

7  prairial  II.. . 

1.557 

591   12 

le  29  germinal  II,  à  Lhoste. 

N"  1 1  7.—  8  arp.  de  pré  à  Chigy, 

]  29  floréal  II. . . 

152 

60  16 

estimés  960^,  adjugés  1.525* 
le  29  germinal  II,  à  Bona- 

r 

2  floréal  III. . 

1.396 

118  13 

bqt  et  Simon. 

) 

1.548 

179  9 

'  29  floréal  II... 

710 

284    » 

16  prairial  III. 

1.031 

67    » 

11  messid.  III. 

450 

20    5 

N"   119.      2arp.de  pré  à  (^liigy. 

12  messid.  III. 

685 

30  16 

estimés    2.300*,    adjugés 
7.1(K)*,  le  2!)  germinal  II,  à 

,  19  messid.  III. 

j 

1.370 

61   13 

Collet  et  autres. 

24  messid.  III. 

1.369 

61   12 

9  thermid.  III 

700 

29  15 

1 

22  thermid. III 

\ 

900 

33  15 

.7.215 

588  16 
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BIENS   VENDUS 

DATES 
DES    PAIEMENTS 

VALEUR  DES  PAIEMENTS 
Nominale        Réelle 

l.ivros 

l.ivr.     sols 

1  16  floréal  II.. 

1.650 

660     » 

N"  120.—  2  arp.  de  pré  à  Chigy, 
estimés    2.300  ^,    adjugés 

'    9  ventôse  III. 

1 .  599 

263  17 

7.250*,  le  29  germinal  an  II, 
à  Gérard. 

i  18  floréal  III.. 

1.600 

136     » 

13  prairial  III 

2.367 

153  17 

7.216 

1.213  14 

1 
24  floréal  IL. 

373 

150  » 

N  '  1 2 1 .—  1  arp.  de  pré  à  Chig}-, 
estimé  2.000",  adjugé  3.750"^ 

7  floréal  III.. 

544 

49  » 

le  29  germinal  II,  à  Renau- 

\  18  messid.  III 

3.032 

136  9 

dat. 

3.951 

335  9 

24  floréal  II .  . 

790 

316    » 

N"  122.— 2  arp.  de  pré  à  Chig}', 

13  prairial  III 

1.152 

74  18 

estimés  1.200*,  adjugés  le  { 
29  germinal  II,  à  Picon. 

21  messid.  III 

6.391 

287  12 

8.333 

678  10 

8  floréal  II... 

924 

369  12 

27  pluviôse  III 

336 

60  10 

7  floréal  III. . 

1.200 

108     » 

N"  124.— 2  arp.  de  pré  à  Chig}, 

1'='^  prairial  III 

604 

42     6 

estimés    3.500  %    adjugés  j 
6.875*,  le  29  germinal  II,  à 

15  prairial  III. 

600 

39     » 

Renaudat  et  autres. 

23  prairial  III. 

1.900 

104  10 

3  messid.  III 

1.200 

54     » 

27  nivôse  IV. . 

471 

2  16 

7.235 

780  14 
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BIKXS   VENDIS 

D.\TES 
DES    PAIEMENTS 

VALEIR  DES 
Nominale 

PAIEMENTS 
Réelle 

N" 

1 
126.—  25  arp.  85  p.  de  terre 

25  lloréal  II  .  . 

1.000 

l.ivr.     sols 

400     » 

à    ('liigy,  esiimés   4.500'% 

'  22  noréal  III.. 

4  000 

320     » 

adjugés  7.325*",  le  29  ger- 
minal II,  à  Boudier. 

\ 

2()  prairial  III. 

2 .  545 

140     » 

7.545 

860     » 

13  déc.   1792.. 

2.180 

1 . 744     » 

N'^ 

361.  —  La  ferme  de  Melle- 

1"^^''  nivôse  II .  . 

2.138 

1.058    6 

reau,    à    Domats,   estimée 
10.000"  avec  d'autres  biens 

'  19  frimaire  III 

2.067 

49()     » 

non  compris  en  l'adjudica- 
tion, adjugée  18.160+^  le  28 

j    8  frimaire  IV 

1.998 

20     » 

nov.  1792,  à  Roze. 

12  frimaire  IV 

11.992 

107  18 

20.375 

3  426    4 

10  août  1791.  . 

650 

611     » 

■ 

29  nov.  1791.. 

1.000 

910     » 

N 

1292.  —    ()  arp.  de  prés   à 

i     9  janvier  1792 

3()0 

324     » 

St-Agnan,   estimés    5.115'', 
avec  une  ferme  et  9  arp. 

1  28  janvier  1792 

1.200 

984     » 

de   ten-e    adjugés  à    part, 

25  nivôse  IL.  . 
13  IVuclid.  II  . 

500 

237  10 

1 
1 

adjug.  5.16fi'\  le  14  janvier 
1791,  a  Lorillon. 

1.703 

579     » 

1 

1"  nivôse  III. 

339 

71     4 

1 

5.752 

3  716  14 

572  14 

10  Jiiillel    1793 

1  225 

N 

1336.       20  arp.  de  teiie  el 
pré  a  St-C.lément,  estimés 

j  19  juillet    1793 

2  (KX) 

935     » 

8.000  ,    adjugés  10  2(K)'     à 

j     7  plu\iôse  IL 

1.000 

450     » 

.lalmain,  le  19  juin  179!{. 

l.'i  tliermid     il 

\ 

6.352 

2.223     4 

10.577 

4.180  18 
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BIENS   VKXUUS 

DATES 
DES    PAIEMENTS 

VALEUR  DES  PAIEMENTS 
Nominal        l^celle 

1 

l.hifs             |,i\r-.    sols. 

27  janv.  1791  . 

7.764       7.764     » 

13  février  1792 

7.812       6.991  15 

N'  1360.  -   La  ferme  de  St- 

14  janv.   1793. 

8.134       5.693  16 

Denis,  estimée  36.589^  ad- 

2 nivôse  IL . . 

5.955       2.947  15 

jugée  64.700",  à  la  veuve 
Roblin,  le  14  janvier  1791. 

11  brum.  m.. 

20.000       5.600    » 

l'^''  messid.  III 

1 

24.000       1.060     » 

73.665     30.057     6 

1 

1 

! 

N"  1 51  3.  —  Le  moulin  de  Sali- 

5  août  1791.. 

3.200     3.008    » 

gny,  estimé  3.905^,  adjugé 
le    30    décembre    1790,    à 

10  mars  1792  . 

521         461     2 

Baillot     et     Cherchedieu, 
6.200*. 

j  lô  prairial  III 

3.112         202     6 

6.833 

3.671     8 

15  juin  1792.  . 

12.000     11.580    » 

12  mars  1792. 

4.860       4.301     2 

,     7  avril  1792  . 

5.778       4.940    4 

N"  1587.  —   Les   moulins   du 

1  11  avril  1792.. 

1.728       1.477     8 

Roi,  à  Sens,  estimés  40. 1 00*, 

30  mars  1793. 

5.500       3.685     » 

adjugés  60.200^',  le  7  août 

1791,  à  Hennequin. 

15  ventôse  II. 

5.700       2.516  10 

1  11  nivôse  lU.. 

18.475      3.695    » 

24  germin.  III 

l 

12.853       1.542     7 

66.894 

33.737  II 
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IXTUODUCTION 


BIENS  vp:ndis 

D.\TES 
DES    PAIEMENTS 

VALELR  DES 
Nominale 



PAIEMENTS 

Réelle 

livres 

I.ivr.    aoh. 

13  mai  1791..  . 

8.000 

7 . 800     » 

2  juin  1792.. 

6.943 

2.797     8 

N»  1597.— La  ferme  de St-Pier-  1    ^.   .     ^„^^ 

,     ,,..    ,    „              ^.     .          9  juin  1/93  . . 
l•e-le-^lf,  a   Sens,  estimée   ' 

6.979 

3.838    9 

36.000%     adjugée     64.000*  \  22  bruni.  lY.  . 

20.000 

5.200     » 

le  12  mai  1791,  à  Charlotte 

de  Loménie.                               ^^  frimaire  IV 

30.000 

7.200     » 

IG  frimaire  IV 

1.758 

421  18 

1 

73.680 

27.257  15 

/ 
N"  1  893.— La  ferme  du  ("irand      15  janv.  1793.. 

4.940 

3.458    » 

Champ- du- Charme,    aux 

Sièges,    estimée     16.000*,        3  germin.  II. 

4.885 

2.100  11 

adjugée41.000Mel'.déc.  <^j,^^^^^.j   m 
1792,  à  Edme  Beau,  rétro-  j 

35.693 

1.606    4 

cédée  le  4  nivôse  III  à  J.-P.  / 

Bergerat.                                 f 

\ 

45.518 

7.164  15 

1 

15  déc.  1792.. 

3.180 

2.544    » 

11  frimaire  II. 

3.109 

1.570    » 

N     1894.  -  La  ferme  du  Petit-      H  frimaire  III 

3.012 

722  18 

Champ-du-Charme,    aux  /  .^^  ^^^.^^  ^^ 

Sièges,  estimée  12.000*',  ad-   j 

jugée  le  r 'décembre  1792,  j    2  messid.  111. 

2.000 

160     » 

5.750 

258  15 

il  J.  Grand,  26  500% 

21   mes.sid.  III. 

12.161 

547    5 

29.212 

5.782  18 

1 
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BIENS   VKXDUS 

DATES 
DES    PAIEMENTS 

'    VALEUR  DES  PAIEMENTS 
Nominale       Réelle 

Livres 

I.ivi-.     sois 

5  févr.  1791.. 

1.344 

1.344     » 

6  févr.  1792.. 

1.318 

1.179  12 

N"  2209.  —  9  arp.  de  terre  et 
8  arp.  de  pré,  à  Villemano- 

14  janv.  1793. . 

1.275 

892  10 

che, estimés 7.03S*,  adjugés  "^ 

25  nivôse  II .  . 

1.233 

585  14 

11.200*  à  J.-Bapt.  Gâteau, 
le  14  janvier  1791. 

6  frim.  III .. . 

1.600 

400     » 

21  nivôse  III.. 

6.112 

1.222     8 

! 

\ 

12.882 

5.624    4 

12  janv.  1791  . 

489 

489     » 

2  avril  1792  . 

523 

447    3 

N"  2460.  —    28  arp.  75  p.  de 

30  déc.  1792  . . 

424 

339     4 

terre,  à  Voisines,  estimés 
13.500^  avec  un  autre  lot,  ^ 

10  nivôse  II  . . 

448 

221   15 

adjugés  4.075*  à  Lemaître  ] 

10  nivôse  III.. 

433 

90  19 

et  autres,  le  30  décembre 
1790. 

22  floréal  III . 

692 

55     7 

12  prairial  III 

1.729 

112     8 

4.738 

1.755  16 

Opendant  cette  lésion  ne  fut  pas  constante.  La  faillite  du 
papier-monnaie  n'était  pas  prévue  à  l'origine,  et  bon  nombre 
d'acquéreurs  se  libérèrent  d'un  seul  coup,  ou  dans  des  délais 
très  courts,  à  une  époque  où  le  flécliissement  de  l'assignat 
était  peu  sensible.  La  ferme  de  l'abbaye  de  Saint-.\ntoine,  à 
Jouancy,  celles  de  Vauluisant,  à  Courgenay,  des  Salles,  à 
Xailly,  du  prieuré  de  Saint-Georges,  à  Villebougis,  le  chan- 
tier et  le  clos  des  Jacobins,  à  Sens,  sont  ])ayés  rubis  sur  l'on- 
gle, en  une  fois,  par  leurs  acquéreurs  :  (iaillard,  Baron  des 
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Bordes,  Michelin,  Guyot,  Hardy  et  Hoyer(l).  Un  petit  vigne- 
ron de  Villeneuve-l'Archevèque,  (iruyer,  auquel  avait  été 
adjugé,  le  G  avril,  un  quartier  de  clienevière  pour  1.000'\ 
verse  cette  somme  le  lendemain,  7  avril,  entre  les  mains  du 
receveur  (2):  avec  le  même  empressement,  le  drapier  Bou- 
lard  acquitte  un  quartier  de  pré  qu'il  avait  acheté  la  veille  (3)  : 
un  maréchal  de  Champigny,  Bisson,  paie  le  25  mars  les 
1.200*  de  deux  petits  lots  qui  lui  avaient  été  vendus,  le  9  du 
même  mois;  il  acquitte,  dans  le  courant  du  mois  suivant,  les 
870^  du  prix  de  2  arpents  et  demi  de  terre  achetés  le  9  avril  (4). 
Gaillard  qui  avait  versé,  en  une  fois,  le  10  mars  1791,  les 
57.100""  du  prix  de  la  ferme  de  Jouancy,  avait  en  outre  déjà 
payé,  en  mai  de  la  même  année,  plus  de  95.000"  sur  les  lOG.OOO  > 
de  l'adjudication  de  la  ferme  de  Guy  (5).  Un  ofticierdu  roi,  M. 
Dupont,  acquéreur  du  domaine  de  la  Mothe  Saint-Jean,  à  Sens, 
se  libère  dans  les  trois  mois  des  10.200  qu'il  avait  coûté,  et 
verse  un  premier  acompte  de  2.300'  sur  les  5.500''  d'une 
autre  adjudication  ((3).  Le  notaire  Gave,  Pelée  de  Ghenouteau, 
l'ex-élu  Blanchet,  acquittent  en  une  fois,  dans  le  courant 
de  1791,  le  prix  de  leurs  acquisitions  (7).  Le  greffier  Meure, 
en  trois  paiements  très  rapprochés,  verse  à  la  même  époque 
19.000'' sur  les  21.500"  à  quoi  lui  était  revenu  la  moitié  du 
domaine  de  l'abbaye  de  Sainte-C^olombe,  à  la  (^hapelle-sur- 
Oreuse  (8).  Sur  les  78.000"  du  prix  de  300  arpents  de  terre  à 
Saint-Martin-sur-Oreuse,  Bertrand  de  Launay  verse  comme 
premier  acompte  60.222";  sur  les  117.000"  du  prix  de  la 
ferme  de  (iranchettes  (9),  le  procureur  Gharrier  paye  d'un 
seul  Coup  1 00.000'*  (10)  ;  les  premiers  paiements  effectués  par 
Demandre,  Ducasse,  Guichard,  Baudoin,  Bénard,  Ghapelain 


ili  Vdir  v(;nl.'s  ir  ■  llll).').  174.  KtDl-.  ■21S(i.  i:.(i.')  d  l-").'.!. 
(•2)  Voir  veille  ii"  '2.iJ(i. 
(;J)  Voir  iiu'inc  vente. 
(il  Voir  ventes  n""  17.  19  et  "20. 
f."))  Voir  ventes  w"  \'M}')  et  Mil. 
((il  Voir  ventes  n""  1  ■");■):)  et  l.")(l(l. 
(7|  Voir  ventes  n""  l');V2.  \'h>').  i'.i^).  iil'.l,  l(S7. 
(Hi  Voir  vente  n-.  8i. 
(!»i  Voir  vejite  n"  li(M). 

i|(ti  Areli.  YDiiiie.  U   217.  \t.   12  i t.ilili'.ni   du  sri/itMiic  reveiuiiil  ;"i  !;i   iiiiiiiiii|i;ililé 
.Sens.  I 
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et  bien  d'autres,  pour  des  biens  à  Villel)levin,  Saligny,  Ser- 
bonnes.  Maillot,  Vinneuf,  et  Soucy,  s'élevèrent,  pour  les  uns 
aux  trois  quarts  et  pour  les  autres  à  plus  de  la  moitié  du 
prix  de  vente  (1). 


La  débâcle  du  papier  était  si  peu  prévue  que  des  gens  à 
ratîùt  des  bonnes  afTaires,  comme  Baillot,  Clément,  Jalmain, 
qui  spéculeront  plus  tard  sur  la  baisse  de  l'assignat,  etfec- 
tuèrent  d'abord  des  premiers  paiements  très  supérieurs  à 
ceux  auxquels  ils  étaient  tenus  :  d'un  seul  coup  Clément 
verse  20.737",  sur  les  40.800-  du  prix  du  moulin  de  la  Me- 
nelle  (2):  Baillot  paie  plus  de  la  moitié  du  moulin  de  Saligny 
et  plus  du  quart  du  prix  des  170  arpents  qu'il  avait  acquis  à 
Grange  (3),  et  Jalmain  se  libère  entièrement  des  12.900^  que 
lui  avaient  coûté  12  arpents  de  terre  à  Sens  (4).  Ces  exem- 
ples de  paiements  anticipés  pourraient  être  multipliés.  A  la 
fin  de  l'année  1791,  pour  4.581.355^  de  biens  vendus,  les  paie- 
ments exigibles  n'auraient  dû  s'élever  strictement  qu'à 
382.029",  puisque  les  biens  étaient  payables  en  douze  annui- 
tés. Or  1.783.745"  d'assignats  étaient  déjà  rentrés  dans  la 
caisse  du  receveur  du  district,  sur  le  produit  des  ventes  d'im- 
meubles ;  au  lieu  du  douzième,  c'était  plus  du  tiers  des  biens 
qui  avait  été  payé. 


Aussi  un  grand  nombre  de  lots  furent  largement  payés 
leur  prix,  comme  l'établissent  les  exemples  cités  plus  haut 
et  le  tableau  suivant  : 


'1 1  Voir  les  notices  de  ces  communes. 

I-2)  Voir  vente  n"  1-559. 

l'ii  Ventes  n""  151:î  et  575  et  Arch.  Yonne,  Q  -247. 

<ii  .\rch.  Y(tnne,  Q  "2i7. 


CL 


INTRODUCTION 


HIENS   VENDUS 

DES 

DATES 
,    PAIEMENTS 

VALEUR  DES 
Nominale 

PAIEMENTS 
Réelle 

1 

Livres 

1 

l.ivr.    sols 

29 

avril  1791.. 

1.200 

1.182     » 

N"  23.-2  arpents  de  pré   à 
Champigny,  estimés  I.SOO^, 

/ 

janv.  1792.. 

500 

450     » 

adjugés  2.600^,  le  4  avril 

i  ^^ 

mars  1792  . 

620 

548     » 

1791,  à  Pichard. 

• 

'  12 

déc.  1792  . . 

355 

284     » 

2.675 

2  464     » 

23 

avril  1791.. 

1 

1.400 

1.379     » 

N"  24.-5  arpents  de  terre  à 
Champigny,  estimés  3.000*, 
adjugés  4.550*,  le  4   avril 

14 
22 

sept.  1791. . 
déc.  1791.. 

!     3.017 
203 

2.805     » 
182     » 

1791,  à  Cornu  et  Tonnelier,  i 

4.620 

4  366     » 

N"  29.-2  arpents  de  terre  à  ' 
Champigny,  estimés  400^,   i 

9 
23 

avril  1791.. 
avril  1791  . 

300 
570 

295     » 
561     » 

adjugés    870%    le    9    avril  ' 
1791,  à  Bisson.                          i 

870 

856     » 

/' 

5 

juin  1793. . 

960 

528     » 

27 

pluviôse  II. 

3.171 

1.395    5 

l 

6 

prairial  II . 

756 

287     5 

N"  5  7.  —  10  arpents  de  terre  1 
et  pré,  à  (Lhampigny,  esti-  J 
mes  2. 194",  adjugés  8.000",  \ 

6 

15 

messid.  11. . 
fructid.  II.. 

874 
1.053 

311  12 

358     » 

le  25  mai  1793,  à  D.  Perrier.   1 

13 

l)rairial  III. 

539 

350    7 

\ 

25 

messid.  III. 

1.060 

47  14 

8.413     : 

t  281     3 
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BIENS   VENDUS 

VAtElR  DES  PAIEMENTS 
DATES ^,^^,   __ 

DES    PAIEMENTS    .-        .      ,           „      „ 
Nominale        Réelle 

N  •  84.  —  Moitié  de  la  maison 
seigneuriale,   120   arp.    de 
terre  et  14  arp.  de  pré,  à  la 
Chapelle-surOreuse,    est. 
8.697',  adjugés  21.050*,  le 
14  jan^ier  1791,  à  Meure. 

1     3  fév.  1791.. 
26  sept.  1791.. 
\  20  oct.  1791... 
'  16  avril  1792  . 

I.i\res             l.i^r.    sols 

3.200       3.200     » 

13.400     12.462     » 

3.000       2.760     » 

2 . 055       1 . 757     » 

21.655     20.179     » 

N  ■  12  3.-2  arpents  de  pré,  à  1     '"  ^^^réal  II 
Chigy,  estimés  800*,  adjug.  )  is  nivôse  III. 
4.700^  le  29  germinal  II,  à  \ 
Denis.                                       / 

701         280    8 
4.142         828     8 

4.843     1.108  16 

1    14  avril  1791  . 

l  27  mars  1792. 
N"  131.  —  15  arp.  75  p.  de  pré  \ 

à   Collemiers,  est.   1.513*,  ,  12  fév.  1793... 

adujgés  6.850*    le   12  fév.      ,,     ,      ..      „ 
■,-,„-  1-  i-       1                         11  pluviôse  II. 
1/91,  a  \icherat.                             * 

850         837     4 

843         746     » 

720         500     8 

5.266     2.343    7 

7.679     4.426  19 

20  sept.  1791.. 

l  28  sept.  1791.. 
N    860.  —  La  ferme  de  Beau-  1  „_             ,„^„ 
regard,    à    Màlay-le-Petit,  '  "'  '"^^-^  l'92.. 
est.  7.700*,  adjugée  28.000*      21  avril   1792. 
le  31  juillet  1791,  à  Deman-   , 
(li-e                                              i  31  mai  1792  .  . 

6.000       5.580     V 

1.000           930     » 

16.539     14.637     * 

4.300       3.676    5 

921           782     » 

1 
28.760    |25.605    5 
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BIENS   VENDUS 

DATES 
DES    IWIEMENTS 

VALEIR  DES  PAIEMENTS 
Nominale  |     Réelle 

1 

Livres 

l.iM-.     S(,N 

1                                                                                     1 

27  avril  1793. 

52 . 100 

30.739     » 

30  août  1793. . 

26.200 

1 1 . 397     » 

10  vendéni.  II. 

36.800 

16.928     » 

X"  939.  —  La  ferme  de  Sixte, 

'  25  nivôse  II  .  . 

2.700     ^ 

1.282  10 

à  Michery,  estimée  60.000*, 

'  13  ventôse  II . 

29.210 

12.852     8 

adjugée  le  21  novem.  1792, 
à  Jacquet,  173.000+",  rétro- 

29  germinal  II 

5.000 

2.100     » 

'.           cédée  à  Coupin. 

15  floréal  II . . 

12.950 

5.180     » 

15  thermid.  II 

10.000 

3.500     » 

25  bruni.  III.  . 

3,200 

832     » 

1  messid.  III. 

170 

7  13 

178.330 

84  818  11 

N"  1551.  —  Le  clos  des  Jaco- 

l    7  mars  1791. 

4.200 

4.179     » 

bins,  à  Sens,  estimé  682*, 

)  16  févr.  1792.. 

37 

33    2 

adjugé  4.200*   à  Rover,  le 
30  décembre  1790- 

i 

f 

4.237 

4.212     2 

23  févr.  1791.. 

6.030 

6.030     » 

l  17  janv.  1792. 

3.000 

2.700     » 

N"    1554-.           Le    moulin    de 

17  nov.  1792.. 

3.600 

2 . 952     » 

.Monsalé,    à    Sens,    estimé 

1 

7.l6r%    adjugé    20.100*,    à 

\  10  janv.  1793. 

3  200 

2.240     » 

Yver,  le  30  décembre  1790. 

5  avril  1793  . 

l 

5.664 

3.342     » 

21.494* 

17.264    » 
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lîIKXS   VENDIS 

I).\TKS 
I)i:S     l'.MKMKNÏS 

VALEUR  DES  PAIEMENTS 
Nominale        lléelle 

28  févr.  1791., 

I.Ur.'s 

4.5(10 

l.iir.    M)N 

4.500     » 

N     1558.  ~  La  ferme  de  St- 

20  n)ars  1792 

4.971 

4.  .399    6 

Antoinc,   à   Sens,  estimée  . 

2  déc.  1792.. 

4.045 

3.236     » 

17.050^,  adjugée  37.500^  à 
Magin.  le  14  janvier  1791. 

14  déc.  1792.. 

14.046 

11.236     » 

11  germin.  IL 

13.871  , 

5.895     3 

. 

41.433 

29  266    9 

6  mars  1791 . 

20.737 

1 

1 

20.633    6 

26  déc.  1791 . . 

2.400 

2.160     » 

3  janv.  1792  . 

2.080 

1 .  872     >; 

l"mars  1793. 

2 .  230 

1.494     2 

N'  1559.  —  Le  moulin  de    la 
Menelle,    à     Sens,    estimé 

4  sept.  1793.. 

3.018 

1.380  15 

I0.485^  adjugé  40. 800 ^  à 
J.-S.  Clément,  le  14  janvier 

25  nivôse  II  .  . 

3.038 

1.443     1 

1791. 

18  nivôse  III.. 

2.500 

500     » 

6  pluv.  III... 

4.000 

740     »i 

6  prairial  III. 

3.902 

273     3 

43.905 

30.496    7 

1 

28  mai  1791  . . 

6.000 

5.850     »! 

N     1582.  —  6  arp.  de  terre  à 

1  16  févr.  1792.. 

4.000 

3.580     »; 

Sens,  estimés   6.100",  adj. 
14.000^  le  2  avril  1791,  à 

'  28  févr.  1792.. 

2.407 

2.54    , 

Rover. 

24  oct.   1792.. 

2.472 

2.045  121 

14.879 

13  629  17 
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BIICNS    VKXDUS 

D.\TES 
DES     P.MHMEXTS 

VALEIR  DES 
Xominale 

PAIEMENTS 
Réelle 

' 

Livres 

l.'ur.     suis 

N"  1 845.  -     5  arp.   de   pré,   à 

l  26  avril  1791.. 

1.120 

1.103     1 

Serbonnes,  estimés  2.645^ 
adjugés  4.100^  le  4  avril 

1 
25  janv.  1792  . 

3.102 

2.791  16 

17i)l,  à  Brissot. 

1 

\ 

4  222 

3.895    » 

/ 

16  frimaire  II 

25.100 

12.675    » 

X"    1891.    —    La     ferme    des 

28  brum.  III  . 

50.000 

13.000     » 

Gains,  aux  Sièges,  estimée 
25.000*,  adjugée   100.000*, 
le    28    novembre    1792.    à 

1  16  tloréal  III  . 
1  27  tloréal  III  . 

30.000 
1.990 

2.550     » 
159     4 

Boullard. 

\ 

107.090 

28.384    4 

20  déc.  1792.. 

2.594 

2.075    4 

18  janv.  1793  . 

3.000 

2.100    » 

N"  1  892.  -    La  ferme  du  Petit- 
Croslev,  aux  Siège-S,  estim. 

2  nivôse  11.  . 
j    3  niessid.  III. 

3.500 
1.214 

1.732  10 
55  12 

6.000  ',  adjugée  21.600*,  le 
28  novemb.  1792,  à  Blondet. 

25  messid.  III. 

8.440 

379  16 

\ 

Il   fiim.  IV.  .  . 

4.892 

44     » 

23.640 

6  386  10 

5  févr.  1791  . 

120 

129     » 

N"  2206.         3  arp.  de  teire,  à 

1     6  févr.  1792.. 

81 

75    4 

\'illenianociK',  estim.  467   , 

11   janv.  1793.. 

114 

79  16 

adjugés  855  ,  le  11  janvier 
1791,  à  JacH].  l'eriier. 

1     3  juin  1793.. 

638 

350  18 

956 

625  18 

INIPiODUClION 


CI.V 


BIKNS   VENDUS 

^'^LEtR  DES  PAIEMENTS 
1).\  1  hS                  ^  ^^_^__^^ 

DKS    IWIHMEXTS    ,.        .      ,           „.    „ 
Nominale        Réelle 

N    2460.  —  86   arp.  25  p.    de  ' 
terre  et  5  arp.  5  p.  de  pré, 
à    Voisines,  estimés,  avec 
28  arpents  adjugés  à  part, 
13.500",  rétrocédés  22.225- 
à  Billebault,  le  30  décemb. 
1790. 

lU  juin  1791..      3.240       3.12G12 
12  août  1791..      6.845       6.434     6 
16  août  1791. .      2.000       1.880     » 
25  nov.  1791. .      7.000       6.370     » 
3  avril  1792..      3.994       3.414  17 

23.079     21.225  15 

N"  2461.  —  La  ferme  du  Clos 
du  Hay,  à  Voisines,  estim. 
10.000^  adjugée  le  30  déc. 

19  févr.  1791..    10.000     10.000     » 

'     8  oct  1791.. .    12.000     11.040     » 
1 

1790,  à  Cave,  22.000". 

22.000     21.040     » 

Cependant,  en  1 792,  les  rentrées  se  font  moins  importantes. 
La  baisse  de  l'assignat  se  dessine  :  on  flaire  une  baisse  plus 
accentuée,  et  tous  les  acquéreurs  spéculent  désormais  plus 
ou  moins  sur  cette  probabilité.  Les  plus  avisés  attendent 
pour  se  libérer  la  débâcle  complète  :  en  l'an  III,  sept  millions, 
en  valeur  réelle  477.249",  rentrent  ainsi,  et,  en  l'an  IV,  quand 
l'assignat  est  au  plus  bas,  tous  les  acquéreurs  se  précipitent 
aux  guicbets  du  receveur,  qui  reçoit  pour  argent  comptant 
les  cinq  millions  et  demi  de  papier  dont  on  se  débarrasse  en 
trois  mois.  Lors  de  la  suppression  du  district,  la  situation  se 
liquidait  ainsi  :  29.754.017"  de  biens  avaient  été  vendus,  soit 
en  valeur  réelle  7.937.927^  :  sur  ces  29  millions,  17  avaient 
été  payés,  mais  ils  ne  représentaient  guère  plus  de  4  millions. 
Le  tableau  suivant  récapitule  les  paiements  effectués  men- 
suellement, sur  le  prix  de  vente  des  immeubles,  d'après  les 
comptes  du  receveur  : 
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Tableau  des  paiements  effectués  mensuellement 


MOIS 

VALEUR   DES 
NOMINALE 

PAIEMENTS 
RÉELLE 

COURS 
de 

l'assignat 

1791  <i> 

Livres 

Livres 

Francs 

Janvier 

28.917 

49.90G 

217.844 

28.917 

49.906 

216.754 

100      » 
100      » 

99  50 

Février 

Mars 

Avril..: 

108.563 

106.934 

98  50 

Mai 

332.226 

323.920 

97  50 

Juin 

172.621 

160.147 

96  25 

Juillet 

189.024 

152.779 

89.166 

180.045 

143.612 

83.203 

95  25 

94     » 
93     » 

Août 

Septembre 

Octobre 

139.088 

127.961 

92     * 

Novembre 

241.707 

219.953 

91     » 

Décembre 

61.598 

55.438 

90     » 

Total 

1.783.715 

1.702.790 

» 

1792 

Janvier 

52.183 

97.518 

122.445 

46.965 

87.061 

108.363 

90     » 
89  25 
88  50 

Févriei'.         .    .    . 

Mars 

Avril 

96.217 

82.265 

85  50 

A  reporter .  . . 

368.393 

324.654 

» 

il)  Aucun  iiaicmcnt 
dication.s  ii  ayant  coin 

ne  lut  efloctnô  en  1790 
nencé  qw  Ii;  ;]()  (Irccnii) 

sur  la  vente  des  iiiiincii 
re  (le  ccll»;  année 

)l('s,  les  a(lJM- 
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MOIS 

V.\LEUR   DES 
NOMINALE 

PAIEMENTS 

RÉELLE 

COURS 
de 

l'assignat 

Report .... 

Mai 

Juin 

Livres 

368.393 
89.480 
40.780 
23.307 
29.933 
19.192 

184.450 
70.020 
74.847 

Livres 

324.654 
75.163 
34.051 
19.403 
24 . 844 
15.881 

152.171 
57.416 
59.877 

Francs 

84      » 
83  50 
83  25 
83     » 
82  75 
82  50 
82     » 
80    » 

Juillet 

Août 

Septembre 

Octobre 

Novembre 

Décembre 

Total 

900.402 

763.460 

» 

1793 
Janvier 

110.987 
85.487 
72.284 

165.548 

101.847 
51.188 
87.438 

246.698 
99.503 

77.690 
59.413 
48.430 
97.673 
64 . 163 
28.153 
40.877 
107.313 
45.522 

70    » 
69  50 
67     » 
59     » 
63     » 
55     » 
46  75 
43  50 
45  75 

Février. 

Mars 

Avril 

Mai.. 

Juin 

Juillet 

Août 

Septembre 

Total 

1.020.983 

569.234 

» 
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VALEUR   DES   PAIEMENTS 

COURS 

MOIS 

' 

■ 

de 

i 

NOMINALE 

REELLE 

l'assignat 

An  II 

Livres 

Livres 

Francs 

Vendémiaire 

97.809 

44.992 

Brumaire 

58.414 

27.162 

46  50 

Frimaire. ....... 

175.519 

88.461 

50  25 

Nivôse  

182.704 
52.265 

88.246 
23.257 

48  25 
44  50 

Pluviôse. 

Ventôse  

66.869 
82.520 

29.422 
35.071 

44     » 
42  50 

Germinal 

Floréal 

66.862 

26.744 

40     » 

Prairial 

28.455 

10.816 

38     » 

Messidor 

50.881 

18.317 

36     » 

Thermidor 

76.650 

26.827 

35     » 

Fructidor 

78.802 

26.792 

34     » 

Total 

1.017  755 

446.107 

» 

An  III 

Vendémiaire 

34.813 

11.110 

32    » 

Brumaire 

85.397 

23.911 

28     » 

Frimaire 

207.325 

49.758 

24     ^ 

Nivôse  

209.508 

130.501 

93.470 

207.142 

42.949 
23.751 
15.235 
27.239 

20     » 
18  25 
16  25 
13  50 

Pluviôse. 

Ventôse  

(ierminal 

A  reporter.  .  . 

968.156 

193.983 

» 
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CÏAX 


i 

VALEUR  DES 

PAIEMENTS 

COURS 

!                  MOIS 

de 

1 

NOMINALE 

REELLE 

l'asskinat 

Livres 

Livres 

Francs 

Report .... 

968.156 

193.983 

Floréal 

444.048 
1.299.828 
1.780.120 

37.714 
82.279 
80.105 

8  50 
6  25 
4  50 

Prairial 

Messidor 

Thermidor 

1 .151 .577 

43 . 759 

4     » 

Fructidor 

Total 

1.357.920 

39.379 

2  75 

7.001.649 

477.249 

» 

j            An  IV 

Vendémiaire 

708.087 

15.294 

2  25 

Brumaire 

1.638.742 

19.009 

1  10 

Frimaire 

j                Total.... 

3.053.497 

27.481 

0  75 

5.400.326 

61.784 

1 

RECAPITULATION 


ANNÉES 

VALEUR   DES 

PAIEMENTS 

— ~ 

NOMINALE 

RÉELLE 

1791 

1792 

Livres 
1.783.745 

900.402 

1.020.983 

1.017.755 

7.001.649 

5.400,326 

Livres 

1.702.790 
763.460 
569.234 
446.107 
477.249 
61.784 

1793 

An  U 

An  III 

An  IV (1" Trimestre).. 
Total 

17.124.860 

1 
4.020.624 
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Ainsi,  sur  les  29.754.017'^  de  biens  vendus  par  le  district^ 
12.629.157"  restaient  à  payer,  quand  il  se  sépara,  en  frimaire 
an  IV.  Les  comptes  du  receveur  s'arrêtent  à  cette  date  et 
nous  ne  pouvons  lixer  exactement  quel  fut  le  montant  des 
versements  pendant  les  mois  qui  suivirent.  Mais  il  est  évident 
que  tous  les  acquéreurs  s'empressèrent  de  se  libérer  dans 
des  conditions  aussi  avantageuses  pour  eux,  puisque  l'assi- 
gnat, reçu  pour  100""  dans  les  caisses  publiques,  un  particu- 
lier n'eût  consenti  à  l'accepter  que  pour  9  à  12  sous.  Au  reste, 
diverses  mesures  avaient  été  prises  en  l'an  III  pour  provo- 
quer les  paiements  rapides  et  hâter  la  rentrée  des  assignats  : 
prime  de  1  Vo  accordée  par  la  loi  du  8  ventôse  pour  les  paie- 
ments anticipés,  réduction  à  six  mois  des  délais  de  paiement 
pour  les  ventes  opérées  sous  le  régime  de  la  loi  du  27  prairial. 
Aussi  les  12  millions  et  demi  qui  restaient  à  rentrer  en  fri- 
maire an  IV  provenaient  uniquement  des  adjudications 
postérieures  à  la  loi  de  prairial,  qui  étaient  payables  dans 
les  six  mois.  Quand,  le  11  germinal  an  IV,  la  loi  du  28  ventôse, 
qui  créait  le  mandat  territorial  et  inaugurait  les  ventes  sur 
soumissions,  fut  promulguée  dans  l'Yonne,  toutes  les  ventes 
faites  par  le  district  de  Sens  étaient  définitivement  liquidées. 

Ce  fut,  pendant  le  second  trimestre  de  l'an  IV,  une  véri- 
table ruée  vers  les  guichets  du  receveur.  L'examen  des 
décomptes  montre  que  beaucoup  d'acheteurs  n'attendirent 
même  pas  les  six  mois  accordés  par  la  loi  de  prairial  pour 
se  libérer.  Quel  que  fût  le  lendemain,  il  ne  pouvait,  en  eflet, 
être  meilleur.  L'ex-curé  de  Courtoin,  Millet,  adjudicataire, 
le  9  vendémiaire,  de  son  ancien  presbytère,  se  libère  dans 
les  trois  mois,  le  (i  nivôse  :  le  21  de  ce  mois,  l'acquéreur  de 
la  ferme  de  Bracy,  adjugée  576.000""  le  1*^'"  fructidor,  opère 
un  dernier  versement  de  430.872**^.  Kt  si  tous  ne  peuvent 
s'acquitter  aussi  vite,  tous,  du  moins,  réussissent  à  ne  pas 
perdre  leur  aubaine  par  une  déchéance.  Le  cas  du  notaire 
Porté  est  un  exemple,  entre  cent,  de  ce  que  tirent  les  acqué- 
reurs de  cette  époque  :  le  l'^''  fructidor  an  III,  il  avait  acheté 
pour  201.000"  un  lot  de  27  arpents  de  terre  à  (Ihaumont,  sa 
résidence:  trois  mois  après,  le  12  frimaire,  il  en  avait  déjà 
payé,  en  10  versements,  un  peu  |)his  de  la  moitié,  109.000»^; 
le  21^  nivôse, -il  paie  36.200',  et  un  mois  après,  le  21  j)luviôse, 
il  verse  d'abord   au    receveur-  1 2.1^25  •,   puis,  se  mettant  en 
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(Iiiète  de  trouver  auK  aleniours  des  débiteurs  ou  des  i)rèteurs, 
il  revient,  le  même  jour,  lui  versera  nouveau  1().750':  quel- 
que temps  après,  le  27,  trois  jours  avant  l'expiration  du 
délai  de  paiement,  il  se  libère  déiînitivement  par  un  verse- 
ment de  20.500*". 

Le  cours  de  l'assignat  était  alors  de  1 1  sous  pour  100  francs, 
et  Ton  peut  dire  vraiment  que  les  terres  vendues  et  payées 
à  cette  époque  furent  données  pour  un  morceau  de  pain. 
Les  12  millions,  entrés  à  Ilots  précipités  dans  la  caisse  du 
receveur,  au  cours  du  second  trimestre  de  l'an  IV,  ne  valaient 
guère  plus  de  60  à  80.000^  et  les  29  millions  du  produit  des 
ventes  opérées  par  le  district  furent  payés  en  détinitive 
L090.624^,  monnaie  d'argent,  en  accordant  une  valeur  de 
70.000"  aux  paiements  etfectués  de  frimaire  à  germinal  an  IV. 
Cependant,  malgré  la  dépréciation  énorme  de  l'assignat, 
les  résultats  n'étaient  pas  aussi  désastreux  qu'on  pourrait 
croire.  Les  estimations  des  biens  adjugés  par  le  district 
avaient,  en  eiîet,  monté  à  (>. 274.988*,  chiffre  qui  dépasse  de 
2.181.243"  celui  des  paiements.  Mais  il  faut  songer  qu'à  par- 
tir de  messidor  an  III  les  estimations  furent  plus  que  triplées, 
en  vertu  de  la  loi  du  12  prairial,  qui  porta  la  valeur  des  biens 
à  75  fois  leur  revenu  (1).  Calculée  sur  le  pied  de  22  fois  le 
revenu,  conformément  aux  décrets  de  1790,  la  valeur  des 
biens  vendus  par  le  district  se  ramènerait  à  4.849.169*;  d'où 
une  différence  de  758.545*  seulement. 

Les  opérations  eiïectuées  devant  le  Département  devaient, 
il  est  vrai,  accroître  cette  différence.  Le  million  que  produi- 
sirent les  ventes  sur  soumissions  ne  fut  guère  payé  plus 
de  300.000  francs,  les  six  millions  des  ventes  de  l'an  V  ec 
de  l'an  VI  ne  rendirent  que  328.439  francs  (2),  et  ce  n'est 
qu'à  partir  de  l'an  VII  que  les  biens,  payables  uniquement 
en  numéraire,  furent  réellement  payés  ce  qu'ils  avaient  été 
vendus.  Au  total,  les  40  millions  des  ventes  des  biens  natio- 


illVoir  supra,  p.  xcvii  et  cv.  Outre  les  lédiictioiis  indiquées  aux  notes  de  la 
1).  xcvii.  il  faut  réduire  à  101.:27ô^*  le  chitïre  des  estimations  des  biens  de  i"  origine 
vendus  en  brumaire  an  IV  (voir  p.  xcix).  Notons  (luc  ce  chinVe  de  4.849.  i()9**  est  un 
maximum,  car  nous  l'avons  obtenu  en  divisant  par  :5'les  chiffres  des  estimations  de 
la  loi  de  prairial,  ce  qui  porte  la  valeur  des  biens  à  "25  l'ois,  au  lieu  de  ii  lois,  leur 
revenu. 

ifîi  Voir  siijira,  pp.  cxii  et  cxiv. 
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naiix  du  district  ne  furent  guère  payés  plus  de  G  millions  et 
demi  :  or,  ils  avaient  été  estimés  près  de  8  millions.  C'était 
donc,  en  délinitive,  à  supposer  les  évaluations  exactes,  une 
perte  d'un  million  et  demi,  dont  le  tableau  ci-dessous  donne 
le  détail  : 

Tableau  comparatif  des  prix  nominaux  de  vente 
des  estimations  et  des  paiements  réels  '^' 


1 
] 

RÉGIME   DES   VENTES 

1 

PRIX  DE  VENTE 

ESTIM.\TIONS 

P.MEMENTS 
RÉELS 

Ventes  par  le  district 

29.754.017 

4.849.169(2) 

4. 090. 624  <  3) 

Venles  par  le  département  : 

Loi  du28vent.anIV. 

1.100.135 

1.106.135 

*325.000'-»> 

Loi  du  16  brumaire  Y 

(î.  297. 595 

342.506 

*  328. 439(4) 

Lois  de  vendémiaire  e!  brumaire  Vil 

866. 728  <  5) 

184. 328 (fi) 

129.671' 7) 

Lois  postérieures. .  . 
Totaux. . . 

1.706.416 

*  1.500. 000 

1.706.410 

39.730.891 

7.982.138 

i 

6.580.150      ! 

1 

(ij  Les  chiffres  qui  ne  sont  (lu'appro.Kiinatifs  sont  précédés  d'un  astérisque. 

(i2,l  C'est  à  ce  chiffre  de  4.849.109*^  que  doivent  être  ramenés,  à  cause  de  la  majora- 
tion occasionnée  par  la  loi  du  12  prairial,  les  6. "274.988*  des  estimations  du  tolal  des 
biens  adjufrés  par  le  district  (voir  supra,  pp.xcvii  et  xcix). 

(;J)  Aux  4.0-20. (r2i  francs  payés  jus(iu'en  Irinuiin;  an  IV,  nous  avons  ajouté  les 
70.000  francs  repré.senlant  les  paiements  effectués  pendant  le  .second  trinu-stre  de  l'an  IV 
(voir  supra,  p.  clxii. 

(4)  Voir  supra,  pp.  cxii  et  cxiv. 

(5)  Nous  avons  déduit  ici  des  1.267.428  francs  du  produit  des  ventes  faites  sous  le 
régime  des  lois  di-  v<'ndéiiiiaire  et  i>rumaire  an  Vil  (voir  supra,  p.  cxv),  400.700^, 
pri.v  d'une  maison  à  Sens  dont  l'adjudicataire  fut  déchu. 

(6)  Nous  avons  obtenus  le  chiffre  des  estimations  des  ventes  de  l'an  Vil,  en  sous- 
trayant de  1.297.128,  chiffre  des  ventes  :  1"  400.700  francs,  prix  delà  maison  dont  il  a 
été  parlé  à  la  note  précédente:  2"  (540.000  francs,  excédent  du  prix  de  vente  du  châ- 
teau de  Thoritrny  sur  le  chiffre  d'estimation  qui  avait  été  fixé,  en  l'an  V,  à  9:J.142fr.: 
3"  31.000  francs,  excédent  du  prix  de  vente  sur  le  prix  d'estimation  d'une  grange  à 
Lixy.  Pour  les  autres  biens-fonds,  non  bâtis,  qui  étaient  payables  en  numéraire,  le  prix 
d'estimation  fut,  à  j)eu  de  cho.se  près,  celui  de  la  vente  ;  nous  avons  fixé,  approxima- 
tivement, à  5.0(jn  francs  l'excédent  du  premier  sur  le  .second. 

(7i  Sur  les  800.728  francs  des  ventes  de  l'an  VII,  740.4(J0  f  32.200  =  772.000  francs. 
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La  j)erte  aurait  donc  été  limitée  à  environ  un  million  et 
demi,  dans  l'hypothèse  où  les  estimations  représentaient 
réellement  la  valeur  des  hiens,  et  il  convient  d'examiner  ici 
cette  question.  Si  l'on  considère  les  estimations  faites  anté- 
rieurement à  la  loi  du  22  juillet  1793,  —  et  ce  fut  le  plus 
grand  nomhre,  —  on  constate  qu'elles  furent  absolument 
sincères.  La  loi  fixait  la  valeur  des  biens  à  22  fois  leur  revenu 
net,  défalcation  faite  des  charges  qui  les  grevaient  et  des 
impôts.  Un  coup  d'oeil  sur  les  notices  des  ventes  suffit  pour 
vérifier  que  les  experts  se  conformèrent  aux  prescriptions 
de  la  loi  (1),  rétablissant  même  les  prix  réels  des  baux,  quand 
des  contre-lettres  ou  des  pots  de  vin  les  modifiaient  secrè- 
tement. Dans  les  cas  très  rares  où  les  biens  à  vendre  avaient 
été  exploités  directement  par  les  propriétaires,  où  par  suite 
les  baux  manquaient,  les  évaluations  furent  faites  par  com- 
paraison, et  le  procès-verbal  d'estimation  des  biens  cultivés 
par  les  religieux  de  Vauluisant  nous  montre,  entre  autres, 
avec  quelle  conscience  les  experts  s'acquittèrent  de  leur 
tâche  (2).  Quand  le  bail  comprenait  à  la  fois  des  terres  alié- 
nables et  des  droits  supprimés,  tels  que  dîmes,  banalités  ou 
cens,  et  que  par  suite  une  ventilation  fut  nécessaire,  le  fer- 
mier eut  évidemment  tendance  à  exagérer  la  valeur  des 
droits  supprimés,  pour  diminuer  d'autant  celle  des  terres  et 
obtenir  ainsi  une  plus  forte  réduction  du  prix  de  son  bail  (3); 
mais  ses  allégations  furent  soigneusement  examinées  par 
l'administration,  et  ce  fut  là,  du  reste,  une  exception.  Quant 
aux  évaluations  postérieures  à  la  loi  du  25  juillet  1793, 
comme  elles  portaient  sur  des  lots  morcelés,  les  experts,  ne 


prix  du  château  de  Thorigny  et  de  la  grange  de  Lixy.  étaient  payables,  savoir  :  les  3/8 
du  prix  <l'f'stiinatioii  (94.00IJ  francs),  soit  35.250  francs,  on  numéraire,  et  les  5/8  en 
effets  d'une  valeur  de  0,50  0  0,  soit  293  fr.  75. 

(1)  Exemples  :  la  ferme  de  la  basse-cour  de  Vauluisant  est  estimée,  d'après  les 
baux,  par  le.s  experts,  1.988+*^  6  s.  8  d.  de  revenu  brut  (voir  infra.  p.  109):  les  im- 
pots, à  5  s.  pour  livre,  montent  à  397*  13  s.  4  d.,  ce  (jui  réduit  le  revenu  net  à 
1.590*  13  s.  i  d.,  qui.  multiplié  par  22.  donne  un  capital  de  34.994*  13  s.  4  d.  ;  elle 
est  estimée  par  le  district  35.000*  {\mx  infra,  n"  174,  p.  227j.  —  La  ferme  de  la  Sin- 
gerie est  estimée,  d'après  les  baux,  par  les  experts,  1.467*  13  s.  4  d.  i\oir  infra, 
p.  111 1  do  revenu  brut  ;  les  impôts  montent  à  -'93*  10  s.  8  d.,  ce  qui  réduit  le  revenu 
nol  à  1.174*  2  s.  8  d.  <iui,  multiplié  par  22,  donne  le  ca|»ital  de  25.830".  cbiffre  même 
de  l'estimation  (voir  infra,  p.  227i.  On  pourrait  multiplier  à  l'infini  ces  exemples. 

i2)  Voir  infra,  pp.  109-110. 

i3i  Voir  infra,  pièce  justificative  n"  viii. 


CLXIV  IXTHODUCTION 

pouvant  utiliser  les  baux,  établirent  leurs  chiffres  d'après 
«  le  prix  commun  de  chaque  nature  d'héritage  dans  la  com- 
mune »  de  la  situation  du  bien,  et  il  semble  que,  là  encore, 
leurs  opérations  furent  sérieusement  faites.  La  ferme  des 
Hazards,  par  exemple,  louée  900"  par  le  marquis  de  Maubec, 
fut  divisée  en  52  lots,  dont  l'estimation  totale  monta  à 
35.000^  (1),  chiffre  inférieur,  certes,  à  sa  valeur  réelle,  en 
assignats,  à  l'époque  où  elle  fut  vendue,  mais  chiffre  bien 
supérieur  à  celui  qu'on  eût  obtenu  en  appliquant  le  tarif  des 
décrets  de  1790.  On  peut  donc  dire  qu'en  général  les  biens 
furent  estimés  consciencieusement,  et  conformément  aux 
prescriptions  de  la  loi. 

On  peut  se  demander  encore  si  les  baux  étaient  en  rapport 
exact  avec  la  valeur  des  terres,  si  les  propriétaires,  gens 
d'église  ou  grands  seigneurs  qu'on  pourrait  supposer  peu 
entendus  aux  choses  de  l'agriculture,  n'étaient  pas  frustrés 
par  les  fermiers.  Bien  que,  par  le  jeu  de  la  loi  de  l'offre  et 
de  la  demande,  cette  hypothèse  semblerait,  à  première  vue, 
devoir  être  écartée,  elle  mérite  cependant  d'être  examinée. 
Le  Directoire  du  district,  en  homologuant,  en  1791,  l'inven- 
taire des  biens  des  Carmélites  de  Sens,  ne  déclarait-il  pas, 
en  effet,  que  ces  religieuses  étaient,  «  dans  le  renouvellement 
de  leurs  baux,  perpétuellement  dupes  de  quiconque  voulait 
les  tromper'?  »  (2)  Le  cas  des  Carmélites  était-il  exceptionnel  ".' 
Il  le  parait,  et,  généralement,  le  Clergé  savait  fort  bien  gérer 
sa  fortune.  Si  l'on  examine  les  baux  passés  pendant  les  cin- 
quante dernières  années  de  l'ancien  régime,  on  constate 
dans  les  chiffres  de  ces  baux  une  progression  continue,  (jui 
marque  une  plus-value  considérable,  au  cours  de  ce  demi- 
siècle,  de  la  propriété  foncière.  Les  revenus  de  l'Archevê- 
ché de  Sens  montèrent  en  35  ans,  de  1753  à  1788,  pour  un 
domaine  territorial  d'égale  étendue,  de  17.000  à  70.000'' (3): 
et  cette  augmentation  se  constate  partout  ailleurs,  dans  des 
proportions  parfois  plus  considérables  encore,  comme  réta- 
blit le  tableau  suivant  (h  : 


ii)  Voir  infra,  W"  1967  à  2018. 
(2)  .Arch.  Yoniir.  i}  Mh)  :  voir  in /ni.  \>.  \  Ul  iiolc 
(•S)  Voir  infra,  \).  17. 

i'h  Voir,  |>oiir  'la   conveisimi   en    jutrciil  des  n'ilcvaiici's  en  iialiiic  |Hiilri'.s  dans  ce 
talilcaii.  iiif'ni.  |i|i.  :i7  in  fi/ir.  H\  c\  |.')(i. 
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Plus-value  de  la  propriété  foncière,  de  1740  à  1790 


DÉSIGNATION  DES  BIP:NS        MIES 
DONNÉS  A  BAIL  i«i  BALX 


DÉTAIL  DU  PRIX  DES  BAUX 

BICHETS     I  POTS  DE  \I\         ^^'^ 


ARGENT       ^       "fç      ■=    ■   autres  reile 


AXXTELS 


N"  167.  —  41  arp.  de 
terre  et  champarts, 
à  Coiirceaux,au  Cha- 
pitre de  Sens  (G  1271) 


Livres 

1749 

» 

50 

50 

» 

1758 

» 

50 

50 

» 

1767 

» 

50 

50 

» 

1776 

50 

50 

50 

» 

1784 

50 

50 

50 

» 

300 

350 
350 
400 
400 


N"  171.        37  arp.   de  \  1748 


terre,  à  Courceaux,  )  ^ 

\  1  /  /  2 
à  la  Mission  de  Ver-   1 


sailles  (H  348) 


1782 


120 

» . 

300 

> 

360 

» 

120 

300 
360 


211.  —  12  arp.  de  [  17 
,  à  1 


terre,  à  Gourion 

la  Mission  de  Ver-  j 

sailles  (H  348).  f 


41 
1769 
1773 


82 

» 

» 

» 

96 

» 

» 

» 

150 

» 

» 

» 

1 

82 

96 

150 


N°  300.  —  5  arp.  de  i 
terre,  à  Courtois,  à  \ 


l'abbaye  de  Ste-Co- 
lombe    (H  100,  fol.  1 
114).  '  1" 


60 

1769 

88 


131 

» 

» 

» 

140 

» 

> 

» 

200 

» 

» 

» 

131 

140 
200 


1753  2.050  i   »    100    » 
^\fV    -  Ferme  de  \  ^_g^  .^^^^  .j^^  j^^    ^ 
1  abbaye  de  Sainte- 
Colombe,  à  Cuy  (H  ]  1773  3.000  i200 
100)                              ^ 

1783  4.400  iSOO 


:     2.400^ 

j50  liv.  beurre 

:    3.000^ 

jet  1001. beurre 


2  500 

2.560 
3.891 

5.683 
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DESIGNATION  DES  BIENS 
DONNÉS   A   BAIL 


DATES 
des  BAIX 


DÉTAIL  DU  PRIX   DES  BAUX 
BICHETS 


ARGENT 


rOTS  DE  VlPi 

et 
autres  rede- 
vances 


PRIX 

ANNUELS 


X°  459.    —    149  arp    »  1"^"*^ 
de  terre  et  31  arp.    i  jy-^ 
de  pré,  à  Evrj',  au 
Chapitre  de  Sens  (G 
1283).  ,..„ 

1779 


Livres 

930 

» 

» 

» 

410 

400 

» 

» 

410 

400 

» 

» 

490 

400 

» 

» 

610 

430 

» 

» 

930 

1.810 
1.810 
1.900 
2.115 


1741 

N"  1269-1233. -La  '  ^'^^'^ 

ferme  deNanges,au  \  175/ 

Chapitre  (G  1337). 

'  1767 

1784 


450 

» 

» 

» 

480 

» 

» 

» 

600 

» 

» 

» 

600 

» 

» 

» 

1.200 

» 

.  » 

» 

450 

480 

600 

600 

1.200 


X  1359,  —  Ferme  de 
la  liasse-cour  de 
l'abbaye  de  Ste-(^o- 
lombe  (H  lOOj. 


1761        476  120  250 

1770        476  120  250 

1779    1.100  |300j   » 

1788  ;  1.000  200; 100 


300 

et  30  I.  heurre 


70 

70 

300  100  1.  Ik-uitc 
100 


300 

et  30  l.lieiirre 


1.329 

1 .  329 

2  365 
1.850 


N  1360.  La  ferme 
de  St-Denis,  à  l'ab- 
baye de  Ste-Colom- 
bedl  100). 


1760 
1769 


630 
630 


1778  1.000 


130 
150 

300 


1788  1.100  iSOO 


25 
25 

300 
300 


100  1.  iH'urri! 
900 

et  100  l.liiMirre 
100  I.  kiirre 

100  I.  knrrf 


1.170 

1.330 

2.250 
2.350 
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DKSIGNATION  DES  HIKNS 
DONNÉS  .\     B.\II. 


j   D.\TES 
des  B.\L'X| 


DETAIL  DU  PRIX  DES    KAL'X 
!     BICHETS     I  POTS  DE  Vll\ 


ARGENT 


.ËF      '3       aulrps  reile- 
"=    I    S  vances 


l'Kl.V 
ANNUELS 


1745   i     912    200 
1.003    300 


N'  1363.  —  La  ferme 

de  Grancheltes,  au  j  1755 
Chapitre  de  Sens  (G 
1295). 

1783    2.653 


1771 


1.163 


300 
300 


300  150 
300  200 
300  !  200 
300  200 


2.535 

3.228 
3.388 
4.878 


N"  1402.  —  3  arp.  75 
de  terre  et  1  arp.  25 
de  pré  à  la  Chapelle 
et  Saint-Martin-sur- 
Oreuse,au  Chapitre 
de  Sens  (G  1351). 


1739 
1782 


30 
100 


». 


30 

ioo 


N"  1891.  —  La  ferme 
des  Gains,  à  la  Mis- 
sion de  Versailles 
(H  367). 


1755 

300 

100 

» 

100 

1764 

450 

100 

» 

100 

1773 

1.000 

100 

» 

100 

1784 

1.024 

100 

2> 

100 

645 

795 
1.345 
1.369 


X  ■  2038.  -  La  ferme  \  1"64 

de    Yareilles,  à    la  1  i— ,, 

'  1//2 
Mission  de  Versail- 
les (H  367). 


3.900 

'' 

» 

» 

4.250 

» 

» 

» 

5.000 

» 

» 

» 

300^^ 

650* 

1.028^ 


4  200 

4.900 
6.028 


N'  2218.  —    13   arp.  i 
de  terre  à  Villema-  \  1^" 
noche,    à    l'abhaye 
de  St-Pierre-le-Vif 
(II  328). 


1752 

3 

1779 

1789 


70 

» 

» 

» 

80 

» 

» 

» 

140 

» 

» 

» 

150 

» 

» 

» 

70 

80 
140 
150 
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Comment  expliquer  alors  les  dépassements  si  considéra- 
l)les  des  cliifTres  d'adjudication  sur  ceux  d'estimation  \'  La 
dépréciation  de  l'assignat  ne  suffit  i)as  à  expliquer  ce  fait 
puisque,  d'une  part,  même  réduits  à  leur  valeur  réelle,  les 
prix  d'adjudication  furent  presque  constamment  supérieurs 
à  ceux  d'estimation,  et  que,  d'autre  part,  les  paiements  fu- 
rent, nous  l'avons  vu,  relativement  rapides.  11  est  incontes- 
table qu'en  1791  les  acquéreurs  ne  savaient  pas  qu'en  retar- 
dant leurs  paiements,  ils  ne  paieraient  pas  réellement  le  prix 
de  leurs  acquisitions.  Si  donc  ils  poussèrent  les  enchères, 
c'est  qu'ils  estimaient  que  leurs  acquisitions  valaient  bien 
ce  qu'ils  croyaient  devoir  les  payer,  c'est-à-dire  qu'elles  va- 
laient davantage  que  ce  qu'elles  avaient  été  estimées.  Multi- 
plier le  revenu  par  22  pour  fixer  la  valeur  des  biens-fonds, 
c'était  attribuer  au  revenu  de  la  terre  un  taux  de  4,54,  très 
supérieur  au  taux  réel  :  or,  exagérer  le  taux,  c'était  diminuer 
le  capital,  puisqu'avec  un  taux  plus  élevé  un  capital  moindre 
suffit  à  produire  le  même  revenu.  En  procédant  récemment 
à  une  nouvelle  évaluation  du  revenu  des  propriétés  foncières 
non  bâties,  conformément  à  la  loi  du  31  décembre  1907, 
l'Administration  des  Contributions  directes  a  établi  que, 
dans  la  région  qui  nous  occupe,  le  rapport  entre  les  baux  et 
les  actes  de  vente  est,  en  général,  de  1  à  33  (1),  c'est-à-dire 
qu'un  fonds  de  terre  est  vendu  33  fois  plus  qu'il  n'est  loué. 
La  base  légale  des  évaluations  fut  donc  insuffisante.  Calculée 
sur  le  pied  de  30  fois  le  revenu,  au  lieu  de  22,  la  valeur  des 
biens  nationaux  du  district  eût  été,  non  pas  de  7.982.138  fr., 
mais  de  10.874.760  francs.  Ce  chiffre  est  certainement  plus 
voisin  que  le  premier  de  la  vérité  et,  dans  ce  cas,  la  lésion 
mini  ma  subie  par  l'Etat  s'élèverait  à  4. 294. 610  francs. 

En  outre,  il  y  aurait  lieu,  d'une  part,  d'ajouter  à  ce  chiffre 
759.111  francs,  montant  des  indemnités  payées  en  1825  aux 
émigrés  du  Sénonais  ou  à  leurs  descendants,  et  ()19.!)2()  francs, 
montant  xki  passif  de  quelques-uns  d'entre  eux  liquidé  par 
ri'^tat  soit,  au  total.   L379.3()7   francs,  et,  d'autre  i)art,  d'en 


Ml  Nous  (Icvdiis  Cl-  i:(*ii.si'i;.MH'iiii'iil  ;i  l'uliliijc.iiiii'  il<'  ikiIii'  ;iiiii,  M.  l''i(.'liot, 
iiisiH'çteur  (les  (ioïKlribiilidnsdiieiU's  (II' IVoiinc.  Dans  la  ré;j;i(m  de  .loitriiy.  les  nolain'S 
évaluent  iru-iiie  li's  hiciis  en  ninltipliant  par  40  les  prix  des  baux. 
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distraire  1.71G. 401  francs,  recettes  de  la  ré^^ie  des  domaines 
nationaux  pendant  leur  séquestre.  Il  faudrait  également  y 
ajouter  les  frais  de  régie  et  de  garde  des  domaines,  qui  nous 
sont  inconnus,  et  observer  que,  dans  les  paiements  effec- 
tués, figurent  non-seulement  les  prix  de  vente,  mais 
encore  les  intérêts  qui  coururent  entre  l'époque  des  adjudi- 
cations et  celles  des  paiements,  ce  qui  restreint  sensible- 
ment le  montant  effectif  de  ceux-ci.  Il  faut  enfm  noter 
que,  sur  les  19.246  bectares  de  biens  nationalisés,  2.707  bec- 
tares  de  bois  de  première  origine  ne  furent  pas  aliénés.  Ces 
bois  domaniaux  constituent  le  seul,  mais  considérable  béné- 
fice que  l'Etat  tira  de  l'opération  des  ventes. 
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IX 

LES   VENTES   MOBILIÈRES  LA    RÉGIE   DES   BIENS    ~ 

LES  RACHATS  DE  DROITS  FÉODAUX. 

Les  immeubles  constituaient  la  plus  grosse  part  des  biens 
nationaux.  Cependant,  des  recettes  assez  importantes  furent 
effectuées  sur  la  vente  du  mobilier,  sur  le  rachat  des  droits 
féodaux  et  le  remboursement  des  rentes,  sur  les  revenus  des 
forêts  non  aliénées  et  sur  ceux  des  immeubles,  dont  la  régie, 
en  attendant  la  vente,  fut  momentanément  confiée  à  l'admi- 
nistration des  Domaines.  Nous  examinerons,  dans  ce  dernier 
chapitre,  quel  fut  le  produit  de  chacune  de  ces  sources  de 
revenus. 


La  loi  du  5  novembre  171)0  déclara  aliénables  les  effets 
mobiliers  des  communautés  religieuses  supprimées, à  l'excep- 
tion de  l'argenterie,  des  cloches  et  des  ornements  et  linges 
d'église.  Le  cheptel  n'étant  pas  pratiqué  dans  la  région,  le 
bétail  des  fermes  des  établissements  ecclésiastiques  était  la 
propriété  exclusive  des  fermiers.  Seuls  les  moines  de  Vaului- 
sant  faisaient  valoir  un  domaine  par  eux-mêmes.  Les  objets 
à  vendre  ne  comprenaient  donc  que  les  meubles  qui  garnis- 
saient les  cellules,  le  réfectoire,  les  cuisines  et  les  caves  des 
religieux,  les  bancs  et  les  boiseries  de  leurs  chapelles.  Dès 
novembre  et  décembre  1790,  on  vendit  le  mobilier  de  l'ab- 
baye de  Sie-Colombc,  qui  produisit,  au  total,  une  somme  de 
3.519'  (1)  et,  le  15  février  1791,  le  bétail  delà  ferme  des 
religieux  de  Vauluisant  fut  adjugé  pour  1.413^  15  sous  (2). 
Dans  le  numéro  du  10  avril  des  Affiches  de  Sens,  un  avis 
annonçait,  pour  le  12  et  le  2<)  de  ce  mois,  les  ventes  des  meu- 


(li  Cowp/rs i/ii rcrn-fiir.  ■iOmx.  I7!J<I.  n    \-'>'->:  Il  <lc.;.  17'.)0,  ii-  IH'k  |:;.jiiil!cl  1701, 
n-  71:  -ir)  wl.  I7!>K  ri'  (iO. 

i-2i  ffjid..  lil  avril   I7!)l.  ir    KKI. 
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bles  des  al)l)ayes  de  St-Pierrc-le-Vit"  et  de  Vauluisant  (1):  la 
première  fournit  3.416*^  et  la  seconde,  qui  comprenait  l'outil- 
lage d'une  ferme,  11.955^.  Avec  2.000*^,  provenant  de  la  vente 
des  bancs  et  autres  objets  des  églises  paroissiales  de  Sens 
su])primées  (2\  la  recette  de  la  vente  du  mobilier  ecclésiasti- 
■que  montait,  au  l'^''  octobre  1792,  à  23.112%  ei  le  district  esti- 
mait alors  à  1.000"  ce  qui  restait  à  vendre.  Ces  prévisions 
devaient  être  dépassées,  puisqu'en  messidor  an  II  les  comptes 
du  receveur  accusent  une  recette  de  5.892^,  provenant  de 
mobilier  de  quelques  églises  et  du  couvent  des  anciennes 
Ursulines,  et  qu'en  brumaire  et  frimaire  an  III  on  se  débar- 
rassa, pour  51.000",  de  ce  qui  restait. 

La  véritable  richesse  mobilière  ecclésiastique  consistait 
dans  les  œuvres  d'art  des  églises  et  dans  les  ornements  du 
culte.  La  valeur  artistique  de  ces  objets  n'entra  pas,  comme 
elle  ferait  aujourd'hui,  en  ligne  de  compte,  et  l'on  considéra 
seulement  leur  valeur  intrinsèque,  le  prix  de  l'or  ou  de  l'ar- 
gent dans  lequel  étaient  ciselés  reliquaires  et  ciboires,  dont 
•était  brochée  la  soie  des  chasubles  et  des  chapes.  Un  décret 
du  26  août  1791  prescrivit  l'envoi  aux  hôtels  des  monnaies 
des  «  vases  et  ustensiles  de  cuivre  et  de  bronze  des  églises  et 
des  communautés  supprimées  »,  et,  l'année  suivante,  par  le 
décret  du  10  septembre  1792,  la  Législative  étendit  cette 
mesure  aux  objets  d'or  et  d'argent  de  toutes  les  églises,  qu'elle 
jugeait  de  «  pure  ostentation  >.  La  plus  grosse  part  de  ces 
dépouilles,  5.170  marcs  d'argent  et  3  marcs  d'or,  avait  été  déjà 


(1)  «Le  mardi  l'2  avril  1791,  9  heures  du  matiu,  et  jours  suivants,  il  sera,  eu  la  maison 
de  la  ci-devant  al)l)aye  de  8t-Pierre-le-Vif.  procédé  à  la  vente  des  meubles  et  effets  qui 
la  garnissent,  consistant  en  batterie  de  cuisine, 'lits  garnis,  linge,  stalles  d'église,  l)oi- 
■serie,  horloge,  cuve,  pressoir  et  autres  efîets. —  Le  mardi  "26  avril  1791.  9  heures  du 
matin,  il  sera,  en  la  maison  de  la  ci-deva)it  ablKiye  de  Vauluisant,  près  de  Villeneuve- 
l'Archevêque,  procédé  à  la  vente  des  meubles  et  effets  qui  la  garnissent,  consistant  en 
batterie  de  cuisine,  lits  garnis,  linge,  commodes,  buffets,  armoires,  billard,  bois  de 
•charpente,  bois  à  brûler,  cuvier,  futailles,  cuves,  pressoir,  alambic,  voitures,  cal)riolet, 
carrioles,  pierres  de  Bailly  à  bâtir,  bois  de  menui.serie,  vin,  blé,  froment,  avoine,  foin, 
paille,  tuiles  et  l)riques,  stalles  d'église,  autels  en  bois  et  en  marbre,  horloge  et  autres 
effets  »  [Affiches  de  Sens,  numéro  du  10  avril  1791,  supplément.  —  liibliothèijue 
d'.\uxerre,  collection  Tarbé).  Voir  les  Comptes  du  receveur  :  pour  St-Pierre-le-Vif  ; 
29  avril  179l,n"  138;  2  et  18  mai,  n""U  etlOi  ;  8  août,  n''45  :  pour  Vauluisant;  f  juin 
1791,  n"  0  ;  25  juillet,  n°  111  ;  10  août,  u°  50. 

(2)  ComiJtes  du  receveur,  13  août  1791,  n"  65. 
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envoyée  par  le  district  à  Paris,  quand  le  18  ventôse  an  II,  l'or- 
fèvre Devoise  procéda,  à  Sens,  à  la  pesée  de  859  marcs  2  onces 
et  7  gros  d'argent  et  de  107  livres  de  galons.  Kn  conformité  d'un 
décret  du  14  avril  1792,  les  cloches  furent  descendues  des 
clochers,  où  resta  seule  la  «  cloche  civique  »  ;  réunies  dans  la 
cour  du  district,  elles  furent  dirigées  par  bateau  sur  Paris, 
après  qu'en  présence  du  commissaire  du  Comité  de  Salut 
public,  le  C  (lenret,  oïi  eût  vérifié  leur  poids  qui  atteignait 
1()3.7()()  livres.  Enfin  les  ornements  et  linges  des  églises  furent, 
les  uns  vendus,  les  autres  envoyés  aux  hôpitaux  militaires  ; 
on  compta  1.204  aubes,  810  surplis,  1.072  nappes,  1.430  chapes, 
1.441  chasubles,320tuniques,  91  bannières, 478devantsd'autel, 
98  dais,  57  mortuaires  et  196  rideaux  (1). 

Le  mobilier  des  émigrés,  d'un  placement  plus  facile,  pro- 
duisit davantage.  Kn  l'an  III,  les  ventes  mobilières  de  deu- 
xième origine  montèrent  à  235.000'.  La  vente  des  meubles  de 
Marie-Anne  de  Loménie,  effectuée  du  19  thermidor  an  II  au 
()  brumaire  an  III,  produisit  à  elle  seule  91. 5()2'M2).  Parmi  les 
émigrés,  ({uelques-uns  possédaient  des  bibliothèques  impor- 
tantes (3),  cjui  furent  tlistraites  de  la  vente  et  contribuèrent, 
avec  celles  des  anciens  établissements  ecclésiastiques,  à  la 
formation  de  la  bibliothèque  de  la  future  Ecole  centrale  du 
département.  Au  total,  les  ventes  mobilières,  tant  de  seconde 


(l)  Anh.  Yonne.  Q  ::!88.  .JS!),  391. 

i-2i  Arcli.  Yonne  (j  :Î82.  Voici,  à  titre  de  curio.sité.  (iuel(iue.s  prix  de  l;i  vente  des 
nieuldes  deréniigré  Bouvyer,  qui  eut  lieu  en  7  vacations,  du  9  an  10  mars  179."!  : 

-  llanteuilsen  velours  d'I'trecht  vert  et  blanc,  à  dossier  ovale,  54"  14  s.; —4  l'anlenils 
et  un  canapé,  aussi  de  velours  d'L'trecht  vert  et  blanc,  14-2*^  ;  —  une  petite  tat)le  et  un 
tric-trac.  î-^arni  de  ses  dames,  carnets  et  boiièclies  de  cuivre  argenté,  22+^10  s.  ;  —  trois 
cartes  de  Home  et  de  Loiidres,  avec  leurs  rouleaux  de  bois  peint.  T^'-l  s.  ;  —  un  firand 
tableau  représentant  la  vue  de  Rome,  avec  son  cadre  de  i)ois  i)eint  en  rou<re,  14^';  —  uue 
table  à  cadrille.  25''  2  s.  .—  une  berpère,  avec  soii  cou.ssin  couvert  de  velours  d'Ulrechl, 
47 1*  ;  —  4  fauteuils  couverts  de  satiu  brodé,  48'*  ;  —  trois  pièces  de  t;i|)isserie  de  ver- 
dure, 90''  ;  —  une  cliai.se  percée,  avec  son  pot  de  faïence,  (M*  10  s.  ;  -  un  bidet  à  dos 
couvert  eu  maro(|uin.  avec  son  pot  de  faïence.  I9'^">  s.  :  —  un  trumeau  de  cbeminée,  avec 
son  attique  et  cadre  doré.  47"-2  s.:  —  une  pendule.  152  ^t;  -  une  commode  à  dessus 
de  marbre,  50'  :  -  nu  l)alda(|uin.  trarni  de  ses  rideaux  de  toile  d'Orango,  pentes  et 
clievels,  75'*is.; —  cimi  ))ièces  de  laiûsseiie  de  verdure.  ||8".")  s.  »  ;  etc.  (Arcli.  ^ollne, 
y28li. 

CJ)  Xotamnienl  'le  nianinis  de  ,M;inhe<-.  voir  le  «■alaiogui!  de  sa  hililiiitln'^iuc  :  Arcli. 
Yonne,  y292. 
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que  (le  première  origine,  fournirent  une  recette  de  318.500" 
et  dans  ce  chilïre  ne  sont  pas  compris  la  valeur  de  l'argen- 
terie et  du  cuivre  des  églises  envoyés  à  la  Monnaie  ni  le  prix 
des  livres  centralisés  au  Département. 

Au  lendemain  du  décret  du  2  novembre  IJ^^^O,  la  Nation  se 
trouva  substituée  aux  anciens  propriétaires  des  biens  natio- 
nalisés. Kn  attendant  qu'ils  fussent  vendus,  elle  perçut  les 
fermages  des  domaines,  en  conformité  des  baux  en  cours  (1) 
et  l'administration  dut  même  renouveler  certains  baux,  qui 
expiraient  en  1790,  avant  que  les  ventes  ne  fussent  préparées. 
Quand  celles-ci  commencèrent,  en  décembre  1790.  le  rece- 
veur du  district  avait  touché  47.332"  du  produit  des  ferma- 
ges (2).  Cette  catégorie  de  recettes  devait  naturellement 
diminuer  au  fur  et  à  mesure  que  les  ventes  restreignaient 
l'étendue  du  domaine  national.  Après  s'être  élevée  à  141.387*- 
en  1791, elle  s'abaisse  brusquement  à32.833^en  1792, età44.056- 
pour  les  neuf  mois  de  1793.  Un  relèvement  se  constate  en 
l'an  II,  où  les  recettes  atteignirent  82.103  francs.  Mais  une 
partie  de  cette  somme  provenait  des  biens  de  deuxième  ori- 
gine, nouvellement  nationalisés.  En  l'an  111  les  revenus  des 
domaines  s'élevèrent  à  333.960""  pour  les  biens  des  émigrés 
et  condamnés,  et,  pour  les  biens  ecclésiastiques,  à  513.429  fr.; 
la  supériorité  considérable  de  ce  chiffre  sur  ceux  des  années 
antérieures  était  due,  en  grande  partie,  au  produit  des  coupes 
(le  bois  qui  monta  à  3()4.723  francs.  Lors  de  la  dissolution  du 
district,  en  l'an  IV,  près  de  deux  millions  —  exactement 
1.716.401  francs  —  étaient  entrés  dans  la  caisse  du  receveur, 
provenant   du  revenu  des  domaines:  dans  ce  chapitre  des 


•  I  »  Dans  les  comptes  du  receveur  du  di.strict  nous  relevons  parmi  les  premières 
receltes  de  juillet  1790:  600"^,  payées  le  7  juillet  parle  fermier  du  moulin  de  St-Paul. 
Chapelain, pour  six  mois  de  loyer  dudit  moulin  (voir  n"  1  des  Comptes  du  receveur  et 
vente  n"  1588):  un  acompte  de  l-21**^(iue  Deuizot.  meunier  du  moulin  de  rArchevêiiue, 
à  Nailly,  paya  le  7  août  sur  les  641^  de  son  fermage  m"  4  des  Comptes,  vente  n"  1013); 
410+*.  loyer  du  moulin  de  Mon.salé.  affermé  par  les  relijrieux  de  St-Pierre-le-Vif  au 
tanneur  de  P.  Gornisset  (n"  5  des  Comptes,  vente  n°  iô54i;  etc..  etc. 

(•2i  Ce  chiffre  ne  donne  pas  la  totalité  des  versements  sur  ce  chapitre  en  17!X)  :  car 
avant  juillet  1790,  date  des  première.-^  opérations  du  reci'veur  du  district,  les  ferma- 
ges déjà  échus  avaient  été  payés. 
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«  revenus  »,  on  comptait  non-seulement  les  fermages  des  biens 
«  corporels  ■>,  terres,  prés  et  fermes,  et  les  ressources  tirées  de 
la  vente  des  coupes  des  bois  non  aliénés,  mais  encore  les  reve- 
nus des  biens  «  incorporels  »,  c'est-à-dire  les  rentes  ou  les 
capitaux  de  leur  remboursement,  et  aussi  le  produit  des 
adjudications  de  récoltes.  Il  arriva  parfois,  en  effet,  que,  les 
baux  expirés,  tel  ou  tel  domaine  ne  fut  i)as  en  état  d'être 
vendu  aussitôt  (1).  L'administration  dut  alors,  soit  donner  le 
domaine  à  loyer  pour  une  année,  soit  le  faire  cultiver  direc- 
tement et  vendre  aux  enchères  la  récolte  sur  pied.  Le  11 
messidor  III,  par  exemple,  le  district  adjugeait  au  C.  Uegley, 
le  loyer  de  2  arpents  83  perches  de  vignes,  à  .louancy,  prove- 
nant de  l'Hôtel-Dieu  de  Sens,  moyennant  25',  plus  «  1.224 «^ 
10  sous  de  frais  de  façons  faites  jusqu'à  ce  jour  »  (2). 

Le  décret  du  15  mars  1790  avait  maintenu  et  seulement 
déclaré  raclietables  ceux  des  droits  féodaux  qui  pouvaient 
être  considérés  comme  le  prix  d'une  concession  de  fonds. 
Substituée  aux  anciens  propriétaires,  la  Nation  se  trouva 
créancière  d'un  grand  nombre  de  ces  redevances.  Elle  pou- 
vait, ou  continuer  à  les  percevoir  en  attendant  que  les  débi- 
teurs les  rachetassent,  ou  les  céder  à  des  acheteurs  entre  les 
mains  desquels  elles  seraient  désormais  payables.  Le  district 
semble  avoir  hésité  entre  les  deux  systèmes  et,  tout  d'abord, 
sans  en  attendre  le  rachat,  il  aliéna  certains  droits.  C'est 
ainsi  que  le  5  février  1791,  le  district  fit  afficher  les  droits  de 
champart  dont  jouissaient  par  moitié,  à  Lixy,  les  religieux 
de  St-Jean  de  Sens  et  le  duc  d'Orléans,  comme  apaganiste  du 
ci-devant  duché  deNemours(3),  et  que,  le  5  mars  1791,  furent 
mis  en  vente,  à  Champigny,  les  cens  et  rentes,  emportant  lods 
et  ventes,  que  percevait  autrefois  le  (vha])itre  de  Sens  sur  212 
arpents  de  terre,  à  raison  de  2  sous  1  denier  et  de  8  deniers 
par  arpent  (  1).  Mais  l'incertitude  où  se  trouvèrent  les  parti- 


(li  Notaiiinu'iil  Ifs  bii'iis  des  liôjiitaux.  sninestirs  en  vertu  du  décret  du  "23  iiie.ssi- 
(lor  an  If.  mais  dont  un  drcn-t  du  0  fiuctidur  an  III.  suspendit  la  vente  (voir  5«7»y/. 
p.  XX.W/. 

(-2)  Arcli.  Vonnc.  0  i'.Hi,  fol.  .SI. 

(3)  Voir  »h/>y/. 'vente  n"  15  Ins. 

<i)  Voir  iiifra.  vente  n"  795. 
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•culiers  et  les  administrateurs  eux-mêmes  (1),  au  sujet  du 
maintien  ou  de  la  suppression  de  ces  droits,  éloigna  les  ama- 
teurs et,  le  plus  souvent,  le  district  attendit  que  les  débiteurs 
rachetassent,  au  tarif  lixé  par  les  décrets,  les  redevances  aux- 
quelles ils  étaient  tenus.  Pendant  Tannée  1791,  le  montant 
-de  ces  rachats  s'éleva  à  33.460*"  et,  en  août  1792,  quand 
intervint  le  décret  du  25  de  ce  mois,  qui  modifiait  sur  cette  ma- 
tière la  législation  de  la  Constituante,  les  rachats  avaient 
produit,  au  total,  une  somme  de  77.504*.  Par  ce  décret  du 
25  août,  en  imposant  aux  créanciers  l'obligation  de  faire  la 
preuve  de  la  légitimité  des  redevances,  la  Législative  avait, 
en  réalité,  supprimé  presque  entièrement  les  droits  féodaux; 
«ar  la  plupart  des  titres  constitutifs  de  ces  droits  étaient  per- 
dus. Aussi,  à  partir  d'août  1792,  les  recettes  provenant  du 
rachat  des  droits  féodaux  tombent  à  rien  :  9.660*  pour  les 
•derniers  mois  de  1792,  et  10.360^  pour  toute  Tannée  1793.  Le 
décret  de  la  Convention  du  17  juillet  1793  n'excepta  de  l'abo- 
lition délinitive  de  tous  ces  droits,  dont  les  juristes  seuls  pou- 
vaient discerner  l'essence  différente,  que  les  rentes  purement 
foncières  (2);  3.950*  furent  perçues  pour  le  rachat  de  ces  rentes 
en  Tan  II  :  ce  fut  la  dernière  somme  de  cette  provenance 
entrée  dans  la  caisse  du  receveur  et,  dès  lors,  la  rubrique 
même  de  cette  catégorie  de  recettes  disparait  complètement 
de  ses  comptes. 

Au  total  une  somme  de  2.136,437    avait  été  encaissée,  tant 
sur  le  produit  des  ventes  mobilières  que  sur  les  revenus  des 


(Il  Par  exemple,  après  avoir  affiché,  pour  le  •")  février  1791.  la  veute  des  droits  de 
champart  à  Lixy.  le  district,  sur  rojiposition  des  habitants  «jusqu'à  ce  qu'il  ait  été 
justifié  par  des  titres  établissant  la  propriété  desdits  droits»,  décide  qu'il  sera  sursis 
à  la  vente.  De  même,  le  30  juin  1790,  l'administration  fait  adjuger,  malgré  l'opposition 
des  habitants,  mais  pour  une  année  seulement,  la  perception  des  chaniparts  à  Monta- 
chenVoir  infni.  notices  de  Lixy  et  de  Montacher). 

(2)  La  distinction  du  caractère,  féodal  ou  non.  de  ces  rentes  parait  avoir  été  parfois  assez 
diffîcile  à  établir.  C'est  ainsi  qu'on  ne  trouve  nulle  [lart  traee  du  rachat  de  la  rente 
foncière  due  aux  religieux  de  St-Pierre-le-Vif  par  Fontaine,  pour  son  moulin  de  Màlay 
(Voir  infni.  notice  de  Màlay»  et  que.  par  contre.  le  t2  pluviô.sean  II,  le  district  rejeta  une 
pétition  des  habitants  de  Pailly.  tendant  à  faire  déclarer  comme  étant  de  la  catégorie 
des  droits  à  supprimer  sans  indemnité  une  rente  d'un  bichetde  blé  par  arpent,  due  sur 
2.340  arpents  aux  religieux  de  Vauluisant  (Voir  Arcli.  Yonne,  L  89.")!. 
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domaines,  le  remboursement  des  rentes  constituées  et  le 
rachat  des  droits  féodaux.  Le  tableau  suivant  donne,  par 
mois,  le  détail  de  ces  recettes. 

Recettes  mensuelles  sur  les  ventes  mobilières, 
les  revenus  des  domaines  et  le  rachat  des  droits  féodaux 


MOIS 

REVENUS 

des    Kdinaines 

RACHATS 

(le    (Iroils 
feo'laiix 

VENTES 

Inuliilières 

TOTAL 

lies  l'Pcetles 
ci-ionlre 

1790 
Juillet  à  Décembre 

Livres 

47.3320) 

Livres 

326 

Livres 

3  519 

li\res 

51.177 

1791 
Janvier 

17.968 

15.789 

9.596 

14.634 

12.523 

21.000 

19.587 

4.408 

6.858 

1.960 

14.564 

2.500 

» 
» 
» 

1.020 
350 
» 

90 
» 
» 
» 
» 
32.000 

» 

» 

» 
2.327 
1   003 
1  .  500 
3 .  580 
10.()75 

» 
60 

» 

» 

17.968 

15.789 

9.59() 

17.981 

13.876 

22  500 

23.257 

15.083 

6.858 

2.020 

14.564 

34 .  50(^ 

193  992 

Février 

Mars 

Avril 

Mai 

Juin.                                    .      . 

Juillet 

Août          

Septembre.             

Octobre         

Novembre 

Décembre           

Total 

141.387 

33.460 

19.115 
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.MOIS 

REVENUS 

lies  lliMiiaiiiPs 

RACHATS 

ilf     droits 
Iroiliiux 

VENTE 

iiioliilirres 

TOTAL 

des  reci'iies 
ci-contre 

1792 

1. ivres 

l.iM-es 

Livres 

Livres 

.laiivicr 

2.350 

» 

» 

2.350 

Févi'icM' 

4.300 
1.545 
2.936 
5.873 

574 

» 
2.860 

14.818 

3.047 

6.057 

16.211 

3.585 

» 

» 

» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 

19.118 
4.592 
8.993 

22.084 
4.150 

» 
2.860 

Mars . .    . 

Avril 

.Mai. 

Juin 

Juillet 

.Voùt 

Septembre 

3.645 

9.562 

» 

13.207 

Octobre 

1.795 

98 

» 

1.893 

Novembre 

6.955 

» 

» 

6.955 

Décembre 

» 

» 
53.378 

» 

» 
86.211 

Total 

32.833 

» 

1793 

Janvier. 

5.363 
6.435 
5.000 

568 
492 

» 

» 
» 
» 

5.931 
6.927 
5.000 

Février.   . 

Mars 

Avril 

6.017 
15.166 

800 

» 

» 
» 

6.817 
15.166 

Mai 

Juin 

1.200 
2.125 

» 
6.500 

» 
» 

1.200 
8.625 

Juillet 

Août 

2.750 

2.000 

» 

4.750 

Septembre 

Total 

» 

» 

» 

54.416 

44.056 

10.360 

» 
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MOIS 

REVENDS 

lies    Domaines 

RACHATS 

lie    (Iroi  s 
fe'oilaiiv 

VENTES 

moliilii'res 

TOTAL 

lies  recel  les 
ci-iunlre 

An  U 
Vendémiaire. 

Livres 

18.284 
7.387 

11.910 

4.028 

9.443 

661 

1.340 

10.738 

3.936 

900 

3.686 

9.790 

82.103 

Livres 

» 

» 
» 

1.500 
■  1.250 

» 

» 
1.000 

100 

» 

100 

» 

Livres 

» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 

5.892 

» 
» 

Livres 

18.284 
7.387 

11.910 
5.528 

10.693 

661 

1.340 

11.738 
4.036 
6.792 
3 .  786 
9,790 

91.945 

Brumaire. 

Frimaire 

Nivôse 

Pluviôse.                           .... 

Ventôse 

Germinal. 

Floréal 

Prairial 

Messidor.  ...    

Thermidor. 

Fructidor 

Total 

3.950 

5.892 

MOIS 

R^:vi 

des  Biens 
lie   1™  origine 

:nus 

(les  Biens 
lie  2"^  origine 

VENTES <1) 

mobilières 

ÏOT.\L 

(les  rerelles 
ci-oonlre 

An  m 
Vendémiaii'e 

1. lires 
» 

3.400 

Livres 

566 
12.653 

Livres 

36.686 
74.380(2) 

l.ivn-s 

37.252 
90.433 

Brumaire.              

A  reporter 

3.400 

13.219 

111.066 

127.685 

(1)  Le  mobilier  vendu  en 
Il  ne  fut  vendu  de  mobilier 

(2)  Sur  cette  .somme,  il  y 
et  33,2(XJ  francs  provenant 

l'an  II 
(!ccl(;.si 
eut  il. 
(In  ino 

jirovenait  ^ 
astique  qu"e 
1 80  francs  i)r 
lilier  de  2°  c 

iirtout  des  é 
Il  brumaire  c 
ovcnant  du  i 
rigine. 

luiffirs  et  ii 
t  frimaire, 
nobilier  ecci 

nilainiirs. 
ésiasti(|iii' 
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MOIS 

REVENUS 

des  Biens     j     des  Biens 

(le  (f*  origine    de  2«  origine 

VENTES 

mobilières 

TOTAL 

lies  recettes 
ci-contre 

Livres 

Livres 

Livres 

Livres 

Report 

3.400 

13.219 

111.066 

127.685 

Frimaire 

11.511 
15.101 
17.162 
6.895 
10.736 

32.341 
48.368 
20.030 
29.872 
30.584 

35.285^1) 

19 
40.851 
10.400 
54.400 

79.137 
63.488 
78.043 
47.167 
95.720 

Nivôse            ,    .           

Fluviôse 

Ventôse     

Germinal 

Floréal 

13.071 

45.838 

» 

58.909 

Prairial 

54.832(2> 

18.725 

22.391 

95.948 

Messidor 

12.950 

18.005 

» 

30.955 

Thermidor 

364.723(3) 

43.718 

6.774 

415.215 

hructidor 

Total 

3.048 

32.360 

» 

35.408 

513.429 

333.060 

281.186 

1.127.675 

An  IV 

Vendémiaire. 

» 

» 

477.330 

11.871 
16.500 
16.500 

» 

» 

8.820 

11.871 

16.500 

502.650 

531.021 

Brumaire 

Frimaire 

Total  de  l'an  IV. . . . 

477.330 

44.871 

8.820 

lil  IJont  !).  1-20  francs  du  mobilier  ecclésiastique. 
(•2i  Sur  cette  somme  18.367  francs  proviennent  des  bois  nationaux. 
i3i  Dans  ce  chiffre  sont  compris  pour  18.5(50  francs  les   remboursements  de  renies, 
créances  recouvrées,  etc. 
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ANNÉES 

REYKNUS 
des    Domaines 

UACn.VTS 

(le 
droits  frodaiix 

VENTES 
!\IOIUI,IÈHES 

TOTAUX 
PAR  ANNÉE 

Livres 

livres 

Livres 

1  ivres 

1790 

47.332 

326 

3.519 

51.177 

1791 

141.387 

33  460 

19.145 

193.992 

1792 

32.833 

53.378    ■ 

» 

86.211 

1793 

44.056 

10.360 

» 

51.416 

An  II 

82.103 

3.950 

5.892 

91.945 

An  III 

'846.489 

» 

281.186 

1.127.675 

An  IV 

Total 

522.201 
1.716.401 

» 
101.174 

8.820 
318.562 

531.021 

2.136.437 
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CONCLUSION 


A  la  veille  de  la  Révolution,  la  propriété  foncière,  dans  le 
Sénonais,  est  extrêmement  morcelée.  Les  paysans  possèdent 
près  de  la  moitié  du  sol,  et  l'autre  moitié,  qui  comprend 
les  terres  les  meilleures  et  les  plus  grosses  exploitations,  se 
partage  à  peu  près  également  entre  les  bourgeois,  les  nobles 
et  le  Clergé;  la  part  un  peu  moindre  du  Clergé  se  grossit, 
en  elïet,  de  l'appoint  des  dîmes. 

Presque  tous  les  i)aysans  sont  propriétaires,  et  la  plupart 
très  petits  propriétaires.  La  vente  des  biens  nationaux,  qui 
portera  sur  environ  12  ^/o  du  territoire  du  district,  viendra 
simplement  grossir  le  patrimoine  d'une  très  petite  partie 
d'entre  eux  et  en  proportion  même,  semble-t-il,  de  ce  qu'ils 
possèdent  déjà.  La  fortune  foncière  du  Clergé  disparaîtra  ; 
celle  de  la  Noblesse  s'appauvrira  légèrement  ;  celle  de  la 
Bourgeoisie,  surtout,  s'accroîtra. 

Les  ventes  obtinrent  un  très  grand  succès  en  1790  et  1791; 
en  1792  et  1793,  les  résultats  en  furent  médiocres,  mais  non 
désastreux.  C'est  seulement  à  partir  de  germinal  an  II  que 
les  apparences  sont  trompeuses  et  que,  malgré  l'énorme 
écart  entre  les  prix  d'estimation  et  les  prix  de  vente,  l'avilis- 
sement de  l'assignat  rend  en  réalité  ceux-ci  inférieurs  à 
ceux-là,  qui  sont  eux-mêmes  inférieurs  à  la  valeur  réelle 
des  biens.  Jusqu'au  moment  trop  tardif  où,  en  l'an  VII,  les 
biens  seront  payables  exclusivement  en  numéraire,  la  perte 
de  l'Ltat  ira  grossissant. 

Cependant  le  grand  succès  de  la  première  période  des 
ventes  eût  à  peu  près  compensé  l'écbec  de  la  dernière,  si 
le  long  délai  accordé  pour  les  paiements  n'avait  été  cause 
d'une  lésion  considérable.  On  l'a  dit,  «  les  biens  nationaux 
furent  très  bien  vendus,  mais  très  mal  payés  ».  Notons 
pourtant  que  cette  lésion  eût  pu  être  beaucoup  plus  forte 
si  la  dépréciation  du  papier  avait  été  prévue  à  l'origine  et  si 
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un  grand  nombre  des  premiers  acquéreurs,  au  lieu  d'attendre 
les  délais  qui  leur  étaient  accordés,  ne  s'étaient  empressés 
de  se  libérer.  En  sorte  que  la  formule  ci-dessus  pourrait, 
en  ce  qui  concerne  le  Sénonais, être  modiiîée  ainsi:  «En  1790 
et  1791,  les  biens  nationaux  furent  très  bien  vendus  et  très 
bien  payés  :  mais,  à  partir  de  l'an  II.  ils  furent  à  la  fois  très 
mal  vendus  et  très  mal  payés  >. 


PIECES  JUSTIFICATIVES 


I 

Terrier   de    Lailly  (1759) 

(Arcii.  Yonne,  H  748) 


I.  —  Domiciliés  dans  la  Paroisse 
Laboureurs,  manoiwriers  et  vignerons 


1 .  Baillet  Claude,  laboureur,  à  Lailly 

2.  Beaumont  (les  hoirs),  de  Lailly 

3.  Besset  Pierre,  manouvrier,  à  Lailly 

4.  Billet  Jean,  manouvrier,  à  Lailly 

5.  —     Jean,  manouvrier,  à  la  Cliarmée 

6.  Blanchet  Jérôme,  manouvrier,  à  la  Charmée. . . 

7.  Boudier  Edme,  laboureur,  à  la  Ch;irmée 

8.  —       Jean,  laboureur,  à  la  Charmée 

9.  —       Martin,  fermier  de  la  Singerie 

10.  —       Nicolas,  laboureur,  à  la  Pellerie 

11 .  Boulon  Jacques  (les  hoirs),  de  Lailly 

12.  Chasseigne  Simon,  manouvrier,  à  la  Charmée. 

13.  Confiant  Simon,  tonnelier,  à  la  Charmée 

14.  Coquias  Jean,  manouvrier,  à  la  Charmée 

15.  Cothias  Jean  (veuve),  de  la  Charmée 

16.  —      Nicolas 

17.  —      Pierre,  manouvrier,  à  la  Charmée 

18.  Coudrot  François  (veuve) 

19.  Darde, ,  à  Lailly 

20.  Dumont  (les  hoirs) 

21 .  Dupuis  Pierre,  manouvrier,  à  la  Charmée 

22.  Durant  Edme,  vigneron,  à   Lailly 

23.  —       Lupien  (les  hoirs),  de  Lailly 

24.  Fauvernier  Antoine  (veuve),  de  Lailly 

25.  Favot  Kdme,  laboureur,  à  Lailly 

26.  —     Etienne,  manouvrier,  à  la  Charmée 

27.  —     Jean,  laboureur,  à  la  Charmée 


arp.   p. 

10  98 

2  25 

1  26 

2  11 

4  7a 

3  63 

20  03 

54  34 

0  21 

25  63 

0  75 

5  29 

0  06 

0  12 

1  36 

0  20 

3  4a 

0  75 

0  12 

1  » 

0  25 

6  12 

3  50 

0  \s. 

33  35 

0  42 

7  46 
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28.  Favot  Savinien,  manouvrier,  à  la  C.harmée 0  36 

29.  —      Simon,  vigneron,  à  la  Charmée 1  10 

30.  —      Thomas,  manouvrier,  à  Lailly 0  72 

31 .  Félix  Nicolas  des  hoirs),  de  I.ailly 2  40 

32.  Foin  Jean,  manouvrier,  à  Lailly 0  7() 

33.  Fromont  Claude  lies  hoirsi 1  51 

34.  Goulet  Charles,  laboureur,  à  la  Charmée 9  50 

35.  —      Etienne,  vigneron,  à  la  Charmée 1  92 

36.  -       Louis,  manouvrier,  à  la  Charmée 0  45 

37.  -       Nicolas,  vigneron,  à  la  Charmée 1  81 

.38.     (îousset  Louis,  manouvrier,  à  la  Charmée 3  02 

39.  Guillemain  Denis,  garde  de  M.  de  la  Tournerie 0  25 

40.  Hardy  Hubert,  fermier  de  Putigny 0  25 

41 .  Henriot  Philippe,  vigneron,  à  la  Charmée 1  79 

42.  Jacob  Charles  (veuve i,  laboureur,  à  la  Charmée. ...  18  35 

43.  —       Nicolas,  laboureur,  à  la  Charmée 63  .55 

44.  Jutigny  Jean,  manouvrier,  à  Lailly 0  28 

45.  Languillat  Vincent,  laboureur,  à  Lailly 4  38 

4(5.     Legros  François  (veuve),  de  la  Charmée 2    » 

47.  —       Michel,  manouvrier,  à  la  Charmée 0  40 

48.  Lelong  Hubert,  labouieur,  à  la  Charmée 10  11 

4i).          —       Jean,  vigneron,  à  la  Charmée 4  93 

50.  Lhoste  Philippe  (les  hoirs),  de  Lailly 0  30 

51 .  Macé  Pierre,  manouvrier,  à  Lailly 0  50 

.52.     Marteau,  laboureur,  à  Lailly 1     » 

53.  Masson  Jean  (veuve),  de  Lailly 2     » 

54.  Médard  Ktienne.  manouvrier,  n  !a  Charmée 0  50 

55.  Mittet  Fxlme,  laboureur,  à  la  Charmée 15  48 

56.  —      Jean,  manouvrier,  à  la  Charmée 1  42 

,57.         —      Louis,  vigneron,  à  la  Charmée 12  42 

58.  Moreau  Edme,  vigneron,  à  la  Charmée 0  45 

59.  -       Pierre,  manouvrier,  à  la  CJiarmée 5  35 

60      Odon  André,  vigneron,  à  la  Charmée 0  38 

()1 .        —     Charles  (l'aîné),  laboureur,  à  la  Charmée 16  25 

62.  —     (Charles  déjeune),  vigneron,  à  la  Charmée.  ...  5  42 

63.  —     Jean,  manouvrier,  à  la  Charmée 1  .52 

6L                Pierie,   manouvrier,  à  la  Charmée 2  .30 

65       Penon  l'Mnie,  manouvrier,  à  Lailly 1  30 

66.  —      Jean,  manouvrier,  à  Lailly 1  32 

67.  Pilavoine  Vincent  (veuve) 0  .53 

68.  Poisson  Hubert,  vigneron,  à  la  Charmée 3    » 

(",9.                      .MaUiieu  (  veuve  i,  de  la  Charmée 0  46 

70.                      Nicolas  (veuve),  de  la  ("Jiarmée 4  58 

71  HoMUiiii   Pierre  (les  hoirsi,  de  Lailly               ^ 1    10 

72  Hoyer  lùlme,  uianouviior,  à  Lailly                       4  92 

A  reporter 101  90 


CLXXXV 

;irii. 

!'■ 

401 

90 

0 

72 

6 

17 

0 

12 

4 

25 

2 

07 

4 

44 

0 

71 

9 

82 

10 

2ô 

4 

12 

5 

78 

33  81 

0  34 

5 

04 

0 

22 

3  69 

1 

18 

INTRODUCTION 

Report 

73.  Royer  Nicolas,  luanouvrier,  à  Lailly 

74.  Saussier  Jean,  vigneron,  à  la  ('.hannée 

75.  —        Jérôme,  manouvrier,  à  la  CJiarméi.' 

76.  Semaine  Jean,  laboureur,  à  Lailly 

77.  —  Jean  (le  jeune),  manouvrier,  à  Lailly.  . . . 

78.  —  Nicolas,  manouvrier,  à  Lailly 

79.  —  Vincent,  manouvrier,  à  la  CJiarmée 

80.  --  Vincent  (veuve),  de  la  Charmée 

81 .  Simonnet  Edme,  laboureur,  à  la  Charmée 

82.  Sivanne  Louis,  laboureur,  à  Villeguillon 

83.  —        Pierre  et  Sébastien,  de  Villeguillon 

84.  Tricher  Nicolas,  laboureur,  à  Lailly 

85.  —       Pierre,  manouvrier,  à  Laillj' 

86.  Valtat  Nicolas,  manouvrier,  à  Lailly 

87.  Violette  Saturnin,  manouvrier,  à  la  Charmée. . . . 

88.  Vion  Jean  (veuve),  de  la  Charmée 

•89 .       —    Thomas  (veuve) 

Total 494  63 

II.  —  Forains 
1.  —  Laboureurs,  vignerons  et  nianouuriers 

1 .  Aubert  François,  manouvrier,  à  Molinons 

2.  Auger  Jacques,  manouvrier,  à  Villen.-l'Archevèque. . 

3.  —      Jean,  manouvrier,  à  Villeneuve-l'Archevêque. 

4.  —      Nicolas,  manouvrier  audit  lieu 

5.  Baguet  Edme,  manouvrier,  à  Molinons 

6.  Billot  Nicolas,  charron,  à  Marcilly 

7.  Blanchet  Jean,  manouvrier,  à  Molinons 

8.  Bourgeois  Antoine,  manouvrier,  à  Foissy 

9.  Chevalier  Jean,  manouvrier,  à  Molinons 

10.  —         Pierre,   manouvrier,  à  Molinons 

11 .  Deschamps  Laurent,  laboureur,  à  Voisines 

12.  —  Marin,  laboureur,  à  Voisines 

13.  Gaudissant  Jean,  manouvrier,  à  Molinons 

14.  (iruyer  Louis,  vigneron,  à  Villeneuve-rArchevcque. 

15.  Huy  Jacques,  manouvrier,  à  Villeneuve-l'Archevêque 

16.  —    Jean,  laboureur, aux  Hautes-Bergeries  (Voisines) 

17.  —    Laurent,  laboureur,  aux  Hautes-Bergeries  (Voi- 

sines)   

18.  Lefèvre  Louis,  manouvrier,  à  Molinons 

19.  Lépinet  Hubert,  laboureur,  à  Hauterive  (Molinons). . 

20.  Martin  Jérôme,  laboureur,  à  Foissy 

A  i-eporter 
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21 .  Molard  Jean,  laboureur,  à  La  FostoUe 

22.  Pajot  Pierre,  vigneron,  à  Villeneuve-rArchevèque. .  . 

23.  Petit  lAipien.  nianouvrier.  à  Villeneuve 

24.  Quenot   Louis-I^t.,  de  Villeneuve-i'Archevêque 

25.  Robin  Louis,  laboureur  à  la  (îoujauderie  (Foissyi.  .  . 

26.  Hoyer  Martin,  à  Villeneuve-i'Archevêque 

27.  Salle  Marie-Anne,, de  la  Goujauderie  (Foissy) 

28.  Sivanne    Pierre   (les    hoirs),    des    Hautes-Bergeries 

(  Voisines  ) 

29.  Touaille  (veuve),  de  Villeneuve 

30.  Vidault  Pierre,  fermier  de  Vauluisant  (Courgenay). . 

31.  —       Jean,  meunier,  à  Villeneuve  l'Archevêque. . . 

Total 162  95 

"2.  —  Bourgeois 

Bonnaire  (dei,  conseiller  au  bailliage  de  Sens 

Canmsat,  bourgeois  (?),  à  Villeneuve 

(Hourtin  Mathieu,  aubergiste  de  VEcii,  à  Sens 

Durin  iMadamei,  de  Troyes 

Xaison  Edme  (veuve\  de  Villeneuve-i'Archevêque.  .  .  . 

Total 61  35 

3.  —  Nobles 

.M.  Méric  de  la  Tournerie  (1) 64    » 

-M.  le  marquis  de  Bérulles 133  87 


ill'p.  p. 

77  22 

1  25. 

0  19 

0  25 

0  n 

3  » 

1  25. 

0  38 

22  9a 

0  41 

55  20 

0  75 

23  77 

0  75 

0  79 

1  4& 

34  5& 

Total 197  87 

Hi':(;.\prrui,.\Tiox 

Nombre   de   feux  en  1789  (non   compiis  les    écarts    de   Mondogast, 

et  la  Tourneiie   qui  ne   font  pas   ])artie   de  la    seigneurie)....         94 

Nombie  de  pro|)riétaiies  domiciliés 89 


()57  58 


Biens  des  laboureurs,  vignerons  et  artisans  (d'apiès  le  ten-ier) 

89  domiciliés  dans  la  paroisse 494  63    / 

31  forains 162  95     S 

Biens  des  bourgeois  (d'après  le  terrien (il  35 

liiens  des  nobles  (d'après  le  tei-iieri 197  87 

.1  reporter 916  80 


(||  Non  (•i)iii|)ris  SCS  tcni'.s  .sur  ]>■  lie!  ili'  l;i   Toiiiiiciic  iiiriiif  jianii.ssc  di'  Liill.v 


IMIîODrC'l'IOX  CLXXXVII 

;ir|..     p. 

Report 916  80 

Hiens  ecclésiastiques  (d'après  les  ventes)  (  1  ) 2,301  01 

Biens  de  M.  de  la  Tournerie  sur  le  llefde  la  Tournerie  (2).  972     » 

Biens  communaux néant 

F'riches,  ravines  et  chemins  (3) 500     » 

Total 4.689  «1 

D'après  l'arpentage  de  Gallien  (4),  la  superlicie  de  la  paroisse,  y 
compris  les  terres  de  la  Tournerie,  est  de  4.848  arpents  à  la  mesure 
du  lieu.  D'où  une  diflerence  de  158  arpents  59  perches,  qui  marque 
sans  doute  l'étendue  des  terres  du  fief  de  la  Tournerie  non  possédées 
par  le  seigneur. 


II 

Terrier  de  Maillot  (1754) 

lAich.  Ydinie.  H  i>08i 


I.  —  Domiciliés  dans  l.\  Paroissi^ 
1.  —  Laboureurs  et  vignerons 

1 .  Adam  François,  vigneron 

2.  Albeau  Edme,  fils  de  Jean,  vigneron 

3.  —      Edme,  vigneron 

4 .  —      Etienne,  vigneron 

5.  —      Etienne,  fils  de  Jacques,  vigneron 

6.  —      Etienne,  fils  d'Etienne 

7.  —      Jacques,  vigneron 

8 .  —      Jean,  vigneron 

9.  —      Philibert,  vigneron, 

10.  Alais  François,  laboureur 

11 .  Barbier  Pierre,  vigneron 

12.  Berlin  Nicolas,  vigneron 

13.  Blaiii  (les  mineurs  Louis) 


5 

54 

2 

36 

1 

05 

2 

56 

1 

67 

1 

40 

2 

52 

4 

03 

3 

64 

1 

59 

0  37 

3 

88 

0  31 

A  reporter 30  92 


(1)  Noii.s  îivoiis  converti  en  l.-2(i.')  ;irpeiits  les  546  hectares  de  bois  ecclésiastiques 
portés  au  tableau  do  la  p.  xxvii. 
(2i  Cahiers  dx  ba'illiatje  de  Sens.  p.  i4!). 
(3)  /*/■(/.,  p.  4i8. 
(il  Ibid..  p.  447. 


IXri'.ODUCTIOX  CLXXXVIIl 

;n-|..      |>. 

Rt'povt HO  92 

14.     Boiiissant  I-'tieiine,  vigneron 1}  22 

lô.     Bureté  ICtienne  l'aîné,  vigneron 12  ô7 

l(î                    l-^tienne,  le  jeune,  vigneron 3  06 

17          —        les  mineurs  Kdniei 5  5G 

18.  -      Martin,  garde-chasse 2  64 

19.  —       Maurice,  vigneron ."5  97 

20.  —       Pien-e,  vigneion 1   44 

21 .  ("Jiaron  Pierre,  vigneron 1  01 

22.  Jacques,  vigneron 1  25 

23.  Cousin  François 2  03 

24.  Derouet  François,  vigneron 0  ôO 

25.  Drouin  Marie,  veuve  François  Armant 6  50 

26.  Dubec  Antoine,  vigneron 1  90 

27 .  —       Biaise,  vigneron 0  42 

28.  —       François,  vigneron 0  98 

29.  —      .Jean,  vigneron 4  .32 

30.  —       Lupien,  vigneron 2  77 

31 .  —       Nicolas,  vigneron 2  54 

32.  —       Pierre,  laboui'eur, 3  18 

33.  Favot  Pierre,  vigneron 2  68 

34.  Fouet  Edme,  laboureur 18  40 

35.  —     Ftienne,  vigneron 3  28 

36.  —     i^'lorent,  vigneron 1  14 

37.  -      Jeanne,  veuve  d'Ktienne  Albaut 3  87 

38.  Frémy  Biaise,  vignei'on   . .3  (iO 

39.  -    '  Jacques.. 0  18 

40.  -        Pierre,  laboureur 7  38 

41 .  (iarnier  Jean,  laboureur 6  34 

42.  —        Jean,  le  jeune,  laboureur 7  23 

43.  —         Pierre 4  05 

44.  Gouget  Kdme,  vigneron 1  64 

45.  —       Louise,  veuve  François  Benard 6  20 

46.  Gouineau  Pierre,  vigneron 7  89 

47.  Heurton  ICdnie,  vigneron 3  64 

48.  Jacquemard  Jactjueline,  veuve  Vaudou\" 12  81 

49.  Jean,  laboureur 8  29 

50.  Joyer  Sulpice 0  92 

51 .  Laugaudin  I\tienne,  laboureur 21  38 

52.  Lefèvic  Savinien,  vigneron 0  22 

53.  f Jierniittc  Martin,  vigneron 2  58 

54.  Lordereau  Ftienne,  laboureur 12  39 

55.  Mathieu  Ftienne,  «  berger  commun  » 2  37 

.56      Moreau  Glande,  laboureur ■{  4.3 

57                      Fdme,  vigneron 4  18 

58.         —         (ial)riel,  vigneron 0  80 

A  reporlcr 213  47 
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.V.).     Moreau  Louis,  vij^neron 

()0      Pliilippeau  "les  mineurs  ("-laudci 

01  —          Colombe,  veuve  l-lflme  (îouget. . 

()2.     Picon  Jean,  laboureur 

()3.     Renard  Jean,  laboureur 

64 .     Riosset  Kdme.  laboureur 

().')  —         Etienne,  l'ainé,  vigneron 

66.  —        Etienne,  fils  d'Edme 

67.  —         Etienne,  fils  de  Pierre,  vigneron.  . 

68.  -  Etiennette,  veuve  d'Edme  Bureté  . 

69.  -        Martin,  vigneron 

70.  —        Mathuriii,  vigneron 

71 .  —        Pierre,  vigneron 

72.  Redon  Hubert,  vigneron 

7;}.         —       Jean,  vigneron 

74.  Sourd  Claude-Jacques,  vigneron 

75.  —       Jacques,  vigneron 

Total 


CLXXXIX 

•  iri.. 

2i:^. 

1'. 
17 

1 

77 

1 

18 

1 

52 

1 

43 

10 

15 

17 

48 

3 

20 

2 

71 

2 

>> 

22 

45. 

1 

9a 

2 

31 

1 

50 

1 

41 

1 

17 

1 

68 

0 

25 

323  64 


II.    —    F'OR.VINS 

1.  —  Labouiriirs.  vignerons  et  artisans 

1 .  Achard  Jean,  vigneron,  au  faubourg  Saint-Pregts,  à 

Sens 

2 .  Alais  Claude,  laboureur,  à  Rosoy 

3.  —      Louis,  vigneron,  à  Rosoy 

i.     Bachot  Etienne,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

5.  —       Jean,  courtilier,  audit  lieu 

6.  -         Marguerite,  veuve  Moreau,  de  Saint-Pregts. . 

7.  Bachelier  Jean,  vigneron,  à  Sens 

8.  Baillet  Edme,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

9.  —      (iuillaume,  manouvrier,  à  Saint-Pregts 

10.  —      Louis,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

11 .  Baillot  Antoinette,  veuve  J.-Bapt.  Guérault,  de  Pouy. 

12.  Beaugrand  Barbe,  de  Saint-Pregts 

13.  —  Louis,  charpentier,  à  Sens 

14.  Berciot  Pierre,  marchand,  à  Saint-Pregts 

15.  Bei'çon  Savinien,  savetier,  à  Sainl-Pregts 

16.  Berthier  Edme,  couvreur,  à  Sens, 

17.  Berlin  Antoine,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

18.  —  Edme,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

19.  —  Edme,  jardinier,  à  Saint-Pregts 

20.  —  Jean,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

21.  —  lies  mineurs  Pregtsi,  de  Saint-Pregts 

À  reporter 
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0  12 
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22.  Bertin  Pregts.  vigneron 

23.  Besnier  Cécile,  du  faubourg  d'Yonne,  à  Sens 

24.  Besson  Claude,  vignei'on,  à  Màlay-le-Vicomte 

25.  Billeton  Jacques,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

26.  —         Marie,  veuve  Jean  Robert,  de  Saint-Pregts  . . 

27.  Blain  Ktienne,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

28.  —      Simon,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

29.  Bodot  Marguerite,  veuve  Nicolas  Rousset,  de  Sens. . 

30.  Bossu  Claude,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

31.  —        Ednie,  l'aîné,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

32.  Kdnie,  le  jeune,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

33.  Boucheron  Jean,  vigneion,  à  Saint-Pregts 

34.  Bouchot  Htienne,  boucher,  à  Sens 

35.  Bougrand  Pierre,  bourrelier,  à  Sens 

30.  Bôulleau  Anne,  veuve  Joseph  Jarlat,  de  Saint-Pregts. 

37.  Bourdon  Edme,  vignei'on,  à  Saint-Cartault 

38.  Bourdos  Etienne,  vigneron,  à  Màlay-le-Viconite 

,39.  Bureté  Pau  le,  veuve    Maurice    Gassot,  de   Màlay-le- 
Vicomte  

40.  Cabourdin  Jean,  marchand,  à  Sens 

41 .  Calinon  Barthélémy,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

42.  —         Claude,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

43.  Carlot  Jean,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

44.  Cathelin  lùime,  laboureur,  à  Saint-Pierre-le-Vif 

45.  Chédé  Jean,  vigneron,  à  Saint-Cartault 

46.  —     Pierre,  vigneron,  à  Sainl-Cartault 

47.  Chesnot  Claude,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

48.  Chevillon  Claude,  vigneron,  a  Saint-Pregts 

49.  Chevillon  Pierre,  vigneron,  au  faubourg  Notre-Dame, 

à  Sens 0  36 

50.  Chicouard  Marie,  veuve  Nicolas  Mérat,  de  ^hilavle 

Vicomte 

51 .  Clément  Tiburce,  meunier,  à  Sens 

52.  Clouzard  Biaise,  charron,  à  Màlay-le-Vicomte 

53.  Collas  Jeanne,  veuve  Claude  Pichard,  de   Saint-Car- 

tault   

54.  (Lollin  Jean,  sabotier,  au  faubourg  Saiut-Pregts 

55.  —     Nicolas,  vigneron,  à  Rosoy 

56.  Commercy  Marguerite,  veuve  Paul  Bonjour,  de  Voi- 

sines  

57.  Daulaine  Jacques,  courtilier,  à   Saint-Pregts 

.58.     Dautel  Hubert,  serrurier,  à  Sens 

59  Dechambre  Mes  mineurs  Claudel,  de  Saint-Pregts..  .  . 

60.  —  Claude,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

61.  —  'mineure  l^dmc) 

.1  reporter .52  81 
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02.     Dechainhre   .lean-lîaptiste,  boucher,  à  Sens 

€3.  -            Jean-Baptiste,  vigneron,  à  Saint-Pregts. . 

•64.  —  Pierre,  tonnelier,  à  Sens 

65.     Déon  ('laude,  boucher,  à  Sens 

'66.     Desbœufs  Jean,  boulanger,  à  Sens 

67.  Descodindes  Claude,  laboureur,  aux  Boutours 

68.  Desprcs  Jean,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

61).     Diver.-in  André,  savetier,  à  Saint-Pregts 

70.  —        Lazare,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

71 .  Dodet  Pierre,  de  Saint-Pierre-le-Vif 

72.  Doz  Etienne,  receveur  de  la  seigneurie  de  Rosoy.  .  . . 

73.  Dupuis  Ednie,  meunier,  à  Sens 

74.  —        Etienne,  meunier,  à  Màlay-le-Vicomte 

75.  —        Simon,  vigneron,  à  Saint-Pierre-le-Vif 

76.  Duval  Balthazar,  vigneron,  au  faubourg  Notre-Dame. 

77.  Evrat  Jean,  vigneron,  au  faubourg  d'Yonne 

78.  Fasse  Jean,  jardinier,  à  Saint-Pregts 

79.  —      Pierre,  vigneron,  à  Sens 

80.  Formé  Jean-Baptiste,  sabotier,  à  Saint-Pregts 

81 .  Fouet  Sébastien,  laboureur,  à  Paquis  (Màlay-le-Roi). 

82.  Fourché  Michel,  vigneron,  à  Sens 

83.  Fraudin  Edme,  vigneron,  à  Rosoy 

84.  —       Simon,  vigneron,  à  Rosoy 

85.  Garnier  Biaise,  vigneron,  à  Sens 

^6.        —         Hubert,  tonnelier,  à  Sens 

87.  —        Pierre,  tonnelier,  à  Sens 

88.  Gandin   Colombe,  veuve   Charles  Bodot,  de  Saint- 

Pregts  

89.  Gandin  François,  vigneron,  à  Rosoy 

90.  —       Pierre,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

91 .  Gauf.'ard  Edme,  de  Saint-Pregt? 

92.  —        Jacques;  vigneron,  à  Sens 

93.  Gauthier  Louis,  vigneron,  à  Rosoy 

94 .  Gillet  Jean,  vigneron,  à  Sens 

95.  Girault  Daniel,  boulanger,  à  Sens 

96.  Godefroy  Jean-Louis,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

97.  —         Marie,  veuve  Nicolas  Solas,  de  Saint-Pregts. 

98.  Goret  Etienne,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

99.  —     Jacques,  jardinier,  à  Saint-Pregts 

l'IOO.     Gouget  Edme,  manouvrier,  à  Saint-Pregts 

101 .  Guichard  Jean,  taillandier,  à  Sens 

102.  —        Pierre,  taillandier,  à  Saint-Pregts 

103.  (iulUefaut  Savinien,  tonneliei-,  à  Sens 

104.  (iuyot  Etienne,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

105.  Ilaguenier  Joseph,  courlilier,  à  Sens 

A  reporter 
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106.  Haiié  Jean,  oourtilier,  à  Sens 

107 .  Huré  (icorges,  boulanger,  à  Sens 

10<S.     Jacqiielin  Jean,  jardinier,  à  Sens 

109.  Jacquin  Bernard,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

110.  —      François,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

111 .  -       Nicolas,  vigneron,  à  Sens 

112.  Jossez  Jean,  boulanger,  à  Sens '. . 

113.  Juin  Pierre,  boulanger,  à  Sens 

114.  Lagrange  Madeleine,  veuve  Pluot,  de  Sens 

115.  Laîné  Nicolas,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

116.  Lecointe  Cdaude,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

117.  Lecointre  Jean,  courtilier,  à  Sens 

118 .  Lécolle  Claude,  «  garçon  majeur  »,  à  Màlaj-le-Viconite. 

119.  Lefèvre  Jacques,  vigneron,  à  Sens 

120.  —         Nicolas,  mineur,  à  la  Coquesalle 

121 .  Lemerle  Edme,  marchand,  à  Sens 

122.  Lemoine  Edme,  manouvrier,  à  Màlay-le-Vicomte. .  . . 

123.  Leroy  Bernard,  charpentier,  à  Sens 

121.     Leseur  Etienne,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

12.").     Eesire  François,  manouviier,  à  Saint-Pregts 

126.  —      Jacques,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

127.  Lhermitte  lùlme,  vigneron,  à  Sens 

12<S.  —  Pierre,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

129.     Liory  Claude,  paveur,  à  Sens 

1.30.        —      Pierre,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

131  .     Maillard  Jean,  perruquier,  à  Sens 

132.     Malherbe  André,  ciiarcutier,  à  Sens 

133  Malherbe   Madeleine,   veuve   Pierre  lU'tif,   de  Saint- 
Pregts 

134.     Malherbe  Nicolas,  tonnelier,  à  Sens 

13.").     Malnoury  T^ouis,  laboureur,  à  Saint-Pregts 

1.36.     Manjon  Jean,  vigneron,  à  Sens 

137       Marie  Nicolas,  bourrelier,  à  Saint-Pregts 

i;')8.     Marteau  Fiacre,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

1.3i).  —        Toussaint,  manouvrier,  à  Saint-Pregts 

1  10.     Martin  Louise,  de  Saint-Pregts 

111.     Massé  Jean,  courtiliei-,  à  Saint-Pregts 

1  12  —      Marie-Anne,  de  Saint-Pregts 

1  i:')  Pierre,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

111.     Maulny  Edme,  courtilier,  à  Saint-Pregts 

1  I.").  Jean,  courtilier,  à  Saint-Pi-egts 

1  16.  Pierre,  courtilier,  à  Saint-Pi'egts 

1  17       Mégret  Edme,  lisseiand,  à  Sens 

1  IS       Méiot  Nicolas-llubeit,  vigneron,  à  Véron..  , 

]  \\),  Nicolas,  vignc'ioM,  ;i  M;■lla^-le-^■icomte 
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ir)0.  Meunier  .[eaii-liaptiste,  aubcii^iste,  à  Saint-Pregts. .  . 

1.')! .     Michel  Jean,  manouvrier,  à  Saint-C.artault 

l.Vi       Michon  Kdme,  cordonnier,  à  Sens 

l.Yi.     Mondéry  Louis,  tonnelier,  à  Sens 

104.     Moreau  Jacques,  laboureur,  à  Etigny 

155.     Morin  Jean,  vigneron,  à  Màlay-le- Vicomte 

1.Î6.     Ouzier  Louis,  milicien,  de  Saint-Pregts 

l.")7.  Louis,  fils  de  Jean,  vigneron,  à  Saint-Pregts. . 

l.')8.  l'achot  Marie,  veuve  Jean  Lhermitte,  de  Saint-Pregts. 

159.  Parigot  Jean,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

160.  Pellot  Claude,  cordonnier,  à  Sens 

161 .  Perrot  Biaise,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte 

162.  —       Iles  mineurs),  de  Rosoy 

163.  —       Edme,  vigneron,  à  Màlay-le-Vicomte 

164.  —       Jacques,  laboureur,  audit  lieu 

165.  Pichaid  Nicolas,  meunier,  à  Gron 

166.  Pinçonnat  Edme,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte 

167.  —  Mai-ie-Anne,  de  Màlay-le-Vicomte 

168.  —  Pierre,  maréchal,  à  Saint-Pregts 

169.  Pleyard  Marguerite,    veuve  Claude  Dechambre,  de 

Saint-Pregts 

170.  Pleyard  Pierre,  jardinier,  à  Saint-Pregts 

171 .  Poisson  Martin,  laboureur,  à  Etigny 

172.  Poulet  Eldme.  vigneron,  à  Saint-Paul 

173.  Pouré  Nicolas,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte 

174.  Prunot  Marie,  veuve  Jacques  Charetier.  de  Sens  .... 

175.  Quatremain   Savinien,  bedeau  de   Saint-Maurice  de 

Sens 

176.  Raju  Jean,  vigneron,  à  Saint-Pierre-le-Vif. 

177.  Regnault  Anne,  veuve  Voisin,  de  Saint-Pregts 

178.  Renai-d  Edme,  tonnelier,  à  Saint-Pregts 

179.  —        Louise,  veuve  Er.  Harles.  de  Saint-Pregts.. .  . 

180.  —        Nicolas,  courtilier.  à  Saint-Pregts 

181 .  Robert  Etienne,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

182.  —       Etienne,  marchand,  à  Sens 

183.  —       Jacques,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

184.  —       Jean,  aubergiste,  à  Sens 

185.  —       Jean-Baptiste,  vigneron,  à  Saint-Pi"egts 

1X6.  -         Madeleine,  veuve  Edme  Rodon,  de  St-Pregts. 

1S~.        -         Pregts,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

188.     Rochaut  Claude,  vigneron,  à  Rosoy 

189  —        Pierre,  vigneron,  à  Rosoy 

190.  Rodon  André,  vigneron,  à  Màlay-le-Vicomte 

191.  Rodot  Jean-Baptiste,  vigneron,  à  Saint-Pierre-le  Vif.. 

192.  Rolin  Alexis,  meunier,  à  Sens 
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193.  Ilousseau  Louis,  veuve  Fossé,  de  Saiiit-l'i-egts 

194 .  Housselet  Marguerite,  de  Saint-Pregts 

195.  Rousselot  Pierre,  vigneron,  à  Màlay-le-Viconite 

196.  Sébille  Michel,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

197.  —       Jean-(-laude,  teinturier,  à  Sens 

198.  Semaine  Jean,  nianouvrier,  à  Sens 

199.  Servais  Marie- Anne,  veuve  J.  Bécon,  de  Rosoy 

200.  Simon  Pierre,  maréchal,  à  Sens 

201 .  Simonnet  Jean,  sellier,  à  Villeneuve-le-Roi. 

202.  Soufllot  Nicolas,  laboureur,  à  >h\lay-le-Vicomte 

203.  Sourd  Antoine,  vigneron,  à  Sens 

204.  Soutin  Jean-Baptiste,  de  Sens 

205.  Terrier  Nicolas,  laboureur,  à  Rosoy 

206.  Thévenin  François,  de  Sens 

207.  Thienloup  Pierre,  laboureur,  à  Màlay-lc-Viconite  .  .  . 

208.  Thivot  Philippe,  vigneron,  à  Sens 

209.  Thomas  Ktienne,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

210.  —        Jacques  vigneron,  à  Saint-Pregts 

211 .  —        Jean,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

212.  —        Jean-Claude,  tonnelier,  à  Sens 

213.  Troué  Etienne,  vigneron,  au  faubourg  Notre-Dame.  . 

214.  —      Jean,  vigneron,  à  Saint-Pregts 

215.  —      Savinien,  cordonnier,  à  Sens 

Total 169  91 

Nobles,  officiers  de  justice  et  boiiiyeois 

André  F^lie,  procureur  au  bailliage  de  Sens 0  38 

Aublet  Antoine-Moïse,  conseiller  au  bailliage. 0  45 

—      Jean,  procureur  au  bailliage 34  20 

Beau  de  Champmoynat,  médecin,  à  Sens 7  62 

Benoît  de  ("Jiateaufeuillet  Pierre-Cdiarles,  conseiller  au  bail- 
liage   10  53 

Beranger  Alexandre,  receveur  de  la  seigneurie  de  F'ouchè- 

res  pour  le  Chapitre  de  Sens 12  15 

Blanchet   Dominique,  garde-marteau    en  la    maîtrise   des 

F^aux  et  F'orets  de  Sens 1  37 

li()ivii\  Jean,  chamoiseur  à  Sens 0  25 

Bonnaire  'Jean  de»,  conseiller  au  bailliage • 1  25 

Bonnerot  Louis,  notaire  à  Sens 3  25 

Boullier  Claude,  bourgeois,  à  Sens 0  60 

Bourdon  Charles,  ancien  praticien,  à  Màlay-le-Vicomte. ...  1  50 

Cochois  Claude,  chirurgien,  à  Sens 0  25 

Denisot  Barthélémy  marchand,  à  (kiudebec 1     » 

Desliens  Jean-^\uguslin.  notaire,  à  Sens 0  56 
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Deslicns  Michel,  tanneur,  à  Sens 

Faisant  Jacques,  tanneur,  à  Sens 

Fauvelet   de    Charbonnières   Savinien,   seigneur  de  Bour- 

rienne 

Foacier  de  Ruzé  i Marie-Françoise  de  La  Verdure,  veuve i..  . 
(iauthier  F^tienne-Charles,  bourgeois,  à  Sens 

—  F'rançois,  bourgeois,  à  Sens,  fermier  du  minage..  . 

—  Marie-Marguerite,  de  Sens 

Ciibier  F"rançois,  écuyer,  à  Sens 

Gratien  Simon,  curé  de  Villeneuve-le-Roi 

Guyard  de  Chalambert  Jean-Baptiste,  conseiller  en  l'élec- 
tion de  Sens  

Hardy  Jean-Baptiste,  procureur,  à  Sens 

Hélye  Roger-Etienne,  notaire,  à  Sens 

Jacques  Jean-François,  ancien  notaire,  à  Sens 

Jolly  Paul,  bourgeois,  à  Sens 

La  Rivière  Pierre-Simon,  président  au  grenier  à  sel  de  Sens 
Levert  Jean,  capitaine  des  gardes-suisses  de  feu  M.  le  duc  de 

Berry 

Lhermitte  de  Champbertrand  François,  écuyer,  à  Sens 

Mocquot  Olivier,  avocat,  à  Sens 

Rossel  Christophe-Colomban,  officier  de  carabiniers 

Saint-Bon    Michel-Nicolas-Pierre,   greffier   en  chef  de   la 

maîtrise  des  Faux  et  Forêts 7  77 

Sandrier  Edme-Thomas,  avocat,  à  Sens 8     » 

Tarbé  (Anne  Dubec,  veuve  Charlesi,  marchande,  à  Sens. ...  0  50 

Villiers  Claude-Louis,  chirurgien,  à  Sens 0  23 
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RÉCAPITL'L.\T10X 

Nombre  de  feux  en  1789  (1  ) 77 

Nombre  de  propriétaires  domiciliés 75 

Biens  des  laboureurs,  vignerons  et  artisans  (d'après  le  terrier)  : 

75  domiciliés  dans  la  paroisse 323  64     ^ 

215  forains 169  91     N 

Biens  des  nobles,  officiers  de  justice  et  bourgeois  (d'après 
le  terrier) 

Biens  ecclésiastiques  (d'après  les  ventes) 

Biens  communaux  (2) 

Total 1.168  42 


(1)  Cahiers  (lu  baiHiiijjr  de  Sena.  |i.  7-i. 

(2)  IbUI..  p.  74. 
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D'après  l'arpentage  de  Pciillon  d  i.  la  suijerficie  de  la  paroisse  serait 
de  1.105  arpents.  D'où  une  dillérence  insignifiante  de  63  arpents  que 
nous  obtenons  en  excédent.  Mais  il  faut  noter  que  l'arpentage  de 
Paillon  doit  pécher  i)ar  défaut;  à  22  pieds  pour  perche,  1.105  aipents 
équivalent,  en  elfet,  à  563  hectares  ;  or,  la  superficie  actuelle  de  la 
commune  est  de  616  hectares. 


III 

Terrier  de  Noé  (1746) 

lArcli.    Yonne.    E.   '2li|5| 


I.  —  Domiciliés  d.\ns  i.a  iwuoissh 
1.  —  Laboureurs  et  vignerons 

1 .  Honneau  Caprais,  vigneron 

2.  —         (les  mineurs  Kdmei 

3.  —         Pierre,  vigneron 

4.  Houquain  Anne,  veuve  Claude  Délais,  de  Noé  . . 

5.  Buisson  Claude,  laboureur,  aux  Auberts 

6.  —       .lean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

7 .  Chapotot  Caprais,  vigneron 

S.  —          Pierre,  laboureur,  au  Clos  de  Noé. . . . 

y .     (Miouart  Edme,  vigneron 

10  Dechambre  Jean,  vigneron,  aux  Auberts 

1 1  .     Délais  Caprais,  laboureur 

12.  —      'les  hoirs  .Marie i,  des  Auberts 

13.  —       .Jean,  laboureur 

M .         —       Louis,  vigneron 

15.     Dupuis  .Jean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

IC).  Dussy-  Anne,  veuve  Pierre  Pivin,  des  Auberts.. . 

17.  —      Jean,  vigneron,  aux  .Vulierts 

18.  Feuillet  Jean  aîné,  laboureur,  au  Clos  de  Noé.  . 
19  —       Jean  jeune,  laboureui-,  au  C-los  de  Noé. 

21 .  Formé  Jean,  laboureur,  aux  .\uberts  (Noé) 

22.  —        Marie,  veuve  César  Chai)Otot,  de  Noé..  . 

23  —       l'ierre,  vigneron 

'I.\  (iibcrl  Caprais,  mineui'.  fils  de  Jean,  laboureur. 
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24.  Gouger  Kdinée,  veuve  P.  Daguain,  du  CAos  de  Xoé.  .  . 

25.  (iuyer  Edme,  vigneron,  au  C.los  de  Noé 

26.  (luyot  Marie,  veuve  Claude  Pissier,  du  Clos  de  Noé. 

27.  Hodry  Caprais,  laboureur,  à  Noé 

28.  —      Caprais,  domestique,  à  Saint-Valérien 

29.  —       Edme,  «  garçon  majeur  »,  de  Noé 

.iO.       —       Gabriel,  fils  mineur  de  Jean,  de  Noé 

!^1 .       —      Jean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

'SI.       —      Louis,  «  garçon  majeur  »,  de  Noé 

33.  Huyard  Jean,  laboureur 

34.  Kenevelat  Agathe,  veuve  Pierre  Thomas,  de  Noé. .  . . 
3ô.     Lambert  Caprais,  vigneron,  aux  Aubcrts 

36.  —         Charles,  vigneron,  à  Noé 

37.  —         Marie,  veuve  Caprais  Roy,  de  Noé 

35.  —         Jeanne,  veuve  Nie.  Formé,  de  Noé 

39.  Lambout  Nicolas,  laboureur,  aux  Auberts 

40 .  Larcher  Louis,  vigneron,  à  Noé 

41 .  Lebland  Gabriel,  vigneron,  à  Noé 

42.  —       Jean,  laboureur,  à  Noé 

43.  Legris  Marie,  veuve  Quentin  Chapotot,  de  Noé 

44.  Linard  Marie,  veuve  Jean  Lambert,  de  Noé 

45.  Matignon  Jean,  vigneron,  aux  Auberts 

46.  Mercier  (les  hoirs  Jeani  de  Noé 

47.  —       Pierre,  vigneron,  à  Noé 

48.  Moreau  Jean,  vigneron,  à  Noé 

49.  —        Pierre,  vigneron,  à  Noé 

50.  Mossot  (les  hoirs  Louisi,  à  Noé 

51 .  Pelletier  Louis,  laboureur,  à  Noé 

52.  Philippot  Edme,  laboureur,  à  Noé 

53.  Pivin  Anne,  veuve  Louis  Chapotot,  de  Noé 

54.  —      (les  hoirs  Edme),  de  Noé.. 

55.  Rodon,  Caprais,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

56.  Rodot  Edme,  vigneron,  aux  Auberts 

57.  —     Claude,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

58.  Rousseau  Pierre,  laboureur,  à  Noé 

5!).  —        (les  hoirs  Nicolas),  de  Noé 

60.  Roy  Caprais,  vigneron,  à  Noé 

61 .  —    Edme,  laboureur,  au  Clos  de  Noé 

62.  —    Jean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

63.  —    Jean,  laboureur,  au  Clos  de  Noé 

64.  Senange  Suzanne,  veuve  Jean  Dussy,  des  Auberts.  . . 

65.  Thienloup  Marie-Anne,  veuve  Nie.  Rousseau,  de  Noé. 
6().  Thomas  Caprais,  mineur,  fils  de  feu  François,  de  Noé. 

67 .  —      Edme,  vigneron,  à  Noé 

68.  —       François,  vigneron,  à  Noé 
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2.  —  Manoiivrieis  et  (irtisdiis 

(il).     Brûlé  Hdine,  manouvrier 

70.  Délais  François,  manouvrier 

71 .  —      Nicolas,  manouvrier 

72.  Dimanche  (-harles,  tissier  en  toiles 

73.  Duverger  Claude,  sabotier 

71.  —        Etienne,  sabotier 

7').     Filet  Etienne,  manouvrier 

7G.     Jossier  Pierre,  meunier 

77.  Lachaise  Toussaint,  manouvrier,  au  Clos  de  Noé.. . 

78.  Linard  Edme,  manouvrier,  au  Clos  de  Noé 

79.  —       Jean,  manouvrier,  aux  Auberts 

80.  —      Pierre,  manouvrier,  au  Clos  de  Noé 

81 .  Neuville  Caprais,  tissier  en  toiles,  au  Clos  de  Noé. 

82.  Pelletier  Louis,  manouvrier,  au  Clos  de  Noé 

8.3.     Pissier  Claude,  manouvrier,  au  (^los  de  Noé 

84.  Viellard  Edme,  manouvrier,  à  Noé 

Total 

3.  —  Officiers  de  Justice 

85.  Chapotot  Caprais,  le  jeune,  sergent,  à  Noé 

86.  —         Quentin,  notaire,  à  Noé 

87.  Mossot  (iabriel,  greflier,  à  Noé 

Total 
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U.    —-    FOKAINS 

1.  —  Ldbonreiirs,  uitjneroiis,  inanouvriers  et  artisans 

liarbier  Henri,  manouvrier,  à  Màlay-le-Vicomte 

Behotte  lùlme,  laboureur,  à  Vaumort 

Bellanger  Claude,  manouvrier,  à  Villiers-Eouis 

Berlin  Jean,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte 

Blondeau  lùlme,  laboureur,  à  Vaudeurs 

Bonneau  Edme,  garçon  majeur,  à  Véron 

—        Etiennette,  fille  majeure,  à  Theil 

Butin  Claude,  sabotier,  à  Theil 

Catbelin  Etienne,  vigneron,  à  Màlay-le-Vicomte 

Chauvigny  André   et  Pieii-e,   manouvriers  à  Màlay- 
le-Vicomte  

(Chevallier  (Claude,  tissier  en  toiles,  à  Theil 

Chicouart  Pierre,  charron,  à  Màlay-le-Vicomte 

Chouart  l'Cdme,  laboureur,  à  Theil 

Philippe,  lissier  en. toiles,  à  Theil 

Colot  Nicolas,  laboureur,  à  Tlieil 
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16.  Darde  Anne,  veuve  J.  Cuillard,  de  Theil U  50 

17.  Davoine  Jacques,  vigneron,  à  Saint-(^lénieut 3  09 

18.  Dechambrc  Kdme,  vigneron,  à  Theil 0  25 

19.  Délais  Claude,  manouvrier,  à  Theil 0  47 

20.  —     Edme,  manouvrier,  à  Theil 0  25 

21 .  Depoix  Pierre,  meuni  r  de  F'ossemore  (Theil)   ......  4  77 

22 .  Luce,  de  Theil 1  30 

23.  Dier  Françoise,  veuve  Simon  (ieneticr,  de  Theil 3  74 

24.  Donon  Claude,  manouvrier,  à  Cerisiers 1  35 

25.  Doz  Hubert,  laboureur,  à  Ah\lay-le-Vicomte 1     » 

26.  Dupré  Marie,  veuve  DelécoUe,  de  Màlaj-le- Vicomte..  0  2.> 

27.  Duveau  Benoît,  manouvrier,  aux  Fleur\'S  (Màlay-le- 

Viconite 0  75 

28.  F"ouet  Claude,  garçon  majeur,  Màla^-le-Vicomte  ....  6  12 

29.  Fremy  Pierre,  vigneron,  à  Màlay-le-Vicomte 0  12 

30.  Gadin  Nicolas,  laboureur,  à  Vareilles 0  33^ 

31.  Gauthier  Claude,  manouvrier,  à  Màlay-le-Vicomte.. .  0  50 

32.  Grenet  Antoine,  vigneron,  à  Yéron 0  12 

33.  Heurton  Jean,  manouvrier,  audit  lieu 0  75 

34.  Hodry  Edmée,  veuve  Nie.  Lépagnol,  de  Vaumort. .  .  .  0  88 

35.  —       Jacques,  laboureur,  à  Vaumor.t 0  50 

36.  —      Jean,  vigneron,  à  Passy 1  68 

37.  Jalmain  Gorgon,  manouvrier,  à  la  Grange-au-Doyen 

(Véron) 1  85 

38.  Jarry  Edme,  vigneron,  à  Theil 0  59' 

39.  —     Guillaume,  laboureur,  à  Theil 1  12 

40.  —     Edméf^,  mineure,  à  Theil 1  40 

41 .  Jouan  Edme,  laboureur,  à  Yaumorl 0  13 

42.  Joyer  Sulpice,  manouvrier,  à  Màlay-le-Vicomte 0  25 

43.  Labbé  Jean,    laboureur,  aux  Fleurys  (Màlay-le-Vi- 

comtc 2  11 

44.  Laforge  Louis,  vigneron,  à  Theil 1   10 

45.  Lambert  Nicolas,  laboureur,  à  Theil 0  56 

46.  Lépagnol  Jean,  laboureuf,  à  Pont-sur- Vanne 3  18 

47.  Letendre  Savinien,  manouvrier,  à  Màlay-le-Vicomte.  0  25 

48.  Lucas  André,  manouvrier,  ù  Theil 1  96 

49.  Mariet  Jean,  manouvrier,  à  Chigy 0  0& 

50.  Marmion  François,  manouvrier,  à  Villiers-Louis..  . .  1  24 

51 .  Marquaise  Caprais,  vigneron,  à  Theil 2  43 

52.  Martin  Jérôme,  laboureur,  à  Milly  (Foissy) 2  37 

53.  Matignon  Pierre,  laboureur,  à  Vaumort 6  61 

54.  Mercier  Edme,  manouvrier,  aux  Fleurys  (Màlay-le- 

Vicomte  3  94 

55.  Mérot    Christophe,    manouvrier,    à    l'Ormeau   iVau- 

deurs 2  80 
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56.  Mérot    Gabriel,    laboureur,    au    Val  -  Saint -Etienne 

( Véron) 

57.  Milliot  Gorgon,  manouvrier,  à  Vcron 

58.  Xodet  Jean,  tissier,  à  Theil 

59.  Pigeard  Jean,  laboureur,  à  Vauniort 

60.  Pi  vin  Gaprai.s,  laboureur,  à  Màiay-le-Viconite 

61.  Plussier  Nicolas,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte.  .  .  . 

62.  —       Savinien,  laboureur,  à  Yaumort 

63.  Rclin  Jacques,  laboureur,  à  Pont-sur- Vanne 

64.  Robert  Prcgts,  vigneron,  à  Sens 

65.  Rodot  Ednie,  laboureur,  aux  Bordes-de-Dixniont.  .  .  . 

66.  Rousset  Jean-Pierre,  laboureur,  à  Rosoy 

■67.     Roy  Etienne,  laboureur,  à  Tbeil 

68.  Senange  Caprais,  laboureur,  aux  Bordes-de-Dixmont. 

69.  "        Edme,  laboureur,  à  Bois-Bourdin 

70.  —        Jean,  laboureur,  à  Maurepas 

71       Sine  François,  meunier,  à  C-bigy 

72.  SivaPine  Sébastien,  laboureur,  a  Màlay-le-Vicomte. . 

73.  Sourd  Pierre,  laboureur,  à  Theil 

74.  Thienloup  Edme,  laboureur,  à  Màlay-lc-Vicomte  . . . 

75.  Thomas  Jean,  manouvrier,  à  Saligny 

76.  —       Mai'ic,  veuve  Nie.  (^ollot,  de  Theil 
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2.  —  Nobles,  bouif/eors,  of liciers  de  justice,  etc. 

Boucher  .Michel,  oflicier  de  la  maison  du  Roi,  à  Versailles. 

Dufour  Michel,  chanoine  de  Sens 

DupeiTet  Marie-Madeleine,  de  Paris 

Farinade  Jérôme,  bourgeois,  à  Sens 

Fontaine  Laurent,  «  notaire,  greffier  et  meunier  »,  à  Màlay- 

le-Roi : 

Galliot  Marie,  veuve  Faisant,  marchande,  à  Sens 

Gratien  Mathieu-Thomas,  bourgeois,  à  Villeneuve-le-Roi.  . 
(iuichard  Antoine,  époux  Edmée  Barbier,  marchand,  à  Sens. 

Hardy  Jeau-iiaptiste,  procureur,  à  Sens 

Larcher  de  la  Ghalonde  Jérôme-François,  avocat,  à  Sens. 

Lefler  Pierre,  lieutenant  en  la  prévôté  de  Dixmont 

Linguet  Nicolas,  prévôt  royal  de  .Màlay-le-Vicomte 

Miolet  .Marie,  veuve  d'André  Blanchit,  procuieur,  à  Sens. 

Nodet  Pierre,  greflier.  à  Tiieil 

Ravier  Pieire,  notaire,  à  Villieis-Eouis 

Thomason  Pierre-Nicolas,  bourgeois,  à  Sens 

\'eiiet  Picne,  maiti'C  d'école,  à  Theil 
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IXIIIODICTION'  CCI 

RkCAI'ITLLATION 

Nombre  de  feux  en  1789 124 

Xombi-e  de  propriétaires  domiciliés  (non  compris  le  curé)(l)  87 

lîiens  des  laboureurs,  vignerons  et  manouvriers (d'après  le  terrien  : 

84  domiciliés  dans  la  paroisse 486  45    /  _ 

76  forains 172  31     S  ' 

Biens  des  bourgeois  (d'après  le  terrier) 125  27 

Biens  ecclésiastiques  (d'après  les  ventes) 47  02 

Biens  communaux  (2) 155  64 

Chemins  et  friches  (2) 34  55 

Total 1.021  24 

D'après  l'arpentage  de  Paillon  (2),  la  superficie  de  la  paioisse  de 
Noé  est  de  1.539  arpents.  La  différence  entre  ce  chiffre  et  celui  que 
nous  avons  obtenu  ci-dessus,  soit  518  arpents,  marque  les  biens  du 
seigneur,  M.  Mégret  d'Ktigny. 


IV 
Terrier  de  Theil  (1746) 

lArcli.  Yoniir.  ]'>21(|8| 


I.  —  Domiciliés  dans  l.a  pakoissk 
1.  —  Laboureurs  et  vignerons 

1 .  Bonneau  Ktiennetle 

2 .  Bonnodot  Edme,  vigneron 

3.  —         Etienne,  vigneron 

4.  —         Jacques,  fils  d'Edme,  vigneron 

5.  —         Jacques,  fils  de  Jacques,  laboureur  . 

6.  Breton  (les  hoirs  Marin) 

7 .  Brûlé  Antoine,  vigneron 

8 .  —     Jean,  vigneron 

9 .  —      Pierre,  vigneron 

10.     Collot  Nicolas,  laboureui- 


(1)  Voir  supra,  p.  ux.  note  -2. 

(2)  Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  885. 
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11.  Crevant  Marguerite,  veuve  J.  Pigeard,  vigneron 0  12. 

12.  Declianibre  Kdnie,  vigneron 8  02 

13.  Depoix  (les  hoirs  Edme» 7  25 

11.  Dier  Françoise,  veuve  Simon  Genelier,  laboureur. . .            4  83 

15.  Guyot  Jean,  vigneron 3  94 

16.  Hardy  Nicolas,  laboureur 13  (iO 

17.  Jarry  Kdnie,  vigneron 11  64 

18.  —     Kdniée,  mineure,  lille  de  feu  Pierie 0  35 

19.  —    Guillaume,  lajjoureur 15  67 

20.  La^orge  Louis,  vigneron 1  06 

21       Lambert  Nicolas,  laboureur 2  44 

22.  Leclerc  Kdme,  laboureur 2  55 

23.  —       (les  hoirs  Ktennel 1  95 

24.  Marquaise  Caprais,  vigneron 3  18. 

25.  Poisson  Marie,  veuve  Etienne  Guenu,  laboureur 5  15 

26.  —       Nicolas,  laboureur 2  28 

27 .  Roy  Etienne,  laboureur 0  67 

28.  Sourd  Jacques,  vigneron 0  41 

29.  —      Pierre,  laboureur 5     » 

30.  Thomas  Marie,  veuve  Col  lot,  laboureur 7  49. 

Total 112  78 

2.  —  Mdiioiipricrs  et  (irtisdiis 

31 .  Hutin  Claude,  sabotier  

32.  —       Simon,  sabotier  . 

33.  Challiet  François,  meunier 

34.  Cottet  Pierre,  maréchal 

35.  Darde  Anne,  veuve  de  tAiillard,  sabotier 

36.  —      Pierre,  charron 

37 .  Délais  Edme,  manouvrier 

38.  De])oix  Pierre,  meunier,  à  Fossemore 

39.  (ialicicr  des  hoiisi,  de  Theil 

40.  (iassot  .Vntoine,  charion 

11  .  llardoin  Jeanne,  veuve  Jean  Nodet,  tissiei-  en  toiles. 

42.  Jacquelin  Vincent,  cabaietier 

43.  Jisuy  Pierre,  manouvriei' 

4  l.     Latreille  Simon,  sabotier 

45,     Liiiard  Jaccpies,  mauouviier 

4()       Lucas  André,  manouvriei" 

17  Nodet  Jean,  lissier  en  toiles 

18  Havier  .\nne,  veuve  de  (>hai'les  Soiais,  meunier 

H)       Hoy  Edme,  manouvrier 

50.  Taiet  Mathieu,  berger 

51 .  —      (les  hoirs  .Mathieu  ».  de  The  il 

Total 59    » 
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3.  —  Divers 

52 .  Xodct  Pierre,  greffier 

53.  Venet  Pierre,  maître  d'école 

Total 5  11 

II.    —    FoiiAINS 

1.  —  Laboure ars,  vignerons,  nianonvriers  et  artisans 

1 .  Barbier  Hubert,  aubergiste,  à  Cerisiers 

2.  Bichot  Edme,  laboureur,  à  Vauniort 

3.  Blain  Jean,  laboureur,  à  Vaumort 

4.  Blanchet  Jean,  laboureur,  à  Pont-su:  -Vanne 

5.  Blondeau  Jean,   laboureur,  à  Vaudeurs,  à   cause    de 

sa  femme 

tî.     Bonneau  Caprais,  vigneron,  à  Noé 

7.  —         Kdme,  domestique,  à  Véron 

8.  —         {les  mineurs  Edme),  de  Noé 

9.  —         Pierre,  vigneron,  à  Noé 

10.  Bordier  Nicolas,  laboureur,  à  Vareilles 

11 .  Bouquain  Anne,  veuve  de  Cl.  Délais,  vigneron,  à  Xoé. 

12.  Bourcier  Madeleine,  veuve  Véron,  laboureur,  à  Pont. 

13.  Brissot  Gabriel,  laboureur,  à  Vaumort 

14.  Brûlé  Edme,  manouvrier,  à  Noé 

15.  Buisson  Claude,  laboureur,  à  Noé 

16.  —       Jean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

17.  (Champenois  Jean,  laboureur,  à  Pont-sur- Vanne 

18.  Chapotot  Caprais,  laboureur,  à  Noé 

19.  —         Pierre,  laboureur,  au  Clos  de  Noé 

20.  Chevalier  Pierre,  vigneron,  à  Pont-sur-Vanne 

21 .  Chouart  Edme,  manouvrier.  à  Noé 

22.  Cocu  Louis,  meunier,  à  .Marsangy 

23.  Collet  Nicolas,  laboureur,  à  Vareilles 

24 .  Daguain  Pierre,  manouvrier,  à  Noé 

25.  Davoine  Jacques,  manouvrier,  à  ^aint-Clément 

26.  Délais  François,  manouvrier,  à  Noé 

27.  —      Nicolas,  manouvrier.  à  Noé 

28.  Duss}'  Anne,  veuve  Pivin,  des  Auberts  (Noé) 

29.  —     Jean,  vigneron,  aux  Auberts  (Noé) 

30.  Duverger  Claude,  sabotier,  à  Noé 

31 .  —         Etienne,  sabotier,  à  Noé 

32.  Félix  Nicolle,  veuve  Michel  Rigoreau,  de  Pont 

33.  Feuillet  Jean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

34.  Formé  Jean,  laboureur,  aux  Auberts  (Noé) 

■35.         —       Pierre,  vigneron,  à  Noé 
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3().  Foucliy  Jeaii,  bergei'.  à  Pont 

'.M .  Fouet  Sébastien,  laboureur,  à  Pasquis  (Màlay-lc-Roi). 

'S8.  Frémy  François,  vigneron,  à  Vauniorî 

39.  Gadin  Nicolas,  laboureur,  à  Vareilles 

40.  Gandin  Savinien,  vigneron,  à  Véron 

41 .  (iibert  Jean  des  hoirs),  de  No? 

42.  Girardeau  Marie,  yeuve  Pierre   Maillet,  vigneron,  à 

43.  Hervé  François,  charron,  aux  Sièges 

44.  Hodry  Caprais,  laboureui-,  à  Noé 

45.  —       Cai)rais,  domestique,  à  Saint-Valérien 

46  —       Edme,  vigneron,  a  Vauniort 

47.  Kdme,  garçon  majeur,  à  Noé 

48.  —      Edmée,  veuve  Nie.  Lépagnol,  vigneron,  à  Vau- 

niort  

49.  —       François,  laboureur,  à  Vaumort 

,')().  —       Gabriel,  lils  mineur  de  Jean 

51 .  —       Jacques,  laboureur,  à  Vaumort 

52.  —      Jean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

53.  —      Jean,  vigneron,  n  Passy 

54.  Jean,  laboureur,  à  Vaumort 

55.  —       Louis,  garçon  majeur,  à  Noé 

56.  Huyard  Jean,  laboureur,  à  Noé 

57.  Jalmain  Gorgon,  vigneron,  à  Véron 

,58.  Jolly  Pierre,  laboureur,  à  Chigy 

59.  Jossier  Pierre,  meunier,  à  Noé 

60.  Jouan  l-.dme.  laboureur,  à  Vaumort 

61.  Jubin  Hubert,  laboureur,  à  Foissy 

62.  Kenevelat  Agathe,  veuve  de  Pierre  Thomas,  de  Noé. 

63.  Lambert  ("Jiarles,  vigneron,  à  Noé 

64 .  —         Jeanne,  veuve  Nie.  Formé,  de  Noé 

65.  Marie,  veuve  Cajjrais  Roy,  de  Noé 

66.  —         Yves  (les  hoirs),  de  Noé 

67.  Lambout  Nicolas,  vigneron,  ù  Noé 

68.  Larcher  f^ouis,  vigneron,  à  Noé 

69.  —        Louise,  fille  majeure,  à  Cei'isiers 

70.  Lebland  (iabriel,  laboureur,  à  Noé 

71 .  —        Jean,  vigneron,  à  Noé 

72  Lecas  .Ican,  laboureur',  à  Vaumort 

73.  Legris  Marie,  veuve  Quentin  (.hajjotot,  de  Noé 

74.  Lehup  Thomas,  laboureur,  à  Vaumort 

75.  I>iébaut  Glande,  laboureur,  à  Foissy 

76  Linard  Jean,  vigneron,  à  Vaumort 

77.  —       .Maiie,  veuve  Jean  Lambert,  vigneron,  à  Noé. 

78.  Maillet  Jean.  vigner(jn,  à  Vaumoit 

79.  —        .Mprie,  veuve  J.  Guyot.  laboureur,  aux  Sièges. 
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<S0.     Mannioii  François,  inanouvrier,  à  Villiers-Louis. . .  . 

<S1 .     Martin  .lérônic,  laboureur,  à  Milly  (Foissv) 

<Sl^     Matignon  Hdnie,  laboureur,  à  Vauniort 

<S3.  -  Jean,  vigneron,  aux  Auberts  (Xoéi 

84  .  —  Pierre,  vigneron,  à  Vauniort 

«S5.     Mercier  Hdme,   laboureur,   aux    Fleurys   (Màlay-le- 

Viconitei 

X6.     Mercier  Jean,  domestique,  à  Passy 

87.  —       Léonard,  vigneron,  à  Noé 

88.  —       Pierre,  vigneron,  à  Noé 

89.  Mérot    Christophe,   manouvriei-,   à    l'Ormeau   (Yau- 

deurs) 

90.  Moreau  Claude,  cordier,  à  Villeneuve-rArchevcque. 

91 .  —        Jean,  vigneron,  à  Noé 

92 .  —        Pierre,  vigneron,  à  Noé 

93.  Mossot  Louis  (les  hoirsi,  de  Noé 

94.  Neuville  Caprais,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

95.  Pelletier  Louis,  laboureur,  à  Noé 

96.  Perrot  Jean-Louis,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

97.  Philippot  Edme,  laboureur,  à  Noé. 

98.  Picon  André,  laboureui-,  à  Pont-sur-Vanne 

99.  —     Jean,  laboureur,  audit  lieu 

100.  Pigeard  Jean,  laboureur,  à  Vaumort 

101 .  Pivin  Anne,  veuve  Louis  Chapotot,  à  Noé 

102.  —     Caprais,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte 

10.3.     Plussier  Savinien,  laboureur,  à  Vaumoi't 

104.     Poulain   F'rançois-Nicolas,   laboureur,   à    Pont-sur- 
Vanne  8  25 

10.>.     Poulette    Catherine,  veuve  Savinien    Martin,    à   Va- 

reilles 

106      Prévost  Jean,  vigneron,  à  Vaumort 

107.  Prin  Marie,  veuve  de  J.  Deschamps,  laboureur,  à  Voi- 

sines  

108.  Prot  Jean,  laboureur,  à  Màlay-le-Roi 

109.  Ravier  Jeanne,  domestique,  à  Sens 

110.  Relin  Jacques,  laboureur,  à  Pont-sur-Vanne 

111 .  Rigoreau  Kdmée,  veuve  Jean  Maline,  de  Vaumort..  .  . 

112.  —  Denis,  laboureur,  à  Villiers-Louis 

113.  —  Jean,  l'aîné,  vigneron,  à  Vaumort 

114.  —  Jean,  le  jeune,  laboureur,  audit  lieu 

llô.  —  Louise,  veuve    Savinien  Legris,   vigneron 

audit  lieu 

116.  —        Marie,  veuve  Jean  Greslot,  de  Vaumort.. . . 

117.  Rodot  Claude,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

118.  —      Edme,  laboureur,  aux  Bordes  de  Dixmont.. . . 
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119.  Rodot  lùlme,  laboureur  aux  Auberts  (Noé) 

120.  Roland  Jean,  laboureur,  à  Pont-sur-Vanne 

121 .  Rousseau  Pierre,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

122      Rousset  Pierre,  marchand,  :i  Voisines 

123.  lioy  C.aprais,  vigneron,  à  Noé 

124.  —    Ednie.  laboureur,  au  Clos  de  Noé 

125.  —  Etienne,  serrurier,  à  Yilleneuve-rArchevèque. . 

126.  —    Jean,  manouvrier  à  Pont-sur-Vanne 

127.  —    Jean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

128.  Sellier  Jean,  vigneron,  à  Vaumort 

129       Senange  Ca])rais,  laboureur,  à  la  Terre-au-Pot  (les 

Bordes) 

loO.  —       Edme,  laboureur,  à  Bois-Bo.urdin  (les  Bordes) 

131.  —       Suzanne,   veuve    Jean  Dussy,   des    Auberts 
(Noé; 

132.  Sine  François,  meunier,  à  (^bigy 

133.  Talvat  Nicolas,  l'aîné,  laboureur,  à  Vaumort 

134.  --     Nicolas,  le  jeune,  laboureur,  audit  lieu 

135.  ïhienlou])  Edme,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte  .... 
1.36.  —  Marie-Anne,  veuve  Rousseau,  du  Clos-de- 

Noé 

137.  Thomas  Edme,  laboureur,  à  Pont-sur-Vanne 

138.  J'rançois,  vigneron,  à  Noé 

139.  Jean,  manouvrier,  à  Saligny 

140.  Tourneur  Louis,  manouvrier,  à  Noé 

141 .  Véron  Edme,  laboureur,  à  Vaumort 

Total 290  58 

2.        Marchands,  bonrf/cois,  of/iriers  de  justice,  etc. 

Baudry  Biaise,  prévôt  de  Sens 

Beaupréau  (iuillaume,  chirurgien,  à  Rigny-le-Ferron 

Billy  Edme.  orfèvre,  à  Sens 

Bollogne  Jacqueline,  de  Sens 

Bosmet  Gabriel,  notaire  lieutenant  en  la  prévôté  de  Vaumort 
Boucher  Michel,  ofllcier  de  la  maison  du  Roi, à  Versailles. 

CJiéseau  Simon,  lieutenant  de  la  mairie  des  Sièges 

(-ouste  des  Souchels  Eouis-Nicolas 

Couste  de  Bois-le-Roy  Louis,  marchand,  à  Sens 

Crécy    Blase-Jac(iues,    lieulcnant    en    la    connétablie    de 

France  

Dufeu  Madeleine,  veuve  de  feu  Cézard,  archer  à  Sens 

Dufois  Pierre,  lieiitenaiil  en  la  mairie  de  C-higy 

(iuicliard  .Vntoine,  maicliand.  à  Sens 

Claude,  iirocureur  fiscal  de  Pont-sur-\'anne  .... 
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Hervé  Jean,  procureur  fiscal  de  la  seigneurie  de  Cerisiers  1  25 

.lannot  André,  imprimeur,  à  Sens 3  20 

.loyneau  Jean-Gabriel,  curé  de  StClément 0  50 

Larchcr  de  la  Chalonde  Jérôme-François,  élu  à  Sens 8  13 

Lefier  Pierre,  prévôt  de  l'Enfourchure 3  35 

Linguet  Nicolas,  prévôt  royal  de  Màlaj'-le-Vicomte  et  lieu- 
tenant en  la  chàtellenie  de  Tlieil 89  80 

Miolat  Marie,  veuve  d'André  Blanchet,  procureur,  à  Sens.  4  50 

.Mossot  Gabriel,  greffier,  à  Noé 2  86 

Poisson  (iuillaume,  marchand,  à  Cerisiers 1     » 

Poney  François,  marchand,  à  Villeneuve-l'Archevèque. . .  5  37 

—  Nicolas,  bourgeois,  à  Sens 3     » 

Rezard  Daniel,  marchand,  à  Auxerre 1  25 

Scevat  Jean-Nicolas,  chirurgieîi  à  Cerisiers 5  12 

Soubiran  Jacques,  élu  à  Sens 0  75 

Véron  Jean,  lieutenant  en  la  prévôté  de  Pont-sur- Vanne  . .  2  87 

—  Pierre,  le  jeune,  notaire,  à  Pont-sur-Vanne 5  25 

—  Pierre,  l'aîné,  greffier,  audit  lieu 2  80 

Total 238  34 

RÉCAPIÏL'hÂTIOX 

Nombre   de   feux  en  1789 61     » 

Nombre  de  propriétaires  domiciliés,  non  compris  le  curéd  »  53    » 

Biens  des  laboureurs,  vignerons  et  artisans  (d'après  le  terrier)  : 

30  domiciliés 171  78     /  ^^     . 

141  forains 290  58     S  ^b_  3b 

Biens  des  bourgeois  et  marchands  (d'après  le  terrien  : 

2  domiciliés 5  11     /  ^  „ 

31  forains 238  34     )  ^      ^ 

Biens  ecclésiastiques  (d'après  les  ventes» 68  45 

Biens  communaux  (2  ) 5     » 

Biens  de  M.  Mégret,  seigneur  de  Theil  (3) 850    » 

Fief  de  la  Madeleine,  à  M.  de  Conquérant(3) 190    » 

Total 1.819  26 

D'après  l'arpentage  de  Paillon,  la  superficie  de  la  paroisse  est  de 
2.187  arpents.  D'où  une  dilférence  de  368  arpents.  Mais  il  faut  noter 
que  nous  ignorons  l'étendue  des  terres  du  fief  de  la  Madeleine  non 

possédées  par  le  seigneur,  ainsi  que  celle  des  friches,  évaluées  en  1788 
à  «  environ  500  arpents  ». 


tl)Six  habitants,  domieiliés  à  Theil,  non  propriétaires  à  Theil,  le  sont  sur  les 
flnaj^es  voisins,  savoir:  Joigneau  et  Catherine  fiinarJ.  à  Vaumoi-t,  Chevalier,  Edme  et 
Philippe  Chouart  et  Claude  Délais,  à  Noé. 

("2)  Voir  Cahiers  du  baiUiaije  de  Sens,  p.  :-î7y. 

(3)  Voir  supra,  pp.  xxxix  et  xli. 
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Terrier  de  Vaumort  (1746) 

lAiTh.  Yuiiiic.  l-:-2l(l''i 


I.  —  Domiciliés  dans  la  pahoissk 
1.  —  Laboureurs  et  vignerous 

1 .  Barré  Michel,  vigneron 

2 .  Behote  Edme,  laboureur 

3.  Blain  Jacques 

4 .  —     Jean 

5 .  Bouchereau  Michel,  vigneron 

6.  Breton  Jeanne,  veuve  J.  Linard,  vigneron 

7.  Brissot  Gabriel,  vigneron 

(S .     Drouet  Jean,  laboureur 

9.     Frémy  François,  l'aîné,  vigneron 

10.  —       François,  le  jeune,  vigneron 

11 .  (iirardeau  Marie,  veuve  Pierre  Maillet,  de  Chavan. .  . 
12  —         Marguerite,    veuve  Jacques    Marnau,    de 

Chavan 

i;*)       llodry  Kdnie  aîné,  vigneron 

14.  —      Fdnie  jeune,  laboureur 

15.  —       Edmée,  veuve  Nie.  Lépagnol 

1().         —       François,  laboureur 

17.  —      (labrielle,  veuve  Nie.  Pigeard 

18.  -        Jac(|ues,  laboureur 

19.  —       Jean  aîné,  laboureur 

20.  —      Jean  jeune,  vigneron 

21 .  Jouan  Fxlnie,  laboureur 

22 .  Lehup  Thomas,  laboureur 

23.  Linard  Jaccpies.  vigneron 

24.  —  .     Jean,  laboureur 

25.  —      Jean  aine,  vigneron 

26.  —      Jean  jeune,  vigneron 

27 .  —      Pierre,  vigneron 

2X .     Lucas  Nicolas,  laboureur 

29.     Maillet  (hoiis  Jean 

IM)  Jean,  vigneron 

'M       Maréchal  Anne,  veuve  Jean  Piéau 

:\2  Jean,  vigneron 

'Xi      Marion  Nicolas,  laboureur,  à  Vauniorin 

'.\\       Matignon  I"'(lnie,  laboureur 

X).  ('-atherine,  veuve  Léonard  Lecas 

36.  —      ,     Pierre,  vigneron 

A  reporter 280  01 
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.■)7.     Meii^iiieii  Nicolas,  vigiuTOii 

38.     Pif^eard  C.atherine,  veuve  (iilbert  Mossot 

,'W.  —        Gabricllc,  veuve  ('1.  Pilavoine 

40  —        Jean,  laboureur 

41 .  —        Marie,  veuve  Cl.  Depoix 

42.  Plussier  Savinien,  laboureur 

43.  Poisson  Edme,  laboureur,  à  Vauniorin 

44.  —       (iilbert,  laboureur,  à  Vauniorin 

15.     Préau  Jean,  laboureur 

46.     Prévôt  Jean,  vigneron 

47      Rigoreau  Hdniée,  veuve  Maline,  vigneronne 

4cS  —         Jean  aine,  vigneron 

40  —         Jean  jeune,  laboureur 

50.  —         Louise,  veuve  Savinien  Legris 

51  —  Marie,  veuve  Jean  Greslot 

32.     Sellier  Jean,  vigneron 

0:3.     Talvat  Nicolas  aîné,  laboureur 

ô4,         —      Nicolas  jeune,  laboureur 

Total 

2.   —  Manoiwvievs  et  artisans 

55.  Bosmet  Philibert,  manouvrier 

5().  Girardeau  Jean,  charron,  à  Chavan 

57.  Leclerc  Jean,  maréchal 

58.  Linard  Pierre,  manouvrier 

59.  Rigoreau  Pierre,  manouvrier 

60.  Riosset  Kutrope,  berger 

Total 

3.  —  Officier  de  Justice 

Bosmet  Gabriel,  lieutenant  en  la  prévôté  de  Vaumort 

(>olson  Philibert,  procureur  fiscal  à  Vaumort 

Lecas  Jean,  greffier  à  Vaumort 

Pigeard  Edme,  sergent  à  Vaumort 

Total 
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0 

25 

75 

» 

1 

44 

0 

12 

0 

78 

3  30 

80  8a 


19 

74 

1 

78 

21 

22 

0  89 

43  63 


II.    —    FOR.\l.\S 

1 .   —  Laboureurs,  vignerons,  nianouvriers  et  artisans 

1 .  Arlouison,  laboureur,  à  Elacy 1  02 

2.  Bouchereau   Etienne,  laboureur,  à  la  Grange-Pour- 

rain  (l)ixmont) 3  68 
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3.  Butin  Simon,  sahotiiT,  n  Theil 

4 .  (".oilot  Nicolas,  vigneron,  à  Theil 

Tv      Dechainbre  Hdnie.  nianouvriei-,  à  Theil 

6.  Depoix  Pierre,  meunier,  à  la  Forge  (Tlieili 

7.  Formé  Jean,  laboureur,  aux  Auberts  (Xoé) 

8.  Fraudin  Jean,  marchand,  à  Cerisiers 

9.  Gadin  Nicolas,  laboureur,  à  Vareilles 

10.  Guyot  Jean,  vigneron,  à  Theil 

11 .  Hervé  François,  charron,  aux  Sièges 

12.  Hodry  Gaprais,  domestique,  à  St-Valérien 

13.  —      Caprais,  laboureur,  à  Noé 

14 .  —      Edme,  domestique,  à  Noé 

15.  —      Jean,  vigneron,  au  Clos  de  Noé 

16.  —       Louis,  «  garçon  majeur  ».  îi  Noé 

17     Jarry  Guillaume,  laboureur,  à  Theil 

18.  Jisuy  Pierre,  manouvrier,  à  Theil 

19.  Joigneau  Nicolas,  laboureur,  à  Champfêtu  (Iheil; 

20.  Lambert  Nicolas,  laboureur  à  Theil 

21.  Linard  C>atherine,  ve,uve  Charles  Chevalier,  de  Theil  . 

22.  —       Marie,  veuve  Jean  Lambert,  de  Noé 

23.  Maillet  Marie,  veuve  Jean  Guyot,  des  Sièges 

24.  Marquaize  Caprais,  vigneron,  à  Theil 

25.  Matignon  Jean,  laboureur,  aux  Auberts  (Noé) 

26.  Mercier  Kdme,  laboureur,  aux  FTeuris  (Màlay-le-Vic». 

27.  —        Jean,  domestique,  à  Passy 

28.  —       Pierie,  vigneron,  à  Noé 

29.  Merot  Gabriel,  laboureur,  au  Yal-St-Etienne  iVéron). 

30.  Mossot  Gabriel,  laboureur,  à  Noé 

31 .  Pelletier  Louis,  laboureur,  à  Noé 

32.  Perrot  Jean-Louis,  vigneron,  à  Noé  ...;..' 

33.  Poisson  Nicolas,  laboureur,  à  Theil 

34.  Poulette  Gilbert,  labouieur,  aux  Torets  (Cerisiers)  .  . 

35.  Préau  Nicolas,  laboureur,  aux  Torets 

36.  Ravier  Anne,  veuve  Charles  Solais,  de  Theil 

37.  —       Jeanne,  «  fille  majeure  »,  à  Sens 

38.  Roland  Jean,  laboureur,  à  Pont-sur- Vanne 

39.  Roy  Etienne,  laboureur,  à  Theil 

10    Sine  François,  meunier,  à  Chigy 

41     Taret  Mathieu,  berger,  à  Theil 

12     Véron  Louis,  manouvrier.  à  Pont-sur- Vanne 

Total 82  79 

2.    —  lioiiificois,  Ofjkicrs  de  Justice,  etc. 

iU-au  de  Cliaiupmoynat,  médecin,  à  Sens 9  30 

Hilly  Ednuv.  orfevie.  à  Sens  34  32 

A  reporter 43  62 
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Hlanchet    .Marie,    veuve    Ktienne    Poney,    lieutenant,    de 

Cerisiers 24  86 

(".hezeau  Simon,  lieutenant  en  la  mairie  des  Sièges,  substi- 
tut du  procureur  fiscal  au  bailliage  de  Theil 

Dufeu  .Madeleine,  veuve  de  François  (>ézard,  archer,  à  Sens 

Hervé  Jean,  procureur  fiscal  et  receveur  de  la  terre  et 
seigneurie  de  Cerisiers 

Larcher  de  la  Chalonde  Jérôme-François,  avocat,  à  Sens.. 

Larchtr  de  la  Vernade  Jean-François,  avocat,  à  Sens 

Linguet  Nicolas,  prévôt  royal  de  Màlay-le-Vicomte  

Nodet  Pierre,  greffier,  à  Theil 

Tissier  Charles,  curé  de  Hosoy-Ie-Vieil 

222  23 

Récapitulation 

Nombre  de  feux  en  1789 60     > 

Nombre  de  propriétaires  domiciliés,  non  compris  le  curé, 
en  1746 64     » 

Biens  des  laboureurs,  vignerons  et  artisans  (d'après  le  terrier)  : 

60  domiciliés 466  45     /         .       ^ 

42  forains 82  79     v        ^"^^  -^ 

Biens  des  bourgeois  d'après  le  terrier  : 

4  domiciliés 43  63     /        on-  oc 

11  forains 222  23     v        -bo  8b 

Biens  ecclésiastiques  (d'après  les  ventes  16  44 

Biens  communaux  (Il 50     * 

Biens  du  seigneur,  .Mégret  d'Etigny(2) 1.250    » 

Total 2.131  54 

D'après  l'arpentage  de  Paillon,  la  superficie  de  la  paroisse  est  de 
2.787  arpents.  La  différence  entre  ce  chiffre  et  celui  que  nous  avons 
obtenu  ci-dessus,  soit  655  arpents,  marque  l'étendue  des  friches,  qui 
étaient  considérables  et  furent  évaluées  en  1788,  approximativement, 
à  1 .0(X)  arpents  ivoir  (Àihiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  393> 


1 1  ('(i/iiers  fin  huiUiuge  de  Sens.  |».  393. 

■1\  Voir  sujtrfi.  p.  XLi  ft  Cahiers  du  hailliage  de  Sens.  p.  39i. 
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Arrêté  du  Département  au  sujet  de  l'allotissement  des 
biensexploités  parles  anciennes  communautés  religieuses 

(5  Mars  1791) 

lAn-h.  Ydiiiie.  L  -11.  lui.  181»"- 18:11 


Sur  l'exposé  fait  par  MM.  les  administrateurs  coinposaut  le  Direc- 
toire du  district  de  Sens,  qu'ils  n'ont  point  trouvé  dans  leurs 
bureaux  la  soumission  du  sieur  Baron  des  Bordes  d'acquérir  la 
totalité  des  biens  ci-devant  possédés  par  les  religieux  de  Vauluisant; 
que,  le  26  janvier,  il  a  été  tenu  une  première  séance  d'enchères  sur 
12  ou  13  arpents  de  terre  et  un  arpent  de  pré  au  finage  de  (^ourgenay, 
dépendant  de  ladite  abbaye  de  Vauluisant,  sur  la  soumission  du 
sieur  Jean-Louis  Bréard,  laboureur,  à  Courgenay,  du  21  octobre 
dernier;  que,  pour  satisfaire  à  la  lettre  de  l'administration  du 
8  février,  ils  ont  prononcé  la  surséance  de  l'adjudication  définitive 
desdits  12  arpents  de  terre  et  un  arpent  de  pré,  après  avoir  donné  au 
sieur  Bréard,  acte  de  ses  protestations  ; 

Qu'il  existe  à  la  vérité  dans  leurs  bureaux  une  soumission  faite 
par  le  sieur  Epoigny,  administrateur,  sous  la  date  du  29  décembre  11), 
laquelle  comprend  la  totalité  des  objets  (pii  étaient  exploités  par  les 
ci-devant  religieux  de  \'auluisant  ;  que,  cependant,  sur  une  soumission 
faite  par  le  sieur  Saussier,  de  Lailly,  le  20  septembre,  ils  ont  fait 
procéder  à  l'estimation  des  2  arpents  de  vigne  situés  au  finage 
dudit  Lailly  faisant  partie  des  biens  exploités  par  les  ci-devant 
religieux  de  Vauluisant,  et  en  ont  fait  l'adjudication  définitive  le 
1)  février  (2),  sans  aucune  réclamation  ni  du  sieur  Baron  des  Bordes, 
ni  du  sieur  Kpoigny  .• 

Que  les  experts  (jui  ont  estinu'  lesdits  biens  n'ont  donné  aucuns 
détails  satisfaisants,  qu'ils  ont  commis  des  erreurs  graves  sur  les 
contenances,  qu'ils  ont  fait  des  omissions  importantes; 

Que  les  ci-devant  religieux  de  Vauluisant  avaient  fait  diviser  les 
130  arpents  de  jiré,  faisant  partie  des  biens  (ju'ils  exploitaient  par 
eux-mêmes,  en  plusieurs  pièces  d'un  ou  deux  arpents,  qui  sont  toutes 
limitées  et  bornées  ;  qu'ils  ne  récoltaient  par  eux-mêmes  que  ce  cpii 
était  nécessaire  à  la  nourriture  annuelle  de  leurs  chevaux  et 
vendaient  le  surplus  de  la  récoite  sur  pied,  par  petites  pièces  ((u'ils 
appelaient  le  1",  le  2'",  le  3',  le  1'  ar|)ent,  etc.  ; 

Que  les  habitants  de  (lourgenay  et  des  paroisses  voisines  désirent 
acquérir  et  qu'en  conséquence  ils  ont  fait  i)lusieurs  soumissions 
pour  ces  différents  objets,  et  j)ressent  de  les  mettre  en  vente,  mais 
qu'au  moyen  de  la  soumission  généialc  du  sieur  I^poigny  et  des 
|)Iaintes  du  sieiii-  Baron  des  Bordes,  ils  ne  peuvent  le  faire. 

(Il  Vfiir  f«/W/,  i»]). -228  61  ±20.  ii''  IT.Sit   |s|. 
i-2i  Voir  iii/hi.  p.  :',H).  n"  l't'l. 
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Pourquoi  ils  deinandent  : 

1"  A  être  autorisés  à  employer  un  expert  qui  prendra  la  désigna- 
tion, pièce  par'  pièce,  de  tous  les  héritages  que  faisaient  valoir  les 
ci-devant  religieux  de  Vauluisant  ; 

2"  Qu'il  soit  donné  par  l'Administration  une  décision  sur  les 
plaintes  du  sieur  Baron  des  Hordes  et  sur  les  soumissions  des  sieurs 
Epoigny  et  Bréard. 

La  matière  mise  en  délibération,  M.  le  Procureur  général  syndic 
entendu  et  les  opinions  prises  ; 

Le  Directoire  du  Département, 
Considérant  : 

Que  dans  la  plupart  des  estimations  faites  par  les  experts  nommés 
par  les  directoires  des  districts  et  municipalités,  il  existe  peu  d'exac- 
titude dans  les  désignations  des  tenants  des  pièces  estimées  et  dans 
leurs  contenances;  que  les  erreurs  qui  s'y  sont  glissées  peuvent 
donnei'  lieu  à  une  multitude  de  réclamations  de  la  part  des  acqué- 
reurs et  à  des  pertes  importantes  pour  la  Nation  ; 

Que  les  articles  15  et  16  du  décret  du  3  novembre  disposent  qu'on 
comprendra,  dans  un  seul  lot  d'évaluation  ou  d'estimation,  la  totalité 
des  objets  compris  dans  un  même  corps  de  ferme  ou  de  métairie  ou 
exploités  par  un  seul  particulier,  sans  employer  la  ventilation  pour 
les  objets  compris  dans  un  même  bail  ;  qu'aussitôt  que  le  prix  aura 
été  mis  par  une  ou  plusieurs  jjersonnes  à  un  lot  d'estimation  ou 
d'évaluation,  le  Directoire  du  district  indiquera  la  première  séance 
d'enchères  ;  d'où  il  suit  que  tous  les  fonds  qui  composent  un  corps 
de  ferme  ou  métairie  doivent  être  mis  en  vente,  sans  aucune  exception, 
et  les  enchères  ouvertes  sur  la  totalité  à  la  même  séance  : 

Mais  qu'il  n'en  est  pas  de  même  pour  les  fonds  qui  étaient  exploités 
par  les  ci-devant  corps  ecclésiatiqucs,  communautés  ou  bénéficiers; 
que  ces  fonds,  consistant  ordinairement  en  héritages  de  différentes 
natures,  tels  que  prés,  vignes,  étangs,  bois,  pâtures,  etc.,  isolés  ou 
séparés  les  uns  des  autres  et  ne  formant  point  corps  entre  eux,  il  y 
a  lieu,  encore  qu'ils  fussent  pour  la  totalité  compris  à  une  seule 
soumission,  d'en  diviseï-  la  vente  et  d'indiquer  celle  des  bâtiments 
dans  une  séance,  celle  d'une  portion  de  terre  dans  une  autre,  d'une 
portion  de  pré  dans  une  troisième,  en  observant  toutefois  de  mettre 
des  pièces  entières  à  l'enchère  ; 

Que  de  ce  mode,  il  ne  peut  que  résulter  un  très  grand  avantage 
pour  la  Nation,  en  ce  qu'il  appelle  le  concours  d'un  plus  grand 
nombre  d'acquéreurs  et  rentre  parfaitement  dans  l'esprit  des  décrets 
qui   protègent    spécialement   la   division  de  ces  grandes  propriétés; 

Considérant  enlin  que  l'exception,  introduite  pour  les  corps  de 
ferme  ou  métairie  qui  doivent  être  compris  dans  un  seul  lot 
d'estimation  ou  évaluation  et  sur  lesquels  les  enchères  ne  peuvent 
être  ouvertes  que  pour  la  totalité,  confirme  le  principe  de  la  division 
pour  tous  les  autres  objets  et  abandonne  par  conséquent  aux 
administrations  de  district  le  soin  de  les  mettre  en  vente,  dans   telle 
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proportion  et  dans  tel  nombre  de  séances  qn'ils  jugeront   conve- 
nable ; 

Arrête  : 

Que  le  district  de  Sens  demeure  autorisé  à  nommer  un  expert 
pour  prendre  la  désignation  exacte,  pièce  par  pièce,  de  tous  le& 
héritages  que  faisaient  valoir  les  ci-devant  religieux  de  Vauluisant, 
comme  aussi  pour  tous  ceux  qui  se  trouveraient  dans  le  même  cas 
et  à  l'occasion  desquels  il  reconnaîtrait  qu'il  y  a  erreur  dans  les 
procès-verbaux  d'estimation  des  premiers  experts  ; 

Que,  sans  avoir  égard  aux  réclamations  des  particuliers  qui 
auraient  compris  dans  leur  soumission  l'ensemble  des  bâtiments, 
dépendances  et  héritages  de  toute  nature  qui  n'étaient  point  atïermés 
et  étaient  exploités  par  les  ci-devant  corps  ecclésiastiques,  commu- 
nautés religieuses  ou  bénéficiers,  il  est  autorisé  à  diviser  la  venle 
desdits  héritages,  suivant  qu'il  le  trouverait  plus  avantageux  à  la 
Nation,  en  observant  néanmoins  de  ne  point  morceler  les  pièces  qui 
se  trouveront  bornées  ou  limitées  par  des  bornes,  haies,  fossés  ou 
chemins. 

Arrête  en  outre  que  la  présente  délibération  sera  commune  à  tous 
les  districts  du  ressort,  et  qu'à  cet  elfet  il  en  sera  dressé  une 
expédition  à  chacun  d'eux,  en  les  invitant  de  s'y  confoimer. 


VII 

Etat   des   biens    nationaux   vendus    et    à    vendre   dans 

le  district   de    Sens,    à    l'époque   du  i^"  octobre  1792.  à 

envoyer  directement  à  l'administrateur  de  la  Caisse  de 

l'Extraordinaire  en  exécution   de  l'art.  5  du  décret    de 

l'Assemblée  nationale  du  31  juillet  1792  (1). 

lAicii.  Ydiiiic.  Q  -244) 


I.    —    lîIICXS    VKNDLS 

Biens  tant  mobiliers  qu'innnobiliers  vendus  juscju'au 

V  octobre  1792  exclusivement 5. 100  000'' 

Savoir  : 

Biens  mobiliers 23.112* 

Biens  immobiliers f). 076. 887*19  s.  Il   d. 


A  reporter 5.  lOQ.OOO* 


ili  D(''(ret  |Htrl;iijt  cn'alioii  di' .■'Oil.(j(l().()()(»  d'a.^sigiiaf.s,  art.  ."».  «  Dans  la  i)rciiiière 
quiiizaiuc  du  moi.s  d'octobri'  itrociiairi.  pour  tout  délai,  les  diiei-toircs  des  districls 
feront  passer  au  ciininiissairc  admiuislr.itcur  de  la  (Jaisso  de  l'ivxltaïu-dinairc   un  i''lal 


¥ 
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Report .").  100.000" 

II.    —    BIKNS    A    YKNDRE 

Biens   tant  mobiliers   qu'immobiliei  s  à  vendre  audit 
jour  l""  octobre  1792 2.900.000-^ 

Savoir  : 

J3iens  mobiliers 1 .000"^ 

Biens  immobiliers 2  899 .  000* 

On  a  compris  dans   le  total   des  biens  à  vendre,  non- 
seulement  les  biens  des  apanages,  pour 80.000~ 

Ceux  enga}*és,  pour » 

Kt  les  autres  biens  ci-devant  doma- 
niaux, pour » 

Mais  encore,  d'après  l'art.  4  du  susdit 
décret  du  31  juillet  1792,  on  y  a  aussi  compris  : 

Les  palais  épiscopaux,  pour 40.000'^ 

Les  maisons  des  religieuses,  pour 60.000**^ 

La  coupe  des  quarts  de  réserve  et  futaies 
faisant  partie  des  bois  ci-devant  ecclé- 
siastiques, pour 50.000~ 

Et  le  fonds  des  bois  épars  qui,  d'après 
l'avis  des  corps  administratifs,  pour- 
ront être  vendus,  pour 300.000* 

530  000* 

Mais  encore  on  a  compris  dans  le  total  des  biens  mobiliers 
et  immobiliers  à  vendre  (1)  : 

Les  biens  des  fabriques,  évalués  à. . .  .  150.000* 

(>eux  des  séminaires,  évalués  à 100. OOq* 

Ceux  des  collèges,  évalués  à 60.000* 

Ceux  des   hôpitaux  et  établissements 

destinés  aux  pauvres,  évalués  à 300.000" 

Plus  ceux  de  l'ordre  de  Malte  évalués  à  350.000* 

960.000^ 


A  reporter 8.000.000 


(les  biens  nationaux  vendus  et  à  vendre  à  réiio(iu('  du  T'  dudit  mois  d'octobre.  Ils. 
seront  tenus  de  se  conformer  à  cet  égard  aux  modèles  (|ui  leur  seront  adre;^sés  par 
l'administrateur  de  ladite  Caisse  de  l'Extraordinaire  ».  Etïectiveiueiit.  les  archives  de 
l'Yonne  possèdent  (Q  -244 1  des  états  .semblables  pour  les  sept  districts.  Le  même  a  été 
publié  par  M.  Schawb  dans  ses  Documents  relatifs  à  la  vente  des  Inens  nationaux- 
[dans  le  district  tt'Epinal],  p.  xxxix-ix. 

•  Il  Le  modèle  imprimé  portait  :  Mais  on  n'a  pas  compris. 
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Bcport 8.000.000^*^ 

Ces  biens,  dont  la  vente  était  ajournée,  forment  dans 
ce  district  un  ol)jet  de 960,000*  (1) 

En  ce  non  compris  les  forêts  et  bois  qui  ne  peuvent 
être  aliénés,  aux  termes  de  l'art.  2  du  décret  du  6  août 
1790,  en  tant  qu'il  n'y  a  pas  été  dérogé  par  la  dernière 
disposition  de  celui  du  31  juillet  1792.  On  évalue  ces 
forêts  et  bois  non  vendables,  à  la  somme  de.     1.000.000* 

Quant  aux  droits  incorporels,  tels  que  rentes,  cens  et 
autres  droits  ci-devant  féodaux,  soit  fixes,  soit  casuels, 
et  enfin  tous  revenus  dont  la  Nation  a  droit  de  jouir, 
sans  être  propriétaire  du  fonds  qui  en  fait  le  gage,  on 
les  considère  comme  pouvant  produire,  eii  capital,  par 
les  rachats 200.000* 

Le  Directoire  réduit  lesdits  droits  à  cette  somme,  à 
raison  des  dispositions  du  décret  du  14  juin  1792,  por- 
tant :  «  que  tous  les  droits  féodaux  casuels  qui  ne  seront 
pas  justifiés  être  le  prix  de  la  concession  du  fonds,  par 
titre  primitif,  sont  supprimés  sans  indemnité  ». 

Total 8.200.000* 

Fait  au  Directoire  du  district  de  Sens,  le  31  octobre  1792. 


VIII 

Arrêtés  du  District  relatifs  à  l'indemnité  réclamée 

par  les  CC.  Villiers  et  Taillandier  à  raison 

de  la  suppression  de  droits  à  eux  affermés,  puis  adjugés 

(19  et  2ô  janvier  1793i 

i.\rcli.  Voiiiic.  1.  cSilô.  loi.  17  et  l'.l.;, 


1.    —    AHRKTK  l)V  19  .I.WVIKM   1793 

Vu  la  re(|uête  présentée  par  le  ("..  Henri  Villiers,  fermier  des  dîmes, 
droits  casuels  et  féodaux  et  autres  biens  de  la  terre  de  Hagneaux, 
dépendant   de    la    ci-devant   abbaye   de   Saint-(iermain-des-Prés,  afin 


ili  !,(■  (lisliict  a  modifir  ici  le  iihkIi"'!*-  imi)riiin'',  rôdi^ri'- avant  les  (h'-crcts  d'adûl  17i)ti, 
qui  \i()\\.n'd  i/o)if  lu  ri'iite  (h'iiii'iii-p  (ijoitruéc.  .Mais,  (•(mr(iiiii(''meiit  à  la  mile  ilii  tableau, 
il  porta  en  marge  les  !jl)().(HJU*  de  cette  catét^orie  de  biens,  oubliant  ([u'il  les  avait 
déjà  coMiiiris  (voir  supra,  p.  cfixvi  rians  le  total  de  !2.!»l)(l.(l()l)".  Il  en  résulta  une 
erreur,  en  plus,  de  IXHt.tMJO",  (|ui  portait  le  total  des  iiicns  vendus  et  à  vendre  à 
O.KMMKMI**.  ehiflre  que  nous  reetilions  et  ramenons  à  S.tJdO.OlKC  . 
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d'obtenir  liquidation  de  l'indemnité  à  lui  due  pour  raison  de  la 
suppression  desdites  dîmes  et  droits  casuels  et  féodaux  ; 

Vu  l'état  desdites  indemnités,  dûment  certifié  véritable  par  les 
maire  et  officiers  municipaux  dudit  Bagneaux.  le  7  novendjre 
dernier,  ledit  état  montant  à  la  somme  de  8.914"  19  s.  11  d.  :  l'avis  de 
ce  district  du  9  dudit  mois  de  novembre  (li,  portant  allocation  de 
ladite  indemnité;  le  renvoi  fait  par  le  département  de  l'Yonne, 
le  14  novembre  dernier,  à  l'effet  d'opé'"er  la  ventilation  des  objets 
portés  en  la  requête  par  deux  experts  nommés  tant  par  l'adminis- 
tration de  ce  district  que  par  le  réclamant  ;  le  procès-verbal  d'esti- 
mation, rédigé  le  22  novembre  dernier  par  les  CC.  Augustin  Bénard, 
de  Villeneuve-sur-Vanne,  et  Edme  Moreau,  laboureur,  à  Compigny. 
nommés  à  l'efïet  de  ladite  expertise,  tant  de  la  part  de  ce  district, 
que  par  le  C.  Villiers,  ledit  procès-verbal  portant  que  ledit 
C.  Villiers,  loin  d'avoir  exagéré  la  valeur  de  la  dîme  et  des  autres 
droits  supprimés,  les  avait  portés  au  plus  bas  prix  : 

Vii  aussi  l'extrait  du  bail  de  ladite  terre  de  Bagneaux,  affirmé 
le  [29  novembre  1790]  par  ledit  Villiers,  au  secrétariat  du  district  (2i  ; 

Le  (>onseil. 

Ouï  le  procureur-syndic,  examen  de  nouveau  fait  de  l'avis  dudit 
jour  0  novembre  dernier  ; 

Considérant  que  les  indemnités  réclamées  par  le  C.  Villiers  en 
déduction  de  ses  fermages  des  années  1791  et  1792,  se  montent  à  la 
somme  de  8914^  19  s.  11  d  ;  que  le  prix  du  bail  dudit  Villiers 
consiste  : 

\°  en  .3.CÛ0"  en  argent,  savoir  :  1.000^  pour  le  loyer  de  80  arpents 
de  bois,  et  2.000"  pour  le  restant  des  autres  biens,  tant  ruraux  que 
seigneuriaux;  ci 2.000"' 

2"  en  76  bichets  de  froment,  76  bichets  de  seigle,  60  bichets 
d'avoine,  .52  bichets  de  méteil,  payables  au  curé  de  Bagneaux, 
et  24  bichets  de  froment,  payables  à  la  ci-devant  abbaye  de 
Vauluisant,  le  tout  évalué,  d'après  les  taux  adoptés  dans  l'état 
d'indemnité  dudit  Villiers,  à  772";  ci 772" 

3"  en  dilférentes  autres  charges  pouvant  s'évaluer  à 128"^ 

Total 2 .  90()- 

Que,  sur  ce  pied,  [le  prix]  des  deux  années  de  fermage  de  1791  et  1792. 
s'élevaient  tout  au  plus  à  5.800^  ou  6.000^;  que,  comparaison  faite  de 
de  cette  somme  avec  celle  de  8.914  "  19  s.  11  d.  pour  les  indemnités, 
il  résulterait  que  le  C.  Villiers,  pendant  les  années   1791    et  1792.   non 


(Il  Ardi.  Yoniu'.  L  889,  fol.  87. 

(l2i  Arch.  Yonne.  Q  395.  Affirmations  >/>•  baux,  ii"  3-21. 
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seulement  ne  payerait  aucun  loyer,  mais  encoi  e  ferait  un  bénéfice 
réel  d'une  somme  à  peu  près  de  3.000"  sur  les  deux  années  ; 

Considérant  encore  que  l'état  des  indemnités,  ollert  par  le  ("..  Viiliers 
et  alloué  par  les  experts,  comprend  des  arrérages  de  cens  et  rentes, 
tant  en  argent  qu'en  nature,  pour  1789, 1790  et  1791  ;  que  la  négligence 
du  fermier  à  se  faiie  payer  des  arrérages  de  ces  droits  non  encore 
supprimés,  sans  aucune  justillcation  de  poursuites,  ne  doit  point 
tourner  au  détriment  de  la  Nation  ; 

C.ohsidérant,  en  outre,  que  le  procès-verbal  d'expertise  du 
22  novembre  dernier  ne  contient  aucun  détail  d'évaluation  ;  que 
les  indemnités  dues  audit  C  Viiliers  ne  doivent  point  être  calculées 
seulement  d'après  la  valeur  des  objets  supprimés,  mais  comi)a- 
rativement  avec  le  prix  entier  du  bail  ;  qu'estimations  doivent 
être  faites  séparément,  tant  des  biens  ruraux  que  des  droits 
supprimés  ;  que  la  somme  totale  de  cette  estimation  doit  être 
comparée  avec  le  prix  du  bail,  pour  déterminer  proportionnellement 
la  réduction  demandée  pour  raison  desdits  droits  supprimés  ; 

Arrête  qu'il  sei'a  procédé  à  nouvelle  estimation  détaillée,  tant  des 
biens  ruraux  que  des  dîmes  et  droits  féodaux  supprimés  dépendant 
de  la  terre  de  Bagneaux,  pour  ensuite  en  être  fait  réduction 
proportionnelle  comparativement  avec  le  prix  du  bail. 

2.     -   AlinKTÉ  DU  25  JANVIER  1793 

Vu  :  1"  L'adjudication  faite  devant  le  Directoire  de  ce  district, 
le  31  mars  1792,  de  la  ferme  de  Bagneaux,  cens  et  rentes  et  droits  de 
lods  et  ventes  dépendant  de  la  ci-devant  abbaye  de  Saint-dermain- 
des-Prés  de  Paris,  au  profit  des  C.C  Pierre-Louis  Taillandier, 
demeurant  à  Villeneuvc-sur-Vanne,  et  Henri-Marie  Viiliers,  fermier 
de  ladite  ferme,  moyennant  la  somme  de  104.100"  ; 

2"  Les  déclarations  successivement  faites  par  lesdits  CC  Viiliers 
et  Taillandier  au  secrétaire  de  ce  district,  les  30  et  31  août  suivants, 
portant  qu'en  cas  de  non-remise  des  titres  primitifs  des  droits 
féodaux,  compris  dans  l'adjudication  à  eux  faite  de  la  ferme  de 
Bagneaux.  ils  renonçaient  à  leur  accjuisition,  avec  consentement  de 
leur  part  que,  dans  ce  cas  seuleiuent,  il  fût  procédé  à  une  nouvelle 
adjudication  de  ladite  ferme  et  dépendances,  le  tout  en  vertu  de  la 
faculté  que  leur  accordait  l'art.  5  de  la  loi  lelative  aux  droits 
féodaux  du  (>  juillet  précédent  ; 

3"  La  requête  dudit  (..  Viiliers,  en  date  du  .S  novembre  suivant» 
tendant  à  ce  qu'en  exécution  d'une  nouvelle  loi  lelative  aux  dioits 
féodaux,  en  date  du  25  août  précédent,  l'indemnité  à  lui  due  pour 
laison  de  la  sujipression  des  droits  annuels  et  casuels  compris  dans 
ladite  adjudication  de  la  ferme  de  Bagneaux,  fût  liquidée  à  !a  somme 
de  33.308"  3  s.  4  d.,  conformément  à  l'état  détaillé  desdits  droits  joint 
à  sa  re(piête,  visé  et  certifié  vérital)le  i)ar  les  officiels  nuuiicipaux 
de  la  commune  de  liagneaux,  le  7  du  même  mois  : 
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1  L'avis  du  Conseil  général  de  ce  district,  en  date  du  9  du  luènie 
mois  de  novembre  dernier,  portant  (jne  l'indenniité  de  ladite  somme 
de  li"i.30()'"  3  s.  4  d.,  réclamée  par  ledit  V..  Villiers.  était  juste  et 
devait  lui  être  allouée  ; 

;')"  L'ordonnance  de  l'Administration  du  département  de  l'Yonne, 
en  date  du  14  du  même  mois,  portant  renvoi  de  la  i-equcte  dudit 
(>.  Villiers,  et  autres  pièces  y  jointes,  au  district  de  Sens,  pour  faire 
les  recherches  nécessaires  auprès  de  la  municipalité  de  Paris,  afin 
de  se  procurer  les  titres  primordiaux  des  objets  énoncés  en  ladite 
requête  ; 

6"  Et  enfin  les  lois  des  6  juillet  et  '25  août  1792,  relatives  aux  droits 
féodaux  et  l'instruction,  arrêtée  le  8  décembre  dernier  par  le 
(-.  Amclot.  administrateur  de  la  Caisse  de  l'Extraordinaire,  pour 
exécution  des  mêmes  lois  : 

Ouï  le  rapport,  le  C.  procureur-syndic  entendu,  ensemble  les 
ce.  Taillandier  et  Villiers,  présents  à  la  séance,  qui  ont  déclaré 
persister  dans  la  demande  en  indemnité  de  ladite  somme  de 
.SS.SOS"^  3  s.  4  d.,  formie  sous  le  nom  de  Villiers,  l'un  deux,  pour 
raison  de  suppression  des  droits  féodaux,  tant  fixes  que  casuels, 
compris  dans  l'adjudication  faite  à  leur  profit  de  la  ferme  de 
Bagneaux  et  dépendances,  ainsi  qu'ils  y  étaient  fondés  par  la  loi 
du  25  août  dernier,  et  révoquer  en  tant  que  de  besoin  les  renon- 
ciations à  leur  adjudication,  par  eux  conditionnellement  souscrites 
au  secrétariat  de  ce  district  les  30  et  31  du  même  mois  ; 

Le  Conseil  général. 

Considérant  :  1"  Que  l'adjudication  faite  aux  CC.  Villiers  et 
Taillandier,  le  31  mars  1792.  comprend,  avec  des  biens  corporels,  des 
•droits  féodaux  tant  fixes  que  casuels  ; 

2"  Que  la  loi  du  6  juillet  1792.  portant  suppression  sans  indem- 
nité de  tous  les  droits,  soit  casuels,  soit  féodaux,  ayant  accordé  par 
l'art.  5  à  ceux  qui  avaient  acquis  de  la  Nation  quelques-uns  des 
mêmes  droits,  conjointement  avec  d'autres  biens  ou  droits 
conservés,  la  faculté  de  renoncer  ù  leurs  acquisitions,  leur  a 
prescrit  de  faire  cette  renonciation  dans  le  mois  qui  suivrait  le  jour 
de  la  publication  de  ladite  loi,  au  secrétariat  du  directoire  du 
district  de  la  situation  desdits  biens,  en  décrétant  par  l'art.  6  que 
ceux  qui  n'auraient  i)as  renoncé  à  leur  acquisition  dans  ce  délai  ne 
pourraient  plus  y  être  admis  ni  prétendre  également  à  aucune 
indemnité  ni  diminution  de  prix,  à  raison  de  la  suppression  des 
droits  casuels  compris  dans  les  mêmes  acquisitions;  d'où  il  résulte 
évidemment  que  la  demande  des  CC.  Villiers  et  Taillandier  en  indem- 
nité d'une  sonune  de  24.579  '  13  s.  4  d.,  à  laquelle  ils  ont  évalué  le 
principal  des  droits  casuels  compris  en  leur  acquisition  du 
31  mars  1792.  doit  être  rejetée,  leur  renonciation  conditionnelle  à  ladite 
;a(.quisition   se  trouvant  aujourd'hui   révoquée,    soit    implicitement 


(A:\\  INTHODICIIOX 

pai-  leui-  deinaiule  en  indemnité,  soit  explicitement  par  leur  décla- 
ration actuelle,  et  (jue,  par  conséquent,  il  existe  à  cet  égard,  dans 
l'avis  de  ce  district  du  \)  novembre  dernier,  une  erreur  urgente  à 
rectifier  ; 

8'  Que  la  loi  du  25  août  1792,  portant  suj)pression  sans  indemnité 
de  tous  les  droits  seigneuriaux  lixes,  tant  féodaux  que  censuels 
ayant  accordé  par  l'art.  Kj  à  ceux  ([ui  avaient  actjuis  de  la  Nation 
des  droits  supprimés  par  la  môme  loi,  conjointement  avec  d'autres 
biens  ou  droits  conservés,  la  déduction  sur  le  prix  de  leur  acqui- 
sition des  sommes  principales  aux([uelles  les  droits  supprimés 
avaient  été  fixés  par  les  procès-verbaux  d'estimation,  les  (X.  Tail- 
landier et  Villiers  sont  fondés  dans  l'indenmité  qu'ils  réclament 
à  raison  de  la  suppression  des  cens  et  rentes  et  autres  droits  fixes 
compris  dans  la  même  adjudication  et  qu'ils  ont  évaluée  à  la  somme 
de  8.726*  10  s.; 

4"  Enlin  que  les  demandes  réitérées  de  l'Administration,  auprès  de 
la  municipalité  de  Paris,  pour  se  procurer  la  remise  des  titres 
primitifs  des  droits  seigneuriaux  fixes  et  casuels  aliénés  au  profit 
desdits  CC..  Taillandier  et  Villiers  étant  restées  sans  réponse,  ces 
deux  adjudicataii'cs  ne  peuvent  pas  être  tenus  plus  longtemps  dans 
une  continuelle  incertitude  sui-  l'admission  ou  le  rejet  de  leurs 
l'éclamations. 

i^st  d'avis  : 

1"  Qu'il  y  a  lieu  de  rejeter  la  demande  des  CC.  Taillandier  et 
Villiers,  relative  à  l'indemnité  d'une  somme  de  24.579*  13  s,  4  d.  pour 
le  principal  des  droits  seigneuriaux  casuels  compris  au  procès-verbal 
de  l'adjudication  faite  à  leur  profit  de  la  ferme  de  Bagneaux,  le 
31  mars  1792,  connue  ayant  été  lesdits  droits  supprimés  sans  indem- 
nité par  la  loi  du  6  juillet  suivant;  au  moyen  de  (juoi  le  Conseil 
général  rapporte  à  cet  égard  son  avis  du  9  novembre  dernier  ; 

2"  Qu'il  y  a  lieu  d'admettre  la  demande  desdits  CC.  Taillandier  et 
Villiers.  en  ce  (jui  concerne  l'indemnité  d'une  somme  de  8.726''  10  s., 
pour  le  i)rincipal  des  droits  seigneuriaux  fixes  compris  au  même 
procès-verbal  d'adjudication,  et  supprimés  également  sans  indemnité 
parla  loi  du  25  août  de  la  même  année. 
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IX 

Enquête  sur  des  conventions  frauduleuses 

entre  les   habitants  d'Etigny    relatives    à    l'adjudication 

des  biens  de  la  fabrique  dudit  lieu  (1793) 

lAicii.  Yimnc.  1.  SDl.  U,\.  '.)'|.v''-iô  et  '.)7^"-l(l:îi 


DÉNONCIATION    DES   FAITS  PAR  LE  PROCUREUR  DE  LA  COMMUNE 

(23  juin  1793) 

Ce  jourd'luii  dimanche.  23  juin  1793,  l'an  deuxième  de  la  République 
française,  dix  heures  précises  du  matin,  en  la  salle  des  séances 
publiques  de  l'Administration  du  district  de  Sens,  où  étaient  les 
(X>.  Chapelain,  président,  Lorillon,  Bagard,  Leroux  et  Kliaux,  admi- 
nistrateurs du  Directoire,  Douïne,  procureur  syndic,  assistés  du 
C.  Régley,  chef  du  secrétariat; 

Sont  comparus  les  CC.  Symphorien  Roy,  procureur  de  la  commune, 
Kdme  Grenet,  officier  municipal,  (Llaude  Babillon,  notable,  Hubert 
Pierre,  vigneron,  Louis  Valette,  vigneron,  tous  demeurant  à  Etigny. 
Lesquels  ont  dit  et  déclaré  qu'il  y  a  trois  semaines,  le  C.  Naizon,  curé 
dudit  Etigny,  témoigna  aux  habitants,  assemblés  dans  l'église  entre 
vêpres  et  compiles,  sa  surprise  de  ce  que  quelques  habitants  dudit 
Etigny  avaient  par  leur  soumission  provoqué  la  vente  des  biens  de 
la  fabrique;  qu'il  fallait  nécessairement  aviser  aux  moyens  d'empê- 
cher cette  vente,  qui  serait  préjudiciable  aux  intérêts  de  ladite 
fabrique  laquelle  n'avait  d'autre  ressource,  pour  l'acquit  des 
fondations,  que  dans  le  revenu  de  ces  mêmes  biens  ;  qu'au  sortir  des 
vêpres,  devant  l'église,  il  tint  le  même  langage  et  engagea  les  habitants 
à  former  opposition  à  la  dite  vente  ;  qu'il  rédigea  même  un  projet 
d'opposition  qui  fut  agréé  par  tous  les  habitants  et  signé  par  la 
municipalité  ; 

Que,  dimanche  dernier,  à  la  sortie  des  vêpres,  tous  les  citoyens 
s'étant  rassemblés  au  son  de  la  cloche  devant  l'église,  le  C.  Martin 
Honnissant,  maire  dudit  Etigny,  exposa  qu'en  cas  de  non-réussite 
auprès  du  district  de  Sens  de  l'opposition  rédigée  par  le  curé,  il 
fallait  chercher  un  autre  moyen  qui  put  conserver  lesdits  biens  à  la 
fabrique  ou  lui  assurer  un  bénéfice  quelconque  en  cas  de  vente  ; 
qu'il  proposa  à  l'assemblée  que  les  CC.  Gabriel  xMérot  et  Jean 
Moreau,  nommés  le  matin  commissaires  pour  assister  à  la  vente, 
fussent  chargés  d'enchérir  lesdits  biens  au  nom  de  la  fabrique  et  de 
faire  leurs  elTorts  pour  se  les  faire  adjuger  à  un  médiocre  prix  ; 
qu'ensuite  on  convoc[uerait  au  son  de  la  caisse  tous  les  citoyens 
dudit  Etigny;  que  dans  ladite  assemblée  les  biens  de  la  fabrique 
seraient    de    nouveau    mis   en  vente    et    cpie   l'excédent   de    cette 
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nouvelle  adjudication  sur  celle  faite  au  district  seiait  au  profit  de 
la  fabri([ue  :  ([ue  cette  jnoposition  fut  adoi;tée  i^énéralenient  et  que 
les  deux  commissaires  recurent  la  mission  d'acquérir  les  l)iens  de  la 
fabi-ique,  au  prix  le  plus  modéré  qu'il  serait  possible  ; 

Que  les  habitants,  se  liant  sur  la  jn'obité  des  connnissaires.  du 
du  maire  et  du  curé,  ne  vinrent  point,  pour  la  plupart,  à  l'adjudication, 
qui  se  lit  sans  concui-rence  d'enchérisseurs  ;  qu'en  elfet  les  biens  de 
la  fabrique  dudit  Ktigny  furent  adjugés,  à  un  prix  bien  inférieur 
à  leur  valeur,  sur  deux  enchères  sxîulement  (}ui  furent  mises  par  un 
commissaire  et  Antoine  Bordelot,  citoyen  dudit  Etigny  ;  que  l'adju- 
dication, portée  seulement  à  080*^  n'excéda  que  de  10**^  l'offre  faite 
par  la  soumission  (1); 

Q)ue  lesdits  commissaires,  le  maire  et  le  curé,  respectant  peu  la 
parole  qu'ils  avaient  donnée  et  la  convention  générale  qui  avait  été 
faite,  et  ne  songeant  qu'à  leurs  intérêts  particuliers,  se  retirèrent 
avec  plusieurs  autres  habitants  d'Etigny  chez  le  C,  Crou,  aubergiste, 
à  Sens,  place  du  Samedi  :  que  là,  par  l'effet  d'une  convention  fraudu- 
leuse précédemment  faite  entre  eux,  ils  firent  une  nouvelle  adjudi- 
cation desdits  biens  ;  que  le  bénéfice  de  cette  nouvelle  vente  s'éleva 
à  2689^,  ce  qui  fit  une  somme  de  100'  pour  chacun  des  vingt-cinq 
co-participants,  et  189^^  qu'ils  déposèrent  entre  les  mains  du  curé 
pour  les  pauvres  de  la  fabiique  ; 

Qu'ils  dénoncent  à  l'administration  cet  abus  de  confiance, qui  non- 
seulement  est  préjudiciable  aux  intérêts  de  la  fabri([ue,  mais  encore 
à  ceux  de  la  Nation  ; 

Que  pour  preuve  de  l'infériorité  des  prix  de  l'adjudication  faite 
au  district,  ils  ne  craignent  point  d'offrir  pour  leur  accpiisition  la 
somme  de  1600^. 

INTEUK0(;AT0IHK    du    c.    XAIZON,    CUHK   o'ETKiXV 

(24  juin  1793) 

Interrogé  sur  ses  noms,  ([ualité  et   demeure. 

A  déclaié  se  nommer  Jacques  Naizon,  ètie  curé  de  la  paroisse  d'Eti- 
gny, demeurant  audit  lieu,  être  au  surplus  âgé  de  soixante-douze  ans. 

Interrogé  s'il  y  a  environ  trois  semaines,  les  habitants  assemblés 
à  l'église,  il  n'y  avait  pas,  entre  vêpres  et  compiles,  témoigné  sa 
surprise  de  ce  que  quelques  habitants  de  ladite  commune  avaient 
par  soumission  provoqué  la  vente  des  biens  de  la  fabricpie. 

A  répondu  que  cela  était  vrai. 

\   lui  demandé  si,  dans  le  même  moment,   il  n'avait  point  conseillé 
ou  pioposé  des  moyens  de  s'oj)|)oser  à  la  vente  de  ces  biens. 
A  répondu  que  non. 


ili  Viiir  in/'m.  \enU'  u"  iô-1. 
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Interpellé  de  dire  si!  n'a  point  lui-nicme  dressé  un  projet  d'oppo- 
sition à  ladite  vente  et  si  ce  projet  n'a  point  été  agréé  par  les 
habitants  et  signé  de  la  municipalité. 

A  répondu  (jue  non  ;  qu'il  a  seulement  rédigé  une  requête,  agréée 
des  habitants  et  signée  de  la  municipalité,  mais  que  l'objet  était  de 
représenter  que  les  biens  de  la  fabrique  compris  dans  l'affiche  de 
vente    étaient  grevés  de  fondations,  afin  d'en  assurer  l'acquit. 

A  lui  représenté  qu'il  ne  devait  pas  ignorer  qu'une  loi,  promulguée 
et  envoyée  à  toutes  les  municipalités,  où  elle  a  été  publiée,  avait 
pourvu  à  l'acquit  des  fondations,  en  accordant  aux  fabriques  4  0/0 
d'intérêt  sur  le  prix  de  la  vente  des  biens  par  elle  administrés,  qu'ils 
fussent  ou  non  chargés  de  fondation. 

A  répondu  qu'il  ne  la  connaissait  pas. 

Interpellé  de  dire  s'il  a  connaissance  que,  le  dimanche  16  du  présent 
mois,  à  l'issue  des  vêpres,  les  citojens  de  la  commune  d'Etigny  se 
soient  assemblés  au  son  de  la  cloche,  devant  l'église,  au  sujet  de  la 
vente  des  biens  de  la  fabrique  dudit  lieu. 

A  répondu  qu'il  a  connaissance  que  les  citoyens  de  ladite  commune 
se  sont  assemblés  pour  conférer  entre  eux  sur  la  vente  des  biens  dont 
il  s'agit  ;  qu'en  sortant  de  l'église,  il  a  paru  et  s'est  trouvé  dans 
ladite  assemblée,  et  qu'en  y  arrivant,  plusieurs  habitants  lui  ont  fait 
part  du  projet  de  se  concerter  entre  eux  à  l'effet  de  commettre  des 
commissaires  qui  se  rendraient  adjudicataires  desdits  biens,  soit 
pour  les  laisser  à  la  fabrique,  soit  pour  les  partager  entre  les 
habitants,  et  qu'à  cet  effet,  il  ne  paraîtrait  à  la  vente  que  les  commis- 
saires, afin  que  l'adjudication  se  fît  à  meilleur  compte;  que  là-dessus, 
lui,  répondant,  leur  a  observé  que  cet  arrangement  lui  paraissait 
impraticable  et  contraire  aux  intérêts  de  la  Nation,  joint  à  ce  que, 
d'ailleuis,  pour  faire  une  pareille  acquisition,  il  fallait  avoir  des 
deniers  suffisants,  ressource  que  la  fabrique  n'avait  point. 

Interrogé  s'il  sait  de  quel  ordre  ou  par  qui  l'assemblée  a  été 
convoquée  et  qui  a  fait  l'ouverture  des  propositions  d'arrangements 
particuliers  consignées  dans  sa  dernière  réponse. 

A  dit  qu'il  l'ignore. 

Interpellé  de  dire  s'il  a  connaissance  de  la  nomination  des 
commissaires,  par  qui  ils  ont  été  proposés  et  quels  sont  les  citoyens 
qui  ont  été  proposés  ou  nommés. 

A  répondu  ([u'il  a  été  instruit  que  ces  commissaires  ont  été 
nommés  ;  que  ce  sont  les  CC.  Gabriel  Mérot  et  Jean  Moreau,  mais 
qu'il  ignore  par  qui  ils  ont  été  proposés  et  nommés, 

hiterpellé  s'il  a  connaissance  de  la  convention,  faite  dans  la  même 
assemblée,  qu'au  cas  où  les  commissaires  deviendraient  adjudicataires 
des  biens  de  la  fabrique,  il  serait,  dans  une  nouvelle  assemblée  des 
habitants,  procédé  à  une  seconde  vente  de  ces  mêmes  biens  entre  tous 
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lesdits   habitants,  pour  être  \o  profit   de   la    revente  versé    dans    la 
caisse  de  ladite  fabrique. 

A  répondu  que  cela  était  vrai,  qu'il  était  présent  à  cette  seconde 
convention. 

Interrogé  s'il  s'est  trouvé  à  la  salle  des  ventes,  lors  des  criées  et 
de  l'adjudication,  s'il  a  fait  des  mises  ou  enchères  à  ladite  vente. 

A  répondu  qu'à  la  vérité,  il  s'est  trouvé  dans  la  salle  des  ventes, 
mais  loin  du  bureau,  et  qu'il  n'a  fait  aucune  mise. 

Interpellé  s'il  a  connaissance  qu'il  se  soit  trouvé  à  cette  dite  vente 
plusieurs  habitants  d'Etigny,  s'il  y  a  eu  plusieurs  enchères,  à  quelles 
personnes  et  pour  quelle  somme  les  biens  de  la  fabrique  ont  été 
adjugés. 

A  déclaré  qu'il  lui  a  été  rapporté,  à  l'auberge  du  C.  C.rou,  jilace  du 
Samedi  de  cette  ville,  où  il  s'est  trouvé  à  dîner  avec  sept  ou  huit  des 
habitants  dEtigny,  qu'il  s'en  était  trouvé  à  peu  près  vingt-cinq  à 
ladite  vente  ;  qu'il  sait  qu'il  n'y  a  eu  que  deux  enclières  et  que  les 
biens  ont  été  adjugés  à  Jean  Moreau,  l'un  des  commissaires,  pour  une 
somme  de  7  à  800^,  le  tout  suivant  le  mémo  rapport. 

Interrogé  s'il  a  diné,  le  même  jour  et  dans  ladite  auberge,  avec 
ledit  Moreau,  adjudicataire,  et  le  maire  dEtigny. 

A  répondu  que  ni  l'un  ni  l'autre  n'étaient  de  sa  compagnie  ;  ([u'ils 
ont  dîné  tous  deux  dans  la  même  auberge. 

Interpellé  si,  ])endant  ou  après  le  dînei',  il  a  été  question,  entre 
ceux  qui  étaient  alors  dans  la  môme  auberge,  de  l'adjudication  des 
biens  de  la  fabrique,  et  s'ils  n'ont  pas  été  ensuite  adjugés  et  divisés 
entre  eux. 

.\  répondu  qu'eft'ectivement,  après  le  dîner,  Jean  Moreau,  adjudi- 
cataiie,  a  proposé,  tant  à  lui  répondant  cju'à  plusieurs  autres 
habitants  d'P^tigny,  présents  dans  la  môme  chambre,  la  division  et  la 
revente  des  biens  à  lui  adjugés,  à  la  charge  de  payer  une  somme 
déterminée,  \r<\v  ciiaciue  adjudication,  au  profit  de  la  fnbri(|ue 
d'Etigny,  de  manière  que  le  montant  formât  une  somme  d'environ 
200*  ;  que  cette  proposition  ayant  été  acceptée  i)ar  tous,  lui 
répondant  s'est  rendu  adjudicataire  partiel,  comme  plus  offrant  et 
dernier  enchérisseur,  d'enviion  33  cordes  de  terre,  situées  (inage 
d'Etigny,  lieu  dit  les  Terres  Procureur,  moyennant  la  somme  de  140\ 
qu'il  a  promis  payer  audit  Jean  Moreau,  en  faisant  l'acte  soit  devant 
notaire,  soit  sous  signatures  privées;  qu'après  cette  adjudication, 
lui  répondant  n'ayant  |)lus  d'intérêt  aux  autres  adjudications 
partielles  (jue  faisait  ledit  Jean  Moreau  du  surplus  des  mêmes  terres, 
il  n'a  point  fait  attention  à  (pii  ces  autres  adjudications  partielles 
ont  été  faites,  excepté  néanmoins  (ju'il  se  rapi)elle  que  (iabriel 
Mérot,  l'un  des  deux  conunissaircs,  et  Nicolas  (iiguet,  d'Egiiselles-le- 
Bocage,  ont   été  adjudicataires   d'une  inirtie    des   mêmes  biens  ;  rpi'il 
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i<,Mu)rc  si  ces  ticiix  acquéreurs  ont  pa\'é  ledit  Moreau  du  prix  de  leur 
adjudication. 

A  lui  représenté  qu'il  aui'ait  dû  faire  apercevoir  à  jMoreau,  adjudi- 
cataire, que  c'était  tromper  la  confiance  de  tous  les  habitants 
d'K(if*ny  que  de  faire,  sans  leur  participation  et  leur  concours,  la 
jevente  des  biens  à  lui  adjugés,  malgré  que  cette  convention  fût  en 
elle-même  très  illicite. 

A  répondu  que,  la  convention  dont  il  s'agit  n'ayant  pas  eu  l'assen- 
timent unanime  ou  suivi  de  tous  les  habitants,  Moreau  s'est  cru 
fondé  à  disposej-  comme  de  sa  chose  des  biens  à  lui  adjugés  au  dis- 
trict. 

Interpellé  de  déclarer  à  combien  s'est  élevée  la  plus-value  de  la 
revente  partielle  faite  par  Moreau. 

A  répondu  qu'il  ne  peut  le  dire  précisément,  parce  que  le  montant 
des  adjudications  partielles  n'a  point  été  récapitulé  en  sa  présence, 
mais  ([u'il  sait  que  le  bénéfice  a  été  considérable  pour  l'adjudicataire. 

Interrogé  si,  lors  de  cette  revente,  les  adjudicataires  partiels  ne 
lui  ont  pas  déposé  entre  les  mains,  en  sa  qualité  de  curé,  une  somme 
de  189^  pour  les  pauvres  de  la  fabrique  d'Etigny. 

A  répondu  que,  comme  il  l'a  déclaré  ci-dessus,  la  fabrique  d'Etigny 
devait  avoir  environ  200*  de  profit,  dans  la  revente  des  biens,  mais 
qu'il  ne  lui  a  été  remis,  lors  de  la  dite  revente,  qu'une  somme 
de  115*  seulement  pour  ladite  fabrique,  de  la  part  de  différents 
adjudicataires  partiels,  savoir  :  15*  par  Gabriel  Mérot  l'aîné, 
commissaire  ;  35*  par  Joseph  Grenet,  vigneron  ;  40*  par  Bernard 
iMoreau,  tailleur  d'habits  et  vigneron;  5*  par  Etienne  Baudouin, 
laboureur  ;  et  20*  par  Benjamin  Faillot,  aussi  vigneron,  tous  de  la 
paroisse  d'Etigny,  suivant  la  note  qu'il  en  a  prise  lors  de  la  revente 
et  (|u'il  a  re])iésentée  sur  le  bureau. 

INTHr.aOGATOIP.K  DU    C.  HONNISSANT,  MAIRE  d'kTIGNY 

S'est  ensuite  présenté  le  C.  Martin  Bonnissant,  maire  de  la 
commune  d'Etigny,  absent  de  son  domicile  lors  de  la  notification  qui 
a  été  faite  par  la  gendarmerie  nationale,  audit  lieu  d'Etigny,  du 
mandat  d'amener  décerné  contre  lui,  ainsi  qu'il  l'a  déclaré,  à  l'efiet 
de  subir  son  interrogatoire,  auquel  il  a  été  procédé  ainsi  qu'il  suit  : 

Interrogé  sur  ses  noms,  qualité,  âge  et  demeure. 
A  déclaré  se  nommer  Martin  Bonnissant,  vigneron,  âgé  de  35  ans, 
demeurant  à  Etigny  et  maire  dudit  lieu. 

Interpellé  de  dire  s'il  a  connaissance  ((u'il  y  a  trois  semaines,  le 
C.  Naizon,  curé  d'Etigny,  a  témoigné  publiquement  sa  surprise  de 
l'affiche  et  mise  en  vente  des  biens  de  la  fabrique  d'Etigny,  sur  le 
motif  que  ces  biens  étaient  allectés  à  l'acquit  des  fondations. 

A  déclaré  (pi'il  en  a  connaissance. 
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Interpellé  de  dire  si  ledit  curé  n'a  point  fait  el  rédigé  un  projet 
d'opposition  à  la  vente  desdits  biens. 

A  répondu  que  non  ;  que  ledit  curé  a  seulement  i-édigé  un 
mémoire  ou  requête,  pour  observer  à  l'Administration  cpie  les  biens 
dont  la  vente  était  affichée  appartenaient  à  des  fondations;  que  lui, 
répondant,  avait  lui-même  apporté  la  l'equête  au  district  et  l'avait 
signée. 

Interpellé  si,  le  1()  de  ce  mois,  il  ne  s'est  point  tenu  dans  la  commune 
d'Etign}-  une  assemblée  dans  laquelle  il  a  été  pi  oposé  d'acheter  lesdits 
biens,  de  manière  à  les  conserver  et  les  faire  tourner  au  profit  de  la 
fabrique  ;  si,  pour  atteindre  à  ce  but  plus  siirement,  il  n'a  point  été 
question  de  nommer  des  commissaires  pour  se  trouver  à  l'adjudica- 
tion qui  devait  se  faire  au  district,  et  s'y  faire  adjuger  lesdits  biens; 
s'il  n'a  point  été  convenu  qu'aucun  habitant  ne  couvrirait  les  enchères 
desdits  commissaires  et  que,  s'ils  avaient  le  bénéfice  de  l'adjudication, 
il  se  ferait,  entre  tous  les  habitants  rassemblés,  une  seconde  vente  à 
l'enchère,  pour  être  le  bénéfice  de  cette  revente  appliqué  au  profit  de 
la  fabrique. 

A  répondu  qu'à  la  vérité  il  s'est  tenu  une  assemblée  ledit  jour,  16 
de  ce  mois,  dans  laquelle  il  a  été  proposé  d'acheter  lesdits  biens  au 
profit  de  la  fabrique  ;  que  cette  proposition  a  été  acceptée  par  les  uns 
et  rejetée  par  les  autres  ;  que  c'est  lui,  répondant,  qui  avait  fait  cette 
ouverture,  mais  que,  dans  la  nuit  suivante,  plusieurs  réflexions  qu'il 
a  faites  l'ont  fait  revenir  de  son  projet,  craignant  d'être  soupçonné 
d'avoir  fait  des  arrangements  au  détriment  de  la  Nation;  qu'il  ne  savait 
quelle  a  été  la  détermination  définitive  de  ses  concitoyens  à  ce  sujet; 
qu'au  surplus  les  commissaires  qui  ont  été  nommés  dans  l'assemblée 
dont  il  s'agit  ne  l'ont  été  que  pour  assister  à  la  vente,  d'après  le  v(ihi 
de  la  loi  et  l'invitation  du  procureur-syndic;  que  ces  commissaires 
sont  les  ce  Jean  Moreau  et  (iabriel  Mérot,  l'aiiié. 

Interpellé  s'il  est  venu  à  Sens  pour  assister  à  l'adjudication  et  s'il  s'est 
tenu  à  portée  du  bureau  pour  mettre  à  l'enchère. 

A  dit  qu'il  est,  à  la  vérité,  venu  à  Sens,  cpi'il  s'est  rendu  auprès  de 
l'Administration,  mais  qu'il  ne  s'est  point  tenu  auprès  du  bureau  des 
ventes  et  n'a  fait  aucune  enchère. 

Interrogé  s'il  sait  à  cpii  et  |)our  quelle  somme  les  biens  de  la  fabrique 
d'Htigny  ont  été  vendus,  s'il  y  a  eu  un  ou  plusieurs  ac{|uéreurs  desdits 
biens  lors  de  l'adjudication  faite  par  devant  le  Directoire. 

A  répondu  qu'il  a  appris,  par  ce  qui  lui  en  a  été  rapporté,  que  le 
C.  Jean  Moreau,  l'un  des  commissaires,  a  été  adjudicataire  desdiles 
terres;  qu'il  ne  sait  s'il  l'a  été  seul  et  (ju'il  ignore  pour  ([uelle  sonunc 
ledit  Moreau  est  devenu  adjudicataire  desdits  biens. 

Interrogé  .sur  le  lieu  où  il  a  dîné,  et  avec  (pielles  personnes  de  la 
paroisse  d'I-ltigny  il  a  pris  son  repas,  et  si,  pendant  le  dîner  ou  après, 
il  a  été  question  de  revendre  les  biens  adjugés  à  Jean  Moreau. 
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A  lépoiulii  qu'il  a  dîné  chez  le  C.  Crou,  avec  plusieurs  de  ses  conci- 
toyens, au  nombre  desquels  se  trouvait  Joseph  Grenet,  vii^neron  à 
Ktif^ny,  mais  que,  pendant  ni  après  le  repas,  il  n'a  été  nullement  ques- 
tion de  la  revente  desdits  biens. 

Interrogé  s'il  a  connaissance  ((ue  Jean  Moreau  ait  proposé  dans  la- 
dite auberge,  à  plusieurs  habitants  d'Etigny,  de  leur  revendre,  par  lots 
séjjarés,  les  biens  dont  il  venait  de  se  rendre  adjudicataire. 

A  répondu  qu'il  l'ignore,  parce  qu'aussitôt  après  son  dîner  il  est  sorti 
de  l'auberge  pour  vaquer  à  ses  affaires. 

Interrogé  s'il  a  connaissance  que  Jean   Moreau   ait  recédé   au  curé 
d'Ktigny  33  cordes  de  terre  ou  environ,  moyennant  la  somme  de  140". 
A  répondu  qu'il  l'ignore. 

Interrogé  s'il  ne  s'est  pas  rendu  lui-même  adjudicataire  partie!  de 
quelques  morceaux  de  terre,  et  s'il  n'a  pas  connaissance  de  quelques- 
uns  des  autres  adjudicataires  sur  la  revente  faite  par  Moreau,  dans 
l'auberge  dont  il  s'agit. 

A  répondu  que  non. 

Interrogé  s'il  est  à  sa  connaissance  que  Moreau  ait  fait  quelque 
bénéfice  sur  ses  reventes,  et  s'il  n'en  a  pas  remis  une  partie  au  curé 
pour  la  fabrique;  enfin  si  tout  ou  partie  du  prix  a  été  payé  par  les 
adjudicataires  partiels. 

.\  répondu  que,  sur  ces  faits,  il  n'a  d'autre  connaissance  sinon  que 
Moreau,  adjudicataire,  sortant  du  district,  a  dit  qu'il  ferait  un  petit 
bénéfice  a  la  fabrique  ;  qu'à  cet  égard  il  a  été  remis  des  fonds  entre  les 
mains  du  curé  d'Etigny,  mais  qu'il  ne  sait  pas  si  c'est  Moreau  ou 
d'autres  habitants  qui  ont  fait  cette  remise  au  curé. 

Interrogé  s'il  n'a  pas  entendu  dire,  depuis  l'adjudication  faite  à 
Moreau,  que  celui-ci  ait  revendu  la  totalité  ou  partie  des  héritages  qui 
en  faisaient  l'objet,  notamment  à  Gabriel  Mérot,  l'ainé,  Joseph  Grenet, 
Bernard  Moreau,  Eltienne  Baudouin  et  Benjamin  Faillot. 

A  répondu  que  non  et  qu'il  n'a  pas  la  moindre  connaissance  des 
faits  sur  lesquels  il  est  interrogé. 

INTEHROGAÏOIRE   DU    C.    JKAX    MOKK.\U 

Est  entj-é  ensuite  le  C  Jean  Moreau,  absent  de  son  domicile  lors  de 
la  notification  faite  par  la  gendarmerie  nationale,  audit  lieu  d'Etigny, 
du  mandat  d'amener  décerné  contre  lui,  ainsi  qu'il  l'a  déclaré,  à  l'effet 
de  subir  son  interrogatoire,  auquel   il  a  été  procédé  ainsi   qu'il  suit  ; 

Interrogé  sur  ses  noms,  qualité  et  demeure. 

A  ré|)ondu  qu'il  se  nomiue  Jean  Moieau,  vigneron,  demeurant  à 
Ktigny,  être  au  surplus  âgé  de  trente-trois  ans. 

Interrogé  si,  il  y  a  trois  semaines,  le  G.  Xaizon  n'a  pas  témoigné 
publiquement,  à  l'église,  qu'il  était  surpris  de  ce  cjue  cpielques  citoyens 
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avaient  provoqué  la  vente  des  biens  appartenante  la  fabrique;  si 
ledit  curé  n'a  point  rédigé  une  opposition  n  ladite  vente. 

A  répondu  qu'il  est  vrai  que  le  curé  a  témoigné  de  la  surprise  sur 
la  nouvelle  de  la  vente  des  biens  de  la  fabrique;  C|u'il  a  dressé  à  ce 
sujet  un  écrit,  mais  que  cet  écrit  n'était  point  une  opposition  à  la  vente, 
mais  bien  une  requête  tendant  à  ce  que  la  vente  de  ces  biens  ne  sus- 
pendît point  l'acquit  des  fondations  dont  ils  sont  grevés. 

Interpellé  de  déclarer  si,  le  16  de  ce  mois,  il  n'a  pas  été  convoqué 
par  le  maire  une  assemblée  des  habitants  d'Ktigny  ;  si  ledit  maire  n'y 
a  pas  proposé  de  faire  l'acquisition,  au  i)roIit  de  la  fabrique,  et  entre 
tous  les  habitants,  des  biens  dont  la  vente  était  annoncée  ;  si,  à  cet 
effet,  il  n'a  pas  été  nommé,  dans  ladite  assemblée,  des  commissaires 
chargés  de  se  rendre  adjudicataires  desdits  biens,  et  s'il  n'a  i)as  été 
enfin  convenu,  dans  la  même  assemblée,  que  tous  les  habitants 
d'Etigny  qui  se  trouveraient  au  district,  lors  de  l'adjudication,  s'abs- 
tiendraient de  mettre  sur  les  enchères  des  commissaires,  et  qu'après 
l'adjudication,  si  elle  avait  lieu,  il  serait  fait  entre  tous  les  habitants 
une  revente,  dont  le  bénéfice  excédent  tomberait  au  profit  de  la 
fabrique. 

A  ré])ondu  qu'effectivement  il  a  été  tenu,  le  16  de  ce  mois,  une 
assemblée  ;  que  le  maire  qui  l'avait  convoquée  y  a  proposé  d'acheter 
les  biens  compris  dans  l'affiche,  au  profit  de  la  fabrique;  que  lui, 
répondant,  et  Gabriel  Mérot,  l'aîné,  ont  été  nommés  dans  ladite  assem- 
blée commissaires  pour  assister  à  la  vente;  qu'elfectivement  aussi  il 
a  été  convenu  que,  dans  le  cas  où  l'adjudication  aurait  lieu  au  profit 
desdits  commissaires,  ilen  serait  fait  une  revente  à  l'enchère  entre 
tous  les  habitants,  et  que  l'excédent  du  jjrix  de  ladite  jevente  sur  le 
premier  prix  de  l'adjudication  serait  appliciué  au  profit  de  la  fabrique. 

A  lui  demandé  s'il  ne  s'est  pas  rendu  adjudicataire  desdits  biens, 
pour  quelle  somme  ils  lui  ont  été  adjugés  et  combien  il  a  été  mis 
d'enchères. 

A  répondu  que  l'adjudication  de  ces  biens  a  été  faite  à  son  profit 
moyennant  680'",  et  sui'  une  seule  enchère  de  sa  part. 

Interrogé  sur  le  lieu  où  il  a  diné  et  avec  quelles  personnes  d'Ivtigny 
il  s'est  trouvé  à  dîner,  et  s'il  a  été  parlé,  soit  devant,  soit  après  le  dîner, 
de  revendre  tout  ou  partie  des  biens  à  lui  adjugés. 

A  répondu  «lu'il  a  été  dîné  dans  une  petite  auberge  sise  place  du 
Samedi,  en  cette  ville;  qu'il  ignore  le  nom  de  l'aubergiste;  qu'il  y  était 
en  compagnie  de  sept  à  huit  habitants  d'Ktigny;  (pie  ])endant  le  dîner 
le  curé  dudit  lieu  a  proposé  de  lui  levendre  une  pièce  d'environ  Xi 
cordes  de  terre  (lu'il  trouvait  fort  à  sa  convenance  ;  à  quoi  lui,  répon- 
dant, a  acquiescé,  en  ne  terminant  néanmoins  le  marché  que  le  len- 
demain, moyennant  la  somme  de  100'%  en  ajoutant  qu'il  était  dans 
l'intention  d'assurei-  un  bénéfice  d'enviion  200'  à  la  fabri(iue  d'I-ltigny, 
dans  le  cas  où  il  trouverait  à  rétrocéder  la  ])lus  grande  partie  de  son 
adjudication,  étant  hors  d'état  de  pouvoir  faire    Ini-niènie  uiu-  acqui- 
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sition  si  considérable,  ainsi  qu'il  l'avait  annoncé  lors  de   l'adjudica- 
tion, en  demandant  la  division. 

Interrogé  s'il  n'a  point,  le  même  jour,  dans  la  même  auberge,  cédé  ou 
promis  de  céder,  par  voie  d'adjudications  partielles,  d'autres  portions 
de  son  acquisition  à  Gabriel  Mérot  l'aîné,  Joseph  Grenet,  Bernard 
Moreaii,  Etienne  Haudouin  et  Benjamin  Faillot. 

A  répondu  qu'à  la  vérité  Gabriel  Mérot  l'ainé,  et  quatre  ou  cinq 
autres  habitants  d'Etigny,  lui  ont  demandé  difFérentes  portions  de  son 
acquisition,  mais  qu'il  n'a  fait  encore  aucun  arrangement  à  cet  égard 
avec  eux. 

Interpellé  de  déclarer  si,  dans  la  même  journée  et  avant  de  sortir 
de  l'auberge,  il  n'a  point  été  remis  entre  les  mains  du  C.  Naizon,  curé, 
différentes  sommes  par  dilTérents  particuliers,  pour  la  fabrique  d'Eti- 
gny, savoir  :  15*  par  Mérot  l'aîné,  35*  par  Joseph  Grenet,  40*  par 
Bernard  .Moreau,  5*  par  Etienne  Baudouin,  et  20*  par  Benjamin  Faillot, 
tous  adjudicataires  partiels. 

A  répondu  qu'il  ignore  si  les  cinq  particuliers  susnommés  ont  remis 
lesdites  sommes  audit  sieur  curé  pour  la  fabrique  ;  qu'il  n'était  pas 
présent  à  cette  remise. 

Et  néanmoins  ledit  répondant,  en  réformant  toutes  ses  précédentes 
réponses,  a  déclaré  qu'à  la  vérité  les  cinq  particuliers  susnommés  ont 
remis  au  sieur  curé  une  somme  de  115*  pour  la  fabrique,  comme 
charge  des  différentes  adjudications  partielles  qu'il  leur  a  faites,  'ainsi 
qu'audit  sieur  curé,  sur  enchères,  dans  la  même  auberge,  où  tous  les 
habitants  d'Etignj' avait  dîné,  le  jour  de  ladite  adjudication  faite  au 
district;  de  manière  qu'il  ne  reste  plus,  à  lui  répondant,  qu'un  demi- 
arpent  de  son  acquisition  ;  qu'il  ne  se  souvient  pas  précisément  du 
montant  de  ces  adjudications  partielles,  mais  que  son  profit  n'est  pas 
considérable  ;  qu'au  surplus  il  n'a  fait  aucune  société  avec  personne; 
qu'il  n'a  pas  cabale  pour  se  faire  adjuger  à  vil  prix  les  biens  de  la 
fabrique,  et  qu'il  pense  qu'il  n'existe  aucune  loi  qui  l'empêchât  de 
vendie  les  biens  dont  il  s'était  rendu  adjudicataire. 

Interrogé  si  le  maire  d'Etigny  était  présent  auxdites  reventes  par- 
tielles i)ar  lui  faites. 

.\  réjiondu  qu'il  sait  qu'il  était  dans  la  même  auberge,  mais  qu'il 
ignore  s'il  était  présent  auxdites  reventes,  auxquelles  seulement 
huit  à  dix  personnes  d'Etigny  assistaient. 

Et  sur  le  champ,  ledit  Jean  Moreau  a  déclaré  que,  craignant  d'être 
compromis  dans  cette  allaire,  où  il  a  agi  de  bonne  foi,  et  pour  éviter 
toute  contestation,  il  consent  dès  à  présent  que  l'adjudication  à  lui 
faite  des  biens  dépendant  de  la  fabrique  d'Etigny,  le  mercredi  19  de 
ce  mois,  soit  regardée  comme  nulle  et  non  avenue,  donnant  à  cet  effe 
tout  désistement  nécessaire  du  bénéfice  de  sa  dite  adjudication,  moyen- 
nant la  décharge  du  prix  d'icelle. 
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lùisuite  est  entré  le  C.  (iabriel  Mérot,  absent  de  son  domicile  lors 
de  la  notification,  faite  par  la  gendanierie  nationale  audit  lieu  d'Htij^ny^ 
du  mandat  d'amener  décerné  contre  lui,  ainsi  qu'il  suit  : 

IiitiTroj^é  sur  ses  noms.  i)rofession,  îx^c  et  demeure. 
.\  dit  se  nommer  (iabriel  Mérot,  laboureur,   demeurant  à  l^tij»ny  et 
être  n}^é  de  32  ans. 

lnterroj*é  si,  il  y  a  environ  trois  semaines,  le  (".,  N'ai/.on,  curé  d'I-lti- 
j^ny,  n'a  point  dit  publicpiement  à  l'église  (ju'il  était  surpris  de  ce  (|ue 
plusieurs  citoyens  avaient  provoqué  la  vente  des  biens  de  la  fabrique 
en  faisant  leur  soumission  au  district  ;  si,  le  même  jour,  il  n'avait 
pas  rédigé  un  acte  à  fin  d'opposition  à  cette  vente; si,  le  10  de  ce  mois, 
il  n'y  avait  point  été  tenue  une  assemblée  d'habitants  au  sujet  de  cette 
vente,  et  par  qui  ladite  assemblée  avait  été  convoquée. 

.\  répondu  qu'il  a  connaissance  que  le  (',.  Naizon  a  elfectivement 
annoncé  sa  suprise  de  la  mise  en  vente  des  biens  de  la  fabrique,  mais 
qu'il  n'avait  connaissance  d'aucun  acte  d'opposition,  mémoii-e,  requête 
ni  écrit  y  relatif,  par  le  C.  Naizon  ou  autre  ;  qu'à  l'égard  d'une  assem- 
blée tenue  le  16  de  ce  mois,  il  a  déclaié  ([u'il  en  ignorait  le  motif  et 
le  résultat. 

Interpellé  de  déclarer  comme  nt  et  pai-  (|ui  il  a  été  instruit  de  la 
nomination  faite  de  sa  personne,  en  (pialité  de  commissaire  de  la 
commune  pour  assistera  la  vente. 

.\.  dit  qu'il  a  été  prévenu  de  sa  dite  nomination  par  le  C-.  Honnissant  di, 
maire,  le  lendemain  de  la  tenue  de  l'assemblée,  lors  de  laciuelle  il 
s'était,  lui  i-épondant,  trouvé  absent  pour  ses  alfaires. 

Interrogé  si  le  maire  lui  a  fait  pai-t  de  (pu'Uiues  conventions  faites 
entre  les  habitants  dans  ladite  assend)lée,  et  notamment  du  parti,  pris 
j)ar  les  habitants,  de  laisser  les  commissaires  seuls  faire  les  enchèies, 
afin  d'empêcher  le  prix  de  s'élever  trop  haut,  et  de  procurer  à  la 
fabri(jue  un  bénéfice  sur  le  prix  de  l'adjudication,  par  le  moyen  de  la 
revente  à  l'enchère  entre  les  habitants. 

.\  répondu  que  le  maire  ne  l'a  instruit  que  de  sa  nomination,  sans 
enti'cr  dans  aucun  autre  détail,  et  qu'il  ignore  absolument  (|u'il  ait 
été  fait  aucune  convention  préalabli-  à  la  vente  ([ui  devait  se  faire  au 
district. 

Inteii'Ogé  s'il  s'est  trouvé  à  ladite  vente,  s'il  a  enchéi-i,  à  (|ui  et  pour 
([uelle  somme  les  biens  de  la  fabricpie  d'Ktigny  ont  été  adjugés. 

.\  répondu  qu'il  s'y  est  trouvé,  (ju'il  n'a  point  enchéri,  (|iie  lesdits 
biens  ont  été  adjugés  au  (-.  Moreau,  commissaire,  son  collègue,  moyen- 
nant ()  ou  7S0". 
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Interrogé  sur  le  lieu  où  il  a  été  dîner  et  avec  qui  il  y  a  été  ;  s'il  s'est 
trouvé  en  sa  compagnie  des  habitants  d'Ktigny,  s'il  a  été  question  des 
biens  de  la  fabrique  adjugés  à  Moreau. 

A  répondu  qu'il  a  été  dîner  avec  sa  femme  dans  une  auberge  sise 
place  du  Samedi,  en  cette  ville,  où  sa  femme  et  son  fils  l'attendaient  ; 
qu'ils  n'ont  dîné  en  la  compagnie  d'aucun  habitant  d'Etigny,  bien  qu'il 
y  en  ait  eu  plusieurs  dans  la  même  chambre  et  autres  pièces  de  ladite 
auberge;  qu'il  n'a  point  entendu  qu'il  ait  été  question  de  l'acquisition 
de  Jean  Moreau;  que  ce  n'est  que  le  lendeinain  qu'il  a  appris  que  ledit 
Moreau  avait  revendu  au  C.  Naizon,curé  d'Etigny,  environ  30  carreaux 
de  terre  ;  qu'il  a  appris  ces  détails  de  Moreau  même  à  qui  lui,  répon- 
dant, demanda  aussitôt  s'il  ne  consentirait  pas  à  lui  céder  un  demi- 
arpent  de  teiTC  de  son  acquisition,  qui  se  trouve  au  long  d'une  pièce 
d'hérilage  à  lui  appartenant  ;  à  quoi  ledit  Moreau  a  répondu  qu'il  le 
voulait  bien,  mais  qu'il  voulait  que  la  fabrique  d'Etign}'  profitât  de 
quelque  chose  de  cette  revente,  ainsi  que  de  celles  qu'il  pourrait  faire 
d'autres  portions  de  son  acquisition;  que  ladite  cession  promise  par 
Moreau  n'était  point  encore  efi'cctuée. 

Interpellé  de  déclarer  s'il  n'a  point  déposé  quelqu?  somme,  pour 
être  appliquée  au  profit  de  la  fabrique  en  faveur  de  ladite  revente  et 
comme  condition  d'icelle,  et  entre  les  mains  de  qui  il  avait  remis  cette 
somme. 

A  dit  qu'il  avait  remis  15""  entre  les  mains  du  C.  Naizon,  curé  d'Eti- 
gny, et,  rectifiant  la  déclaration  faite  en  sa  réponse  précédente,  a  dit 
que  la  cession  et  revente  du  demi-arpent  de  terre  avait  été  faite  dans 
dans  la  même  journée  et  successivement  après  celles  faites  audit 
("..  Naizon  et  autres,  moyennant  100+'^,  outre  les  15^  remises  au  C.  Naizon, 
et  à  l'enchère,  ainsi  que  les  autres  reventes,  sans  pouvoir  néanmoins 
dire  à  combien  s'est  élevé  le  bénéfice  opéré  en  faveur  de  Jean  Moreau 
par  l'efiet  de  la  revente  partielle  ;  qu'il  n'y  a  point  eu  d'écrit  entre  lui,. 
répondant,  et  ledit  .Moreau  pour  le  fait  de  ladite  revente. 

AKKKTK    KN    CONSÉQUENCE   DU    DIRECTOIRE   DU    DISTRICT 

Sur  quoi  le  !  irectoire  délibérant,  ouï  le  procureur  syndic  : 

Considérant  que  l'adjudication,  faite  le  19  de  ce  mois  au  C.  Jean 
Moreau, commissaire  de  la  municipalité  d'Etigny, moyennant  la  somme 
de  680",  sur  deux  simples  enchères  excédentes  de  lO''  seulement  l'ofi're 
de  la  soumission,  ne  s'est  pas  élevée,  à  beaucoup  près,  à  la  valeur 
réelle  des  biens,  pour  l'acquisition  desquels  le  C.  Hoy,  procureur  de  la 
comnmne  dudil  Etigny,et  autres  dénonciateurs,  ollrent  déjà,  dans  leur 
acte  de  dénonciation,  la  somme  de  1.600*^  ; 

Que  la  médiocrité  du  prix  de  cette  adjudication  est  constamment 
\'elTet  des  conventions  illicites  et  frauduleuses,  tant  de  la  commune 
d'Etigny  avant  la  vente  ([ue  des  commissaires  de  ladite  commune  et 
autres  habitants  dudit    lieu  lors  et  après  ladite   adjudication,  ainsi 
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qu'il  résulte  de  l'acte  de  dénonciation  du  '2'A  du  présent  et  des  intcr- 
roj^atoires  subis  en  conséquence  le  24  ; 

Que  l'adjudicataire  lui-même,  reconnaissant  le  vice  de  l'adjudica- 
tion à  lui  faite,  s'est  désisté,  dans  son  interrogatoire,  du  bénéfice 
d'icelle  et  a  consenti  la  remise  en  vente  des  objets  à  lui  adjugés  ; 

Est  d'avis  que,  sans  attendre  le  résultat  du  jugement  à  intervenir 
sur  la  dénonciation  dont  il  s'agit,  l'adjudication  faite  àdabriel  Mérot, 
le  19  du  présent  mois,  soit  déclarée  nulle  et  de  nul  elïet  ;  qu'en  consé- 
quence les  biens  à  lui  adjugés  soient  remis  incessamment  en  vente. 

Arrête  en  outre  qu'à  la  diligence  du  procureur-syndic,  expédition 
de  l'adjudication  du  19  du  présent  mois,  de  l'acte  de  dénonciation  du 
23  et  des  interrogatoires  du  24,  ainsi  que  du  présent,  seront  adressés, 
tant  à  l'administration  du  département  de  l'Yonne,  pour  prononcer 
la  nullité  de  la  vente  dont  il  s'agit,  qu'au  tribunal  correctionnel  de 
la  ville  de  Sens,  à  l'effet  d'instruire  la  procédure  nécessaire  et  pro- 
noncer le  jugement  sur  le  délit  dénoncé,  conformément  aux  lois  des 
10  et  22  juillet  1791. 


Enquête  sur  des  manœuvres  frauduleuses  lors  de 
l'adjudication  d*un  bien  national  (28  juin  1793) 


(Arcli.  Ydiiiic.  K  S9I.  ici.  lOÔ-lOSi 


Ce  jourtriuii,  vendredi  28  juin  179;5,  l'an  deuxième  de  la  République 
française,  en  la  salle  des  séances  de  l'administration  du  district  de 
Sens,  où  étaient  les  CC.  Chapelain,  piésident,  Lorillon,  liagard  et 
Leroux,  administrateurs  au  Directoire,  Douïne,  procureur-syndic, 
assistés  du  C.  Hegley,  chef  du  secrétariat,  sont  comparus  les  (-C. 
Jean  Brouet,  marchand  de  bois,  et  .lean-Kdme  Jalmain,  propriétaire, 
tous  deux  demeuranl  à  Sens.  Lesquels  ont  dit  que  le  C.  Brouet.  l'un 
d'eux,  s'étant  reiulu  adjudicataire  devant  le  Directoire  de  ce  district' 
le  19  du  présent  mois,  de  20  arpents  ou  environ  de  terres  et  prés  situés 
sur  les  finages  de  St-Clément,  St-Dcnis  et  du  Charnier,  dépendant  du 
grand  Séniinaire  de  Sens,  moyennant  la  somme  de  10.200^  (1),  et  ayant 
fait  une  cession  des  mêmes  domaines  nationaux  audit  C.  Jalmain.  il 
se  présentent  à  l'ellet  de  faire  inscrire  la  déclaration  de  ladite  cession 
à  la  suite  de  ladite  adjudication. 

Sur  quoi  le  Directoire  délibérant,  ouï  le  procureur-syndic  «pii  a  dit 
qu'il  est  de  notoriété  publicjue   (lue  l'adjudication   dont  il  s'agit  a  été 


i  \i  Voir  veille  n"  l.:J'î(i. 
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l'ctret  d'une  convention  frauduleuse  faite  entre  lesdits  CÀ\.  Brouet  et 
Jahnain  et  plusieurs  autres  citoyens  de  la  ville  de  Sens,  au  moyen  de 
lacfuelle  les  biens  qui  en  font  l'objet  ont  été  vendus  à  vil  prix  et  beau- 
coup au-dessous  de  leur  véritable  valeur,  et  que,  par  suite  de  cette 
coalition,  les  mêmes  biens  ont  été  de  nouveau  adjugés  à  l'enchère  au- 
dit C.  Jalmain  dans  une  auberge  de  cette  ville  et  que  l'excédent  du 
prix  de  cette  nouvelle  adjudication  sur  celui  de  la  première  a  été 
réparti  et  distribué  entre  tous  les  sociétaires,  ce  qui  est  une  contra- 
vention formelle  aux  dispositions  des  lois  sur  la  vente  des  domaines 
nationaux;  pourquoi  il  a  i-equis  que  lesdits  citoyens  Brouet  et  Jalmain 
fussent  à  l'instant  entendus  séparément  sur  les  faits  dont  il  s'agit 
avant  de  recevoir  la  déclaration  de  ladite  cession  ; 

Arrête  qu'avant  de  recevoir  la  déclaration  de  la  cession  faite  par 
ledit  C.  Brouet  audit  C.  Jalmain,  ils  seront  à  l'instant  l'un  et  l'auti  e 
entendus  séparément  sur  les  faits  énoncés  au  dire  du  procureur 
syndic,  et  dont  le  Directoire  a  déjà  connaissance  par  l'événement  des 
contestations  qui  ont  eu  lieu  à  cet  ellet  entre  lesdits  (>C.  Biouet  et 
Jalmain. 

En  conséquence,  il  a  été  procédé  à  la  réception  de  la  déclaration 
du  C.  Brouet  ainsi  qu'il  suit,  sur  les  interpellations  à  lui  faites  par 
l'organe  du  citoyen  président  : 

IXTEUROGATOIRK   DU    C.    BROUET 

Interpellé  le  C.  Brouet  de  déclarer  s'il  n'a  pas  fait  une  convention 
avec  le  C  Jalmain  et  plusieurs  autres  citoyens  de  cette  ville,  pour 
empêcher  que  l'adjudication  des  domaines  nationaux  dont  il  s'agit  ne 
s'élevât  à  sa  véritable  valeur,  et  s'ils  n'ont  pas  ensuite  fait  entre  eux 
une  seconde  adjudication  à  l'enchère  des  mêmes  biens,  dans  une 
auberge  de  cette  ville,  et  si  le  bénéfice  de  l'excédent  n'a  pas  été  par- 
tagé entre  toute  la  société  ; 

A  déclaré  et  répondu  qu'il  n'a  fait  avec  qui  que  ce  soit  aucune  conven- 
tion lors  de  l'adjudication  desdits  biens  ;  que,  cette  adjudication  termi- 
née, les  CX!.  (élément  Tiburce,  meunier  des  moulins  d'En-Bas,  Denis 
Masson,  aubergiste  de  VEcii  en  cette  ville,  et  Pierre  Guilleminot,  pro- 
priétaire à  Ste-Colombe,  paroisse  de  St-Denis,  ayant  demandé  au 
répondant  dillérentes  portions  des  mêmes  biens,  et  le  C.  Jalmain  lui 
ayant  demandé  de  son  côté  la  cession  de  la  totalité,  ils  sont  tous  allés 
boire  une  bouteille  dans  la  même  auberge  de  VEcii,  où  il  s'est  aussi 
trouvé  par  hasard  le  C.  Edme  Cornisset,  tanneur,  demeurant  à  Sens, 
€t  que  là,  le  déclarant  a  consenti  à  céder  les  biens  à  lui  adjugés  en  ce 
district  audit  C.  Jalmain,  moyennant  un  bénéfice  de  675"*  qu'il  lui  a 
payées  comptant. 

Interpellé  le  C.  Biouet  de  déclarer  s'il  n'a  pas  fait  cette  cession  au 
C  Jalmain  sur  une  nouvelle  adjudication  à  l'enchère  faite  entre  eux, 
lesdits  ce.  Clément,  Masson,  Guilleminot  et  Cornisset,  et  les  CC.  Pel- 
letier, maire  de  N'ailly,  et  Baillot,  marchand  en  ladite  ville  de  Sens,  et 
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si  tous  lesdits  siisiiouiinés  n'ont  pas  également  leçii  cludit  C.  Jalmain^ 
devenu  cessionnaiie  (lesdits  biens,  chacun  une  nièine  somme  de  ()75* ,. 
pour  leur  part  dans  le  bénéfice  de  cette  nouvelle  adjudication. 

A  répondu  qu'il  n'a  fait  aucune  nouvelle  adjudication  desdits  biens 
à  lui  adjugés, qu'il  les  a  cédés  purement  et  simplement  audit  C  .Talmain, 
iXioyennant  le  bénéfice  de  ladite  somme  de  (wô^*^  qu'il  lui  a  payées 
/comptant,  mais  qu'il  ignore  si  ledit  C.  Jalmain  a  payé  une  même 
'  somme  de  G75' ',  ou  toute  autre  somme,  à  chacun  desdits  (X-.  Cdément, 
Masson,  Guilleminot  et  Cornisset,  ainsi  qu'au  C.  Haillot,  qui  eflfective- 
s'est  trouvé  à  cette  cession  dans  la  même  auberge  de  VEcii,  et  au  C 
Pelletier,  de  Nailly,  qu'il  ne  se  rappelle  pas  y  avoir  vu. 

Interpellé  le  ("..  Hrouet  de  déclarer  pourquoi,  après  avoir  consommé 
la  cession  desdits  biens  au  i)rofit  du  C.  Jalmain,  il  a  refusé  devenir  le 
même  jour  en  faire  la  déclaration  au  Directoire  de  ce  district  et  pour- 
(}uoi  il  s'est  à  cet  eilet  élevé  entre  eux  une  contestation,  suivie  d'une 
sommation  extra-judiciaire,  et  d'une  citation  au  liureau  de  conciliation 
établi  près  le  tribunal  de  ce  district,  de  la  part  dudit  C.  Jalmain. 

A  répondu  qu'à  la  vérité  ledit  C.  Jalmain  lui  a  proposé  de  venir  le 
même  soir  faire  ladite  déclaration  au  Directoire  ;  que  lui,  déclarant,^ 
lui  a  répondu  (ju'il  serait  assez  temps  le  lendemain  ;  mais  cpie  ledit 
déclarant,  ayant  fait  des  réilcxions,  n'a  voulu  consentir  à  venir  faire 
ladite  déclaration  que  sous  la  condition  par  ledit  (>.  Jalmain  de  lui 
céder  la  sixième  partie  qui  lui  appartient  dans  le  moulin  de  Launay^ 
dépendant  du  ci-devant  ordre  de  Malte,  adjugé  en  ce  district  audit  C. 
Baillot,  le  25  mai  dernier,  aux  offres  que  lui  a  faites  ledit  répondant 
de  lui  remettre  les  G75"  qu'il  avait  reçues  de  lui  la  veille  pour  la  cession 
des  terres  et  prés  dont  il  s'agit;  ([ue  le  (".  Jalmain  ayant  refusé  de 
consentir  à  ce  nouvel  arrangement  et  le  répondant  ayant  persisté  dans 
son  refus  de  faire  la  déclaration  dont  il  s'agit,  il  en  est  résulté,  de  la 
part  dudit  ('..  Jalmain,  les  sommation  et  citation  dont  il  s'agit,  mais 
([ue  le  C.  .lalmain,  ayant  fait  aussi  des  réflexions,  s'est  déterminé  à 
accéder  à  la  demande  du  répondant  qui,  en  consécpience,  lui  a  remis 
ce  matin  les  675'^  qu'il  avait  reçues  de  lui  pour  le  bénéfice  de  ladite 
cession  des  terres  et  prés;  au  moyen  de  ([uoi  leur  contestation  se 
trouve   actuellement   tei'minée. 

Interpellé  le  ("..  Brouet  de  déclarer  s'il  n'aurait  pas  été  sollicité  par 
le  (>.  ("dierchedieu,  propriétaiie  en  cette  ville,  à  susciter  la  contesta- 
tion dont  il  s'agit  au  ('..  Jalmain,  au  moyen  de  ce  (|u'il  n'avait  pas  eu 
sa  part  dans  le  bénéfice  de  la  cession  desdits  biens. 

.V  r.''[)on  lu  (ju'il  se  rappelle  (|ue  le  C  (^^herclicdieu  est  arrivé  dans 
l'auberge  de  VHcii,  le  même  jour  de  la  cession,  et  à  l'instant  que  lesdits 
ce.  Brouet  et  Jalmain  en  sortaient  avec  les  autres  susnommés,  mais 
([ue  le  (..  C.hei'chcdieu  ne  lui  a  parlé  de  rien. 

iNi  Ki'ii'.oc.Aioim:  1)1"  c.  .iai.maix 
I.','  C.  .lalinain  étant  ensuite  entré,  le  citoyen   jjrésidciit  l'a  interpellé 
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'tle  déclarer  s'il  n'a  pas  fait  une  convention  avec  le  C  Hrout-t  et  les 
(>C.  Clément,  Kdnie  C-ornisset,  (iuilleniinot,  Masson,  lors  de  l'adjudi- 
cation des  '26  arpents  de  terres  et  prés  dont  il  s'agit,  à  l'ellet  d'enipè- 
cher  que  le  prix  de  ces  biens  ne  s'élevât  à  leur  véritable  valeur. 

A  déclaré  et  répondu  qu'eiîectivement,  lors  de  cette  adjudication, 
il  a  fait  une  société  avec  lesdits  Hrouet,  Clément  dit  Tiburce,  Kdme 
Cornisset,  (îuilleminot,  et  .Masson,  de  VEciu  pour  se  rendre  coadjudi- 
cataires  desdits  biens,  parce  qu'il  ne  connaissait  pas  de  loi  qui 
empêchât  de  pareille  société,  étant  dans  l'intention  de  procéder 
ensuite  à  un  partage  entre  eux,  et  qu'après  l'adjudication  faite  audit 
C.  Brouet  pour  tous,  sans  qu'il  y  eût  eu  la  moindre  convention  pour 
empêcher  la  chaleur  des  enchères,  ils  se  sont  tous  présentés  au  bureau 
pour  signer  ladite  adjudication,  mais  qu'elle  ne  l'a  été  que  du  C 
Brouet,  sur  son  observation  que  sa  signature  était  sufdsante. 

Interpellé  si,  après  cette  adjudication,  ils  ne  se  sont  pas  rendus  dans 
l'auberge  de  VEcii  pour  prendre  entre  eux  des  arrangements  sur  le 
partage  de  ladite  adjudication  et  si  les  mêmes  biens  n'ont  pas  alors 
été  adjugés  sur  enchère  audit  C.  Jalmain,  moyennant  un  bénéfice  par 
lui  payé  et  réparti  entre  tous  les  sociétaires. 

A  répondu  qu'eiîectivement  ils  se  sont  tous  transportés  à  l'auberge 
dudit  C.  .Masson,  l'un  d'eux,  où  ils  ont  dîné  avec  les  CC.  Pelletier,  de 
Nailly,  et  Baillot,  marchand  en  cette  ville,  ainsi  que  le  C.  .Manjon, 
fermier  desdits  biens  ;  qu'après  le  dîner  et  le  départ  du  fermier,  le 
répondant  et  le  C.  Guilleminot  ont  proposé  le  partage  des  biens  entre 
les  six  associés  auxquels  lesdits  CC.  Pelletier  et  Baillot  avaient  été 
réunis  en  entrant  dans  l'auberge,  sur  la  demande  dudit  C.  Brouet  et 
contre  le  gré  de  lui  répondant  et  de  quelques  autres  associés;  mais 
■que,  ce  partage  entre  tant  de  sociétaires  ayant  paru  impraticable,  il  a 
été  proposé  défaire  une  nouvelle  adjudication  desdits  biens  entre  eux  ; 
par  l'événement  de  laquelle  il  s'est  trouvé  adjudicataire,  comme  plus 
olfrant  et  dernier  enchérisseur,  moyennant  une  somme  de  5.400*,  qui, 
partagée  entre  les  huit  associés,  le  répondant  compris,  a  produit 
une  somme  de  G75*,  qu'il  a  payée  comptant  à  chacun  d'eux,  indépen- 
damment de  la  somme  de  52~  10  s.  qu'il  a  déboursée,  tant  pour  fiais 
du  dîner  que  pour  la  gratification  du  crieur  de  l'administration  ;  que 
le  C.  Cherchedieu,  propriétaire  en  cette  ville,  s'est  trouvé  à  cet  arran- 
gement sur  la  fin  du  dîner  et  que,  le  lendemain  matin,  il  est  venu  chez 
lui  répondant,  pour  lui  proposer  de  revendre  le  même  bien  moyen- 
nant un  bénéfice;  que  le  répondant  ne  consentit  pas  à  sa  proposition 
et  lui  déclara  qu'il  allait  se  rendre  chez  le  C.  Brouet,  à  l'effet  de  se 
transporter  avec  lui  au  district  pour  faire  à  son  profit  la  déclaration 
de  la  cession  desdits  biens  ;  qu'alors  ledit  Cherchedieu  lui  répondit 
que  ledit  C.  Brouet  était  en  campagne  et  qu'il  ne  le  trouverait  qu'à 
une  heure,  dans  l'auberge  du  C.  Berlot,  gendre  veuve  Dechambre, 
où  il  l'a  engagé  à  venir  diner  avec  eux  ;  que  le  répondant  se  rendit  à 
ladite  auberge  à  l'heure  indiquée,  où  il  trouva  dînant  lesdits  CC.  Brouet, 
Cherchedieu,  Kdme  Cornisset,  Pelletier,  de  Nailly,  et  Claude  Déon, 
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tanneur  on  cette  ville;  ([u'à  la  lin  du  dîner  le  répondant  proposa 
audit  C.  Brouet  de  venir  en  ce  district  et  que  celui-ci  lui  demanda 
poun|uoi  ;  ([ue  le  lépondant,  surpris  d'une  pareille  question.  lui  répli- 
cjua  que  c'était  i-elativenienl  à  la  cession  qu'il  lui  avait  faite  la  veille 
des  ten-es  et  prés  de  St-('.lément  ;  qu'alors  le  C.  Brouet  lui  déclara  que 
ce  n'était  pas  encore  une  atlaire  terminée;  ([ue  le  répondant,  confus 
d'une  pareille  déclaration,  et  voyant  qu'il  y  avait  du  vin  en  jeu,  prit 
le  parti  de  se  retirer;  que,  dès  le  lendemain,  il  engagea  le  C.  Masson, 
l'un  des  sociétaires,  à  se  rendre  chez  le  ("..  Brouet,  pour  l'engager  à 
lui  rendre  justice  et  à  satisfaire  aux  conventions  faites  entre 
eux,  mais  que,  la  démarche  du  C  Masson  ayant  été  infructueuse,  le 
répondant  s'est  déterminé  d'abord  à  faire  sommer  le  C.  Brouet  à  se 
rendre  au  district  pour  y  signer  ladite  cession,  et  qu'ensuite,  sur  son 
refus,  il  l'a  fait  citer  à  conq^araître  ce  jourd'hui  au  Bureau  de  conci- 
liation établi  près  le  tribunal  de  ce  district,  à  l'elfet  de  parvenir  à  ladite 
cession  ;  mais  que,  ce  même  jour,  le  C.  Brouet  ayant  fait  demander  le 
répondant  en  ce  district  et  ne  s'y  étant  pas  trouvé  dans  le  moment,  le 
réjondant  est  allé  chez  lui  où  ledit  C.  Brouet  est  à  la  fin  convenu  de 
signer  la  cession  desdits  biens,  sous  la  condition  néanmoins,  à  latjuelle 
le  répondant  a  été  forcé  de  se  soumettre,  non-seulement  de  lui  céder 
le  sixième  à  lui  a|)partenant  dans  le  moulin  de  Launay,  adjugé  en  ce 
district  au  (",.  Bail  lot,  le  'iô  mai  dernier,  mais  encore  de  lui  abandon- 
ner la  somme  de  119",  revenant  audit  répondant  dans  le  bénéfice  de 
la  seconde  adjudication  du  même  moulin  faite  audit  C.  Brouet,  chez 
le  C  Germain,  limonadier  à  Sens,  entre  vingt-six  sociétaires,  au  noni- 
l)re  des(iuels  étaient  les  (".C.  Cherchedicu,  Baillot,  Edme  Cornisset, 
Cornisset-Beauregard,  Cornisset-Lamothe,  C.ornisset-Després,  Fouet- 
Cornisset,  Gréau  dit  la  Charmée,  Bertrand  de  Launay,  Giguet,  de 
Véron,  Vaudoux,  de  Passy,  Pelletier,  de  Xailly,  Doge  le  jeune,  de  St- 
Sérotin,  Demorges,  de  Pont,  son  beau-frère,  Déon,  tanneur,  Perrin, 
l'aîné,  maçon,  (>lialtas,  architecte,  (iautl'iier,  charpentier  1 1  ),  et  autres 
citoyens  à  lui  inconnus  et  auxcpiels  il  revint,  dans  le  bénéfice  de 
cette  seconde  adjudication,  une  même  somme  de  119*  chacun,  mais 
qui  ne  fut  payée  qu'à  huit  d'entre  eux  par  le  C.  Brouet,  les  dix-huit 
auties  avant   fait  enti-e   eux    une   troisième  adjudication   (pii  leur  a 


II)  «  Cl- jounriiiii  -Il  Juillet  l7iW....  e.st  cniiiiiarii  le  C.  .lalniain.  lequel  a  dit  que. 
jiar  la  (léclaratiim  par  lui  faite  devant  le  Direcldire  du  district  de  Sens,  le '28  juin  der- 
nier, relativement  à  la  seeiinde  adjudication  du  moulin  de  Launay.  faite  entre  vin^it- 
six  .sociétaires,  il  n'a  pas  entendu  déclarer  (|ue  les  CC.  rouet-tioinisset,  Cornisset- 
Heaure^rard.  Oirnisset-Després.  (lornisset-Lamoliio.  (Iréau  dit  la  (lliarmée.  Vcn(i(uix, 
«le  l'assy.  (iitrnel.  de  Véron.  et  Bertrand,  de  Lannay.  lussent  présents  à  ladite  adjudi- 
cation :  ([u'il  att«!ste  au  i-ontraire  ipril  ne  les  a  aucunement  vus  li^nn-er  dans  ladite 
seconde  adjinlicali(Mi  à  la(|uelle  seule  il  était  présent  :  que  c'est  le  IJ.  Cliercliedieu.  l'un 
des  sociétaires,  i|ni  les  a  dési;rnés  connue  faisant  i)ar!ie  de  la  société  et  qui  a  déclaré 
«|u"il  leur  revenait  à  cliacun  une  part  liaiis  le  Iténélice  de  ladite  seconde  adjudication  » 
(.\rcli.  Vmine.  UrUhéralio/is  tin  Din-ctoirr  du  tlis/rirt  t/p  Sens,  l>N:il.  fol.  \-27'>j. 
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produit  lin  bénéCire  de  200"  chacun,  el  de  laquelle  le  réi)()ndant  a  été 
exclu,  mais  à  la(|uelle  il  est  devenu  ensuite  intéiessé  jour  son  sixième 
avec  lesdits  ("-("..  Brouet,  Baillot,  l-.dnie  ("-oinisset.  C.heichedieu  et  Pelle- 
tier, de  Nailly,  aux  oilres  néanmoins  faites  auditré  pondant  par  ledit  C 
Brouet  de  lui  remettre  la  somme  de  568*  7  s.  que  lui,  répondant,  a  payée 
audit  C.  CJierchedieu,  pour  sa  quote-part  des  déboursés  faits  par  les 
nouveaux  adjudicataires  pour  le  paiement  du  bénéfice  réparti  entre- 
tous les  associés. 

ARaKïK  uu  DiSTUiCT  (27  vcntôsc  an  II) 

(Arcli.  Yonne.  !..  890.  ii"  OSi 

Sur  l'exjjosé  fait  par  le  procureur-syndic  le  20  juin  1793  (vieux  style) 
qu'il  est  de  notoriété  publique  que  l'adjudication  faite  le  19  dudit  mois, 
au  C  Brouet...  a  été  l'effet  d'une  convention  frauduleuse  entre  ledit 
('..  Brouet  et  CC.  Jalmain,  Clément,  Edme  Cornisset,  (juilleminot  et 
Masson,.... 

Vu  l'interrogatoire  subi  séparément,  ledit  jour,  par  lesdits  CC, 
Brouet  et  Jalmain,  d'où  il  résulte  que  les  faits  énoncés  en  l'exposé  du 
procureur-syndic  sont  constants  : 

La  matière  mise  en  délibération  et  l'agent  national  entendu  ; 

Le  Conseil  général  du  district  de  Sens, 

Considérant  que  de  pareilles  associations  sont  contraires  aux  lois 
et  i)réjudiciables  aux  intérêts  de  la  République,  en  ce  qu'elles  tendent 
à  ralentir  la  chaleur  des  enchères  ;  que,  par  conséquent,  les  biens 
nationaux  sont  vendus  à  un  prix  bien  inférieur  et  au-dessous  de  leur 
valeuj- ;  qu'on  doit  regarder  comm?  de  mauvais  citoyens  ceux  qui  se 
permettent  de  semblables  contraventions,  puisqu'ils  sacrifient  l'intérêt 
général  à  leur  intérêt  particulier  ; 

Kst  d'avis  qu'il  y  a  lieu  de  déclarer  nulle  la  vente  dont  il  s'agit  et  de 
traduire,  à  la  diligence  de  l'agent  national  près  ce  districf,  les  dénon- 
cés au  tribunal  de  police  correctionnelle  de  leur  canton,  pour  y  être- 
poursuivis  et  jugés  conformément  à  l'art.  27  du  code  de  la  police 
correctionnelle. 


XI 

Dénonciation  de  manœuvres  semblables  concertées  entre 
des  habitants  de  Nailly  (9  juillet  1793). 

lArcii.  Voimi-,  L  891,  fol.  U3.i. 


Ce  jourd'hui  mardi  9  juillet  17915,  l'an  deuxième  de  la  République, 
en  la  salle  des  séances  de  l'.Xdministration  du  district  de  Sens,  où 
étaient   les  C(>.   Chapelain,   président,    Lorillon,  Bagard,    Leroux  et 
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Eliaux,     adniinistrateurs.     Douïnc,    piocurour     syndic,    assistés    du 
('..  Hegley,  clu'f  du  secrétariat. 

Sont  comparus  les  ('.(-.  Jean  .Mondenié,  piocureur  de  la  coniniunc, 
Jean-Joseph  Devoves  et  Jean-Honoré  C.haudé,  officiers  municipaux, 
DenisMénard,  Kdme  Bonnemain,  membres  du  Comité  de  salut  public, 
r^ierre  (ioubaull,  PMrne  Tesson  l'ainé,  François  Valton,  Jean  Mondemé 
fils,  citoyens,  tous  demeurant  à  Nailly.  î.esquels  ont  dit  qu'il  était  de 
leur  devoir  de  dénoncer  à  l'Administration  un  abus  qui  ])araît  avoir  eu 
lieu  dans  la  vente  des  biens  de  la  fabrique  dudit  Nailly,  faite  le  26  juin 
dernier;  qu'ils  ont  été  instruits  que  neuf  citoyens  dudit  Nailly,  savoir  : 
Jean  Paillery,  Edme  Courcy,  Jean  Bouy,  Pierre  Lejaune,  Hubert  Ger- 
main, Jean  Biard,  Jean  Trouin,  François  Trouin  et  Denis-Armand 
Sandrier,  ont  fait  entre  eux  une  société  et  sont  convenus  de  se  faire 
adjui^er  sous  le  nom  de  l'un  d'eux  les  prés  et  terres  faisant  les  arti- 
cles 8  et  9  de  l'affiche,  au  plus  bas  prix  possible  ;  qu'en  eifet  les  terres 
ont  été  Vendues,  sur  deux  simples  enchères,  une  somme  de  50*  seu- 
lement au-dessus  de  l'offre  de  la  soumission  fl);  qu'ensuite  ils  se  sont 
retirés  dans  une  auberge  à  Sens,  où  ils  ont  fait  entre  eux  une  revente 
desdits  biens,  dont  le  bénéfice  a  été  partagé  entre  tous  les  sociétaires  ; 
que  chacun  d'eux  a  emporté  une  somme  de  8.>+',  ainsi  que  la  femme 
de  Denis  Sandrier  l'a  avoué  aux  CC.  Devoves  et  Laurent  Martin,  et 
Hubert  (iermain  à  Antoine  Lebrun,  premier  officier  municipal,  et,  en 
outre,  ainsi  que  le  C.  Besnault,  gendre  Paillery,  l'a  avoué  au 
C.Jacques  Dupuis;  que  ces  conventions  frauduleuses  el  cette  revente 
clandestine  étaient  non  seulement  préjudiciables  aux  intérêts  de  la 
Nation,  mais  encore  à  ceux  de  la  fabrique  dudit  Nailly,  à  qui  les 
décrets  accordent  la  rente  de  4  '%  du  prix  de  la  vente  de  ses  biens; 
que,  pour  preuve  de  la  médiocrité  du  prix  de  l'adjudication  faite  le 
26  du  mois  dernier,  le  C.  Jean-Honoré  Chaude  oflVait,  ])our  le  demi- 
arpent  6  cordes  de  prés  la  somme  de  1.200  .  et  Jean-Joseph  Devoves 
offrait  pour  les  terres  la  môme  somme  de  1.200^;  qu'ils  recpiéraient 
l'Administration  de  vouloir  bien  employer  toute  son  autorité  pour  la 
poursuite  de  ces  délits. 

AUHKTK  DU  jJisTiucT  (27  vcutôse  au  II) 
lAnli.  Vdiiiic.  L  SiJ.").  Il"  ()5i 

«  Vu  la  dénonciation  faite  au  secrétariat  de  ce  district  le  9  juillet 
179.'i,  vieux  style 

La  matière  ayant  été  mise  en  délibération  et  l'agent  national 
entendu  ; 

Le  Conseil  général  est  d'avis  ([u'il  y  a  lieu  de  déclarer  nulle  la  vente 
dont  il  s'agit  et  de  traduire,  à  la  diligence  de  l'agent  national  près  ce 
district,  les  dénoncés  au  tribunal  de  jjolice  correctionnelle  <le  leur 
canton,  pour  y  être  poursuivis  et  jugés  coiiforinémi'iit  à  l'art.  27  du 
code  de  la  police  correctionnelle. 


(Il  Voir  ventes  ii"  HtlO  et  ll)l 
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Projet  d'utilisation  de  divers  bâtiments  nationaux 
(Messidor  an  II). 

(Arch.  Yonne,  L  896,  fol.  19t. 


('e  jourd'hui  4  messidor,  l'an  deuxième  de  la  République,  une  et 
indivisible,  l'Administration  du  district  de  Sens,  réunie  aux  membres 
du  Conseil  général  de  ladite  commune  à  l'effet  d'examiner  et  indiquer, 
parmi  les  bâtiments  nationaux  existant  dans  son  arrondissement, 
ceux  qui  pourront  être  propres  aux  établissements  publics  dont  la 
connnune  de  Sens,  chef-lieu  du  district,  est  susceptible,  tant  par  sa 
population  que  par  sa  situation,  se  sont  transportés,  assistés  du 
C.  Lepère,  architecte  à  Sens,  dans  les  différents  lieux  ci-après  : 

î"  Dans  la  maison  du  ci-devant  Archevêché  ;  où  étant,  a  été  reconnu 
que  le  local  pouvait  réunir  l'Administration  de  district,  la  municipa- 
lité, le  tribunal  de  district,  les  tribunaux  de  police  correctionnelle, 
de  paix,  de  police  municipale  et  le  tribunal  de  commerce,  le  comité 
de  surveillance,  le  commissaire  des  guerres,  le  bibliothécaire,  la 
bibliothèque,  le  muséum,  et  les  magasins  et  bureaux  militaires; 

2"  Dans  la  salle  ci-devant  capitulaire  touchant  au  temple  de  la  Rai- 
son ;  a  été  reconnu  que  l'on  y  pouvait  placer  les  mausolées  et  autres 
-monuments  de  sculpture  et  des  arts  ; 

3"  Dans  un  bâtiment,  dit  ci-devant  l'CEuvre;  a  été  reconnu  que  l'on 
y  pouvait  établir  des  écuries  pour  le  passage  fréquent  des  troupes  ; 

4"  Dans  les  bâtiments,  ci-devant  dits  de  l'Hôtel-Dieu  ;  a  été  reconnu 
que  ces  bâtiments  pouvaient  servir  de  halle  et  de  grenier  d'abon- 
dance, de  maison  d'arrêt,  de  police,  de  justice  et  de  correction,  et  de 
logement  pour  la  gendarmerie  ; 

5"  Dans  les  bâtiments  ci-devant  occupés  par  les  ci-devant  religieuses 
de  Saint-Antoine;  a  été  reconnu  que  ces  bâtiments  ne  pouvaient  être 
mieux  employés  qu'à  l'établissement  de  l'hospice  des  indigents,  vieil- 
lards, infirmes,  femmes  en  couches  et  enfants  de  la  Patrie  ; 

0"  Dans  les  bâtiments  ci-devant  occupés  par  les  Ursulines  ;  a  été 
reconnu  qu'ils  pouvaient  être  destinés  tant  aux  écoles  secondaires, 
telles  que  |de|  dessin,  peinture,  sculpture,  etc.,  et  à  une  salle  de  spec- 
tacle; 

7"  Dans  les  bâtiments  ci-devant  destinés  au  collège,  a  été  reconnu 
qu'ils  pouvaient  être  destinés  tant  aux  écoles  secondaires,  telles  que 
|de)  dessin,  peinture,  etc.,  et  à  l'établissement  de  casernes  pour  l'in- 
fanterie ; 

8"  Dans  les  bâtiments  dits  des  casernes,  sis  sur  le  bord  de  la  rivière, 
a  été  reconnu  qu'ils  pouvaient  servir  au  logement  de  la  cavalerie; 
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9"  A  l'égard  de  l'hôpital  militaire,  le  directeur  principal  des 
hôpitaux  de  cette  nature  a  reconnu  par  un  procès-verbal  qu'il  était 
indispensable  d'en  établir  un  dans  ladite  commune,  et  il  a  désigné 
pour  cet  objet  les  bâtiments  ci-devant  occupés  par  la  famille  Loménie, 
en  faisant  de  partie  du  jardin  dépendant  de  la  maison  un  jardin  de 
botanique. 

De  tout  quoi  a  été  dressé  le  présent  procès-verbal.  Kn  conséquence, 
les  autorités  de  la  comiliune  de  Sens  prient  et  invitent,  au  nom  de 
l'intérêt  de  la  République  et  de  celui  de  la  commune  de  Sens,  le 
C.  Maure,  représentant  du  peuple,  d'autoriser  lesdites  autorités  à 
disposer  des  bâtiments  ci-dessus  désignés,  pour  leur  appliquer  sur  le 
champ  la  destination  donnée  par  le  présent  procès-verbal. 


XIII 

Tableau  de  réduction  en  numéraire  métallique 
des  valeurs  successives  d'opinion  du  papier  monnaie 

lAicIi.  Yoiiiic.  \j  i'3()) 


Livres         sous 

.lanvier 100    » 

Février 100     » 

Mars 9'.)  10 

Avril 9<S  10 

Mai 97  10 

•Juin 96     5 

.luilk't 95    5 

Août 91     » 

Septembre 9.'}     » 

Octobic 92     » 

Novembre 91     >> 

Décembre 90    » 


-ivres 

sous 

Livres 

sous 

90 

» 

70 

» 

89 

5 

69 

10 

8K  10 

67 

» 

85 

10 

59 

» 

84 

» 

63 

» 

8:5 

10 

55 

» 

8:{ 

5 

16 

15 

83 

» 

13 

10 

82 

15 

15 

15 

82 

10 

» 

82 

» 

* 

80 

» 

» 
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NUMÉRAIRE    POUR    lUO"   d'aSSIOXATS 
AN    II  AN    III 


AN   IV 


Veildciniaire 

1  à  10 

11  à  20 

21  à  30 

Brumaire 

1  à  10 

11  à  20 

21  à  30 

Frimaire 

1  à  10 

11  à  20 

21  à  30 

Xioàse 

1  à  10 

11  à  20 

21  à  30 

Pluviôse 

1  à  10 

11  à  20 

21  à  30 

Ve/j/6.se 

1  à  10 

11  à  20 

21  h  30 


Livres    sous    Livres    sous    Livres    sous 


46  » 

33 

» 

2 

5 

46  » 

32 

» 

2 

» 

46  » 

31 

» 

2 

» 

46  10 

30 

» 

1 

5 

46  10 

28 

» 

1 

» 

46  10 

26 

» 

1 

» 

50  » 

25 

» 

1  » 

50  10 

24 

» 

0  18 

50  10 

23 

» 

0  16 

49  5 

21 

» 

0  12 

48  5 

20 

» 

0  12 

47  10 

20 

» 

0  12 

45  » 

18  10 

0  11 

44  10 

18  » 

0  11 

44  » 

18  » 

0  11 

44 

» 

17  » 

0 

9 

44 

» 

16  10 

0 

9 

44 

» 

15  10 

0 

9 
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NUMERAIRE  POUR  100^  O'ASSIQNUS 

MOIS                                          — — —              — --^ 

AN    II                          AN    III 

NUMÉRAIRE  POUR 

100"  DE  MANDAIS 

AX   IV 

Germinal                                 Livres         sous 

1  à  10 43     » 

11  à  20 42  10 

21  à  30 42    » 

Livres         sous 
14   10 

13    » 
12     » 

Livres         sous 

17  10 

18  12 
18     6 

Floréal 

1  à  10 40    » 

11  à  20 40    » 

21  à  30 40    » 

.  9     »                     14  10 
8  10                     12  12 
8     »                     12    2 

Prairial 

1  à  10 38     » 

11  à  20 38     » 

21  à  30 38     » 

7     » 
6  10 
5  10 

9     8 
5  12 
8     7 

Messidor                      1 

1  à  10 36     » 

11  à  20 36    » 

21  à  30 36    » 

4  10 
4  10 
4  10 

» 
» 
» 

Thermidor 

1  à  10 35    » 

11  à  20 1          35    » 

21  à  30 35     » 

4     5 

4     » 
3  15 

» 
» 
» 

Fructidor 

1  à  10 

11  :i  20 

21   :i  30 

34     » 
34     » 
31     » 

3     » 
3     » 

2  15 

■ 

» 

» 

[Jours  complémentairts 
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Notre  tableau  n"  10  mentionne,  page  i.xxiv,  en  regard  de  Sens,  35  hect. 
9584  cent,  de  «  forêts  restées  domaines  de  l'Etat  »  ;  mais  on  cherche- 
rait vainement  sur  le  territoire  actuel  de  la  commune  de  Sens  des 
bois  domaniaux.  En  réalité,  ces  35  hectares  se  rapportent  à  des  terres 
de  riIôtel-Dieu,  qui  furent  séquestrées,  mais  non  vendues,  et.  par  la 
suite,  restituées  à  l'établissement  anciennement  pro])riétaire. 

Dans  le  même  tableau,  en  regard  de  Vareilles,  il  faut  ajouter,  au 
contraire,  à  la  même  colonne  des  «  forets  restées  domaines  de  l'Etat  », 
90  hect.  39,  superficie  de  l'actuelle  foret  du  Fay,  provenant  de  la 
('congrégation  de  la  Mission  de  Versailles.  Cette  addition  ne  modifie  en 
rien  le  total  de  246  hectares  des  biens  de  première  origine  sis  sur  la 
commune  de  Vareilles,  parmi  lesquels  nous  avons  compris  la  forêt 
du  Fay;  mais  elle  réduit  à  15(»  hect.  39  le  chillre  de  la  colonne  des 
«  biens  vendus  »  et  à  14.895  hect.  r)369  (au  lieu  de  1V.986  hect.  (I2fi9i 
l'étendue  des  biens  vendus  dans  tout  le  district;  pai-  contie  elle  porte 
à  2.797  hect.  9241  (au  lieu  de  2.707  hect.  5344)  la  superficie  des  forêts 
domaniales. 


PREMIERE  PARTIE 


DECLARATIONS  ET  INVENTAIRES 


On  trouvera  dans  cette  première  partie  les  états  des  biens  des  prin- 
cipaux établissements  ecclésiastiques  possessionnés  dans  le  district 
de  Sens.  Pour  les  établissements  situés  dans  le  ressort  du  district, 
les  états  sont  complets  et  portent  à  la  fois  sur  les  biens  situés  dans 
le  district  et  sur  ceux  situés  hors  de  ses  limites.  Pour  les  établisse- 
ments étrangers  au  district,  les  états  mentionnent  seulement  les 
biens  situés  sur  le  territoire  du  district. 

Nous  n'avons  point  donné  ici  les  états  des  biens  des  cures  et  fabri- 
ques, parce  que,  le  plus  souvent,  ces  biens  ne  s'étendaient  pas  hors 
des  limites  de  la  paroisse  et  que  les  tableaux  récapitulatifs  placés 
en  tète  de  la  notice  des  ventes  de  chaque  commune  tiennent  lieu  de 
ces  états. 

On  ne  trouvera  pas  non  plus  ici  l'état  des  biens  des  émigrés,  condam- 
nés et  prêtres  déportés.  Les  inventaires  dressés  par  les  municipalités 
sont  en  effet  manifestement  inexacts,  et  les  seules  pièces  dignes  de 
foi,  à  savoir  les  procès-verbaux  d'estimation  et  de  division  des  lots 
par  les  experts,  ont  servi  précisément  à  l'administration  du  district 
pour  fixer  les  lots  de  vente  des  biens  de  deuxième  origine,  et  se 
retrouvent,  fragmentés,  dans  la  série  de  nos  ventes.  Il  sera  facile  du 
reste  de  grouper,  à  l'aide  de  la  table  des  anciens  propriétaires,  les 
biens  appartenant  à  chacun  d'eux. 

Chaque  article  des  déclarations  et  inventaires  qui  suivent  porte 
un  numéro  de  renvoi  à  la  vente  de  cet  article.  Quand  l'article  men- 
tionne un  bien  sis  hors  du  district  de  Sens,  qui,  par  suite,  n'a  pas  été 
adjugé  devant  son  administration  et  ne  peut  figurer  dans  nos  ventes, 
il  est  précédé  d'un  astérisque.  L'astérisque  est  double,  si  l'article 
porte  sur  un  droit  supprimé  (dîmes,  droits  seigneuriaux)  ou  sur  des 
rentes,  dont  il  eût  été  trop  long  d'indiquer  l'époque  des  rachats.  Il 
est  triple,  si  l'article  est  resté  domaine  de  l'Etat. 

Les  références  aux  Archives  de  l'Yonne,  non  suivies  d'indications 
complémentaires,  désignent  les  dossiers  de  ce  dépôt  où  sont  conser- 
vés les  titres  anciens  relatifs  à  chaque  article  des  déclarations  ou 
inventaires. 
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CHAPITRE  I" 


CLERGE  SECULIER 

/.  —  Etablissements  ayant  leur  siège  dans  le  district 


ARCHEVECHE  DE  SENS 


D'après  un  état  des  revenus  de  rarchevèclié  de  Sens  de  1753  (  Arch.  Yonne,  G  453), 
rectifié  à  l'aide  des  derniers  baux  (Ibid.,  G  passim)  et  du  procès-verbal  d'estimation 
des  biens  soumissionnés  par  la  municipalité  de  Sens  en  1790  (Ibid.,  Q  54,  pp.  174-185.) 


1.  —  VICOMTE   DE   SENS  <^) 

**  Les  droits  des  boettes  et  bi Mettes  qui  se  perçoivent  tant  sur  la 
rivière  d'Yonne,  bateaux  et  trains  de  bois,  que  dans  la  ville  et 
faubourgs  de  Sens  (2);  lesquels  droits  appartiennent  audit  sei- 
gneur archevêque  en  sa  qualité  de  vicomte  de  Sens;  lesquels  ne 
sont  point  alïermés,  les  fermiers  des  coches  et  messageries 
royales  ayant  fait  signifier,  dès  le  23  juin  1750,  qu'ils  n'étaient 
point  sujets  aux  dits  droits. 

**  Le  droit  de  pêche  en  la  rivière  d'Yonne  (3),  dont  les  deux  tiers 
appartiennent  audit  seigneur  archevêque  en  sa  dite  qualité  de 


(1)  Voy.  Arch.  Tonne,  G  538. 

(2)  Le  dernier  bail  de  ce  droit  fut  passé  le  7  juillet  1755  au  sieur  Epoigny  moyennant 
600"^  par  an  (Arch.  Yonne,  G  533).  Le  6  juillet  1775  bail  fut  passé  par  les  vicomtes 
de  Sens  ulont  l'archevêque)  d'un  droit  de  péage  sur  les  marchandises  traversant  la 
ville  de  la  porte  Saint-Pregts  à  la  porte  Saint-Didier  et  vice-versa,  moyennant 
800 1*  par  an  fibid.j. 

(8)  Le  dernier  bail  de  ce  droit  de  pêche  fut  passé  le  2  juin  1788  moyennant  180**^, 
dont  72+t  pour  l'archevêque  (Arch.  Yonne,  G  533). 
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vicomte  de  Sens,  l'autre  tiers  au  sieur  Gibier  de  Serbois,  l'un  des 
dits    vicomtes,  alTermé  à  Savinien  Epoigny,  sui- 
vant le  bail  reçu  Legris,  notaire  à  Sens,  le  20  juin 
1740  moyennant  66^  13  s.  4  d.,  ci 66*  13  s.  4  d. 

**  Plusieurs  parties  de  cens  et  rentes  à  prendre 
sur  différentes  maisons,  tant  en  la  ville  qu'aux 
faubourgs  de  Sens,  montant  à  la  somme  de 
110*  12  s.  4  d.,  non  compris  une  rente  de  7*  8  s.  due 
par  le  Chapitre  de  Sens,  ci 118*  4  d. 

Le  pré  de  la  Vicomte  (n°  1656),  sis  au  territoire 
de  Sens,  contenant  4  arpents  ou  environ,  dont  les 
deux  tiers  appartiennent  audit  seigneur  arche- 
A'èque  en  sa  dite  qualité  de  vicomte,  l'autre  au 
sieur  Gibier  de  Serbois;  lequel  peut  produire  par 
chacun  an  un  millier  de  foin,  évalué  la  somme  de 
100*  à  raison  de  10*  chacun  cent;  ce  qui  fait,  pour 
les  deux  tiers,  66*  13s.  4  d.,  ci 66*  13  s.  4  d. 

Total  du  revenu  de  Sens 251*     7  s. 

2.  —  SEIGNEURIE    DE   VILLEFOLLE   ET    ROUSSON  ^^^ 

*  Les  terres  et  seigneuries  de  Villefolle  et  Rousson,  dont  moitié 
appartient  au  prieur  de  Saint-Sauveur  uni  à  Bonneval,  consis- 
tantes en  haute,  moyenne  et  basse  justice,  les  dîmes  de  grain 
et  vin  des  paroisses  de  Villefolle,  Rousson  et  Bussy,  plus  en  prés, 
terres,  droits  de  boucherie,  censives,  lods  et  ventes,  défaut  et 
amendes,  grelfe  et  tabellionage,  moulins  et  autres  droits,  le  tout 
affermé  à  Jean  Gautiiier,  marchand  voiturier  par  eau,  et  à  Joseph 
Pathier,  maître  tonnelier,  demeurant  à  Villefolle,  suivant  le  bail 
reçu  Legris,  notaire  à  Sens,  le  16  octobre  1745,  moyennant  la 
somme  de  1.000*  pour  la  moitié,  et  en  outre  de  payer  :  les  gages 
des  officiers  dudit  Villefolle  et  Bussy,  savoir  :  au  bailli  et  au  pro- 
cureurfiscal,  10";  la  moitié  des  gros  des  curés  de  Villefolle,  liussy 
et  Rousson,  savoir  :  à  celui  de  Villefolle  12  bicliets  de  méteil  et 
12  bichets  d'avoine,  mesure  de  Villeneuve-le-Roi,  évalués  à  la 
somme  de  36*  à  raison  de  2*  pour  chacun  bichet  d'avoine  ;  au 
sieur  curé  de  Rousson,  12  bichets  méteil  et  12  bichets  avoine  à 
ladite  mesure  et  au  même  piix,  25*  en  argent  pour  son  ancien 
gros  et  30*  pour  supplément  de  son  gros  ;  et  au  sieur  curé  de 
Bussy,  la  somme  de   150*  pour  moitié  de  sa  portion  congrue. 

(1)  Voy.  Arch.  Yonne,  G  551  (Cliaite  de  1175). 


CLERGK   SECULIER  5 

Récapitulation  : 

Prix  principal 1 .000^^ 

Gages  des  officiers 10^ 

Gros  du  curé  de  Villefolle 36^ 

Gros  du  curé  de  Rousson 91^ 

Au  sieur  curé  de  Hussy 150* 

Plus  lesdites  seigneuries  consistent  en  une  rente  de 300*, 
faisant  moitié  de  600*,  due  par  M.  Paul  Delpech,  sei- 
gneur de  Chaumot,  conseiller  du  Roi,  receveur  général 
des  finances  d'Auvergne,  suivant  l'acte  reçu  Dutatre, 
notaire  à  Paris,  le  25  mars  1733  ;  ci 300* 

Total  du  revenu  de  Villefolle  et  dépendances  (1) 1 .587* 

3.  —  BARONNIE    DE   SAINT-JULIEN-DU-SAULT  <^^ 

*  La  terre  et  seigneurie  de  Saint-Julien-du-Sault  avec  titre  de 
baronnie,  consistant  en  droits  de  greffe  et  tabellionage,  bâtiments, 
maisons,  fours,  pressoirs  et  moulins  banaux,  prés  et  terres,  poules, 
chapons,  censives,  lods  et  ventes,  défaut  et  amendes,  dîmes  de 
grains  et  vins,  rivières,  passages,  coutumes  en  provenant,  et  au- 
tres droits  généralement  quelcontjues,  plus  les  dîmes  de  Thèmes 
paroisse  de  Cézy,  et  les  îles  et  îlots  sur  la  rivière  d'Yonne,  entre 
Villevallier  et  Armeau  ;  le  tout  affermé  au  sieur  Louis-Phil. 
Lagroue,  marchand  pour  la  provision  de  Paris,  y  demeurant, 
moyennant  :  4.100*,  150  bich'^ts  d'avoine,  mesure  de  Sens,  à  10  s. 
le  bichet,  faisant  75*,  et  2  muids  de  vin  rendus  à  Sens  à  40*  le  muid 
80*;  et  outre  ce  de  payer  au  bailli  de  Saint-Julien  10*,  pareille 
somme  au  procureur  fiscal  pour  leurs  gages  ;  les  droits  de  gîte 
dus  au  Roi  à  sa  recette  du  domaine  à  Villeneuve-le-Roi,  de  6*  par 
an  ;  au  curé  de  Verlin  5*,  à  lui  accordées  pour  la  visite  qu'il  doit 
souffrir  dans  son  église,  chacun  an,  par  le  sieur  archidiacre  de 
Sens;  au  curé  de  Cézy  15*,  à  cause  des  dîmes  novales  dudit 
Thèmes  ;  au  dit  sieur  curé  de  Verlin  100*,  pour  parfaire  sa 
portion  congrue,  les  prés  qu'on  lui  a  abandonnés  n'étant  pas 
suffisants  ;  à  l'avocat  et  au  procureur  de  mondit  seigneur,  cha- 
cun an  10". 


(1)  District  de  Joigny.  Le  bail  du  revenu  de  la  moitié  appartenant  à  l'archevêque 
des  seigneuries  de  Villefolle,  Bussy  et  Rousson,  passé  le  26  mai  1780  à  Bergorat, 
marchand  à  Villeneuvc-le-Roi,  fut  fait  moyennant  2.000*,  plus  les  charges  (.\reli. 
Yonne,  G  551). 

(2)  Voy.  Arch.  Yonne,  G  515  (acquisitions  au  XII"  s.). 
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Récapitulation  : 

Prix  du  bail 4.255* 

Gages  du  bailli  et  procureur  fiscal 20* 

Droit  de  gîte  au  Roi 6* 

Au  curé  de  Verlin 105* 

Au  curé  de  Cézy 15* 

A  l'avocat  et  au  procureur 20* 

Total  du  revenu  de  Saint-Julien (1) 4.421* 

4.    —    BARONNIE   DE   BRIENON  '2) 

*  La  terre  et  seigneurie  de  Brienon  avec  titre  de  baronie,  con- 
sistante en  haute,  moyenne  et  basse  justice,  en  la  ferme  de  Noël, 
recettes  de  Bellechaume,  Bligny,  Paroy,  Arces,  les  dîmes  d'Avrol- 
les,  les  80*  de  rente  dues  par  les  seigneurs  d'AvroUes,  les  cens  et 
autres  droits  seigneuriaux  sur  le  linage  dudit  Avrolles,  sur  le  fief 
des  Girons,  le  greffe  de  la  prévoté  dudit  fief,  les  dîmes  de  grains 
du  Champlost  proche  Venisy,  les  dîmes  de  grains  du  finage  de 
Prémarin  et  les  dîmes  de  Bligny  [en-Othe],  les  greffes  et  labellio- 
nages,  fours  et  pressoirs  banaux,  cens,  rentes,  défaut  et  amendes 
dans  l'étendue  de  ladite  baronie,  les  bois  (jui  se  tirent  et  ramas- 
sent tout  le  long  et  sur  la  grande  décharge  de  Saint-Martin,  à 
commencera  la  tête  d'icelle  et  finir  jusqu'au  bout,  comme  aussi 
les  droits  d'occupation  des  bois  qui  se  tirent  et  ramassent  sur  et 
au-dedans  de  l'île  qui  s'est  formée  entre  ladite  décharge  et  la 
rivière  d'Armençon,  saules  et  saulsois  (jui  y  peuvent  croître; 
pUis  le  droit  de  pêche  en  la  rivière  d'Armençon  ;  le  tout  afiermé 
à  M.  Olivier  Fernel,  demeurant  à  lîrienon,  pour  neuf  années,  sui- 
vant le  bail  reçu  Larcher,  notaire  à  Brienon,  le  22  septembre  1746, 
moyennant  :  7.500*  i)ar  chacun  au  et  200  bicliets  d'avoine,  mesure 
de  moison  racle  à  l'ancien  bichel  dudit  Biienon,  à  15  s.  le  bichet, 
ce  (jui  fait  150";  cl  outre  ce  de  payer  chacun  an  le  gros  du  curé 
d'AvroUes,  savoir  :  50  bichets  de  froment,  50  bichets  d'orge,  me- 
sure de  moison  de  Saint-Floientin,  et  deux  muids  de  vin,  évalué 
le  froment  3*  10  s.  le  bichet,  pour  les  50  bichets  175*,  l'orge  30  s. 
le  bichet,  75*,  et  2  muids  de  vin  à  45*,  90*,  faisant  en  tout  290*; 
le  gros  du  curé  d'Arces,  de  15  bichets  de  froment,  mesure  actuelle 
de  Brienon,  à  4'  le  bichel,  00",  15  bichets  d'orge   à  1*   15  s.  le 


(1)  District  de  Joigny.  IjC  bail  du  revenu  de  la  baronnie  de  Saint-Julien-du-Sault, 
passé  le  15  mai  1780  à  P.-Cl.  Fouet,  couimi.s.saire  aux  décimes,  fut  fait  moyennant 
8,135<*,  plus  les  cliarges  (Arch.  Yonne,  (i  ôlO). 

(2)  Voy.  Arcli.  Yonne,  Ci  460,  -Wi,  etc. 
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bichet,  21^  5  s.,  en  tout  8P  5  s.;  plus  les  gages  des  officiers  de 
Brienon,  au  bailh'^  22^  10  s.,  au  procureur  fiscal  15^,  pour  les 
assises  d'Avrolles  10^,  et  celles  de  Bellechaume  8^. 

Récapitulation  : 

Prix  principal 7 . 650^ 

Gros  du  curé  d'Avrolles 290* 

Gros  du  curé  d'Arces 81*    5  s. 

Gages  des  officiers  de  Brienon 37*  10  s. 

Les  assises 18* 


Total  du  revenu  de  Brienon  (1) 8.076*  15  s. 

5.  —  CHATELLENIE   DE   VILLEiNEUVE-l'aRCHEVÊQUE  ^2) 

La  terre  et  seigneurie  de  Villeneuve-l'Archevêque  (3),  avec  titre 
de  clîàtellenie  (n  '  2.338),  consistante  en  haute,  moyenne  et  basse 
justice,  censives,  droits  de  ventes  de  censives,  rentes  et  droits  de 
lods  de  ventes  sur  la  seigneurie  des  Hautes  et  Basses  Forêts, 
greffe,  tabellionage,  place  du  marché  et  halle,  minage  de  tous 
grains,  mesurage,  pesage,  banalité  de  fours,  rivière  et  pêche, 
terres  et  prés  et  chenevières,  la  coupe  des  bois  taillis  de  la  forêt 
sise  dans  la  seigneurie  des  Hautes  et  Basses  Forêts,  avec  droit  de 
dîme  avec  le  curé  de  Foissy  sur  les  terres  de  ladite  seigneurie 
des  Hautes  et  Basses  Forêts,  affermé  à  Nie.  Malot,  employé  dans 
les  fermes  du  Roi,  moyennant  la  somme  de  1.740*  par  an,  suivant 
le  bail  reçu  Legris,  notaire  à  Sens,  le  4  mai  1749;  et  outre  de 
fournir  un  millier  de  tuile,  avec  la  latte  et  le  clou  nécessaire  pour 
ledit  millier,  6  journées  d'homme,  un  muid  de  chaux  et  4  voitures 
de  sable  et  terre,  aux  bâtiments  desdites  halles  et  fours  banaux, 
évalué  le  tout  à  21*;  de  payer  les  gages  du  bailli,  de  15*,  et  de 
livrer  au  sieur  prieur  de  Saint-Philbert,  au  prieuré,  la  quantité 
de  60  setiers  de  grain,  par  tiers  froment,  seigle  et  avoine,  conte- 
nant chaque  setier  8  bichets. 


(1)  District  de  Saint-Florentin.  Le  dernier  bail  conservé  est  celui  du  2-2  septembre 
1746,  visé  dans  le  présent  état  I  Areb.  Yonne  G  460).  Il  est  évident  qu'en  1780,  lors  du 
renouvellement  des  baux  des  biens  de  l'arcbevêclié,  le  prix  de  ce  bail  avait  été  aug- 
menté dans  la  même  proportion  que  les  autres,  ce  qui  le  porterait,  approximative- 
ment, à  10.000  tt. 

(2)  Voyez  Arcb.  Yonne,  G  555. 

(3i  En  1789.  les  revenus  de  la  seigneurie  de  Villeneuve  étaient  affermés  42-25*,  plus 
les  charges  (Voy.  n°  2338). 
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Soit: 

20   setiers  froment,  160  bichets  à  30  s 240* 

20      —      seigle,  160  bichets  à  15  s 120^^ 

20      —       avoine,  160  bichets  à  10  s 80* 

Total 440* 

Dans  le  bail  n'est  pas  comprise  une  rente  de  250*,  à  prendre  sur 
les  moulins  banaux,  et  une  autre  de  10*,  à  prendre  sur  les  fiefs  de 
Chàtillon  et  Vaudru. 

Récapitulation  : 

Prix  du  bail 1 .  740* 

Rentes  non  comprises  dans  le  bail.  . 260* 

Au  prieuré  de  Saint-Philbert 440* 

Gages  du  bailli 15*^ 

Charges 21* 

Total  du  revenu  de  Villeneuve-l' Archevêque.  .  .     2.476* 

6.    —   SEIGNEURIE   DE   VOISINES  <!) 

**  La  terre  et  seigneurie  consistant  en  dîmes  de  grains  et  vins 
de  la  paroisse  de  Voisines,  droits  de  cens  et  rentes  portant  profits 
de  lods  et  ventes,  avec  droit  de  haute,  moyenne  et  basse  justice 
à  titre  de  prévôté,  affermée  au  sieur  François  Marteau,  demeurant 
à  Molinons,  moyennant  :  660*  en  argent,  100  bichets  de  seigle  à 
15  s.  75*  et  350  bichets  d'avoine  à  10  s.  175*,  suivant  le  bail  reçu 
Legris,  notaire  à  Sens,  le  4  juin  1762;  et  outre  ce,  de  payer  en 
l'acquit  dudit  seigneur  le  gros  du  sieur  curé,  100  bichets  de  fro- 
ment à  P  10  s.,  soit  150*,  100  bichets  de  seigle  à  15  s.,  soit  75*, 
100  bichets  d'avoine  à  10  s.  le  bichet,  mesure  racle  du  Chapitre 
de  Sens,  soit  50*,  3  muids  de  vin  à  20*  soit  60*,  60  bichets  de  méteil 
à  1^  le  bichet  soit  60*,  120'*^  en  argent,  faisant  au  total  515*;  plus  de 
payer  les  gages  des  officiers,  au  prévôt  10'\  au  procureur  fiscal  6^ 
et  les  gages  du  garde  de  la  somme  de  200'%  aux  marguilliers 
de  Voisines  25*  pour  l'entretien  de  la  lampe,  aux  mêmes  16'^  pour 
l'entretien  de  la  couverture  et  des  vitres  du  chciuir. 

**  Les  dîmes  de  grains  de  Fontaine-la-Gaillarde,  dépendantes 
de  ladite  seigneurie  de  Voisines,  affermées  à  Cl.  Gobereau  moyen- 
nant 365*'  et  100  bichets  de  seigle  à  15  s.  soit  75*,  et  outre  ce  de 
de  payer  au  curé  de  Fontaine  4(S  bicliels  de  froment  à  30  s.  soit 


{\)  Voy.  Arch.  Yonne,  G  WO. 
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60^^,  48  bichets  d'avoine  à  10  s.  soit  24^,  et  40  bichets  de  seigle  à 

l^t  soit  40  ^  faisant  au  total  124*^ 
Récapitulation  : 

Prix  du  bail  de  Voisines 910+^^ 

Prix  du  bail  de  Fontaine 440^ 

Gros  du  curé  de  Voisines 515* 

Gages  des  officiers 16* 

Gages  du  garde  [des  bois] 200* 

Aux  marguilliers  de  Voisines 41* 

Gros  du  curé  de  Fontaine 124^+ 

Total  du  revenu  de  Voisines  (1)..  .  2.246* 

7.  —  SEIGNEURIE   DE   NOSLON  (~^ 

La  terre  et  seigneurie  de  Noslon  (n°  309),  avec  justice  haute, 
moyenne  et  basse,  consistant  en  bâtiments,  231  arpents  86  cordes 
de  terres  labourables,  44  arpents  75  cordes  de  prés  et  pâturages, 
affermée  à  Victor  Ghéreau,  marchand  à  Noslon,  paroisse  de  Cuy, 
suivant  le  bail  reçu  Legris,  notaire  à  Sens,  le  21  décembre  1748, 
moyennant  :  500*  en  argent,  600  bichets  d'avoine  mesure  du 
marché  de  Sens,  2  milliers  de  foin,  500  bottes  de  paille,  25  voitures 
d'amendement,  20  bottes  de  gluis  ;  et  outre  ce  de  payer  aux  reli- 
gieux Bénédictins  de  l'abbaye  de  Sainte-Colombe-lès-Sens,  6  sep- 
tiers  de  grains,  mesure  de  Cuy,  savoir  :  2  setiers  de  froment 
faisant  16  bichets  mesure  de  Sens  à  30  s.  le  bichet,  soit  24^, 
2  setiers  de  seigle  de  16  bichets  à  15  s.,  soit  12*,  2  setiers  d'orge 
de  16  bichets  à  10  s.,  soit  8*,  faisant  au  total  44*. 
Récapitulation  : 

Prix  principal 500* 

600  bichets  d  avoine  à  10  s 300* 

2  milliers  de  foin  à  10*  le  cent 200* 

500  bottes  de  paille  à  4  s 60* 

25  voitures  d'amendement  à  2* 50* 

20  bottes  de  gluis  à  4  s 4* 

Rente  aux  Bénédictins 44* 

Total  des  revenus  de  Noslon  (3)..  .       1 .  158* 

(1)  En  1788,  les  revenus  des  recettes  de  Voisines  et  Fontaitie-l;i-Gaillarde,  non 
compris  ceux  des  bois,  étaient  affermés  '201)0'*^,  plus  les  charges  (voy.  iiifni,  notice  de 
Voisines). 

("2)  Voy.  Arch.  Yonne,  G  508  et  507  (acquisitions  du  Xir  s.). 

(3)  En  1788,  les  revenus  do  la  terre  de  Noslon  étaient  allermés  à  D.-Fr.  Paulard 
moyennant  3.4001%  400  bichets  d'avoine  e.stimés  600*  à  1*  10  s.  le  bichet,  300  bottes 
de  paille  estimées  90'^  et  autres  redevances,  plus  les  charges  (voy.  m/ra,  n°  309),  soit 
au  total  MOO^. 
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8.  —  DÎMES   DE   MICHERY 

**  Les  dîmes  des  gros  et  menus  grains  de  la  paroisse  de 
Michery  (1),  pour  ce  qui  appartient  à  mon  dit  seigneur,  sans 
en  rien  réserver,  afTermces  à  Jacques  Sainton  et  Edme  Tartois, 
de  Michery,  moyennant  200^  par  chacun  an,  suivant  le  hail  reçu 
Legris,  le  mai  1746  ;  ci 200^ 

**  Les  dîmes  et  menus  grains  du  climat  du  Haut  Boulin, 
finage  de  Sixte,  paroisse  de  Michery,  en  ce  qui  appartient 
à  mondît  seigneur,  affermées  à  Jean  Gramain  moyennant 
35*  par  an,  suivant  le  hail  reçu  Legris,  notaire  à  Sens,  le 
27  décembre  1738  ;  ci ! 35* 

Total  des  revenus  de  Michery 235* 

9.  —    DÎMES    DE   VINNEUF 

**  Les  dîmes  des  gros  et  menus  grains  et  vins  de  la  paroisse  de 
Vinneuf  (2),  en  ce  qui  en  appartient  à  mon  dit  seigneur,  affermées 
au  sieur  Jean  Norhlin,  lieutenant  de  Vinneuf,  moyennant  1125*, 
suivant  le  bail  du  l^r  juillet  1744,  et  outre  ce  à  la  charge  de  payer 
au  sieur  prieur-curé  de  Vinneuf  96  bichets  de  froment  à  30  s.  fai- 
sant 144*,  96  bichets  de  seigle  à  15  s.  faisant  72 ',  96  bichets  d'avoine 
à  10  s.  faisant  48*,  le  tout  mesure  racle  du  Chapitre  de  Sens  qu'ils 
ont  droit  de  prendre  chacun  an  sur  les  dites  dîmes. 

Récapitulation  : 

Prix  principal 1 .  125* 

Gros  du  prieur  de  \'inneuf 2Qi^^ 

A  Messieurs  du  Chapitre  de  Sens 25* 

Total  des  revenus  de  \'inneuf 1.414* 

10.  —    lîARONNIE    DE   NAILLV  '^^ 

La  terre  et  seigneurie  de  Nailly,  consistant  en  haute,  moyenne 
et  basse  justice  à  titre  de  baronie  et  en  droit  de  cens  et  rentes 
portant  prolits  de  lods  et  de  ventes,  droits  de  dîmes  tant  en 
grains  que  vin  et  moulins  banaux,  le  tout  affermé  à  différents 


(1)  En  1788,  les  droits  de  l'archevêché  sur  les  diiiics  do  Miclieiy  iMaicnt  ;ill'c'rmée3 
570*  (voy.  infra,  notice  de  Michery  i. 

(2)  Les  t)aux  de.s  dîmes  de  Vinneuf  n'existent  i)as  ;iux  Aniiivcs.  Nous  ne  i)ossédons 
qu'un  sous-bail  pas.sc  par  le  fi-rmicr  tréiiéral  iKUir  un  cantdn  de  diuies  (voy.  iiifra, 
notice  de  Vinneuf)'. 

(;3)  Voy.  Arch.  Yonne,  (1  i!tS  à  ÔOC. 
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particuliers  et  en  différentes  parties,  ainsi  qu'il  sera  expliqué  ci- 
a[)rès  : 

**  Les  dîmes  de  la  vallée  d" Yonne,  affermées  à  Jean 
Dumont  le  jeune  et  à  Jean  Jeubert,  demeurant  à  Saint- 
Martin,  moyennant  700*  pour  chacun  an,  suivant  bail 
reçu  Legris,  notaire  à  Sens,  le  18  mars  1744  (1)  ;  ci  ...  .         700* 

La  métairie  des  Salles  (n»  1004),  affermée  à  Marie 
Tesson,  veuve  Pierre  Devoves,  demeurante  à  Parov, 
moyennant  60*  par  an  et  80  bichets  d'avoine  à  10  s. 
taisant  40*,  revenant  au  total  à  la  somme  de  100*,  sui- 
vant le  bail  reçu  Legris  le  31  mai  1748  (2)  ;  ci 100* 

**  Le  Buisson  Taccard  affermé  à  Edme  Mignard  et 
autres  moyennant  250*  par  an  et  30  bichets  d'avoine  à 
10  s.  faisant  15*,  suivant  le  bail  reçu  Legris  le  P^  fé- 
vrier 1749  (3);  ci ' 265* 

"  Les  dîmes  de  vin  du  Fay  et  Puits  de  Gy  et  pres- 
soirs de  Xailly,  affermés  au  curé  deXailly  moyennant 
140*  et  outre  ce  à  la  décharge  de  lui  fournir  6  feuil- 
lettes de  vin  pour  son  gros  à  raison  de  30"  le  muid  fai- 
sant 90*,  faisant  au  total  230*,  suivant  le  bail  reçu 
Legris  le  12  mai  1749  (4)  ;  ci '.  .         230* 

Le  pré  de  Paroy  (n°  1002),  affermé  à  Jean  Tesson 
moyennant  30"  par  an,  suivant  le  bail  reçu  Legris  le 

22  mars  1750  ;  ci \ 30* 

Les  dîmes  de  Villenavotte,  affermées  à  Pierre 
Corsy  moyennant  40*  par  an  et  20  bichets  d'avoine 
évalués  à  10*  sur  le  pied  de  10  s.  le  bichet,  suivant  le 

bail  reçu  Legris  le  27  octobre  1749  (5);  ci 50* 

1375* 


(1)  l'ar  bail  du  2  juin  1788,  les  dîmes  de  la  ^  allée  d'Yonne,  appartenant  à  l'aiclie- 
vêque  de  Sens  «  à  cause  de  l'abbaye  de  Saiut-Jean-lès-Sens,  unie  audit  archevêché  », 
étaient  afîeruiées,  avec  les  dîmes  de  liu-Gouvert,  à  Jacques  Renault,  moyennant 
1560"  (Arch.  de  l'Yonne,  G  533). 

(2)  En  1788,  la  métairie  des  Salles  était  affermée  490*  (voy.  infra,  n"  1004,  et 
Affirmations  de  banx,  Q  395,  n°  414). 

(3i  En  1788,  les  dîmes  de  grains  du  climat  du  Buisson  Taccard,  en  la  paroisse  de 
Nailly,  étaient  affermées  à  Devoves  et  autres,  suivant  bail  du  i  juin  1788.  devant  Cave, 
moyennant  540*  et  30  bichets  d'avoine  estimés  45*,  soit  585*  (Arch.  Yonne,  G  501). 

<4)  En  1788,  les  dîmes  de  vin  des  climats  du  Fay  et  de  Puits  de  Gy,  en  la  paroisse 
de  Nailly,  étaient  abandonnées  au  curé  dudit  lieu  avec  les  dîmes  de  grains  de  la 
vallée  des  Eronces,  suivant  acte  du  11  juin  1788,  devant  Cave,  pour  lui  tenir  lieu  de 
son  gros  (Arch.  Yonne,  G 501). 

(5)  Les  dîmes  de  Villenavotte  étaient  affermées  GOO^  en  1788  <voy,  infra,  notice  de 
Villenavotte  1. 
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1375^ 


Les  dîmes  de  Saint-Martin  du  Tertre,  affermées  à 
Urbain  Simon  et  André  Dumont,  vignerons  à  Saint- 
Martin,  avec  4  arpents  de  terre  (n"  1394),  moyennant 
210*  et  10  bichets  d'avoine  évalués  à  5*  sur  le  prix  de 
10  s.  le  bicbet,  faisant  au  total  215+*^,  suivant  le  bail  reçu 
Legris  le  12  août  1748  (1);  ci '.  .         215^ 

**  Les  dîmes  de  la  vallée  des  Kronces,  affermées  à 
Jean  Tesson  et  autres  moyennant  220*  et  10  bichets 
d'avoine  à  10  s.  le  bichet  faisant  5*  et  revenant  au  total 
à  225*  suivant  le  bail  reçu  Legris  le  9  mars  1746;  ci.         225^*- 

**  Le  tabellionage  de  Nailly  et  les  dîmes  de  grains 
et  vins  de  Saint-Sérotin,  afTermées  avec  un  pré  à  Paroy 
à  Jean  Longuet,  demeurant  à  Saint-Sérotin,  moyennant 
65*  par  an,  suivant  le  bail  reçu  Legris  le  12  mai  1740; 
ci 65^*- 

**  Les  dîmes  de  grains  du  Fay  et  du  Puits  de  Gy, 
affermées  audit  Jean  Longuet  moyennant  120^'  par  an 
et  30  bichets  d'avoine  évalués  15*  à  10  s.  le  bichet,  ce 
qui  fait  au  total  135*,  suivant  le  bail  reçu  Legris  le 
12  mai  1749  (2);  ci ' 135* 

**  Les  dîmes  de  Courtois,  affermées  à  Martin  Gillet 
et  autres  moyennant  240*  par  an,  suivant  le  bail  reçu 
Legris  le  11  décembre  1747  (3)  ;  ci 240* 

**  Les  dîmes  des  Ragots,  affermées  à  Pierre  Lesciau 
et  Antoine  Trouillard  moyennant  124*  et  20  bichets 
d'avoine  évalués  10"  à  raison  de  10  s.  le  bichet,  ce  qui 
fait  au  total  134*,  suivant  le  bail  reçu  Legris  le  l^^"  fé- 
vrier 1749  (4)  ;  ci ' 134* 

Le  moulin  de  Nailly  (n"  1015),  affermé  à  Louise 
Dubost,  veuve  lîufTeteau,  moyennant  350*  par  an,  sui- 
vant le  bail  reçu  Legris  le  5  février  1749  fS)  ;  ci 350* 


2739* 


(Il  Eq  1788,  ces  terres  et  ces  dîmes  (■taient  affermées  810*  (voy.  n°  1394). 

(2)  En  1788,  les  dîmes  de  priains  des  climats  du  Fay  et  du  Puits  de  Gy  étaient  affer- 
mées, '-livant  bail  du  i  juin  1738,  8;JU*t  et  •■{(!  bichets  d'.ivoine  évalu(''s  45«,  soit  375* 
(Arcli.  Yonne,  G  501). 

(3)  En  1788,  les  dîmes  de  Courtnjs  ('■taioiil  all'cniir'es  10.^0»  Ivoy.  infra,  notice  de 
Courtois). 

(4)  En  1788.  les  diiiics  du  ciiiiial  des  Hajrots,  [)aroisse  de  .\ailly,  (Haicnt  affermées 
270*  et  20  bichets  d'avoine  évalués  18'^  lô  s.,  soit  288**  15- s.  (Arch.  Yonne,  G  501 1. 

(5)  En  1788.  le  moulin  de  Nailly  était  affermé  041*  (voy.  infra,  n"  1015,  et  Affirma- 
tions (le  baux,  Q  395,  n"  415). 
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2739-^ 
Le  moulin  de  Courtois  (n"  302),  affermé  à  Jean  Ber- 
nicot  moyennant  430",  suivant  le  bail  reçu  Legris  le 

5  février  1749  (1)  ;  ci ' 430^ 

Le  moulin  de  Paroy  (n^  1007),  affermé  à  Claude  Gau- 
thier moyennant  320^,  suivant  le  bail  reçu  Legris  le 

6  février  n49  (,2)  ;  ci .^ '. 320^ 

**  Les  dîmes  du  Petit  Mercier,  affermées  à  Etienne 

Drion,  charron  à  Xailly,  et  autres,  moyennant  120* 
et  40  bichets  d'avoine  estimés  10  s.  le  bichet,  fai- 
sant en  tout  140*,  suivant  le  bail  reçu  Legris  le  l^'"  fé- 
vrier 1749  (3)  ;   ci '. 140" 

Le  pré  de  Paroy  in°  1007),  affermés  à  Pierre  Cheval- 
lier et  autres,  moyennant  40*  par  an,  suivant  le  bail 
reçu  Legris  le  22  mars  1750  (4)  ;  ci 40" 

21  arpents  de  pâtures  à  Villebras  (n»  2394),  affermés 
à  J.  Lageon,  laboureur  à  Villebougis,  moyennant  12" 
en  argent  et  32  bichets  de  seigle  à  15  s.  le  bichet, 
faisant  au  total  36",  suivant  le  bail  reçu  Legris  le 
30  janvier  1745  (5);  ci 36"^ 

**  Rente  de  220*  due  par  M^'^  jg  Combrevalle,  à 
prendre  sur  les  bois  de  Saint-Sérotin,  suivant  l'aliéna- 
tion reçue  Benoît,  notaire  à  Sens,  le  10  avril  1645  ;  ci  .  .         220* 

**  Rente  de  3*  due  par  Gilles  Frémy  et  Etienne  Ber- 
trand, demeurant  à  Villenavotte,  à  prendre  sur  une 
pièce  de  terre,  suivant  la  reconnaissance  reçue  Legris 
le  4  décembre  1741  ;  ci 3* 

**  Rente  de  6*  due  par  les  habitants  de  Courtois 6* 

**  Rente  de  5  cents  de  tuiles  au  petit  moule,  due  par 
Biaise-Louis  Pelée,  sieur  de  Chenouteau,  conseiller  du 
Roy  au  bailliage  de  Sens,  suivant  la  reconnaissance 
reçue  Legris  le  2  septembre  1740,  estimée 6* 


3940* 


(1)  En  1788,  le  moulin  de  Cmirtois  était  affermé  900*  (voy.  iitfra,  n"  301,  et  Affir- 
mations dp  baux,  Q  395,  n"38Gi. 

(2)  En  1788,  le  moulin  de  Paroy  était  affermé  610*  (voy.  infra,  n"  1007,  et  Affir- 
mations (le  baux,  Q  395,  n"  4C0). 

(3i  En  1788,  les  dîmes  du  climat  du  Petit-Mercier,  paroisse  de  Nailly,  étaient  affer- 
mées, suivant  bail  du  '2  juin  1788,  moyennant  260*  et  20  bichets  d'avoine  évalués 
45w,  soit  305+t  {Affirmations  de  baux,  Q  395,  n"  103). 

(4)  En  1788,  ce  pré  était  affermé  avec  le  moulin  de  Paroy  (voy.  n°  1007i. 

(5)  En  1788,  ces  pâtures  étaient  affermées,  avec  les  310  arp.  de  terre  mentionnés 
plus  bas,  moyennant  957*  10  s.  (vov.  n°  -2394». 
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3940^ 

**  Rente  foncière  et  seigneuriale  de  6^,  à  prendre  sur 
la  terre  et  seigneurie  de  Paron,  actuellement  possédée 
par  messire  Cliaban  de  la  Fosse,  conseiller  du  Roy  en 
sa  cour  de  Parlement  et  Grand'Chambre  dicelle;  ci  .  .  6^ 

Environ  310  arpents  de  terre  à  Viilebras  (n»  2394), 
affermés  à  divers  particuliers  de  Villeroy  et  Villebou- 
gis,  moyennant  421  bichets  à  15  s.  le  bichet,  faisant  la 
somme  de  315^  15  s.  (1) 315*15» 

**  Les  dîmes  de  vins  de  Saint-Martin  et  Courtois, 
non  affermées,  produisent  année  commune  15  muids 
de  30*  qui  font  450*,  suivant  l'estimation  commune  de 
dix  années  ;  ci 450* 

Somme  totale  du  revenu  de  Nailly 4.711^^15* 

11.  —   SEIGNEURIE    DE   CHÉROY 

**  La  terre  et  seigneurie  de  Chéroy,  dont  la  moitié 
appartient  à  Ms""  le  duc  d'Orléans,  consistante  en  ter- 
rage,  droits  seigneuriaux  portant  profit  de  lods  et 
ventes,  tabellionage  et  autres  dioits,  ensemble  les 
dîmes  de  la  paroisse  de  Montacber  en  ce  qui  appar- 
tient audit  seigneur,  affermée  à  Louis  Guillaume,  mar- 
chand à  Chéroy,  et  autres,  moyennant  930"^  l)fir  an, 
suivant  le  bail  reçu  Legris  lé  l^r  avril  1749  (2)  ;  cy .  .  .  .         930+* 

12.    —    DÎMES    DE    HOESSES  ('■^> 

**  Les  dîmes  de  Boesses,  pour  ce  qui  en  appartient 
audit  seigneur  archevêque,  affermées  à  Marin  Dinard 
suivant  le  bail  reçu  Devilliers,  notaire  à  Puiseaux,  le 
11  mai  1746,  moyennant  300*  par  an  et,  outre  ce,  à  la 
charge  de  payer  au  curé  de  lîoesse  300'^  pour  sa  por- 
tion congrue,  faisant  au  total  600*  (4j  ;  ci 600"^ 


(1)  En  1788,  ces  terres  étaient  affennées,  avec  les  iiâlurcs  mentionnées  jdiis  haut, 
moyennant  957^  10  s. 

(2)  En  1788,  la  seigneurie  de  Chéroy  était  aiïcriiiée,  avec  les  dîmes  de  Montaclier, 
2000*,  2  cochons  de  lait  et  12  poulets  iVoy.  infru,  notice  de  (liiéroy). 

(3)  Voy.  Arch.  Yonne,  G  458. 

(4)  Boesses,  canton  de  Puiseaux,  arr.  de  l'ithiviers  (fioiret).  Suivant  bail  du  8  juin 
1781,  les  dîmes  de  Boesses,  «  à  raison  de  2  }rerl)es  par  arpent  et  pour  les  vignes  à 
raison  de  3 pintes, par  poinçon  »,  étaient  afTerniées  000'+  et  à  charge  de  payer  au  curé 
de  Boesses  500i+  pour  sa  portion  congrue  (Arch.  Yonne,  G  458). 
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13.  —    REVENUS    DIVERS 


Le  fief  de  Vautour,  consistant  en  droits  seigneuriaux 
et  en  40  arpents  de  terre  (n»  2418),  le  tout  situé  sur  la 
paroisse  de  Pont-su r-Vanne  [et  Villiers-Louis],  afTermé 
à  Claude  Servais  et  autres,  moyennant  60  bichets  de 
seigle  à  15  s.,  ce  qui  fait  45*,  suivant  le  bail  reçu  Ravier, 
notaire  à  Villiers-Louis,  le  3  mai  1749  (1);  ci 45* 

*  3  arpents  de  vignes  sis  à  AvroUes  (2),  qui  peuvent 
produire  chacun  an  4  muids  de  vin,  suivant  l'estimation 
commune  de  dix  années,  estimé  40*  le  muid,  ce  qui  fait 

la  somme  de 160* 

**  Rente  foncière  de  30*,  à  prendre  sur  le  domaine  du 
Roy  de  Provins,  suivant  les  lettres  d'Henri,  comte  pala- 
tin de  Troyes  en  1072  ;  ci 30* 

*  L'hôtel  de  Sens  à  Paris,  paroisse  Saint-Paul,  loué  à 
difîérens  particuliers  année  commune,  déduction  des 
charges,  des  boues,  lanternes,  etc.,  3.200*  ;  ci 3.200* 

**  Le  seigneur  de  Bourdenay  et  le  prieur  de  Clerlieu 
doivent  96  bichets  d'avoine  par  an,  estimés  10  s.  le 
bichet,  qui  font  48*  ;  ci 48* 

14.  —  BOIS 

Suivant  l'arpentage  général  et  la  distribution  des  bois  de  l'ar- 
chevêché de  Sens  en  25  coupes,  faits  par  les  officiers  de  la  Maî- 
trise de  Sens  le  19  mai  1738,  en  exécution  de  l'arrêt  du  l^r  octobre 
1737,  lesdits  bois  se  sont  trouvés  à  6.365  arpents  7  perches,  savoir: 

***  Rageuse 956  arp.  30  p. 

"*  Courbépine 1 .  766  10 

Lancy  (no^  1477-78) 646  40      (3) 

"'Voisines 463  90      (4> 

*  Saint-Julien 1.114  65 

Brunot  (n°  2399) 597  04     (5) 

Glacier  et  Jean  Linard(n°s  1025-26  et  1399)  620  53      (6) 

Lailly  (n»  770) 200  05     (7) 

Total 6.365  07 

dont  il  aurait  été  distrait 1 .  585  65 


(1)  En  1788,  CCS  terres  étaient  affermées  90^  (voy.  u°  2418). 

(2)  District  de  Saint-Florentin. 

(3)  Le  procès-verbal  d'estimation  des  experts  eu  1790  fixe  exactement  à  646  arpents 
6  perches  l-i  superficie  de  la  forêt  de  Lancy  (Q  54,  p.  183). 

(4)  Superficie  fixée  à  480  arp.  80  p.  en  1790  \Ibid.,  p.  184 1. 

(5)  Superficie  fixée  exactement  à  597  arp.  4  p.  en  1790  [Ibid.,  p.  181). 

(6)  Superficie  fi.xée  à  615  arp.  53  p.  en  1790  [Ibid.,  p.  181). 

(7)  Superficie  fi.xée  à  200  arp.  50  p.  en  1790  \lbid.,  p.  184). 
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pour  former  le  quart  de  réserve,  et  200  arpents 
de  la  forêt  de  Lailly  pour  servir  de  chauffage  aux 
fours  banaux  de  Villeneuve.  Reste  à  couper 
4579  arp.  42  perches,  lesquels  ont  été  divisés  en 
25  coupes,  pour  être  coupés  à  raison  de  183  arp. 
12  cordes  par  an  à  100^  l'arpent,  ce  qui  fait  un  re- 
venu annuel  de  18.312*  10  s 18.312*  10  s. 

RÉCAPITULATION 

Sens 251*    7  s. 

Mllefolle 1.587it 

Saint-Julien 4.421* 

Brienon 8.076*  15  s. 

Villeneuve-l'Archevêque 2.476* 

Voisines 2 .  246* 

Noslon 1.158* 

Michery 235* 

Vinneuf 1.414* 

Naillv 4.711*  15  s. 

Chéroy 930* 

Boesses 600* 

Vautour 45* 

Avrolles... 160* 

Provins 30* 

Paris 3.200* 

Bourdenav 48* 

Bois.....^ 18.312*  10  s. 

Total 49.902*    7  s. 

Je  certifie  le  présent  état  véritable.  A  Sens  le    1<^'"  juin   1753. 

HUERNE, 

charge  d'affaires  de  Mgr  de  Linjnes. 


Les  chillVes  fournis  par  cet  état  n'étaient  plus  exacts  en  1790.  Nous 
indiquons  ci-contre,  dans  une  ])rennère  colonne,  les  revenus  nets 
de  1753,  c'est-à-dire  les  revenus  indiqués  par  l'état  ci-dessus  dont  a 
été  faite  défalcation  des  charges,  et  dans  une  deuxième  colonne  les 
revenus  de  1790,  tels  qu'ils  sont  révélés  par  les  baux  eux-nicnies, 
renouvelés  en  17S8,  cpic  nous  avons  retrouvés,  sauf  une  ou  deux  ex- 
ceptions, dans  le  fonds  de  rArchcvêché  de  Sens,  aux  Archives  de 
l'Yonne,  et  dotjt  nous  avons  reproduit  les  chiffres  dans  les  notes 
précédentes  : 
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Année  1753 

Sens 251*    7  s. 

Villefolle 1.000 

St-Julien-du-Sault..  4.255 

Brienon 7.650 

Villeneuve-l'Arche- 

vèque 2.000 

Voisines 1.350 

Noslon 1 .114 

Michery 235 

Vinneuf 1 .125 

Dîmes  de  la  vallée 

d'Yonne 700 

Métairie  des  Salles.  100 
Dîmes  du  Buisson- 

Taccard 265 

Dîmes  de  vin  du  Fay  140 

Pré  de  Paioy 30 

Dîmes  de  Villena- 

votte 50 

Dîmes  de  grains  de 

Saint-Martin 215 

Dîmes  des  Eronces.  225 
Dîmes  de  Saint-Sé- 

rotin 65 

Dîmes  de  grains  du 

Fay 135 

Dîmes  de  Courtois.  240 
Dîmes  des  Ragots..  134 
Moulin  de  Nailly.. .  350 
•Moulin  de  Courtois  430 
Moulin  de  Paroy.. .  320 
Dîmes  du  Petit-Mer- 
cier   140 

Pré  de  Paroy 40 

Pâtures  de  Villebras  351    15 

Rentes 241 

Dîmes  de  vin  de  St- 

Martin  et  Courtois  450 

Chéroy 930 

Dîmes  de  Boesses..  300 

Fief  de  Vautour..  . .  45 

Vignes  d'.\vrolles. .  160 

Rente  de  Provins.  .  30 

Hôtel  de  Sens  à  Paris  3.200 

Bourdenay 48 

Bois 18.312    10 

Total 46.627M2s! 


Année   17SS 

1.072* 
2.000 
8.135 
Par  approximation,     10.000 

4.225 

2.000 

4.100 

570 

Par  approximation,      1.500 

1.560 
490 

545 
Abandonnées  au  curé  de  Naillj' 
30 

600 

810 
Abandonnées  au  curé  de  Nailly 

Par  approximation,  130 

375 
1.050 
288  15 
641 
900 
610 


Affermé  avec  le  Moulin 


305 


957 

10 

712 

12(1) 

450 

2.000 

600 

90 

Par  approximation, 

250 
30 

Par  approximation, 

4.000 
144 

18.312 

10 

Total 

69.483* 

7  s. 

(1)  Voir  le  détail  de  ces  rentes,  Arch.  Yonne,  Q  54,  p.  178-180. 
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CHAPITRE  DE  SENS 


D'après  la  déclaration  des  biens  du  Chapitre,  fournie  au  Directoire  du  district  le 
24  février  1791  (Arcb.  Yonne.  Q  362  et  Q  368). 

REVENUS 
1.  —  Rentes 

"  Rentes  foncières  à  Sens  (1) 1 .342^+  8  s.  11  d. 

**  Rente  foncière  due  par  J.  Aublet,  à  Jouancy  15         » 

**  Rente  foncière  due  par  M.  Planelli,  à  Tho- 
rigny 300     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  le  même,  à  Tho- 
rigny 6  13         » 

**  Rente  foncière  due  par  Pierre  Caminot,  à 
Màlay-le-Vicomte 40     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  Jean  Berger,  à  Vil- 
leneuve-la-Dondagre 11     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  la  veuve  Bréche- 
mier,  à  Montacher 2  12         6 

'*  Rente  foncière  due    par    L.  Vie,  chirur- 
gien à  Pont-sui-Yonne 2  12         6 

**  Rente  foncière  due  par  J.  Bouquet 2     »         » 

*•  Rente  foncière  due  par  Cl.  Lançon,  à  Gron  2     »         s> 

**  Rente  foncière  due  par  Nie.  Larcher »  10         » 

*•  Rente  foncière  due  par  Pierre  Lemoine,  à 
Jaulnes 17     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  André  Salmon,  à 
Saint-Clément 3  10         » 

**  Rente    foncière    due    par    Claude   Parly, 
à  Gron 2     »         » 

••  Rente  foncière  due  par  Fr.  Fossé,  à  Ville- 
neuve-le-Roi 2     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  J.  Riosset,  à  Màlay- 
le-Vicomte  110         > 

"  Rente  foncière   due  par  Martin,  curé  de 

Villenauxe-la-Petite 12         6 

A  reporter...    1.738*    4  s.    5  d. 

(1)  La  déclaration  indique  le  détail  de  ces  renies  dont  nous  donnons  seulement  ici 
le  cliiffre  global. 
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Report ...    1 .  738^    4  s.     5  d. 

**  Rente  foncière  due  par  Nie.  Michon,  à 
Noyen-sur-Seine 110         » 

"  Rente  foncière  due  par  Edme  Juinot,  à 
Villenauxe »  10         » 

•*  Rente  foncière  due  par  Sébastien  Royer, 
à  Bray 15     »         » 

•*  Rente  foncière  due  par  Lorrin  et  Benoît, 
à  Peugny 1     i         3 

*•  Rente  foncière  due  par  Letellier,  à  Peugny  8     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  Pelée  de  Chenou- 
teau,  à  Monceaux 4  10         » 

*•  Rente  foncière  due  par  Lequeux,  à  Gràn- 
chettes 6  10         » 

*•  Rente  foncière  due  par  Pierre  Vallon 13         » 

*•  Rente  foncière  due  par  Anne  Cabrin,  à  Guy 
et  Evry 1     2        6 

**  Rente  foncière  due  par  la  veuve  Lefort,  à 
Saint-Martin-du  Tertre 2  14         » 

**  Rente  foncière  due  par  l'abbaye  de  Cbamp- 
benoît,  à  Provins 5    »         » 

**  Rente  foncière  due  par  l'abbaye  de  Fer- 
rières 20    »         » 

*•  Rente  foncière  due  par  les  dames  de  la 
Forteresse 300    »         » 

"  Rente  foncière  due  par  L.  Moreau,  à  Saint- 
Loup-d'Ordon 8     »         » 

•*  Rente  foncière  due  par  Et.  Moreau,  à 
Saint-Loup-d'Ordon 3     »         » 

*•  Rente  foncière  due  par  Nie.  Metais,  à 
Saint-Loup-d'Ordon 3     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  J.  Timbre  et  autres, 
aux  Bordes-de-Dixmont 5  11  » 

"  Rente  foncière  due  par  Fr.  Champenois,  à 
Saligny 3    4         » 

**  Rente  foncière  due  par  Béranger,  à  Soucy  3    »         » 

**  Rente  foncière  due  par  Edme  Evrat,  à 
Soucy : 3     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  Benoist-Lamothe, 
a  Soucy 2  10         » 

A  reporter...     2.136*  10  s.    2  d. 
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Report...     2.136*  10  s.     2  d. 

"  Rente  foncière  due  par  J.  Billard  et  autres, 
à  Soucy 12 

**  Rente  foncière  due  par  Et.  Poulain  et  au- 
tres, à  Soucy 2  10         » 

"  Rente  foncière  due  par  les  hoirs  Martin 
et  Bourgoin,  à  Micliery 28     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  J.  Odon  et  autres, 
à  La  Postolle 8     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  les  hoirs  Et.  Bardot, 
à  La  Postolle 9  10         » 

*'  Rente  foncière  due  par  Charles  Relin,  à 
Villiers-Louis 12     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  les  Orphelines  de 
Sens,  à  Fouchères 10     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  Jean  Pouce,  à 
Fouchères 48     »         » 

**  Rente  foncière  due  par  Nie.  Berger  et 
autres,  à  Villeneuve-la-Dondagre 17     »         » 

"  Rente  foncière  due  par  les  hoirs  Vincent 
Albant,  audit  lieu 4  18         » 

**  Rente  foncière  due  sur  les  moulins  des 
Hauts-Fossés,  à  Villenauxe 18    »         » 

**  Rente  foncière  due  par  les  Chartreux  de 
Valprofonde »    5         » 

**  Rentes  sur  le  Roi  et  le  Clergé  de  France. .     7.249  12         » 

Totaux  des  rentes 9.556*  5  s.      2  d.    . 

2.  —  Baux  a  loyer  en  argent 

Maison  à  Sens,  rue  des  Trois-Croissants  (n°  1624), 
louée  à  la  veuve  Maillard 150^ 

Jardin  sur  les  fossés  de  Sens  (n»  1600),  louéà  Acault, 
boulanger 40* 

Jardin  de  3  (juartiers  à  Sens  (n°  1568),  loué  à  Fr. 
Ouzier .* 18^ 

Jardin  de  6  quartiers  à  Sens  (n»  1595),  loué  à  Edme 
Cornisset,  tanneur 90* 

3  arpents  de  courtils  à  Sens  (n»  1625),  loués  à  Fr. 
Lange 120* 

A  reporter.  .  .  418* 
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Report...  418^ 

Terres  à  Sens  (  n"  1603),  louées  à. P.  Moreau  et  Nico- 
las Robert 500" 

Terres  à  Sens  (n"  1629),  louées  à  Fr.  Lecomte 50"^ 

49  arpents  de  terre  et  3  arpents  et  demi  de  pré, 
loués  à  J.  Hordelot  et  autres,  de  Véron  (n°  2067) 170  ■ 

3  arpents  de  terre  et  6  quartiers  de  pré  (no  1402), 
loués  à  Servais  Renard,  de  La  Chapelle-sur-Oreuse.  100"*^ 

170  arpents  de  terre  {n"  575),  loués  à  Nie.  Thénard 
et  J.  Mangeon,  de  Grange-le-Bocage 600"*^ 

*4  arpents  de  pré  loués  à  Simon  Sevestre,  de  Cour- 
ceroy  (1) 16* 

*  Labourage  loué  à  Edme  Chesneau  et  J.  Pléau,  de  . 
Villenauxe  (2) 400^ 

'Terres  et  prés  à  .Taulnes  et  Villenauxe,  loués  à 
Edme  Siron  (3) 

*  Labourage  à  Jaulnes,  loué  à  Claude  Blin 

*  Labourage  à  Mousseaux,  loué  à  Biaise  Lesage  (4). 
Labourage  à  Gourion  (n°  1204),  loué  à  Félix  Souf- 

llet  et  Edme  Lam y 

Labourage  à  Vinneuf  (n»  2429),  loué  à  Et.  Chas- 
sedieu 

*•  Dîmes  à  Mal ay-le- Vicomte,  louées  à  Bourdos  et 
autres 

10  arpents  de  terre  à  Pont-sur-Yonne  (n»  1190), 
loués  à  la  veuve  Edme  Prunay 

A  reporter.  .  .        4. 139^ 


(1)  Voir  Arch.  Tonne,  G  1271. 

(2)  Par  bail  du  18  décembre  178-2,  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre  afler- 
mait  à  Jean  (Ihéneau  et  Jean  Fléan,  cultivateurs  à  Villiers-sur-Terre.  paroisse  de 
Villenauxe-la-Petite,  un  labourable  de  OD  arpents  en  .six  pièces,  dit  la  Petite-Couture, 
moyennant  400+*^  en  argent,  1(X)  bic'ets  de  froment  et  G  paires  de  chapons.  (Arch. 
Yonne,  Q  395,  n°  llô.j  V'o\-.  aussi  G  1408. 

(3)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1299. 

(4i  Par  bail  du  20  janvier  1786.  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre  atïermait 
i  Etienne-Biaise  Lesage,  cultivateur  à  Mousseaux-lès-Bray,  98  arpents  25  perches  de 
terre  en  29  pièces,  à  la  charge  de  payer,  en  l'acquit  des  bailleurs,  au  Chapitre  de 
liray-.sur-Seine,  7  setiers  de  grain,  et  moyennant  200^  en  argent,  -300  bichets  de 
froment  et  0  poulardes.  (Arch.  Yonne,  Q  395,  n°  83). 


150* 

580^ 

200* 

560* 

165* 

60* 

170* 
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Report...        4.139^ 

•*  Labourage  à  Jaulnes,  loué  à  Gilles  Benoît  et  Chi- 
ganne(l) 360^ 

3  arpents  de  terre  et  75  perches  de  pré,  à  Gisy 
(n"  536),  loués  à  J.  Guillon  et  Jacques  Roze 18* 

*4  arpents  de  terre,  loués  à  L.  Baillet,  d'Avrolles.  .  65* 

Labourage  à  Courceaux  (n"  167),  loué  à  la  veuve 
Et.  Millet 50* 

3  quartiers  de  courtils  à  Sens  (n»  1626),  loués  à 
Thomas  et  Lhermitte 30* 

1  quartier  de  courtils  à  Sens  (n"  1628),  loué  à 
J.-E.  Macé 15* 

9  quartiers  de  terre  et  3  quartiers  de  pré  (n»  466), 
loués  Si,  la  veuve  Bourgoin,  d'Evry  (2).  .  .  . 48^ 

Recette  de  Villeneuve-la-Dondagre,  la  Belliole  et 
les  Ordons  (>««  2257-2269),  louée  à  Sulpice  Com- 
mercy 5.600'^ 

Recette  de  Fouchères  fn"  514),  louée  à  Bernier  (3).       4.000* 

*•  Recette  de  Montacher,  louée  à  Ferron  et  autres  (4}  250* 

Recette  des  fiefs  de  Chêne-Evrat  et  de  la  Chapelle- 
Feu-Payen  (5),  en  la  paroisse  de  Champigny  (n°^  15 
et  15''»sj^  louée  à  Haudehaut 150* 

Recette  de  deux  fiefs  à  Villiers-Bonneux  m»  2410i, 
louée  à  Fetout 120* 

Ferme  de  l'Etang-Neuf,  paroisse  de  \'illeneuve-la- 
Dondagre  (  n"  2255),  tenue  par  (élément  Baudoin 500* 


A  reporter.  .  .      15.345^ 


(Il  Par  bail  du  18  janvier  1781  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre  atïerinait 
pour  9  ans  à  la  veuve  Chi^ranne  l'28  arpents  75  perches  de  terre  et  0  arpents  de  pré, 
à  la  cliarjre  dépaver  les  dîmes  et  les  droits  seip:neuriaii.\,  et  moyennant  KiO  bichets  de 
froment,  300**  en  arj-'ent  et  une  paire  d'oies.  (Arch.  Yonne,  Q  395,  n"  "il"2).  Lors  delà 
déclaration  de  1790  une  partie  de  l'objet  du  bail  ci-dessus  était  alVermé  à  iilin  qui 
payait  chaque  année  160  bichets  de  blé  (Voir  i?}fra,  p.  27l. 

(2)  Ce  lot,  sur  les  affiches  de  vente,  était  indi([ué  comme  provenant  du  collège  de 
Sens  aux  droits  des  Célestins;  il  s'agit  bien  en  effet  de  l'article  iOfi,  avec  lequel  il 
correspond  comme  contenance  et  comme  indication  de  fermier,  Denis- Fr.  Paulard 
ayant  épousé  la  veuve  Bourgoin  (Voir  n"  459i  ;  le  bail  de  ces  9  quartiers  de  terre  et 
3  quartiers  de  pré  fut  passé  le  15  septembre  1770  j)ar  l'économe  séquestre  des  Cèles- 
lins  {Affirmai,  de  baux,  n"  J93y.  Il  est  probal)le  (lu'aprés  la  suppression  des  Célestins, 
ils  furent  affectés  à  la  prébende  préceptoriale. 

(3)  Voir  Arch.  Yimne.  C  I2«9. 

(4)  Voir  .Arch.  Yonne,  C   LillS. 

(5)  Voir  .\rcli.  YNnnc.  (1  l-JOO  et  C  iiOO  et  infra,  initice  de  Ciiainpigny. 
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Report...      15.345^ 

Ferme  de  Couru,  même  paroisse  (n^  2252),  tenue 
par  Louis  Bo3'er 300* 

Ferme  de  Moulu,  même  paroisse  (no 2254)  (1),  tenue 
par  Louis  Griot 380+*^ 

'  Ferme  de  Nangis  (2),  tenue  par  Lestumier 500^ 

4  arpents  de  pré  à  Sens,  au  faubourg  Saint-Antoine 
(n°  1557),  loués  à  Alexis  Colin 220* 

Terres  et  prés  au  Pont  Liébaut  (n^  1627),  à  Sens, 
loués  à  Commerc}' 72^*^ 

*3  arpents  de  pré  à  Ville\  allier  (3),  loués  à  Basté, 
maître  de  poste 36* 

'  22  arpents  de  pré  à  Marnay  (Aube)  (4),  loués  à  Liset  600* 

2  arpents  de  pré  à  Noé  (n"  1028)  (5),  loués  à  la 
veuve  Hodry 50* 

•Labourage  à  Saint-Aubin-Châteauneuf  (6),  loué  à 
L.  Carré 36* 

35  arpents  de  terre  à  Véron  (n^  2068)  (7),  loués  à 
Giguet  et  Rousseau 60* 

13  arpents  de  terre,  à  Màlay-le-Vicomte  (n^  838), 
loués  à  Riosset  (8) 100* 

A  reporter...      17.699* 


(1)  Voir  sur  les  biens  du  Chapitre  à  Villeneuve-la-Dondagre,  Arch.  Yonne. 
G  1408  à  1416. 

(2)  Xangis,  arrondissement  de  Provins  (S.-et-M.).  Voir  Arch.  Yonne,  G  13"2'2,  le 
bail  du  7  décembre  1776  devant  Gilbert,  notaire  à  Nangis,  par  lequel  le  Chapitre  de 
Sens  affermait  à  Mathurin-Thomas  Lestumier,  maître  de  la  poste  aux  chevaux,  à 
Nangis,  la  ferme  du  Chapitre,  rue  du  Gué,  à  Nangis,  comprenant  avec  les  bâtiments 
71  arpents  de  terre  et  9  arpents  de  pré,  «  plus  les  grandes  dîmes  des  grains  appar- 
tenant auxdits  sieurs  du  Chapitre,  percevables  à  la  13'  gerbe,  es  paroisses  de  Nangis, 
Fontaines.  La  Chapelle-Rablais,  Bailly  et  autres  »,  à  la  charge  par  le  preneur  de 
payer  en  l'acquit  des  bailleurs  :  au  curé  de  Nangis  4  setiers  froment,  4  setiers  avoine 
et  50*  ;  aux  curés  de  Fontaines  et  Bailly,  2  setiers  froment  et  "2  setiers  avoine  à 
chacun,  et  «  moyennant  la  somme  de  2000*  et  deux  fromages  à  la  crème  de  regain  et 
au  grand  moule  »,  savoir  500"^  et  les  fromages  pour  la  ferme  et  1500*  pour  les 
dîmes. 

(3)  Villevallier,  district  de  Joigny.  Voir  Arch.  Yonne,  G  1433. 

(4)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1316. 

(5)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1325. 

(6)  Saint-Aubin-Châteauneuf,  district  de  Joigny.  Voy.  Arch.  Yonne,  G  1339. 

(7)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1388. 

(8)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1314. 
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Report...      17.699+^ 

*  Labourage  et  maisons  à  Bauvais,  paroisse  de  Dix- 
mont  (1  ),  loués  à  divers 144* 

7  arpents  de  terre  et  pré  à  Saint-Martin-sur-Oreuse 

(no  1401)  (2),  loués  à  la  veuve  Brisson 40^ 

**  Le  droit  de  pèche  à  Pont-sur-Yonne  (3),  loué  à 
Jacques  Hémond 100* 

149  arpents  de  terre  et  32  arpents  de  pré  à  Evry 
{n°  459)  (4),  loués  à  Paulard  et  Bourgoin 648* 

Ferme  de  Granchettes  {n°  1363)  (5),  tenue  par  Nie. 
Lépagnol 2.653* 

'Recette  de  la  seigneurie  de  Saint-Lupien(Aube)(6)      2.700* 

Recette  de  la  terre  et  seigneurie  de  Nanges, 
paroisse  de  Rosoy  in°s  1269-83)  (7),  louée  à  Maurice 
Mangeon 1 .  200* 

***  Terrain  [à  Sens]  sur  la  nouvelle  route,  loué  à 
Hubert  Troué 50* 

Labourage  de  30  arpents  à  Pont-sur-Yonne 
(n«  1189),  loué  à  Edme  Prunay 400* 

*  Le  moulin  de  Choyau  à  Jaulnes  (8),  loué  à  L. 
Graissier 1.900* 

"*  Le  droit  de  pêche  sur  la  rivière  de  Seine  [à  Jaulnes], 
loué  à  divers (9) 150* 


A  reporter...      27.684* 


(1)  District  de  Joigny.  Voir  Arch.  Yonne,  G  1278. 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1351. 

(3)  Voir  Arch.  Yonne,  6  1328  et  infra,  notice  de  Pont-sur-Yonne. 

(4)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1282  et  1283. 

(5)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1295. 

(6)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1368. 

(7)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1336  (acquisition  au  xiii"  siècle)  et  G  1337  fbau.x  depuis 
1452). 

(8)  Par  bail  devant  Goliuet,  notaire  à  Hray,  le  Ciiapilre  de  Sens  affermait  à  Pierre- 
Louis  Grcs.sier,  le  moulin  à  eau  de  Grangenoire  dit  Glioyau,  avec  135  arpents  de  prés 
au.\  environs  du  moulin,  plus  le  labourage  de  la  Tombe  contenant  enviroii  62  arpents, 
à  la  charge  par  le  preneur  de  déposer  1235^  pour  l'assurance  des  réparations  du 
moulin,  de  curer  les  fossés,  de  planter  chaque  année  150  plantats  de  saules  et  peu- 
pliers, et  moyennant  800*^  pour  le  labourage  de  la  Tombe  et  1900"^  et  une  paire  de 
dindes  pour  le  moulin  Glioyau  (Arch.  Yonne,  Q  395,  n"  255). 

I9j  Par  bail  du  3t)  juin  1789,  devant  Ghandenier,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre  affer- 
mait à  Claude  Laborde  et  Pierre  Biard,  pêcheurs  à  Hray,  le  droit  de  pêche  «  dans  la 
rivière  de  Seine,  dans  toute  l'étendue  de  leur  seigneurie  de  Jaulnes  »,  moyennant 
150^  ♦  et  8  livres  de. beau  poisson  ».  (Arch.  Yonne,  G  1301 1. 
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Report...      27.  (584'^ 

•  Recette  de  la. seigneurie  de  Villenauxe,  louée  avec 

les  dîmes,  à  Etienne  Marion  (  1) 4.600*^ 

*  6  arpents  de  terre  à  Villenauxe  et  une  portion 

de  dîmes  audit  lieu,  loués  à  Nie.  Thihaudot 130* 

*  27  arpents  de  pré  à  Bazoches-lès-Bray(2),  loués  à 

Nie.  Thiébault 162^ 

•  Recette    de   la  terre  et  seigneurie     de    Brouy 
(S.-et-O.)  (3),  louée  à  Brichard \       3.500* 

*  Recette  de  la  terre  et  seigneurie   de  Briare  (Loi- 
ret) (4),  louée  à  Henri  Deshayes 2 .  150^ 

•  Recette  des  Monts,  paroisse  de  Briare  (5),  louée  à 

Michel  Dumesnil  et  Jean-Baptiste  Ferrand 700* 


A  reporter...      38.926* 


(1)  Par  bail  du  29  mars  1788,  devant  Gave,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre  de  Sens  affer- 
mait à  Etienne  Marion,  laboureur  à  Saint-Maurice-aiix-Riehes-Hommes,  58  arpents 
et  demi  de  terre  et  3  arpents  et  demi  de  pré  èi  Villenauxe-la-Petite,  les  dîmes  de  vin, 
de  chanvre  et  d'agneaux  sur  ladite  paroisse,  les  grosses  et  menues  dîmes  et  les 
novales  sur  la  même  paroisse,  à  l'exception  de  celles  que  perçoit  le  chapelain  de 
Fleurigny  et  de  celles  du  climat  de  Traversine,  à  la  charge  par  le  preneur  de  payer 
au  trésorier  du  Cliapitre  6  setiers  de  froment  et  6  setiers  d'avoine  ,  de  payer  à  l'ab- 
besse  de  la  Pommeraye  10  bichets  de  froment  et  10  bichets  d'avoine:  de  payer  au 
curé  de  Villenauxe  200""  par  an;  de  recevoir,  nourrir  et  loger  le  justicier  dudit  lieu 
de  Villenauxe,  ses  domesticfues  et  chevaux,  deux  fois  par  an  et  deux  jours  chaque 
fois,  et  moyennant  4600*^  et  "200  bichets  de  froment  mesure  du  Chapitre.  (Arch. 
Yonne,  Q  395,  n"  3G7). 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1251. 

(3)  Brouy,  cant.  de  Milly,  arrond.  d'Etampes.  Par  bail  du  30  mai  1783,  devant 
Martin,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre  aifermait  à  Gh. -Sébastien  Brichard,  la  terre  et 
seigneurie  de  Brouy  comprenant  72  arpents  de  terre,  droits  de  terrage  et  ciiamparts 
payables  à  raison  de  huit,  dix  ou  douze  gerbes  l'une  selon  les  climats,  le  tiers  des 
dîmes,  dont  le  surplus  appartient  au  Cha|)itre  d'Etampes,  le  bailleur  se  réservant  les 
censives  et  droits  seigneuriaux,  à  la  charge  par  le  preneur  de  paA'er  30^  pour  les  gages 
des  officiers  de  la  justice  du  lieu,  500^  pour  la  portion  congrue  du  curé  de  Brouy  et 
moyennant  la  somme  annuelle  de  3500^  (Arch.  Yonne,  G  1204). 

(4)  Par  bail  du  12  novembre  1782,  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre  all'er- 
mait  à  André  Deshayes  la  terre  et  seigneurie  de  Briare,  consistant  en  45  arpents  de 
terre,  les  grosses  et  menues  dîmes  de  grains  et  vins,  plus  les  champarts  «  pris  sur  le 
champ  au  fur  de  liuit  gerbes  l'une  et,  de  dix  ans  en  dix  ans,  de  six  gerbes  l'une  », 
plus  les  dîmes  de  Tinville  et  de  la  Grange-sur-Briare,  le  tout  à  charge  de  j)ayer  le  gros 
du  curé  de  Briare,  consistant  en  24  mines  de  méteil  et  24  mines  d'orge  et  moyennant 
le  prix  annuel  de  2150+^  et  trois  paires  de  ciiapons  (Arch.  Yonne,  G  12-50L 

(5i  Cette  rente  consistait  en  droits  de  champart.  Voy.  le  bail  du  2  mai  1780,  Arch. 
Yonne,  G  1277. 
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Report...      38.926* 

**  Renie  de   200  *,   franche  de  toutes   innpositions, 
due  par  M.  de  Lamoignon  (1) 200* 

Recette  de  la  terre  et  seigneurie    de    Soucy   (n° 
1915)  (2),  louée  à  Masson 900* 

Terre   et    seigneurie  de   Saint-Martin-sur-Oreuse 
(no  1399)  (3),  louée  à  .1.  Brisson 1 .  450* 

9   arpents  de     terre   à   Villemanoche    (n»    2217), 
loués  cà  Philippe  Perrier 120* 

12  arpents  de  terre  et  pré  à  Evry  et  Gisy  (n^  545), 
loués  à  Paul  Roger 210* 

*  Terre  et    seigneurie    de    Saint-Aubin-Chàteau- 
neuf,  louée  à  TuIou[),  de  Chassy 1 .900* 

La   recette   de   Véron  (n»  2074)  (4),  y  compris  les 
menues  et  vertes  dîmes,  louée  à  Jacques  Grenet  ....  600* 

242  perches  de  terre  à    Saint-Clément   (r\°   1353), 
louées  à  Deslions,  maître  de  poste  à  Sens 15* 

2  arpents  et  demi  de  pré  (?),  loués  à   Masson,   de 
Pàquis 150* 

2  arpents  de    terre,  sur  la  douve   des   fossés   de 
Sens  (n»  1571),  amodiés  aux  Carmélites 40* 

22  arpents  de  terre  à  Sens  (n°  1564),    finage    de 
Sainte-Béate,  loués 130* 

27  arpents  de  terre  à   Grange-le-Bocage  (n»  578), 
loués  à  Claude  Luquin 78* 

Ferme  de  Paquis  (n»  858)(5),  paroisse  de  Màlaj'-le- 
Roi,  tenue  par  Masson 900* 


Total 45.619* 


C6)  Voir  Arcli.  Vunne.  G  l-2i30,  l'acte  du  1.']  décembre  1700,  par  lequel  leChapitre  aban- 
donnait à  M.  de  Lamoignon,  les  droits  de  justice  dans  la  seigneurie  de  IJriare,  en  échange 
du  droit  de  percevoir  les  cens  et  du  paiement  de  la  rente  de  200*  dont  il  est  ici  question. 

(2)  Voir  Arcli.  Yonne,  (i  1370. 

(3)  Voir  Anh.  Yonne,  G  1351. 

(4|  Voir  Arch.  Vonne,   G  1388  idonation  de  IlOd). 
iô)  Voir  Arcli.  Yoiinj?.  G  1313. 
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3.  —  Rkvknus  en  grains  (fermages  et  rentes) 

Froment  : 

"  22  bichets  de  rente  dus  par  Jacques  Driat  et 
Hardy,  d'Evry 22 

**  54  bichets  dus  par  Pierre  Versault  et  P.  Serré, 
de  Sergines,  pour  la  8^  partie  de  la  dîme  de  Com- 
pigny 54 

*■  300  bichets  dus  par  Edme  Pitois,  pour  moitié 
de  la  dîme  de  grains  de  Montigny-le-Guesdier 300 

67  bichets  dus  par  Jean  Poyau,  de  Villiers-Bon- 
neux,  pour  fermage  de  100  arpents  de  terre  (no  2412)  67 

50  bichets  dus  par  Fétout,  de  Villiers-Bonneux, 
pour  fermage  de  67  arpents  de  terre  audit  lieu 
(n°2410) 50 

100  bichets  dus  par  Bernier,  receveur  de  Fou- 
chères  (no  514),  pour  partie  de  la  recette 100 

**  16  bichets  de  rente  dus  par  la  veuve  Tissier,  de 
Gisy 16 

**  16  bichets  de  rente  dus  par  les  dames  de  l'ab- 
baye de  Saint-Antoine  de  Sens 16 

"  5  bichets  de  rente  dus  par  Thomas  et  autres, 
de  Granchettes 5 

**  12  bichets  à  prendre  dans  les  dîmes  de 
Véron,  à  cause  de  l'option  de  la  portion  congrue, 
faite  par  le  curé  de  Saint-Pregts 12 

*  300  bichets  dus  par  Biaise  Lesage,  de  Mous- 
seaux  (1) 300 

10  bichets  dus  par  Jacques  Guillon  et  Jacques 
Rose  (  no  536),  de  Gisy 10 

430  bichets  dus  par  Paulard  (n^  459),  d'Evry. ...  430 

300  bichets  dus  par  Nie.  Lépagnol  (n»  1363), 
fermier  de  la  ferme  de  Granchettes 300 

'160  bichets  dus  par  Cl.-Edme  Blin,de  Jaulnes(2)  160 

*  108  bichets  dus  par  Pitois,  de  Montigny-le- 
Guesdier 108 


A  reporter.  .  .        1.950 


(1)  Voir  supra,  p.  21,  note  4. 

(2)  Voir  supra,  p.  ^2"2,  note  I. 
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45  bicliets  dus  par  Franc.  Cheveny  (n»  2219),  de 

Villemanoche 45 

50  bichets  dus  par  Millet  «n»  167),  de  Coiirceaux.  50 

*  72  bichets  dus  par  Edme  Siron.  de  Villenauxe- 
la-Petite 72 

'  100  bichets  dus  par  divers, de  Villiers-sur-Terre  100 

753  bichets  un  sixième,  dus  pour  le  tiers  reve- 
nant au  Chapitre  dans  les  loyers  des  moulins  du 
Roi  de  cette  ville  [de  Sens]  (n»  1587) 753  1/6 

*  250  bichets  dus  par  L.  Graissier,  meunier  du 
moulin  Choyau,  paroisse  de  Jaulnes 250 

*  22  bichets  dus  par  Edme  Poulain,  de  \'illiers- 
sur-Terre. .• 22 

**  200  bichets  dus  par  Marion,  de  Villenauxe-la- 
Petite(l) 200 

**  55  bichets  de  rente  seigneuriale,  dus  })ar  Fr. 
Guyard,  de  Briare 55 

96  bichets  dus  par  Masson,  receveur  de  Soucy 
{n°  1915),  pour  partie  de  la  recette  dudit  lieu 96 

Total  des  bichets  de  froment 3.593  1/6 

Méteil  et  seigle  : 

45  bichets  dus  par  Jean  Perrier  et  I^ime 
Contland  (n»  771),  de  La  Postolle 45 

150  bichets  dus  par  Antoine  Guillemard  (n" 
1906),  de  Soucy 150 

150  bichets  dus  par  Louis  (iriot  (n"  2393),  de 
Villeroy 31 

30  bichets  dus  par  J.-Et.  Cherchedieu  (n^  2430), 
de  Vinneul' 30 

40  bichets  dus  i)ar  J.  Poyau  (no  2410),de  Villiers- 
Ronneux 40 

"  16  bicliets  de  rente  dus  par  les  religieuses  de 
.Saint-Antoine  de  Sens 16 

300  bichets  dus  par  Nie.  Lépagnol  (n"  1363), 
fermier  de  (iranchetles 300 


A  reporter.  .  .  612 

(1)   Viiir  .s/'/y/ï/.   p.   I'k,  Iintr    I. 
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50  bichets  dus  par  Millet  (n"  1()7),  de  Courceaux.  50 

60  bichets  dus  par  Jean  Hordelot  (  n»  2067),  de 
Véron 60 

*'  1120  bichets  dus  par  Bourdos  et  autres,  pour 
les  dîmes  de  Malay-le-Vicomte 1 .  120       (1) 

52  bichets  dus  par  Amable  Bourgine  (n»  499),  de 
Foissy 52 

200  bichets  dus  par  Pierre  Masson  (n"  858),  fer- 
mier de  Paquis 200 

**467  bichets  dus  par  J.  Bordelot  et  autres,  pour 
loyers  des  dîmes  de  Véron 467 

684  bichets  dus  par  Masson  m*'  1915),  de  Soucy  684 

150  bichets  dus  par  Guillemard  (n"  1906),  meunier 
de  Soucy 150 

30  bichets  dus  par  Fétout  m"  2410),  de  Villiers- 
Bonneux 30 

**8  bichets  de  rente  dus  par  la  veuve  Tissier,  de 
Gisy 8 

**  235  bichets  dus  par  Antoine  Legras  et  autres, 
pour  partie  des  dîmes  de  Foissy 235 

Total  des  bichets  de  seigle  et  méteil 3.668 

Orge  et  avoine  : 

**  24  bichets  d'avoine  de  rente,  dus  par  M.  Guyard 
de  Chalembert 24 

•*  40  bichets  d'avoine,  dus  par  P.  Versault  et  P. 
Serré,  de  Sergines,  pour  partie  de  la  dîme  de 
Compigny 40 

*'  70  bichets  d'orge,  pour  partie  de  la  dîme  de 
Compigny 66 

**  64  bichets,  orge  et  avoine,  de  rente,  dus  par  les 
religieuses  de  Saint-Antoine  de  Sens 64 

A  reporter. . .  194 


(1)  En  révisant  la  déclaration  du  Chapitre,  le  Directoire  du  district  constate  qu'à  cet 
article  «  se  trouve  une  erreur  considérable  au  préjudice  du  Ghai)itre  ;  que  suivant  le 
bail  il  était  énoncé  13  inuids  8  setiers  de  seigle  :  or  que  le  niuid  étant  composé  de 
12  setiers,  le  setier  de  8  bichets,  le  total  des  13  niuids  8  setiers  forme,  par  consé- 
quent, une  augmentation  de  192  bichets  ».  (Arch.  Yonne,  Q  361). 
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200  bichets  d'avoine,  dus  par  Nie.  Lépagnol  (n^ 
1363),  fermier  de  Granchettes 200 

200  bichets  d'avoine,  dus  par  P.  Masson  (n°  858), 
fermier  de  Paquis 200 

**  572  bichets  dus  par  Bourdos,  fermier  des 
dîmes  de  Malay-le-Vicomte 572 

342  bichets  d'avoine,  dus  par  Masson  (n<*  1915), 
deSoucy.. 342 

**233  bichets  d'avoine,  dus  par  J.  Bordelot  et 
autres,   pour  loyer  des  dîmes  de  Véron 233 

**  235  bichets  d'avoine,  dus  par  Ant.  Legros  et 
autres,  pour  partie  des  dîmes  de  Foissy 235 


Total  des  bichets  d'avoine  et  orge 1.976 


4.  —  Vin,  poisson  et  volaille 

Un  quart  de  muid  de  vin,  à  72^  le  muid 18^^^ 

4  brochetons,  à  40  s.  la  pièce 8^ 

8  livres  de  poisson,  à  14  s.  la  livre 7+^  12  s. 

Un  plat  de  pois.son 4^ 

92  poulets,  à  30  s.  la  paire 69^ 

8  dindes,  à  3  francs  la  paire.  . 12^ 

104  dindes,  à  3  francs  la  paire 78* 

8  canards,  à  30  s.  la  paire 6* 

6  oies,  à  3''  la  paire 9* 

Total 2ir  12  s. 


5.  —  Dimf;s 

••  La  neuvième  partie  des  dîmes  de  la  paroisse 
de  Luisetaines,  amodiée  à  Fiacre  Damolhe  (1).  .  .  .  135* 


(1)  Voir  Arcli.  Yonne,  (I  l;ilO,  le  bail  du  10  mai  1788,  devant  Gave,  notaire  à 
Sen.s,  par  lequel  le  Chapitre  affermail  à  V.  Daiiiothe  «  la  neuvième  partie  appartenante 
à  mesdits  .sieurs  du  Chapitre  dan.s  les  dîmes  de  grains  de  la  paroisse  de  Luisetaines, 
dont  la  prestation  est  à  raison  de  la  13"  »,  moyennant  135it  et  à  charge  de  payer  au 
curé  de  Luisetainfs  la  neuvième  de  son  gms,  soit  13  bichets  4  pintes  de  froment.  Les 
dîmes  de  Luisetaines  se  partageaient  inégalement  entre  le  Chapitre  de  Saint-Martin 
de  Totirs.  le  Clmiiitre  (^le  Sens  et  IrM-hapelain  de  l'aroy. 


CLERGÉ   SKCILIKK  31 

Report...  135^ 

*■  Le  tiers  des  dîmes  de  grains  et  vins  des  parois- 
ses de  Saint-Nicolas  et  de  Saint-Martin-lès-\'ille- 
neuve-le-Roi  (  1  ),  amodiées  à  Jean  Petit  et  Antoine 
Dechambre 700* 

■*  Les  dîmes  de  grains  et  vins  de  la  paroisse 
d'Amilly,  amodiées  à  Pélicouche(2) 550* 

*'  Les  dîmes  de  grains  et  vins  de  la  paroisse  de 
Chevannes  (3),  amodiées  au  sieur  Barillier,  curé  .  .  650* 

**  Une  portion  de  dîmes  de  grains  et  vins  dans 
les  paroisses  de  Dormelles,  Flagy  et  Vîlle-Saint- 
Jacques  (4),  amodiées  au  curé  de  Dormelles 250* 

**  Une  portion  de  dîmes  de  grains  et  vins  de  la 
paroisse  de  Saint-Martin-du-Tertre  (5),  amodiée  à 
Jacques  Huguenin r 600* 

**  Les  dîmes  des  grains  de  la  paroisse  de  Xangis, 
Bailly  et  autres  lieux  circonvoisins  (6),  amodiés  au 
sieur  Lestumier,  maître  de  poste  à  Nangis 1 .500* 


A  reporter.  .  .       4.385^ 


(1)  Villeneuve-le-Roi,  district  de  Joigny.  Voir  Arcti.  Yonne,  G  14-21,  le  bail  du 
"21  décembre  1778,  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  par  lequel  le  Chapitre  de  Sens  et 
le  prieur  du  Charnier  de  Sens  affermaient  à  J.  Petit  et  Ant.  Dechambre  ,  «  les  deux 
tiers  des  dîmes  de  grains  et  vins  de  la  paroisse  Saint-Nicolas  et  de  Saint-Martin-lès- 
Villeneuve-le-Roi  et  des  prés  nouveaux  en  ladite  paroisse,  l'autre  tiers  appartenant 
au  sieur  curé  de  Saint-Nicolas  ;  plus  les  deux  tiers  dans  la  moitié  des  dimes  de  Tal- 
vant  sises  en  ladite  paroisse,  l'autre  tiers  appartenant  audit  sieur  curé  de  Saint- 
Nicolas  et  l'autre  moitié  au  sieur  abbé  des  Echarlis  ;  plus  les  deux  tiers  dans  la 
moitié  des  dîme«  du  fief  du  Buisson  Souef.  en  ladite  paroisse,  l'autre  tiers  apparte- 
nant audit  sieur  curé  de  Saint-Nicolas  et  l'autre  moitié  aux  sieurs  prieur  et  religieux 
de  Saint-Marien  d'Auxerre  »  ;  le  tout  moyennant  1.400^,  payables  chaque  année  : 
700*  au  Chapitre  de  Sens  et  700 '^  au  prieur  du  Charnier. 

(i)  Cant.  et  arr.  de  Montargis  (  Loiret  i.  Voir  Arch.  Yonne,  G  1246,  le  bail  du 
19  février  1782  par  lequel  le  Chapitre  affermait,  moyennant  550^,  les  dîmes  de  grains 
etvinssurcertainsclimatsdelaparois.se  d'Amilly,  où  dJmaient  également  le  curé 
dudit  lieu  et  les  religieux  de  Fontainejean. 

(3)  Chevannes  en  Gâtinais,  canton  de  Ferrières,  arr.  de  Montargis  iLoireti.  Voir 
Alth.  Yonne,  G  1267,  le  bail  du  20  juin  1782,  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  des 
«  deux  tiers  dans  les  grosses  dimes  de  grains  et  vins  de  la  paroisse  de  Chevannes  », 
moyennant  650*^  au  Chapitre  et  4*  à  l'officier  de  la  Cloitrerie  dudit  Chapitre. 

(4)  Dormelles,  canton  de  Moret,  arr.  de  Fontainebleau.  Voir  Arch.  Yonne,  G  1280, 
le  bail  du  30  juin  1784,  devant  Thénard,  notaire  à  Sens,  par  lequel  le  Chapitre  affer- 
mait à  Etienne  Leseurre,  curé  de  Dormelles,  «  le  quart  dans  les  grosses  et  menues 
dîmes  de  grains  et  dans  les  dîmes  de  vin  dudit  territoire  de  Flagy,  les  trois  autres 
quarts  appartenant  audit  sieur  curé  »,  lesdites  dimes  perçues  à  la  13%  moyennant 
220«  au  Chapitre  et  6*  à  l'officier  de  la  Cloîtrerie  dudit  Chapitre. 

(5)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1350  et  infra,  notice  de  Saint-Martin-du-Tertre. 

(6)  Voir  svpra,  p.  23,  note  i. 
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**  Les  dîmes  de  légumes  de  la  paroisse  de  Saint- 
Pregts  de  Sens,  y  compris  3  cjuartiers  de  terre, 
amodiés  à  André  Rodot  (  1  ) 750^ 

"La  dîme  verte  et  menue,  charnage,  lainage  et 
autres  sur  Launay,  La  Borde  et  lîarrault  (2),  amo- 
diée au  sieur  Denizot,  curé  de  Saint-Martin-sur- 
Oreusc,  et  autres 130* 

**  Les  dîmes  de  la  paroisse  de  Maisoncelles  (3), 
y  compris  quelques  pièces  de  terre,  amodiées  au 
curé  de  Maisoncelles 1 .  200* 

**  Les  dîmes  menues,  vertes,  et  lainage  de  la 
paroisse  de  Màlay-le-^'icomte  (4),  amodiées  à  Savi- 
nien  Dupré 250"" 

**  Les  grosses  et  menues  dîmes  sur  le  territoire 
de  Bauvais,  paroisse  de  Dixmont  (5),  amodiées  à 
Guillaume  Pavé ' 12* 

*'  Les  dîmes  de  vin  de  la  paroisse  de  Màlay-le- 
Vicomte  (6),  amodiées  à  Savinien  Dupré 1 .000* 

**  La  dîme  des  paroisses  de  Montigny-le-Gues- 
dier,Villenauxe  et  Villiers-sur-Terre  (7),  amodiée  à 
Pierre  Pitois  et  autres. . 150* 

"  Les  dîmes  devin  de  la  paroisse  de  Véron  et  du 
climat  de  Passy  (^8),  amodiéesà  Giguet,  Vaudoux  et 
Rousseau 1 .  740^ 


A  reporter...        9.617^ 


.ili  Voir  Arch.  Yonne,  G  1363,  et  infra,  notice  de  Sens. 

ii)  Voir  Arch.  Yonne,  G  1351,  et  infra,  notice  de  Saint-Martin-sur-Oreuse. 

("3l  Maisoncelles.  canton  de  Ghâteau-Landon,  arrondissement  de  Fontainebleau 
(S.-et-M.i.  Voir  Arch.  Yonne,  G  1311,  le  l)ail  du  10  octobre  1780,  devant  Martin, 
notaire  à  Sens,  par  lequel  le  Ghajjitre  allerinait  à  Pierre  Froniont,  curé  de  Maison- 
celles. les  dîmes  de  toute  espèce  en  ladite  i)aroisse,  la  grande  dîmeresse  dudit  lieu, 
4  ar|)ents  et  demi  de  terre  et  pré,  plus  «  la  redevance  annuelle  de  "H  boisseau.x  de 
froment  »  due  par  le  (Jiiapitre  de  Notre-Dame  du  Val  de  Provins,  le  Chapitre  de  Saint- 
Quiriacc  de  Provins  et  le  curé  de  Sancy,  le  tout  moyennant  P2C'0^,  sur  lesquelles 
ledit  curé  de  Maisoncelles  retiendra  chaque  année  ôflO**  pour  sa  portion  congrue. 

(4)  Voir  Arch.  Yonne,  G  I31.j  et  infra,  notice  de  Mâlay-le-Petit. 

(.")!  Le  bail  du  (i  février  17H-2,  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le  Ghai)itre  affermait 
à  Guillaume  Pavé,  raanouvrier  à  Chapitre,  paroisse  de  Di.xmont,  la  moitié  de  la  dîme 
des  gros  grains  à  prendre  sur  les  climats  de  Beauvais  et  de  Chapitre,  l'autre  moitié 
appartenant  au  curé  de  Di.vmont.  moyennant  la  somme  de  1-2*^  (Arch.  Yonne,  G  1279). 

(G)  Voir  Arcli.  Yonne.  <1  \'i\^)  et  in/ra,  notice  de  Mâlaj-le-Petit. 

(7)  Voir  le  l)ail  du  H  juillet  178H,  Arch.  Yonne,  G  1320. 

(8)  Voir  Arcli.  Vunne,  G  I3!)()  et  i/ifra.  notice  de  Véron. 
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**  I.a  dîme  de  la  paroisse  de  Pont-sur-Yonne 
amodiée  au  sieur  Préau  (1) 3.300' 

**  Les  dîmes  de  grains  et  vins  des  paroisses  de 
CuyetEvry,  pour  ce  qui  appartient  au  Cliapitre, 
amodiées  à  André  et  Fr.  Ballay 750^ 

*■  Les  dîmes  de  Dixmont  et  des  Bordes,  amodiées 
aux  sieurs  Simonnet  et  Teinturier 450^*^ 

**  Les  dîmes  de  Monceaux,  Avigny  et  Villenauxe, 
amodiées  au  sieur  Cuissard,  de  Bray  (2) 4.300* 

**  Les  dîmes  de  la  paroisse  de  Jaulnes,  amodiées 
avec  la  grange  dîmeresse  à  Jacques  Gouere  (3) ....       2.451* 

*■  Les  dîmes  dites  des  Tons,  sur  Neuvry,  Peugny, 
Mouy  et  Everly,  amodiées  à  Fr.  Drot,de  Mouy  (4)..  900* 

"  La  dîme  pour  moitié  sur  la  paroisse  de  Chan- 
tecoq,  amodiée  au  sieur  Rocher,  curé  dudit  lieu  (5)  552* 

**  Les  dîmes  de  la  paroisse  de  Villeroy,  amodiées 

au  sieur  Bauvais,  curé  dudit  lieu 700* 

Total  des  dîmes.. 23.020^^ 

5.  --  CEXSIVES,    LODS   ET   VENTES 

■' La  manière  de  percevoir  les  droits  seigneuriaux  n'était  pas 
uniforme  :  dans  telle  paroisse  le  Chapitre  en  percevait  par  lui- 
même  la  totalité;  dans  telle  autre,  la  moitié  était  abandonnée  au 
fermier  et  dans  quelques-unes  la  totalité.  C'est  d'après  ces  diffé- 
rences essentielles,  et  l'examen  le  plus  exact  des  journaux  de 
recette  et  des  baux,  que  les  lods  et  ventes  ont  été  appréciés.  Et 
comme  le  Chapitre  était  dans  l'usage  de  faire  remise  du  tiers,  il 
convient  d'ajouter  ce  tiers  à  chaque  article,  pour  avoir  une  juste 
appréciation  de  ces  droits  : 

Sens  et  ses  faubourgs,  Rosoy  et  Saint-Clément  (le 

tiers  compris) 4 .  336^ 

Evry 87* 

Villeneuve-la-Dondagre  (presque  tout  en  censives)  500* 


A  reporter ...        4.923* 


(I)  Voir  xnfra,  notice  de  Pont-sur-Yonne. 
("2|  Voir  le  bail,  Arch.  Youue,  Q  395,  n"  278. 

(3)  Voir  le  bail,  Arch.  Yonne,  Q  395,  n"  134. 

(4)  Voir  le  bail,  Arch.  Yonne,  Q  395,  n°  262. 

(5)  Voir  le  bail,  Arch.  Yonne,  G  1266. 
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Fouchères,  tout  au  fermier Mémoire 

La  Belliole(^comprise  dans  Villeneu  ve-la-Dondagre)  Mémoire 

Villeroy 66* 

Saint-Aubin-Chàteauneuf 424* 

Saint-Lupien • .  .  . 41* 

Soucy ■•  .  .  87* 

Saint-Martin-sur-Oreuse  . 66* 

Véron 500*^ 

Granchettes 5* 

Pasquis Néant 

Nanges Néant 

Jaulnes  et  Villenauxe-la-Petite 742* 

Brouy,  Briare  et  les  Monts 171* 

Montacher 33* 

Cliapitre  etBauvais Néant 

Les  Ordons  et  Saint-Loup Néant 

Total 7.058* 


6.  —  DROITS  RÉVÉRENTIELS  SUR  LES  (X'RES  ET  VICAIRERIES  DONT  LE 
CHAPITRE  s'est  RÉSERVÉ  PARTIE  DU  REVENU 


Sur  la  cure  de  Saint-Maurice,  de  Sens.  .  .  10* 

—  Villeneuve-le-Roi 24* 

—  Pont-sur- Yonne 27*  10  s. 

—  Amilly 150* 

—  Lorris 10* 

—  Thorigny 18* 

—  Kvry...' 1*  15  s. 

—  Compigny 15* 

—  Gumery 31* 

—  Montigny-le-Guesdier 7*  10  s. 

—  Bailly 20* 

—  Fontaines-Fourches 20* 

—  liois-le-Roi 30* 

—  Chàtelet-en-Brie 25* 

—  Ecrennes 20* 

—  Angers 9* 

Total 418*  15  a. 
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7.  —  BOIS 

Villeneuve- la -Dondagre    (nos    2279-2289),    en 

coupe  réglée 102  arp.    2  p. 

Villeneuve-la-Dondagre    (n°^    2279-2289),    en 

plantations 231  51 

La  BeJliole,  en  coupe  réglée  (n°^  7  à  10) 78  5 

—        en  plantations  et  petits  bois  (nos  7  à  10)  20  » 

Fouchères,  en  coupe  réglée  (n^^  530-533) 80  49 

—          en  plantations  (n°^  530-533) 59  45 

Soucy  et  Montard    (nos    1933-1936)   en  coupe 

réglée  (1) 732  71 

Soucy  et  Montard  (nos  1933-1936),  en  plantations.  20  » 

Saint-Martin-sur-Oreuse     (nos    1470-1471),     en 

coupe  réglée 76  2 

•  Dixmont,  en  coupe  réglée  et  petits  bois 630  » 

Véron,  en  coupe  réglée  (no  2099) 62  4 

—      en  plantations  (no  2099) 38  57 

•  Saint-Aubin-Chàteauneuf,  en  coupe  réglée. .  .       134  90 
Les  Clérimois,  en  coupe  réglée  (no  500) 34  » 

—            en  plantations  (no  501) 34  » 

-    *  Arces,  en  réserve 419  90 

Sens,  pépinière  d'un  demi-arpent  (no  1622 ^is^,  à 

Saint-Pregts 419  50 

Récapitulation  : 

En  grands  bois  :  1720  arp.  23  perches,  qui  donnent  par  an  envi- 
ron 66  arpents,  à  raison  de  350*  l'arpent,  l'un  dans 
l'autre,  à  25  ans 23. 100+^ 

En  plantations  et  petits  bois  1000  à  1100  arpents,  qui 
donnent,  en  les  coupant  à  12  ans,  83  arpents  par  an,  à 
raison  de  130*  l'un  dans  l'autre,  eu  égard  aux  vuides 
qui  restent  dans  les  plantations 10.790+^ 

Pépinière 50* 

Total 33.940* 


(1)  Une  partie  seulement  delà  forêt  de  Soucy  fut  vendue;   l'autre  partie  est  au- 
jourd'hui forêt  domaniale. 
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8.  —  MAISONS    CLAUSTRALES 


Le  ci-devant  Chapitre  était  i)ropriétaire  aussi  de  toutes  les 
maisons  sises  dans  lenceinte  du  cloitre  (n^^  1640,  1672,  1714, 1720, 
1747,  1756,  1757,  1778,  1779,  1784,  1795,  1797,  1799,  1805,  1809,  1818, 
1819,  1820, 1824,  1825,  1826,  1828,  1829,  1838,1842,1843),  lesquelles 
sont  possédées  par  les  chanoines  et  chapelains  de  TEglise,  qui  les 
ont  achetées  et  payées  pour  en  jouir  leur  vie  durant,  avec  faculté 
néanmoins  de  les  revendre  à  leur  profit  aux  personnes  de  qua- 
lité requise. 

Les  ventes  de  ces   maisons  ont  produit  au  Chapitre,  depuis 
dix  ans,  d'après  le  relevé  des  journaux,  12.376^,  qui 
font  annuellement  de  revenu 1 .237^*^  . 

Et  attendu  que  quatre  des  maisons  dont,  le  Chapitre  ^ 

avait  la  propriété  seront  vendues  au  profit  de  la  Nation,  f^ 

il  est  juste  de  les  évaluer,  savoir  :  'k 

.    La  maison  du  Suisse 3 .  400* 

Celle  des  Enfants  de  Chœur.  .  .  .  3.000* 

Celle  du  Bedeau 2.400* 

Celle  de  la  Bibliothèque 4.000* 

Total 12.800* 

laquelle  somme  fait  annuellement  de  revenu 640* 

Total  annuel 1.877* 

CHARGES 

Gages  de  deux  choristes,  à  535*  9  s.  chacun 1 .070"  18  s. 

—  de  trois  chantres,  à  587*  14  s.  chacun 1 .  763*  16  s. 

—  de  deux  chantres,  à  487*  14  s.  chacun 975*    8  s. 

—  d'un  serpent 206* 

Entretien  des  enfants  de  chœur  et  honoraires  des 

maîtres 3.286* 

Gages  des  sacristains 

—  de  l'organiste,  du  souffleur,  entretien  de  l'orgue 

—  du  suisse 

—  du  sonneur  (qui  jouit  du  produit  des  chaises) 

Blanchissage  des  sacristies 

Cire,  chandelle,  entretien  des  vitres  et  des  voûtes..  . 
Fondations  des  messes  particulières,  acquittées  dans 

l'Eglise  par  le  Chapitre 

A  reporter...   11.914*  15  s. 


210* 

726* 

14  s. 

794* 

381* 

144* 

1 

.001* 

19  s. 

1 

.355* 
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Report..  .  11.914*  15s. 

Portion  congrue  du  curé  de  Fouchères 1 .200* 

—  —             Villeroy 1.200^ 

—  —             Màlay-Ie-Vicomte 1 .  200* 

—  du  vicaire  de  Mâlay-le-Vicomte..  .  700* 

—  du  curé  de  St-Martin-sur-Oreuse.  .  1.200* 

—  —             St-Aubin-Chàteauneuf.  1.200* 

—  -              Maisoncelles 1 .200* 

—  —             St-Martin-du-Tertre  .  .  255* 

—  —             Brouy 1.200* 

Salaires  des  gardes  des  bois 755* 

Fondation  d'une   bourse  au  grand  séminaire  par 

M.  Thierriat  pour  un  enfant  de  l'Eglise 120* 

Rente  viagère  à  Madame  Robrolle 600* 

Redevances  aux  religieux  de  Saint- 

Pierre-le-Vif 192  bichets 

Redevances  au  doyen 64      — 

Redevances  au  prieur  du  Chcrnier..  64      — 

Total  (3*  12  s.  10  d.  le  bichet) .        320  bichets  1 .  166* 

Redevances  en    argent,   à   la    fabrique    de    Saint- 

Pierre-le-Rond 2*  16  s. 

Redevances  au  curé  de  Saint-Nicolas  de  Villeneuve- 

le-Roi 10* 

Redevances  à  la  fabrique  de  Màlay 60* 

—  à  l'abbé  de  Biencourt 104*    5  s, 

~          à  M.  Ferrand,  chapelain  de  St-Louis. .  .  2*  10  s. 

—  au  collège 2 .  290* 

—  aux  religieux  de  Sainl-Jean  de  Sens..  .  .  2.010* 


Total  des  charges 28.390*    6  s. 

RÉCAPITULATION 

Rentes 9.556*    5  s.  2  d. 

Baux  à  loyer  en  argent 45.619* 

Baux  à  loyer  en  nature  : 

Froment,  3.593  bichets  à  3*  10s.  lOd.  .  .  13.084*  10  s. 

Méteil  et  seigle,  3.668  bichets  à  2*  10s.  .  9.170* 

Avoine  et  orge,  1.976  bichets  à  1*  10s.  .  2.964* 


A  reporter.    .    80.393*  15  s.  2  d. 
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Report.  .  .  80.393^  15  s.  2  d. 

Volaille,  vin  et  poisson 211*  12  s. 

Dîmes 23.020* 

Censives,  lods  et  ventes 7 .058* 

Droits  révérentiels 418*  15  s. 

Bois...    33.940* 

Maisons  canoniales 1 .877* 


Total  des  revenus 143.919*    2  s.  2  d. 

Sur  quoi  il  faut  déduire  : 

1°  Les  revenus  de  la  fabrique,  com- 
pris dans  l'état  général 1 .  175+ 

2°  Deux   portions   congrues   aban-  |       2.783* 

données 1.400* 

3°  Les  revenus  de  la  Bibliothèque, 

compris  dans  l'état  général 208* 

Reste  en  revenus 144. 136*    2  s.  2  d. 

Charges 28.390*    6  s. 

Sur    quoi  il  faut  déduire  les  charges  de  la 
fabrique,  portées  dans  celles  du  Chapitre 1 .  702* 

Reste  en  charges 26.688*    6  s. 

Revenus  144.136*    2  s.  2  d. 

Charges 26.688*    6  s. 

Reste  net 117.447*  16  s.  2  d.(l) 


GRAND    ARCHIDIACONE    DE    SENS 


D'après  riiiveiitaiie  rédigé  jiar  les  adininistiateuis  chidistiicl  le  "2i!.sciitenil)ic  1790. 
(Arcli.  Yonne,  Q  36-2). 

Trois  arpents  et  demi  de  pré  situés  à  Gisy-les-Nobles  (n"  538), 
et  alTermés  verbalement  à  Philippe  Nodet,  de  Gisy,  moyennant 
120*,  payables  chacun  an  le  jour  de  Noël. 


(Il  Ce  chiffre,  après  vérification  du  Diredoin'  du  district,  lut  porté  exactement  à 
la  somme  de  122.819**^^  5  .s.  -2  d.,  à  ré|),irlir  cnln'  les  cliannincs  et  autres  ])énéficiers 
du  Chapitre. 
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PRÉCHANTRERIE   DU   CHAPITRE 


D'après  l'inventaire  rédigé  parles  administrateurs  du  district  le  22  septembre  1790 
(Arch.  Yonne,  Q  362). 

*•  Premièrement,  le  bénéfice  de  la  Préchantrerie  consiste  en 
deux  prébendes. 

Plus  en  une  chapelle  dite  de  Pontpierre  (1),  dont  les  biens  sont 
situés  dans  la  paroisse  de  Villeblevin  et  consistent  en  12  arpents 
et  demi  de  terres  et  2  arpents  et  demi  de  pré  (n»  2103),  affermés  à 
Michel  Descourtils  et  Nicolas  Dumant,  par  bail  devant  Cave, 
notaire  à  Sens,  du  pr  septembre  1781,  moyennant  la  somme  de 
250*,  un  boisseau  de  haricots  blancs  et  un  de  lentilles,  le  tout 
payable  à  la  Toussaint. 


DOYENNE   DU   CHAPITRE 


B'après  l'inventaire  rédigé  parles  administrateurs  du  district  le  22  septembre  1790 
(Arch.  Yonne,  Q  362). 

**  Outre  la  double  portion  qu'il  a  dans  les  revenus  du  Chapitre, 
il  lui  est  dû  : 

**Px'emièrement,  par  la  cure  de  Champlay,  une  rede- 
vance de 90+^ 

*•  Plus  par  la  cure  de  Saint-Florentin 100* 

"  Plus  par  Montcorbon 16*    5  s, 

**  Plus  par  la  cure  de  Montigny-Lencoup 6*    5  s. 

'*  Plus  par  la  cure  de  Triguères 12*  10  s. 

*'  Plus  par  la  cure  de  Grandchamp  (2) 12^ 

Total 237*    » 


{l)La  chapelle  de  Pontpierre  avait  été  unie  à  la  Préchantrerie  par  une  charte  de 
l'archevêque  Guillaume  de  Melun,  du  2  mars  1345. 

D'une  notice  sur  la  chapelle,  rédigée  par  le  chanoine  Leriche  en  1722,  nous 
extrayons  cet  état  des  terres  qui  en  dépendaient  à  cette  époque.  Elles  étaient  les 
mêmes  qu'en  1790  :  «  9  quartiers  de  pré  en  une  pièce  près  la  chapelle  ou  la  croix 
Qui  est  sur  le  grand  chemin  ;  une  pièce  de  3  arpents  et  demi  au  chemin  de  Flagy  ; 
une  pièce  de  9  quartiers  au  chemin  de  la  Roiiere  ;  une  pièce  de  9  quartiers  au  che- 
min de  la  l'ichonne  ;  une  pièce  de  2  arpents  et  demi  aboutissant  sur  le  grand  chemin 
vers  la  croix,  du  côté  de  Villeblevin;  une  autre  pièce  d'environ  5  quartiers  sur  le 
chemin  vers  la  croix,  au  long  du  pré;  un  demi-arpent  lieu  dit  la  Cave;  un  demi- 
arpent  en  vignes  près  le  pilori  de  Gerjus,  dont  il  y  a  une  reconnaissance  passée  par 
Michel  et  Jacques  Descourtils  le  4  mai  1685  »  (Arch.  Yonne,  G  705). 

(2)  Les  droits  du  doyenné  du  Chapitre  sur  ces  cures  avaient  été  concédés  par  des 
chartes  des  archevêques  de  1176  et  1273  (Arch.  Yonne,  G  702). 
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CELLERERiE   DU    CHAPITRE 


D'après  riuveutaire  rédigé  par  les  a(lmiiii«trateurs  du  district  le  2"2  septembre  1790 
(Arcli.  Yonne,   Q362). 

**  Premièrement,  une  redevance  de  20  setiers  froment,  20  setiers 
avoine  et  20  setiers  seigle,  provenant  du  prieuré  de  Saint-Phili- 
bert (de  Theil),  réuni  à  la  Cellererie  (1),  payable  par  M.  l'Arche- 
vêque de  Sens  (2),  à  la  déduction  de  30  bichels  de  chaque  espèce 
de  grains  dus  au  Petit  Séminaire  de  Sens. 

Plus  un  labourage  de  terres  et  prés  situés  à  Pont-sur- Vanne  et 
Vareilles  (n"  1941),  amodiés  au  sieur  Pigalle,  de  Vareilles,  moyen- 
nant 160*  et  deux  paires  de  chapons  par  an,  payables  le  jour  de 
Toussaint,  suivant  le  bail  reçu  Cave,  notaire,  le  17  mars  1783. 

•  Plus  44  arpents  de  terre  situés  au  village  de  Foucher,  paroisse 
de  Champigny,  municipalité  de  Blandy  près  Melun,  amodiés  au 
sieur  notaire  par  bail  du  20  janvier  1787,  moj'ennant  160^^,  paya- 
bles chacun  an  le  jour  de  Pâques  et  l^f  octobre  (3). 


TRESORERIE   DU    CHAPITRE 


D'après  l'inventaire  rédigé  par  les  administrateurs  du  district  le  22  septembre  1790 
(Arch.  Yonne,  Q  362). 

Premièrement,  37  arpents  et  1  quartier  de  terre  et  17  arpents 
21  carreaux  de  prés  (n^  460),  le  tout  environ,  sis  à  Evry  et  Guy, 
amodiés  à  Jean  Cuillier,  laboureur  à  Evry,  et  tenus  aujourd'hui 
par  les  héritiers,  moyennant  700*  en  argent,  deux  chapons  et 
quatre  poulets,  payables  chacun  an  le  jour  de  Noël,  suivant  le 
bail  reçu  Cave,  notaire  à  Sens,  le  6  décembre  1783  (4). 


(1)  Par  lettres  de  novembre  1748,  le  Roi  confirma  le  décret  de  l'arclievéïiuo  de 
Sens  portant  extinction  du  titre  du  prieuré  régulier  de  Saint- l'hilbert  de  Theil,  ordre 
de  Saint-Augustin,  congrégation  de  Franco,  membre  dépendant  de  l'abbaye  de 
Saint-Jean-lès-Sens,  et  union  de  ses  revenus  à  la  dignité  de  cellerier  de  l'église  de 
Sens  (Arch.  Yonne,  G  70(5). 

(2)  Voir  sapm,  p.  7. 

(3)  Voir  Areli.  Yonne,  G  706. 

(4)  Voir  Arch.  Yonne,  G  704. 
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*  Plus  48  bichets  de  froment  et  48  bichets  d'avoine,  mesure  du 
Chapitre,  dus  par  le  receveur  de  Viilenauxe-la-Petite,  payables  le 
jour  de  Toussaint,  suivant  les  baux  ([ui  ont  été  faits  par  le  Cha- 
pitre (1). 

•*  Plus  90*  de  redevance  annuelle,  payées  par  le  Chapitre  sans 
autre  titre  que  l'usage. 

•*  Plus  12'^  10  s.  de  redevance  annuelle,  payées  par  le  fabricier 
de  l'église  cathédrale,  sans  autre  titre  que  l'usage. 

*•  Plus  2'^  5  s.  de  redevance  annuelle  payées  par  le  cloîtrier. 

**  Plus  28*  19  s.  1  d.  de  rentes  seigneuriales  et  censives,  dus  par 
diflerents  particuliers,  suivant  les  déclarations  qui  sont  entre  les 
mains  de  M.  de  Biencour. 

**  Plus  les  droits  éventuels  de  lods  et  ventes  sur  les  héritages 
affectés  aux  cens  et  rentes  ci-dessus. 


CHANOINES  DE   L'AUTEL   NOTRE-DAME 

EN    LA    CATHÉDRALE    DE   SENS  (2) 


D'après  la  déclaration  des  Chanoines  du   -2-2  septembre   1790  (  Arch.  Yonne,  Q  364) 
et  le  procès-verbal  d'estimation  des  biens  soumissionnés  par  la  municipalité  de  Sens 
(Arch.  Yonne,  Q  54,  pp,  :215-"220). 

CENSIVES 

**  Il  appartient  aux  dits  sieurs  chanoines,  à  cause  du  fief  des 
Hardy,  des  censives  produisant,  année  commune,  200*  pour  celles 
à  prendre  sur  la  ville  de  Sens  (3)  ;  et  quant  à  celles  qui  sont  à  per- 
cevoir sur  les  villages  voisins,  12*;  ci 212* 

RENTES   SEIGNEURL\LES 

**  Il  est  dû  40  sols  de  rente  seigneuriale  par  les 
marguilliers  de  la  paroisse  Saint-Hilaire,  sur  deux 

maisons  servant  de  presbytère 2* 

•*  Plus  sur  une  maison,  rue  du  Tambour  d'Argent  2*  10  s. 

**  Plus  sur  deux  maisons,  rue  des  Canettes 1~ 

A  reporter.  .  .  5  '  10  s. 


(1)  Voir  supra,  p.  25,  note  1. 

(2j  Voir  Arch.  Yonne,  Ci  1470  à  1482. 

(3)  Voir  les  registres  censiers  G  1444,  1445,  144G,  1481. 


5* 

10  s. 

2* 

3  s. 

128* 

2* 

12  s. 

138* 

5  s. 
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Report.  .  . 

**  Plus  sur  quatre  jardins,  rue  Saint-Didier 

,  **  Plus  sur  sept  maisons  et  jardins,  rue  Saint- 
Antoine  

**  Plus  sur  trois  courtils  des  paroisses  Saint-Sym- 
phorien  et  Saint-Paul 

Total 

RENTES    FONCIÈRES 

**  13*  12  S.  de  rente,  à  prendre  sur  l'hôtel  de  Ser- 
gines  [à  Sens] 13*  12  s. 

**  Plus  2*  de  rente,  à  prendre  sur  une  maison  sise 
paroisse  Saint-Maximin 2* 

'*  Plus  22*  de  rente,  sur  deux  maisons  sises  rue 
Saint- Antoine 22* 

**  Plus  3*  de  rente,  sur  une  maison  du  faubourg 
Saint-Didier 3* 

**  Plus  3*  de  rente,  à  prendre  sur  trois  quartiers 
de  vigne  à  Paron 3* 

**  Plus  3*  de  rente,  à  prendre  sur  un  arpent  de 
vigne  au  même  lieu 3* 

**  Plus  12  sols  de  rente,  à  prendre  sur  12  arpents 
de  terre  au  môme  linage »     12  s. 

**  Plus  40  sols  de  rente,  à  prendre  sur  6  quartiers 
de  vigne  à  Saint-Martin-du-Tertre 2* 

**  Plus  40  sols  de  rente,  à  prendre  sur  une  maison 

et  des  terres  à  Souc}' 2* 

Total 51*    4  s. 

RAUX   EN    ARGENT 

200"  pour  loyer  de  deux  maisons  sises  rue  et  fau- 
bourg Saint-Antoine  (no  1598) 210* 

Plus  30  *  de  loyer  pour  3  arpents  de  terre  situés  à 
Gisy  (n»  540). .  .  .\ 30* 

Plus  100*  de  loyer  pour  10  arpents  de  pié  situés  à 
Michery  in»  935)  et  Pont-sur- Yonne 100" 

Plus  50'  pour  loyer  de  7  arpents  de  pré  à  Màlay- 
le-Roi  (n"  1031  ; .  .  .' 50** 

Plus  9*  pour  loyer  de  6  (juartiers  de  terre  à 
Màiav-le-Vicomlc  (n'>  8.35) 9* 


Total 399* 
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BAUX    i:\    G1\A1NS 

32  bichets  de  méteil,  pour  8  arpents  de  terre  situés  à  Saint- 
Martin  (l)(no  1559); 

80  bicliets  de  méteil,  pour  loyer  de  22  arpents  de  terre  situés  à 
Etigny(n"450); 

40  bichets  de  méteil,  pour  loyer  de  14  arpents  de  terre  situés  à 
Gron(n°669); 

Plus  [468  bichets]  pour  loyer  du  moulin  de  la  Menelle  (2j 
(n^  1559),  loué  au  sieur  Clément  Tiburce. 

Total  des  baux  en  grains  :  620  bichets  de  méteil,  à  2^  10  s.  le 
bichet,  ci 1 .  550* 

RÉCAPITULATION 

Censives 212* 

Rentes  seigneuriales 138*  5  s. 

Rentes  foncières 51*  4s. 

Baux  en  argent 399* 

Baux  en  grains 1 .  550* 

Total 2.350*  9s. 


CHANOINES    DE   L'AUTEL   SAINT-CYR 

EX    LA    CATHÉDRALE    DE   SENS   (3) 


D'après  le  procès-verbal  crestimatioa  des  biens  soumissionnés  par  la  municipalité 
de  Sens  (Arcli.  Yonne,  Q  54,  p.  "214). 

Il  appartient  aux  dits  chanoines  : 

2arpenlsde  pré  à  Véron  (n»  2070),  estimés  de  loyer  30* 

7  arpents  3  quartiers  de  terre  situés  à  Villemano- 
che  (no  2208),  estimés  de  loyer  5*  l'arpent 38*  15  s. 

6  quartiers  de  pré  à  Soucy  (n**  1912),  estimés  de 

loyer  15"  Farpent;  ci 22*  10  s. 

Total 91*    5  s. 


(1)  Ces  7  arpents  sont  ici  indi(iués  par  erreur  au  finale  de  Saint-Martin.  Situés  «  en 
la  vallée  d'Yonne  »  et  affermés  avec  le  moulin  de  la  .Menelle,  ils  étaient  en  réalité  du 
finage  de  Sens  (Voy.  n"  1559|. 

(2)  Le  moulin  de  la  Menelle  était  affermé  moyennant  i)  bicliets  par  semaine. 

(3)  Voir  .\rcli.  Yonne,.  G  1490. 
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COMMUNAUTÉ  DES  CHAPELAINS  ET  VICAIRES 

DE    LA   CATHÉDRALE   DE   SENS 


D'après  le  procès-verbal  d'estimation  des  Inens  soumissionnés  par  la  municipalité 
de  Sens  (Arcli.  Yonne.  Q  54,  p.  !211). 

4  arpents  de  terre,  finage  de  Saint-Clément,  lieu  dit  les 
Pointes-Rougeaux  (n»  1332),  affermés  au  sieur  Vaudenay, 
huissier,  moyennant 24* 

**  2*  de  rente  dues  par  François  Roubaut 2* 

**  27*  dues  par  la  fabrique  de  Saint-Hilaire  de  Sens      27* 

**  5^^^  de  rente  dues  par  Edme  Huot,  laboureur  à 
Saint-Martin-sur-Oreuse 5* 

**  4*  2  s.  6  d.  de  rente  dus  par  Noël  Delisle,  à 
Nailly 4^  2  s.  6  d. 

**  16*  de  rente  dues  par  les   héritiers  Caprais 
Pelletier,  laboureur,  à  Noé 16* 

**  2*  de  rente  et  cens   seigneuriaux,  dues  par 
Layné,  perruquier,  à  Sens 2* 

*•  2*   3  s.  9  d.  dues  par  Cortet,  vigneron,   rue 
Champfeuillard,  à  Sens 2*  3  s.  9  d. 

**  1*^  3  s.  d.  de  rente  dus  par  Etienne  Bachot,  du 
faubourg  Saint-Pregts 1*  3  s. 

Total 83*  9  s.  3  d. 


COLLÈGE  DES  TREIZE-PRETRES  DE  SENS  (D 


D'aprèvS  un  état  des  revenus  fourni  en  1790  (Arch.  Yonne,  Q  3041. 
].  —  Rentes 

**  Sur  M.  Lecourt,  notaire 21*    »      » 

•*  Sur  M.  l'abbé  de  Champbertrand 47*  13  s.  9  d. 

A  reporter..  .         68*  13  s.  9  d. 


(1)  Le  Collège  des  Treize-Prêtres  était  composé  à  l'origine  de  treize  des  curés  des 
IG  paroisses  de  Sens.  En  17-2H,  l'archevêque  de  Ghavigny  y  agrégea  les  curés  des 
paroisses  de  Sainte-Croix,  de  Saint-Savinicn  et  de  la  Madeleine  qui  en  avaient  été 
ju.sque- là  écartés.  Leurs  statuts  leur  été  avaient  donnés  par  le  pape  Alexandre  111,  lors 
de  son  séjour  à  Sens,  eall63  (Arch.  Yonne.  C  -i'iôO). 
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Report.  .  .         68-  13  s.  9  d. 

••  Sur  la  maison  de  Louis  Epoigny,  faubourg 
d'Yonne,  à  Sens 4^  10  s.  » 

•*  Sur  un  quartier  de  terre  possédé  par  les 
héritiers  Jacques  Jeubert »     10  s.  » 

**  Sur  une  maison,  rue  de  la  Charronnerie,  à 
Sens,  acquise  par  Comperat,  charcutier,  du  sieur 
Potry 8"^     »       î> 

•*  Sur  une  maison  près  l'hôpital  général,  possé- 
dée par  les  héritiers  de  Pierre  Gilet 1*     >      > 

•*  Sur  trois  maisons,  rue  de  l'Epée,  occupées 
par  Cochois,  Gérard  et  la  veuve  Tesson 3"     »       » 

**  Sur  un  jardin  près  le  pont  Chrétien,  dû  par 
Louis  Evrat,  faubourg  d'Yonne »      9  s.  » 

**  Sur  un  jardin  près  le  pont  Chrétien,  dû  par 
Claude  Troué,  faubourg  d'Yonne »      5  s.  » 

**  Sur  une  maison  à  Soucy,  dû  par  Edme  Hor- 
ry,  dudit  lieu 2*"  10  s.  » 

**  Sur  un  pré  sis  ruelle  JoUy,  dû  par  les  héri- 
tiers Comperat 15^     >       » 

**  Sur  des  terres  au  finage  de  Saint-Pregts  à 
Sens,  dû  par  Toussaint  Garnier 12**^    »       » 

**  Sur  un  quartier  de  terre,  au  hnage  Saint- 
Cartault  à  Sens,  dû  par  la  veuve  Favoret 1*     »       » 

*'  Sur  un  demi-arpent  de  vignes,  près  la  petite 
rue  Chièvre  à  Sens,   dû  par  la  veuve  Bouvet  ...  4*^     »       » 

**  Sur  6  quartiers  de  vignes,  lieu  dit  le  Fort  de 
Paron,  dû  par  ^L  Fouet,  de  Villeneuve-le-Roi .  .  »     15  s.  » 

"  Sur  un  quartier  de  terre  au  fmage  de  Saint- 
Pregts,  dû  par  Claude  Goret 1"    2  s.  * 

**  Sur  un  demi-arpent  de  terre  au  finage 
d'Evry »     14  s.  » 

*•  Sur  7  quartiers  de  terre,  aux  finages  de  Saint- 
Pregts  (à  Sens)  et  de  Maillot 4*     »      > 

*•  Sur  un  jardin  au  faubourg  d'Yonne,  dû  par 
Pierre  Faverat 1^    5      » 

**  Sur  un  quartier  de  terre  au  finage  d'Evry, 
dû  par  les  héritiers  de  Pierre  et  Paul  Hattier  ...  >      5  s.  » 

*•  Censives  payées  par  M.  l'abbé  de  Champ- 
bertrand »      3  s.  8  d. 


Total 126*    2  s.  5  d. 
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?.  —  Rentes  dont  les  titres  portent  cluinje  de  fondation 

"  Par  M.  le  curé  de  Sainte-Colombe,  pour  la 
paroisse  Saint-Benoit 11^     7  s.  6  d. 

"'  Par  Pldme  Cathelin,  de  Màlay-le-Vicomte  .  .  7*  10  s.  » 

**  Sur  un  ({uartier  de  terre  au  finage  Saint- 
Carlault,  à  Sens,  dû  par  le  sieur  (>ommercy 1*  12  s.  6  d. 

*'  Sur  une  maison,  rue  du  Tripot,  à  Sens,  dû 
par  les  héritiers  de  Pierre  Juin 1^  15  s.  » 

*•  Sur  le  Clergé 4cS^     »       » 

*•  Sur  le  Clergé 16^    »       » 

**  Par  la  fabrique  de  Sainte-Colombe,  pour 
une  messe  haute  acquittée  par  MM.  les  curés, 
suivant  le  testament  de  M.  Guichard 

**  Sur  une  maison,  paroisse  Saint-Hilaire,  à 
Sens,  dû  par  les  héritiers  de  Jean  Loret 

**  Sur  une  maison,  paroisse  Saint-Hilaire,  dû 
par  le  sieur  Lambinet 

"  Sur  une  maison  près  le  Petit  Séminaire,  dû 
par  M.  de  Marsangy 

**  Sur  une  maison,  paroisse  Saint-Hilaire,  dû 
par  M.  Laîné.. 

*'  Sur  un  arpent  de  terre,  à  Villemanoche,  dû 
par  François  Cheveny,  du  dit  lieu 

**  Sur  une  maison  à  Màlay-le-Vicomte,  dû 
par  Moïse  Thieuloup,  du  dit  lieu 

*'  Sur  le  Clergé  général 

*'  Sur  une  maison,  rue  Mauconseil,  à  Sens,  dû 
par  M.  Corot,  bourgeois 

**  Par  Jean  Henry 

•'  Sur  une  maison,  rue  Champfeuillard,  à  Sens 

*•  Sur  une  maison,  près  la  porte  Notre-Dame, 
dû  par  François  Cormier 

*•  Sur  une  maison,  paroisse  Saint-Nicolas  à 
Sens,  dû  par  le  nommé  Huot 

**  Sur  un  arpent  de  vigne,  lieu  dit  les  Noyers 
Pomi)on,  à  Sens,  dû  par  I^ouis  Clouet  et  autres. 

*'  Sur  une  maison  près  les  Auges  à  Sens,  dû 
par  Edme  Huyard,  de  Saint-Didier 

165^    2  s.  6  d. 


15^ 

» 

» 

6^ 

» 

» 

1^ 

» 

» 

2* 

5  s. 

» 

4+f 

15  s. 

» 

3" 

10  s. 

» 

5^^ 

10  s. 

» 

8^ 

» 

» 

4^ 

10  s. 

» 

6^ 

» 

» 

» 

17  s. 

6d. 

1^ 

10  s. 

» 

6^^ 

10  s. 

> 

2'^ 

10  s. 

» 

ir^ 

» 

> 
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Report 165*     2  s.  6  d. 

•*  Sur  une  maison  près  les  Auges,  dû  par  les 
héritiers  de  la  veuve  Mocquot 4*     »       » 

*•  Sur  une  maison,  paroisse  Saint-Nicolas,  dû 
par  les  héritiers  de  la  veuve  Matignon »     10  s.  » 

*•  Stir  une  maison,  faubourg  Saint-Savinien, 
dû  par  les  RR.  PP.  Pénitents,  ladite  maison  fai- 
sant partie  de  leur  monastère 1*  10  s.  » 

**  Sur  une  maison,  faubourg  Saint-Pregts,  dû 
par  Carillon,  postillon 1*  15  s.  » 

'*  Sur  4  arpents  de  terre  au  finage  de  Soucy, 
dû  par  Etienne  Roger,  fermier  de  Montard 2*    »      » 

**  Sur  une  maison  à  Saligny,  dû  par  les  héri- 
tiers de  Nicolas  Gachot 2*    5  s.  » 

**  Sur  un  quartier  de  vigne,  lieu  dit  les  Royers, 
dû  par  Martin  Huissier 1*    »       » 

"  Sur  un  quartier  de  vigne,  lieu  dit  lesRacots, 
■dû  par  Jean-Bapt.  Bougault 1*     »      » 

**  Sur  une  maison,  dû  par  Louis  Dupré 15*     »       » 

**  Sur  un  quartier  de  vigne,  au  lînage  de  Mà- 
lay-le-Vicomte,  dû  par  Louis  Chéreau 7*     »      » 

**  Sur  le  Clergé 8*    »       » 

**  Par  Antoine  Jossey,  de  Sens 5*    »      » 

*'  Sur  le  Clergé 4*    4  s.  » 

"  Sur  une  maison,  à  Sens,  dû  par  Claude  Télé, 
du  faubourg  Saint-Maurice 2*  10  s.  » 

**  Sur  une  maison,  faubourg  de  Saint-Savinien, 

dû  par  les  héritiers  Joseph  Bougaut 4*     »       » 

'■  Par  la  fabrique  de  Saint-Savinien 25*     »      » 

*•  Sur  les  Aides  et  Gabelles 99*  12  s.  » 

**  Sur  le  Clergé 8*    »       » 

"  Sur  le  Clergé 1*  12  s.  » 

**  Par  la  fabrique  de  Saint-Cartault,  suivant  le 
testament  de  M.  Favoret 15*    »      » 

**  Sur  le  Clergé 18*     »       » 


Total 392*    »      6  d. 
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3.  —  Fonds  donnés  à  bail  et  qui  pourraient  être  clianjês  de  fondations 
quoiqu'il  n'en  soit  pas  fait  mention  dans  les  titres 

1°  3  arpents  et  demi  de  terre  (n"  1607),  finage  de  Saint-Pierre- 
le-Vif,  donnés  à  loyer  à  la  veuve  Bisson,  moyennant  92^  et  une 
paire  de  poulets 92'"' 

2°  5  quartiers  de  terre,  finage  d'Evry  (n''  458),  donnés  à 
loyer  à  Maurice  Cuillier  pour  9*  et  une  paire  de  poulets. .  9^ 

3°  12  arpents  et  demi  de  terre,  finage  de  Villemanoche 
(no  221 1  ),  donnés  à  loyer  à  David  Perrier  pour  150*  chaque 
année,  15  livres  de  beurre  et  2  paires  de  poulets 150* 

Total .  .  .'.       251* 

i.  —  Fonds  donnés  à  bail  et  qui  sont  chargés  de  fondations. 

1°  12  arpents  et  demi  de  terre,  finage  de  Granchettes 
(n^  1362  bis),  donnés  à  loyer  au  sieur  Benoist,  du  Cheval 
bardé,  [à  Sens],  à  la  charge  de  160*  chaque  année  et  10  livres 
de  beurre  et  2  paires  de  poulets 160* 

2^4  arpents  de  pré,  finage  de  Gisy  (n°  539),  donnés  à 
loyer  à  Jean  Bisard  pour  100"^  chaque  année,  10  livres  de 
beurre  et  2  paires  de  poulets 100* 

3*^  12  arpents  et  demi  de  terre  (n°  1606),  finage  de  Saint- 
Bond,  à  Sens,  donnés  à  loyer  h  Louis  Descodindes,  moyen- 
nant 78"'  et  2  paires  de  poulets 78* 

4°  6  quartiers  de  pré,  finage  de  Villeperrot  (n°  2381),  don- 
nés à  la  veuve  Bergeot,  moyennant  84*  et  2  paires  de  poulets      84* 

Total 4'22* 

Fondations  à  la  charge  de  MM.  les  curés  réunis 

A  Saint-Pierre-le-Rond 6F  13  s. 

A  Saint-Hilaire  (les  fondations  de  Saint-Pierre-le- 

Donjon  y  sont  réunies) 97*  3  s. 

A  Saint-Didier 24*    8  s. 

A  Saint-Maurice 36*  » 

A  Saint-Cartault 24*  10  s. 

A  Saint-Maximin 36*  » 

A  Sainte-Colombe 122*  18  s. 

A  Saint-Pregts 12*  8  s. 

A  Saint-Romain 12*  6  s. 

A  Saint-Savinien 23*  14  s. 

Dans  les  quatorze  paroisses,  chacune  à  son  tour.  .  .  .  88*  » 

Total 538*     » 
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Récapitulation  : 

Revenus  :  Article  l^r 129^  2  s.  5  d. 

—  —      2 392^  »  6  d. 

—  —      3 251*  »  » 

—  —      4 422*  »  » 


Total 1.194*  2  s.  11  d. 

Charges 538*  »       » 

Revenu  net  (1) 656^  2  s.  11  d. 


GRAND  SEMINAIRE  DE  SENS 


D'après  un  état  de  situation  fourni  en  1790  (Arch.  Yonne.  Q  365i. 

Le  Séminaire,  beau  et  vaste,  et  peu  éloigné  de  la  cathédrale,  est 
situé  dans  la  rue  de  la  Parcheminerie  où  étaient  les  Célestins  ; 
il  contient  environ  2  arpents,  y  compris  le  fossé  et  les  maisons 
adjacentes.  Le  bâtiment  est  carré  au  midi,  sur  la  rue.  Il  tient  du 
nord  au  rempart  de  la  ville,  du  couchant  au  jardin,  du  levant  sur 
une  basse  cour  où  il  y  a  écuries,  hangar  et  pressoir.  Une  grande 
cour  au  milieu,  qui  sert  de  promenade  aux  séminaristes...  L^ne 
terrasse  plantée  en  tilleuls  donne  sur  le  mail,  au  bout  du  bâti- 
ment. Le  bâtiment  a  été  augmenté  d'un  étage  et  réparé  solidement 
en  1780,  ce  qui  est  cause  des  dettes  dont  le  Séminaire  est  actuel- 
lement grevé,  ainsi  que  la  bâtisse  dun  autre  Séminaire  qu'on  a 
abandonné,  et  40.000*  dont  on  paie  les  rentes,  au  lieu  et  place  des 
Célestins  qui  doivent  cette  somme. 

Sommaire  du  revenu  dudit  Séminaire  par  la  réunion  de 
plusieurs  bénéfices. 

"  Rentes  sur  le  Domaine,  l'Hôtel-de-Ville,  la  Prévôté  des  mar- 
chands et  le  Clergé,  fondées  spécialement  pour 
des  bourses 920* 

A  reporter 920*^ 


(1)  H  y  aurait  lieu  d'ajouter  à  ce  chiffre  les  revenus  en  nature  négligés  par  les 
4éclarants,  savoir  : 

12  paires  de  poulets,  à  30  s.  la  paire 18*    » 

35  livres  de  beurre  à  10s 17*  10s. 
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Report 920^ 

Loyers  des  maisons  (n"^  1663, 1665, 1685, 1686, 
1694,  l(i95,  1775,  1822)  adjacentes  au  Sémi- 
naire   , 518* 

*  Pension  sur  le  ijrieuré  de   r?]nfourchure,  400* 
'*  Prieuré  de  Saint-Bond,  en  dîmes,  rentes 

et  loyers,  797*  15  s.,  dont 670*  en  dîmes;  reste..  127^  15s. 

*  Prieuré  de  Saint-Geoiges  de  Marolles-sur- 
Seine,  loué  2.000^,  dont  environ  650*  en  dîmes; 

reste 1 .  360* 

*  Mense  monacale  de  Morigny  (1),  en  fermes, 
redevances  de  M.  l'abbé,  en  vin,  blé  et  argent, 
environ,  à  cause  de  la  variation  des  denrées.  .  .       6.824* 

*  Prieuré  de  Moret  en  Gàtinais,  en  rentes, 
fermes,  redevances  et  dîmes,  3.975*  14  s.,  dont 

en  dîmes  2.050*  ;  ainsi  reste 1 .  925* 

**  Nota. —  Il  y  a  un  bail  pour  droit  de  pêche, 
bordages  et  accrues,  pour  840*^,  cjui  maintenant 
produira  peu mémoire 

**  Nota.  —  Encore  un  droit  de  censives,  lods 
et  ventes mémoire 

*  Abandon  des  biens  de  la  cure  d'Ecuelles 
pour   la   portion   congrue,   en   terres,   jorés   et 

rentes 183*    1  s.  4 

A  reporter 12.257*  16  s.  4 


(Ij  Voici  le  détail  des  biens  lie  ral)baye  (ic  Mori^Miy,  tels  ([irils  sont  iiuli(iués  dans 
le  procès-verbal  d'estimatiou  des  biens  soumissionnés  iiar  la  municipalité  de  Sens 
(Arch.  Yonne,  Q  55).  Ils  dépassent  de  beaucoup  le  chiflie  indiciué  dans  la  déclaration, 
mais  il  faut  obseiver  que,  dans  celle-ci,  ou  n'a  pas  tenu  compte  du  i)roduit  des 
dîmes- et  cliamparts,  alors  su])primés  ;  sans  doute  aussi  la  mense  *  monacale  »  seule 
avait-elle  été  unie  au  Séminaire  et  non  la  mense  abbatiale. 
Ferme  de  la  basse-cour  de  l'abbaye  :  l'iô  arpents  de  terre  et  pré,  dimcs, 

banalités,  minage  et  péage 3.000 

Ferme  de  Beauvais  :  23U  arpents,  dîmes  et  champarts 5.000* 

Ferme  de  Bléville  :  240  arpents,  dîmes  et  champarts 5.500tt 

Ferme  de  Ghampvilliers  :  i'-iS  arpents 2. 060* 

Ferme  du  Toucliet  :  i-ib  arpents ;j.COO* 

Ferme  de  Guillcrvillc  :  28  muids  de  terre,  champarts,  avenage ;J.200<*^ 

Ferme  de  Maisons  :  11  muids  8  setiers  de  terre ;j.700* 

Ferme  de  IJissay  :  champarts,  avenage 900* 

Rentes  diverses "^^^ 

Total 27.768* 
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Report 12.257^M6s.  4d. 

*  Il  y  a  encore  auprès  de  Moretun  taillis  d'en- 
viron 30  arpents,  coupés  depuis  dix  à  douze  ans, 

et  ne  doit  se  couper  qu'à  l'âge  de  vingt-cinq  ans      mémoire 

Un  domaine  à  Paroyin^  1009-10),  paroisse  de 
Nailly,  en  loyers  et  rentes,  environ,  à  cause  du 
prix  des  blés 366^ 

Il  y  a  encore  [à  NaillyJ  une  pièce  de  bois 
taillis  de  5  arpents  (n»  1014),  coupé  il  y  a  près 
de  deux  ans mémoire 

Plus  environ  30  arpents,  plantés  en  bois 
(n*'  1015)  depuis  peu,  et  qui  ne  produit  rien 
encore mémoire 

Prieuré  de  Sixte,  paroisse  de  Michery 
(n^  939),  en  fermes,  rentes  et  dîmes,  y  compris 
une  redevance  sur  la  dime  de  Villemanoche, 
4.952\  les  dîmes  et  redevances  estimées  1500* 
environ  ;  reste  donc 3 .  452* 

**  Il  y  a  encore  un  droit  de  censives,  lods  et 
ventes mémoire 

Les  biens  des  Célestins,  réunis  au  Séminaire 
pour  des  pensions  à  de  pauvres  vieux  prêtres 
et  à  des  séminaristes  sont  : 

*  La  ferme  de  Baby,  dont  les  terres  sont 
situées  sur  Baby,  Villiers,  Villenauxe-la-Petite, 

louée  à  Roger  et  Grancien 3.000* 

*  La  ferme  de  Grisy,  dont  les  terres  sont 
situées  sur  les  paroisses  de  Grisy  et  Passv,  louée 

à  Roger \ \ 500* 

*  Une  partie  de  dîmes  sur  Villiers  et  Baby, 

dite  inféodée  par  arrêt  du  Parlement,  louée..  .  560* 

*•  Une  partie  de  dîmes  sur  Thorigny  et  La 

Postolle.  dite  aussi  inféodée,  louée 743* 

Terres,  prés,  îles,  pêclie  à  Màlay  (n^^  841-43), 

loués ." 499* 

*  Terres  et  prés  dans  la  paroisse  d'Ervy,  loués  900* 

*  Prés  auprès  d'Aix-en-Othe,  loués 325* 

Prés  et  terres  à  Villemanoche  et  la  Chapelle- 

Champigny  (n»  74),  loués  à  Pierre  Lamy 300* 

Prés  à  Vareilles  (n"  2041),  loués  à  Blondeau.  300* 
Terres  et  prés  à  Saint-Clément  (n»  1336)  et 

environs 330^^ 

A  reporter 23.532*  16  s.  4  d. 
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Report 920^ 

Loyers  des  maisons  (n"'^  1663, 1665, 1685, 1686, 
1694,  1695,  1775,  1822)  adjacentes  au  Sémi- 
naire      518* 

*  Pension  sur  le  j)rieuré  de   rF^nfourchure,  400* 
**  Prieuré  de  Saint-Bond,  en  dîmes,  rentes 

et  loyers,  797'  15  s.,  dont 670"'  en  dîmes;  reste..  127^  15s. 

*  Prieuré  de  Saint-Georges  de  MaroUes-sur- 
Seine.  loué  2.000*,  dont  environ  650*  en  dîmes; 

reste 1.360* 

*  Mense  monacale  de  Morigny  (1),  en  fermes, 
redevances  de  M.  l'abbé,  en  vin,  blé  et  argent, 
environ,  à  cause  de  la  variation  des  denrées.  .  .       6.824* 

*  Prieuré  de  Moret  en  Gàtinais,  en  rentes, 
fermes,  redevances  et  dîmes,  3.975*  14  s.,  dont 

en  dîmes  2.050*  ;  ainsi  reste 1 .  925* 

*'  Nota. —  Il  y  a  un  bail  pour  droit  de  pêche, 
bordages  et  accrues,  pour  840*,  qui  maintenant 
produira  peu mémoire 

*•  Nota.  —  F^ncore  un  droit  de  censives,  lods 
et  ventes mémoire 

*  Abandon  des  biens  de  la  cure  dEcuelles 
pour   la   portion   congrue,   en   terres,   prés   et 

rentes 183*    1  s.  4  d. 

A  reporter 12.257*  16  s.  4  d. 


(1)  Vx)ici  le  détail  des  biens  de  l'abbaye  de  Mori},Miy,  tels  ((u'ils  sont  indiqués  dans 
le  procès-verbal  d'estimation  des  biens  soumissionnés  par  la  municij)alité  de  Sens 
(Arch.  Yonne,  Q  55).  Ils  dépassent  de  beaucoup  lu  chiilre  indiqué  dans  la  déclaration, 
mais  il  faut  observer  que,  dans  celle-ci,  on  n'a  pas  tenu  compte  du  produit  des 
dîmes- et  champarts,  alons  sujjprimés  ;  sans  doute  aussi  la  men.se  «  monacale  »  seule 
avait-elle  été  unie  au  ISémiuaire  et  non  la  mense  abbatiale. 
Ferme  de  la  basse-cour  de  l'abbaye  :  1"25  arpents  de  terre  et  pré,  dinics, 

banalités,  minajre  et  péage 3.000 

Ferme  de  Beauvais  :  230  arpents,  dîmes  et  champarts 5.000'* 

F'erme  de  Hléville  :  240  arpents,  dîmes  et  cliami)arts 5.500^ 

F'ermc  de  Cliampvillicrs  :  133  arpents 2.000* 

Ferme  du  Touchet  :  23ô  arpents 3. 600* 

Ferme  de  Guillerville  :  28  muids  de  terre,  champarts.  avenage 3.200^ 

Ferme  de  Maisons  :  11  muids  8  sctiers  de  terre 3. 700* 

Perme  de  Bissay  :  champarts,  avenage 900«- 

Rentes  diverses 208" 

Total 27.7GH' 
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Report 12.257^^  16  s.  4d. 

*  II  y  a  encore  auprès  de  Moret  un  taillis  d'en- 
viron 30  arpents,  coupés  depuis  dix  à  douze  ans, 

et  ne  doit  se  couper  qu'à  l'âge  de  vingt-cincf  ans       mémoire 

Un  domaine  à  Paroy  (n^  1009-10),  paroisse  de 
Nailly,  en  loyers  et  rentes,  environ,  à  cause  du 
prix  des  blés 366^ 

Il  y  a  encore  [à  NaillyJ  une  pièce  de  bois 
taillis  de  5  arpents  (n°  1014),  coupé  il  y  a  près 
de  deux  ans mémoire 

Plus  environ  30  arpents,  plantés  en  bois 
(n*'  1015)  depuis  peu,  et  qui  ne  produit  rien 
encore mémoire 

Prieuré  de  Sixte,  paroisse  de  Michery 
(n"  939),  en  fermes,  rentes  et  dîmes,  y  compris 
une  redevance  sur  la  dîme  de  Villemanoche, 
4.952\  les  dîmes  et  redevances  estimées  1500* 
environ  ;  reste  donc 3.452* 

**  Il  y  a  encore  un  droit  de  censives,  lods  et 
ventes mémoire 

Les  biens  des  Célestins,  réunis  au  Séminaire 
pour  des  pensions  à  de  pauvres  vieux  prêtres 
et  à  des  séminaristes  sont  : 

*  La  ferme  de  Baby,  dont  les  terres  sont 
situées  sur  Baby,  Villiers,  Villenauxe-la-Petite, 

louée  à  Roger  et  Grancien 3.000^ 

*  La  ferme  de  Grisy,  dont  les  terres  sont 
situées  sur  les  paroisses  de  Grisy  et  Passy,  louée 

à  Roger ' \ 500* 

*  Une  partie  de  dîmes  sur  Villiers  et  Baby, 

dite  inféodée  par  arrêt  du  Parlement,  louée..  .  560* 

*•  Une  partie  de  dîmes  sur  Thorigny  et  La 

Postolle.  dite  aussi  inféodée,  louée 743* 

Terres,  prés,  îles,  pêche  à  Màlay  (no=^  841-43), 

loués .' 499* 

*  Terres  et  près  dans  la  paroisse  d'Ervy,  loués  900* 

*  Prés  auprès  d'Aix-en-Othe,  loués 325" 

Prés  et  terres  à  Villemanoche  et  la  Chapelle- 

Cliampigny  (n»  74),  loués  à  Pierre  Lamy 300* 

Prés  à  Vareilles  m"  2041),  loués  à  Blondeau.  300* 

Terres  et  prés  à  Saint-Clément  (n"  1336)  et 

environs 330* 

A  reporter ^7532*  16  s.  4  d. 
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Report 23.532^^  16  s.  4d. 

••  Terrage  et  dîmes  à  Courceaux,  loués  230*; 
on  ne  peut  faire  la  distinction  du  terrage,  ci 
pour mémoire 

Plus  le  clos  de  Bellenave  [à  Sens]  (n»  1777), 
loué  au  sieur  Sauva  Ile 140* 

**Une  rente  de  100  bichets  de  méteil  et  200* 
en  argent,  due  par  M.  d'Etigny  ;  en  tout 400* 

Nota.  —  Le  Clergé  payait  annuellement 
3.500*  au  Séminaire  ;  ci  pour mémoire 

*  Le  prieuré  de  Vieupou,  en  bâtiments,  prés, 
terres,  bois,  rentes  et  dîmes,  et  trois  moulins, 
le  tout  loué  pour  le  prix  de  3.400*,  dont  il  y  a, 
en  redevance  sur  dîmes,  environ  8 à  900*;  reste      2.500* 

Le  prieur  commendataire  doit  pour  soultè 
par  an 100* 

Total  de  l'actif  (1) 26.672*  16  s.  4  d. 

Voici  tous  les  biens  dont  le  Grand-Séminaire  est  en  jouissance 
par  titres  légaux  et  unions,  revêtus  de  lettres  patentes  homolo- 
guées dans  les  Cours,  et  dont  les  Prêtres  de  la  Congrégation  de  la 
Mission  sont  administrateurs  perpétuels,  sous  l'autorité  de  Mon- 
seigneur rArchevèque,  par  concordat  entre  Monseigneur  de 
Montpezat,  archevêque,  et  M.  Jolly,  supérieur  général  de  ladite 


(1)  Jjes  (léclarant.s  n'ont  pas  fait  entrer  en  ligne  de  coiiipte   le  jjrodnit  de.s   dîmes 

et  autres  .droits   supjiriiiu's  ni  les  rentes  sur  le  Clergé.  En  voici  le  détail,  d'après  la 
déclaration  même  : 

Dîme.'s  du  prieuré  de  Saint-Bond 670* 

Dîmes  du  prieuré  de  Marolles 650* 

Dimes  du  prieuré  de  Moret :2.()50* 

Droit  de  pêelie  dudit  prieuré 85-0+*^ 

Dîmes  du  prieuré  de  Si.\te I  ."jlKM^ 

Censive,  lods  et  ventes  du  prieuré  deSi.xte.  (Ce  chitlre  est  indiqué  d'après 

les  Cahiers  dp  doléances  du  bailliage  de  Sens,  p.  285) I  iO* 

Terratre  et  dîme  à  Courceaux 2-JO* 

Iknte  sur  le  Clergé -i .500" 

Dîmes  du  prieuré  de  Vieupou 000^ 

Ferme  de  Hu-Convert.  louée  : 

En  argent .' M)^ 

En  froment.  100  bichets  évalués .'M)* 

Eu  méteil,  -20  liicliets  évalués 40** 

Soit  au  total II.O^Oh 

Ajoutées  au.x  2fi.f>7"2*'  16  .s.  4  d.  iii(lii|iié(s  plus    liant,  elles   portent  le  revenu  total  à 
'J7.(i!)-2''   10  s.  I  d..  non  ciimiiris  les  leveniis  des  iiojs  de  Mmct  et  \ailiv. 
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Congrégation,  en  date  du  8  octobre  1675,  revêtu  de  lettres  patentes 
registrées  au  Parlement  [et]  en  la  Chambre  des  Comptes. 

Nota.  —  Les  Missionnaires  du  Grand  Séminaire  de  Sens,  outre 
leur  pension  de  3400*  pour  cinq  prêtres,  à  raison  de  500*  pai 
tête,  et  trois  frères  à  300*  par  tête,  ont  acquis  en  leurs  noms,  de 
leurs  épargnes  ou  dons,  une  terre  et  fief  dit  Rù-Couvert  (nos  i055- 
1074),  où  il  y  a  maison  de  campagne  où  on  conduit  les  sémina- 
ristes, jardins,  clos,  fruitier,  environ  90  à  100  arpents  de  bois  en 
bouquets,  12  arpents  de  vigne,  2  arpents  environ  de  luzerne  et 
terres,  une  ferme  de  150  arpents  de  terre  louée  100  bichets  de 
froment,  20  bichets  de  méteil,  200*  en  argent,  et  enfin  tous  les 
charrois  dont  on  a  besoin. 


Charges  des  biens  du  Grand-Séminaire 

Fondations  spéciales  pour  des  pensions  gratuites  pour  des  pau- 
vres séminaristes  du  diocèse,  à  la  nomination  de  Monseigneur 

l'Archevêque  et  autres 2.920*  »      » 

Rentes  viagères,  à  cause  des  bâtisses 7334*  *      » 

Rentes  constituées,  à  cause  des  bâtisses 6031*  3  s.  8  d. 

Rentes  foncières,  à  cause  des  bâtisses 244*  16  s.  » 

Fondations  de  messes  et  obits 1002*  »      » 

Pensions  aux  Célestins  et  Grandmontins  .  . .  4300*  »      » 

Portions  congrues,  dessertes  et  charité 3531*  6  s.  8  d. 

Tailles  et  vingtièmes,  par  approximation.  .  .  4000*  »      » 
Pensions  de  cinq  prêtres,  à  500*  par  tête,  et 

de  trois  frères  de  la  Mission,  à  300*  jiar  tète. .  .  3400*  »      > 

Gages  d'un  domestique,  ports  de  lettres,  et 

huile  à  l'usage  de  l'église,  abonné  pour  le  tout  181*  »       » 

Plus  une  donation  de  M.  de  Chavigny 50*  »       » 

Luminairede  l'église,  fourniture  d'ornements 
et  linge  pour  la  sacristie,  réparations  du  sémi- 
naire, fermes,  maisons  du  dehors  et  4  moulins, 

procès  et  non-valeurs à  estimer. 

Total  du  passif 32.994*  6  s.  4d. 
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PETIT  SÉMINAIRE  DE  SENS 


D'après  un  état  île  situation  fourni  on  1700  (  Arcli.  Yonne,  Q  365). 

Le  Petit  Séminaire  de  Sens  consiste  en  deux  maisons  bour- 
geoises, séparées  par  la  rue  des  Trois-Rois.  Dans  la  première,  qui 
tient  à  l'église  Saint-Hilaire,  il  y  a  quatre  corps  de  bâtiments, 
formant  les  salles  d'exercice,  réfectoire,  cuisine,  où  Ton  peut 
loger  70  écoliers  et  (juatre  maîtres.  Dans  la  seconde  (n»  1675),  (|ui 
sert  de  bûcher,  magasin  et  l)uanderie,  il  y  a  un  corps  de  logis  à 
deux  étages  et  un  petit  bâtiment  qui  l'accompagne,  avec  petite 
cour  et  petit  jardin  d'un  demi-quartier  de  terre.  Tout  l'emplace- 
ment, y  compris  les  cours  des  deux  bâtiments,  n'occupe  pas  plus 
de  150  perches  de  terrain.  C'est  la  plus  petite  et  la  plus  pauvre 
communauté  de  la  ville,  qui  n'a  que  1000^  environ  de  revenu,  à 
prendre  sur  des  prieurés  réunis  aux  abbayes.,  et  cette  somme 
modique  sert  à  payer  les  directeurs  et  les  domestiques.  Les  répa- 
rations et  autres  dépenses  se  prennent  sur  le  produit  des  pensions 
des  élèves. 

La  communauté  est  gouvernée  par  des  prêtres  séculiers  du 
diocèse.  Il  y  en  a  quatre  depuis  plusieurs  années. 


CHAPELLE  SAINT-LOUIS  EN  LA  CATHEDRALE 


D'après  le  procès-verbal  d'estimation  des  biens  soumissionnés  par  la  muiiicipalitô 
,   de  Sens  (Arch.  Yonne,  Q  55,  p.  0) 

7  quartiers  de  pré  à  Véron  (n"  2071),  amodiés  par  bail  devant 
Tlîénard,  notaire  à  Sens,  le  25  août  1787,  moyennant  180  ^ 

Une  maison,  grange  et  dépendances,  sise  à  ^'éron,  cpie  nous 
estimons  valoir  30++  de  revenu. 

'*  lO"  de  rente  dues  par  le  sieur  I^'auvelet. 


(1)  Dans  cet  état  est  omis  un  jardin   d'un  demi-ari)ciit,  vendu  le  7  août   I7'J3. 
(Voy.  n"  1674). 
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CHAPELLE  SAINT-SAVINIEN  EN  LA  CATHEDRALE 


D'après  la  même  source  (Arcli.  Yonne,  Q  5Ô,  p.  48). 

48  arpents  56  perches  de  terre,  en  plusieurs  pièces,  à  Saint- 
Clément  (n"  1334),  amodiés  à  Louis  Clouzard,  par  bail  devant 
Bellaguet,  le  25  juillet  1790,  moyennant  : 

44  bichets  de  froment,  à  51  s.  le  bichet 112^    2  s.  » 

80  bichets  de  seigle,  à  22  s.  le  bichet 88*    »       » 

4  paires  de  poulets 2*    8  s.  » 

6  gluis.  .' 4*  10  s.  » 

Total 207^    y>      » 


//.  —  Etablissements  ayant  leur  siège  hors  du  district 


ÉVÊCHÉ  DE  CHALONS 


D'après  le  bail  emphytéotique  de  la  seigneurie  de  Villeneuve  et  Saint-Maurice-aux 
Riches-Hommes,  du  15  décembre  1785  (Arch.  Yonne,  Q  0951. 

Par  devant  M^  Xicolas-Jean-Baptiste  Gobin  et  son  confrère, 
notaires  au  t>hàtelet  de  Paris,  furent  présents  illustrissime  et 
révérendissime  seigneur  Mgr  Anne-Antoine  de  Clermont-Ton- 
nerre,  évêque-comte  de  Chàlons-sur-Marne...,  et  M.  Pierre-Antoine 
Crespin.  procureur  au  Parlement  de  Paris,  y  demeurant,  paroisse 
de  Saint-.Iean-en-Grève.  Lesquels  ont  dit  :  savoir  mondit  seigneur 
évêque-comte  de  Chàlons  que  du  domaine  de  son  évèché  dépen- 
dent les  terres  et  seigneuries  de  Villeneuve,  Saint-Maurice-aux- 
Riches-Hommes,  Maulny  et  La  Chaume,  situées  entre  les  villes 
de  Xogent-sur-Seine  et  Sens,  acquises  par  Messire  Cosme  Claude, 
évêque  comte  de  Chàlons,  de  dame  Marie  Raguier,  dame  de  Tlsle. 
par  contrat  passé  devant  Herbinet  et  son  confrère,  notaires  à 
Paris,  le  13  mars  1624,  pour  tenir  lieu  et  remplacement  de  la 
vente  qu'il  avait  faite  aux  dames  religieuses   du  Mont-Carmel  de 
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Paris,  \M\v  contrat  du  6  août  1()19,  d'un  hôtel  sis  à  Paris,  rue 
Transnonnain,  appartenant  audit  évèché  ;  ([ue  ces  terres  étant 
éloignées  de  20  à  30  lieues  de  la  ville  de  Chàlons  et  consistant 
principalement  en  bois  et  terres  labourables,  il  a  toujours  été 
difficile  pour  ses  prédécesseurs  et  leurs  gens  d'affaires  de  veiller 
suflisamment  à  la  conservation  des  bois  et  de  trouverdes  fermiers 
pour  la  culture  de  la  totalité  du  domaine  qui  voulussent  porter 
le  fermage  à  un  prix  convenable,  en  sorte  qu'il  paraît  (]ue  plu- 
sieurs des  évêques  de  Chàlons  se  sont  déterminés  en  différents 
temps  à  donner,  moyennant  de  modiques  redevances  seigneuriales, 
tant  en  grains  qu'en  deniers,  la  majeure  partie  du  domaine,  et 
les  bois  mêmes  pour  les  convertir  en  terres  labourables  parce 
qu'ils  se  trouvaient  dévastés  ;  qu'une  grande  quantité  de  procès- 
verbaux  faits  par  les  gardes  de  ces  seigneurs  constate  une  conti- 
nuité des  délits  de  tous  genres  commis  dans  ce  qui  existe  encore 
de  ces  bois,  qui  étaient  dans  l'origine  fort  étendus,  de  manière 
qu'il  semble  que  tout  autre  qu'un  possesseur  à  longues  années,  in- 
téressé par  cette  raison  à  surveiller  par  lui-même,  se  flatterait  vai- 
nement d'arrêter  ces  déprédations  journalières  et  de  pouvoir 
repeupler  avec  fruit  les  places  qui  se  trouvent  vagues  et  entière- 
ment dépouillées  par  les  délinquants,  sur  les  lisières  et  dans  le 
milieu  desdits  bois  ;  (}ue  M.  de  Juigné,  ci-devant  évêque  de  Chà- 
lons, également  frappé  de  ces  dégradations  et  de  la  nécessité  de 
repeupler  lesdits  bois,  avait  obtenu  du  Conseil  de  Sa  Majesté,  par 
arrêt  du  7  juillet  1779,  une  coupe  extraordinaire  pour  y  subvenir; 
mais  (jue  d'autres  objets  de  réj)arations  (jui  avoisinaient  la  ville 
de  (Chàlons  ayant  absorbé  le  produit  de  celte  coupe,  les  planta- 
tions n'ont  point  été  faites  et  le  mal  n'a  fait  (jue  s'accroître;  (jue, 
d'un  autre  côté,  les  habitants  de  Saint-Maurice,  appelés  en  1758 
l)our  fournir  leurs  déclarations  au  terrier  pour  lequel  M.  de 
(^hoiseul-Beaui)ré,  évêcjue  alors  de  Chàlons,  avait  obtenu  des 
lettres  en  la  (Chancellerie,  se  sont  refusés  d'acquitter  tous  les 
arrérages  des  censives  échus  alors,  et,  depuis,  qu'il  s'est  élevé  de 
grandes  contestations,  portées  d'abord  aux  Requêtes  du  Palais, 
ensuite  en  la  première  Chambre  des  lÙKiuêtes  du  Parlement  ;  (jue 
l'arrêt  intervenu,  après  vingt  années  d'instruclion,  le  20  août  1778, 
n'a  cependant  statué  (|ue  sur  le  mode  de  l'action  et  a  seulement 
jugé  (jue  chacun  des  censitaires  devait  être  attacjué  en  particulier, 
soit  pour  fournir  ses  déclarations,  soit  pour  être  tenu  de  servir 
le  cens,  et  a  condamné  M.  de  Juigné  aux  dépens,  ce  (jui,  en  per- 
pétuant l'incertitude  dans  la  perce[)tion  de  ces  redevances  et  dans 
la  jouissance,  rend  le  recouvrement  de  tous  les  arrérages  du  i)assé 
très  difficile,  surtout  en  raison  des  facultés  des  redevables,  le  rè- 
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glement  sur  ces  droits  très  instant  et  un  terrier  indispensable  ; 
qu'à  l'égard  de  la  maison  seigneuriale  de  Villeneuve,  du  logement 
du  fermier  et  de  tous  les  bâtiments  en  dépendant,  l'éloignement 
ne  permettant  pas  de  vérifier  assez  souvent  la  solidité  des  répa- 
rations annuelles,  il  en  est  résulté  que  le  tout  se  trouve  aujour- 
d'hui dans  le  plus  grand  besoin  de  grosses  réparations;  en  sorte 
que.  joignant  aux  obligations  qui  naissent  de  ces  circonstances 
les  charges  ordinaires,  sa  jouissance  deviendrait  presque  illusoire 
et  la  {propriété  même  de  l'évèché  s'anéantirait,  s'il  ne  prenait  les 
mesures  nécessaires  pour  leur  rétablissement  et  leur  maintien,  et 
qu'il  a  cru  ne  jjouvoir  mieux  réussir  à  remplir  ce  double  objet 
qu'en  assurant  une  possession  emphytéotique  de  cette  terre  à  qui 
voudrait  l'accepter  moyennant  une  redevance  et  sous  des  condi- 
tions convenables  ;  que  ledit  M.  Crespin  s'étant  présenté  pour  la 
prendre  audit  titre,  ils  sont  convenus  de  ce  qui  suit  : 

C'est  assavoir  que  mondit  seigneur  évéque-comte  de  Chàlons 
cède,  quitte,  transporte  et  délaisse  par  ces  présentes,  à  titre  de 
bail  et  rente  emphytéotique,  pour  99  années  entières  et  consécu- 
tives qui  commenceront  le  l^^  janvier  1786,  audit  M.  Crespin,  les- 
dites  terres  et  seigneuries  de  Villeneuve,  Saint-Maurice-aux- 
Riches-Hommes,  Mauny  et  La  Chaume,  consistant  : 

En  maison  seigneuriale,  basse-cour,  granges,  étables,  bâtiments, 
colombier,  jardins,  moulin  devant  la  basse-cour; 

Quatre  fermes,  dont  une  dans  ladite  basse-cour  et  les  autres 
nommées  de  l'Ecole,  Saint-Laurent  et  d'Antigny,  avec  toutes  les 
terres  labourables  y  attachées  ; 

Les  droits  seigneuriaux  et  féodaux  sur  les  fiefs  de  Sognes,  le 
Plessis-Gàtebled,  la  Louptière,  la  F'renaye  et  Bercenay-le-Hayer  et 
sur  les  arrière-fiefs  de  la  Barre  et  Moulinon  ;  les  droits  de  justice 
haute,  moyenne  et  basse  en  toute  l'étendue  desdites  terres,  droit 
de  chasse,  amendes,  épaves,  confiscations,  aubaines  ;  les  censives 
et  rentes  seigneuriales,  tant  en  argent  et  grains  que  volailles, 
droit  de  ferrage,  coutumes  et  usage^i  (  1  )  ;.... 

A  la  charge  par  le  preneur  : 

D'entretenir  les  baux  desdites  seigneuries  actuellement  exis- 
tants et  dont  il  reste  trois  années  à  expirer  ; 


II)  Ue  l'ancien  domaine  des  évêques  de  Chàlons,  les  bois  de  Saint-Maurice-aux- 
Riches-Homracs  sont  devenus  propriété  de  l'Ktat.  Les  fermes  de  l'Ecole,  de  Saint- 
Laurent  et  d'Antigny,  qui  faisaient  l'objet,  comme  le  reste  de  la  seigneurie,  du  bail 
emphytéotique  consenti  au  sieur  Cresi)in,  ne  furent  naturellement  pas  mises  en  vente 
«t  devinrent  sans  doute  la  proi)riété  de  l'emphytéote  par  raciiat  de  la  rente. 
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De  rendre  et  payer  à  mondit  seigneur  bailleur  et  à  ses  succes- 
seurs audit  évèché,  par  chaque  année,  la  somme  de  11.000^,  mais 
seulement  pendant  quinze  années  à  compter  du  1^^  janvier  pro- 
chain, et  ensuite,  au  lieu  de  ladite  somme  de  11. 000^^,  celle  de 
12.000^; 

De  faire  labourer,  cultiver  les  terres,  entretenir  les  prés,  garder 
les  bois,  conserver  les  droits  et  censives  desdites  seigneuries  ; 

De  faire  toutes  les  réparations,  tant  grosses  que  menues,  actuel- 
lement existantes,  ainsi  que  celles  qui  surviendront  ; 

De  faire  repeupler  et  planter  en  bois,  nature  de  chêne, les  places 
vagues  occasionnées  par  les  délits  ; 

Sera  tenu  également  le  sieur  preneur  de  faire  faire  au  plus  tôt 
l'arrangement  des  titres,  Tarpentage,  le  plan  et  le  terrier  des- 
dites terres  et  seigneuries  et  de  faire  rendre  les  foi  et  hommage, 
aveux  et  dénombrement  par  tous  les  vassaux  desdites  seigneuries 
dans  tous  les  cas  de  mutation  ; 

Soutiendra  ledit  preneur,  à  ses  risques  et  périls,  tous  procès  mus 
et  à  mouvoir  pendant  la  durée  du  présent  bail,  sans  pouvoir 
transiger  sur  les  droits  de  propriété  et  autres  droits  fonciers  ou 
honorifiques  desdites  seigneuries  sans  le  consentement  dudit 
seigneur  bailleur  ou  de  ses  successeurs 

Fait  et  passé  à  Paris...  l'an  178ô,  le  15  décembre  avant  midi. 


CHAPITRE  DE  BRAY-SUR-SEINE 


D"aprè.s  le  procès- verbal  d'estimation  des  biens  soumissionn(''s  ])ar  la  iiuiiiicipalité- 
do  Sens  (Arch.  Yonne,  Q  55,  p.  36). 

9  ffuartiersde  terreà  Gourion  (n"  207),  amodiés  à  Victor  Grivois 
par  bail  passé  devant  Bijolle,  notaire  à  Bray-sur-Seine,  le  28  oc- 
tobre 1771,  moyennant  18  boisseaux  (h-  blé  froment,  mesure  de 
Bray,  qui,  à  raison  de  .'iO  .sols  le  boisseau,  font  18^\ 
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CHAPITRE  DE  TROYES 


D'après  la  même  souice  lAicli.  Yoime.  Q  55,  p.  -261. 

La  terre  et  seigneurie  de  Chigy  {n°  112)  (1),  consistant  en  terres, 
prés,  un  moulin  et  les  droits  seigneuriaux,  le  tout  affermé  à 
Tonnelier  et  Blanchet,  par  bail  passé  devant  Guyot,  notaire  à 
Troyes,  le  13  novembre  1783,  moyennant  1.200"". 

[28  arpents  de  terre  à  Courceauxin»  169)  (2),  affermés  200""]. 


CHAPITRE  DE  VINCENNES 


D'après  la  même  source  (Arch.  Yonue,  Q  55,  p.  24). 

La  terre  de  la  Mothe  de  Gisy-les-Xobles  (n^  543),  consistant  en 
18  arpents  de  terre,  18  arpents  de  pré  et  9  à  10  arpents  de  terre 
plantés  en  bois,  le  tout  situé  à  Gisy  et  amodié,  par  adjudication 
faite  en  la  salle  des  Economats  par  Perrier,  notaire  à  Paris,  le 
l^''  octobre  1788,  à  Jean-Louis  Viard,  moyennant  610^. 


(1.)  Voy.  Arch.  Aube,  G  2759  à  27/2. 

(2)  Les  terres  de  Courceaux  ne  sont  pas  mentionnées  dans  le  procès-verbal  d'esti- 
mation des  experts,  sans  doute  parce  qu'elles  étaient  comprises  dans  le  bail  des 
terres  du  Cliapitre  de  Troyes  à  Fontaine-Fourche  (Aube),  dont  le  fermier  sous-amo- 
diait  les  terres  de  Courceaux  ivoy.  infni.  n°  100 1.  Voy.  sur  les  terres  de  Courceaux, 
Arcii.  Aube,  G  2834  à  2852. 
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CHAPITRE  II 


CLERGE  REGULIER 

/.  —  Etablissements  ayant  leur  siè(/e  dans  le  district 


ABBAYE  DE  SAINT-ANTOINE  DE  SENS 

anciennement  de  notre-dame  ou  de  la  pommehaye 
(bénédictines) 


D'après  le  procès-verbal  d'estimotion  des  biens  soumissionnés  par  la  municipalité 
de  Sens  (Arch.  Yonne,  Q  54,   pp.  2:22-232),   contrôlé   par  l'inventaire  des  biens  de 
l'abbaye  rédige  le  14  septembre  1790  ilbid.,  Q  ;J58  et.  L  889,  fol.  09). 


FERME   DE    LA    l'OMMERAVE 


Cette  ferme  (n»  86)  consiste  dans  le  logement  du  fermier,  un 
moulin  garni  du  logement  du  meunier,  250  arpents  de  terres 
labourables,  24  arpents  de  pré,  3  arpents  nouvellement  plantés  en 
aunes  et  peupliers;  toutes  les  dîmes  et  censives  sur  le  finage  de 
La  Pommeraye,  contenant  environ  800  arpents,  y  compris  le 
domaine  de  labbaye;  la  moitié  des  dimes  de  vins  de  (lisy  (1)  ;  une 
rente  de  10  bichets  de  froment  et   10  bichets  d'avoine  ;  le  tout 


(1)  Voir   un   accord   de   1243  au  sujet  ib's  ilimcs  de  vins  de  (Jis}-.    Arcli.  Vonnc,. 
H  929. 
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afTermé  à  la  veuve  Colaid,  par  bail  passé  devant  Cave,  le  28  mars 

1785,  moyennant 3 .  500^'    » 

100  blchets  de  froment,  à  51s 255*    » 

25  bichets  de  seigle,  à  22  s 27*  10s. 

37  bichets  d'orge,  à  20  s 37*    » 

50  bichets  d'avoine,  à  18  s 45*   » 

150  bottes  de  foin,  à  15*  le  cent.  .  .  22*  10s. 

100  bottes  de  regain,  à  10*  le  cent  10*   » 

2  cochons,  du  prix  de  24*  chaque  48*    » 

3  paires  de  volailles,  à  12s.  la  paire  1*  16s. 
6  sacs  de  paille  de  vent,  à  6s 1*  16s. 

Total 3.948*  12s. 

Nous,  experts  susdits,  avons  estimé  que  les 
dîmes  peuvent  rapporter  annuellement  la  somme 
de  2.000*;  laquelle  somme  il  convient  de  dé- 
duire sur  les  3.948*  12s.  Au  moyen  de  quoi, 
reste  net  sur  le  prix  dudit  bail.  .     1 .948*  12s.  » 

Impôt  à  4 s.  6 d 438*   8s.  9d. 

Revenu  net 1.510*   3s.9d. 

22  fois  cette  somme 33.123*  Ils.  6d., 

FERME   DE    l'aBBAYE   SAINT-ANTOINE  (^' 

Elle  consiste  dans  les  bâtiments  nécessaires  à  l'exploitation  de 
la  ferme,  120  arpents  de  terre,  8  à  9  arpents  de  prés  (n»  1558),  un 
petit  terrain  contenant  un  quartier,  afTermé  à  Louis  Paulard,  par 

bail  devant  Cave,  le  13  mars  1787 1 .  000* 

plus  un  cent  de  paille  et  12  dindes. 

Impôt  à  4s.  6d 225* 

Revenu  net 775* 

22  fois  cette  somme 17 .  050*    s>     » 

FERME   DE   .lOUANCY  (2) 

Une  ferme  située  audit  lieu,  paroisse  de  Soucy,  consistant  dans, 
les  bâtiments  du  fermier,   125  arpents  de  terre,  5  à  6  arpents  de 


(1)  VoirArch.  Yonne,  H  939. 
(2J  Voir  Arch.  Yonne,  H  943. 
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pré  et  pâtures,  un  accin  et  un  quartier  tle  vigne  (n°  1909),  le  tout 
afîermé  à  Louis  Dubé  et  à  sa  femme,  par  bail  devant  Cave,  le  27  no- 
vembre 1782,  moyennant  :  argent..   600^*^    »     » 
100  bicbels  de  froment  à  51s 255*    »     » 

Total 855*    »     » 

Impôt  à  4  s.  6 d 192*   9s.  6d. 

Revenu  net 662*  12s.  6d. 

22  fois  cette  somme 14.577*  15s.  » 

FERME   DE   COULOURS  '^) 

*  Une  ferme  audit  lieu  consistant  dans  les  bâtiments  du  fer- 
mier, un  demi-arpent  de  pré,  140  arpents  de  terre  mauvaise  et 
friches,  affermée  pour  18  ans  à  François  Bezançon  et  sa  femme,  par 
bail  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le  24  août 

1776,  moyennant 200* 

Impôt  à  4  s.  6  d 45* 

Revenu  net 155* 

22  fois  cette  somme 3.410^^    »     » 

PRIEURÉ    DE   SAINT-LÉONARD 

*  Le  prieuré  de  Saint-Léonard  de  Provins  consiste  en  une  cha- 
pelle, maison  et  accin,  contenant  le  tout  environ  5  arpents  24  cor- 
des de  terres,  affermées  pour  99  ans  à  la  veuve  Thomé  et  son  lils, 
par  bail  emphytéotique  devant  Thierry,  le  22  mars  1780, 
moyennant 72*    » 

Impôt  à  4  s.  6  d 16*   4s. 

Revenu  net 55*  16s. 

22  fois  cette  somme 1.337*  12s.» 

•5arpenlsdepré,  dépendantdudit  prieuré, Image 
de  Provins,  alTermés  à  Roouze,  par  bail  devant 
Tliierry,  le  22  mars  1780,  moyennant.      100'    » 
Impôt  à  4  s.  6  d 22*  10s. 

Revenu  net 77*  10s. 

22  fols  cette  somme 1.705^^  10s.  » 


(1)  Voir  Arch.  Yonne,;!!  Oii. 
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FERME   DE   LA   RONDINERIE  '1) 

*  Elle  consiste  en  bâtiments  et  en  terre,  sis  audit  finage  et  au- 
tres, paroisse  de  Rigny-le-Ferron,  affermés  pour  99  ans  à  Nicolas 
Mizet,  par  bail  emphytéotique  passé  devant  Martin,  le  7  avril 

1748,  moyennant 95^    »     » 

Impôt  à  4  s.  6  d 21*    7s.  6d. 

Revenu  net 73*12s.6d. 

22  fois  cette  somme 1 .  619*  15s.  » 

TERRES   DE   SERBONXES  (2) 

45  arpents  en  plusieurs  pièces,  finage  de  Serbonnes  (n^  1844), 
affermés  à  Jean  Roblot  et  sa  femme,  par  bail   devant  Cave,  le  23 

décembre  1782,  moyennant 208*   »     » 

50bichets  de  froment  à  51  s 127*  10s.  »d. 

Total .  .  .     327*  10s.  »d. 

Impôt  à  4  s.  6  d 73*   2s.  9d. 

Revenu  net 254*    7s.  3 d. 

22  fois  cette  somme 5.595*  19s.  6d. 

PRÉ   GIROUX(3) 

*  1  arpent  1/2  de  pré  appelé  le  pré  Giroux,  paroisse  de  Parly, 
affermé  par  bail  emphythéotique  du  28   novembre    1786  à  M. 

Martineau,  moyennant 50*    » 

Impôt  à  4  s  6  d 11*   5s. 

Revenu  net 38*  15s. 

22  fois  cette  somme 852*  10s.  » 

TERRES   DE   MICHERY  W 

2  arpents  1/2  de  terres  et  2  arpents  de  pré,  sis  à  Michery  (no937), 
affermés  à  Chrétien  Sinlon,  par  bail  reçu  Cave,  le  28  juillet   1784, 

moyennant 40* 

Impôt  à  4  s.  6  d 9* 

Revenu  net 31* 

22  fois  cette  somme 682*   »     » 


U)  Voir  Arch.  Yonne,  H  936. 
i2i  Voir  Arch.  Yonne,  H  940. 
<3)  Voir  Arch.  Yonne,  H  93-2. 
(4)  Voir  Arch.  Yonne,  H  932. 
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TERRES   DE   GISY  (^> 

37  arpents  de  terre  et  7  arpents  1/2  de  prés  (no  537),  affermés  à 
la  veuve  Tissier,  par  bail  reçu  Cave,  le  5  novembre  1783,  moyen- 
nant :  argent 200*   »     » 

100  biphets  de  froment  à  51  s..  .     255'    »     » 

Total...     455^^   »     » 
Impôt  à  4  s.  6  d 102^+7s.6d. 

Revenu  net 352^a2s.6d. 

22  fois  cette  somme 7.757*  15s.  » 

TERRES    DE   BARRAULT  ^2)  ' 

300  arpents  de  terre  et  une  chapelle  sis  audit  lieu,  paroisse  de 
Saint-Martin-sur-Oreuse  (n»  1400),  affermés  à  Nicolas  Renard  et 
autres  par  bail  devant  Cave,  le  21    décembre   1781,  moyennant 
750  bichets  de   froment,  qui,  à  51  s.   le   bichet 
-font 1.912"  10s.» 

Impôt  à  4. s.  6  d 430*   6s.  6d. 

Revenu  net 1 .482*    3s.  6d. 

22  fois  cette  somme 32.607*  17s.  » 

TERRES    DE   GRANGE-NEUVE  (^> 

600  arpents  de  terre  y  compris  80  arpenls  et  plus  de  friches  sis 
audit  finage  de  Grangeneuve,  paroisse  du  Plessi.s-Saint-Jean 
*n"  11 6()j,  affermés  à  Louis  et  Denis  Moreau  et  autres,  i)ar  bail 
devant  Cave,  le  5  mars  1788,  moyennant  ]2()()  bichets  de 
froment,  (jui  à  raison  de  51s.  font  .     3.060*    » 

Impôt  à  4  s.  6  d 688^  10s. 

Revenu  net  2.371*  10s. 

22  fois  celte  somme 52 .  173+*^    »     » 


(h  Voir  Ardi.  Ydiiiu-,  H  '.>i'>  ((ionalion.s  de  ll!)S  à  12701.  II  î)-20-!)28. 
(2)  Voir  Arcii.  Yonne,  Il  !);57-!K38. 
(3;  Voir  Arcli.  Yonne.  11  9:». 
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TEHHES    DK   VILLIlMANOCHi:  '^  ' 

6  arpents  de  terre  audit  linai^e  (n»  2212),  alTermés  à  François 
Cherbuy,  par  bail  reçu  Cave,  le  6  juillet  1785,  moyennant  15  bi- 
chets  de  froment,  qui  à  51  s.  font..     38**^   5s.    » 

Imi)6tà -Is.  6d 8+^  12s.   2d. 

Revenu  net 30*    2s.  lOd. 

22  fois  cette  somme 662^  15s.  » 

TERRES    DE   COMPIGNY  <2) 

65  arpents  de  terres  et  lisières  de  bois  (n"  149),  appelés  le  Petit- 
Lezari,  affermes  à  Pierre  Gouere  et  autres,  par  bail  reçu  Cave,  le 
17  mai  1785,  moyennant 150*  »     » 

lOO  bichets  de  froment  à  51  s,  ...     255*  »     » 

Total 405^  »     » 

Impôt  à  4  s.  6  d 91*  2s.  6d. 

Revenu  net 313*  7s.  6d. 

22  fois  cette  somme 6.894*   5s.  » 

TERRES    DE   VILLIERS-LOLTS 

17  arpents  de  terre,  un  quartier  de  3  à  4  arpents  de  pré  et  17 
arpents  de  terre,  nouvellement  plantés  en  glands  et  bouleaux 
(no  2416»,  sis  à  Villiers-Louis,  chargés  des  dîmes  et  censives,  affer- 
més pour  18  ans  à  Louis  Moret  et  sa  femme,  par  bail  devant  Mar- 
tin, le  31  mars  1773, moyennant  :  argent  26*  » 
et  40  bichets  de  seigle  à  21  s 44*    » 

Total 70*    » 

Impôt  à  4  s.  6  d 15*  15s. 

Revenu  net 54*   5s. 

22  fois  cette  somme 1 .  193*  10s.  » 


(il  Voir  Arch.  Yonne,  H  943. 
(2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  9^3. 
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TERRES    DU    PLESSIS-SAINT-.IEAN  ^1' 

190  arpents  de  terre  (n»  1157)  affermés  à  Edrae  Denisot  et  au- 
tres, moyennant  :  argent 450*    »     » 

800  bichets  de  froment  à  51  s.  .       765*    »     » 

Total   1.215'^    »     » 

Impôt  à4  s.  6  d 273*   7s.6d. 

Revenu  net 941*  12s.  6d. 

22  fois  cette  somme 20.715*    »     » 

VHiNES 

Un  arpent   sis  aux   Vauguillettes  (n^   1574),   finage   de  Saint- 
Pierre-le-Vif,  que  nous  avons  estimé  valoir,  dans  l'état  où  il  est,  la 
somme  de  300*,  fonds  et  superlicie,  ce  qui   fait 
de  revenu 15"^    »     » 

Impôt  à  4  s.  6  d 3*    7s.  6d. 

Revenu  net ll*12s.6d. 

22  fois  cette  somme 255*  15s.  » 

6  quartiers  environ  de  vigne,  sis  à  Jouancy 
(n»  1909),  (jue  nous  avons  estimé  valoir  en  prin- 
cipal 400%  ce  (jui  fait  de  revenu 20*    » 

Impôt  à  4s.  6d 4*l0s. 

Revenu  net 15^*  10s. 

22  fois  cette  somme 341*    »    » 

RENTES 

••  Différentes  rentes  foncières,  dues  par  différents  particuliers, 
forment  43  articles  et   montent  en   total   à  la 
somme  de 132*    7s.  6d. 

Impôt  à  4  s.  6  d 26*   9s.  3 d. 

Revenu  net 105*  18s.  3d. 

15  fois  cette  somme 1 .588*   3s.  9d. 


(1)  Voir  Arch.  Yonne,  .H  934  (engagement  de  1190). 
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•*  1 .530*  18s.,  à  prendre  sur  la  ville  de  Paris  et 
les  Aides  et  les  Gabelles,  suivant  les  contrats  des 
7  et  11  décembre  1714,  31  décembre  1720,  13  mai 
1731  et  22  avril  Î779;  ci 1.530*  18s.  » 

Impôt  à  4  s.  6  d 306*   3s.  6d. 

Revenu  net 1 .224*  14s.6d. 

15  fois  cette  somme 18.370^  17s.  6d. 

**  243*  18  s.  en  deux  partiels,  à  prendre  sur  les 
tailles,  suivant  les  reconnaissances  des3  et  2  juil- 
let 1765 243*  18s.  » 

Impôt  à  4  s.  6  d 48*15s.6d. 

Revenu  net 195*   2s.  6d. 

15  fois  cette  somme 2.926*  17s.  6d. 

391*  de  rente  constituée  en  17  articles,  dues  par 

différents  particuliers 391*    » 

Impôt  à  4  s 78*   4s. 

Revenu  net 312*  16s. 

15  fois  cette  somme 4  .'B92*   »     » 


BOIS    DE    L  ABBAYE 

Ladite  abbaye  de  Saint-Antoine  possède  sur  le  territoire  de  la 
Chapelle-sur-Oreuse,  lieu  dit  la  Pommeraye,  95  arpents  50  per- 
ches de  bois  (n°^  91-92),  dont  10  arpents  69  perches  en  réserve 
âgés  de  13  ans;  le  surplus  est  divisé  en  10  coupes  biennales,  de 
7  arpents  1/2  chacune,  réglées  à  l'âge  de  20  ans;  d'après  lequel 
règlement  il  serait  possible  d'établir  le  revenu  desdits  bois. 
Cependant,  au  moyen  des  10  arpents  69  perches  de  réserve,  qui 
ne  sont  point  compris  dans  le  règlement,  il  convient  d'ajouter 
aux  3  arpents  75  perches  (jui  s'exploitent  chaque  année  la  quan- 
tité de  53  perches,  pour  distribuer  les  10  arpents  69  perches  de 
réserve  sur  la  totalité  desdites  20  années  et,  par  cette  distribution, 
couper  annuellement  au  susdit  âge  de  20  ans,  4  arpents  77  perches. 

Ces  bois  sont  en  fonds  de  roche  et  de  sablon,  très  arides,  fort 
ingrats;  au  moyen  de  (juoi,  nous  estimons  (ju'ils  ne  peuvent  raj)- 
porter  audit  âge  de  20  ans,  même  en  coupant  le  peu  de  futaie  qui 
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s'y  trouve,  plus  de  120^M"arpent  ;  ce  ({ui  fait,  pour  ces  -1  arpents 
77  perches,  à  raison  de  120*  l'arpent,  la  somme 

de 572*    8s. 

Impôt  à  4  s.  6  d 128*  16s. 

Revenu  net 443*  12 s. 

22  fois  cette  somme 9.759*   4s.  » 

*  5  arpents  1/2  broussailles  en  plusieurs  pièces 
sur  les  finages  contigus  de  V'alprofonde  et  de 
Villeneuve-le-Roi;  lesquels  bois  sont  mal  peu- 
plés, s'élèvent  sur  des  troncs  usés  et  en  partie 
pourris,  en  sorte  que  la  gelée  de  l'hiver  1788  a 
fait  le  plus  grand  tort  à  ces  bois  qui  se  coupent 
à  dix  ans  et  qu'on  ne  peut  estimer  plus  de  3*  la 
feuille;  ce  qui  fait  par  chaque  année  de 
revenu 16*  10s.  » 

Impôt 3*14s.3d. 

Revenu  net 12*  15s.  9d. 

22  fois  cette  somme 281*   6s.  6d. 


*  Un  arpent  ou  environ  d'ormilles  et  5  quar- 
tiers d'aulnaies.  lesquels  sont  également  mal 
peuplés  et  pourris,  en  sorte  (jue  la  gelée  de  Ihi- 
ver  1789  a  également  fait  le  plus  grand  tort  aux 
recrues  des  aulnes  et  ormes,  (pie  nous  estimons 
dans  létat  actuel  valoir  tant  en  fond  cpie  super- 
ficie la  .somme  de  400";  ce  (pii  fait  20'  de 
revenu,  ci 20*    » 

Impôt  à  4*  6  s 4*M0s. 

Revenu  net 15*  10s. 

22  fois  cette  somme 


341*    » 


Les  experts  ne  nii'nlioniient  pas  dans  leur  esliniation  les  dniies 
suivantes^  supprimées,  dont  l'indication  est  fournie  par  l'inventaire 
(Arch.  Yonne,  Q  '^'^H)  et  les  I)aiix  : 


*•  Les  dîmes  de  Compigny  et  de  Montigny-le-(iuesdier  (1),  don- 
nant annuellement  935'; 


M  )  Vflir  .\rcli.  V 
(le  Compigny. 


III'.  Il  '.iJ-l.  les  li.Mix  lie  CCS   iliiiics  il('|iuis    l'i-ll.;  et  iiififi.    notice 
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'*  Les  dîmes  de  Serbonnes  (1),  donnant  par  année  1.200^; 
**  Les  dîmes  de  Sergines  (2),  produîsant  1 .  140"^. 

RÉCAPITULATION 

Ferme  et  dîmes  de  la  Pommeraye,  en  revenu..  .  .  3.948"  12s.  » 

Ferme  de  Saint-x\ntoine,  en  revenu 1 .000"     »    » 

Ferme  de  Jouancy,                    —           855*     »    » 

Ferme  de  Couleurs,                   —           200"^     »    » 

Prieuré  de  Saint-Léonard,        —          1  /2^     »    » 

Ferme  de  la  Rondinerie,           —          95*     »    » 

Terres  de  Serbonnes,                 —          327*  10s.  » 

Pré  Giroux,                                  —          50*     »    » 

Terres  de  Michery,                    —          40*     »    » 

Terres  de  Gisy,                           —          455     »    » 

Terres  de  Barrault.                    —          1 .912*  10s.  » 

Terres  de  Grangeneuve,           —          3.060""     »    » 

Terres  de  VîUenianoche,           —          38*   5s.  » 

Terres  de  Compîgny,                 —           405*     »    » 

Terres  de  Villiers-Louis,          —          70*     »    » 

Terres  du  Plessis-St-Jean,        —          1 .215*     »    » 

Vignes 35*     »    » 

Rentes 2.378*   3s.  6d. 

Bois 608*  18s.  » 

Dîmes  de  Compîgny  et  Montigny 935*    »    » 

Dîmes  de  Serbonnes 1 .200"     »    > 

Dîmes  de  Sereines 1 .  140"     »    » 


Total  des  revenus 20.140*  18s.  6d. 


(1)  Voir  ibid.,  II  1)41,  et  infra,  notice  de  Serbonnes. 
'2)  Voir  ibid.,  H  942,  et  infra,  notice  de  Sergines. 
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ABBAYE   DE   SAINTE-COLOMBE 

Bénédictins 
Menses  abiîatiale  et  conventuelle  réunies 


D'après  la  déclaration  faite  le  10  mai  1790  (Arch.  Yonne,  Q  358),  contrôlée  à  l'aida 
du  livre  des  recettes  et  baux  de  la  mense  conventuelle  (IbicL,  H  100). 


REVENUS 

Fermages 

La  terre  et  seigneurie  de  Guy  (1),  consistant  en  justice  haute, 
moyenne  et  basse,  droit  de  chasse,  droit  de  cens,  lods  et  ventes  et 
amendes  et  autres  droits  seigneuriaux  suivant  la  coutume  de 
Sens,  droit  de  dîmes  (2)  tant  en  grain  (|u  en  vin  sur  la  paroisse 
de  Guy  et  moitié  sur  celle  d'Evry,  en  une  ferme  où  il  y  a  maison 
seigneuriale  et  dont  dépendent  2(S()  arpents  déterre  et  112  arpents 
de  prés  et  pâtures  (n"  307),  le  tout  alïermé  à  François  Marteau, 
moyennant  300  hichets  de  froment,  200  bottes  de  paille,  12  voitures 
de  fumier,  100  livres  de  beurre,  12  poulets,  12  canards, 
6  livres  de  sucre,  12  fromages  et 4.400i<- 

*  La  terre  et  seigneurie  des  Hordes-l'Abbé  (3),  consis- 
tant en  : 

1»  Une  chàtellenie  et  prévôté,  avec  haute,  moyenne 
et  basse  justice,  droit  de  notaires  et  tabellionage,  de  cens, 
rentes,  coutumes  et  champarts,  droit  de  dîmes  sur  la 
])aroisse  de  Villeneuve-le-Gomte  et  la  Gliapelle-Rablais, 
droit  (Faubaines,  épaves  et  conliscations,  droits  de  (|uint 
et  requint  sur  les  lîcfs  qui  en  relèvent,  droits  de  chasse 
et  de  garenne,  et  autres,  suivant  la  coutume  de  Sens; 


A  reporter 4.400* 


(1)  Voir  Arcli.  Yonne,  11  113  et  lli. 

(2)  Les  experts  des  liions  soumissiDiinés  par  la  niiiMicipalilé  de.  Sens  l'.sliiiiaii'nt  à 
30"  le  produit  des  droits  sei},'n('uriaux  à  Cuy  ;  déduiîtiini  faite  des  dîmes,  ils  évaluaient 
le  revenu  net  des  terres  et  prés  de  cette  ferme  à  3.950»  (Arch.  Yonne,  Q  54,  p.  80). 

(3)  Les  Hordes-l'Abbé,  cummiirie  (b;  v'ilb'ncuvc-le-Comte,  canton  de  Husoy  (Seine- 
et-.Marnci.  Voir  .Arch.  V(in;i<'.  Il  l'i'i  et  Pit. 


} 


CI.HIUJK    HKGir.IKR  73^^ 

Report 4.400^ 

2*'  Deux  étanges  appelés,  Vun  Tétang  des  Ma/Aires  et 
l'autre  l'étang  de  Bataiiieau,  le  tout  contenant  environ 
15  arpents  ; 

3°  Le  château  des  Bordes  avec  tous  les  bâtiments,  fai- 
sant deux  ailes  ; 

4»  Les  fermes  de  Putemusse,  de  la  Haye-de-Brie,  des 
Mazures  et  des  Boyers,  dont  dépendent  environ  LlOO  ar- 
pents de  terre,  240  arpents  de  prés  et  pâtures  et  130  ar- 
pents de  bois  et  étangs,  compris  les  deux  de  l'autre  part. 

Le  tout  affermé  à  Edme-René-Laurent-Victdr  Mérat  de 
Vaumartois.  Anne  Gavart,  son  épouse,  et  François  Gavart, 
marchand  de  bois  à  Clamecy,  à  charge  de  marner  pen- 
dant le  cours  du  bail  toutes  les  terres  de  la  seigneurie  et 
moyennant  4. 800^  plus  3.000^  de  pot  de  vin;  ci '.     4.800* 

La  terre  et  seigneurie  de  Jouancy  (1),  consistant  en 
haute,  moyenne  et  basse  justice,  droit  de  cens,  droit  de 
dîmes,  corvées,  usages,  pâtures,  et  autres  droits  seigneu- 
riaux suivant  la  coutume  de  Sens,  en  une  maison  sei- 
gneuriale, manoir  pour  le  fermier,  grange,  étable,  écurie, 
colombier  â  pied  garni  de  pigeons,  jardins  et  autres  ap- 
partenances, le  tout  entouré  de  fossés,  150  arpents  de 
terre  et  7  arpents  de  pré  (n*'  1905),  le  tout  tenu  par 
Pierre  Lecomte, moyennant  50  bottes  de  paille,  6  canards, 
6  poulets  et  1 .  450+^  ;  ci 1 .  450* 

*'  La  petite  dîme  de  Huré  (2)  (paroisse  de  Saint-Clé- 
ment), affermée  à  Etienne  Mangeon,  à  charge  de  payer  au 
curé  de  Saint-Clément  30^  pour  supplément  de  gros,  et 
moyennant  40  bichets  de  seigle,  40  bichets  d'avoine,  ren- 
dus aux  greniers  de  l'abbaye,  et 12* 

Les  bois  appelés  Marcelot  et  les  bois  des  Revenus  sont 
situés  à  Vilieperrot  (3),  avec  les  bois  des  Rolis  (n^*  2389- 
2392).  Les  premiers  contiennent  180  arpents;  les  Reve- 
nus en  contiennent  124  et  les  Rôtis  15  aipents  et 
demi.  Le  revenu  annuel  de  la  coupe,  qui  se  fait  tous  les 


A  reporter 10.(502* 


(Il  Voir  .\reh.  Yonne.  H  1-2-2. 

(2)  Voir  Arch.  Yonne.  H  l:!i). 

(3)  Voir  Arch.  Yonne.  H  l-'w  (échange  de  l-208i. 
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Rejiort 10.662+^ 

ans  sur  9  à   10  arpents  que  nous  faisons  valoir  par  nos 
mains,  est,  déduction  faite  des  frais  de  Texploitation,  de  ' 
2.400*,  en  estimant  le  bois  de  chauiï'age  que  nous  em- 
ployons à  notre  usage  (1);  ci 2.400^ 

La  ferme  et  métairie  de  la  basse-cour  de  Sainte-Co 
lombe  (2),  dont  dépendent  136  arpents  de  terre  et  19  ar- 
pents de  pré  (n^  1359),  tenue  par  Claude  Poulain,  moyen- 
nant 100  bicbets  de  froment,  100  bicbets  de  seigle, 
100  bicbets  d'avoine,  18  voitures  de  fumier,  6  poulets  et 
1.000^^  (3);  ci  1.000^ 

La  ferme  et  métairie  de  Saint-Denis  (4),  dont  dépendent 
160  arpents  de  terre  et  9  arpents  de  pré  (n"  1360),  tenue 
par  Edme  Languillat  moyennant  300  bicbets  de  froment, 
300  bicbets  d'avoine,  100  bottes  de  paille,  100  livres  de 
beurre,  14  voitures  de   umier,  4  cbapons  et 1 .050^'^ 

5  arpents  et  demi  de  terre  et  pré,  à  Courtois  (n»  300), 
affermés  à  Pierre  Jubert,  laboureur  à  Saint-Martin-du- 
Tertre 200*^ 

2  arpents  de  terre  à  la  Chapelle-Cbampigny  (n»  29), 
affermés  à  Pierre  Lamy .  . 24* 

•  Les  prés  de  Romilly  (  Aube)  (ô),  consistant  en  10  ar- 
pents en  deux  pièces,  affermés  à  Nicolas  Naudin,  mar- 
cband  de  bois  à  Romilly-sur-Seine 250* 

*  36  arpents  à  Sermaise  en  Beauce  (6),  en  (juatre  pièces,  jt 
affermés  à  Eloy  Rabier,  laboureur  à  Mels-Robert,  près 
Etampes 360* 

A  reporter 15.946* 


(ti  Voir  sur  le  |iniilnit  do  ces  bois,  .\nli.  Vdiiiie.  Il  l()-2. 

(2)  Voir  Arcli.  Yonne,  Il  140. 

(3)  L'expertise  des  biens  sounii.ssionné«  par  la  nuini(i|)alit('  de  .Sens  indiciue  cnnime 
suit  la  ventilation  du  revenu  de  celte  ferme  :  fermage  en  argent,  1.000'^;  201)  bicliets 
de  froment  (et  non  KiOi  à  51  s.  le  bichet,  510+'  ;  100  bichets  de  seigle  à  22  s.  le  bicbet, 
110'':  100  bicbets  d'avoine  à  18  s.  le  bichet,  90*';  au  total,  1.710"  (Arch.  Yonne, 
Q  54,  p.  87i, 

(4)  Voir  .\rcli.  Voiine.  H  1  'd. 
('}}  Voir  .\rcli.  Votiiii'.  Il  l-'>7. 
Ifil  Voir  Arcli.  Yoiiiic'  H  I  'i'>. 
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Report 15.946^ 

*  Les  teiTes  et  prés  situés  à  Thoiirv-les-('lîaises,  en  la 
paroisse  de  d'Hermé,  consistant  en  10  arpents  de  terre  et 

5  arpents  de  pré,  alTermés  à  Louis  Roger 200* 

*5  arpents  et  demi  de  terre  à  Milly-en-Gàtinais,  afîer- 
raés  à  la  dame  (irapperon 50* 

**  Les  dîmes  grosses,  menues  et  vertes  dîmes  de  Pont- 
Liébault(l),  situées  dans  la  plaine,  au  bout  du  pont, 
à  Sens,  alTermées  à. Jacques  Haguenier 130" 

**  Le  droit  dépêche,  la  justice  haute,  moyenne  et  basse 
sur  la  rivière  d'Yonne  (2),  avec  les  îles,  îlots  et  accrues, 
droit  de  passage  de  port  sur  ladite  rivière  à  Saint-Denis, 
et  ce  depuis  les  Capucins,  où  il  y  a  une  borne  proche  le 
Clos  le  Roi,  jusqu'à  une  autre  borne  plantée  au  lieu 
nommé  Beaujeu,  proche  Villeperrot,  ledit  droit  affermé 
à  Edme  Roblot,  laboureur  à  Saint-Martin-du-Terte 600* 

L'île  des  Pierres  (n°  1195),  au  linage  de  Pont-sur- Yonne, 
affermée  à  Hubert-François  Venet 300* 

L'île  de  la  Tremade,  avec  toutes  les  îles,  îlots  et  ac- 
crues (nos  296-297),  qui  sont  dans  et  au  bord  de  la  rivière 
d'Yonne,  depuis  ladite  île  jusque  vis-à-vis  la  Croix- 
Giraut,  avec  le  droit  de  pêche,  le  tout  affermé  à  Savinien 
Rousseau  et  autres  moyennant 500* 

**  Les  dîmes  de  grain  et  de  vin  à  Chamvres  et  Béon  (3), 
avec  trois  quartiers  de  terre,  le  tout  affermé  à  Charles 
Lévêque 500+^ 

*  86  arpents  de  terre  et  3  quartiers  de  pré  à  Cliamplay 
et  aux  LongLierons,  proche  Joigny  (4),  affermés  à  Charles 
Lévêque 160* 

*  6  (juartiers  de  pré,  appelés  la  Noue  du  Chambrier,  et 
un  quartier  de  terre,  à  Saint-Aubin,  proche  Joigny  (5), 
affermés  à  (Charles  Lévêque,  boucher  à  Joigny 40* 

A  reporter.  .  .  ...   18.426^^ 


(1)  Voir  Arcli.  Yonne,  H  145,  et  Uifra.  notice  de  Sens. 
.    (2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  157  et  infra,  notice  de  Sens. 

f3)  Voir  Arch.  Yonne,  H  109,  le  bail  de  :j  cinartiers  de  terre  et  du  tiers  des  dîmes  de 
vin  à  percevoir  sur  i5éon  et  Clianivres  (district  de  Joignyi.  passé  le  7  juillet  1773  par 
les  religieux  de  SaiMte-Goloral)e  à  Léonard  Fromenteau.  vigneron,  moyennant  le  prix 
annuel  de  300^. 

(4)  Voir  Arch.  Yonne,  H  1 10  (donation  de  1 1951. 

(5)  Voir  Arcli.  Yonne,  H  138. 
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Report 18.426* 

La  ferme  et  métairie  du  Clos-du-Hay  (n»  2461  ),  dont 
dépendent  92  arpents  de  terre  et  pré,  tenue  par  Jean  Des- 
champs moyennant  30  bichets  de  froment,  200  bichets 
de  seigle,  80  bichets  d'avoine,  4  poulardes  et 200* 

•*  Le  droit  d'étalage  et  de  jeu  de  cjuilles  qui  s'exerce  à  la 
foire  de  Saint-Loup,  devant  la  grande  porte  de  l'abbaye, 
affermé  à  Edme  Roblot 50* 

"  Le  prieuré  de  la  Chapelle-snr-Seine,  paroisse  de  Chà- 
tenay  (1),  uni  à  la  mense  des  religieux,  consiste  : 

1^  En  seigneurie,  bailliage,  justice  haute,  moyenne  et 
basse,  avec  droit  de  tabellionage,  rentes  seigneuriales, 
droits  de  cens,  lods  et  ventes,  droits  d'épaves,  confiscations, 
déshérences,  et  autres  droits  suivant  la  coutumes  de  Sens, 
droit  de  dîmes  en  grains  et  vin,  grosses  et  menues,  dans 
la  paroisse  de  Chàtenay,  droit  de  chasse  et  de  pèche  dans 
la  vieille  Seine,  droit  de  banalité  pour  le  moulin  et  le 
pressoir,  droit  de  p.rcevoir  sur  tous  les  habitants  de  la 
Chapelle  et  Chàtenay  2  deniers  de  cens  par  chaque  feu  et 
4  deniers  sur  les  habitants  de  Gravon  ; 

2"  En  château  et  maison  seigneuriale  et  autres  bâti- 
ments, le  tout  entouré  de  fossés  à  eau  vive,  basse-cour, 
pressoir  et  moulin  ;  8 

3"  En  2  arpents  de  bois  autrefois  en  futaye,  60  arpents 
de  bois  taillis,  268  arpents  de  terres  labourables  exemptes 
de  toutes  dimes,  105  arpents  de  prés  ; 

Le  tout  aflermé  à  Jean-Baptiste  liertrand.  receveur  de 
la  terre  et  seigneurie  de  Chàtenay,  et  Claude-Augustin 
Bertrand,  receveur  de  la  commanderie  de  Launay, 
paroisse  de  Saint-Martin-sur-Oreuse,  moyennant  5.500* 
et  12  fromages  de  Brie  au  grand  moule  (2);  ci 5.500* 

•*  Les  dîmes  en  grain  de  Sainte-Colombe  et  Saint-De- 
nis et  les  dîmes  de  vin  sur  Saint-Cléinenl,  exploitées  par 
les  religieux  et  estimées 1  -400* 

Les  vignes  du  clos  de  Sainle-Colombe,  2  arpents  94  per- 
ches (n"  1359).  exploitées  par  les  religieux  et  estimées.  .  .          150+^ 

A  reporter 25.726* 


ili(J;mtiiii  lit'  It u'iiiario.  arnmdissciiifnt  de  l'niviiis  i.Seine-el-Marnei. 

i2i  Kt  ;;.U(i(l    (le  |M.t  lie  vin.  Voir  il   |(I0.  loi.  tiO:!. 
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Report 20.726^^ 

Les  vignes  du  clos  de  Jouancy  (n»  1907),  2  arpents 
^5  perches,  exploitées  par  les  religieux  et  estimées 180* 

Les  vignes  des  Epinettes  (n^s  1907-1908-1910),  près 
Jouanc3%  6  arpents  ou  environ,  exploitées  par  les  religieux 
et  estimées 300* 

Les  prés  Aubert  (n»  1371),  territoire  de  Sainte-Colombe, 
7  arpents,  exploités  par  les  religieux  et  estimés 140* 

Les  prés  Longuerons  (n"  1370),  territoire  de  Saint-Denis, 
23  arpents  74  perches,  exploités  par  les  religieux  et  esti- 
més          470* 

Les  jardins  fruitiers  et  potagers  du  clos  de  l'abbaye  de 
Sainte-Colombe  (n^  1359),  estimés 50* 

*  La  terre  et  seigneurie  de  Sermaise  en  Beauce  (1),  affer- 
mée à  Eloi  Rabier  moyennant 6.928* 

La  terre  et  seigneurie  delà  Chapelle-sur-Oreuse  (n"  84), 
affermée  à  Edme  Huyard  moyennant  (2) 3.300* 

A  reporter 37.094* 


il)  Par  bail  du  17  avril  1784,  devant  Deniay  et  Hél3'e  le  jeune,  notaires  à  Sens,  les 
religieux  affermaient  à  Eloy  Rabier  «  la  terre  et  seigneurie  de  Sermaise  en  Beauce, 
dépendante  de  Tabbaye  de  Sainte-Colombe  à  cause  de  l'union  de  la  niense  abbatiale 
à  la  conventuelle  et  consistant  :  en  lieu  seigneurial  dudit  Sermaise  ;  plus  les  dîmes 
dudit  lieu  à  raison  de  4  gerbes  par  arpent,  ensemlile  la  dhue  de  Rouvres,  Ensonville 
et  Mérobe  à  raison  de  3  gerbes  par  arpent;..,  plus  les  censives  et  droits  seigneuriaux; 
plus  les  droits  de  champarts  de  ladite  terre  et  seigneurie,  à  raison  de  10  gerbes  une, 
rendue  et  conduite  dans  la  grange  champartresse  ;  plus  les  terres  labourables  dépen- 
dant de  ladite  seigneurie  de  Sermaise,  consistant  en  103  arpents  ou  environ  en 
41  pièces;  aux  charges  *  de  payer  en  l'acquit  des  bailleurs  ce  qui  peut  être  dû  au  curé 
de  Sermaise,  à  raison  de  la  dîme  dont  jouissent  lesdits  sieurs  bailleurs,  au  collège  de 
Beauvais  à  Paris  et  aux  sieurs  du  Chapitre  de  Notre-Dame  d'Etampes,  lesdites  char- 
ges montant  annuellement  à  la  somme  de  2.00U*,  plus  ou  moins,  comme  aussi  de 
payer  annuellement  au  sieur  bailli  dudit  lieu  de  Sermaise  30*,  100  sols  au  procureur 
fiscal  et  1-50*^  au  sieur  desservant  de  Rouvres  »,  et  moyennant  la  somme  de  6.928* 
d'amodiation  (Arch,  Yonne,  H  149). 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  130  et  131 .  Voici  la  ventilation  des  revenus  de  la  seigneu- 
rie de  la  Chapelle-sur-Oreuse,  effectuée  par  les  experts  chargés  d'évaluer  les  biens 
soumissionnés  par  la  municipalité  de  Sens  :  «  A  la  Chapelle-sur-Oreuse,  la  maison 
seigneuriale,  bâtiments,  grange,  écurie,  cour,  jardin  et  accin,  120  arpents  de  terres 
labourables,  14  arpents  50  perches  de  prés,  les  dîmes  de  grains,  cens  et  rentes,  le 
tout  amodié  à  Pierre  Huyard  devant  Hélye.  le  1 1  mai  1784,  à  la  charge  de  payer  au 
curé  200  liifhets  de  grains  pour  son  gros  et  moyennant  3,300"  en  argent.  La  nuiison, 
•enclos,  jardin  et  dépendances,  les  120  arpents  de  terre  et  les  14  arpents  de  près  esti- 
més de  revenu  annuel  1.020*  »  (i\.rch.  Yonne,  Q  .54,  p.  1)0), 
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Report 37.094* 

*'  Les  dîmes  de  Gourion  (1),  aiTermées. 3.500^*^ 

'*  Les  dîmes  de   Gron  (2),  exploitées  par  les  religieux 

et  estimées 1 . 000* 

**  Les  dîmes  de  Michery  (3),  alTermées  à  Nicolas  Dela- 

place  moyennant 850* 

*  Le  prieuré  des  Gliaises  (4) 1 .400* 

34  arpents  de  terres  labourables  et  6  arpents  tant  prés, 
îles,  que  pâtures,  vulgairement  appelés  les  Sablons 
(n"  1362),  et  situés  au-dessous  de  Saint-Mari  in-[(lulVrtre], 
alï'ermés  à  Pierre  Jeubert,  lal)oureur  à  Sainl->Lu-tin  (5), 

moyennant. 400* 

Total 44.244* 

Rentes 

"  Rente  à  Servolles  (6) 750*     »    » 

•*  Rente  à  Michery 450*     »    » 

**  Rente  sur  le  clergé 14*  19s.  6 d. 

**  Rente  à  la  Chapelle 10^    2s.  6 d. 

**  Prieuré  de  Gron  que  la  communauté  fait 
valoir,  auparavant  amodié 100^    »      » 

**  Les  censives  de  Sainte-Colombe,  Saint-Denis 
et  Saint-Clément  (7) 30*    »     » 

**  Rente  due  par  les  dames  religieuses  Bénédic- 
tines de  Tabbaye  Saint-Antoine,  faubourg  de 
Sens,  et  ce  pour  être  tenues  cjuittes  des  droits 
d'indemnités  et  d'homme  vivant  et  mourant,  dus 
à  notre  communauté  pour  les  acquisitions  faites 

sur  la  seigneurie  de  Jouancy 30'^    »     » 

A  reporter 1 .385^"^    2s.» 


(Il  Vciir  Aicii.  Yonne,  Il  ll-2.  et  inlra,  imlicc  de  Cdurlmi. 
(2i  Voir  .Aicli.  Yonne,  H  1 1'-). 

CJi  Voir  Arch.  Yonne,  II  130,  et  Infm,  notice  de  Micliery. 
(4|  l'aroisse  d'Ilernié,  canton  de  i5ray  (Sfine-et-Maiiii'i. 

(5)  Voir  .K\x\\.  Yonne,  Il  1 1"). 

(6)  Servolles;  cotninunc  (rileiiné,  canton  de  liiav-sur-Seine,  arrotidi.ssenn'iit  de 
Provins  (Seine-et-Marne).  La  seigneurie  de  Servolles.  .ipiiailcniint  autrefois  à  Tabliaye, 
fut  aliénée  en  l()()l  par  l'abbé  Yves  Fouquel  à  Madame  du  Qnrsnoy,  moyennant  la 
rente  de  750"  d(.nl  il  est  ici  (iU(stion  lArcli.  Yonne,  H  151 1. 

(7)  La  déclaration  (Arch.  Yonne,  Q  :5.5«i  m'  donne  i)as  le  détail  des  cens  et  rentes, 
qu'elle  e-stiuieen  bloc  ;J(IU"  ;  nous  en  donnons  jri  le  d(  luil  d'après  la  Lièue  déclarative 
OH  rcqistre  de  recetle  de  lont  le  rer.enn  îles  reli(/ii'ii.r...  de  Sainte-Colombe,  tenu  à 
jour  jusqu'en  17'JU  (Arch.  Yonne,  il  lOUt.  D'après  ce  détail,  le  montant  des  renies 
s'élève  à  :jO«"  18  s.!»  d.     , 
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Report 1.385-     2  s.» 

"  Rente  due  par  le  prieur  des  Chaises 10-    »     » 

"  Rente  sur  une  maison,  rue  Charronnerie,  à 

Sens 10*    »     » 

**  Rente  due  par  le  prieuré  de  Sermaise,  pour 

droit  de  patronage 13"  10s.  » 

"  Rente  sur  une  maison,  à  Saint-Denis 18+^    »     » 

*•  Rente  sur  le  moulin  Chollot,  à  la  Chapelle- 

sur-Oreuse,  25*  et  2  chapons 25*    »     » 

**  Autre  rente  audit  lieu,  sur  des  maisons 6*   2s.  6d. 

*' Rente  sur  6  quartiers  de  terre,  à  Villeperrot.  1""   »     » 

"  Renie  sur    7   (juarliers   de  vigne  au   fmage 

d'Epizy,  près  Joigny 21*    »     » 

**  Rente  sur  3  quartiers  de  vigne,  à  Joigny  ....  11*    »     » 

**  Rente  sur  18  carreaux  de  vigne,  à  Joigny..  .  .  3*    »     » 

**  Rente  sur  2  quartiers  de  terre,  au  Hay 4*    »     » 

*  '  Rente  sur  3  arpents  de  pré,  aux  Sablons.  ...  3"*^    »     3d. 

*  *  Rentes  et  cens  sur  des  maisons,  à  Sens 30*  17s.  7d. 

'  *  Rente  sur  une  maison,  à  Champigny »    10s.  » 

*  '  Rente  sur  4  arpents  et  demi  de  terre,  aux 

Sablons 4*10s.  5d. 

*  *  Rente  sur  une  maison,  à  Saint-Clément 1*    »     » 

—  à  Courtois 7*    5s.  » 

—  à  Saint-Denis »12.s6d. 

—  à  Pont-sur- Yonne. . .  1*  10s.  » 
**  Rente  due  par  THôtel-Dieu  de  Sens  sur  tous 

les  biens  cjuil  a  dans  notre  censive 3*  10s.  » 

*  *  Rente  sur  3  arpents  de  pré,  à  Guy 3^  Ils.  6 d. 

*  *  Rente  sur  un  quartier  de  vigne,  à  Saint-Bond  »    15s.  » 

*  *  Rente  sur  15  carreaux  de  vigne,  à  Villena- 

votte »    15s.  » 

*  *  Rente    sur    des  vignes  aux  Epinettes,  près 

Jouancy 21+^    3s.  » 

*  *  Rente  sur  6  arpents  de  i)ré,  à  Villeperrot, 

lieu  dit  Beaujeu 1*  16s.  » 

*  *  Rente  et  cens  à  la  Chapelle-sur-Oreuse 7*   4s.  » 

*  *  Rente  sur  130  arpents  de  terre  composant 

le  fief  de  la  Croix-aux-Bordes 20*    »     » 

'  *  Rente  sur  3  quartiers  de  vigne,  fmage  de 

Saint-Aubin 7*  10s.  3d. 

A  reporter 1.629*   5  s.  i> 
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Report 1.629*^   5s.  > 

•  *  Rente  due  par  le  Chapitre  de  Sens 4*  15s.  9d. 

.**  Lods  et  ventes,  casuel,  estimés 1.000*,  »     » 

Total 2.633*  >     9d. 

RÉCAPITULATION    DES    REVENUS    EN    NATURE 
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Les  Bordes 

Jouanc}' 

Dîme  d'Huré 

Sainte-Colombe 

Saint-Denis 

Ile  des  Pierres 

La  Chapelle-sur-Oreuse. 
La  Celle-Saint-Cyr  (1).  .. 

Serbonnes  (2) 

Noslon  (3) 

Le  Hay 

La  Chapelle-sur-Scine  . 
La  (".hapelle-sur-Oreuse 
(Gourion 

Totaux 


300 

40 

40 

200 
50 

12 

100 
6 

24 
12 

6 

100 

100 

100 

18 

6 

300 

300 

100 

14 

100 

4 
4 

64 

32 

32 

125 

24 

24 

48 

16 

16 

16 

30 

200 

80 

30 

4 

12 
6 

959 

412 

616 

350 

44 

236 

72 

6 

12 


36 


(2j  Hcnte  due  par  le  seifriieur  de  la  fielle-Saint-Cyr.  en  veiiii  d'iuio  tiansartion  du 
18  avril  15i8  (Arcli.  Yonne,  H  100,  fol.  IDôi. 

(2)  Redevance  due  suivant  une  transaction  dn  1!)  août  l'iS.")  j)ar  le  prieur  de  Notre- 
Dame  du  Charnier  de  Sens,  «  pour  l'ahandoii  (jni  lui  a  été  lait  des  grosses  dîmes  de 
la  paroisse  de  Serbonnes  »  UbiiL,  fol.  l'.Kli. 

(3»  Voir  sii]ir(i.  \).  !).. 
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^59  bichets  de  froment,  à  3^ 2 .877^  » 

412  bichets  de  seigle,  à  1^  10  s 618^  » 

616  bichets  davoine  et  orge,  à  20  s 616*'  » 

350  bottes  de  paille,  à  30*^  le  cent 105^  » 

44  voitures  de  fumier,  à  15  s 33^  » 

236  livres  de  beurre,  à  10  s 118+^  » 

72  poulardes,  chapons  et  canards,  à  10  s 36*  » 

6  livres  de  sucre,  à  1*  4  s 7*  4  s. 

36  fromages,  à  20  s 36*  » 

Total 4.446*  4s. 

Revenus  en  argent 46.917*    »    9d. 

Revenus  en  nature 4.446*    4s.  » 


Total  des  revenus 51.363*    4s.  9 d. 

**  *  N'est  point  fait  mention  dans  le  susdit  revenu  d'une  coupe 
•de  bois,  de  10  arpents,  sis  à  la  Chapelle-sur-oreuse  (1),  qui  se  fait 
tous  les  cinq  ans  et  peut  valoir  au  total  1 .500*. 

CHARGES 

Rente  à  la  fabrique  de  Fontaine,  près  Nangis 172*  16  s. 

Rente  à  la  fabrique  Saint-Hilaire  de  Sens 8*  10  s. 

Rente  au  grand  Séminaire  de  Sens 12*  10  s. 

Pension  viagère  à  M'^e  Frontier,  de  Sens 200*    » 

Rente  à  M.  Boutry,  aumônier  du  roi 200*    » 

Pension  à  l'abbé  de  Sainte-Colombe 8.000*    » 

A  M.  le  curé  de  Saint-Clément,  24  bichets  froment 

et  24  bichets  méteil,  estimés 108*  » 

A  M.  le  curé  de  Saint-Denis,  160  bichets  méteil 

estimés 240*    » 

Au  desservant  de  Chamvres 116*    » 

Aux  gardes  des  bois 750*    » 

Total 9.807*  16  s. 

RÉCAPITULATION 

Revenus 51.363*    4s.  9d. 

Charges 9.807*  16s.  » 


Excédent  des  revenus 41.555*   8s.  9 d. 


1 1 1  Voir  Arch.  Yonne.  H  10-2. 
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ABBAYE  DE  SAINT-JEAN  DE  SENS 

GÉNOVÉFAINS 


D'.iprès  l'inveutaiie  dressé  par  la  iimuicipalitc  de  Sens,  le  7  mai  1790  (Arclu 
Youne,  Q  36).  rectifié,  quant  aux  cluiïros,  à  l'aide  des  baux  et  du  procès-verbal  d'esti- 
mation des  biens  soumissionnés  par  la  municipalité  de  Sens  Uliid.  Q  54,  p.  110-151). 


1.  —  CaNONICATS   a    la   CATHKD.IALE 

Gros  en  arpent 1000* 

Feuilles  de  septembre  et  de  Noël,  année  commune.  .  .  .  500* 

180  bichets  de  froment,  à  56  s 420* 

150  bichets  de  seigle,  à  26s 195* 

50  bichets  d'avoine,  à  20  s 50* 

Droit  de  corbelage  et  annales 180* 

Total 2345^ 

2.  —  Fermages 

112  arpents  20  perches  de  bols,  à  Brannay  (n»  11)(1),  dont 
25  arpents  15  perches  en  réserve  âgés  de  22  ans,  le  surplus  divisé 
en  25  coupes  qui  forment  par  cha(|iie  année  3  aipents  50  perches^ 
estimés,  à  100  sols  la  feuille 375*    »     » 

Terres  et  prés  au  fmage  dudit  Brannay 
(n"  12),  cédés  à  M.  de  Moinville  pour 350*    »      » 

10  arpents  26  cordes  de  pré  et  11  arpents 
62  cordes  de  terre,  à  Saint-Clément  (n^  1328) (2) 
amodiés  à  Clément  Nonat,  par  l)ail  devant  Iléaul- 
me,  notaire  à  Sens,  le  11  février  1787,  moyen- 
nant      200*'-'5)    »     » 

900  bottes  de  foin,  à  15*  le  cent     135*       »     » 

12bichetsdefroment,à2'  Ils.       30*     12s.» 

12  l)ichets  de  seigle,  à  1'^  2s...       13*       4      »  378*  16s.  » 

A  reporter 1.103^  16s.  » 


(Il  Voir  .'\nh.  Yonne,  H  iOUdonation  de  1175). 
(•2)  Voir  .\rch.  Yonne.  Il  il-i  (acquisition  de  |-2-2i-i. 
Cîi  1/inventairc  iiorli'.IdO*'  au  lieu  de  "200*. 
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Report 1.103ttl6s.  » 

50  arpents  de  terre  à  Courceaiix  (n»  1(56),  alï'er- 
més  à  l^lme  Chenault,  par  bail  devant  Héaulme, 
du  20  janvier  1783,  moyennant..  .     300^^    »     » 
et  25bichetsde  froment,  à  2+^  Ils..       63*  15  s.  »  363"^  15  s.  » 

••  Les  dîmes  de  Saint-Sauveur,  Saint-Léon, 
Saint-Nicolas(l  ),  alïermées  à  Jean-Charles  Troué, 
vigneron,  moyennant 75*    »     » 

Les  vignes  {n°^  1569,  1576,  1577,  1578  et  1579) 
et  dîmes  de  Saint-Sauveur,  que  la  communauté 
fait  valoir,  estimées,  année  commune 500*    »     » 

9  arpents  de  terre  à  Gisy  {n°  534)(2),  affermés  à 
Louis  Boivin,  par  bail  devant  Héaulme,  du  10 
avril  1781,  moyennant 80*    »     » 

13  arpents  de  terre  à  Gron  (n"  672)  (3),  affermés 
à  Etienne  Lhioiireau,  par  bail  devant  Héaulme, 

du  18  avril  1782,  moyennant 18*    »     » 

et  12  bichets  de  méteil,  à  1*  14  s. .  .  .     30*  12  s.  »  48*  12  s.  » 

*  89  arpents  de  terres  et  5  arpents  et  demi  de 
prés  à  Jaulnes  (4),  affermés  à  Edme  Genest, 
moyennant 600*    »     » 

30  arpents  de  terres  et  5  quartiers  de  pré  à 
Lixy  (no  795)  (5),  affermés  à  la  veuve  Boulanger, 
par  bail  devant  Longuet,  notaire  à  Brannay,  le 
20  novembre  1784,  moyennant 750*    »     » 

32  arpents  85  cordes  de  terres,  à  Màlay-le- 
Vicomte  {n°  839) (6),  amodiés  à  Claude  Petot,par 
bail  devant  Héaulme,  le  24  janvier  1784,  moyen- 
nant       300*    »     » 

12  livres  de  beurre,  à  8s 4*  16s.  »  304*  16s.  » 


A  reporter 3.825*  19s.  » 


il)  Voir  Arch.  Yonne,  H  il7  et  infra,  notice  de  Sens. 
(•2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  4U5  (acquisition  de  125:21. 
i3l  Voir  Arch.  Yonne,  H  iU5  (acquisition  de  15341. 
i4)  Voir  Arch.  Yonne,  Il  405  (acquisition  de  1491). 
i5)  Voir  Arch.  Yonne,  H  406  et  infra,  notice  de  I^ixy. 
i6i  Voir  Arcli.  Yonne,  It  408  (acquisitions  de  1-220  et  1232). 
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Report 3.825^  19s. 

10  arpents  de  terre  audit  lieu  (n°  837), affermés 
à  Pierre  Dupré  et  Jean  Thienloup,  par  bail  de- 
vant Héaulme,  du  24  juin  1784,  moyennant 96*    » 

Un  enclos  de  7  arpents,  y  compris  un  arpent  de 
pré,  à  La  Motlie4ès-Sens  (n»  1553),  afl"ermé  à 
Edme  Bourdon,  par  bail  devant  Héauime,  du 
17  août  1784,  moyennant. 170*    » 

Le  moulin  de  Saint-Jean  (n»  1589x1  ),  affermé  à 
Pierre-Jérôme  Benoit,  par  bail  devant  Héauime, 
du  24  septembre  1783,  moyennant  29  bichets  de 
méteil  par  mois,  ce  qui  fait  par  an  638  bichets,  à 
1-^  14s.  le  bichet 1.084*  12s. 

*  87  arpents  61  perches  de  terres,  à  Neuilly 
(district  de  Joigny)  (2),  affermés  à  Jean  Burat, 
moyennant 500*    » 

49  arpents  de  terre  en  plusieurs  climats,  à  Sens 
(n°  1570),  affermés  à  Jean  Courtot,  fermier  de 
Saint-Antoine,  par  bail  devant  Héauime,  du  20 

janvier  1790,  moyennant 170* 

et  70  bichets  de  méteil,  à  1*  14  s 119*        289*    » 

**  Les  dîmes  de  Pécy  (3),  affermées  à  la  veuve 
Chemin,  moyennant. 830*    » 

14  arpents  70  perches  de  terre  et  6  arpents  62 
perches  de  pré,  à  Pont-sur- Vanne  (n°  1169),  affer- 
més à  la  veuve  Thomas,  par  bail  du  8  mai  1785, 
movennant 200*    » 


A  reporter 6.995*  Ils. 


(Il  Voii'  An-li.  VoMiic.  Il   U'.l. 

(-2}  Voir  Arch.  V(»iin(".  Il  WJ. 

(3)  Pécy,  canton  de  Naiif^n-s,  arroïKlis.semeiit  île  Provins  iSeine-et-Marne).  Par  bail 
du  7  août  1-781,  les  relijrieu.\  de  Saint-Jean  allermaient  à  Madeleine  Piquet,  veuve  de 
Pieire  Çliemin  :  1"  Les  deux  tiers  des  dîmes  de  crains,  tant  jrro.sses  que  menues, 
(lu'ils  ont  droit  de  prendre  dans  l'étendue  de  la  paroisse  dudit  Pécy  et  es  environs, 
lesdits  deu.x  tiers,  dont  les  trois  font  le  tout,  étant  à  i)arta}rer  avec  le  sieur  prieur 
diidit  Pécy  et  celui  de  .Mirvaux.  memiires  dépendant  de  ladite  al)liaye,  aux(juels  le 
dernier  tiers  api)artient  par  indivis:  :J"  le  droit  de  dîme  sur  le  linafre  de  (iatin  et 
Courijalay  (canton  de  ]{ozoy,  arrondissement  de  Coulommiersi,  ajipelé  la  dîme  de  Cliâ 
très,  dr)nt  le  tiers  appartient  aux  sieurs  bailleurs  et  les  deux  autres  tiers  aux  sieurs 
abbé  de  Jouy  et  chanoines  de  Courpalay,  le  tout  moyennant  8;J0*  (Arcli.  Yonne, 
H  ilO). 
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Report 6.995"  Ils.  » 

0  arpents  30  perches  de  garennes  et  courtils,  au 
finage  de  Saint-Fregts,  à  Sens  (n"  15(S2i,  alTermés 
à  Savinien  Rousselet  et  autres,  par  bail  du  17  dé- 
cembre 1781,  moyennant 300  ^    »     » 

10  arpents  environ  de  terre,  au  linage  de  Saint- 
Paul,  à  Sens  (n"  1637),  afTermés  à  Edme-Augustin 
Landry,  meunier,  par  l)ail  du  2ô  août  1788, 
moyennant 72"    »      » 

Terres  et  prés  [à  Villemanocbe]  m"  2209),  dé- 
pendant du  bénéfice  de  Saint-Gilles-aux-iîois(l), 
[en  la  paroisse  de  Pont-sur- Yonne],  affermés  à 
Jean-Baptiste  Gâteau,  moyennant 400*^    »      » 

Un  autre  bien  audit  lieu  de  Villemanocbe 
(n**  1241)  (2),  aussi  dépendant  dudit  bénéfice  (2), 
consistant  en  une  ferme,  terres  et  prés,  affermés  à 
Pierre-Etienne  Perrier,  moyennant 270*^    »      » 


A  reporter 8.037^  Ils.  » 


(i)  Voici  le  détail,  d'après  une  déclaration  faite  en  1766.  des  terres  du  prieuré  de 
Saint-Gilles,  sises  à  Yillemauoche  et  La  (;iiapelle-(;iiampiguy.  terres  expressément 
exceptées  du  i)ail  de  la  ferme  de  Saint-Gilles  (Voir  infra.  note3i  :  «  Premièrement 
une  pièce  de  pré  contenant  7  arpents,  au  linage  de  Ghampigny-la-Chapelle,  tehant 
d'un  long.  etc.  ;  item  1  arpent  de  pré  au  même  lieu,  tenant,  etc.  ;  item  au  même  fi- 
nage. climat  des  Cochons,  1  arpent  de  terre  :  item  4  arpents  de  terre  sur  le  finage  de 
Villemanoche,  lieu  dit  le  Prez  :  item  demi-arpent  demi-quartier  de  pré,  mêmes  lieu, 
seigneurie  et  finage.  lieu  dit  les  Gains:  item  demi-arpent  demi-quartier  de  terre,  au 
même  finage;  item  demi-arpent  demi-quartier  de  terre,  même  finage.  lieu  et  climat 
des  Buissons:  item  demi-arpent  demi-quartier  de  terre  au  même  lieu;  item  9  quartiers 
au  même  finage.  lieu  dit  l'Anguille  »  (Arcli.  Yonne.  H  441 1.  Cette  déclaration  porte 
sur  8  arpents  de  prés  et  1  arpent  de  terre,  à  la  Chapelle-Champigny,  et  8  arpents 
75  perches  de  terre,  à  Villemanoche,  ce  ([ui  concorde  avec  le  lot  n°  2"209,  mis  en 
vente  le  14  juin  1791. 

i:2i  Les  l)àtiments  de  la  ferme  étaient  sur  le  finage  de  l'ont,  ainsi  ([u'une  partie 
des  terres. 

(3l  t'n  bail  du  8  mai  17ÔU  fixe  la  quantité  de  ces  terres,  i'ar  cet  acte  le  prieur, 
Claude  Prévost,  afferme  à  Claude  Prudhomme.  laboureur  à  Pont,  «  le  revenu  du  d(Mnaine 
tem|)orel  dudit  prieuré  de  Saint-Gilles.  eon.sistant  en  maison,  bâtiment  et  déi)endan- 
ces,  terres,  prés,  bois,  étangs  et  broussailles,  le  tout  contenant  en  tout  i'M  arpents  ou 
environ,  dont  il  y  a  environ  80  arpents  en  labour,  '2  arpents  tant  en  bois,  prés, 
qu'étang  et  broussailles  et  le  surplus  en  friches,  tenant  le  tout  d'un  long  aux  terres 
de  la  ferme  de  Cliâtillon.  d'autre  long  aux  Franchises  de  Pout-sur-Yonne.  d'un  bout 
au  bois  de  Villemanoche,  d'autre  au  l)ois  de  Son  Altesse  Seigneuriale  .M''''  de  Sens, 
appelle  le  Colombier,  à  l'exception  iU;s  terres  et  -prés  situés  en  la  paroisse  de  la 
Chapelle- Champifjnij  et  Villemanoche  (n''2209)  et  des  tuileries  étant  dans  l'enceinte 
des  dites  terres  ci-dessus  énoncées,  que  le  sieur  bailleur  se  réserve  ».  le  tout  moyen- 
nant 140^  et  6  bons  poulets  i.Arch.  Yonne,  H  441 1.  Un  bail  du  i'!i  novembre  1784, 
analysé  ci-dessous  (vente  n"  1-241 1.  confirme  ces  indications. 
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Report 8.037    Ils.  » 

Une  tuilerie  audit  lieu  (n»  1191),  louée  au 
nommé  (irai)in,  moyennant 72      »      » 

115  arpents  de  terre  et  ô  arpents  de  pré,  à  Voi- 
sines tn"  2460) (1).  alTermés  à  Xonat  et  André 
Thouaille,  par  bail  du  24  décembre  1784,  moyen- 
nant      760' 

et  8  bichets  d'orge,  à  1"^  le  bichet.. 8"        768*^    »     » 

*  Les  terres,  les  droits  seigneuriaux  et  les  dîmes 
de  Voulx(  2).  affermés  à  Sadron,  moyennant.  ..  .         7C0*'    »     > 

'  Le  moulin  de  Voulx(3),  alTerméà  Jean  lîoul- 
laut,  moyennant 500^'    »     » 

Une  pépinière  à  Sens,  contenant  3  arpents  73 
perches,  et  2  arpents  de  terre  aux  Chailldts 
(no  1652),  amodiés  au  sieur  Sauvai  pour  27  ans, 
par  bail  devant  Chaml)lain,  du  26  août  1775, 
moj'ennant 240*    »     » 


Total 10.317^'  Ils.  » 

3.  —  Rentks  foxcikkks  et  redevances 

Rente  dues  i)ar  Je  sieur  Richard,  sur  la  maison 

de  riCpinglier,  à  Sens  . 110"    »      » 

—  due  i)ar  l'archevêque 40*    »     » 

—  sur  le  domaine  de  Sens 86*  Ils.  6d. 

—  sur  les  tailles  de  Sens 47*    8s.  » 


A  reporter 283*  19s.  6d. 


(Il  Voir  .\rcli.  Vomie,  H  i:Jl)  iildiintioii  île  IHiOi. 

(2i  Vimlx.  canton  de  Lonez-le-Bocaîre,  arntiulissenient  de  Koiitaiiiebleau  iSeiiie-et- 
Maniei.  Le  dernier  bail  con.servé  de  la  terre  et  seigneurie  de  Voulx  date  du  "2  déceiii- 
bre  1771.  Le  preneur.  Fr.  Leblond,  jouira  :  1°  des  «  grandes  dîmes  de  vins  et  grains 
de  la  paroisse  de  Vou.v,  avec  la  recette  dudit  Voux,  consistant  en  censives  et  rentes, 
lods  et  ventes,  droit  de  grelfe.  prévôtr.  four  à  ban,  cbaniparts  et  généralement  tons 
les  autres  droits  appartenant  aux  bailleurs  à  partager  avec  le  lioi  iionr  raison  de 
ladite  recette  et  y  compris  le  droit  (!<•  cba.sse  et  celui  de  pêdie  »:  '2°  de  l<l  arpents  et 
demi  de  terre,  et  de  demi-<iuarlier  de  pré  et  de  S  ijcrchcs  de  chenneviére  et  dune 
Hiai.son  en  la  Grande-Hue  de  Voulx:  le  fout  moyennant  r)(l()t  et  à  charge  de  payera  la 
décharge  des  bailleurs.  «  le  gros  du  prieur  curé  de  Voux.  consistant  en  "Ji-K  bidicts 
de  i)lé  niéteil.  tels  (ju'ils  provieiulront  desdils  dirru's  et  cliMiii|)arls.  iiareiilc  (|u;nilité 
d'avoine  et  1  bichet  de  jiois  ronds.  le  tout  mm-shic  de  Voux.  avec  tontes  les  pailles  di- 
6ibichel.sde  blé  -  (Anh.  Vonne.  1!  V-V-\k 

(•"Jl  Voir  .\rch.  Vonne.  Il'  l'il. 
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Report 283^  19s.  6 d. 

Rente  sur  le  domaine  de  Nemours 16^  10  s.  » 

—  due  par  Claude  Fontaine,  de  Saint-Aubin  35^*    »     » 

—  due  par  la  veuve  Ramonay 15*    »     » 

—  due  par  le  collège  de  Montargis 20**^    »     » 

—  due  par  l'abbé  de  Monbourg 40*    »     » 

—  due  par  Etienne  Burat,  de  Neuilly 18*    »     » 

—  due  par  le  Grand  Séminaire  de  Sens  ....  15^    »     » 

—  due  par  les  Carmélites  de  Sens 6^^  10s.  » 

—  due  par  Edme  Berlin  et  consors 12*    »     > 


due  par  Simon  Chédé 30 


» 


—  due  par  le  sieur  Pinot 6*    »     » 

—  due  par  Trempé 18*^    »     » 

—  due  par  le  sieur  Gauthier 3^  10s.  » 

—  due  par  la  veuve  Lasnier 17*    2  s.  » 

—  due  par  la  veuve  Boursier 6*    »     » 

—  due  par  la  veuve  Louis  Pompon 30*    »     y> 

—  due  par  la  veuve  Louis  Haguenier 20*    »     » 

—  due    par  le  sieur  Villadiev,   à  Pont-sur- 

Yonne  7*  10  s.  » 

—  due  par  Nicolas  Varache,  à  Vertilly 10*  15  s.  » 

—  due  par  la  veuve  Chaumard 9^    »     » 

—  due  par  Savinien  Desprès,  à  Màlay 6*    »     » 

Petites  rentes  au-dessous  de  6^ 176*  16  s.  » 

Total  des  rentes 802*  12  s.  6  d. 

4.  —  Responsions  de  mm.  les  bénéficiers 

Du  prieur  de  Bois-Commun 40*    »      » 

—  Brannay 12*  10s.  » 

—  Château-Renard 20*    »     » 

—  Chaumont 12*    »      » 

—  Chéroy 20*    »     » 

—  la  Conception,  à  Orléans 15*    »     » 

—  Cudot 10*    5s.  » 

—  Dollot 12*    »     » 

—  Sainte-Geneviève 9*    »      » 

—  Grez 8*    »     » 

—  Lixy 10*    »      » 

—  Molinons 15*    »      » 

—  Mont-Barrois 5*    »      » 

A  reporter 188*  15s.  » 
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Du  prieur  de  Nibelle 5*  » 

—  Noyen-sur-Seine 20^  » 

—  Bessy 7*  » 

—  Vertilly 102+^  10s. 

—  Serbonnes 5*  » 

—  Bellegarde 13^*^  » 

—  Theil 5^^  » 

—  Vallery 5*  » 

—  Vaumort 30*  » 

Villeneuve-rArchevêque 12*  » 

—  Vinneuf 5*  » 

Voisines 12*  » 

—  Voulx 46^  » 


Total 456*    5s. 

5.    —    BÉNÉFICES    SIMPLES 

La  maison,  par  arrangement  avec  les  titulaires  des  dits  bénéfi- 
ces, a  joui  des  revenus  que  les  dits  titulaires  pourraient  réclamer  : 

10  Bénéfice  de  Flottin,  titulaire  M.  Dauby; 

2*^        —  Saint-Caprais,  titulaire  M.  Vaillant; 

3«        —  Saint-Fiacre-de-Briare,  titulaire  M.  Robert. 

Les  trois  bénéfices  réunis  ont  produit  annuellement..  .      1 .350* 

11  est  dû  annuellement  au  prieur  de  Flottin,  par  M.  le 

duc  d'Orléans,  un  droit  de  chauffage  évalué 60* 

Il  y  a  de  plus  quel(}ues  droits  ccnsuels  et  le  ([uart  dans 
le  terrage  dAmilly  ;  fautre  (juart  api)arlient  au  prieur 
de  Dorlot;  les  deux  (juarts  sont  alTermés  aux  dames  Do- 
minicaines de  Montargis 120* 

li  est  dû  au  prieur  de  Saint-Fiacre-de-Briare,  une  rente 
sur  la  terre  de  Puiselay,  évaluée 50*^ 

Le  prieuré  de  Dorlot,  près  Cbàtillon-sur-Loing,  en 
terres  et  prés 130* 

Le  prieuré  de  Saint-i^'iacre-de-la-Bussière,  près  (iien, 
produit  annuel 140'^ 

Le  |)rieuré  de  Saint-Gilles-aux-Bois  (1),  |à  Pont-sur- 
^'(jnnc| mémoire 

Total 1.850* 


i|i  Voir  ci-(l<'s.sus,  p.  8J>,  lo  dc'tail  de.slticns  du  pricmô  de  Saiikt  (iilles. 
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UKCAPITL'LATION 


1°  Canonicats  de  la  cathédrale 2.345*^    »     » 

2«  Fermages 10. 317^'  Ils.  » 

30  Rentes 802*  12s.  6d. 

4°  Responsions  des  bénéficiers 456*    5s.  » 

50  Bënélices  simples 1 .850*    »     » 

Total 15.771*    8s.  6d. 

Charges  à  déduire 4. 103*  10s.  3 d. 

Re.ste 11.667*  18s.  3d. 


ABBAYE  DE  SAINT-PAUL  DE  SENS 


PHEMOXTRES 


D"apn'S  l'estimaiiou  des  biens  soumissionnés  par  la  municipalité  de  Sens 
lArch.  Yonne,  Q  54,  p.  151-157). 

1.  —  Mense  conventuelle 

Le  prieuré  de  Saint-Paul  (n°  1649),  situé  dans  un  faubourg  de 
Sens  appelé  Saint-Cartault,  une  maison,  colombier,  parterre, 
jardin  et  accin,  l'église  qui  sert  de  paroisse  à  Saint-Cartault,  dont 
le  prieur  est  curé,  le  tout  consistant  en  3  arpents  de  terre  ou 
environ,  clos  de  murs,  estimé  en  revenu 50*    » 

Le  moulin  de  Saint-Paul  et  ses  dépendances  (n'' 
1588)  (1),  consistant  en  une  île  près  ledit  moulin, 
6  quartiers  de  terres  laboural)les,  1  arpent  tant  terre 
que  pré,  2  battes  de  courtils,  8  arpents  ou  environ  de 
pré  en  deux  pièces,  dont  3  arpents  derrière  la  maison, 
le  long  de  la  rivière  d'Yonne,  et  5  arpents  entre  les 
deux  Vannes;  tous  lesdits  objets  loués  au  sieur  Cha- 
pelain, par  bail  devant  Hélye  l'aîné,  notaire  à  Sens, 

le  27  avril  1786,  moyennant!! 1.200*    > 

A  reporter 1 .250*    » 


ill  Voir  Arcli.  Yonne  11  Wl. 
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66  arpents  et  demi  de  terre  (n^  1615)(1),  afTermés  à 
Louis  Descodindes,  à  présent  Claude-Louis  Poulain, 
par  l)ail  devant  Héh'e,  le  14  novembre  1781,  moyen- 
nant          250^   » 

49  arpents  et  demi  ou  environ  de  terre  (n»  1615) 
alïermés  au  sieur  Ménissier,  devant  Hélye,  le  12  fé- 
vrier 1780,  moyennant 270*    > 

11  arpents 40  perches  de  courtils  (n"  1615),  situés 
sur  la  paroisse  Saint-Cartault,  à  Sens,  loués  au  sieur 
Descodindes  devant  Hélye,  le  14  novembre  1781, 
moyennant 114^*^    » 

8  arpents  de  terre  à  Rosoy  (n"  1284),  loués  à  \'in- 
cent  Boulicol,  par  bail  reçu  Hélye,  le  20  novem- 
bre 1734,  moyennant 47*    » 

2  arpents  déterre  à  Maillot (n"  807),  affermés  à  Jean 
Regnard  devant  Hélye,  le  31  décembre  1785,  moyen- 
nant.   9^t  18s. 

1  arpent  en  deux  pièces  à  Rosoy  (n^  1285),  loué 
à  Edme  Berlin,  devant  Hélye  le  3  juin  1786,  moyen- 
nant   lO""    » 

1  demi-arpent  déterre  (  n»  1608),  contigu  à  la  Ruelle 
verte,  [à  SensJ,  dans  lequel  est  une  aulnaye  en  non- 
valeur,  estimé 5*    » 

**  16  l)icliets  de  froment  de  rente  due  par  M.  de 
Fleurigny  (2i,  par  bail  du  9  avril  1786,  estimés  à 
raison  de  2*  1 1  s.  le  bichet 40*  16s. 

Un  quartier  de  courtils  (n"  1590),  loué  à  Pierre 
Pichard,  devant  Hélye,  le  20  octobre  1781,  moyennant  6'    » 

6  haltes  de  terre  en  courtils  contenant  demi-arpent 
environ,  paroisse  Saint-Cartault,  loués  à  Jérôme 
Petit,  devant  Hélye,  le  28  mars  178(5,  moyennant.  .  .  .  6*    » 

**  4*  de  rente  due  sur  un  jaixlin  par  les  héritiers 
Jean  (>hedé,  par  bail  devant  Hélye,  le  8  février  1786.  4'    » 

5  (piartiers  de  vieille  vigne  (n"  2063)  (pie  le  prieur 
fait    valoir    j)ar    lui-même,  [à   \'éron|,    estimés    en 

revenu 10"    » 

A  reporter ^022"  14s. 


Ill  Vciitlii  avec  les  {leu.\  aiiicle.s  suivants. 

('2i  Voir  Arcli.  Yonne,  H  i74,  un  arrêt  du  Parlement  du  l-2  avril  l")i-î,  coiidaMiMant 
François  Leclerc,  sei^rneur  de  Kleurifrny.  à  payer  à  l'abbaye  de  Saint- l'an!  -1  selier.s 
froment  de  rente  sur  le  nloulin  du  Heujrnon.  à  Flcuritrny. 
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Report 2. 022^^4  s. 

*'•  Un  demi-arpent  de  vigne  à  Maillot,  lieudit  les 
F^ssarts,  loués  au  nommé  Fleury,  devant  Hélye, 
le  1^0  mars  1788,  moyennant 7^    » 

*•  20^^  de  rente  due  par  les  héritiers  Seguin  sur  une 
maison  et  un  jardin,  paroisse  Saint-Cartault 20""    » 

VïiG  maison  et  jardin  en  ladite  paroisse  (n"  1648), 
louée  au  père  Lesourd,  par  bail  devant  Hélye,  le 
16  novembre  1789,  moyennant 72""   > 

40-  de  rente  due  par  Nicolas  Moulefarine  (n°  1673), 
sur  une  maison  et  jardin  au  dit  lieu,  bail  reçu  Cor- 
mier, notaire  à  Sens,  le  31  mai  1730 40"    y> 

Une  maison  au  dit  lieu  (no  1638),  avec  un  arpent 
de  terre  et  4  carreaux  de  courtils,  loués  à  Etienne 
Renard  et  Pierre  Pichard  le  jeune,  devant  Hélye,  le 
28  mars  1786,  moyennant  90*^  ;  sur  quoi  déduisant  le 
tiers,  pour  les  impôts  et  réparations  aux  bâtiments, 
reste 60*   » 


Total 2.221- 14s. 


2.  —  Mknse  abbatiale 

180  arpents  de  terre  et  pré  à  Véron  (n^  2072),  affermés  à  Savi- 
nien  Bordelot,  Gabriel  Dechambre  et  Alexis  Cornu,  par  bail 
devant  Bellaguet,  notaire  à  Sens,  le  9  avril  1783,  moj'en- 
nant 900*""  » 

20  arpents  18  perches  de  terre,  3  arpents  34  perches 
ches  de  pré  à  Courlon,  Villemanoche  et  Vinneuf 
(n"  205),  avec  une  maison  audit  Courlon,  affermés  à 
Edme  Lamy,  dudit  lieu  de  Courlon,  devant  Juris, 
notaire  à  Provins,  le  16  mai  1780,  moyennant 230*    » 

13  arpents  de  terre  à  Michery  <  n^  931),  tenus  par 
Jean  Michaut,  par  bail  devant  lîellaguet,  notaire  à 
Sens,  le  l^""  décembre  1785,  moyennant 72*   » 

30  arpents  de  terre  à  Michery  m"  932),  tenus  par 
Laurent  Guillon  et  autres,  par  bail  devant  Ancelot, 
notaire  à  Sergines,  le  27  août  1783,  moyennant 180*    » 

A  reporter 1.382*   » 
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Report.  .  ..     1.382*    » 

14  arpents  de  terre  à  Màlay-le-Vicomte  (n"  <S3()), 
tenus  par  JeanetEdme  Mérat,l)ail  devant  liellaguet, 
le  13  juillet  1788,  moyennant 100^    » 

"1'  due  par  le  sieur  Ménissier  sur  40  carreaux  de 
vigne Itt    » 

•*  6^  dues  sur  une  maison  appartenant  au  sieur 
Ménissier 6^^   » 

*■  10  sols  dus  par  le  sieur  Descodindes  sur  sa  maison  »  10s. 

**  7*  dues  sur  deux  maisons  occupées  par  Robin 
Michel  et  François  Derouet,  de  Saint-Paul 7""    » 

"  18  sols  sur  une  maison  occupée  par  Jean  (^liedé  »    18s. 

*'  2*5  s.  de  rente,  due  par  M.  Pelée  de  Chenouleau 
sur  2  arpents  de  terre,  aux  Cannelières 2*    5s. 

"  390",  en  plusieurs  parties,  sur  IHùtel  de  \'ille  de 
Paris.  Il  n'est  ici  question  de  ces  390*  de  rente  que 
pour  mémoire,  attendu  que  c'est  aujourd'hui  la 
Nation  elle-même  qui  s'en  trouve  débitrice.  mémoire 

**  1"  10  s.  de  rente  due  sur  une  maison  et  jardin 
appartenant  à  Claude  Cheneau  dans  les  Coquesalles 
par  Me  Pillot 1^  10s. 

"  12*  dues  sur  une  maison  occupée  par  PZtienne 
Robert,  de  Saint-Pregts 12*    » 

•■  5  sols  sur  trois  maisons  rue  de  Saint-Pregts,  dus 
Godeiroy  et  Gromard 5*    » 

"  1*  due  par  Pichard  sur  un  saussis,  paroisse 
Saint-.Symphorien 1*   » 

*■  l'ôs.  de  rente  sur  trois  maisons  à  Sens,  rue 
Champfeuillard 1'^    5s. 

'*  2*  5s.  de  rente  sur  une  maison,  rue  de  la  Parche- 
minerie 2*    » 

'  2  arpents  de  terre  situés  à  Balloy  (1),  estimés 
2*  l'arpent  de  revenu 4+*^    » 

"  3"  de  rente  sur  3  (juarliers  de  terre,  à  Michery, 
dues  par  I-^dme  Tarlois  et  autres 3"    » 

'•  ]()"  4  s.  de  renie  sur  ()  ([uartiers  de  vigne,  à 
Michery,  dus  par  Picric  l^'illieu  et  autres 1(5"    4s. 

••  4''  de  rente  sur  un  demi-ar|)ent  de  vigne  à 
Michery.  dues  |)ar  Laurent  Paulard 4*    » 

A  reporter 1.449^'  12s. 


(1)  Balluy,  (îiiituii  ili'  \'>\;ty  iS.-cl-.M.i,  Voir  Ardi.  Vdiiiir  II   ï~ '\  nlniiatiiiii  de  1:271 1. 
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Report 1.449- 12  s. 

*•  ô^  de  rente  sur  un  arpent  de  vigne,  à  Michery, 
dues  par  Edme  Jacquemard  et  autres 5^    » 

**  4^  de  rente  sur  un  demi-arpent  de  terre  audit 
lieu,  dues  par  Chrétien  Giboiseau 4^   » 

**  2^  de  rente  sur  un  quartier  de  terre  audit  lieu, 
dues  par  Jean  Michault 2""    » 

**  200^  de  rente  dues  par  le  domaine  de  Sens Mémoire 

**  1^  5  s.  de  rente  dues  par  Jean  Roblot,  de  Saint- 
Martin-du-Tertre 1+"   5  s. 

**  1^  10  s.  de  rente  sur  une  maison  à  Sens,  due  par 
le  sieur  Bezuard,  orfèvre 1*  10s. 

'*  4^  de  rente  sur  deux  maisons  à  Sens,  dues  par 
Pillier,  menuisier,  et  la  veuve  Charpillon 4*    » 

**  2^  de  rente  sur  une  maison  à  Sens,  dues  par  le 
sieur  Hédiard,  marchand 2"   » 

**  6^  de  rente  dues  par  Savinien  Jalmain  et  Fran- 
çois Vaussard,  de  ^'auprune,  paroisse  de  ^'éron 6^    » 

Aux  articles  précédents,  il  convient  d'ajouter  les 
dîmes  que  les  experts  n'estimèrent  point,  à  cause  de 
leur  suppression. 

**  Le  tiers  des  dîmes  de  grains  d'Etigny  et  Mar- 
sangy  (1  »,  affermées 128*    » 

**  Les  grosses  et  menues  dîmes  à  percevoir  par  le 
prieur  sur  la  paroisse  de  Saint-Cartault  (2),  à  Sens, 
affermées •  170*   » 

**  Les  grosses  et  menues  dîmes  à  percevoir  sur  un 
canton  des  finages  de  Saint-Clément  et  de  Gran- 
chettes  (3),  alTermées  moyennant  :  argent 40*   » 

Et  15  livres  de  beurre  fondu,  évaluées 8*  10s. 

**  Les  dîmes  de  grains  et  vins,  à  percevoir  sur  les 
linages  de  Savins  et  Jutigny  (4),  affermées 100*   » 


Total 1.921^  17s. 


il|  Voir  Arch.  Vomie,  H  474  et  infi'd-  notice  d'Etignj'. 
("2)  Voir  Arch.  Vomie,  H  481,  et  infnt.  notice  de  Sens. 
i3)  Voir  Arch.  Vonne,  II  478  et  Infru,  notice  de  Saint-Clément. 
(4i  Jutigny,  comimme  de  l'aroy.  canton  de  Donneinarie-eti-Montois;  Savins,  même 
cautoii  (Seine-et-Marne).  Voir  Arch.  Yonne,  Il  478,  un  bail  de  177U. 
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ABBAYE  DE  SAINT-PIERRE-LE-VIF 

HKNKDIC.TINS 
>n:NSK  CONVKNTUELLK'^* 


D'après  rinveiit;nie  de  la  numieipalitô,  de  Sons,  rédige  le  14  mai  1790 
(Arcli.  Yonne,  Q  359) 

RENTES   EX   ARGENT 

**  Rente  due  sur  une  maison,  à  Saligny 2*   8s.  9d. 

**        —          sur  un  arpent  de  terre,  à  Saligny. .  .  »    10s.  8d. 

**        —          sur  une  maison,  à  Saligny ■.  .  .  .  3^^   3s.  » 

*•         —          sur  une  maison,  à  Saligny 33*   »    » 

*'        —          sur  une  maison,  à  Saligny 7*    »    » 

—  par  le  collège  de  Sens 104^^   5s.  4d. 

*•        —          par  Antoine  Marseille,  à  Sens 20*    »     » 

**        —  sur  1  (juartier  de  vigne,  à  (2hamp- 

Plaisant,  à  Sens 2*   5s.  2d. 

-    **        —          sur  2  (juartiers  de  vigne,  même  lieu  3*10s.  4d. 

**        —          sur  2  quartiers  de  vigne,  même  lieu  4*    »     4d. 

**  —  sur  1  quartier  de  vigne,  même  lieu.  2*  »  2d. 
**        —          sur  6   quartiers  de   pré    et  vigne, 

même  lieu "  20*    »     8d. 

**        —          sur  2  (juartiers  de  vigne,  même  lieu  6*    »     5d. 

*•        —          sur  2  (quartiers  de  vigne,  même  lieu  4*   5s.  4d. 

"        —         sur  23  perches  de  vigne,  même  lieu  l*15s.  8d. 

*•        —          sur  1  (juart.  1 '2  de  vigne,  même  lieu  3*    »     4d. 

**        —          sur  18  carreaux  de  vigne,  même  lieu  1*   5s.  4d. 

—  sur  2  quartiers  de  vigne,  même  lieu  4*  »  4d. 
*'  —  sur  1  (juartier  de  vigne,  même  lieu.  2*  »  2d. 
*•  Rente  due  par  l'abbaye  de  Saint-Jean  de  Sens  4*  10s.  » 

••  Rente  due  sur  une  maison,  à  Villiers-Louis  .  .  11*  10s.  y> 

'*  Rente  due  sur  4  arpents  de  terre,  à  Sens 5*   »     » 

"  Rente  due  sur  22   arpents  de  terre,  à  Sens, 

linage  de  Sainte-Béate »    18s.  4d. 

"  Rente  due  sur  2  (|uartiers  de  terre,  à  Sens.  ...  »    10s.  2d. 

A  reporter 247*   »    6d. 


dj  La  iiicnse  al)i)atia]c  était  unie  à  ia  (;iHi;/n''i:ati(iii  de  la  .Mission  de  \ Crsailles.  Voir 
infra. 
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Report 247'^    »     6d. 

"  Rente  due  sur  le  moulin  à  foulon  dAndrecy.  9^    »     » 

'*  Rente  due  sur  le  domaine  royal  de  Sens 25^   »    » 

**  Rente  due  sur  quatre  maisons  à  la  porte  For- 

meau,  à  Sens 3"  10s.  » 

•*  Rente  due  sur  deux  maisons,  rue  des  Trois- 

Croissants,  à  Sens 8^   »     » 

*'  Rente    due   sur  une   maison,  rue  du  Saint- 
Esprit,  à  Sens 1*  10s.  » 

'*  Rente  due  sur  deux   maisons,   rue  Couverte.  2^    »     4d. 

*'  Rente  due  sur  une  maison,  rue  des  Ballets,  3^   »     » 

*'  Rente   due   sur    une    maison,   rue  Vannerie,  5*    »     » 

•*  Rente  due  sur  une  maison,  rue  Saint-Benoît,  »    17s.  6d. 

**  Rente  due  sur  une  maison,  rue  Charronnerie,  3"^   2s.» 
■*  Rente  due  sur  une  maison,  rue  de  la  Petite- 

Juiverie,  à  Sens 1+^    5s.  » 

"  Rente  due  sur  une  maison,  rue  de  la  Grande- 

Juiverie,  à  Sens 1*  10s.  » 

**  Rente  due  sur  un  quartier  de  vigne,  à  Sens..  .  1*  10s.  » 
**  Rente  due  sur  un  jardin,  faubourg  Saint-Savi- 

nien,  à  Sens 1^  18s.  6d. 

**  Rente  due  sur  1  arpent  de  terre,  à  Sens 3^    »     6d. 

**  Rente  due  sur  2  quartiers  de  vigne,  en  Champ- 
Plaisant,  à  Sens 3*    »     » 

**  Rente  due  sur  2  quartiers  de  vigne,  à  Sens.  ...  »    15s.  4d. 
**  Rente    due  sur  une   maison,  paroisse  Saint- 
Nicolas,  à  Sens 2*   »     » 

**  Rente  due  sur  2  quartiers  déterre,  faubourg 

Saint-Maurice,  à  Sens 2*  10s.  » 

**  Rente  due  sur  une   maison,  faubourg  Saint- 

Pregts,  à  Sens 2^    »    6d. 

'*  Rente  due  sur  un  quartier  de  terre,  finage  de 

Saint-Pregts,  à  Sens 1"^   5s.  » 

**  Rente  due  sur  5  quartiers  de   terre,   au  pont 

Bruant,  à  Sens 12+*^    »     » 

"  Rente  due  sur  une  maison,  à  Saint-Clément  .  .  »     8s.  4d^ 
**  Rente  due  sur  12  perches  de  terre,  à  Màlay- 

le-Roi ■ 1*   »    » 

**  Rente  due  sur  une  maison,  à  Vinneuf 2*  Ils.  » 

'•  Rente  due  sur  7  arpents  de  terre,  à  Courlon  . .  24*   »     » 

■*  Rente  due  sur  3  arpents  de  terre,  à  Rosoy. ..  .  15*    »     » 

•'  Rente  due  sur  une  maison,  à  Gron 2*  13s.  » 

A  reporter ~386*   7  s.  6  d. 
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Report 386*^   7  s.  6  d 

**  Rente  due  sur  un  quartier  de  vigne,  à  Maillot  1^   5s.  » 

**  Rente  due  sur  6  carreaux  de  terre,  à  Maillot..  1*    »     » 

"  Rente  due  sur  12  perches  de  terre,  à  Màlay- 
le-Roi 1"^    »     » 

**  Rente  due  sur  3  quartiers  de  terre,  à  Màlay- 
le-Roi »    12s.  » 

'•  Rente  due  sur  le  moulin  banal  de  Màlay- 
le-Roi '.       15(r    »     » 

**  Rente  due  sur  6  quartiers  de  terre,  à  Màlay- 
le-Roi 6^   »     » 

**  Rente  due  sur  3  quartiers  de  pré,  à  Màlay-le-Roi  3^   >     » 

**  Rente  due  sur  1  quartier  de  terre,  audit  lieu. .  1^  10s.  » 

**  Rente  due  sur  une  maison,  à  Villiers-Louis  .  .  2^   5s.  » 

**  Renie  due  sur  la  cure  de  Neuilly 2*    »     » 

**  Rente  due  sur  le  prieuré  d'Auxon 3^  15s.  »  î 

**  Rente  due  sur  une  maison  de  plaisance  du 
collège,  aux  Boutours  (à  Sens) »     8s.  » 

'*  Rente  due  sur  1  quartier  de  vigne,  à  Pont-sur- 
Vanne 2^   5s.  » 

**  Rente  due  sur  le  clos  de  Beauvais,  près  Saint- 
Savinien,  à  Sens 3*   4s.  9 d. 

**  Rente  due  sur  une  maison,  faubourg  Saint- 
Savinien,  à  Sens 4^   5s.  Id. 

**  Rente  due  sur  une  maison,  paroisse  Saint- 
Savinien,  à  Sens »    15s.  * 

'*  Rente  due  sur  une  autre  maison,  au  même  lieu  1^   »    3d. 

**  Rente  due  sur  2  arpents  de  terre,  paroisse 
Saint-Savinien 8^"    »      8d. 

"  Rente  due  sur  4  arpents  de  terre,  à  Bois-le-Roy  3"    »     » 

■'  Rente  due  sur  une  maison,  paroisse  Saint- 
Savinien,  à  Sens 1^   2s.  » 

**  Rente  due  sur  le  petit  Séminaire  de  Sens 10^    Is.  » 

**  Rente  due  sur  1  quartier  de  vigne,  au  C.has- 
selin 2"   3s.  » 

'•  Rentes  dues  sur  2  (juartiers  de  vigne 3^^  13s.  4d. 

"  Rente  due  sur  0  ({uartiers  de  vigne,  au 
lîeaumonl 1"^    7s.  (kl. 

"  Rente  due  sur  une  maison,  paroisse  Saint- 
Savinien,  à  Sens 1'^    2s.  6d. 

**  Rente  due  sur  une  maison,  à  Maillot >    10s.  8d. 

A  reporter 60ri3s.3d. 
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Report 601    13s.  3d. 

•"  Rente  due  sur  une  maison,  paroisse   Saint- 

Savinien,  à  Sens 3"    »     » 

*•  Rente  due  sur  le  monastère  des  Ursulines.  ...  »      5s.  » 

**  Rente  due  sur  le  fief  de  Mainbœuf 60"    »     » 

•*  Rente  due  sur  le  fief  de  Fontaine-du-Vau ....  80"    »     » 
**  Rente  due  sur  une   maison,   paroisse  Saint- 

Savinien,  à  Sens 3"  10s.  » 

'*  Rente  due  sur   une   maison,  paroisse  Saint- 

Savinien,  à  Sens 3^   8s.  » 

**  Rente  due  sur  6  quartiers  de  vigne,  à  Sens. ...  2"    Is.  3d. 

**  Rente  due  sur  1  quartier  de  terre,  à  Sens 2"'    »    8d. 

**  Rente  due  sur  1  quartier  de  vigne,  au  Beau- 
mont,  à  Sens 3~    »     4d. 

'*  Rente  due  sur  1  arpent  de  terre,  au  Champ- 
Clos,  à  Sens 3"    »     » 

**  Rente  due  sur  1  quartier  de  vigne,  au  Champ- 
Plaisant,  à  Sens 4"   >     » 

**  Rente  due  sur   une   maison,   paroisse  Notre- 
Dame,  à  Sens 14''  15s.  » 

**  Rente  due  sur  1  arpent  de  vigne,  à  PilTonds  .  .  3"    »     2d. 

*•  Rente  due  sur  une  maison,  à  \'oisines »    Ils.  6d. 

**  Rente  due   sur  une  maison,  rue   de  l'Epée, 

à  Sens 1"   2s.  » 

**  Rente  due  sur  une  maison,  même  rue 3^    »     > 

**  Rente    due    sur    une    maison,    Grande-Rue, 

à  Sens 3^  15s.  4d. 

•*  Rentes  dues  sur  deux  maisons,  même  rue.  ...  1*  10s.  » 

-'Rente    due  sur  une   maison,   rue   Vannerie,  45"    Is.  » 

"  Rente  due  sur  une  maison,  rue  des  Fromages,  4"    »     » 

**  Rente  due   sur  une  maison,  rue   Gastebois,  5-   »     » 

"*  Rente  due  sur  une  maison,  rue  Saint-Romain,  1"    »     » 

**  Rente  due  sur  une   maison,  rue   des   Etuves,  45"    »     » 
"  Rente  due  sur  une  maison,  rue  de  la  Grande- 

Juiverie,  à  Sens 34"    »     » 

"  Rente  due  sur  37  perches  de  terre,  à  la  Croix- 

Girault,  à  Sens 4"    »     » 

**  Rente  due  sur  trois  maisons,  rue  des  Forges,  »    15s.  » 
**  Rente  due    sur    un   jardin,    paroisse    Saint- 

Pregts,  à  Sens »    15  s.  » 

'*  Rente  due  sur  une  tannerie,  rue  de  la  Blan- 
chisserie, à  Sens 1"  10s.  » 

A  reporter 934*  13s.  6d. 

7 
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Report 934*  1 3  s.  6  d. 

*•  Rente    due    sur    la    manufacture     de    colle, 

même  rue »    15s.  » 

'*  Rente  due  sur  diverses  maisons,  à  Sens.  .....  12*  13s.  6d. 

"*  Rente  due  sur  un  jardin,  paroisse  Saint-Paul, 

à  Sens 6*   »     » 

**  Rente  due  sur  3   quartiers  de  vigne,  proche 

Saint-Rond,  à  Sens 3*    »     » 

**  Rente  due  sur  5  quartiers  de  vigne,  au  même 

lieu 2*    »     » 

"'  Rente  due  sur  une  maison,  à  Collemiers 3*   5s.  » 

"  Rente  due  sur  le  domaine  de  ^'ermancy 20*    »     » 

"*  Rente  due  sur  une  maison,  à  Villemanoche  .  .  10*   »     » 

"  Rente  due  sur  6  quartiers  de  terre,  à    ? 5*   »     » 

"  Rente  due  sur  le  buteau  de  Montalivet 4*  10s.  5d, 

**  Rente    due    sur    une     maison,    à    Màlay-le- 

Vicomte 1^17s.(5d. 

••  Rente  due  sur  1  quartier  de  terre,  au  même 

lieu 1*   5s.  » 

"  Rente  due  sur  37  perches  de  terre,  au  même 

lieu 1*  10s.  » 

"*  Rente  due  sur  1   arpent   de   pré,  à    Pont-sur- 

Vanne 7*   »     8d. 

"  Rente  due  sur  3  quartiers  de  terre,  au  même 

lieu 1*  15s.  » 

*'  Rente  due  sur  2  quartiers  de  vigne,  à  Jouancy  8*   »     » 

"  Rente  due  sur  le  fief  de  Villieis-Louis 30^    »     » 

*•  Rente  due   sur   une   maison,   au  clos  Saint- 

Rémy,  à  Sens 2*   8s.  > 

■•  Rente  due  sur  une  autre  maison,  au  même  lieu  4*  10s.  » 

*•  Rente  due  sur  un  jardin,  au  même  lieu 2*  10s.  » 

*•  Renie  due  sur  3  quartiers  de  vigne,  à  Sens.. .  .  5*  18s.  » 
••  Rente  due  sur  1  (juartier  de  terre,  au  Pont- 

Graveau,  à  Sens 5^    »     » 

••  Rente  due  sur  2  quartiers  de  courtiis,  à  Fosse- 
Vilain,  à, Sens 6*    »     » 

**  Rente  due  sur  3  (juarliers  de  terre,  à  Sens  ....  1*  10s.  » 

••  Rente  due  sur  5  arpents  de  terre,  à  Saligny.  .  .  20*^    3s.  4d, 

••  Rtiite  due  sur  la  maison  de  Mont-Garnier  ....  12^^  10s.  » 

••  Rente  duc  sur  le  moulin  d'en  bas,  à  Vareilles  10*   »     » 

'•  Rente  due  sur  1  ar|)enl  de  vigne,  à  Vareilles.  .  11*   »     » 

Total  des  rentes  en  argent 1.134*14s. lld. 
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Rentks  en  NATLRE 

**  Sur  les  domaines  du  Roi,   à  Sens,   192   bichets   de   froment, 
évalués  594'^ ;  ci 594'**' 

"'  Sur  le  moulin  banal  de  Màlay-le-Roi,  160  bichets   de 
méteil,  évalués  280-"  ;  ci 280* 

**  Sur  le  même  moulin,  4  livres  de  cire   blanche,  8  cha- 
pons et  10  livres  de  poisson,  le  tout  évalué  12"^ 12^ 

**  Sur  3  arpents  de  terre,  au  finage  d'Evry,  6  bichets  de 
froment  et  6  bichets  de  seigle 27* 

Total  des  rentes  en  nature 913* 

Fermages 

La  métairie  de  la  basse-cour  de  Saint-Pierre-le-Vif  (n»  1597)  (1) 

tenue  par  Thomas  Languillat,  à  raison  de   .  .  400* 

400  bichets  de  froment,  évalués 1 .  200* 

200  bichets  de  seigle,  évalués 300* 

50  livres  de  beurre,  évaluées 25* 

100  bottes  de  paille,  évaluées 30* 

4  chapons,  évalués 3* 

Et  8  journées  de  charroi,  évaluées 48* 

Total 2.006*   2.006*  » 

Le  moulin  de  Saint-Pierre  (n^'  1659)  (2),  affermé  à  la 

veuve  Lobjois,  à  raison  de 450* 

Et  4  charrois,  évalués 12* 

Total 462*      462*   » 

3  arpents  de  courtils   en   la   Coquesalle  m»  1630), 

affermés  à  Claude  Godefroy,  à  raison  de 150* 

Et  une  botte  dail,  évaluée 1* 

Total 151*      151*   » 

59  arpents  sur  plusieurs  finages  (n^  1601),  amodiés 
à  Deslions,  à  raison  de  : 

72  bichets  de  froment,  évalués 216* 

72  bichets  de  seigle,  évalués 108* 

Et  130  bichets  davoine,  évalués 130* 

Total 454*      454"    » 


A  reporter 3.073* 


p 


(1)  Voir  Arch.  Yonne,  H  -2-25. 

(2)  Voir  Arch,  Yonne,  H  2-il. 
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Report 3.073^^   » 

La  métairie  de  Maillot  (n"  806  (1).  tenue  par  Jean- 
Martin  Poyaii,  à  raison  de 300* 

300  biciiets  d'avoine,  évalués 300* 

4  paires  de  chapons  et  6   paires  de  canards, 

évalués 15^ 

60  livres  de  î)eurre  frais,  évaluées 30* 

Et  12  charrois,  évalués 36* 

Total 681*      681*    » 

Des  terres  à  Màlay-le-Roi  (n"  857)  (2),  alïermées  au 
sieur  Fontaine,  à  raison  de 48*    » 

Un  labourage  à  Evry  (n°  456)  (3),  affermé  à  Jérôme 

Driat,  h  raison  de  200* 200* 

195  bichels  de  froment,  évalués 585* 

4  paires  de  chapons,  évalués 6* 

30  livres  de  beurre,  évaluées 15*^^ 

Total 806*      806*   » 

Des  terres  à  Villeraanoche  (n°  2218)  (4),  affermées  à 

David  Perrier,  à  raison  de 140* 

Et  2  paires  de  chapons,  évaUiés 3* 

Total 143*       143*    » 

*■  Les  dîmes  de  Saint-Loup  de  Naud  (5),  affermées  à 

Jean  Chapotot 800*    » 

*  La  métairie  de  la  Rue-en-Brie,  affermée 450*    » 

'  Des  terres  à  Saint-Loup  de  Naud  (6),  affermées  à 
J.  Leblanc 48*    » 

A  reporter 6.049*   » 


(1)  Voir  Arcli.  Yonne,  Il  -li)ô. 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  11  211. 

(3)  Voir  Arch.  Yonne,  II  1'.)!). 

(4)  Voir  Arch.  Yonne,  H  2:J8. 

(5)  Voir  le  l)ail  du  -21  juin  I7bl!(:  les  dîmes  ('l.'iicut  iicrincs  à  la  11'  frcrbc  (Anli. 
Yonne,  11  2i)(M.  , 

(6)  Saint-Louj)  de  Naud,  eantun  et  arrondissenieiit  de  Provins.  Les  biens  de  l'ab- 
baye à  Saint-Loup  ne  comprenaient,  à  part  les  dîmes,  (lue  ."J  arpents  de  terre,  lieu 
dit  la  l'ilaricc,  et  I  ar|)entde  pré.  Dans  le  dernier  l)ail  con.servé.  du  10  juin  I77(),  pa.ssé 
devant  lléaultne  et  llélye,  notaires  à  Sens,  ces  terres  sont  alTernK'es  à  Pierre  l'oiicet, 
de  Saint-Loup,  moyennant  '30*'  (Arch.  Yonne,  11  220i. 
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Report 6.049^^    » 

Des    terres   et    prés    à    Theil    et    Pont-sur-Vanne 

(no  2036)  (1),  amodiés  à  la  veuve  Pigalle 340^ 

Et  1  bichet  de  pois,  évalué 3^ 

Total 343*      343*    » 

1  arpent  et  demi  de  courtils,  en  la  Coquesalle 
(n»  1555),  amodié  à  la  veuve  Claude  Gillot 90*   » 

Une  maison  à  Saint-Savinien  (n°  1561),  louée  à 
Ant.  Chevillon 63*   » 

"  Les  dîmes  de  Thorigny  (2),  affermées  à  Jean  Siron, 
à  raison  de 700* 

Et  24  pintes  d'huile  de  noix,  évaluées 24* 

Total 724*      724*    » 

Un  demi  arpent  de  terre,  au  linage  de  Saint-Père 
(no  1632),  amodié  à  Gabriel  Adam 10*   » 

**  Les  dîmes  de   Collemiers  (n»  131),  affermées  à 

Nicolas  Pouteau,  à  raison  de 1 .200* 

Un  demi  cent  de  paille,  évalué 15* 

Et  2  paires  de  chapons 3* 

Total 1.218*   1.218*  » 

*  La  métairie  des  Chats  et  les  dîmes  de  Cheny  (3), 
affermées  à  André  Bouvret 1 .  800+*^    » 


A  reporter 10.297^ 


(1)  Voir  Arcli.  Yonne,  H  220. 

I'2l  Voir  Arch.  Yonne,  H  236  et  infra,  notice  de  Tliuiigny. 

(3i  Cheny,  district  de  Saint-Florentin.  Voir  Arcli.  Yonne,  H  277.  le  bail  de  la 
métairie  des  Cliats.  avec  89  arpents  80  perches  de  terre  et  pré,  les  dîmes  de  grains 
et  vins  et  les  meiines  dîmes  à  ])ercevoir  sur  les  finages  de  Cheny,  partie  d'Ormoy  et 
de  la  Malmaison,  passé  le  20  avril  1782,  devant  Bezanger.  notaire  à  Saiiit-Cydroine, 
par  le  prieur  de  Saiiit-Pierre-le-Vif  à  André-Hon  Bouvret.  inarc'-and  à  la  Roche,  et 
Geneviève  Guil)ert,  sa  femme.  Les  preneurs  s'ohligent  :  1"  à  payer,  chaciue  année,  à 
la  déciiarge  des  bailleurs,  au  curé  de  Cheny,  «  100  bichets  de  blé  froment,  mesure 
racle  dudit  Cheny  qui  est  la  mesure  de  Seignclay  »,  50  bichets  d'avoine,  même 
mesure  ;  2°  à  payer  10^  par  an  pour  l'entretien  du  chœur  et  cancel  de  l'église  de 
Cheny.  3°  à  loger  et  nourrir  les  bailleurs  et  leurs  domestiques  et  chevau.x,  quand  ils 
se  rendront  à  Cheny  ;  4°  et  moyennant  le  prix  annuel  de  l.ûOO'^. 
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Report 10.297'^    » 

Une  maison,  rue  de  la  Grande-.Tuiverie,  à  Sens 
(no  1623),  louée  à  Sébastien  Baillet 112*    » 

1  arpent    de    terre,    paroisse    Saint-Paul,    à    Sens 

(no  1581),  amodié  à  Edme  Macé 36*»^    » 

3  quartiers  decourtils,  même  linage  (n"  1621),  amo- 
diés à  Jérôme  Petit W^    » 

*  Une  pièce  de  terre  à  VillefoUe  (district  de  Joigny). 
amodiée  à  Louis  Leblanc lôO''    » 

Terres  à  Pont-sur-Yonne  (n"  1192),  amodiées  au 
sieur  Jarry 24'*    » 

Le  labourage  de  la  Raganne,  à  VinneuC  m"  2428), 
affermé  à  Antoine-Cyr  Chardon 700"    » 

Un  labourage  à  Pont-sur-Vanne  (n»  1175),  alTermé 
à  Claude-Louis  Fontaine,  de  Màlay 360*    » 

**  Le  droit  de  pèche  à  Màlay  m»  857),  affermé  audit 
Fontaine 30*   » 

6  arpents  de  terre  aux  Sièges  (n°  1889),  amodiés..  .  .         12**    » 

Le  moulin  de  Monsalé,  à  Sens  (n»  1554),  affermé  au 
sieur  Cornisset,  ])ar  bail  emphytéotique 410*    » 

2  arpents   de  couiiils,    au    finage    de    Saint-Paul 

(n»  1620),  amodiés  à  liait  bazar  Chédé 72*    » 

Terres  et  prés  à  la  Motlie   (h"  1560),  amodiés  à  la 

veuve  Massé 150*    » 

**  Une  portion  de  dimes  à  Salcy  (n"  671  )  (  1  ),  paroisse 

de  Gron,  ailermée  à  Jean-Baptiste  Gagé 66*    » 

Le  ])rieuré  de  \'areilles  (n"  2037),  alTernK'à  la  veuve 

Pigalle  à  raison  de 600* 

12  livres  de  beurre  frais,  évaluées 6* 

2  paires  de  chapons,  évalués 3* 

]']t  2  bichets  d'orge,  évalués 3* 

Total 612*      612*    » 

4  arpents  de  couilils  aux  Prés-Buissons  (n*'  1552), 
amodi(''S  à  Savinien  Martin 135*    » 


A  reporter 13.206*    » 


(Il  Viiir  11'  liail  :  .Aicli. 'Vuiiiu'.  il  -iSI.  cl  infni.  vciilc  n"  (i 
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Report 13. '^206   » 

Le  terrain  de  l'ancien  pressoir  banal,  à  Maillot 
(no  812),  loué  à  Pierre  Charron 1+^^    » 

Le  terrain  de  l'ancien  four  banal,  à  Maillot  (n»  813), 
loué  à  Etienne  Vaudoux 1*  10s. 

Terres  et  prés  à  Maillot  (n»  809),  alTermés  à  J.-Cl. 

Vaudoux,  à  raison  de 212^    » 

13  livres  de  beurre  fondu,  évaluées 7^  16s. 

5  livres  de  sucre,  évaluées 6^   » 

Et  2  poulets,  évalués 1*    » 

Total 226  -  16s.      226^  16s. 

Terres  et  prés  à  Maillot  (n»  811),  affermés  à  Nicolas 

Berlin,  à  raison  de 145*    » 

3  livres  de  beurre  fondu,  évaluées 1*  16s. 

Et  2  poulets,  évalués V   » 

Total 147^  16s.       147^  16s. 

12  arpents  de  terre  à  Maillot  (n»  810),  affermés  à  Et. 

Garnier,  à  raison  de 102*  » 

Et  7  livres  de  beurre  fondu,  évaluées 4* 4s. 

Total 106*   4s.       106*   4s. 

Terres  à  Maillot  (  n^  805),  affermées  à  Edme  Mérat, 

à  raison  de 206*  » 

27  livres  de  beurre  fondu,  évaluées 16*  4s. 

Et  3  paires  de  poulets,  évalués 3*  » 

Total 225*   4s.      225*   4s. 

Terres  à  Maillot  (n"  808),  affermées  à  Jean  Picon,  à 

raison  de 172*  » 

10  livres  de  beurre  fondu,  évaluées 7* 4s. 

Et  2  poulets,  évalués 1*  » 

Total 180*   4s.       180*   4s. 

**  Les  grosses  dîmes  de   Maillot   (  l  ),  alTermées  à 

A  reporter 14.094"  14s. 


(I)  VoirArcIi.  Yoniio,  M  'iUÔ,  le  bail  de  ces  dîuies,  reiJioduit  iiifhi,  à  la  uotice  de 
Maillot  :  le  présent  inventaire  omet  de  signaler,  à  la  charge  du  fermier  des  dîmes,  le 
paiement  en  grains  du  gros  du  curé. 
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Report 14.094^a4s. 

Pierre  Garnier,  à  raison  de 540+^    » 

50  livres  de  beurre  fondu,  évaluées 30^    » 

Et  34  livres  de  sucre,  évaluées 40+^^  16s. 

Total 610^  16s.      610^  16s. 

Des  terres  à  Saligny  (nos  1520-27),  affermées  à  Fran- 
çois Jolier,  à  raison  de 350"^    » 

5  livres  de  beurre  frais,  évaluées 2^  10s. 

2  paires  de  poulets,  évaluées 2*    » 

Total 354*  10s.      354^  10s. 

Le  moulin  de  Saligny  (n^  1513)(1),  affermé  à  J.-Bapt. 

Caulet,  à  raison  de 200+^   » 

Et  une  paire  de  canards,  évaluée 1+^^  10s. 

Total 201*  10  s.       201+^  10s. 

La  prairie  de  Saligny  (n»  1517),  affermée  au  sieur 
Jarry,  de  Pont-sur-Yonne 1 .  200*    » 

**  La  dime  de  vin  de  Saligny  (2),  affermée  à  Nicolas 
Pouteau .' 300*    » 

**  Les  grosses  dîmes  de  Saligny  (n°  1516),  affermées 

à  Pierre  Renaudot,  à  raison  de 1 .050* 

20  livres  de  beurre  frais,  évaluées 10* 

Total LÔOO*    1 .060*  » 

**  Le  gros  de  la  cure  de  Saligny,  affermé  à  P. 
Renaudin 500*    » 

Des  prés  en  la  Coquesalle  (n»  1631),  amodiés  à  Biaise 
Dubé , 06*   » 

•'  La  petite  dîme  de  la  Coquesalle,  affermée  à 
Louis  Corty 120*   » 

Total  des  fermages 18.537*  10s. 

Riens  non  affermés  et  que  l'abbaye  fait  valoir 
I-^miron  2  nrpenls  et  di-ini  de  vignes  en  trois  ])i('Ces,   lieux   dits 


(Il  V()ir  sur  les  Itieiis-l'onds  de  ral)l);iye  à  Sali^aiy  :  Arcli.  Youiif,  Il '2:21. 
(2)  Voii-  Arcli.  Vomie,  il  222  et  iii/h/.  notic»  de  SaUfrny. 
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les  VaugLiillottes  (n»-'^  1573,  1609),  le  Noyer-Pompon  (n"  1610)  et 
Sainte-Héate  (no  1575); 

5  quartiers  de  vignes  dans  l'enclos  de  Saint-Pierre  (n"  1594); 

•*  La  moitié  des  dîmes  de  grains  et  raisins  sur  le  finage  de 
Saint-Pierre  ; 

16  à  17  arpents  des  bois  à  couper  annuellement,  tant  à  Maillot 
(n»  832)  qu'à  Saligny  (n^  1538),  sans  compter  135  arpents  mis  en 
réserve  dans  les  deux  endroits  (li; 

Les  îles  et  îlots  qui  sont  dans  l'étendue  de  la  rivière  de  Vanne, 
sur  le  territoire  de  Maillot  ; 

*•  Les  droits  de  lods  et  ventes  sur  les  seigneuries  de  Saint- 
Pierre-le-Vif,  Maillot  et  Saligny  ; 

La  maison  appelée  la  Planche-Barrault  (n"^  1611  et  1732»,  où 
loge  le  garde; 

20  arpents  de  prés  appelés  Planche-Barrault  (n"  1586),  sis  à  la 
Coquesalle  ; 

4  autres  arpents  de  prés  appelés  les  Prés-Hérault  i  n»  1591), 
dans  la  Coquesalle; 

1  quartier  de  terre  planté  en  saules  (n"  1593),  attenant  les  sus- 
dits prés,  le  rù  de  Mondereau  entre  eux  ; 

8  arpents  environ  d'aulnaye  en  3  pièces  (no  1647),  sis  à  la  Co- 
quesalle ; 

Une  pièce  de  terre  labourable  devant  l'abbaye  (n"  1597  i.  d'en- 
viron 5  quartiers; 

'*  Un  droit  de  censive  dans  le  faubourg  Saint-Antoine,  depuis 
la  porte  de  la  ville,  du  côté  des  dames  Ursulines,  jusqu'à  la  pre- 
mière ruelle  qui  est  au-delà  de  leur  maison; 

"  La  petite  dîme  des  Cannetières.  linage  de  Saint-Symphorien  ; 

1  arpent  de  vigne  en  deux  pièces  «n^  1395),  près  Saint-Martin- 
du-Tertre  ; 


(1)  Voici  la  désignation  plus  complète  des  bois  de  l'abbaye,  d'après  le  procès-verbal 
d'estimation  des  biens  soumissionnés  par  la  municipalité  de  Sens  (  Arch.  Yonne.  Q  54, 
p.  138)  :  «  Les  bois  de  Maillot  (n°  8S-2)  consistent  en  -238  arpents  83  perches,  dont 

67  arpents  5U  perches  en  résene,  âgés  de  23  ans,  le  surplus  divisé  en  -25  coupes 

Les  bois  de  Saligny  (n"  1538)  consistent  en  327  arpents  dont  08  ar|)ents  82  perches  en 
réserve  aussi  âgés  de  23  ans,  le  surplus  divisé  eu  plusieurs  coupes  qui,  avec  celles  des 
bois  de  Maillot,  forment  un  aménagement  à  25  ans,  chacune  desdites  couiies  de 
17  arpents  20  perches,  estimées  par  chaque  ar[)ent  150"  ;  ce  qui  fait  pour  les 
17  arpents  2(»  perches  la  somme  de  2.580'^  [de  revenu]  ».  Les  experts  évulueut  ensuite 
à  1.090"*  le  revenu  des  130  arpents  des  bois  de  réserve,  aménagés  en  coupes,  réglées 
à  25  ans,  de  5  arpents  45  perches. 
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5  arpents  daulnaye,  linage  de  Pont-sur-\'anne  (n"  1177),  lieu 
dit  le  Pré-Pouilleux  ; 

50 perches  d'oseraie  en  la  plaine  de  Champbertrand  [à  Sens); 
**  Les  dîmes  de  vin  de  Maillot. 

[Le  tout  estimé  en  bloc] 5.215* 


ClIAUGES 

Au  curé  de  Saint-Savinien,  48  bichets  de  froment,  48  i)ichets  de 
seigle  et  48  bichets  d'avoine,  évalués 260^*^   »     » 

Au  curé  de  Saligny,  pour  portion  congrue 700'^    »     » 

Au  curé  de  Maillot,  32  bichets  de  seigle,  32  bi- 
chets d'avoine,  4  feuillettes  de  vin  (1),  évalués.  .  .         224^*^   »     » 

A  la  fabri(jue  de  Maillot,  rente  annuelle 10^^   »     » 

Au  curé  de  Collemiers,  pour  portion  congrue. .         700^    »     » 

Au  curé  de  Saint-Loup  [de  Naud],  pour  por- 
tion congrue 700^*^    »     » 

Rente  à  la  fabri(jue  de  Saint-Maurice  de  Sens..  5*    »     » 

Au  curé  de  \'areilles,  pourfondation  de  messes  24*    »     » 

Ont  payé  annuellement  lesdils  déclarants  pour 
limposilion  des  décimes  des  menses  conventuel- 
les, prieuré,  petits  couvents  et  offices  claustraux 
de  Saint-Pierre-le-Vif  et  de  Saint-Rémy 1 .365^^   2s.  » 

Pour  la  fourniture  d'ornements,  linge,  livres  et 
vases  sacrés  des  cincj  paroisses  dépendantc's  pour 
la  collation  de  ladite  abbaye,  et  de  leur  église, 
année  commune 650"    1  s.  1  d. 

Pour  lentrelien  des  maisons,  églises,  cloître  et 
clôture  de  ladite  abbaye,  celui  des  ch(X'urs  et 
cancels  des  cin(i  églises  paroissiales  ci-dessus 
dites,  ainsi  cjue  de  celle  de  Thorigny,pour  moitié 
seulement,  et  pour  l'entretien  de  cincf  feimes, 
deux  moulins  et  trois  maisons,  à  eux  appartenant 
tant  dans  la  ville  de  Sens  (|ue  dans  le  faubourg 

A  reporter 4.638*    3.s.  Id. 
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Saint-Pierre,  année  commune 2.739^    8s.  8d. 

La  dépense  que  les  leligieux  doivent  faire 
annuellement  dans  leurs  fonds  et  héritages,  pour 
les  entretenir  en  nature  et  améliorer,  leur  coûte 

annuel  lement 1 .  500^    »     » 

Aumônes  faites,  tant  en  blé  que  pain  et  argent 
distribués  aux  pauvres  des  paroisses  dépendant 

de  ladite  abbaye 900*    »     » 

Aumônes    journalières    dans    la    ville    et    les 

faubourgs 600  '   »     » 

Payent  en  outre  lesdits  déclarants,  annuelle- 
ment, au  Dépositaire  général  de  leur  congréga- 
tion, pour  frais  communs  du  corps 856~    »     » 

Pour  leur  cote-part  de  la  dépense  qui  se  fait  à 
leur  dicte  provinciale,  qui  se  tient  tous  les  3  ans.  40"  12s  6d. 

Gages  des  gardes  des  bois 480"    »     » 

Honoraires  de  la  justice 112"    »     » 

Gages  des  8  domestiques 802*    »     » 

Honoraires  du  médecin  et  chirurgien 120^    »     » 

Au  barbier 72^    »     » 

A  la  maîtrise,  pour  honoraires 48*    »     » 

Inlirmerie 600*    »     » 

Droits  d'entrée  et  inventaire  des  vins 50"    »     » 

Nourriture  des  hôtes  et  étrangers  à  qui  les 
déclarants  doivent  l'hospitalité  suivant  leur  règle     1.000*    »     » 

Payé  annuellement  à  la  Caisse  d'amortisse- 
ment, pour  renies  remboursées  par  ladite  Caisse.         407"    7s.  3d. 

Total  des  charges 14.965"  Ils.  6d. 

UÉC.AFrriLATIO.X 

Revenus  :  Rentes  en  argent 1.134*  14s.  lld. 

Rentes  en  nature 913"    »     » 

F^ermages 18.537*  10s.  » 

Biens  non  affermés 5.215"*    »     » 


Total 25.800--   4s.  lld. 

Charges 14.965^  Ils.    6d. 


Excédent  des  revenus 10.834*^  13s.    5d. 


lOS  DHCLAHATIONS    liT    1NVI:NTAI1'.1:S 

ABBAYE  DE  VAULUISANT 

iîk:^naudin"s 


D'après  le  procès-verbal  (Vcstimatioii  des  bieus  sonmisslonaés.  par  la  imuiicipalltt^ 
de  Sens  lArch.  Yonne,  Q  54,  pp.  Ï-'2S  et  Q  55,  pp.  1  et  '2).  contrôlé  à  l'aide  de  l'in- 
ventaire   dressé  par    les   administrateurs    du    district   du  '2i  au   29  janvier   1701. 

ilbid.,  Q  :j69). 

MENSE  CONVENTUELLE 

BATIMENTS    DE    l'aHBAYE 

Nous  nous  sommes  transportés  premièrement  à  labbaye  de 
Vauhiisant,  à  six  lieues  de  Sens,  à  Test,  à  trois  (luarts  de  lieue 
de  Villeneuve-rArchevècjue  et  à  demi-lieue  de  la  grande  route  de 
Sens  à  Troyes,  sur  la  gauche. 

Cette  maison  (n^  178),  située  dans  un  vallon  très  ouvert,  oîi 
coule  le  ruisseau  tlottal)le  venant  de  Pouy  —  qui  fait  tourner  les 
moulins  de  l'abbaye, traverse  ses  enclos  et  jardin  et,  de  là,  va  tom- 
ber, à  demi-lieue  plus  bas,  dans  la  \'anne,  rivière  flottable,  — 
s'annonce  de  toutes  parts  par  de  belles  avenues  plantées  de  noyers, 
ormes  et  sycomores,  qui  conduisent  aux  voies  et  routes  susdites 
et  aux  villages  de  (^ourgenay,  Lailly  et  la  Charmée;  plantations 
d'une  assez  grande  valeur.  Et  ce  ne  sont  pas  les  seules  qui  appar- 
tiennent à  la  maison;  il  en  existe  beaucoup  d'autres,  et  de  très 
belles,  soit  dans  l'enclos  près  le  Moulin,  soit  sur  des  étangs  des- 
séchés dessus  et  dessous  l'abbaye,  soit  enlin  le  long  du  ruisseau. 

Mais  sans  nous  arrêter  à  ces  objets,  qui  ne  peuvent  entrer  dans 
l'estimation  actuelle,  parce  qu'ils  ne  forment  point  un  produit, 
un  revenu  annuel,  arrivés  à  ladite  abbaye,  nous  avons  vu  en  y 
entrant  la  ferme  de  la  basse-cour. 

i'i;ioM':  Dt;  i.a  iîasse-coiti  (1) 

Les  l)àtimenls  (pii  la  composent  ne  sont  ])as  trop  considérables 
pour  une  exploitation  aussi  importante. 

Elle  consiste  en  474  arpents  de  terre,  y  compiis  (|U('l(|ues  liziè- 
res  et  broussailles,  et  en  10  arpents  de  i)ré(n"174),  le  tout   affermé 


(il  Voir,  pr/iir  tous  les  (l(ini;iincs  sis  sur  (liiiij/iMi.iy.  Anli.  Vininc  11  711  à  721. 
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à  Hul)eit  Hardy,  par  bail  devant  Goubaiilt,  notaire  à  Villeneuve- 

i'Archevèque,  du   22   mai    1789,    moyennant  en 

argent 1 .  100"*    »     » 

170  bichets  de  froment,  mesure  de  Vauluisant 

pesant  32  livres,  estimés  42  s.  4  d.  le  bicbet,  ci  385"^   6s.  8  d" 

330  bicbets  de  seigle,  même  mesure,  évalués,  à 

20  s.  le  bichet 330"    »     » 

1(50  bichets  d'avoine  à  16  s.  le  bichet 128*    »     » 

et  50  bichets  d'orge,  aussi  même  mesure,  à  18  s.  le 

bichet 45^    »     » 

Total 1.988*   6s.  8d. 


BIENS    EXPLOITES    DIRECTEMENT    PAR    LES    RELIGIEUX 

x\  côté  de  la  ferme  de  la  basse-cour,  nous  avons  cru  devoir 
placer,  tout  naturellement,  les  biens  que  faisaient  valoir  les  reli- 
gieux. 

Ils  consistaient  en  terres,  vignes,  bois,  broussailles,  prés,  et 
petite  maison  louée  pour  servir  de  tourne-bride. 

Parcourant  lesdites  terres  (n^s  179  à  185),  partie  bonnes,  partie 
mauvaises,  comme  toutes  celles  de  l'abbaye,  attendu  que  moitié, 
qui  s'élèvent  avec  les  coteaux  bordant  le  vallon,  ne  sont  que  terres 
de  Champagne,  produisant  seulement  du  seigle  et  en  petite 
quantité,  nous  avons  jugé  que  ces  67  arpents  de  terres,  l'un 
dans  l'autre,  valaient  au  plus  4*  l'arpent,  en  séparant  de  leur 
estimation  la  totalité  des  prés  ;  ci,  pour  les  67  arpents  de 
terre  à  4"  l'arpent 268* 

Les  6  arpents  de  vignes  (n°s  186,  187)  sont  très  vieilles  ; 
c'était  le  moyen  d'en  obtenir  du  vin  plus  potable  ;  car 
dans  le  pays  il  n'a  point  de  qualité,  et  il  fallait  ne  pas 
compter  sur  le  produit  de  ces  vignes  pour  entreprendre 
de  les  cultiver.  Aussi,  dans  l'ordre  actuel  des  choses,  nous 
croyons  plus  utile  de  les  arracher  et,  comme  terres  (il 
s'en  faut  de  beaucoup  qu'elles  soient  bonnes),  nous  les 
estimerons  à  4^  l'arpent 24" 

Auprès  de  ces  vignes  sont  deux  pièces  de  bois  (n°s  188- 
189),  ci-devant  garennes  peuplées  de  lapins,  pour  la  ma- 
jeure partie  fonds  de  créasse,  aride,  (jui  se  dépeuple  à 
vue  d'œil  ;  d'où  résulte  autant  de  vide  que  de  plein.  On 
voit  cependant  sur  les  lisières,  où  le  sol  est  rafraîchi  par 
les  eaux  du  terrain  dominant,  quelques  arbres  de  futaie 

A  reporter 282* 
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Report 282^ 

de  peu  de  valeur,  qui  servent  à  indiquer  qu'il  n'est  si 
mauvais  fonds  qui  ne  soit  en  état  d'en  produire.  Mais 
comme  on  ne  peut  attaclîer  aucun  prix  à  ces  arbres,  et 
attendu  les  vides  dont  nous  avons  i)arlé,  nous  avons  cru 
ne  pouvoir  estimer  ces  bois  broussailles,  âgés  de  neuf 
ans  et  au-dessous,  plus  de  40  sols  en  produit  par  chaque 

année,  ce  qui  fait  pour  20  arpents  . 40+^ 

Les  76  arpents  14  de  prés  du  dessus  et  du  dessous  des 
lieux  claustraux  (n^s  192-195),  autrefois  en  étangs,  sont 
de  très  mauvaise  nature,  ne  produisant  que  du  jonc  et 
de  ces  grosses  herbes  propres  à  faire  litière  pour  les  va- 
ches ;  ils  sont  d'ailleurs  chargés  et  couverts,  comme  nous 
l'avons  déjà  observé,  de  plantations  sous  lesquelles  croît 
très  peu  et  de  très  mauvaises  herbes.  11  faudrait  des  dé- 
penses énormes  pour  améliorer  ces  prés  et  la  nature  de 
ce  sol,  marécageux  et  pour  ainsi  dire  de  tourbe,  ne  per- 
met pas  d'augurer  favorablement  des  projets  d'amélio- 
ration qu'on  pourrait  former  à  cet  égard.  Nous  croyons 
donc  porter  ces  prés  à  toute  leur  valeur,  en  les  estimant 
.12"  larpent;  au  total  pour  les  7  arpents  14 915^^ 

Soit  au  total 1.247^^ 

La  petite  maison  servant  de  tourne-bride  était  ci-devant  louée 
30^  ;  mais  comme  elle  ne  peut  avoir  par  la  suite  la  même  utilité, 
elle  doit  perdre  de  sa  valeur,  et  d'un  autre  côté,  comme  c'est  une 
vieille  maison,  que  sous  peu  de  temps  peut-être  elle  peut  exiger 
des  réparations,  nous  estimons  cette  maison  24^  de  loyer,  et  nous 
jugeons  (ju'elle  doit  être  classée  avec  les  biens  de  la  troisième 
classe.  Aussi,  déduisant  sur  le  revenu  de  ladite  mai- 
son le  cinquième,  de  4"  16  sols,  reste  de  revenu  net .  .  19^  4  s. 

.MOULIN    I)K    LA    liA.SSK-COLH 

Ensuite  nous  avons  vu  le  moulin  de  la  basse-cour  (n»  191), 
parce  qu'il  est  renfermé  dans  l'enceinte  des  lieux  claustraux.  Les 
bâtiments  qui  dépendent  de  ce  moulin,  ainsi  que  l'atelier,  sont 
alTeimés  avec  six  arpents  de  terre  el  trois  arpents  de  pré  à  Pierre 
Billot,  par  bail  reçu  Ilémard,  notaire   à  N'illcneuve- 

l'Archevêque,  le  25  janvier  1785,  moyennant ?        403^^ 

.Sur  lacpielle  déduisant  le  cinquième 80*+ 12s. 

Il  reste 322++  8s. 
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Et  comme,  attendu  la  nature  de  cette  espèce  de  l)ien,  qui  exige 
souvent  et  de  très  grosses  réparations,  nous  avons  jugé  que  les 
moulins  devaient  être  mis  au  rang  des  biens  de  la  3"^^  classe,  sans 
en  distraire  les  terres  et  prés  qui  y  seraient  joints  en  petite  quan- 
tité, ainsi  que  dans  l'hypothèse  dont  il  s'agit,  nous  avons  fait 
multiplier  quinze  fois  le  revenu  net  dudit  moulin, 
qui  produit  en  capital  la  somme  de  4.836*,  ci 4.836* 

FERME    DE   LA   SINGERIE 

De  là,  sortant  de  l'abbaye  et  tirant  au  sud-ouest,  à  un  quart 
de  lieue  de  distance  au  plus,  nous  avons  vu  la  ferme  de  la  Sin- 
gerie, dans  un  petit  vallon  triste,  isolé;  elle  consiste  en  bâtiments, 
partie  d'ancienne  construction,  en  392  arpents  de  terre,  y  com- 
pris les  broussailles  et  lisières  ([ui  en  font  partie,  et  en  12  arpents 
de  prés  (n"  176).  Le  tout  est  affermé  à  Martin  et  Boudier,  par  bail 
reçu  Hémard,  notaire  à  Villeneuve-l'Arche- 
vêque,  du  16  mars  1781,  moyennant  argent 900* 

130  bichets  de  froment,  à  raison  de  45  s.  4  d.  le 
bichet 294*  13s.  4d. 

145  bichets  de  seigle,  qui  à  20  s.  le  bichet  font.         145* 

160  bichets  d'avoine  à  16  s.  le  bichet 128* 

Total 1 .467*  13s.  4d. 

FERME   DE   PUTIGNY 

Cette  ferme,  isolée,  du  côté  des  bois,  et  assez  bien  bâtie,  con- 
siste en  360  arpents  de  terre,  compris  les  broussailles  qui  s'ex- 
ploitent pour  le  chaulTage  du  fermier,  et  en  5  arpents  de  prés 
(n»  177).  Elle  est  amodiée  à  François  Marteau,  par  bail  reçu 
Goubault,  notaire  à  Villeneuve-l'Archevêque,  du 
22  mai  1789,  moyennant 600* 

100  bichets  de  froment,  à  45  s.  4  d.  le  bichet. .  .         226*  13s.  4d. 

75  bichets  de  seigle,  à  20  s 75* 

250  bichets  d'avoine,  à  16  s 200* 

Total 1.101*  13s.  4d. 

FERME   DE   BEAULIEU 

Au-dessus  de  Courgenay,  à  l'est,  nous  avons  vu  la  ferme  de 
Beaulieu,  qui  s'annonce  et  où  l'on  arrive  par  des  avenues  plantées, 
d'ormes.  Elle  consiste  en  bâtiments  d'ancienne  construction,  en 
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250  arpenls  de  terre,  compris  lisières  et  broussailles  servant  au 
cliaulTage  du  fermier,  et  en  50  arpents  de  prés  (  n"  175).  Le  fermier 
est  Louis  Simonne!;  il  a  bail  devaiit  Hémard,  notaire  à  Mlle- 
neuve-l'Archevèque,    du    7     juin    1784.    moyen- 
nant  ." \.  ..     2.800^ 

100  bichets  de  froment,  à  45  s.  4  d.  le  bichet.  .         226*^  13s.  4d. 

100  bichets.  à  20  s 100^ 

Total... 3. 126*  13s.  4d. 

SEIGNEURIE    DE    LAILLY  (1  ) 

Ensuite,  repassant  sur  le  territoire  de  Lailly,  terre  ci-devant 
dépendante  de  la  mense  conventuelle  de  Tabbaye  de  Vauluisant, 
en  jetant  les  yeux  sur  l'état  désignatif  des  biens  nationaux  que 
s'est  soumise  d'acquérir  la  municipalité  de  Sens,  nous  avons  vu 
quil  est  dit  une  les  censives  de  la  seigneurie  de  Lailly  produisent 
en  argent  36*.  et  de  renonciation  trop  laconique  qui  suit  ce  pre- 
mier article,  il  y  a  lieu  de  conclure  que  les  mêmes  censives  pro- 
<luisent  750  bichets  d'avoine. 

11  dépend  de  la  seigneurie  : 

66  arpents  en  quartier  de  prés  ou  environ  (n"^  759  à  764). 

16  arpents  de  terre  (n^  756)  ; 

11  arpents  de  vigne  (n°s  753,  757,758); 

Et  75  perches  de  bois  broussailles  (n"  190);  tous  ces  ol)iets  ne 
paraissant  point  avoir  été  aflermés. 

Quoique  nous  n'ayons  pu  nous  procurer  des  titres  justifiant 
la  somme  des  censives,  nous  avons  procédé  à  l'estimation 
d'icelles,  suivant  les  différentes  classes  déterminées  par  les 
décrets.  A  cet  elîet,  sur  leur  produit  en  argent  fixé  par  le  susdit 
état  désignatif  à  36*,  déduisant  l'impôt  de  7"  4  s.,  reste 
de  revenu  net 28"  16s. 

Les  renies  en  nature  consistent  en  750  bichets 
d'avoine,  mesure  de  \'auluisant,  eslimés  16  s.  le  bichet, 
ce  qui  monte  à 600" 

l'>nsuite.  visitant  les  terres,  piés,  vignes  el  lisières  (jui 
dépendaK'nt  du  domaine  seigneurial  de  Lailly,  en  ce 
qui  appartenait  à  l'abbaye  de  Vauluisant,  nous  avons 
reconnu  (pie  les  16  ar|)ents  de  terre  sont   de  très  mé- 

A  re|)orler 628"  16s. 
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diocre  qualité,  comme  toutes  celles  de  ce  paN's;  que  les 
prés,  provenant  d'étangs  qui  sont  desséches,  sont  de 
même  nature  que  ceux  du  (inage  de  Courgenay  dont  il 
est  parlé  plus  haut,  à  l'article  des  biens  que  faisaient 
valoir  les  religieux;  que  les  vignes,  absolument  usées, 
surannées,  sont  sans  aucune  valeur  pour  tout  autre 
propriétaire  que  lesdits  religieux  qui  y  trouvaient  leur 
boisson,  et  que  les  trois  quartiers  de  bois  en  lisière  sont 
trop  exposés  aux  délits,  se  coupent  trop  jeunes  et  sont 
trop  dépeuplés  de  futaiespour  y  attacher  quelque  prix. 
Au  moyen  de  quoi  nous  avons  estimé  que  les  susdites 
terres  ne  pouvaient  produire,  par  chaque  année,  plus 
de  50  sols  par  arpent,  ce  qui  fait  pour  les  16  arpents.      40* 

Que  les  prés  ne  valaient  que  12*  l'arpent,  ce  qui  fait 
pour  les  66  arpents  1/4 1.455^ 

Que  les  11  arpents  de  vigne  à  arracher  vaudraient, 
en  les  convertissant  en  terres,  3*  l'arpent,  ce  qui  ferait, 
pour  les  11  arpents,  la  somme  de 33* 

Et  que  les  3  quartiers  de  bois  en  lisière,  âgés  de  6  ans 
ou  environ,  n'étaient  en  état  de  produire  au  plus,  par 
chaque  année,  que  30  sols,  à  raison  de  40  sols  par  arpent        1*  10  s. 

Total 2.158*   6s. 

DÎMES    DE    LAILLY  (1) 

Il  appartient  en  outre  à  ladite  abbaye  sur  le  territoire  de  Lailly, 
la  moitié  des  dîmes  de  cette  paroisse.  Et  nous  étant  informés  de 
la  valeur  de  cette  moitié  de  dîmes,  il  nous  a  été  assuré  par  tous 
les  habitants  de  ce  pays  auxquels  nous  nous  sommes  adressés 
que  l'autre  moitié  avait  été  affermée  et  valait  au  moins  cent  pis- 
toles  par  an mémoire 

FERME    DE   HEAUREGA.ID 

F3n  sortant  de  Lailly  pour  rentrer  à  Vauluisant,  on  trouve  la 
ferme  de  Beauregard  (n»  750).  Elle  consiste  en  bâtiments  bien 
entretenus,  en  242  arpents  de  terre  ou  environ,  compris  lisières 
et  broussailles,  en  6  arpents  de  prés  et  en  moitié  des  dîmes  de  la 
paroisse  de  Lailly  dont  est  parlé  ci-dessus.  Le  fermier,  François 
Bréard,  la  tient  à  bail  passé  devant   Hémard,  notaire   à  \'il]e- 


(1)  Voir  Arch.  Yonne,  H  744.  Ces  dîmes  étaient  amodiées  avec  la  leime  de  Beaure- 
gard ;  voir  infra. 
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lieu ve-rArchevè(i lie,  le  14  mars  1781,  moyennant 

en  argent 1 .  400+"  »     » 

50  bichets  de  froment,  à  2^  5  s.  4  d 113+*  6s.  8 d. 

50  bichets  de  seigle,  à  20  s 50*  »     » 

50  bichets  d'orge,  à  18  s 45*  »     » 

Et  50  bichets  d'avoine,  à  16  s.  le  bichet 40^  »     » 

Total 1.648*6s.  8d. 

Mais,  comme  le  prix  de  la  moitié  de  la  dîme  sur  Lailly  fait 
partie  de  ce  bail  ;  comme  la  dime  ne  doit  i)lus  avoir  lieu  d'après 
les  dispositions  des  décrets  qui  l'ont  abolie  et,  conséquemment, 
ne  doit  point  entrer  en  estimation;  eniin.  comme  nous  avons 
observé  plus  haut  que  ladite  moitié  de  dîme  valait  au  moins 
100  pistoles,  nous  avons  jugé  que  sur  ce  bail  il  fallait  distraire 
1.000*,  ce  qui  le  réduit  à  648*  6s.  8d. 

FERME    DE   TOL'CHEB(EUF  (1  ) 

De  là,  rapprochant  toujours  de  l'abbaye,  sommes  arrivés  à  la 
ferme  de  Touchebœuf,  ([ui  consiste  en  bâtiments  aussi  bien 
entretenus,  en  225  arpents  tant  terres  que  prés,  pâtures  et  brous- 
sailles (n"  752),  et  est  affermée  à  la  veuve  Jean-Baptiste  Savourât, 
par  bail  du  16  mars  1781,  reçu  Hémard,  notaire  à  Vil 
leneuve-l'Archevêque,  moyennant  en  argent 224*»     » 

50  bichets  de  froment  à  45  s.  4  d.  le  bichet 113*  6s.  8 d. 

300  bichets  de  seigle  à  20  s. 300*  »     » 

Total 637*6s.8d. 

Après  quoi  sommes  passés  à  la  ferme  de  la  (Charmée. 

FER.MI-:    I)l';    FA    C.MAKMFi;  (2) 

l'allé  est  composée  de  bâtiments  en  bon  état,  de  219  arpents  de 
terre  ou  environ,  compris  bois  broussailles  servant  au  chautîage 
du  fermier,  et  9  arpents  de  j)rés  (  n°  765),  le  tout  alTermé  à  Jean- 
Louis  Bourgeois,  par  bail  du  15  novembre  1782,  reçu  Hémard, 
notaire  à  N'illeneuve-rArchcvètiue,  moyennant  en 

argent 300'^  »     » 

100  bichets  de  seigle,  à  20  s 100"  »     » 

160  bichets  d'avoine,  à  H)  s 128*  »     » 

Total 528*»     » 

De  là,  nous  avons  vu  la  ferme  de  la  Perte. 


i]|  Vitir  Arch.  Yonue,  Il  IV-i  (baux  (lejmis  liOOi. 
I-2)  Voir  .\rch.  Yoniif.  Il  Ti'J. 
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Elle  consiste,  comme  les  précédentes,  en  l)àtiments  nécessaires 
l)Our  lexjjloitalion  de  222  arpents  de   terre  et  4  arpents   de  prés 
(n"  751  )  ;  elle  est  louée,  par  bail  du  22  mai  1789,  reçu   Goubault, 
notaire  à  ^'ilIeneuve-^Archevèque,  moyennant  en 
ar,i;ent 608*  »     » 

Et  50  bichets  de  froment,  à  45  s.  4  d 113*  »     » 

Total 721*  »     » 

MOULLX    DE    LAILLY  (2) 

Nous  avions  aussi,  dans  le  cours  de  notre  visite,  vu  et  examiné 
le  moulin  de  Lailly  (n»  754),  qui  consiste  dans  des  bâtiments  bons 
et  mauvais  et  dans  l'atelier  qu'ils  renferment,  le  tout  loué  à  Jac- 
ques Rondeau,  par  bail  reçu  Hémard,  notaire  à  Villeneuve-l'Ar- 
chevèque,  le  30  avril  1783,  avec  2  arpents  de  pré  ou  environ, 
moyennant  en  argent  703* 

Et  comme  cette  espèce  de  bien  est  évidemment  sujette  à  de 
grosses  et  fréquentes  réparations,  comme  le  peu  de  terre  et  les 
mauvais  prés  au-dessous  du  moulin  qui  sont  compris  au  bail  ne 
font  qu'une  faible  indemnité  des  pertes  et  des  risques  que  peut 
éprouver  cette  propriété,  nous  avons  jugé  que,  sans  en  distraire 
les  terres  et  prés  qui  y  sont  attachés,  elle  devait  être  rangée  dans 
la  troisième  classe  désignée  par  les  décrets  et  lettres  patentes. 

TERRES   ET   DÎMES   DES   NOZEAUX  (3) 

A  deux  lieues  de  Vauluisant,  au  nord,  sur  le  territoire  de  Sognes, 
les  religieux  de  ladite  abbaye  possédaient  120  arpents  de  terre  ou 
environ,  sur  la  seigneurie  des  Nozeaux  (n°  1901),  avec  la  dîme 
sur  cette  seigneurie,  terres  et  dîmes  qui  sont  amodiées  à  Nicolas 
CoUard,  par  bail  reçu  Hémard,  notaire  à  Villeneuve-l'Archevéque, 
le  2  septembre  1782,  moyennant  70  bichets  de  seigle  et  170  bichets 
d'avoine. 

Mais  comme  la  dîme  supprimée  ne  peut  point  entrer  en  esti- 
mation, après  nous  être  assuré  seulement  de  la  valeur  des  terres 
qui  sont  terres  de  Champagne,  de  la  moindre  qualité,  plusieurs 
incultes,  nous  avons  estimé  qu'il  serait  possible  d'en  tirer  au  plus 


(1)  Voir  Arch.  Yonne,  H  743  iac<iuisition  on  l'2-24). 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  7i3. 
(S)  Voir  Arch.  Yonne,  H  758. 
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moitié  du  [)ri\  du  bail,  c'est-à-dire  35  hichets  de  seigle  et  8ô  bi- 
chets  avoine  ;  d'après  laquelle  évaluation,  les  terres  dont  est 
question  rapporteraient,  en  évaluant  le  seii^le  à  20  s.  et 
l'avoine  à  16  s.,  103^'. 

PHKS  DE  .si-:kiîonnes  (  1  ) 

Sur  le  territoire  de  Serbonnes,  les  religieux  de  \'auluisant  pos- 
sédaient 5  arpents  de  prés  (n^  1845),  loués  à  François-Denis  Pau- 
lard,  par  bail  reçu  Hémard.  notaire  susdit,  du  31  mai  1784, 
moyennant  120^. 

En  ti^rminant,  nous  croyons  devoir  observer  ici  qu'il  n'a  été 
question  que  de  la  mesure  dite  de  Vauluisant,  pesant  32  livres,  et 
c'est  à  raison  de  ce  poids,  et  d'après  le  relevé  des  registres  du 
marcbé  de  \'illeneuve-rArchevêque,  que  nous  avons  formé  l'an- 
née commune  et  fixé  le  prix  de  cliaque  espèce  de  grains  portée 
par  les  baux. 

BIENS    SITLÉS    DANS    E'ArHE(2) 

-     *  L'abbaye  de  Vauluisant  possède, dans  la  municipalité  de  Fon- 
tenay-Bosser}^  (3),  41    arpents  et   demi  de   terre  ou    environ,  et 
15  arpents  de  pré  sur  la  Molte-Tilly,  amodiés  à  Hilaire 
Gain,  par  bail  du  16  février  1787,  moyennant 240^*^ 

*  A  Crancey  (4),  4  arpents  de  prés,  amodiés  à  Nicolas 
Fourey  et  Etienne-\'alentin  Millet,  par  bail  du  27  août  1780 
devant  Hémard,  notaire  à  Villeneuve-l'Archevêque, 
moyennant 24 

*  Le  domaine  de  Bernières  (5)  consiste  en  maison, 
chapelle,  jardin,  etc.,  contenant  environ  8  arpents,  et 
760  arpents  de  terres  labourables,  toutes  louées  à  dif- 
férents particuliers  (6)  pour  la  somme  de 12.102^ 

A  reporter 12.366^ 


(1)  Voir  Aicli.  YoiiiK',  Il  7(>t  (afijuisitimi  eu  1184i. 

("2)  Cesbien.s  firent  l'oljjet  d'une  seconde  soumission  de  la  municipalité  de  Sous  et 
d'une  expertise  particulière  consignée  au  dossier  Q  lO,  pp.  1-5.  et  moins  détaillée 
que  la  précédente. 

(3)  Canton  de  Nogent-sur-Seine.  Voir.Ardi.  Yonne.  H  7'25  (donation  de  l"25(»i. 

(4-)  Canton  de  Homilly-sur-Seine,  arrondissement  de  Xogent.  Voir  .\nli.  Yonne, 
H  722  (acquisition  de  1-230). 

(5)  Commune  de  Nogent-sur-Seine.  Voir  Arch.  Yonne,  Il  70"). 

(())  Le  détail  en  est  donné  dans  Q  55:  les  700  arpents  du  domaine  de  Hernières 
étaient  divisés  en  20  lots». 
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Report 12.;i66* 

*  Plus  301  arpents  de  prés  dans  ledit  domaine  de 
liernières,  dont  la  dépouile  se  vend  tous  les  ans  par 
adjudication;  lesquels  301  arpents  de  prés,  nous,  experts 
susdits,  avons  estimé  valoir  de  revenu  annuel  la  somme 

de  7.500^,  ci 7.500^^ 

Total 19.866^ 


Outre  les  terres  susdites,  soumissionnées  par  la  municipalité  de 
Sens,  les  religieux  de  Vauluisant  possédaient  encore,  en  dehors  du 
district,  comme  l'établissent  le  tableau  reproduit  en   note  (l,i,  qui 


(Il  BaiijT  (1rs  frriiics.  terres,  prés  de  l'abbaije  de  Vauluisant  (Arch.  Yonne.  Q  869 1 


DOMAINES 


Feiiue  lie  la  Basse-Cour  iu°  174|. ..'  170 

—  de  ToiH'hebœiif  ln°  15'2) 50 

—  de  la  Singerie  (n°  176) 130 

—  de  Beaurej^ard  (n"  750) 50 

—  de  la  Charmée  (n°  765) » 

—  de  la  Perte  (n"  751) 50 

—  de  Putigny  (n°  1771 100 

*  —      d' Arnientières 50 

—  de  Beaiilieu  In"  175) 100 

*—      de  St-Martiu  de  Gherîetron.. .      » 

*  Foulon  d'Annentières ,  » 

Moulin  ae  Lailly  (n°  754) '  » 

Moulin  de  la  Basse-Cour  (n"  191). . .  » 

*  Prés  de  Baussery » 

*  Terres  et  prés  de  la  Graude  Paroisse'  » 
Prés  de  Serbonnes  in"  18iôi !  » 

*  Prés  de  Crancey » 

Terres  et  dîmes  des  Nozeaux  {w  isoi)  .  » 

*  Terres  de  Villecerf. » 

*  Fief  des  Nozeaux ,  » 
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50 
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* 

160 
50 

160 
» 

250 


» 

» 

50 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

100 

70 
-20 


ToTAV.x I  700  11.330  !   100 


170 
-20 


1.100 

244 

900 

908 

300 

608 

600 

1.000 

2.800 

1.100 

1.000 

703 

403 

200 

48 

120 

24 


300 


970       50  I  100  !  12.358 


Evaluation  des  objets  à  percevoir  eu  uature  sur  le  tarif  établi  pour  toutes 
les  luiuidations  elTectuées  à  Sens,  avec  l'attention  d'en  diminuer  un 
dixième,  la  mesure  de  Vauluisant  étant  jdus  petite  que  celle  de  Sens  dans 
cette  proportion  : 

Froment,  700  bichets  à  3* 2 .  100*^    » 

Seigle.  \:.m  bichets  à  1«-  15  s •  2.327it  10s. 

Orge.  100  bichets  à  1*  13  s 165^    » 

.Avoine,  970  l)ichets  à  1+f  6  s 1 .261^    » 

Beurre,  50  livres  à  12  s m*   » 

Poisson.  100  livres  à  12  s 60^+    » 


h:)\r'  vk. 


Total 18,301*  I0>'. 
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figure  dans  l'inventaii-e  de  janvier   1791   (Arch.  Yonne,  Q  369),  et  les  ) 

baux  mêmes,  les  terres  suivantes  : 


'  La  ferme  d'Armentières  (1),  louée  à  Edme  Couard  et  Marie- 
Anne  Bréard,  sa  femme,  par  bail  reçu  Hémard,  notaire  à  Ville- 
neuve-l'Archevêque,  le  15  novembre  1782,  moyen- 
nant en  argent 1 .  000*    »     » 

40  bicbets  de  froment,  à  45  s.  4  d. . 90*  13s.  4d. 

140  bicbets  de  seigle,  à  20  s 140*    »     » 

*  Le  moulin  à  foulon  d'Armentières  (2),  loué 
audit  Conard,  par  bail  reçu  Hémard,  le  17  avril 
1786,  avec  23  arpents  95  cordes  de  terres  et  1  ar- 
pent et  quelques  cordes  de  pré  et  les  dîmes  du 

climat  de  Massicaut,  moyennant 1 .000*    »     » 

60  livres  (3)  de  laveton  à  12  s 36*    »     » 

2  chapons 1*  10s.  » 

*  La  ferme  de  Saint-Martin  de  Chennetron  (4), 
avec  161  arpents  de  terres  et  25  arpents  et  demi 

A  reporter 2.268*   3s.  4d. 


(l)  Voir  les  bau.\  de  cette  ferme  :  Arcli.  ïoiiiie,  II  704.  D'après  le  l)ail  de  178-2,  les 
preneurs  s'engagent  à  «  recevoir  et  nourrir  lesdits  sieurs  religieu.\  de  Vauluisant  qui 
seront  envoyés  annuellement  pour  célébrer  l'office  de  Saint-Marc,  comme  il  est  de 
coutume,  et  lesdits  sei.mieurs  bailleurs  s'obligent  de  faire  fournir  par  le  fermier  du 
foulon  d'Armentières  auxdits  preneurs,  gratuitement,  i"!  li\Tes  de  poisson,  dont 
7  livres  de  poisson  gris  et  ô  livres  de  poisson  blanc,  du  plus  beau  qu'il  sera  i)ossible 
de  livrer  i)ar  chacun  au.  la  veille  de  Saint-Marc  ;  jouiront  lesdits  preneurs  des  cen- 
sives  et  droits  dûs  à  ladite  terre  et  seigneurie  d'Armentières,  à  l'e-xception  du  droit 
de  terrage  de  Massicault,  (lue  lesdits  bailleurs  se  réservent  :  paieront  lesdits  preneurs 
les  dîmes  ordinaires  du  climat  de  Massicault.  soit  aux  .seigneurs  bailleurs,  .soit  au 
sieur  curé  de  Courmononcle:  s'obligent  en  outre  les  preneurs  de  donner,  une  fois  seu- 
lement, i)Our  la  sacristie  de  Vaului.sant  la  somme  de  10"  incessamment  et  de  faire  pour 
lesdits  sieurs  religieux,  par  chacun  an,  avec  dix  de  leurs  chevaux,  trois  journée.s 
pour  aller  à  E.sti.ssac  au-devant  du  poisson  qu'ils  feront  venir  tic  Troyes  ou  d'ailleurs 
et  le  rendre  audit  Vauluisant  ». 

(2i  Voir  les  baux  de  ce  moulin,  Arch.  Yonne.  H  7U4.  Les  preneurs  ont  le  droit  de 
pêche  dans  la  rivière  d'.Vrmentières,  «  mais  ne  pourront  vendre  du  poisson  provenant 
de  ladite  rivière  à  autn;  personne  qu'anxdits  sieurs  religieux  ;  le  poisson  (\in  .sera  four- 
ni par  les  preneurs  auxdits  sieurs  religieux  sera  par  eux  payé,  savoir  le  i»oisson 
noir  à  raison  de  1-2  s.  la  livre,  l'anguille  à  raison  de  10  s.  la  livre,  et  le  pois- 
son blanc  à  raison  de  8  s.  la  livre  ;  les  preneurs  seront  tenus  de  fournir  gratuitement 
par  chacun  an.  10  livres  de  poisson  noir  au  fermier  d'Armentières.  le  2i  avril.  » 

Ci)  Et  non  100  livres,  comme  le  porte  le  tableau  de  l'inventaire. 

(ït  Voir  le  bail  de  cette  ferme,  Arch.  Yonne,  II  702. 
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Report 2.268^   3s.  4(1. 

de  prés,  louée  à  Jacques  Huot  et  Marie- Anne 
Micliou,  sa  femme,  par  bail  reçu  Hémard,  notaire 
à  Villeneuve-l'Archevêque,  moyennant 1 .100^   »     » 

*  23  arpents  3  quartiers  de  terres,  sises  à  Ville- 
cerf  et  Villadin  (1  ),  louées  à  Julien  et  Claude 
Courtois,  par  bail  reçu  Hémard,  notaire  à  Ville- 
neuve-l'Archevêque, le  20  février  1782,  moyen- 
nant 20  bichets  de  seigle  estimés,  à  1*15  s.  le  bichet  35*   »     » 

Et  20  bichets  d'avoine,  estimés,  à  1*  6  s 26*    »     » 


Total 3.429^   3s.  4d. 


RENTES 


L'état  désignatif  porte  :  «  Les  religieux  de  \'^auluisant  ont  une 
rente  foncière  de  96  bichets  de  froment,  mesure  de  Villeneuve- 
l'Archevêque  sur  les  moulins  ci-devant  banaux  de  Villeneuve- 
l'Archevêque  ».  Il  est  vrai,  cette  rente  était  due  et  elle  était  le  prix 
de  la  cession  anciennement  faite  pour  l'établissement  de  la  bana- 
lité sur  lesdits  moulins.  Mais  la  suppression  des  banalités  entraî- 
nant nécessairement  celle  des  droits  seigneuriaux  qui  en  étaient 
le  prix,  et  les  décrets  à  cet  égard  n'étant  point  équivoques,  nous 
n'avons  pas  cru  devoir  porter  ladite  rente  en  estimation  (2). 

Mais  nous  sommes  passés  à  l'estimation  d'autres  parties  de 
rentes  en  argent,  dues  par  différents  particuliers.  Et  quoique  nous 
n'ayons  pu  nous  procurer  les  contrats  qui  justifient  la  propriété 
et  la  solidité  de  ces  créances,  quoique  nous  ne  soyons  aucunement 
en  état  d'apprécier  le  mérite  de  l'hypothèque  et  la  force  du  débi- 
teur, nous  avons  arrêté  qu'il  sera  fait  estimation  de  ces  rentes 
dans  la  proportion  déterminée  pour  les  biens  de  la  troisième 
classe,  sauf  à  être  fait  distraction  par  la  suite  des  rentes  qui  se- 
raient prescrites,  qui  ne  seraient  point  servies  depuis  plusieurs 
années  et  qui  seraient,  sauf  titre,  sans  valeur. 


(1)  Voir  Arch.  Yonne,  H  784. 

("2)  Cette  rente  sur  les  moulins  de  Villeneuve  était  due  en  vertu  d'une  transaction 
du  "2-2  mars  1490,  intervenue  entre  l'archevêque  de  Sens  et  l'abbaye,  et  d'une  autre 
transaction  du  7  décembre  167(5,  confirmée  par  sentence  du  bailliage  de  Sens  du  18 
janvier  1680  {Registre  des  recettes  de  la  mense  conventmlle  de  Vauhiisant,  Arch. 
Yonne.  H  687,  p.  215)  Dans  l'inventaire  de  janvier  1791,  cette  rente  est  estimée  "288^*" 
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Moulins  et  terres  de  Molinons  (  1  ) 100*    »     »- 

Hôtel  de  Ville  de  Paris 95*  10s.  » 

Le  marquis  d'Argenteuil  (2) 130*    »     » 

Le  prieur  de  Molinons.  .  .  .  •> 3"    »     » 

M.  de  Bérulle,  sur  la  ferme  de  Cérilly  (3) 250*    »     » 

M.  Blanchet,  de  MUeneuve-l'Archèque  (4).  .  .  38*'    2s.  6d. 

Nicolas  Paris,  dudit  Villeneuve 18*   »     » 

Pierre  Blanchon,  de  la  Charmée 3*   2s.  6d. 

Pierre  Auger,  de  Lailly 1*    2s.  9d. 

Jean  Favot,  de  la  Charmée 5*   »     » 

Pierre  Pajot,  de  Villeneuve-rArchevèque.    .  .  1*    2s.  9d. 

Jean  Auger,  de  Villeneuve 1*   2s.  9d. 

Nicolas  Petit,  de  Villeneuve P^   2s.  9d. 

Jean-Nicolas  Auger,  de  Molinons 1+^   2s. 9d, 

Pierre  Auger,  de  Villeneuve-l'Archevêque.  ...  1*   2s.  9d. 

Lupien  Petit,  de  Villeneuve 1*  10s.  3d. 

L.-Et.  Quenot,  dudit  lieu »  15s.  3d. 

Louis  Gruyer,  dudit  lieu »  15s,  3 d, 

J.  et  Pierre  Tricher,  de  Courgenay ■        4*   »     » 

Jean  Favot,  de  Lailly 44*    »     » 

Louis  Vion  et  consorts,  de  la  Charmée 2*    »     » 

Jean  Favot,  de  Lailly 10*    »     » 

Jean  Favot,  de  Lailly »  15s.  » 

Chambouzon,  de  Villeneuve-l'Archevêque..  .  .  2+*^    »     3d, 

l'rançois  Tournin,  de  Lailly 11*    »     » 

Antoine  Baillet,  de  Lailly 10*    »     » 

Jean  Favot  et  consorts,  dudit  lieu 2*   3s.  » 

Jacques  Cothias  et  consorts,  dudit  lieu 7"^  10s.  » 

Antoine  Villiers,  de  Courgenay 1*  10s.  » 

A  reporter 747*  10s.  6d. 


(I I  *  11  est  dû  Kiir  les  iiioiilius  et  terre  de  .MdliiKiiis  une  rente  de  lOO".  |)ar  tran- 
saction du  10  janvier  1064,  confirmée  par  arrêt  du  Parlement  du  20  juillet  ITi-ô.  Etienne- 
Charles-Julien  Ciauthier  de  Runiilly,  seigneur  actuel  de  Molinons,  nous  a  donné  copie 
de  son  contrat  d'acquisition,  le  5  août  178-3.  pour  .servir  de  titre  nouvel  »  {Registre 
des  recettes  de  lu  niense  conventueUe  de  l'abbaye  de  Vauluisunt,  Arch.  Yonne,  H 
687,  p.  i211i.  Voir  Ch.  l'orée,  Cahiers  de  doléances  du  bailliafje  de  Sens,  j).  "l^ii. 

(-2)  (li'ttc  rciih'  ét.-iit  (iiic  |/,ir  le  iii;ir(|uis  (r.\r;.''('nlruil  sur  Ir  iiiniilin  de  l'ouy  tlhid., 
p.  2-2  h. 

i'A)  En  vcrlu  d'un  liail  ;"i  lilic  de  rrnlc  f(iii(i<"'i'('  du   I" 
Voir  sur  rorigine  de  celle  rrnli'.  Arcii.  Vonnc  11  TOT. 

(4)  Rente  due  .sur  i  arpents  de  pré  à  Higny-lc-IVinui, 
j).  220. 


léviici-    17 m   I////V/..  p.  227). 
Maillés  i"l   irlllr  ioMcièrc  (//>(■(/„ 
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Report 

Jean  Boudard,  des  Loges  (commune  de  Vau- 
deurs) 

Etienne  Meuvret,  de  Vallières 

Simon  Gliasseigne,  de  la  Charmée 

Jean  Favot,  de  la  Charmée 

Pierre  Macc,  de  la  Charmée 

Catherine  Semaine,  dudit  lieu 

Louis  Bréard,  de  Courgenay 

Simon  Chasseigne,  de  la  Charmée 

Jean  Masson,  dudit  lieu 

La  fabrique  de  Laillj' 

Jean  Saussier,  de  la  Charmée 

Pierre  Dupin,  dudit  lieu 

Edme  Simonnet,  dudit  lieu 

Antoine  Mercier,  de  Courgenay 

Madame  de  la  Tournerie,  de  Lailly 

Jean  Billet,  de  la  Charmée 

Edme  et  Paul  Chauvin,  de  Voves 

François  et  Claude  Boucher,  de  Courlon 

Maurice  Poisson  et  consorts,  de  Lailly 

Louis  Baguet,  de  Molinons 

Pierre  Meunier,  de  Lailly 

Nicolas  Simonet,  de  Saint-Maurice-aux-Ri- 
ches-Hommes 38 

Jean-Baptiste  Dehu,  de  Villeneuve-rArche- 
vèque 10 


747^ 

10s 

6d 

11" 

/> 

> 

9^^ 

» 

> 

5* 

» 

» 

2* 

10 

» 

2* 

10 

» 

2'' 

» 

» 

3^ 

10s 

» 

2^ 

» 

» 

'r 

10s 

» 

r 

15  s 

» 

2- 

» 

» 

2^ 

» 

» 

1* 

» 

» 

4^ 

» 

» 

3^ 

» 

» 

50* 

y> 

» 

10* 

» 

» 

30* 

» 

» 

21- 

» 

» 

1-^ 

» 

» 

2* 

» 

» 

Total 963*   5s.  6d. 


Aux  articles  précédents,  estimés  par  les  experts,  il  convient  d'ajou- 
ter le  produit  des  dîmes  et  des  cens,  signalés  dans  l'inventaire  de 
janvier  1791. 


DIMES 


*  ■  Lailly.  Cette  dîme,  évaluée  500*  en  argent  et  16  bichets  de 
seigle,  a  été  réunie  au  bail  de  la  ferme  de  Beaure- 
gard  en  1786  (1) mémoire 


(l)  Voir  infni  vente  n"  /ô(J  et  supra,  p.  1 1-'). 
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DECLARATIONS  KT  INVENTAIRP:S 


Villeneuve-l'Archevêque  (  1) 300*  »     » 

Rigny-le-Ferron  (  x\ube)  (2) 250*  »     » 

Courceaux  (3) 260*  »     » 

Le  climat  appelé  Vauluisant 120*  »     » 

Le  Fournaudin  (4) 920*  »     » 

Les  Loges  (5) 1 10*  »     » 

Epineau-les-Voves  (6) 250*  »     » 

Molinons  (7)  :  30  bichets  froment,  à  3* 90*  »     » 

55  bichets  seigle,  à  1*  15  s 96*  5s.  » 

230  bichets  avoine,  à  1  ^  6  s 280*^ 

Un  cent  et  demi  de  paille,  à  24* 36*  >    » 

Total 2.712*5s.» 


CENSIVES 


*  *  Lailly  et  la  Charmée,  51*  12s.  et  781  bichets  d'avoine  (8)  mém. 

*  *  Le  Fournaudin  (9) .     230^ 

*  *  Les  Loges  (9) 120* 


(1)  Voir  Aixh.  Yonne.  H  786  et  infra.  notice  de  Villenenve. 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  761.  un  acte  dn  li  janvier  178!).  confirmant  l'accord  inter- 
venu en  1759  entre  le  curé  de  Rigu}'  et  les  religieux  de  Vauluisant,  par  lequel  il  est 
convenu  «  que  le  sieur  curé  fera  la  percepition  de  la  totalité  des  grosses,  memies  et 
vertes  dîmes,  tant  en  grains  (jue  vins,  dans  retendue  do  la  i)aroisse  dudit  Rigny,  tant 
pour  le  remplir  de  sa  part  indivise  que  de  son  gros  et  de  sa  portion  congrue  et  de  la 
rétribution  de  son  vicaire;  et  pour  la  portion  appartenant  auxdits  sieurs  religieux  de 
Vauluisant  ledit  sieur  curé  leur  paiera  et  remettra  annuellement  la  somme  de  "250*^  ». 

(5)  Voir  Arch.  Yonne,  H  709  (donation  de  1"232)  et  infra,  notice  de  Courceaux. 

(4)  Voir  Arch.  Yonne.  H  726,  le  bail  des  dîmes  du  Fournaudin  (district  de  Saint- 
Florentin),  reçu  Ilénuird,  notaire  à  Villeneuve-l'Archevêque,  le  l;-)  mai  1782.  Les  pre- 
nenrs,  François  Lorne,  maître  en  chirurgie  h  Saint-Maurice-au.x-Riches-llommes,  et 
Mari(>-Anne  Thénard,  sa  femme,  s'obligent  à  payer,  «  à  la  décharge  desdits  sieurs  reli- 
gieux au  sieur  curé  dudit  Fournaudin.  la  somme  de  500 ''^  par  chacun  an  »,  et  en  outre 
de  payer  aux  religieux.  cha(|ue  année.  *  la  somme  de  lôO^*^  en  argent  et  deux  pains 
de  sucre  du  poids  d(!  6  livres  ».  I>a  différence  entre  le  prix  du  bail  (650i+)et  le  chiflre 
porté  à  l'inventaire  (920*)  s'expliciue  sans  doute  par  l'existence  d'une  contre-letlre. 

{5|  Voir  Arcii.  Yonne.  II  752.  le  bail  des  dîmes  des  Loges  (district  de  Saint-Florentin), 
du  F'  août  1784:  le  preneur,  .lean  I5audard  percevra  «  la  iiioilié  des  dîmes  de  gros  et 
menus  grains  ((ui  se  lèvent  sur  le  finagi'  des  l^oges  ».  l'anlic  iiKiilié  ai»p;irlciiant  aux 
seigneurs  de  Vaudeurs,  moyennant  110'^ 

(6)  Voir  Arch.  Y<»nne,  H  72:J,  le  bail  des  «  trois  cinquiènu's  de  dîmes  de  grains  et 
vins  dans  l'étendue  de  la  |)aroi.sse  d" Epineau-les-Voves  »  (district  de  .loiguy),  passé 
le  20  ocloi)re  178:1  moyennant  250i^. 

(7)  Voir  Arch.  Yonne.  Il  75()  (baux  (lc|Miis  li-liOi  et  nifrn.  ridtiic  de  Mulinons. 

(8i  Ces  cens  ligurenl  jiliis  liant  (p.  Ilii  dans  l'évaln.iliiMi  pai  les  cxiicrls  de  la 
seigneurie  de  Lailly. 

(9)  VoirAirli.  Vimnc*.  Il  72(l-7-;:)el  II  m-1.  \k  |:J. 
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MENSE   ABBATIALE 

FERMK  KT  CHATEAU  DE  COURGENAY  (1) 

Nous  nous  sommes  transportés  audit  lieu  de  Courgenay.  En  y 
entrant  du  côté  du  midi,  nous  y  avons  vu  le  logement  du  receveur 
de  la  mense  abbatiale  (n°  200),  petit  cor})s  de  logis  composé  d'un 
rez-de-cbaussée  seulement,  construit  depuis  cinq  à  six  ans,  assez 
solidement  dans  les  murs  qui  sont  en  bonne  maçonnerie,  moins 
solidement  dans  la  charpente  et  autres  bois  qui  ne  sont  qu'en 
peuplier  ;  devant  ce  corps  de  logis,  un  jardin,  et  derrière  un  accin, 
partie  en  chenevière,  le  tout  contenant  5  quartiers,  ce  que  nous 
estimons  pouvoir  être  loué  par  chaque  année  50^,  en  y  joignant 
trois  petites  élables  ou  écuries  dont  jouit  actuellement  le  rece- 
veur, dans  la  basse-cour  de  l'ancien  château,  sur  la  même  ligne 
que  les  bâtiments  et  le  long  de  Taccin  au  midi;  pour  ledit 
logement 50* 

Attenant  est  la  ferme  du  château,  d'un  côté  (n"  200),  et,  de 
l'autre,  le  moulin  de  Courgenay  (n°  196). 

La  ferme,  comme  le  porte  l'état  désignatif,  consiste  :  en  bâti- 
ments, en  -173  arpents  de  terre  ou  environ,  tant  en  labours  qu'en 
friches;  en  6  arpents  de  prés  en  plusieurs  pièces,  avec  différentes 
parties  de  dîmes  (no  200);  trois  fours,  ci-devant  banaux,  sous  le 
couvert  de  la  ferme,  et  70  arpents  95  perches  de  bois  (n»  203), 
divisés  en  6  coupes  pour  le  chauffage  de  ces  fours. 

Comme  les  banalités  et  les  dîmes  sont  supprimées,  on  ne  peut 
sans  doute  s'arrêter  au  bail  du  fermier,  et  à  cet  égard  nous 
n'avons  pas  cru  nécessaire  de  prendre  informations  sur  le  prix 
de  ce  bail  ;  mais,  parcourant  et  visitant  les  terres  et  bois,  nous 
avons  vu  que  les  terres  du  finage  de  Courgenay  qui  dépendent  de 
ladite  ferme,  partie  au  midi,  partie  au  nord  du  village,  et  s'éteii- 
dent  jusqu'auprès  du  bois  des  Livannes,  sont  pour  la  majeure 
partie  des  terres  caillouteuses,  blanches,  des  créasses,  même  appa- 
rentes dans  plusieurs  endroits,  ce  qui  fait  que  le  quart  au 
moins  des  473  arpents  reste  inculte  et  ne  peut  porter  que  de 
l'avoine,  de  3  ans  en  3  ans  ou  environ  ;  raisons  qui  nous  ont 
déterminés  à  n'estimer  le  produit  de  ces  terres  (}u'à  30  sols  par 
arpent,  en  y  comprenant  toutefois  sur  le  même  pied  les  prés,  sans 
lesquels  un  fermier  ne   voudrait  point  se  charger  de  ces  terres. 


»  1 1  Voir  Arch.  Youne.  H 
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Les  prés  dont  il  s'agit,  en  j)lusieurs  pièces  de  très  mauvaise  na- 
ture, ne  donnent  presque  que  du  jonc  et  de  très  grosses  herbes  ^ 
au  moyen  de  (juoi,  nous  avons  cru  qu'en  réunissant  les  terres  aux 
prés,  ce  ([ui  forme  479  arpents,  ils  ne  pouvaient  être  esti- 
més ensemble  i)lus  de  30  sols  l'arpent  ;  en  somme,  ci 718* 

HOIS    DK    I.IVANNKS 

Les  70  arpents  95  perches  de  bois  dits  Li vannes  (n"  203),  à  un 
quart  de  lieue  de  Courgenay,  sur  le  chemin  de  Nogent-sur-Seine^ 
situés  sur  une  élévation  (jui  domine  la  plaine  et  la  vallée  de  Cour- 
genay et  s'incline  en  une  pente  douce  au  sud  de  Nogent,  le  surplus 
dit  Canton  tant  dans  la  pente  cjue  dans  le  vallon  en  meilleur 
fonds  sans  être  très  hàtif,  le  sol  altéré,  d'ailleurs,  par  de  trop  fré- 
quentes coupes,  ne  produiront  que  de  la  broussaille  qui  périt  dans 
les  troncs,  même  sur  la  hauteur  en  créasse  où  Ton  remarque  plus 
de  6  arpents  de  vide  sur  ces  bois,  peu  de  futaie  et  de  fort  mau- 
vaise espèce,  telle  qu'en  peuvent  produire  des  taillis  qui  se  cou- 
pent à  neuf  et  dix  ans,  les  meilleurs  arbres  abattus  depuis  trente 
ans,  au  moyen  de  ce  que  le  Conseil  en  a  permis  la  coupe  pendant 
deux  révolutions  subséquentes  sur  lesquelles  observations,  attendu 
que  ces  bois  réglés  à  dix  ans  forment  un  revenu  annuel,  sans 
entrer  dans  le  détail  du  prix  du  fonds  des  feuilles  et  de  la  futaie, 
avons  estimé  ([ue  les  10  arpents  9  perches  à  couper  chaque 
année  pouvaient  produire  tant  du  taillis  qu'en  futaie,  sous 
les  réserves  ])rescrites,  605+*^  8  sols,  à  raison  de  60*^  l'ar- 
pent, ci 605^^ 

MOULIN'  I)K  COUHGKNAV  (1) 

Nous  n'avons  j)u  estimer  aussi,  d'après  le  bail,  le  moulin  de 
C^ouigenay.  ci-devant  banal  (  n"  19()).  Il  perd  successivement  de 
son  piix  par  la  sui)pression  des  banalités,  ('onsidérant  donc  ce 
moulin,  ses  bâtiments,  jardin  et  chènevière,  le  tout  d'un  arj)ent, 
et  (jue  le  meunier  jouit  en  outre  de  15  arpenls  de  terres  labou- 
rables, de  2  aipenls  de  j)ré  —  ces  terres  et  pré,  comme  ceux  de  la 
ferme  du  château,  —  et  de  deux  fosses  à  rouir  le  chanvre,  ci-de- 
vant banales  (n"  201),  avons  jugé  fju'il  était  jiossible  de  comparer 
ce  moulin  à  celui  de  la  l)asse-cour  de  \'auiuisant,  dont  nous  avons 
fait  ])réeé(l('mm('nt  estimation. 


ihAirli.  VoiiiH'.  Il  7I-;Mi;mi\  (|r|mis  l.')ilili. 
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Si  celui  de  C.ourgenay  semble  réunir  plus  d'avantages,  parce 
Tliiil  jouit  de  plus  grande  quantité  de  terres  et  de  deux  roises,  ces 
avantages  sont  compensés  par  la  moindre  quantité  d'eau  et  de 
prés  attachés  audit  moulin,  que  nous  estimerons  en  capital, 
comme  celui  de  la  basse-cour  de  Vauluisant,  la  somme 
de 4.836- 

DROITS    SEKJNKIIUALX    Sllî    COUHGKNAV 

*  *  Les  censives  en  argent  produisent 2.250^ 

*  *  Les  censives  en  nature  montent  à  ; 

300  bicliets  froment,  à  2^  o  s.  4  d 680" 

400  bichets  seigle,  à  1" 400- 

300  bichets  d'orge,  à  18  s 270" 

1.500  bichets  d'avoine,  à  16  s 1 .  200^ 

Total 2.550^ 

Les  lods  et  ventes  dus  suivant  la  coutume  de  Sens  sur  la  terre 
de  Courgenay,  s'étendent,  distraction  faite  des  domaines  ci-devant 
seigneuriaux,  sur  800  arpents  de  terre  ou  environ  ({ui,  à  raison  de 
la  nature  du  sol  dans  la  majeure  partie  du  territoire,  ne  peuvent 
s'estimer  plus  de  30"  l'arpent,  ce  qui  fait  pour  800  arpents  la 
somme  de  24.000".  Or,  de  ces  24.000",  faisant  distraction  du  40'^^ 
auquel  nous  avons  fixé  le  cours  éventuel  des  ventes,  il  résulte  en 
principal  la  somme  de  600"",  sur  laquelle  il  est  dû  pour  lods  et 
ventes  100".  Et  comme  il  est  d'usage  constant  de  remettre  le 
tiers  de  33"  6  s.  8  d.,  il  reste  66"  13  s.  8  d. 

On  ne  fera  pas  mention  ici  des  trois  septiers  de  blé  froment, 
dus  à  l'abbaye  de  Vauluisant  sur  le  prieuré  de  Bagneaux  (1). 
Tous  ces  biens  appartenant  à  la  Nation,  il  ne  serait  pas  naturel 
qu'elle  vendit  un  droit  qui  tomberait  à  sa  charge  et  qui  se  trouve 
liquidé,  tout  simplement  en  se  regardant  comme  non  avenu. 

tekp.es  prr  seigneurie  de  servins  et  chevroy  (2) 
Ensuite  sommes  passés  au  lieu  de  Servins,  paroisse  de  Pailly, 


11)  Voir  une  charte  du  vendredi  après  la  Saint-Vincent.  l:JOI,  par  laiiuelle  .Jean, 
(Bvê(iue  d'.Annecy.  ex-abbé  de  .Saint-Gennain-de.s-1'rés.  reconnaît  que  rabi)aye  de  Vau- 
luisant e.st  deiiuis  lonjrtenips  eu  po.sse.s.si()n  de  percevoir,  clia([ue  amH''e.  sur  la  {rrannro 
du  prieuré  d(î  Bao-neau.x.  :;}  setiers  de  froment,  mesure  de  Villeneuve-rArchevêciue 
<Arch.  Yonne.  H  704,  et  infru,  le  bail  annexé  à  la  vente  n"  li. 

f2l  Voir  .\rcii.  Yonne,  H  7f>5  (actes  du  xil'  siècle). 
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où  est  située  la  seigneurie  de  Seivins  et  Chevroy,  dépendante  de 
de  l'abbaye  de  Vauluisant  ;  ladite  seigneurie  composée  d'un  do- 
maine de  180  arpents  de  terres  labourai)les,  d'un  bâtiment  dit 
le  Château  avec  jardin,  le  tout  contenant  75  perches,  et  d'un 
demi-(}uartier  de  vignes  (n^^  1046  et  1050).  Les  terres,  que  nous, 
avons  visitées  de  pièce  en  pièce,  n'ayant  pu  nous  procurer  de  bail 
(jui  eût  constaté  la  valeur,  estimées,  à  raison  de  ce  que  le  sol  est 
caillouteux,  aride  et  maigre,  pouvoir  produire  40  sols  par  arpent 
chaque  année  ;  ce  (jui  fait  pour  les  180  arpents, 
un  revenu  de '^&(V    »     » 

Le  demi-quartier  de  vigne  surannée  ne  vaut 
pas  les  frais  de  culture  que  Ton  fait  pour  son 
entretien  ;  nous  l'estimerons  par  an »    10s.  » 

Nous  ne  {)arlerons  point  des  bâtiments;  ils  ne 
sont  pas  de  grande  valeur  et  sont  nécessaires 
soit  pour  l'exploitation  des  terres,  soit  pour  la 
récolte  des  droits  de  cens  à  percevoir  sur  cette 
seigneurie. 

*  *  Les  censives  en  argent  montent  à 85^ 

Impôt  à  5  .sols 17* 

Reste 68*  68*    »     » 

'  '  Les  censives  en  nature  et  grains  montent 
à  1860  bichets  de  froment,  à  45  s.  4  d.  le  bichet.  .     3.082*  18s.  4d, 

170  bichets  de  seigle,  à  20  s 170*    »     » 

Et  48  l)ichels  d'avoine,  à  16  s 30*    »     » 

Et  comme  ce  lief  ne  s'étend  cpie  sur  600  ar- 
pents de  terres  au  plus,  (jui  au  moyen  des  surcens 
énormes  dont  elles  sont  chargées  ne  peuvent 
être  estimées  plus  de  30  sols  l'arpent,  nous  avons, 
par  la  même  opération  que  dessus  pour  les 
terres  de  Courgenay,  estimé  les  lods  et  ventes 
dudit  lief  de  Servins  et  de  (Chevroy  au  capital 
de  la  somme  de  600*,  sur  laquelle  il  est  dû,  pour 
lods  et  ventes,  100*,  dont  il  est  remis  un  tiers; 
reste 66*  13s.  » 

Total 3.777^  16s.4d. 

l-IKF    1)K   DO.M-l'kVKQUK  (1) 

•  *  Le  lief  de  Dom  l'Evêque,  en  la  paroisse  de  Marcilly  (Aube)^ 


1 1 1  l/n'ii  (l(''lriiit.  idiiiiii.  tlf   Sniiiijiciiiiilaiiir  Siiiiil  l,ii|iii'ii    lAiiliri.  \Hir  Aicli.    Voiiiii' 
Il  77-2  '<'iii|iii>ili(m  di'  I i7!M. 
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consiste  en  1  denier,  un  demi-bichet  de  seigle  et  un  demi-hichet 
d'avoine  dus  par  chaque  arpent,  avec  les  lods  et  ventes,  sur  envi- 
ron 580  arpents  (1). 

Il  n'est  point  question  dans  le  procès-verbal  d'estimation  des  ex- 
perts du  revenu  des  dîmes  et  autres  droits  supprimés,  non  compris 
dans  le  bail  de  la  seigneurie  et  amodiés  sép.a-ément.  En  voici  l'indi- 
cation d'après  les  comptes  de  recettes  delà  mense  abbatiale  pour 
l'année  1779  (Arch  .  Yonne,  H  693). 


DÎMES 

'  '  Les  dîmes  de  Servins  (2),  affermées  à  J.-L.  et  Crespin  Ron- 
deau moyennant  diverses  charges  et 1 .500* 

*  *  Les  dîmes  de  Chevroy  (3),  affermées  à  André  Vertot  200* 

*  *  Les  dîmes  de  Dierrey-Saint-Pierre  (xVube)  (2),  affer- 
mées au  curé 30* 

*  *  Le  fief  de  Boulloy  (4),  amodié  au  sieur  Gillet 84* 

Total 1.814* 


RECAPITULATION 

MENSE     CONVENTUELLE 

Bâtiments  de  l'abbaye non  estimés. 

Ferme  de  la  Basse-cour 1 .988*   6s.  8d. 

Biens  exploités  par  les  religieux 1.247*    »  » 

Tourne-bride 30*   »  » 

Moulin  de  la  Basse-cour 322*   8  s.  » 

Ferme  de  la  Singerie 1.467*  13s.  4d. 

Ferme  de  Putigny 1.101*  13s.  4d. 

A  reporter 6.157*    Is.  4d. 


(l]  D'après  les  comptes  de  recettes  de  hi  inense  abbatiale,  ce  licf  (Mail  alTermc  en 
1779  au  sieur  Courtois  moyennant  SiiO^. 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  760  et  infra,  notice  de  Pailly. 

(8)  Voir  Aich.  Yonne,  H  72'2  (donation  de  12-27|. 

< 'h  Comm.  do  Rignj--le-Ferroii    (Aul)ei.  Voir  .\rcli.  Ycmne,  H  700. 


128  DKCI.ARA'riONS    KT    IN'VKNTAIllES 

Report 6.157^^    1  s.    4d. 

Ferme  de  Beaulieu 3.126^  13s.    4d. 

Seigneurie  de  Lailly 2. 158"    6s.    » 

Ferme  de  lieauregard 1 .648  '    6s.    8d. 

Ferme  de  Touchebœuf 637"    6s.   8d. 

Ferme  de  la  Charmée 528+^    »       » 

Ferme  de  la  Perte 72F    »       » 

Moulin  de  Lailly 703^^   »       » 

Terres  des  Nozeaux 103*   »       » 

Dîmes  des  No/eaux 240*  10s.    » 

Prés  de  Serbonnes 120*    »      » 

Terres  à  Bossery,  la  Motle-Tillyet  Crancey.  264*    »       » 

Domaine  de  Hernières 19.602»    »       » 

Ferme  et  moulin  d'Armentières 2.268^'    3s.    4d. 

Ferme  de  Saint-Martin-de-Chennetron 1 .  100*    »       » 

Terres  de  Villecerf  et  Villadin 61*    »       » 

Rente  sur  les  moulins  banaux  de  Villeneuve  288*^    »       » 

Rentes .     963*   5s.   6d. 

Dîmes 2.712*   5s.   » 

Cens  et  droits  seigneuriaux 350*    »       » 

Total  des  revenus 43.751*  17s.  10 d. 


MENSK    AIJHATIALE 


I.jogis  du  receveur  de  la  mense 50*    »      » 

Ferme  du  cliàteau  de  Courgenay 718*   »      » 

Bois  de  Li vannes 605*    »       » 

Moulin  de  Courgenay 322*   8s.    » 

Censives  en  argent  sur  Courgenay 2.250*   »       » 

Censives  en  nature  sur  Courgenay 2.550*   »       » 

Lods  et  ventes 66^  13s.    8d. 

Rente  en  nature  sur  le  prieuré  de  Bagneaux.  non  estimée. 

Seigneurie  de  Servins  et  Chevroy 3.777*  16s.   4d. 

Fief  de  Dom-l'Évêque ^ 300*   »      » 

Dîmes 1.814*   »      » 


Total  des  revenus 12.453*  18s.   > 


CLERGÉ   RÉGULIER  129 

PRIEURÉ  DE  LA  COUR-NOTRE  DAME  A  MICHERYd) 

di'pendimt  de  iabbaije  de  Citeaiix 


D'après  rafficlic  de  vente  des  biens  du  luieiiré  lAicIi.  Yonne,  Q  194). 

La  ferme  de  la  Cour-Notre-Dame,  à  Michery,  comprenant  : 

122  arpents  33  perches  de  terre  et  22  arpents  de  pré  à  Michery 
(no  940)  ; 

4  arpents  de  terre  à  Gisy  (n»  941);  ^ 

94  arpents  de  terre  à  Sergines  (n»  943); 

9  arpents  41  perches  de  terre  à  Pont-sur- Yonne  (n'^  942); 

18  arpents  20  perches  de  terre  à  Courpigny  (n°  944); 

7  arpents  82  perches  de  terre  à  Villemanoche  et  Champigny 
(n"  945)  ; 

Le  tout  affermé  à  Jean-François  Michaut,  avec  une  portion 
des  dîmes  de  Gisy,  par  bail  devant  Opoix,  notaire  à  Donnemarie, 
du  10  juillet  1788,  moyennant  1 .400+^. 


PRIEURE  DE   MONTBEON 

ORDRE  DE  SAINT-AUGUSTIN 


D'après  la  dtk-laration  du  prieur  en  1790.  (Arch.  Yonne,  L  684). 
REVENUS 

Une  ferme  située  à  Montbéon,  paroisse  de  Saint-Agnan  (n»  1292), 
laquelle  contient  environ  87  arpents  de  terre  labourable  au  même 
lieu  et  100  arpents  de  Triches,  plus  6  arpents  de  pré  sur  la  paroisse 
de  Villeblevin  et  6  quartiers  de  terre,  le  tout  affermé  précédem- 


(1)  Une  abbaye  do  femmes  de  l'ordn;  de  Citeaux  lut  fondée  au  xii"  siècle  à  la  Cour- 
Notre-Dame  en  la  paroisse  de  Michery.  L'abbaye  fut  transformée  au  xv*  siècle  en 
prieuré  conventuel  à  la  collation  de  l'abbé  de  Citeaux  et,  postérieurement,  en  prieuré 
simi)le  uni  à  rai)baye  de  Citeaux.  Voir  Arch.  Yonne,  H  787  à  806.  L'état  ci-dessus 
n'indique  ni  les  dîmes,  ni  les  biens  sis  hors  du  district. 

9 
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ment  au  nomme  Dumant  400^*^,  et  aujourd'hui  affermé  600*  et  deux 
paires  de  poulets  à  Jean-Louis  Drouet 603* 

3  arpents  de  terre  labourable  à  Villemanoche 
(n''  2206),  affermés  à  Sadron  24*  et  3  paires  de  pou- 
lets   28"  10s. 

Une  ferme  au  Loupier,  paroisse  de  Saint-Agnan 
(n"  1301).  consistant  en  20  arpents  de  terre  laboura- 
l)le,  40  arpents  de  friches,  un  four  à  tuile  avec  un 
bouquet  de  bois  et  un  petit  corps  de  ferme,  donnée  à 
bail  à  Nicolas  Deschamps,  pour  le  prix  de  300*  ar- 
gent, 4  poinçons  de  chaux,  cinq  cents  de  tuiles,  un 
cochon  de  deux  mois,  deux  poulets  d'Inde,  deux 
paires  de  poulets,  et  encore  à  la  charge  de  construire 
dans  les  trois  premières  années  une  petite  grange 
évaluée  400*,  ce  qui  fait  monter  ce  bail  à 400* 

Le  four  banal  de  Villeblevin  (11°  2105),  affermé  à 
Michel  Chollet 50* 

'  *  Une  redevance  de  18  feuillettes  de  vin,  due  par 
le  prieuré  de  Chaumont,  estimée  à  raison  de  24*  la 
feuillette 432* 

6  arpents  de  vigne  (n^^  1296-1300),  plantés  aux  frais 
du  titulaire  actuel  et  cédés  à  différents  particu- 
liers (1)  pour  27  ans,  moyennant  un  poinçon  de  vin 
par  arpent,  rendu  chez  le  bailleur,  lesquels  6  poin- 
çons de  vin  j'estimerai,  année  commune 240* 

Une  coupe  de  5. arpents  et  demi  environ  de  bois 
taillis  de  l'âge  de  17  ans,  qui  se  fait  successivement 
dans  la  i^ièce  des  Cinquante  [arpents]  appelée  la  Dé- 
fense (n°  1294)  et  des  Quatre  appelée  le  Gros  Buisson 
(n"  1295),  situées  sur  Saint-Agnan,  et  dans  celles  des 
Trente  (n°  95)  et  Dix  arpents  (nos93  et  94)  situées  sur 
(Chaumont  ;  laquelle  coupe  vaut,  dans  les  Trente  et 
J3ix  arpents  depuis  12  jusqu'à  1500*,  et  dans  les  Qua- 
tre et  (^in(|uanle  arjjents  depuis  8  jusqu'à  900*^,  ce 
qui  donne  une  année  commune  de 1 . 050* 

*  *  Cens  et  rentes  et  lods  et  ventes  sur  la  seigneurie 
de  Montbéon 36* 

Une  maison  prieurale  située  à  Villeblevin  (  n"  2106), 

A  reporter 2.839*  10s. 


(hMiclicI  cl  Clainlf  Oliollcl.  Kl.  l'nul'lioiiiiiK',  J.-(iab.  Dcscouitis.   lîcm.-Jcaii    Loiil- 
loii.  .1.  l'.aiil.  Loiillmi.  Jean  Uescourti.s. 
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Report 2.839^  10s. 

avec  jardin,  le  tout  contenant  environ  5  arpents,  éva- 
luée           250+^ 

'  *  Vne  dîme  de  grain,  chanvre  et  vin,  valent,  année 
commune  :  72  bichets  de  froment 252"^ 

Un  cent  et  un  quarteron  et  demi  de  paille       65^ 

40  luchets  de  paille  au  vent.  ■ 4+^ 

3  quarterons  de  menues  pailles 18^^  15s. 

38  bichets  d'orge 76* 

110  bichets  d'avoine 192^  10s. 

Un  cent  et  demi  de  paille  d'orge 37*  10s. 

6  bichets  et  demi  de  haricots 20'^ 

6  bichets  de  vesce 15* 

Un  demi-cent  de  fourrage  de  vesce.  .  .  .       10* 
Un  bichet  et  un  demi-boisseau  de  pois 

ronds 3*  15s. 

La  dîme  de  chanvre,  atTermée 24* 

7  feuillettes  de  vin 168* 


Total 886*  10s.         886*  10s. 


Total  des  revenus 3 .  976*   » 

CHARGES 

Réparations  du  chœur  et  cancel,  estimées 2* 

Perception  de  la  dîme  en  grains,  année  commune 70* 

Voitures,  année  commune 30* 

Le  butage,  vannage,  année  commune,  de  18  bichets  de 

tous  grains,  à  2*  10  s 45* 

Frais  de  vendanges 12* 

Garde  bois 40* 

Décimes 373* 

Réparations  :  la  ferme  de  Montbéon,  celle  du  Loupier, 
le  four  banal  de  Villeblevin,  étant  en  très  bon  état,  ces  bâ- 
timents sont  suffisamment  entretenus  par  les  réparations 
locatives  dont  sont  tenus  les  fermiers  ;  la  maison  prieurale 
est  seule  à  la  charge  du  titulaire  et  il  évalue  la  réparation 
annuelle  à 20* 

Total  des  charges 592* 

Revenus 3.976* 

Charges 592* 


Excédent  des  revenus 3.384* 
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PRIEURÉ  DE  SAINT-MARC  A  SAINT-AGNAN 

ORDKK    DK   SAINT-IÎKNOIT 

di'peudiinl  de  iabhiiije  de  Chezal-Benoit  au  diocèse  de  Bourges 


D"après  1(>  procè.s-verbal   d'estimation    des    bion.s  .s»)uiiiissi()iinf''.s  par  la  muiiicii)alité 
de  Sens  (Arcli.  Yonne,  Q  5i,  p.  33). 

Dans  !a  petite  paroisse  de  Saint-Agnan  est  le  prieuré  de  Saint- 
Marc,  bénélice  (jui  consiste  : 

En  7ô  arpents  de  terre  (n"  1303); 

*  *  La  moitié  des  dîmes  de  Saint-Agnan  ; 

*  Un  lot  de  terre  situé  à  Montmachoux  (Loiret)  ;  le  tout  amodié 
à  Lorillon  moyennant  300*. 

Et  comme,  d'après  les  informations  que  nous  avons  prises  sur 
les  lieux,  la  dime  de  Saint-Agnan  est  estimée  en  totalité  la  somme 
de  1.200*,  il  s'ensuit  qu'il  ne  reste  pour  le  surplus  des  objets 
amodiés  qui  dépendent  de  ce  bénélice  que  la  somme  de  300*. 


PRIEURÉ  DE  NOTRE-DAME   DU   CHARNIER  DE  SENS 


D'après  la  même  source  (octobre  17901  (i)  (Arcli.  Yonne.  Q  ôi.  pp.  83-85),  et  Q  55). 

A  Grange-le-Bocage,  103  à  104  arpents  de  terre  labourable 
nos  570  à  574),  et  des  droits  seigneuriaux  audit  lieu,  affermés 
ensemble  à  Claude  Luquin,  laboureur  audit  lieu,  moyennant 
500  .  i)ar  acte  devant  Demay  du  24  novembre  1784;  les  terres 
estimées,  par  la  ventilation  que  nous  avons  laite,  à  4"  l'ar- 
pent      416* 

Il  reste  pour  les  droits  seigneuriaux  en  argent,  fixes      84* 

P2n  la  paroisse  Saint-Pregts  de  Sens  un  petit  lot  de 
terre  près  les  Courtils  (n*^  1584),  affermé  à  la  veuve  Jean 

A  reporter 500* 


(1/  Les  dîmes  ne  sont  pas  coniprisi's  dans  celle  cslinialioii. 
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Report 500* 

Thomas,,  par  bail  devant  Demay  du    24  mai   1785, 
moyennant 60* 

Sur  le  territoire  de  Sens  18  arpents  de  terre  en 
plusieurs  pièces  (n»  1572),  loués  au  sieur  Antoine  Be- 
noist,  aubergiste  à  Sens,  par  bail  devant  Demay  du 
24  janvier  1785,  moyennant 130^ 

*  *  A  Granchettes,  12  arpents  de  terre  affermés  à  Ni- 
colas Lépagnol  avec  les  dîmes  (1)  dudit  lieu  ;  ventila- 
tion faite,  nous  avons  estimé  les  terres  72*  par  an  (bail 
devant  Demay  du  20  mai  1785)  ;  ci 72* 

A  Guy,  4  aipents  de  terre  (n^  306),  affermés  à  Eloi 
Jacquemard,  laboureur  audit  lieu,  par  bail  devant 
Demay  du  25  janvier  1786,  moj'ennant  12  bichets  de 
froment  à  50  sols  ;  ci..  . 30*  12s. 

A  Micbery,  12  arpents  de  terre  (n"  938),  affermés  à 
Edme  Filleux,  laboureur  audit  lieu,  par  bail  devant 
Demay  du  31  mai  1784,  moyennant  : 

Argent 15* 

12  bichets  de  seigle,  à  22  s 13*   4s. 

A  Pont-sur- Yonne,  15  cordes  de  terre  à  chenevière 
(no  1170),  louées  à  Michel  Picon,  par  bail  devant  De- 
may du  8  janvier  1786,  moyennant 4* 

A  Serbonnes,  un  arpent  de  terre  (n°  1846),  loué  à 
François  Boucher,  par  bail  devant  Demay  du  14  jan- 
vier 1786,  moyennant 6* 

*  *  Une  redevance  de  72  bichets  de  froment,  mesure 
de  Sens,  pesant  36  livres,  dont  64  bichets  sur  les  mou- 
lins du  Roi  à  Sens,  et  8  bichets  sur  les  dîmes  de  Véron, 

non  amodiée,  estimée,  à  51  sols  le  bichet 183*  12s. 


Total 1.014*   8s. 


(1)  C'est  par  erreur  que  les  experts  ont  attribué  ces  1"2  arpents  sur  le  finapre  de 
Granchettes  au  prieur  du  Oliarnier.  Le  bail  passé  par  ledit  prieur  à  Nicolas  Lépa- 
gnol (A  rdi.  Yonne,  Q  3!)5  n°  5S\  voir  la  notice  des  dîmes  de  Saint-Clément)  porte 
seulement  sur  les  dîmes,  sans  terres,  et,  de  lait,  on  ne  trouve  aucune  trace  de  vente 
des  terres  menliomiées  ici. 


134  DÉCLARATIONS    KT    INVKXTAIHKS 

A  Fontenay-Bossery  (Aube),  le  prieur  possède  un  lot  de  terres 
et  prés  adermés,  j)ar  bail  devant  Demay,  notaire  à  Sens,  le  12  fé- 
vrier 178Ô,  à  la  charge  d'acquitter  envers  l'abbaye  de  Saint-Pierre- 
le-Vif  21  setiers  d'avoine,  évalués  126^  à  raison  de  6^  le  setier,  et 
en  outre  moyennant  140*  envers  le  prieur,  payables  à  Noël,  ledit 
bail  fait  à  Loup  Dolat,  laboureur  audit  Fontenay. 


PRIEURE  DE  SAINT-PATERNE  DE  SERGINES 

ORDRK    DK   SAIXT-BKNOrr 

Dépendant  de  l'cdihaye  de  Bonneval  au  diocèse  de  Chartres 


li'iipn's  ];i  même  «oiiicc  (Aicli.  Voiiiir.  y  ôô  p.  i). 

10  arpents  de  terre,  finage  de  Sergines  (n^^  1861  et  1881),  affer- 
més avec  les  dimes  par  bail  reçu  Ancelol,  notaire  à  Sergines,  le 
14  avril  1785,  à  Thibaut  Lefranc  et  autres,  moyennant  650*. 
.  Nous,  experts  susdits,  avons  estimé  (jue  les  dîmes  valent  de 
revenu  annuel  la  somme  de  610*.  Reste  de  revenu  net  sur  ledit 
bail  40*. 


PRIEURÉ  DE  SAINT-GEORGES  DE  VILLEBOUGIS 

ORDRH    DK    SAINT-AL(;rSTI.\ 

Dépendant  de  ïahlyaije  de  Sainte-Catherine-dn-Val,  à  Paris 


l)'ii|)ii"'s  la  iiir-iiic  soiin-i'  (Anli.  Vniinc.  0  ')l.  |i.  S:2). 

Le  prieuré  de  Saint-(ieorges,  paroisse  de  Villebougis,  consiste 
dans  : 

Une  grange,  maison,  jardin  et  autres  dépendances  contenant 
le  tout  environ  4  ari)enls,  plus  18  arpents  2i)  cordes  de  terre  en 
sept  pièces  (n"  2186),  audit  lieu  de  Saint-Georges  ; 

•  *  Plus  en  dîmes  de  grains,  tant  gros  (|ue  menus  ; 

*  •  Plus  en  censives,  lods  et  ventes,  sur  316  arpents  de  terre,  sui- 
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vant    l'arpentage    fait    par    Benoît,    arpenteur    à    Brannav,    le 
28  mars  1787  ; 

*  *  Les  cens  et  rentes  dus  par  le  ci-devant  seigneur  de  Ville- 
thierry,  montant  par  an  à  27*; 

**  Plus  en  8  bichets  de  blé  méteil,  dus  par  les  héritiers  Louis 
Bonnemain,  à  prendre  sur  les  biens  énoncés  en  la  reconnaissance 
passée  devant  ledit  Benoît,  le  3  avril  1749; 

Le  tout  affermé  à  Jean  Denis,  par  bail  devant  Héaulme,  notaire 
à  Sens,  le  16  juin  1789,  moj'ennant 440* 

Sur  quoi  il  faut  déduire  pour  la  dîme 200* 

Et  pour  les  droits  seigneuriaux 100* 

Reste 140* 


ANNONCIADES  DE  SENS 


D'aprè.s  un  état  de  leurs  revenus  dressé  en  1790  (Arch.  Yonne,  Q  365). 
RENTES   FONCIÈRES 

Rente  sur  une  maison,  rue  Saint-Pierre-le-Don- 

jon,  à  Sens 13*  12s. 

Rente  due  par  Marmion,  rue  des  Auges 1*  2s.  6d. 

—  Simon  Devoves,  à  Nailly 40*   »     » 

—  Noël  Delisle  et  autres,  à  Nailly..  .  .  3*  12s.  » 

—  Louis  P'ouet,  à  Gron 29*  6s.  6d. 

—  Louis  Cornuat,  à  Gron 8*  5s.  » 

—  Mathurin  Gasset,  à  Gron 6*   »     » 

—  Florentin  Vie,  à  Gron 2*   5s.  » 

—  Jean  Baudoin,  à  Maillot 22*    »     » 

—  Etienne  Vaudoux,  à  Maillot 6*    »     » 

Total 132*  3s.  » 


RENTES   CONSTITUEES 

Sur     le  Clergé  général 3 .  165*  »     » 

—  la  Compagnie  des  Indes 266*  8s.  » 

—  l'Hôtel-de-Ville  de  Paris 220*  »     > 


A  Reporter 3.651*   8s.» 
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Report 3.651^   8s.» 

Sur     les  tailles  de  l'cMection  de  Sens 176+^  12s.  » 

—  le  grand  séminaire  de  Sens 912+*^  10s.  » 

—  la  communauté  de  Champ-Benoît,  à  Pro- 

vins  

Divers 1 .470*  15s.  6d. 


Total 6.211*   5s.6d. 


FERMAGES 

•  1.  Bail  de  prés  à  Villeneuve-le  Roi  (district  de  Joi- 
gnv).  moyennant  (S75*  15  s.,  y  comi)ris  117*  4  s.  9  d.  de 
petites  rentes  dues  par  différents  particuliers 875*  15s. 

2.  Bail  de  cinq  quartiers  de  pré  à  Marsangy  (n»  873) 

à  Hubert  Mignot,  moyennant 25*    » 

3.  Bail  de  2  arpents  75  perches  de  terres  (n"  1286),  à 

Jean  et  Claude  Vaudoux,  de  Maillot,  moyennant 12*    » 

Total 912*  15s. 

RÉCAPITULATION  (1) 

Rentes  foncières 132*   3s.  » 

Rentes  constituées.. 6.211*   5s.  6d. 

Baux  à  ferme 912*  15s.  » 


Total  des  revenus 7.256*   3s. 6d. 


CAPUCINS  DE  SENS 


T)'apn\s  l'invciitairo  drcs.sé  ])ai- la  iminicipalilô  de   Sens,  le  •1\  mai  I7i)() 
I.Anli.  Yiiiinc.  Q  '-'iM). 

Ce  jourdluii  21  mai  1790,  deux  heures  de  relevée,  au  désir 
des  lettres  pati-ntes  du  Roi  sur  un  décret  de  l'Assemblée  Nationale 
concernant  les  religieux,  données  à  Paris  le  26  mars  dernier,  à  la 


(1|  Le  couvent,  non  coiiipris   riaii.s   cclli'  liste,  lut    vciidii  le    10  janvier  17!K!   (Voir 
n"  lOOTj. 
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réquisition  de  M.  le  Substitut  du  Procureur  de  la  commune,  nous 
Pierre  Villiers,  docteur  en  médecine,  premier  oflicier  municipal, 
Storre,  Bonnétat,  Leroux,  Hédiard,  Soûlas,  officiers  municipaux, 
assistés  de  M^  Lalourcey,  secrétaire-greffier,  nous  sommes  trans- 
portés en  la  maison  des  RR.  PP.  Capucins  située  en  notre  muni- 
cipalité, où  étant  nous  avons  trouvé  Père  Etienne  Dassonvalle, 
surnommé  en  religion  Etienne,  gardien  de  la  maison,  Pierre- 
Louis-François  Wamart,  en  religion  Pierre-Louis-François  de 
Bétlîune,  vicaire  de  ladite  maison...,  auxquels  nous  avons  fait 
lecture  du  décret  et  lettres  patentes  ci-dessus  datées.  A  quoi  ob- 
tempérant, ils  nous  ont  représenté  et  déclaré  qu'ils  ne  possèdent 
aucuns  bien-fonds  ni  rentes,  excepté  leur  maison  et  clos  (n°  1642), 
contenant  le  tout,  en  fonds  de  terre,  trois  arpents,  entourés  de 
murs,  à  eux  appartenant. 


CARMELITES  DE  SENS 


D'après  l'inventaire  de  la  municipalité  dressé  le  18  décembre  1790  lArch.  Yonne.  Q  365). 
RENTES   CONSTITUÉES 

•  *  Les   différents  contrats  sur    l'Hôtel-de-Ville  de 

Paris  forment  un  revenu  annuel  de 2.371^ 

**  Les  contrats  sur  le  Clergé  forment  un  revenu  de        646^  5s. 


Total 3.017^  5s. 

BIENS-FONDS  (1) 

Possédait  ladite  maison  : 

1°  Des  héritages  loués  au  sieur  Pigalle  fils  (n°  2337),  de 
Villeneuve-rArchevèque,  suivant  le  bail  reçu  Héaulme, 
6  juin  1785,  moyennant  180^  en  argent,  ci 180* 

Plus  60  livres  de  chanvre  femelle,  estimées 24* 

A  reporter 204* 


(1)  Voir  les  baux  de  ces  biens-lunds.  Arch.  Ydiiiu'.  11  970. 
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Report 204* 

2°  Un  labourage  rapportant  6  bichets  de  seigle 
(n^  2379),  loué  au  nommé  Vanneux,  par  bail  du  12  juin 
1785,  lequel,  estimé  30  sols  le  bichet,  donne  un  revenu  de  9* 

3°  Plus  louaient  lesdites  dames  au  sieur  Richard,  di- 
recteur de  la  manufacture  de  Sens,  un  terrain  précieux 
situé  au  dehors  de  la  ville  (n"  1650),  moyennant  500*, 
suivant  le  bail  du  11  mai  1785,  ci 500* 

'  4°  Possédaient  un  labourage  à  Jaulnes  (Seine-et- 
Marne),  loué  au  nommé  Penancier,  de  ^'illuis,  moyen- 
nant   \...         303* 

50  Le  fîef  et  ferme  de  Beauregard  (n°  860),  au  finage  de 
Màlay-le-Roi,  loué  à  Laurent  Marié,  par  bail  du  3  avril 
1785,  moyennant  : 

300*  en  argent,  ci 300* 

50  bichets  de  méteil,  évalués  à  2*  le  bichet 100^ 

50  bichets  de  seigle,  évalués  à  30  sols  le  bichet.  .  75* 
30  livres  de  laine,  estimée,  à  très  bas  prix,  20  sols 

la  livre,  ci 30* 

6  chapons,  estimés  30  sols  pièce 9* 

3  boisseaux  de  noix,  estimés  3*  le  boisseau 9*        523* 

6"  Un  labourage  à  Molinons  (n^  973),  produisant  4* 
loué  à  Louis  Petit,  de  Villeneuve  l'Archevêque,  par  bail 
du  8  avril  1774,  ci 4* 

7°  Autre  labourage  (no  1518),  loué  à  la  veuve  Noël,  de 
Saligny,  par  bail  du  26  juillet  1787  et  produisant 6* 

8°  Autre  loué  à  Gabriel  Adam  (n"  1633),  par  bail  du 
27  décembre  1786,  moyennant  6  bichets  de  seigle  à  30  sols 
et  1  bichet  de  froment  à  3",  faisant  au  total 12* 

9*^  Une  maison  sise  rue  Mi-Pavée,  (n"  1604),  louée  à 
Louis  Lanore,  moyennant  60",  par  l)ail  du  11  juin  1785.  .  60**^ 

10°  Un  arpent  de  jeune  vigne  à  Màlay-le-Roi  (n''  859), 
dont  le  produit  annuel,  au  moyen  de  la  bonté  du  sol  et 
de  l'abondance  des  récoltes,  tenait  bien  lieu,  à  la  maison 
qu'elle  fournissait,  d'une  somme  de  200",  tous  frais  dé- 
duits; ci 200* 

A  reporter 1.82r^ 
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Report 1.821* 

11»  Possédaient  encore  lesdites  dames  environ  40  ar- 
pents de  bois  (n"  871),  desquels  elles  tiraient  annuelle- 
ment :  une  petite  coupe,  qu'elles  évaluaient 80* 

Et  dilTérentes  fournitures  consistant  environ  en  lô  voi- 
tures de  souches,  1200  fagots,  4000  bourrées,  qui,  formant 
le  chaulfage  de  la  maison,  étaient  regardées  par  lesdites 
dames  religieuses  comme  un  objet  de  810*,  qui  cons- 
tamment leur  évitait  une  dépense  en  bois  beaucoup  plus 

considérable;  ci 810* 

12°  Plus,  sur  différents  baux,  il  revenait  cinq  poules^ 
lesquelles,  à  raison  de  12  s.  chacune,  font  un  objet  de  (1).  3* 

Total ~2.714* 

RENTES 

Possédaient  lesdites  dames  les  rentes  suivantes  : 

*  *  Rente  due  par  le  nommé  Langlois  de  Màlay-le-Roî     25^    » 

*  *  Rente  due  par  le  nommé  Claude  Poyet,  de  Villiers- 
Louis,  consistant  en  12*  en  argent 12*    » 

Et  13  bichets  de  seigle  évalués  4*  10  s 4*  10  s. 

*  *  Rente  due  à  Jean  Durand,  de  Villiers-Louis,  consis- 
tant en  12^  en  argent 12*    » 

Et  une  poule mémoire 

'  *  Rente  due  par  Edme  Sourd,  de  Villiers-Louis 1*   5  s. 

**  Rente  due  par  la  veuve  Moret,  dudit  lieu 12*  10s. 

*  *  Rente  due  par  Claude  Servais,  dudit  lieu Ils. 

**  Rente  due  par  le  nommé  Boldebeurre  et  consorts..  5*    » 

*  *  Rente  due  par  Louis  Genty 20*    » 

*  *  Rente  due  par  Guillaume  Jari  y,  de  Theil 7*    » 

*  *  Rente  due  par  Jean  Loret,  de  Sens 12*    » 

**  Rente  due  par  Jacques  Jutigny,  de  Villeneuve  l'Ar- 
chevêque    3*    » 

*  *  Rente  due  par  la  veuve  Quenet,  de  Foissy 16s. 

*  *  Rente  due  par  Jean  Lebrun,  de  Sens 6*    » 

**  Rente  due  par  Madame  de  Ghampbertrand 6*    > 

**  Rente  due  par  le  sieur  Bezanger,  de  Sens 44*    » 

*  *  Rente  due  par  le  sieur  Villiers,  médecin  à  Sens. .  .  .  10*    » 
**  Rente  due  par  l'abbaye  de  Champbenoît  [à  Provins]  104*   » 

Rente  due  par  Colombe  Rivet,  de  Sens 16*   » 

Total 301^128. 


(1)  Lo  com-cnt  est  omis  dans  cette  liste.  11  fut  vendu  le  lOjnnvier  ITÎW  (Voir  n"  Ifififil. 


*  •  ■ 
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HKCAPITILATION 

Rentes  sur  le  Roi  et  le  Clergé 3.017+^   5s. 

Revenus  des  biens-fonds 2.714*    » 

Rentes 301*  12s. 

Total 6.032*  17s. 

Sur  laquellle  somme  il  convient  dckluire  les  charges 
desquelles  était  tenue  ladite  maison,  lestjuelles  con- 
sistent : 

P  En  une  rente  de  5*  due  au  grand  Prieur  de 
France,  ci 5*    » 

2<^  Autre  de  12*,  à  la  paroisse  Saint-Hiiaire     12*    » 

3»  Autre  à  la  maison  de  Saint-Jean-lès- 
Sens 6*  10s. 

4°  Autre  à  l'abbaye  du  Lys 8^+    » 

Total 31*  10s.  31*  10s. 

Il  reste  un  revenu  net(l) 6.001*   5s. 


CORDELIERS  DE  SENS 


D'après  la  déclaration  des  reli<rieux  à  k  iiiHiiicipalité  de  Sens  du  -21  mai    1790 
(Arcli.  Yonne.  Q  80 i). 

*  *  Rentes  dues  à  Sens  par  divers 207^^^  1 1  s.  6d. 

'  '  Renies  dues  à  Saint-Clément  par  divers 45"    »     » 

*  *  Rente  due  par  Pierre  Triboulet,  à  Evry 4^  10s.  » 

*  *  Rente  due  par  Edme-Franç.  Corberon,  à  Cuy .  .         4^    »     » 

*  *  Rente  due  par  Charles-Silvestre,  à  Cuy 4*    »     » 

A  reporter 265*    Is.  6d. 


(Il  i>c  Directoire  du  di.strict.  en  lioimild^jiiiiiil  cet  iiivriitairr.  le  ±1  se|)teii)l)re  1791, 
déclara  iv  ))ouvoir  *  s'emiiécher  d'(d».scrvcr  (|u'cnc(ire  bien  (iiu-  le  revenu  net  ci-des- 
sus ne  s'élève  qu'à  la  somme  niodi(|ue  de  (idOl  i'  ô  s.,  si  les  hieiis  de.sdites  relij,Meuses 
eu.s.senl  été  bien  administrés,  elles  auraient  ))U  espérer  une  aiijrmenlation  de  revenu 
de  près  lUrlWO'',  qu'elles  étaient  dans  ritrnorance  la  plus  absolue  d(!  leurs  affaires, 
qu'elles  n'avaient  aucune  idée  de  t-'estiun  et  i|ue.  n'ayant  aucun  procurateur  au  dehors, 
à  cau.se  de  leur  {rrande  (laiivreté.  elles  étaient,  dans  le  renouvr'llemetil  de  leurs  bau.x, 
])eri»étue||eiiient  dupes  de  (|iiicoii<iue  viiulail  les  tromper  ». 


CLEHr.K    HKdlLIKU  141 

Report...: 260      Is.  6(1. 

*  *  Rente   due    par    Pierre    Barbier,   au    (îrand- 

Màlay 13"    »     » 

*  *  Rente  due  par  Jean    Thieniou[),    au    (irand- 

Màlay 3     »     » 

*  *  Rente  due  par  Jean  Hodry,  au  Grand-Màlay  •  •  2    10s.  » 
'  *  Rentes   dues  par  Jean  Cliampin   et  autres,  à 

Dixmont 15""    »     » 

*  *  Rente  due  par  Gabriel  Mercier,  à  Dixmont ...  3"^    »     » 
**  Rentes  dues   par   Jean   Renard    et    autres,  à 

Maillot 3^18s.  » 

*  *  Rentes  dues  par  Jean  Dodet  et  autres,  à  \'ille- 

perrot 3"    »     » 

*  •  Rentes  dues  par  Nicolas  Férieux  et  autres,  à 
Villenavotte 1"  10s.  » 

*  '  Rente  due  par  Etienne  Martin,  à  Gron 13"    »     » 

*  *  Rente  due  par  Jean  Gilloppé,  à  la  liorde 15^    »     » 

*  *  Rente  due  par  Nicolas  Vallé,  à  Saligny 5+^  10s.  » 

**  Rente  due  par  Bournet,  de  Joigny 4'     »     » 

*  *  Rente  due  par  Jean  Chiganne,  à  Véron 10*   »     » 

*  *  Rentes   dues   par    Jean   Godard  et    autres,   à 

Joigny 6"    »     » 

*  *  Rente   due   par  Pierre   Jeubert    et   autres,   à 
Saint-Martin-du-Tertre 5*    »     » 

*  •  Rente    due  jjar  Pierre   Moreau   et    autres,    à 

la   Chapelle-sur-Oreuse 2"  15s.  » 

*  *  Rente  due  par  Edme    Landry    et   autres,    à 

Micbery 1*    »     » 

**  Rente  due   par  Jacques    Deloince  et  autres, 

de  Vernoy 8*    »     » 

*  •  Rente  due  par  Pierre  Pichard,  de  Saint-Car- 

tault 4*  10s.» 

*  *  Rente  due  par  Jaccjues  Pesme,  de  Guy 4*    »     » 

*  *  Rente  sur  l'Hôtel-de-Ville  de  Paris 49*  12s.  » 

*  *  Rente  due  par  M.  Jacques  Acault,  de  Sens  ...  2*    »     » 

Total 440*   6s.  6d. 

Nous  avons  une  vigne  d'un  quartier  et  demi  (n^  1605),  située 
aux  Grandes  Roues. 

Nous  ne  faisons  pas  état  du  mobilier,  attendu  qu'il  n'y  a  que 
des  meubles  très  communs  et  de  peu  de  valeur,  et  que  les  cham- 
bres des  religieux  n'ont  que  le  nécessaire. 

Notre  sacristie  est  aussi  de  peu  de  valeur.  Il  n'y  a  que  de  vieux 
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ornements,  la  plupart  usés,  d'ailleurs  très  communs  et,  par  con- 
séquent, de  peu  de  conséquence.  Nous  avons  le  nécessaire  pour 
la  décence  du  culte  divin  :  deux  calices,  un  soleil,  un  ciboire,  une 
boîte  aux  saintes  hosties,  une  croix  avec  son  bâton,  un  encensoir 
et  sa  navette,  deux  reliquaires  et  quatre  petits  saints,  le  tout  d'ar- 
gent. 

Nous  n'avons  point  de  bibliothècjue  ;  elle  a  été  vendue  à  la 
livre,  il  y  a  quatre  ans,  à  M.  Guillemard,  libraire  de  Sens. 

Le  couvent  est  vaste  et  très  vieux  (n"  1562).  Il  peut  contenir 
6  quartiers  de  terrain,  y  compris  le  jardin,  une  vigne,  la  cour  et 
tout  ce  qui  en  dépend. 

Voilà  la  pure  vérité,  que  nous  attestons  par  nos  signatures. 

Fr.  Denis  Paillotte,  gardien;  Fr.  Noizet,  sacristain;  Fr.  Mar- 
chand, ancien  définiteur. 


JACOBINS  DE  SENS 


D'après  la  déclaration  verbale  faite  à  la  muuicii)alité  le  -2-2  mai  1790.  les  religieux 
ayant    «  représenté  (juMls  n'avaient  aucun  livn-journal   contenant  les  biens-fonds  et 
leurs  rentes  »  lAich.  Ynniie.  Q364|. 

Le  couvent  contenant  environ   un  arpent,  entouré  de  murs,  y 
compris  l'église  (n"  1563). 

TERRES    DO.NNÉES    A    RAIL 

14  arpents  de  terre  ou  environ  situés  à  Gran- 
chettes  (n°  1914),  loués  à  Thomas,  laboureur 
audit  lieu,  moyennant  152^,  3  paires  de  poulets 
et  six  gluis  estimés  6^ 158*'    »     » 

Un  clos  contenant  environ  2  arpents  en  vigne 
et  luzerne  (n^  1551),  trois  quartiers  de  vigne  aux 
Grapignons  (n»  1515),  et  un  quartier  aux  (irahu- 
ches  (n°  1599),  le  tout  estimé 60^    »     » 

MAISO.NS    LOUÉES 

Une  maison  faisant  partie  du  terrain  des  Jaco- 
bins (n»  1564),  louée  au  sieur  Chevallier  moyen- 
nant         ^30'^   .    » 

A  reporter 448^    »     » 
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Report 448      »     » 

Autre  maison  faisant  partie  du  même  terrain 
<n"  1556),  louée  au  sieur  Brot 150"    »     » 

Un  chantier,  même  terrain  (n*»  1565),  loué  au 
sieur  Chevallier 180-    »     » 

Un  magasin  (n°  1565),  même  terrain,  loué  au 
sieur  Chapelain 100^    »     » 

Une  cave  (n°  1565),  faisant  partie  du  même  ter- 
rain, louée  au  sieur  Comperat 30"^   »     » 

Une  chambre,  même  terrain  (n»  1565),  louée  à 
MM.  les  notaires 50'    »     » 

Un  jardin  sur  l'Esplanade  (n»  1660),  faisant 
partie  du  clos  loué  à  M.  le  chanoine  Wous- 
thourne 12^    »     » 

RENTf:S   FONCIKHHS    ET    CONSTITUÉES 

*  *  Une  rente  sur  les  Gabelles 100^    »     » 

*  '  Une  rente  sur  le  Trésor  royal,  pour  la  messe 

de  la  prison 50^  »     » 

*  '  Une  rente  sur  les  Aides 21^  »     » 

*  *  Une  rente  sur  une  maison  à  Sens,  Grande  rue.  80*  »     » 

*  *  Autre  rente  de  fondation  due  par  Massinot.  2*  »     » 
**  Autre  rente  due  par  Sulpice  Milat,  de  Chigy.  7"^  10s.  » 

*  *  Autre  rente  due  par  Antoine  Denis,  de  Sens.  17'^  6s.  8d. 

*  *  Autre  rente  due  par  Pluot,  à  Sens 1*  »     » 

**  Autre  rente  due  par  Claude  Tesson,  à  Nailly.  5*  »     » 

*  *  Autre  rente  due  par  Goubeau,  à  Nailly 18"^  »     » 

*  *  Autre  rente  due  par  Sénevé,  à  Sens,  Grande 

rue 25*   »     » 

*  *  Autre  rente  due  par  Laurent  Giraudon,  à 

Neuilly 4*    »     » 

*  *  Autre  rente  due  par  Hédiard,  marchand,  à 

Sens 2*   »     » 

'  '  Autre  rente  due  par  Guérard,  à  Saint-Clé- 
ment    10"   y>     » 

**  Autre  rente  due  par  Langlois,  à  Villeneuve- 
le-Roi U"    »    » 

*  *  Autre  rente  due  par  Martial  Boucher,  à  la 
Pommeraye 1^  16s.  » 

*  "  Autre  rente  due  par  la  veuve   Hédiard,  à 

Sens 6^   »     » 

A  reporter 1321^   2s.  8d. 
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Report 1.321*    2s. 8d. 

*  *  Autre  rente  due  par  Jean  Lecerf,  à  Gron ....  2*    »     » 

*  *  Autre  rente  due  par  Etienne  Féron,  à  Vil- 

lero y 8*   6  s.  » 

*  *  Autre  rente  due  par  Pierre  Marcot,  à   Cour- 
tois   10*    »     » 

**  Autre  rente  due  par  Etienne  Rétif,  à  Sens..  .  1*    »     » 

*  *  Antre  rente  due  par  Edme  Taupin,  à  Saint- 
Clément 6*    »     » 

Autre  rente  due  par  les  frères  Gaumont,  au 

faubourg  d'Yonne,  à  Sens 1*  10s.  » 

**  Autre  rente  due  par  Barthélémy  iMichel,  à 

Saint-Paul,  à  Sens 4*    »     » 

'  *  Autre  rente  due  par  Edme  Gremy,  à  Etigny.  4*    »     » 

*  *  Autre  rente  due  par  la  veuve  Laurent,  à  Ri- 
gny-le-Ferron 28*    »     -» 

**  Autre  rente  due  Paulet  et  consorts,  à  Sens.  .  4*  »  » 
**  Autre  rente  due  par  Chiganne   et  Troué,  à 

Sens 2*  10s.  » 

*  *  Autre  rente  due  par  EtienneThomas,  à  (iron.  6*  5s.  » 
**  Autre  rente  due  par  Jean  Verger,  à  Nailly  .  .  3*  »  » 
**  Autre  rente  due  par  Claude  Vallon,  à  Gran- 

chettes 10*   »     » 

**  Autre  rente  due   par  les  Treize-Prêtres  de 

Sens 2^    »     » 

*  *  Autre  rente  due  par  les  Ursulines  de  Sens.  .  2"   >     » 

*  *  Autre  rente  due  par  le  Chapitre  de  Sens V^  10s.  » 

•*  Autre  rente  due  par  Pourée,  boulanger.  .  .  .  12*    »     » 

Total 1.429*   3s.  8d. 


CHARGE.S 

Ledit  couvent  doit  à  la  maison  des  Jacobins  de  Quingey,  en 

Franche-Comté,  une  rente  de  50*,  au  princi[)al  de  1000*  50*    » 

Pareille  rente  aux  Jacobins  de  Provins 50*    » 

Autre  rente  à  M.  Luyt,  procureur 30*    » 

Impositions  royales 57*  14s. 

Impositions  de  Granchettes 5*  17s. 

\'estiaire  des  religieux 200*    > 

Réparations,  année  commune 150*    » 

Frais  de  sacristie 72*   » 

Total  des  charges 615*  Ils. 
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PÉNITENTS  DE  SENS'V 


D'après  leur  déclaration  en  1790  (Arch.  Yonne,  Q  364). 
REVENUS 

Terres  aux  Sièges  (n°  1886),  affermées  à  Jean-Domi- 
ïiique  Gérard,  moyennant 21*   » 

Un  demi-quartier  de  terre  audit  lieu  (n°  1886),  affermé 
à  Et.  Courillon,  maiéchal,  moyennant ....  : 2*    » 

*  *  Rente  sur  une  maison,  à  Gisy 8*   » 

**  Rente  sur  un  quartier  de  vigne,  à  Soucy 3*    » 

*  *  Rente  sur  un  quartier  de  vigne,  à  Thorigny 3*  10s. 

*  *  Rente  sur  2  quartiers  de  terre  en  la  Coquesalle,  à 

Sens 1*   » 

*  *  Rente  constituée  sur  l'Hôtel-de-Ville  de  Paris.  .  .  .     125*    » 


Total 163*  10s. 

CHARGES 

A  la  fabrique  de  Saint-Nicolas  de  Sens,  pour  un  petit 

terrain  cédé  au  couvent 3"^  15s. 

Au  collège  des  Treize-Prêtres  de  Sens,  pour  pareil  objet.     1*  10s. 

Total 5*   5s. 

Revenus 163*  10s. 

Charges 5*   5s. 

Reste  net 158*   5s. 


URSULINES  DE  SENS 


D'après  le  procès-verbal  d'estimation  des  biens  soumis-sionnés  par  la  municipalité  de 
Sens  lAreli.  Yonne.  Q  55  n°  2,  p.  7i. 

Une  ferme  sise  à  Fontenelle,  paroisse  de  Lixy  (no  793),  consis- 
tant en  bâtiment,  jardin,  accin,  terres  labourables,  prés,  bruyères 


(Il  Le  couvent  fut  vendu  avec  ses  dépendances  les  3  avril  ITUUel  5  vendém.    an  IV. 
(Voir  n""  1671  et  1774). 
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et  bois,  en  douze  pièces,  contenant  en  totalité  120  arpents,  le  tout 
loué  à  Martin  Saussier,  par  bail  du  20  août  1779,  moyen- 
nant          138*"    »     » 

2  paires  de  poulets,  estimés 1*   4s.  » 

La  moitié  des  fruits  des  arbres,  estimée 10*    »     » 

87  arpents  et  demi  de  terre  à  Lapostolle 
(no  713),  dont  grande  partie  en  friches,  affermés 
à  Pierre  Thorailler,  par  l)ail  devant  Cave  du 
4  janvier  1783,  moyennant 45*    »     » 

Des  terres  et  prés  au  linage  de  Sens,  que  nous 
avons  estimés  pouvoir  produire  de  revenu 40*    »     » 

Une  petite  maison,  rue  du  Plat-d'Etain  d'en  bas 
(no  1766),  louée  à  Pierre  Oudin,  par  bail  devant 
Cave  du  24  avril  1787,  moyennant IIO"*    »     » 

Une  petite  maison.  Grande  rue  (n"  1760),  occu- 
pée par  Mandain 100*    »     » 

Une  autre  maison  rue  de  la  Parcheminerie, 
louée  à  plusieurs  particuliers,  sans  bail,  moyen- 
nant   50*    »     » 

*  *  Les  Ursulines  ont  des  rentes  sur  différents 
particuliers  pour  une  somme  de 721*  18s.  9d. 

Total 1.216*   2s.  9d. 


COMMANDERIE  DE  LAUNAY 


D'aiirè.s  le  bail  général  des  revenus  do  la  coiiiiiiaudei'ie,   du  S  juin  1780 
(Arch.  Yonne,  Q  ;J95,  Affirmations  de  Ixiiix,  n°  630). 

Bail  de  neuf  années,  entières  et  consécutives,  ([ui  ont  com- 
mencé :  pour  les  terres  aux  sombres  1786,  pour  les  dîmes,  droits 
de  tierce  et  cham[)arls  à  la  moisson  1787,  les  vignes  à  la  même 
année,  les  prés  à  la  même  année,  et  enlin  pour  les  autres  droits  et 
revenus  des  biens  compris  audit  bail  au  jour  de  Saint-Martin 
dlîiver  1787,  pour  les  moulins,  bàlimenls.  etc.,  au  1^'''  mai  1787, 
|)assé  devant  Bellaguet,  notaire  à  Sens,  le  3  juin  178(),  parle  fondé 
(les  pouvoirs  du  ci-devant  (irand  Prieur  de  France,  au  C  Augus- 
tin-(ylaude  Bertrand,  receveur  de  la  commanderie  de  Launay,  de 
tous  les  revenus  de  la  (>bambre  prieurale  de  Launay,  dépendant 
du  (Irand  Prieur(''  de  Lranee,  consistant  dans: 
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Le  château  de  Launay  et  ses  dépendances  (n"  1465 1; 

Le  domaine  de  la  commanderie,  composé  denviron  300  arpents 
de  terre,  environ  45  arpents  de  prés  et  pâturages  (n^"^  1414-1464), 
un  moulin,  un  petit  jardin  et  chamj)  à  chenevière  contenant  en- 
viron un  arpent,  compris  l'emplacement  dudit  moulin  (n»  1412), 
un  pressoir,  un  arpent  de  vigne  (n»  1468); 

*  '  *  La  coupe  annuelle  des  l)ois  taillis,  à  làge  de  25  ans,  et  qui 
sont  de  6  à  7  arpents; 

'  '  *  Une  garenne  d'environ  45  à  50  arpents; 

815  arpents  de  terre,  dont  partie  en  friches,  à  (>ourroy 
(no«  579-665); 

250  arpents  de  terres  en  friche,  à  Pailly  (n^s  1034-1045); 

*  *  Les  dimes  de  grains  et  vins  des  territoires  de  Pailly  et  du 
Plessis-Saint-Jean  ; 

*  10  arpents  de  terre  à  Monligny-le-Guesdier  (Aube); 
'  10  arpents  de  terre  à  Bray-sur-Seine; 

5  arpents  de  terres  et  prés  à  Gisy  i  n^^  548-49)  et  Michery  (n^  549)  ; 
Une  maison  à  Sens  (n°  1821); 

*  '  Les  censives,  tant  en  grains  qu'en  argent,  dépendantes  de 
ladite  commanderie  de  Launay; 

*  '  La  redevance  en  grains,  argent  et  poulets,  telle  quelle,  due  sur 
les  terres  de  la  Borde-Vauvagis  et  les  environs; 

'  *  Les  lods  et  ventes  sur  tous  les  biens  dépendant  de  la  seigneu- 
rie de  Launay,  ainsi  que  lesdits  biens  se  poursuivent  et  compor- 
tent, sans  par  le  bailleur  être  en  aucune  façon  garant  de  la 
nature,  contenance  et  consistance  desdits  biens  et  droits. 

Sous  la  réserve  par  le  bailleur  : 

De  la  nouvelle  plantation  de  bois  faite  il  y  a  environ  trente  ans 
sur  le  territoire  de  Launay,  attenant  des  autres  bois; 

Des  autres  bois  en  réserve  pour  l'ordre  de  Malte,  ainsi  que  des 
chênes,  tant  anciens  cjue  modernes,  et  baliveaux  répandus  dans 
les  bois  compris  au  présent  bail  ; 

Des  trois  ([uarts  des  droits  féodaux  qui  pourraient  résulter  de 
la  vente  du  château  de  Fleurigny.  terre  et  seigneurie,  relevant  de 
ladite  commanderie,  si  elle  était  vendue; 

Des  greffes  et  amendes  autres  que  celles  pour  paiement  des 
censives,  et  de  la  liberté  de  disposer  du  notariat,  en  faisant  remet- 
tre au  preneur  le  prix  du  bail  qui  sera  lixé  par  le  Conseil,  pour  le 
notariat  seulement; 

D'une  chambre  â  Launay,  dans  le  château,  pour  l'auditoire; 

De  la  rente  emphytéotique  de  112""  par  an  sur  la  maison  de  Sens  ; 

De  la  jouissance  de  tous  les  héritages  que  ledit  bailleur  pour- 
rait faire  revivre. 
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A  la  charge  par  le  preneur  : 

1°  r>é  faire  planter  à  ses  frais,  pendant  le  cours  dudit  bail, 
25  s/ules  le  long  des  ruisseaux  et  fossés,  et  de  remj)lacer  ceux 
actuellement  existants  et  qui  viendraient  à  mourir  pendant  le 
cours  du  présent  bail; 

2°  D'entretenir  les  bâtiments  de  toutes  les  réparations  locatives 
et  de  soulfrir  faire  les  grosses  réparations  et,  en  ce  cas,  d'apporter 
tous  les  matériaux  nécessaires; 

3°  De  planter  pendant  le  cours  du  bail  100  pieds  d'arbres  frui- 
tiers; 

4**  De  payer  et  acquitter  annuellement  toutes  les  redevances  et 
autres  charges  réelles  et  foncières,  tant  en  argent  qu'en  grain, 
dont  ladite  commanderie  peut  être  tenue,  et  notamment  3  muids 
de  grain,  dont  un  de  blé  froment,  un  de  seigle  et  un  d'avoine,  à 
M.  le  curé  de  Pailly,  pour  son  gros; 

5°  200*  en  argent  à  M.  le  curé  du  Plessis-Saint-Jean; 

Q*^  150^  qui  sont  annuellement  accordées  à  M.  le  curé  de  Saint- 
Martin-sur-Oreuse  ; 

7*^  60*  aux  gardes-chasse  par  an  ; 

8»  De  payer  annuellement  les  gages  des  officiers  de  justice  et 
qui  consistent  en  12*  au  bailli  et  10*  au  procureur  fiscal; 

9°  De  l'entretien  des  tournaux,  virons,  etc.,  du  moulin; 

10°  De  laisser  à  la  fin  du  bail  toutes  les  pailles,  fouarts  et  four- 
rages provenant  de  la  dernière  récolte,  et  tous  les  fumiers  de  la 
pénultième; 

11°  De  tenir  un  cueilleret  de  toutes  les  censives  et  droits  sei- 
gneuriaux dûs  à  la  commanderie,  dont  il  fera  la  perception; 

12»  De  ne  pouvoir  prétendre  à  aucune  diminution  du  prix  du 
bail,  pour  quelque  raison  que  ce  soit,  comme  inondations  ou 
autres  événements  célestes  et  humains,  ladite  clause  étant  essen- 
tielle et  sans  laquelle  ce  bail  n'eût  été  fait; 

13*^  Sera  tenu  de  se  conformer,  pour  la  coupe  et  l'exploitation 
des  bois,  au  règlement  du  Conseil  d'Etat  du  12  octobre  1728  pour 
les  bois  de  Malte,  et  à  condition  de  laisser  25  baliveaux  par  arpent 
et  tous  anciens  chênes  et  modernes.  Xe  i)ourra  faire  la  coupe 
du  bois  appelé  la  Garenne  (|u'une  fois  seulement,  à  l'expiration 
du  présent  bail  ; 

Et  en  outre,  moyennant  la  somme  île  13.000  ,  payable  chacun  an 
en  trois  termes  égaux,  Noël,  Pâques  et  Saint-.Iean-Haptiste. 

Ledit  Bertrand  a  aflirmé  la  sincérité  du  contenu  audit  bail, 
(ju'il  n'y  a  point  de  contre-lettre  et  (ju'il  a  donné  3.120"  de  pot 
<le  vin. 
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//.  —  Eiablissements  ayant  leur  siège  liors  du  district. 


ABBAYE  DE  CERCANCEAUX  i 


BERNARDINS 


D'après  le  procès-verbal  d'estimation  des  biens  soumissionnés  par  la  municipalité  de 
Sens  (Arch.  Yonne,  Q  ôô,  p.  9). 

3  arpents  de  pré  en  une  pièce,  prés  le  moulin  du  Bacq,  et  7  ar- 
pents de  terre  et  bruyère,  même  finage  (n°  1480)  ; 

La  ferme  et  métairie  du  Bacq,  bâtiments,  terres,  friches,  prés, 
buissons,  rivages  et  accrues  de  bois  (n"  1481)  ; 

10  arpents  de  bois,  âgés  de  6  à  7  ans,  en  la  seigneurie  du  Bacq 
(no  1482)  ; 

30  arpents,  en  deux  pièces  sises  à  la  Pierre-Pointe,  finage  de 
Montacher  (n^s  980-981)  ; 

Le  tout  affermé  au  sieur  Delajon,  par  bail  devant  Chartrain, 
notaire,  le  6  juillet  1785,  avec  portion  dîmes,  moyennant  800*. 

Nous,  experts  soussignés,  avons  estimé  que  les  dîmes  peuvent 
valoir  annuellement  200*.  Reste  sur  le  bail,  600*. 


ABBAYE  DU  JARD<2) 


D'après  la  même  source  (Arch.  Yonne.  Q  54,  pp.  -29-30). 

Une  ferme  à  Courceaux,  dépendant  de  la  mense  conventuelle 
de   l'abbaye  du  Jard  (3»,  consistant  en  bâtiments,  aisances   et 


il)  Commune  de  Souppes.  canton  de  Château-Landon.  arr.  de  Fontainebleau 
I  Seine-et-Marne  I. 

(■2)  Paroi.sse  Saint-Bartiiélémy  de  Melun. 

<3l  On  ne  trouve  point  mention  dans  nos  ventes  de  cette  ferme,  dite  des  Tournelles, 
dont  les  baux  figurent  aux  Archives  de  Seine-et-Marne.  H  15(3.  Il  faut  supposer 
qu'elle  fut  aliénée,  de  même  que  les  4  ar|)ents  de  terre  du  même  finage  des  Courceaux 
appartenant  à  l'abbaye  de  Saint-Germain-des-Prés  (voir  n"  2414  bis),  devant  le  district 
de  Provins.  Peut-être  les  terres  en  dépendant  se  trouvaient-elles  hors  du  finage  de 
Courceaux  et  sur  le  territoire  de  Seine-et-Marne,  dont  la  commune  de  Courceaux  est 
limitropiie. 
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dépendances  nécessaires  à  l'exploitation  de  132  arpents  de  terre 
composant  ladite  ferme,  qui  est  amodiée  au  nommé  .Tarlot,  par 
bail  reçu  Duverger  en  1788,  moyennant  1000+^  et  3  muids  4  mines 
de  froment,  mesure  de  Paris,  estimés  700^. 

En  la  paroisse  de  Villebougis,  au  lieu  dit  Villechavan  (n"^  2187 
et  402),  est  un  petit  bénéfice  dont  est  titulaire  le  prieur  de  Saint- 
Christophe,  pour  et  au  nom  de  la  mense  conventuelle  de  l'abbaye 
du  .lard  (1).  Ce  bénéfice  consiste  en  dîmes,  champarls,  censives 
et  lods  et  ventes,  tant  sur  \'illechavan  que  la  Saussaye,  et  est  loué 
par  bail  de  1783  devant  Michau,  notaire,  au  nommé  Delajon, 
moyennanl  300  .  Mais,  comme  la  dîme  forme  la  majeure  partie 
de  la  ferme  et  jjeut  s'évaluer  au  moins  aux  trois  quarts  de  son 
produit,  le  terrage  et  les  droits  seigneuriaux  ne  portant  que  sur 
partie  desdits  cantons  ci-dessus  désignés,  nous  avons  estimé 
qu'au  moyen  de  la  suppression  de  la  dîme  ce  bénéfice  ne  pouvait 
être  porté  qu'à  75*. 


ABBAYE  DU  LYS '2' 


D'après  la  môme  source  lArcli.  Yonne.  Q  r)4.  j).  .3.5). 

Un  labourage  à  Màiay-le-Roi  (no8ô6),  consistant  en  50  ar[)ents 
de  terre  ou  environ,  loués  au  sieur  Fontaine,  devant  Cave,  notaire 
à  Sens,  moyennant  450*. 

[Le  bois  du  Lys,  au  même  fmage  (n°  872)]. 


ABBAYE  DE  PREUILLY '5' 


i5i:h.nahi)ins 


D'après  le  i)rocès-veii)al  (restimation  des    !)iens  sounii.ssioiinés   ])ar  la  inuiii(i|iaiité 
(le  Sens  lArcli.  Tonne.  Q  .")}..  j)p.  :!().  :V2.  et  0.").  pp.  13.  i2i*  et  iôi. 

'  '  Sur  les  linages  de  Villeneuve-la-Cuyard  et  Saint-Agnan  (4), 
nous  avons  vu  des  terres  dépendant  de  la  mense  conventuelle  de 


(i)  Voir  Arcli.  Yonne.  Il  i»(),S. 

(2)  Paroisse  de  Daniniarie-les-Lys.  canton  de  .Melun  (Seine-ct-Marnei. 

(3)  l'reuilly.  coinni.   d'h'^rlij-'ny-snr-.Seine.  cantim   de   l)onneniarie-en-.\lontois.  arr. 
(le  l'rovins  (Seine-et-Marne  1. 

(il  Voir  Arcb.  Seiue-et- Marne,  il  3-!-2. 
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rabl)aYe  (le  Preuilly.  que  tiennenl  àl)ail  emphytéoti(|ue  différents 
particuliers.  Ces  terres  rapportent  environ,  suivant  la  déclaration 
qui  nous  a  été  faite  par  plusieurs  de  ces  particuliers,  600  bichets 
de  froment  et  300  bichets  davoine,  mesure  de  Montereau,  que 
nous  avons  estimés,  année  commune,  d'après  le  relevé  des  regis- 
tres du  marché  de  Montereau,  savoir  le  froment  34  sous  le  bichet, 
en  sorte  (jue  les  600  bichets  produisent  annuellement  1020*,  et 
l'avoine  à  raison  de  11  s.  6  d.  le  bichet,  ce  qui  fait  pour  les  300  bi- 
chets 172*  10  s. 

*  *  La  même  abbaye  a  droit  de  champart  sur  400  arpents  de 
terre  à  Saint-Agnan,  200  arpents  à  Villeneuve-la-Guyard,  400  ar- 
pents lieu  dit  les  Plantes-d'Aigremont  ; 

*  '  50  sous  de  rente  par  arpent  sur  20  arpents,  tant  terres  que 
prés,  à  Villeneuve-la-Guyard  ; 

*  *  4*  de  rente  sur  la  maison  du  sieur  Blacque,  à  Sens  ; 

*  *  18*  8  d.  sur  la  seigneurie  de  Saint-Germain  de  la  Vallée  ; 
**  Une  portion  de  dîme  sur  Montereau,  amodiée  60*. 

Tous  ces  objets  sont  loués,  par  bail  devant  Mercier,  notaire  à 

Donnemarie,  au  nommé  Jacquin,  moyennant 2.400* > 

Un  muid  de  froment,  estimé 150*  » 

FA  un  muid  d'avoine,  estimé 50*  » 

Et  encore  à  la  charge  de  payer  à  MM.  de  Versailles  : 

40  bichets  de  froment,  estimés 80*  » 

Et  32  bichets  d'avoine  estimés 19*  4s. 

Total 2.699*  4s. 

Et  attendu  que  la  portion  de  dime  fait  partie  du  prix  de  ce  bail, 
il  convient  de  déduire  60*,  somme  à  laquelle  monte  cette  dîme. 

La  même  abbaye  de  Preuilly  possède  aussi  à  Villeneuve-la- 
Guyard  83  arpents  de  terre  en  une  pièce  (n°  2298  à  2326),  et  26  ar- 
pents à  Villeblevin  (n^^  2171-2180),  loués  audit  Jacquin  par  bail 
du  11  avril  1787,  devant  Opoix,  notaire  à  Donnemarie,  moyen- 
nant      1.200*    » 

*  *  Il  dépend  encore  de  ladite  abbaye  une  rente  de 

30*,  due  par  le  sieur  Empereur  audit  Villeneuve. ..  .  30^   » 

9  arpents  50  perches  de  terre,  finage  de  Pont-sur- 
Yonne  (n°  942),  estimés  5*  l'arpent,  ce  qui  fait  pour 

les  9  arpents  50  perches 47*  10s. 

5  arpents  de  terre  à  Villemanoche  (n°  945),  faisant 
partie   du  bail   de  la    Cour   Notre-Dame,   dont  la 

A  reporter 1.277*  10s. 
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Report 1.277*  10s. 

fermière  est  la  veuve  Haumet,  estimés  4^+ l'arpent  (1); 

ci ■ 20*   » 

Total 1.297^  10s. 


ABBAYE  DE  SAINT-GERMAIN  DES  PRES 


D"après  la  même  source  (Arch.  Yonne,  Q  54.  pp.  28.  29  et  Q  55,  pp.  11  et  29). 

12  arpents  de  terre  en  une  pièce  à  Villiers-Bonneux  (n^  2414  bis)^ 
amodiés  par  bail  à ,  moyennant  60*. 

4  arpents  de  terre  à  Courceaux  (n»  170),  amodiés  à  Edme  Che- 
nault  par  sous-bail  passé  devant  Rajon,  notaire  à  Bray-sur-Seine, 
le  4  mai  1787,  moyennant  16^^ 

Une  ferme  à  Bagneaux  (n°  1),  consistant  en  bâtiments  pour 
l'exploitation  de  65  arpents  de  terres  labourables,  de  25  arpents 
d'autres  terres  en  partie  incultes,  de  11  arpents  de  pré,  de  216  ar- 
pents de  bois,  et  la  dime  à  la  21^  outre  les  cens  et  lods  et  ventes 
à  percevoir  sur  la  seigneurie  de  Bagneaux.  Cette  terre  est  affer- 
mée au  sieur  Villiers,  marchand  de  Bagneaux,  moyennant  3000* 
en  argent  et  différentes  autres  charges,  presques  toutes  en  grains, 
dont  était  en  outre  tenu  le  fermier  envers  l'abbaye  de  Vauluisant, 
le  sieur  curé  de  Bagneaux  et  le  prévôt  dudit  lieu.  Mais,  comme 
la  dime  supprimée  et  la  coupe  annuelle  des  taillis  et  balivaux 
sur  iceux  formaient  dans  le  revenu  de  cette  terre  les  deux  objets 
les  plus  essentiels,  objets  sur  lesquels  il  ne  faut  plus  compter,  nous 
avons  procédé  à  restimation  desdils  biens  ainsi  (pi'il  suit  : 

Les  65  arpents  de  terres  labourables,  qui  sont  le  premier  article 
du  bail,  sont,  presque  comme  toutes  celles  de  Bagneaux,  en  ter- 
rain caillouteux,  argileux,  de  médiocre  <|ualité  ;  nous  avons  jugé 
qu'elles  pourraient  être  amodiées  avec  les  bâtiments  nécessaires 
pour  l'exploitation,  et  qu'elles  devaient  en  conséquence  être  esti- 


(li  C'est  |»iir  t'ireur  que  les  experts  ont  attriliué  à  l'abbaye  île  J'reuiily  les  art.  942 
et  '.(45:  en  réalité  ils  a|(|iartenaient  au  i)rieuré  tie  la  Cour- .Notre-Dame,  à  Micliery. 
L'erreur  provient  de  ce  (jue  le  dernier  bail  ^(énéral  des  terres  de  ce|)rieuré  (voir  in/ra, 
u"' 1940-945)  avait  été  pa.ssé  i)ar  le  prieur  de  l'abbaye  de  Treuilly,  comme  fondé  de 
procuration  de  l'abbé  de  l'abbaye  de  Citeau.x,  à  laquelle  était  uni  le  prieuré  de  la 
Cour-Notre- Darne. 
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mées  3**^  l'arpent  ;  ce  qui  fait  la  somme  de 195+^ 

Les  25  autres  arpents  sont  en  effet  de  mauvaises  terres 
du  côté  des  bas-fonds  argileux  de  sable  rouge,  remplis  de 
ravins,  qui  n'est  en  état  de  porter  que  de  mauvais  seigles  ; 
au  moyen  de  quoi  nous  avons  cru  ne  devoir  attendre  de 

ces  terres  plus  de  20  sous  [l'arpent]  ;  ci 20^ 

Les  11  arpents  de  pré,  comme  tous  ceux  de  ce  pays, 
sur  la  Vanne,  sont  de  la  plus  mauvaise  qualité  et  ne  sont 

pas  de  nature  à  être  loués  plus  de  10*  l'arpent;  ci 110* 

Aussi  tout  le  revenu  de  la  terre  de  Bagneaux  se  réduit  à.     320* 


ABBAYE  DE  VILLECHASSON  D 


BENEDICTINES 

D'après  la  même  soiirce  (Arch.  Yonne.  Q  55.  p.  lOi. 

La  seigneurie  du  Mée-l'Abbesse,  municipalités  de  Domats  et 
Villegardin  (n°  2190),  consistant  en  6  arpents  50  perches  de  prés, 
2  arpents  ou  environ  de  friches,  prés  et  aulnaies,  4  arpents  ou 
environ  de  bois,  en  rentes,  cens  et  droits  casuels,  le  tout  affermé  à 
la  veuve  François  Louison,  par  bail  passé  devant  Lucas,  notaire  à 
Chérov,  le  17  mai  1784,  moyennant 380* 


CHARTREUX  DE  VALPROFONDE 


D'après  la  même  source  lArcli.  Yonne.  Q  54.  pp.  185-18()i. 

Une  ferme  à  Domats  (n°  348)  (3),  consistant  en  bâtiments  pour 
l'exploitation,  avec  150  arpents  de  terres  labourables,  50  arpents 


tl,lL"abbaye  bénédictine  de  Villechasson.  paroisse  de  Chevry-en-Sereiue  (arr.  de 
Fontainebleau),  lut  réunie  en  1754  au  prieuré  de  Moret  et  prit  le  titre  d'abbaye 
royale  de  Villechasson-Moret.  Un  édit  du  -29  avril  1781  prononça  Textinctiou  du  cou- 
vent de  Moret  et  sa  réunion  à  celui  de  Champbenoît  près  de  Provins  (Quesvers  et 
Stcin.  Inscript,  de  l'ancien  diocèse  de  Sens,  I,  p.  l-it. 

(•2(  Paroisse  de  Béon,  dislr.  de  .loigny. 

(3)  Sur  cette  ferme,  voir  des  documents  depuis  l'i&l,  Arcii.  Yonne,  H  881. 
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de  pré,  une  manœuvrerie  non  habitée,  avec  grange  tombant  en 
ruines,  le  tout  alTcrmé  à  Louis-fZtienne  Letteron,  par  bail  devant 
Pillé,  notaire  à  Chéroy,  le  4  janvier  1781,  moyennant.     2.000*    » 

Un  moulin  à  eau  {n^  353),  donné  à  bail  à  vie  à  la 
veuve  Loison,  de  Domats,  moyennant 75*    » 

154  arpents  de  bois  taillis  (n"» 354-359),  en  dix-neuf 
coupes,  en  plusieurs  pièces, alïermés  à  Louis  Letteron, 
à  raison  de  8  arpents  par  coupe 824*    » 

Quatre  étangs  contenant  environ  100  arpents  d'eau 
(nos  349-352),  que  nous  avons  estimés  valoir  2*  Tar- 
pent  de  revenu  ;  ci 200*    » 

Un  petit  lief  et  35  arpents  de  terre  à  Champigny 
(nos  14-14  ter),  le  tout  affermé  à  Marie-Barbe  Lamy, 
veuve  Vaueher,  par  bail  devant  Bezanger,  notaire  à 
Champigny.  le  17  novembre  1788,  moyennant 130*   » 

'  *  La  Chartreuse  de  Valprofonde  possède  1204*  Ils. 
de  rente  foncière  en  différentes  parties;  ci 1 .204*  Ils. 

Total 4.433*  Ils. 


CONGRÉGATION  DE  LA  MISSION  DE  VERSAILLES 


A.NCIKNNES   .MKNSES   ABBATIALES    DE   SAINT-PIERRE-LE-VIF 
ET    DE   SAINT-RÉMV    DE   SENS  (1) 

D'après  le  i)roctVverl)al  d'cstimatioii  «les  l)ieiis  soumissionnés  par  la  municipalité  de 
(leSens  i.\rcli.  Yonne,  yô4.  pp.  10o-17;Ji.  contrôlé  à  l'aide  do  la  déclaration  faite  par 
le.s  religieu.\  de  la  Cougrégation,  ene.\écutlon  de  la  Déclaration  dn  {{oi  du  I"  août  ITôO 

i.\rcli.  Yonne.  Il  -W). 

PONT-SUR- VANNE 

11  arpents  12  cordes  de  terres,  9  arpents  et  demi  de  pré.  4  ar- 
pents 90  perches  de  chenevières  m"  1178),  le  tout  amodié  à  Jean 
Picon  et  Marie-.\nne  Roland  sa  femme,  avec  les  dimes  de  la  pa- 


(  I;  La  Congrégation  de  la  .Mission  de  Versailles  avait  été  dotée  des  biens  des  menses 
aldiatiales  de  l'abbaye  su|)primée  di'  Saint-Hémy  deSens  cl  de  celle  de  Saint-i'ierrc-le- 
V'if.  «  lii's  di-u.\  menses  abbatiales  dcsditrs  drnx  abbayes  ont  été  réunies  en  différents 
tfmjis  à  ladite  cnrr  di'  .Xotn-Dami'  <le  Versailles  pour  tenir  lieu  de  pension  au.xdits 
curé  et  |)rélres  df  ladite  .Mission,  élablie  audit  lieu  pour  desservir  ladite  cure,  savoir  : 
la  mensi-  abbatiale  de  Saint-Héiny  en  KiTV.  en  vertu  des  imlles  de  Home  et  des  lettres 
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roisse  de  Pont-sur-\'anne,  par  bail  devant  (>ave  du  30  avril 
1782,  à  la  charge  de  payer  au  sieur  de  Marolles  14"  de  rente,  au 
curé  de  Pont-sur-Vanne  350",  et  à  Messieurs  de  Versailles  122  l)i- 
chets  de  seigle,  122  bichets  d'avoine  et  236~  en  argent. 

Nous  experts,  attendu  la  distraction  des  dîmes,  avons  estimé 
lesdites  terres  labourables,  prés  et  chenevières,  valoir  en  re- 
venu     240^ 

1  arpent  de  pré  audit  lieu  (n"  1179»,  loué  audit  Picon  et 
sa  femme,  par  bail  devant  (^ave  du  30  avril  1782.  moyen- 
nant         24- 

MAI.AY-LK-ROI 

4  arpents  et  demi  de  pré  en  deux  pièces  (n^  865)  (li, 
amodiés  au  sieur  Fontaine,  par  bail  devant  Cave  du  22  mai 
1782.  moyennant 54" 

VARKILLES  (2) 

Une  ferme  composée  de  125  arpents  41  perches  de  terre,  y  com 
pris  l'emplacement  de  la  ferme  et  jardin,  71  arpents  22  perches 
de  pré  (n°  2038),  les  dîmes  de  vin  et  grains,  le  tout  amodié  à  Sébas- 
tien Pigalle  et  sa  femme  le  16  avril  1788,  à  la  charge  de  payer500'' 
au  curé,  150^  et  30  bichets  de  méteil  au  garde,  et  moyen- 
nant      5 . 000      »     » 

Nous,  experts  susdits,  avons  estimé  les  dîmes 
en  grains  et  vins  à  la  somme  de  1200".  Reste  pour 
le  fonds  de  terre  3.800". 

A  reporter 5.000"    »     » 


patentes  de  Louis  XIV,  dûment  enregistrées  au  Parlement  de  Paris  ;  quant  à  la  mense 
abbatiale  do  Saint-Pierie-le-Vif.  la  réunion  en  a  été  faite  à  ladite  cure  par  brevets  et 
lettres  patentes  de  Louis  XIV  et  autres  lettres  patentes  de  Louis  XV,  dûment  enregis- 
trées au  l^arlement  de  Paris  par  arrêt  du  17  août  1744,  signé  Dufresne.  Au  moyen 
desquelles  imions.  lesdit.-^  curé  et  prêtres  de  ladite  Congrégati(»n  de  la  paroi.s.se  Notre- 
Dame  de  Versailles  sont  au  lieu  et  place  des  abbés  desdites  deux  abbayes  et.  en  cette 
qualité,  jouissent  des  deux  tiers  de  la  totalité  des  revenus  desdites  ai)bayes.  conformé- 
ment aux  partages  et  traités  faits  entre  eux  et  les  religieux  de  Saint-Pierre-le-Vif.  à 
qui  la  mense  conventuelle,  petit  couvent  et  offices  claustraux  de  Saint-Rémy  ont  été 
réunis,  à  cause  de  la  destruction  et  modicité  de  ses  revenus,  par  lettres  patentes  de 
Louis  XI 11  du -26  janvier  l()4l.  enregistrées  au  Parlement  de  Paris  le  4  mars  de  la 
même  année  ».  (Arch.  Yonne.  H  330i. 

(1)  Voir  Arch.  Yonne,  H  285. 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  SVi. 
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Report 5 .  000+^    ■->     > 

Le  moulin  de  Vareilles  (1)  et  9  arpents  de  pré 
(no  2039),  amodiés  à  (>harles  Berlhelot  devant 
Cave,  le  6  décembre  1788.  cession  à  Edme  Leloup 
le  25  septembre  1 786,  moyennant 900^    »     » 

La  maison  occupée  par  le  garde  de  Vareilles 
(no  2043)  et  qui  est  en  même  temps  maison  d'au- 
dience, cour,  jardin,  un  demi-arpent  de  terre,  le 
tout  estimé  en  revenu  annuel 30^   »     » 

Les  bois  de  Vareilles,  celui  de  la  Métairie  et  des 
Boquériaux  (n»  2046),  contiennent  ensemble  208 
arpents  51  perclies.  dont  52  arpents  en  réserve, 
âgés  actuellement  de  14  ans.  le  surplus  en  coupe 
réglée  de  deux  ans  en  deux  ans  à  làge  de  25  ans  ; 
et  au  moyen  de  ce  que,  par  l'effet  dudit  règle- 
ment, il  serait  possible  de  fixer  làge  de  tous  ces 
bois  à  25  ans,  comme  ils  ne  sont  chargés  de  futaye 
que  dans  quelques  parties,  nous  avons  estimé 
qu'en  continuant  les  coupessuivant  le  susdit  règle- 
ment à  25  ans,  coupes  qui  monteraient  chaque 
année  à  8  arpents  34  perches,  chaque  coupe  pro- 
duirait, la  futaye  comprise,  à  raison  de  150^  l'ar- 
pent, la  somme  de  1.251".  Sur  quoi  déduisant 
limpôl  à  4  s.  6  d.,  soit  :  28P  9  s.  8  d.,  le  revenu 
net  serait 969^  10s.  4d. 


Total 6.899^  10s.  4d. 

LES   SIÈGES  (2) 

Maison,  ferme  et  clos  des  Guains  (n"  1891),  avec  295  arpents  et 
demi  de  terre,  6  ar|)ents  de  pré,  6  quartiers  de  pâtures,  1  quartier 
de  vigne  et  quelques  petites  i)ièces  de  terre  détachées,  le  tout 
amodié  à  Charles-André  Bourgis,  par  bail  devant  Cave  du  13  mai 

1784,  moyennant 1 .024^*    »     > 

96  bichets  de  froment,  à  51  s 244^  16s.  > 

96  bichets  davoine,  à  18  s 86^   8s.  » 

220  hottes  de  foin,  à  10^  le  cent 22^    »     » 

7  jouinées  de  charroi,  à  3'* 21^    »     » 

A  reporter 1 .  398*   4s.  » 


(1 1  Voir  Aicli.  Yonne,  il  "il.'). 

(2»  Viiir  les  lijiux  (les  Icitni's  .si.scs  jmi.x  Sii^fs  «l.'ins  II  ■iôd  et  -i^)"!. 
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Report 1.398^^   4s.» 

La  petite  maison  dépendant  dudit  lieu  des 
<iuains  (n^  1891),  avec  le  clos  ferme  de  murs, 
réservé  par  le  bail,  vaut  de  revenu  annuel 150'    »     ^ 

La  ferme  de  la  Mothe  (n»  1890),  avec  152  arpents 

17  cordes  de  terres,  3  arpents  21  perches  de  pré, 

le  tout  amodié  à  Thomas  Hurpeau,  actuellement 

Siraut    son  gendre,  par    bail    devant   Cave  du 

25  avril  1782,  moyennant 500^    »     > 

24  bichets  de  froment,  à  51  s 61^   4s.  » 

24  bichets  de  seigle,  à  22  s 26*   8s.  » 

24  bichets  d'avoine,  à  18  s 21*  12s.  » 

4  journées  de  charrois,  à  3* 12*    »     » 

8  arpents  75  perches  de  pré  (n^  1896),  amo- 
diés au  même,  par  bail  devant  Cave  du  25  avril 

1782,  moyennant 900*    »     » 

108  arpents  de  terre  et  5  quartiers  et  demi 
de  pré  (n»  1895),  amodiés  à  Edme  Liébaut,  par 

bail  devant  Cave  du  25  avril  1782,  moyennant.  .  230*    »     » 

10  bichets  de  froment,  à  51  s 25*  10s.  » 

16  bichets  de  seigle,  à  22  s 17*  12s.  »    ■ 

La  ferme  du  Crosley  (n»  1892),  qui  consiste  en 
bâtiments  peu  considérables  et  qui  doivent  être 
démolis,  avec  109  arpents  de  terres  et  4  arpents 
de  pré,  le  tout  amodié  à  Jean-Dominique  Mi- 
chaut,  par  bail  devant  Cave  du  l^r  mai  1782, 
moyennant 300*    »     » 

25  bichets  d'avoine,  à  18  s 22*  10s.  » 

La  ferme  du  Grand-Champ  du  Charme  (n"  1893), 
avec  226  arpents  61  perches  et  demie  de  terres, 
3  arpents  37  cordes  de  prés  et  une  petite  lisière 
de  bois,  le  tout  amodié  à  Edme  Huyard,  par  bail 
devant  Cave  du  25  avril  1782,  moyennant 730*   »     » 

30  bichets  de  froment,  à  51  s 76*  10s.  » 

La  ferme  du  Petit-Champ  du  Charme  (n»  1894), 
avec  141  arpents  33  cordes  et  demie  de  terres, 
2  arpents  7  cordes  de  pré,  4  arpents  de  bois,  le 
tout  amodié  audit  Huyard,  par  bail  devant  Cave 

du  25  avril  1782,  moyennant 500*    »     » 

36  bichets  de  froment,  à  51  s 91  ''  16s.  » 

4  journées  de  charroi,  à  3* 12*    »     » 


A  reporter 5.075*   6s.  » 
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Reporter 5.075*^    6s.» 

'  *  '  Une  petite  garenne  près  la  ferme  du  Grand- 
Champ,  contenant  enviro!i  5  arpents,  y  com- 
pris un  arpent  de  nouvelles  plantations.  la(juelle 
garenne  prend  sa  première  ieuille,  et  où  les  chê- 
nes sont  réservés  depuis  neuf  ans,  estimée  va- 
loir de  revenu 40*    »     » 

3  quartiers  de  pré  dans  la  prairie  des  Sièges 
(no  1897),  et  un  demi-arpent  de  marais  à  (>hig3^.  .  6^^    »     » 

Total 5.12F   6s.» 

VILL1-:.\EUVK-LA-GUVAR1)  (1) 

Une  maison  appelée  la  Nhiison  des  Dîmes  (n»  2296),  estimée 
val  )ir  de  revenu 50*   » 

6   arpents    de    mauvais    prés,   entre   Villeneuve-la- 
Guyard  et  la  Chapelotte  (no  2297),  estimés  de  revenu.  .       18^^^    » 

2  arpents  de  terre  et  un  quartier  de  vigne  audit  lieu 
(no  2297)  (2),  estimés  ensemble  de  revenu 8*    » 

**  30*   de   rente  dues  à    la  cure  de  Versailles  par 
plusieurs  particuliers;  ci 30*   » 

Total 106*   » 

SOGNES  (3) 

152  arpents  75  perches  de  terres,  censives,  lods  et  ventes,  le 
tout  amodié  à  Louis Gatouillat.  par  bail  devant  Cave,  du  24  avril 
1782.  moyennant ; 500*    » 

lA'I.SKTAIXKS 

*  La  ferme  seigneuriale  de  Luisetaines  (4),  i)rès  Donnemario 
(Seine-et-Marne),  avec  228  arpents  de  terre,  16  arpents  37  per- 
ches de  prés,  aulnaies  et  chenevière,  amodiés  au  sieur  Benoist, 
par  bail    devant  Cave  du  28  février  1788,  moyennant  2.200*^    » 


(1)  Voir  Anli.  Vdiiiip.  Il  .i-JI  et  -'d-l  lacli's  du  xii"  sièclcl. 

(•2M-<*s  liTfcs,  siluc's  au  Un;\',rc  il<'  .Mdnic.iux  iSritic-ct-Mariiri  liirciil  vcmliics   avec 
l'article  précodciit. 
i.'Ji  Voir  .\rcli.  Vorijn-,  Il  :W). 
(Il  Voir  Aicli.  Vomir.  Il  -jO;!  ..|  Il  :\V.). 
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COIHCKALX  (1 ) 

37  arpunts  de  terre  (n"  171),  amodiés  à  Anne  Bertlielin,  veuve 
Charles  Legrand,  par  bail  devant  (>ave  du  4  mai  1782,  moyen- 
nant  ' 360^^  » 

SKlUiONNKS 

29  ar])ents  30  cordes  de  terres  (  n"  1849),  amodiés  à  François 
Bouclier  et  Edme  Cajon,  par  bail  devant  Cave  du  l*^""  mai  1782, 
moyennant 350"    » 

COUMLON 

12  arpents  22  perches  de  terres  à  Portillon,  paroisse  de  Courlon 
(n"  211),  amodiés  à  Jean  Vaucher,  par  bail  devant  Cave  du 
5  juin  1 782,  moyennant 150"    » 

67  arpents  94  perches  de  terre  à  Courlon  (n»  210), 
amodiés  à  Marie-Madeleine  Hardy  et  autres,  par  bail 
devant  Cave  du  30  avril  1782,  moyennant 652-    » 

Total 802"    » 

RENTES 

•  *  20^  de  rente  sur  le  iinage  de  Bray,  dues  par  M.  de 
Mortemart 20"^   > 

'  *  100"^  de  rente  sur  le  moulin  de  Servigny,  dues  par 
les  héritiers  de  Jean-Baptiste  Jacquemard 100"   » 

"37^  10  s.  de  rente,  en  dilîérentes  parties,  sur  des 
vignes  aux  Sièges 37"  10s. 

'  *  15"  de  rente  seigneuriale  dues  par  les  sieurs  De- 
jeux,  de  Vaudeurs 15"*^    » 

'  *  15"^  de  rente  en  difTérentes  parties,  à  Vareilles,  les 
Sièges  et  \'audeurs 15^   » 

**  60^  de  rente  seigneuriale  dues  i)ar  Edme  Liébaut, 
des  Sièges 60^   > 

**  Cens  (t  rentes  seigneuriales,  dus  sur  les  maisons 
et  jardins  du  clos  Saint-Rémy,  à  Sens 157"^    » 

*  *  12"  de  rente  sur  un  moulin  à  CoUemiers,  dues  par 

M.  de  La  Vernade 12  '    » 

Total 416^108. 


•  Il  Voir  An-h.  Yimm'.  Il  -US. 
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DÎMES    KT    DHOITS    SKICNKLIUAUX 

Les  experts  d'aj-ant  pas  à  estimer  les  droits  supprimés,  leur 
estimation  ne  porte  ni  sur  les  dîmes,  ni  sur  les  droits  seigneu- 
riaux, sauf  dans  le  cas  où,  ces  droits  étant  aHermés  avec  des 
biens-fonds,  les  experts  durent  ojiérer  la  ventilation  de  ces  fer- 
mages. Nous  indiquons  ci-dessous,  d'après  la  déclaration  de  1750 
visée  plus  haut  (Arch.  Yonne,  H  430),  rectifiée  à  l'aide  des  baux  les 
plus  récents,  le  produit  des  dîmes  et  des  droits  seigneuriaux  alfer- 
més  séparément. 

*  *  La  moitié  de  la  seigneurie  du  village  d'Arces  (district  de 
Joigny),  la  dîme  de  grains  sur  les  terres  de  ladite  seigneurie,  plus 
1  arpent  92  perches  de  pré,  le  tout  afTermé  à  Claude-Nicolas 
Bernard  (  1  ),  marchand  à  Arces,  moyennant 750*' 

*  '  Une  partie  des  dîmes  de  Sognes,  le  curé  dîmant  sur 
Fautie  partie  aussi  bien  que  sur  les  vignes  et  les  menus 
grains,  et  une  branche  de  dîmes  au  Plessis-Gatebled,  le 
tout  affermé  à  Louis  Gatouillat  (2),  moyennant  le  paie- 
ment du  gros  du  curé  et 500^ 

*  *  Les  seigneuries  de  Puiseaux  et  des  Bordes,  en  la  i)a- 
roisse  d'Auxon  (Aube);  le  labourage  dAuxon  compre- 
nant 26  arpents  5ô  perches  de  terre  et  2  arpents  et  demi 
de  pré;  le  lal)ourage  des  Bordes-Puiseaux  comprenant 
13  arpents  de  terre  et  4  arpents  de  pré;  le  labourage  de 
Montigny  comprenant  9  arpents  30  i)erches  de  terre  et 
3  arpents  3  quartiers  de  pré  ;  plus  les  dîmes  de  vins,  grains, 
chanvres,  laines  ;  le  tout  affermé  à  Nicolas  Roger  et  au- 
tres. d'Auxon,  par  bail  du  l^"^  mai  1782,  devant  Cave, 
notaire  à  Sens  (3),  à  charge  de  payer  chaque  année,  en 

A  reporter 1.250* 


11)  Voir  Arch.  Vomie.  11  ;J41,  le  bail  du  :!U  avril  17S"2.  par  lequel  les  Prêtres  de  la 
Mission  de  Versailles  affermaient  à  Claude-Nicolas  Bernard,  marchand  à  Arces,  «  la 
dîme  des  gros  «riains  ai)i)artenant  auxdits  sieurs  deja  Mission  en  la  paroisse  d'Arces, 
les  rentes  du  Moulin  des  Ciiarois,  les  censives  et  lods  et  ventes  aussi  à  eux  apparte- 
nant en  ladite  paroisse,  terre  et  seigneurie  d'Arces.  1  arj)ent  9i  perches  de  i)ré  au- 
de.ssous  du  tirand  M(ndin.  proche  le  bourg  dudit  Arces  :  le  greffe,  notarial  cl  tabellio- 
nage  dtîsdils  seigneurs  bailleurs  »,  le  tout  à  charge  parle  ])renenr  d'acMiuitter  «  le 
gros  du  curé  d'Arces,  consistant  en  30  bichets  de  froment  et  ;!(l  bicliets  d'orge  »,  et 
moyennant  le -prix  annuel  de  850^. 

(-2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  30G  et  infrn,  n"  1903.  Les  dîmes  étaient  affermées  avec  la 
ferme  des  Murs,  suivant  bail  du  24  avril  1782. 

l3l  Voir  ce  bail.  Arch.  Yonne.  11  344. 


«■" 
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Report 1.250^ 

Vacquit  des  bailleurs,  la  somme  de  750*  pour  la  portion 
congrue  du  curé  d'Auxon  et  l'honoraire  de  son  vicaire, et 
moyennant  la  somme  annuelle  de  8.000*  ;  ci 3.750^ 

*  *  La  moitié  des  dîmes  de  vins  et  grains,  au  finage  de 
Saint-Pierre-le-Vif  (1),  affermées 700* 

*  *  Les  grosses  et  menues  dîmes  à  percevoir  sur  les 
finages  de  Villeneuve-la-Guyard,  Monceaux  et  la  Cha- 
pelle-aux-veuves  (2),  à  charge  de  payer  le  gros  du  curé 
de  Villeneuve,  500*  pour  la  portion  congrue  du  curé  de 
Monceaux,  et  moyennant  le  loyer  annuel  de 2.200* 

*  *  La  terre  et  seigneurie  des  Sièges  et  les  dîmes  de 
grains  en  ladite  paroisse  (3),  mais  non  les  menues  dîmes 
non  plus  que  celles  de  vin,  qui  sont  abandonnées  au  curé; 
lesdites  dîmes  de  grains  affermées  moyennant  4  bichets 

de  froment  et  100  bichets  d'avoine,  évalués 100* 

*  *  La  terre  et  seigneurie  de  Vaudeurs  (district  de  Saint- 
Florentin),  plus  les  grosses  dîmes  de  grains  et  la  moitié 
des  dîmes  de  vin  en  ladite  paroisse  (4),  affermées  à  Jean 
Gâteau,  à  charge  d'acquitter  le  gros  du  curé  et  moyen- 
nant le  loyer  annuel  de 1 .  200" 

**  Les  grosses  et  menues  dîmes  en  la  paroisse  de  Pont- 
sur-Vanne  (5),  affermées  moyennant  236*,  122  bichets  de 
seigle  et  122  bichets  d'avoine,  et  moyennant264*  de  char- 
ges en  l'acquit  des  bailleurs  ;  ci 345* 

*  *  Les  dîmes  novales  de  ladite  paroisse,  affermées 110* 

**Les  dîmes  de  grains  de  la  paroisse  de  Mâlay-le- 

Roi  (6),  où  le  curé  retire  les  dîmes  de  vin  et  les  vertes 

dîmes,  affermées  moyennant 746* 

Et  à  charge  de  payer  le  gros  du  curé  et  16*  de  rente  à 
la  fabrique. 

Total 10.401* 


(1)  Voir  Arch.  Yonne,  H  365  et  infra,  notice  de  Sens. 

(2)  Voir  Arch.  Yonne,  H  373  et  infra,  notice  de  Villeneuve-la-Gnyard. 

(3)  Voir  Arcli.  Yonne,  H  351  et  infra,  notice  des  Sièges. 

(4)  Voir  Arch.  Yonne,  H  341.  Le  preneur  jonissait,  outre  des  dinies  de  grains,  d'un 
labourage  de  50  arjients.  Le  gros  du  curé,  qu'il  devait  acquitter,  consistait  en  64  bi- 
chets de  froment  et  42  bichets  d'avoine.  Les  dîmes  de  vin  faisaient  l'objet  d'un  autri' 
bail  qui  ne  nous  est  pas  parvenu. 

(5)  Voir  Arch.  Yonne,  H  356,  et  infra,  n"  1178. 

(6)  Voir  infra,  n"  388.  Les  dîmes  étaient  affermées  avec  les  4  arpents  de  pré,  estimés 
séparément  par  les  experts  (voir  suiwa,  p.  155). 
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**  Plus  les  déclarants  ont  aussi  les  droits  de  quint  et  requint 
sur  les  terres  de  MUemanoche,  de  laquelle  relève  en  plein  fief  la 
terre  de  Thorigny  ; 

*  *  Plus  le  droit  de  quint  et  requint  sur  les  terres  de  Passy, 
l%ligny,  le  fief  de  Richebourg,  les  Iles  Bourbelin,  la  Fontaine  de 
\'éron,  le  fief  de  Hourderousse  appartenant  autrefois  aux  Céles- 
tins,  île  et  fief  de  Cérilly,  le  fief  de  la  Raganne  ;  lesquelles  terres 
relèvent  en  plein  fief  de  l'abbaye  de  Saint-Rémy,  à  raison  de  la 
seigneurie  de  Collemiers.  Il  y  a  un  temps  immémorial  que  les 
déclarants  n'en  ont  reçu  aucun  émolument  parce  qu'il  est  rare 
cjHe  l'on  vende  ces  terres. 

HKCAPITL'LATION 

Terres  de  Pont-sur-\'anne 264*    »     »             (: 

Prés  de  Màlay-le-Roi 54*    »     » 

Ferme,  moulin  et  bois  de  Vareilles 6.899*  10s.  4d. 

Fermes  des  Sièges 5. 122^^^   6s.  »            ^ 

Terres  de  Villeneuve-la-Guyard 106*    »     »            * 

Ferme  des  Murs,  à  Sognes ôOO*    »     »            ^ 

*  Ferme  de  Luisetaines 2.200*    »     »            b 

Terres  de  Courceaux 360*  »     » 

Terrés  de  Serbonnes 3ô0*   »     » 

Terres  de  (Gourion <S02*    »     »            ^ 

Rentes 416*  lOs.  » 

Dîmes  et  droits  seigneuriaux 10.401*    »     » 

Total  des  revenus 27.475*   6s. 4d. 


RELIGIEUSES  DE  LA  MADELEINE  DE  TRAINEL 


])';ip''<"'s  !•'  lH'OC('.'-vril);il  (les  iiiiii.s  soiiiui.ssidiuir.s  par  la  iiiiinii-ipallh''  de  Sens 
i.Xrcli.  ViMinr.  0  .').■).  p.  -J!)!. 

Une  ferme  à  Courceaux  in"  165),  consistant  en  177  arpents  en 
une  pièce,  amodiés  à  Claude  Legrand,  par  bail  passé  devant  Ma- 
get,  notaire  à  Traîne!,  le  29  mai  17(S6,  moyennant  1.700  . 


V 


DEUXIKMH    PAHRTIE 


VENTES 


Dans  cette  deiixiènie  partie,  les  ventes  sont  groupées  par  com- 
munes, et,  pour  chaque  commune,  classées  dans  l'ordre  chronolo- 
gique. Chaque  lot  vendu  est  précédé  d'un  numéro  d'ordre. 

Kn  tète  du  chapitre  relatif  à  chaque  commune,  nous  avons 
dressé  un  tableau  qui  récapitule,  d'après  les  ventes  analysées  dans  le 
corps  du  chapitre,  la  superficie  des  biens  vendus,  selon  leur 
provenance  et  leur  nature.  Les  superficies  y  sont  parfois  exprimées 
en  lîectares,  mais  le  plus  souvent  en  arpents.  Or,  l'arpent  variait 
d'une  localité  à  l'autre.  Nous  avons  ainsi  été  amené  à  convertir  en 
hectares  les  superficies  exprimées  en  arpents,  et,  pour  permettre  le 
contrôle  de  nos  opérations,  nous  avons  indiqué  la  mesure  ancienne 
usitée  dans  chaque  commune.  L'arpent  comprenait  partout  100  per- 
ches carrées:  mais  les  dimensions  de  la  perche  allant  de  18  à  26 
pieds,  l'arpent  valait  : 

A  la  perche  de  18  pieds 0  hectare  34 

—  20     -     G       —  4218 

—  22     —     0        -  5104 

—  24     —     0       —  6074 

—  26     —     0       —  7128 

Dans  le  cas  où  un  lot  est  situé  sur  plusieurs  communes,  nous 
n'avons  analysé  la  vente  que  dans  le  chapitre  de  la  commune  où 
s'étendait  la  plus  grande  partie  du  lot,  mais  des  renvois  à  cette 
vente  figurent  aux  chapitres  des  communes  où  le  même  lot  était  situé 
pour  une  moindre  part. 

Une  colonne  de  nos  tableaux  est  léservée,  le  cas  échant,  aux  biens 
non  aliénés  restés  domaines  de  l'Etat. 

Immédiatement  après  les  tableaux  récapitulatifs,  nous  avons  indi- 
qué les  droits  suppi'imés  :  dîmes,  cens,  champarts,  droits  de  pèche. 


BAGNEAUX 


165 


BAGNEAUX 


Suix'ificie  :  1.623  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  25  pieds 


1 

[ 

ÏEURliS 
PROVENANCE 

(.arpents) 

PUÉS 
(arpents) 

BOIS 
NON    VENDUS 

(hectares) 

Abbaye    de    St-Gcrniain    des 
Prés. 

97  04 
3  95 

12    » 
1  50 

144   18 

Fabrique  de  Bagneaux 

Total. 

100  99 

13  50 

144  18 

Biens  de  1"'  origine  :  219  hect.  7548. 
Biens  vendus  :  75  hect.  5748. 

DÎMES  ET  DROITS  SEIGNEURIAUX.  —  Lcs  dîuies  et  droits  seigneuriaux 
appartiennent  aux  religieux  de  Saint-Germain-des-Prés  et  sont  affer- 
més avec  les  terres  (voir  le  bail  de  la  ferme,  vente  n"  1). 


Vente  par  le  District 


31  mars  1792. 


i.  —  La  ferme  de  Bagneaux,  avec  maison  «  ci-devant  seigneu- 
riale »,  bâtiments  d'exploitation,  4  perches  de  terre  à  chenevière, 
97  arpents  et  demi  de  terre  labourable  et  12  arpents  de  pré  en 
une  pièce,  tenue  par  Henri-Marie  Villiers,  provenant  de  I'abbaye 
DE  Saint-Germain-di:s-Prés,  estimée  26.900*.  —  Soumissions  :  du 
17  novembre  1790,  par  Claude-Guillaume  Beaupréau,  chirurgien 
à  Paris,  rue  Boucher,  au  prix  d'estimation  ;  du  7  mars  1792,  par 
Hérard,  administrateur  du  district,  au  prix  de  49.000*.  —  Enché- 
risseurs :  Louis-F'rançois-Marie  Baudry,  bourgeois,  Meure,  gref- 
fier du  tribunal  du  district,  Richard,  greffier  de  la  justice  de 
paix,  à  Sens;  Jean-Baptiste  Deshues,  marchand.  —  Adj.  104.000* 
à  Pierre-Louis  Taillandier,  de  Villeneuve-1 'Archevêque,  tant 
pour  lui  que  pour  Henri-Marie  Villikrs,  fermier  de  ladite  terre, 
ancien  président  du  district  de  Sens. 

Paiements  :  3.000+^  le  22  avril,  —  0.5*!*  le  23  mai  171)2,  —  24.(XI0*  le  8  thermidor 
an  l[,  —  82.0(10^  ],.  |r,  thermidor  an  111. 
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Suivant  bail  du  25  février  1782,  devant  Lcfèvre,  notaire  à  Paris 
les  religieux  de  Saint-Germain  afferment  à  H.-M.  Yilliers  «  la  terre 
et  seigneurie  »  de  Bagneaux,  comprenant,  outre  les  terres  sus- 
indiquées,  «  les  dîmes  de  grains  à  la  20'  gerbe,  moitié  de  la  dîme 
de  vin  à  la  20'  hotte  de  vendange,  droit  de  pèche  dans  tous  les 
canaux  de  la  rivière  de  Vanne  depuis  le  château  de  Flacy  jusqu'au 
moulin  de  Maupas,  droits  de  cens  et  rentes,  droits  de  lods  et 
ventes,  défauts  et  amendes  pour  les  terres  tenues  en  roture  sur 
Bagneaux,  Sens,  Avrolles,  Saint-Florentin  et  Voisines,  la  coupe 
et  superficie  de  80  arpents  de  bois  taillis  faisant  environ  9  arpents 
chacun  an  à  exploiter,  en  neuf  coupes,  sous  la  réserve  par  les 
bailleurs  de  faire  bâtir  un  moulin  banal  et  un  four  aussi  banal  et 

du  revenu  d'iceux »,  à  la  charge  par  le  preneur  de  curer  les 

fossés  des  prés,  d'entretenir  la  maison  seigneuriale  et  le  chœur 
de  l'église  de  Bagneaux,  «  de  recevoir,  tenii-,  loger  et  nourrir 
deux  des  bailleurs  ou  leur  procureui',  domestiques  et  chevaux, 
toutes  fois  et  c[uantes  il  leur  plaira  de  séjourner  audit  Bagneaux 
pour  leurs  affaires,  de  faire  recevoir  chacun  an  à  ses  frais  les 
baliveaux  et  arbres  de  réserve  qu'il  est  obligé  de  laisser  dans  les 
bois  par  les  officiers  de  la  justice  de  Bagneaux,  de  faire  procéder 
à  ses  frais  contre  les  délin([uants  et  criminels  pris  et  arrêtés  sur 
le  territoire  dudit  Bagneaux,  jusqu'à  sentence  définitive,  de  payer 
chacun  an  au  sieur  prévôt  dudit  Bagneaux  la  somme  de  15^',  de 
payer  24  bichets  de  froment  à  l'abbaye  de  Vauluisant,  par  chacun 
an,  et  au  .«-ieur  curé  de  Bagneaux,  aussi  chacun  an,  76  bichets  de 
froment,  76  bichets  de  seigle,  76  bichets  d'orge,  76  bichets 
d'avoine  et  52  bichets  de  méteil,  mesure  dudit  Bagneaux,  et 
mojennant  3.000'^  de  loyer,  savoir  2.000'  pour  les  fermages  et 
1.000^  pour  les  taillis  »  {Affirmations  de  baux,  n°  321 1. 

Par  autre  bail,  du  même  jour,  les  religieux  abandonnent  audit 
Villiers  le  droit  de  prendre  «  les  baliveaux  dans  les  bois  de 
Bagneaux,  appartenant  aux  bailleurs,  qui  seront  délivrés  par  les 
officiers  de  la  maîtrise  des  Eaux  et  forêts  de  Sens,  moyennant 
3.000^^  de  lover  ». 


Vente  par  le  Département 

(S  (jcnninal  an  V. 

2.  —  Le  ci-devant  presbytère,  3  arpents  75  perches  de  terre, 
20  cordes  de  terre  à  chenevière  et  150  i)erches  de  pré,  provenant 
de  la  CuuK  de  Bagneaux,  estimés  3.640^.  —  Vendu  3.640^^  à  Henry- 
Marie  V^iEMEHS,  propriétaire  à  liagneaux.  —  Remis  en  adjudica- 
tion le  (S  pluviôse  an  \'I,  par  suite  de  la  déchéance  de  racciuéreur 
faute  de  paiement,  et  adjugés,  après  enchères  du  C.  Fosseyeux,  à 
Louis  Chapotin,  propriétaire  à  Auxeire,  i)oui-  le  compte  de 
Henri-Marie  Villie.i.s.  moyennant  50.100' . 
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BELLÏOLE  (la) 


Supeiiicic  :  86'2  hectares.  —  Mesure  locale  :  pciclie  de  iO  pieds 


PIIOVEXAXCK 

TERRES 

(arpents) 

PRÉS 

(arpents) 

ÉTANGS 

(arpents) 

BOIS 

(ariients) 

Chapitre  de  Sens 

» 

» 

50      » 

8     » 
et  55  h.  8883 

Chartreux  de  Valprofonde.. . 

» 

» 

» 

mémoire 

Cure  de  la  Beliiole 

0  80 

» 

» 

» 

Fabrique 

» 

4  12 

» 

0  90 

Total 

Biens  de  2'"  origine 

0  80 

4  12 

50     » 

8  90 

et  55  h.  8883 

» 

1     » 

» 

» 

Biens  de  r«  origine  :  82  hect.  8075. 
Biens  de  2"  origine  :  0  hect.  4218. 
Biens  vendus  :  83  hect.  2293. 

Droits  seigneuriaux.  —  Les  champarts,  à  raison  de  12  gerbes  une, 
les  cens  et  droits  de  masure,  appartiennent  au  Chapitre  de  Sens 
ù'oir  infra,  n'**  2257-2269,  et  Cahiers  du  baill.  de  Sens,  p.  110,  note  11. 


Ventes  par  le  District 


5/  décembre  1790. 

—  Bois  provenant  de  la  Chartreuse  de  Valprofonde,  adjugés 
avec  d'autres  bois  de  même  provenance,  sis  à  Domals  (voir  n^^ 
354-359). 

^er  juin    nOI. 

3.  —  4  arpents  12  perches  de  pré,  en  9  pièces,  lieux  dits  les 
Prés  Gelins  et  les  Prés  Caillais,  provenant  de  la  Fabrique  de  la 
Belliole,  estimés  300^.  —  Soumission  :  Toussaint  Balagué,  5  avril 
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1791.  —  KnchériHsenr  :  Claude  Déon,  tanneur  à  Sens.  —  AdJ.  QOO^ 
à  Etienne  Dkl.ajox,  lal)ouieur  à  la  Belliole,  tant  pour  lui  que 
pour  Pierre  Delajon.  Jean  Bonjour,  Nicolas  Renaud,  Toussaint 
Balagué,  laboureurs,  André  Renaud,  Pierre  Cler.iot,  meuniers, 
à  la  Belliole,  et  Jean-Louis  Bonjouh,  laboureur  à  Subligny. 

'2'2  septembre  l/9'2. 

—  La  grange  champartresse  et  l'étang  de  la  Belliole,  d'une 
contenance  de  50  arpents,  provenant  du  Chapitre  de  Sens, 
adjugés  avec  d'autres  biens  de  même  provenance,  sis  à  Ville- 
neuve-la-Dondagre  (voir  n°s  2257-2269). 

2/  novembre  1792. 

4.-8  arpents  de  bois,  provenant  du  Chapitre  de  Sens,  esti- 
més 1.200*.  —  Soumission:  Toussaint  Balagué,  laboureur  à  la 
Belliole,  5  avril  1791.  —  Enchérisseurs  :  P.  Delajon,  laboureur  à  la 
Belliole;  Bernier,  de  Fouchères;  Prudhomme,  de  Villebougis.  — 
Adj.  5.600*  à  Alexandre  Garnier,  marinier  à  Sens,  pour  le  compte 
de  Louis  Dupré,  marchand  de  bois  à  Montacher. 

Paiement.s  :  1.685*  le  l"  janvier.  —  4.075+*^  le  6  seiitenibii'  1798. 

5.  —  90  cordes  de  bois  et  broussailles,  provenant  de  la  Fabri- 
guE  de  la  Belliole,  estimés  60*.  —  Soumission  :  Jean  Bonjour,, 
meunier  à  la  Belliole,  7  juin  1791.  —  Enchérisseurs  :  Nie.  Renaud, 
Mathieu  Besson  et  Et.  Delajon,  laboureurs  à  la  Belliole.  —  Adj. 
180*  à  Nicolas  Roger,  manouvrier  à  Saint-Valérien. 

Paiements  :  -21^  le  23  novembre  1792,  —  21^+  le  li  tloival  an  il.  —  107'*  le  9  mes- 
sidiir  an  III. 

"26  friminre  an  II. 

—  74  arpents  de  bois,  provenant  du  Chapitre  de  Sens,  estimés. 
15.000-\ 

Sur  la  requête  en  forme  d'observations  présentée  par  les  offi- 
ciers de  la  ci-devant  Maîtrise  des  Kaux  et  forêts  de  Sens,  et  vu  les 

lois  des  23  août  1790  et  3  août  1792,  le  Directoire, considérant 

que,  d'un  côté,  il  n'est  pas  constaté  par  l'expertise  que  la  pièce  de 
bois  portée  aux  affiches  soit  éloif*née  de  mille  toises  des  autres 
bois  et  ne  i)uisse  supporter  les  frais  de  f^arde;  d'un  autre  côté  que 
la  faculté,  accordée  aux  corps  administratifs  par  la  loi  du  3  août 
1792,  de  vendre  le  fond  des  bois  épars,  est  subordonnée  au  mode 
que  doit  présenter  pour  cette  aliénation  le  Comité  des  Domaines, 
arrête  que  la  vente  des  74  arpents  de  bois  demeure  suspendue 
jusqu'à  ce  qu'il  en  ait  été  autrement  ordonné  i)ar  le  Comité 
d'aliénation,  aucpiel  il  en  sera  référé  'voir  n""  7  à  lO'. 
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Ventes  par  le  Département 

16  measidor  an  IV. 

6.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  son  jardin,  le  tout  d'une  con- 
tenance de  80  perches,  provenant  de  la  Curk  de  la  Belliole, 
estimé  1.080  fr.  —  Vendu  1.080  fr.  à  Pierre-Louis  Delajon,  culti- 
vateur à  la  Belliole. 

25  nivôse  an  V. 

—  1  arpent  de  pré,  dit  le  pré  Colombeau,  provenant  de  Jeanne- 
Marguerite-Reine  Gilles  MoiNviLLE,  émigrée,  vendu  avec  d'autres, 
terres,  de  même  provenance,  sises  à  Brannay  (voir  n»  12). 

.>•  mai  1815. 

7.  —  42  ares  de  bois,  dits  le  Bois  de  l'arpent  des  Meuniers,, 
provenant  du  Chapitre  de  Sens  (loi  du  23  septembre  1814)^ 
estimés  377  fr.  —  Adj.  au  rabais  400  fr.  à  Anne-Louis  Foacier,, 
ancien  notaire  à  Paris. 

6  mars  1815. 

8.  —  1  hectare  81  ares  28  centiares  du  bois  dit  la  Garenne  de& 
Meuniers,  provenant  du  Chapitre  de  Sens  (loi  du  23  septembre 
1814),  estimés  1.162  fr.  —  Adj.  au  rabais  1.200  fr.  à  Edme-Augus- 
tin  Cornisset-Lamotte,  négociant  à  Villeneuve-le-Roi. 

3  décembre  1819. 

9.  —  32  hectares  76  ares  66  centiares  des  bois  dits  le  Moulin  et 
les  Glands  de  la  Belliole.  provenant  du  Chapitre  de  Sens  (loi  du 
25  mars  1817),  estimés  31.469  fr.  —  Adj.  au  rabais  32.000  fr.  à 
Charles-Marie-Dominique  Chapelain  de  Sériville, demeurant  aux 
Ragots,  commune  de  la  Belliole,  propriétaire  de  prés  et  bois, 
avoisinants. 

57  septembre  1821. 

10.  —  Le  bois  des  Roches,  d  une  contenance  de  25  hectares 
10  ares  73  centiares  (dont  20  hectares  88  ares  89  centiares  au 
finage  de  la  Belliole  et  3  hectares  71  ares  84  centiares  au  finage  de 
Courtoin),  provenant  du  Chapitre  de  Sens  (loi  du  25  mars  1817),. 
estimé  43.577  fr.  --Mis  en  adjudication,  sans  résultat,  le  6  mars 
1815.  —  Adj.  au  rabais,  le  27  septembre  1821,  au  sieur  Domini- 
que Grenet-Guilbert,  marchand  de  vins  en  gros  à  Paris,  20,  quai 
de  Béthune,  au  prix  de  44.604  fr. 
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BRANNAV 


Superficie  :  1.(181  hectares.  —  Mesure  locale  :  perciie  de  30  pieds 


PKOVKXAXCK 

TERRES 

(arpents) 

PUKS 
(arpents) 

VIGNES 
(arpents 

BOIS 
(arpents) 

Abba3e  de  St-Jeaa  de  Sens. . . 
Fabrique  de  Brannay 

j                            Total 

Hicns  de  2"  origine 

» 

18  23 

»  , 
» 

» 
» 

141      » 

» 

18  23 

» 

» 

141     » 

102  06 

11  50 

"    2     » 

200  75 

et  16  h.  1429 

Biens.de  l"'  origine:  67  hect.  1632. 
Biens  de  2*  origine  :  174  hect.  4486. 
Biens  vendus  :  233  hect.  9224. 

Droits  sei(;neuri.\ux.  —  Les  champarts,  à  raison  de  12  gerbes 
une,  se  partagent  par  moitié  entre  l'abbaye  de  Saint-Jean  de  Sens  et 
le  seigneur  de  Brannay,  M  de  Moinville  (voir  Cahiers  du  baill.  de 
Sens,  p.  114). 


Ventes  par  le  Département 


//^  jour  complémentaire  (in  IV. 

il.  —  141  arpents  de  l)ois,  provenant  de  I'Aurayk  »k  Saint- 
Jean  i)K  Sens,  estimes  68.000^*  18  s.  —  Vendus  68.000^  18  s.  à 
Pierre-Jean  Dli'Krret,  inspecteur  des  domaines  à  Subligny,  et 
César-Pierre  Foaciek,  ancien  payeur  général  du  département, 
propriétaire  à  Auxerre,  après  renonciation  en  leur  laveur  de 
Charles-.Iacfjiu'S  lîoullard,  proi)riétaii('  à  \'illeneuve-sur-Yonne, 
I)remier  .soumissionnaire. 
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25  ninôfie  an  V. 

12.  —  Le  quart  dans  le  château  de  Brannay,  avec  un  jardin 
dune  contenance  de  2  arpents  et  demi,  et  dans  les  domaines  sui- 
vants, provenant  de  Jeanne-Marguerite-Reine-Gilles  Moinvillk, 
cmigrée,  comme  héritière  pour  un  quart  de  Fiançois-Gilles 
Moinvillk  : 

!•'  A  Brannay.  la  ferme  du  château  de  Brannay,  dont  dépen- 
dent un  clos  de  6  arpents,  lô(î  arpents  6  perches  de  terre  labou- 
rable en  49  pièces,  11  arpents  et  demi  de  pré  en  3  pièces 
2°  2  arpents  de  vignes  ;  3°  26  arpents  3  quartiers  de  bois  boulins; 
4°  174  arpents  de  bois  taillis  en  3  pièces  (1);  ô^  la  tour  de  l'ancien 
moulin  à  vent,  lieu  dit  Plénoche  ; 

2°  A  Saint-Valérien  :  5  arpents  62  perches  de  pré  en  6  pièces  et 
6  quartiers  de  bois  taillis  ; 

3°  A  la  Belliole  :  1  arpent  de  pré,  dit  le  pré  Colombeau  ; 

4°  Le  château  de  Saint-Sérotin,  commune  de  Nailly,  avec 
verger  de  6  quartiers  et  la  ferme  dudit  château,  dont  dépendent 
58  arpents  25  perches  de  terre,  67  arpents  4  perches  au  finage  de 
Pont-sur-Yonne,  25  arpents  et  demi  au  finage  de  Villeperrot  ; 
5  quartiers  de  terre  et  1  arpent  de  pré  au  finage  de  I^ixy; 

5"3  La  ferme  de  la  Colleterie,  commune  de  Nailly,  dont  dépen- 
dent 117  arpents  et  demi  de  terre  labourable,  en  13  pièces, 
11  arpents  de  friches  et  3  arpents  de  bois  boulins,  au  finage  de 
Nailly  ; 

6»  184  arpents  de  bois  taillis  au  fmage  de  Nailly  et  2  arpents 
desdits  bois  au  finage  de  Villeperrot  ; 

1^  Une  ferme  à  Villethierry,  dont  les  bâtiments  couvrent  5 
quartiers  et  dont  dépendent  86  arpents  37  perches  de  terre 
labourable  en  5  pièces  et  2  arpents  45  perches  de  pré  au  finage 
de  Villethierry; 

8»  127  arpents  75  perches  de  terre  labourable  au  même 
finage  ; 

9°  21  arpents  de  bois  boulins  au  fmage  de  Lixy  ; 


(1)  Savoir  le  bois  dos  l'ianclietfo^  iOÔ  aip.),  le  bois  des  IViiaids  ITÔ  ari).i.  le  Itois  du 
Parc  i39  arp.i. 
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10"  Les  bois  de  Fontenelle,de  la  Lucarne  et  des  Bergeries,  d'une 
contenance  de  374  arpents,  en  4  pièces,  au  linage  de  Villethierry^ 

11"  2  arpents  de  bois  au  iinage  de  Saint-Agnan; 

Le  tout  estimé,  savoir  :  les  bâtiments  34,560'^  les  terres  et  prés 
94.490*,  les  bois  264.320^^  soit  au  total  393.370^\  dont  le  quart 
revient  à  98.342^  10  s.  —  Vendu  98.342*  10  s.  à  Jacques-Auguste 
RozE.  buissier  au  Corps  législatif  à  Paris. 

6  frimaire  an  V. 

12  bis.  —  18  arpents  23  perches  de  terre,  provenant  de  la 
Fabrique  de  Braxxay,  estimés  1.917"^  17  s.  —  Vendus  1.917*17  s.  à 
Joseph  QiENiN,  négociant,  à  Paris. 

-V  août  ISIO. 

13.  —  16  hectares  14  ares  29  centiares  de  terre,  pré  et  bois 
broussailles,  «  formant  les  34  dun  domaine  »  indi\is  entre  l'Etat 
et  la  demoiselle  Moinville-Piétrequin,  provenant  de  Moinville, 
émigré,  et  cédé  à  la  Caisse  d'amortissement  le  28  février  1809.  — - 
Enchérisseur  :  Frédéric  de  Lallemant,  demeurant  à  Ligny.  —  Adj 
5.525  fr.  à  Jean- Joseph  Fortin,  demeurant  à  Sens. 
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CHAMPIGNY 


Superficie:  2.088  hectaivs.  —  Mesure  lucale  :  iicrclic  de  -20  p'ids 


PROVENÂXCK 

TKKKKS 

(  arpents  1 

PRÉS 

arpents) 

i 

Chartreux  de  Valprofonde 

Chapitre  de  Sens 

Chanoines  de  St-Pierre  de  Sens 

Abbaye  de  Ste-Colombe 

Grand  Séminaire  de  Sens       

34  76 

» 

2     » 

2  50 
1  50 

12     » 

» 
8     » 

3  05 
3  12 
7  50 

53  72 

! 

% 

3  » 

6  » 
» 

7  » 

4  » 
mémoire 

0  50 
» 
» 

5  » 
11  25 

Prieuré  St-Loup  de  Chanipignv 

Abbaje  de  St-Jean  de  Sens 

Chapelle  Ste-Blaise 

Chapelle  Ste-Croix 

Abbaye  de  Preuilly 

Cure  de  Chanipignv 

F"abrique 

Total 

Hôtel-Dieu  de  Sens 

Biens  de  1"  origine.. 

128  15 

36  75 

39  89 

2  01 

6  44 

3  90 

Biens  de  1'°  origine  :  69  liect.  5548. 
Biens  des  hôpitaux  :  17  hect.  6734. 
Biens  de  2'  origine  :  4  hect.  3614. 
Biens  vendus  :  01  hect.  5896. 


DÎMES.  —  «  Les  dîmes  se  partagent  par  portions  inégales  entre  le 
prieur  de  Chauniont-sur-Yonne,  qui  en  a  la  plus  forte  partie  et  qui 
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paie  le  gros  du  curé  de  (.haiiipigiiy,  le  prieur  de  Saint-Loup  et  le  cha 
pelaiii  de  Sainte-(-roix.  Jolies  se  paient  sur  les  grains  à  la  16'  et  sur  le: 
vins  à  la  24^  •>.  fTAihicrs.  p.  144 1. 

Par  bail  du  8  juillet  1782.  devant  Bezanger,  notaire  à  la  ('hapelle- 
(>hanipif^ny,  Barthélémy  Stoui-m,  prieur-curé  de  C.hauniont,  aU'ermait 
à  P.-S.  Hobrolle  la  diine  de  grains  au  climat  de  Ligneau  moyennant 
120^  et,  par  autre  bail  du  16  juin  1782,  le  même  allermait  au  même  la 
dîme  de  grains  au  tlimat  du  Petit  Raclais  moyennant  180'  (Affirmât, 
de  baux,  iv  167  et  I68i. 

Par  antre  bail  de  1781,  le  même  allermait  à  Claude-Dominique 
Hegnard  «  les  dîmes  du  Chapitre  appartenant  au  bailleur,  les  dîmes 
d'agneaux  sur  le  troupeau  du  (Chapitre  »,  et  la  dîme  de  vin,  moyen- 
nant 120  '  et  une  paire  de  poulets  fibid.,  n  "  293). 

Par  autre  bail  du  19  juin  178i),  devant  Be/ailger,  le  même  allermait 
à  Martin  et  J.-B.  Heure,  vignerons  à  la  (".hapelle-C.hampigny,  la  dîme 
dite  «  la  grande  dîme  »,  à  percevoir  sur  la  paroisse  et  seigneurie  de 
la  C.  lapelle-Champigny,  consistant  en  dîme  de  toute  espèce,  même  de 
haricots,  moyennant  120  bichets  de  froment,  120  bichets  d'orge  et  168 
bichets  d'avoine,  mesure  de  Montereau,  payables  chacun  an  au  sieur 
curé  de  C^hampigny  à  la  décharge  du  l)ailleur  »,  et  moyennant  150^ 
en  argent  iUnd..  iv  178). 


Duons  sEKiMAUiAi.x.  —  Par  acte  du  24  juillet  17.')6  devant  le  procu- 
reur fiscal  du  bailliage  de  Bray-sur-Seine,  Jean-François-Alexandre 
de  Bernard,  seigneur  de  C.hampigny,  reconnaissait  tenir  «  noblement, 
en  plein  lief,  foi  et  hommage  »,  de  Jean-Victor  de  Rochechouart,  duc 
de  Rochechouart-.Mortemart,  pair  de  France,  brigadier  des  armées 
dû  Roi,  baron  de  liray-sur-Seine,  à  cause  de  son  château,  chàtellenie 
et  grosse  tour  de  Bray,  la  terre  et  seigneurie  de  Champigny,  consis- 
tant en:  haute,  moyenne  et  basse  justice;  droit  de  construire  un 
moulin  banal  sur  la  rivière  d'Yonne;  maison  seigneuriale  couvrant, 
avec  ses  dépendances,  25  arpents;  <*  droit  de  rouage  et  levage,  leciuel 
droit  est  de  2  deniers  par  chaciue  muid  de  vin  vendu  et  transporté 
hors  ladite  seigneurie;  droit  de  bourgeoisie  qui  est  de  12  deniers, 
payables  chaque  année  par  les  sujets  qui  font  leur  demeure  et  ont 
feu  dans  ladite  seigneurie  de  Champigny  »;  plus  510  aipents  38  per- 
ches de  terre,  120  arpents  17  pei'ches  de  pré,  10  arpents  50  perches 
d'iles  et  ()69  arpents  de  bois;  *  déclare  ledit  seigneur  c|ue  tous  ses 
vassaux  et  habitants  de  Champigny  sont  tenus  de  faire  par  chacun 
an,  tant  de  main-d'œuvre  qu'avec  chevaux,  chanettes  et  harnais, 
toutes  les  corvées  dont  ledit  seigneur  peut  avoii-  besoin  pour  ses 
vendanges,  glacières  et  autres  ouvrages,  lesdites  corvées  au  premier 
ordre  dudit  seigneur  ou  de  ses  officiels;  déclare  ledit  seigneui-  avoir 
et  tenii-  audit  Champigny  un  pressoir  à  vin  où  tous  les  habitants,  sans 
distinction,  sont  tenus,  pai-  droit  de  banalité,  tie  venir  pressurer  les 
vins  provenant  des  vignes  situées  sui-  sa  dite  scigueuiie  ».  (.\rch. 
Yonne,  F  18-. 


C.lIAMPKiNY  17i> 

Par  bail  du  G  mai  1785,  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le  (".hapitre 
de  Sens  aflerniait  à  André  Haudebault,  laboureur  à  la  Chapelle-Cham- 
pigny,  «  les  droits  de  cens  et  rentes  sur  une  grande  pièce  de  terre 
contenant  196  aipents  et  plus,  ci-devant  en  bois  de  haute  futaie, 
appelée  la  forêt  de  Chcne  Evrat,  en  la  paroisse  de  ('.hanipigny,  ([ui 
sont  de  2  sols  1  denier  de  cens  et  rente  foncière  seigneuriale  sur 
chaque  arpent,  portant  profits  de  lods  et  vente  »,  plus  «  8  deniers 
parisis  de  cens,  portant  profits  comme  ci-dessus  »,  à  percevoir  «  sur 
chaque  arpent  d'une  pièce  de  terre  située  sur  le  finage  de  Champigny» 
contenant  16  arpents,  et  sur  3  arpents  ou  environ  de  pré  en  une  pièce, 
appartenant  en  pleine  ])ropriété  aux  dits  sieurs  du  Chapiti'e  »,  le  tout 
moyennant  150*  et  deux  bons  chapons  (Arch.  Yonne,  G  1266  ;  voir  infra^ 
vente  n"  15  bis). 


Ventes  par  le  District 

]i  Janriev  1191. 

—  8  arpents  de  pré,  provenant  de  I'Abbaye  de  Saint-Jean  de 
Sens,  affermés  à  Jean-Baptiste  Gasteau  et  adjugés  avec  d'autres 
terres  de  même  provenance  sises  à  Villemanoche  (voir  n»  2209). 

.3  mars  1191. 

14.  —  31  arpents  26  cordes  de  terre,  provenant  de  la  (char- 
treuse DE  Valfrofonde,  affermés,  avec  3  arpents  et  demi  nort 
compris  dans  cette  vente,  à  Marie-Barbe  Lamy,  veuve  Vauclier^ 
moyennant  250*  par  an,  estimés  5.000+.  —  Soumissions  :  Ant.- 
Mailin  lîesnard,  «  commis  des  trains  »,  15  octobre  1790;  Pierre 
Tonnellier,  laboureur  à  la  Cliapelle,  13  décembre  1790.  —  Enché- 
risseurs :  François  Dorange,  procureur  de  la  commune  de  Cham- 
pigny;  Pierre  Boucher,  Gabriel  Cornu,  Charles  Perrier,  labou- 
reurs à  Champigny  ;  Et.  Chaussefoin,  bourgeois;  Jean-Cl. 
Jossey,  officier  municipal,  à  Sens.  • —  Adjugé  provisoirement 
6.050"^,  sauf  la  comparaison  avec  les  enchères  partielles,  à  P. 
Boucher. 

Adjugé  définitivement  :  21  arpents  de  terre,  lieu  dit  la  Tuilerie, 
à  Etienne  Pinon,  laboureur  à  Champigny,  moyennant  3.150"^; 
9  arpents,  lieu  dit  le  Vaux,  à  Pierre  Tonnellier,  laboureur  à  la 
Chapelle,  moyennant  2.700"^;  6  quartiers,  à  David  Perrier,  labou- 
reur  à  Champigny,  moyennant  560*. 

L'affiche  portait  34  arpents  75  cordes  :  mais  3  arpents  et  demi 
en  furent  distraits  sur  la  réclamation  de  dame  Alexandrine  de 
Bernard,  femme  de  (Jiarles-Louis  Testu  de  Balincourt,  en  ins- 
tance d'annulation  d'un  acte  du  22  novembre  1788,  par  lequel  elle 
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avait  échangé  ces  3  arpents  et  demi  de  terre  avec  les  Chartreux 
de  Valprofonde.  Ces  .'V arpents  et  demi  furent  vendus  le  6  septem- 
bre 1793.  Voir  n"  60. 

Paionient.s  :  (iOÙ-^  le  lô  nvril  1701.  —  607+*  le  M  mars  179^2.  —  1.613+'  pour  solde  le 
'i  mai  179:2. 


15.  —  3  arpents  de  pré,  provenant  du  Cm.\pithk  de  Sens, 
estimés  2.600**^  avec  les  droits  de  cens  de  l'art,  suivant.  —  Enchê- 
risseiirs  :  Pierre  Boucher  et  Henri  Haudebault,  laboureurs  à 
Champigny;  Louis-Ant.  Regnard,  marchand,  Jean  Mathé-(iail- 
lard,  aubergiste,  Pierre  Layné,  étapier,  J.-Fr.  Vicherat,  limonadier 
à  Sens;  .Alex.  Legrand,  marchand  à  Courtenay.  —  Adj.  8.775+'  à 
Jean  Doré,  pour  le  compte  de  Pierre  Tonneli.ieh,  cultivateur  à  la 
Chapelle-Champigny. 

i5  his.  —  Les  droits  de  cens  et  rentes,  portant  profits  de  lods 
et  ventes,  à  prendre  sur  190  arpents  de  terre  à  raison  de  2  s.  1  d. 
par  arpent  et  sur  16  arpents  de  terre  à  raison  de  8  deniers  par 
arpent,  provenant  du  Chawtre  de  Sens,  estimés  2.600^  avec  les 
terres  ci-dessus  (n"  lô).  —  Enchériasenra  :  Victor  Cave,  notaire  à 
Sens;  André  Haudebault,  laboureur  à  (>hampigny,  ancien  fer- 
mier desdits  droits.  —  Adj.  600^  à  Jean  DonÉ,  ancien  conseiller 
en  l'élection  de  Sens. 

Suivant  bail  du  6  mai  1785,  les  3  arpents  de  pré  de  l'art  précé- 
dent et  les  droits  du  présent  article,  à  percevoir  sur  19(5  arpents 
de  terre  «  ci-devant  en  bois  de  haute  futaie  appelés  la  forêt  du 
Chêne  Evrat  »,  et  sur  16  autres  arpents  de  terre,  étaient  all'ermés 
à  André  Haudebault  moN'ennant  150^  et  2  chapons  par  an.  f'AfJ'ir- 
nnttiniis  de  baux,  n"  11 K 

9  iiuirs  1791. 

16-22.  —  12  arpents  de  terre  et  4  arpents  de  j)ié,  lieux  dits 
Mollery  et  la  Chapelle  Saint-Gilles,  alTermés  850*  par  an  à  Pierre 
Tonnellier,  avec  les  «  dîmes  grosses,  menues,  vertes  et  de  char- 
nage  >>  dues  au  Piuelué  de  S.mnt-Loup  de  Champigny,  estimés 
3.500".  —  Sonniissioii  :  Pierre  Tonnellier,  13  décembre  1790.  — 
Kiichêrisseurs :  François  Dorange,  procureur  de  la  commune  de 
Champigny;  Jean-François  Vicherat,  limonadier  à  Sens;  Jean- 
Bai)t.  Hisson.  maréchal  à  la  Chapelle-(!!hamj)igny.  —  Adj.  i)rovi- 
soirement,  sauf  i-nchéres  partielles  supérieures,  à  Jean  Doré, 
ex-conseiller  en  l'élection  de  Sens,  moyennant  4.600".  —  Adjugé 
définitivement  ; 
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16.  —  3  arpents  de  terre,  après  enchères  de  Pierre  liouchet, 
Jacq.  Heure,  Pierre  Pichard,  lal)oureurs;  J.-lîapt.  Bisson,  maré- 
chal ;  François  Dorange,  procureur  de  la  commune  de  Cham- 
pigny;  Et.  Chaussefoin,  Jean  Doré,  bourgeois  de  Sens,  à  Etienne 
Haudeiîaut,  laboureur  à  Saint-Martin-sur-Oreuse,  moyennant 
1.100  ^ 

17.  —  1  arpent  de  terre,  après  enchères  de  Jean  Doré  et  Pierre 
Pichard,  à  Jean-Baptiste  Bisson,  maréchal  à  Champigny,  moyen- 
nant 260^  ; 

Paioment  :  260++  le  "25  mars  1791. 

18.  —  5  arpents  de  terre,  après  enchères  d'Etienne  Chausse- 
foin,  Nicolas- Jean-Baptiste  Thomazon,  bourgeois  à  Sens;  Etienne 
Pinon,  Pierre  Tonnellier,  fermier  desdites  terres  ;  François 
Dorange,  procureur  de  la  commune,  à  Champigny,  à  Jacques 
Heure,  de  Champigny,  moyennant  1.500*  ; 

19.  —  2  arpents  de  terre,  après  enchères  de  Pierre  Bouchet, 
Pierre  Tonnellier,  laboureurs;  J.-Bapt.  Bisson,  maréchal  à 
Champigny;  Gilles  Pichard,  vigneron  à  la  Chapelle-Champigny, 
à  Etienne  Pinon,  laboureur  à  Champigny,  moyennant  1.250*; 

20.  —  5  quartiers  de  terre,  après  enchères  de  Pierre  Bouchet 
et  François  Dorange,  à  Jean-Bapt.  Bisson,  maréchal  à  Champi- 
gny, moyennant  1.000*; 

Paiement  :  1.000^  le  -25  mars  1.791. 

21.  —  3  arpents  de  pré,  après  enchères  de  Gilles  Pichard,  à 
Pierre  Bouchet,  laboureur  à  Champigny,  moyennant  2.500*; 

22.  —  1  arpent  de  pré,  après  enchères  de  Pierre  Bouchet, 
J.-Bapt.  Bisson,  Gilles  Pichard,  Pierre  Tonnellier,  Etienne  Hau- 
debault,  à  Jacques  Heure,  moyennant  950*" 

4  avril  1791. 

23'27.  —  7  arpents  de  terre  et  5  arpents  de  pré,  affermés  à 
Pierre  Lamy  moyennant  300*  en  argent,  3  paires  de  poulets, 
deux  dindes,  35  livres  de  beurre,  25  bottes  de  foin  et  un  demi- 
quarteron  de  bottes  de  paille,  provenant  de  la  Cure  de  Champigny 
et  sis  aux  finages  de  Champigny  et  de  Villeraanoche,  estimés 
5.500*.  —  Enchérisseurs  :  Biaise- Jean-Bapt.  Pelée,  homme  de  loi, 
Layné,  étapier,  à  Sens;  J.-Bapt.  Duteil,  menuisier,  Pierre  Tonnel- 
lier, Gabriel  Cornu,  laboureurs  à  Champignj';  Claude  Chollet, 
laboureur  à  Villemanoche  ;   Gilles   Pichard,   manouvrier  à   la 
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Cliapelle-Champigny.  —  AdJ.  provisoirement,  sauf  enciières 
partielles  supérieures,  8.550*'  à  David  Perrier,  laboureur  à  Ville- 
nianoche.  —  Adjui/é  délinitivement  par  lots,  savoir: 

23.  —  2  arpents  de  pré,  lieu  dit  le  Pré  aux  Cannes,  estimés 
1.50(r,  après  enchères  de  J.-Bapt.  Bisson,  maréchal  ;  Pierre 
Houchet,  Pierre  Tonnellier,  laboureurs  à  Cbampigny;  François 
Dorange,  procureur  de  ladite  commune,  à  Gilles  Pichaud,  labou- 
reur à  Cbampigny,  moyennant  2.600^. 

Paiements:  1/200*)  le  -29  avril  1701.  -  7)W  le  7  janvier.  —  (320^^  le  li-  mans.  — 
855^  le  12  tléceiiil)re  1792. 

24.  —  5  arpents  de  terre  et  pré  en  une  pièce,  lieu  dit  la  Fon- 
taine Croisée,  estimés  3.000*,  après  enchères  de  François  Dorange, 
procureur  de  la  commune  de  Cbampigny;  J.-Bapt.  Bisson,  maré- 
chal ;  Pierre  Bouchet,  André  Haudebault,  laboureurs  à  Cbampigny, 
à  Gabriel  Cornu  et  Pierre  Tonxki-Mkm,  laboureurs  à  Cbampigny, 
moyennant  4.550+^. 

Paiements:  l.UHI+t  le  -2:!  avril  1791.  —  .•).017^t  le  11-  septemlire.  —  203*  le  22  dé- 
cembre 1791. 

25.  —  3  quartiers  de  pré,  lieu  dit  en  Barder,  estimés  800+*^, 
après  enchères  de  J.-Bapt.  Pellerin,  laboureur  à  Cbampigny, 
et  Franc.  Dorange,  à  Pierre  Bou(:mi:t.  laboureur  à  Cbampigny, 
moyennant  1.200*. 

.  26.  —  2  arpents  de  terre,  lieu  dit  les  Grandies,  estimés  60*, 
après  enchères  de  Pierre  Bouchet,  Pierre  Lamy,  laboureurs  à 
Cbami)igny,  et  Franc.  Dorange,  à  Dominicpie-Ambroise  Audkijkrt, 
laboureur  à  Chaumont,  moyennant  200*. 

Paiements:  24iMc  21  avril  1791.  —  m  le  14  avril  I7'):î.  —  lôHt  le  15 -■■erminal 
an  11. 

27.  —  3  quartiers  de  terre,  lieu  dit  le  Chemin  Fourchu,  estimés 
150*,  après  enchères  de  Pierre  Bouchet,  Gilles  Pichard,  labou- 
reurs; Jean  Regnard,  Simon  Robrolle,  vignerons  à  Cbampigny,  à 
Marguerite  Dujjilc,  veuve  de  Jean-Claude  Haumet,  moyennant 
405*. 

Paiements  :  ÔO"  le  2;!  aviil  I7'.l|,        ;!7'i-'"  le  2  mai  1792. 

9  avril  1191. 

28.  —  2  ar[)enls  de  terre  et  (5  arpents  de  pré,  alVermés  à  la 
veuve  Jean-Claude  Haumet,  laboureur  à  la  Chapelle-Champigny, 
moyennant  240"  de  loyer  et  à  charge  de  jiayer  «  les  censives  et 
droits    seigneuriaux   »,   provenant    des    Cu.vnoinks    de    l'autel 
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Saint-Fiekhh  en  la  cathédrale  de  Sens,  estimés  4.400".  —  Enché- 
risseurs :  J.-lîapt.  Hisson,  maréchal;  Gilles  Pichard,  Franc. 
Dorange,  Pierre  Bouchet,  lahoureurs  à  Champigny.  —  Adj. 
10.425"^  à  An(hé  HAii)KiîAri/r  et  David  Pkmhikm,  laboureurs  à 
Champigny,  chacun  pour  moitié. 

29.  —  2  arpents  et  demi  de  terre,  au  linage  de  la  Chapelle 
alïermés  à  Pierre  Lamy,  provenant  de  rAiîiîvvH:  de  Sainte- 
Colombe-lès-Sens,  estimés  400*.  —  Enchérisseurs  :  Et.  Pinon, 
Pierre  Boucher,  Gabriel  Cornu,  laboureurs  à  Champigny;  Pierre 
Lamy,  laboureur  à  la  Chapelle.  —  Adj.  870^  à  J.-Bapt.  Bisson, 
maréchal  à  Champigny. 

Paiements:  300*  comptant,  le  0  avril,  —570*  peur  solde  le  28  avril  1791. 

P2  janvier  1793. 

30.  —  6  quartiers  de  pré,  en  deux  pièces,  affermés  à  J.-Bapt. 
Acier,  moyennant  90*^  provenant  de  la  Fabrique  de  Champigny, 
estimés  1.800*.  —  Soumission  :  J.-Bapt.  Acier,  10  novembre  1792. 
—  Enchérisseurs  :  François  Dorange,  procureur  de  la  commune 
de  Champigny;  Pierre  Tonnellier,  laboureur  à  la  Chapelle-Cham- 
pigny.  —  Adj.  2.400*  à  Et.  Pinon,  laboureur  à  Champigny. 

Remis  par  erreur  en  adjudication  le  19  fructidor  an  III,  sur 
restimation,  au  denier  75,  de  6.787*  10  s.,  et  non  adjugés,  sur  la 
réclamation  d'Etienne  Pinon. 

Paiements  :  -288*  1<"  -27  janvier  1793,  —  281+^  le  23  nivôse  an  II,  —  2.032^t  le  23 
nivôse  an  111. 

3i-39.  —  5  arpents  de  pré  et  2  arpents  de  terre,  au  fmage  de 
la  Chapelle-Champigny,  affermés  223*  10  s.  à  Et.  Pinon,  prove- 
nant de  la  Fabrique  de  Champigny,  estiniés  4.000*.  —  Adj.  par 
lots,  au  prix  total  de  8.140*  : 

31.  ^  2  arpents  de  pré,  en  deux  pièces,  lieux  dits  Barrière  et 
le  Trou  aux  Canes,  à  Et.  Pinon,  laboureur  à  Champigny,  ancien 
fermier  desdites  terres,  moyennant  3.100*  ; 

Paiements  :  372"^  le  27  janvier  1793.  —  363*  le  23  nivôse  an  II,  —  2.625*  le  23 
nivôse  an  III. 

32.  —  30  perches  de  pré,  lieu  dit  Hombert,  à  Claude  Pinon, 
laboureur  à  la  Chapelle-Champigny,  moyennant  350*; 

Paiements  :  42*  le  27  lévrier  1793,  —  323*  le  23  nivôse  an  11. 

33.  —  50  perches   de  pré,  lieu  dit  la  Borde,  et  45  cordes  de 
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terre  et  pré,  lieudit  Homl)erl,  à  P.  Bouciiet,  laboureur  à  Cham- 
pigny,  moyennant  1.175^  ; 

l'aionients  :  lih'  le  57  janvier  1703,  —  1085"  le  :28  nivôse  an  11. 

34.  —  62  perches  de  pré  et  autant  de  terre,  à  P.  Brissot, 
laboureur  à  Champigny,  moyennant  Lllô*^; 

Paiement  :  I.IOS**  le  ;Jl  décombre  1793. 

35.  —  Un  demi-arpent  de  terre,  en  deux  pièces,  à  J.-Bapt. 
DuCHAT,  maître  d'école  à  Champigny,  moyennant  345^; 

Paiements  :  41*  le  ^7  janvier  1793.  —  318*  le  23  nivo.se  an  II. 

36.  —  1  arpent  1  perche  de  pré,  lieu  dit  Hombert,  à  J.-Bapt. 
Val'ciier,  laboureur  à  la  Chapelle-Champigny,  moyennant 
1.675*; 

Paiements:  201*  le  27  janvier  1793.  —  319*  le  28' nivôse  an  II.  —  1.140*  le  23 
nivôse,  —  280*  le  17  pluviôse  an  111. 

37.  —  25  perches  de  terre,  lieu  dit  l'Epine,  à  Noël  Regnard, 
manouvrier  audit  lieu,  moyennant  145*; 

Paiements  :  17*  le  6  février  1793.  —  17*  le  2  pluviôse  an  II.  —  128*  le  16  frimaire 
au  IV. 

38.  —  25  perches  de  terre,  lieu  dit  Cochon,  à  Martin  Bi.aise, 
vigneron  audit  lieu,  moyennant  125*; 

Paiements  :  42*  le  30  janvier.  —  83^  le  15  avril  1793. 

39.  —  30  perches  de  terre,  à  Guillaume  Boucheron,  auber- 
giste à  Champigny,  moyennant  110*. 

Paiements  :  13*^  4  s.  le  26  janvier,  —  100*  17  s.  le  18  novembre  1793. 

12  janvier  1793. 

40.  —  6  arpents  de  terre,  pré  et  bois,  affermés  à  J.-Fr.  Huré, 
laboureur  à  Chaumont,  moyennant  82'\  provenant  de  la  Fabrique 
DE  Champigny,  estimés  1.353*.  —  Soumission  :  J.-Fr.  Huré,  10 
novembre  1792.  —  Enchérisseurs  :  David  Perrier,  Franc.  Dorange, 
P.  Brissot,  laboureurs  à  Champigny;  Michel  Audebert,  laboureur 
à  Chaumont.  —  Adj.  3.250*  à  Etienne  Pinon,  laboureur  à  Cham- 
pigny. 

Paiements:  390*  le  27  janvier  1793.  —  381*  le  23  nivôse  an  II,  —  369*  le  21 
nivô.se,  —  225*  le  17  pluviôse,  —  515*  le  11  messidor,  —  950*  le  15  messidor,  — 
745*  le  25  messidor  an  III. 

.1  (wril  1793. 

41.  —  Une  maison  avec  jardin,  tenue  à  loyer  par  le  C.  Mercier, 
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provenant  de  la  Chapelle  des  Hattiems,  mise  à  prix  1.200'f. — 
Soumission  :  Pierre  Pichard,  cultivateur  à  Champigny,  18  janvier 
1793.  —  Enchérisseurs  :  P.  Pichard,  Eloi  Renard.  —  Àdj.  5.025^  à 
Esprit  RocH,  aubergiste  à  la  Chapelle-Champigny. 

l'aifiiiciils  :  [.(m.t  le  10  avril  179:3.  -  530"  le  \'t  ^cruiiiial  an  II.  —  .">2-2tt  le  2i  flo- 
iral.  —  o.218tt  le  l"''  inossiilor  an  111. 

2.)  nmî  1793. 

42.  —  ô  (juartiers  de  pré,  afTermés  à  J.-B.  Bisson,  maréchal, 
provenant  de  la  Fabrique  de  Champigny,  estimés  1.089^.  — 
Soumission  :  Michel-Etienne  Lorillon,  notaire  à  Villeblevin, 
administrateur  du  district,  30  avril  1793.  —  Enchérisseurs:  J.-Bapt. 
Bisson,  maréchal;  Guill.  Boucheron,  aubergiste;  Claude  Pellerin 
et  P.  Pichard,  vignerons  à  Champigny.  —  Adj.  2.550+*^  à  Gabriel 
Cornu,  laboureur  à  Champigny. 

Paiement.s  :  306+^  le  14  frimaire  1793.  —  999^  le  14  frimaire.  —  1.000*  le  28  fri- 
maire, —  251-H-  le  r"'  messidor  an  11. 

43-56.  —  20  arpents  de  terre  et  pré,  affermés  à  Loup  Brissot, 
laboureur  à  la  Chapelle-Champigny,  moyennant  200*,  provenant 
de  la  Fabrique  de  Champigny,  estimés  3.300*.  —  Soumission  : 
Lorillon  (voir  n»  42).  —  Enchérisseurs  sur  la  totalité  :  P.  Pinon, 
Jacq.  Huré,  Fr.  Rognon,  veuve  J.-Bapt.  Haumet,  laboureurs; 
P.  Pichard,  vigneron,  à  Champigny.  —  Adj.  par  lots,  moyennant 
le  prix  total  de  17.015*: 

43.  —  3  arpents  40  perches  de  terre,  linage  de  Villemanoche, 
à  Jacq.  Huré,  laboureur  à  la  Chapelle-Champigny,  moyennant 
2.910*  ; 

Paiements  :  779*  le  ô  juin  1793.  —  394*  le  28  frimaire.  —  525*  le  9  ventôse  an  II,  — 
800*  le  12  brnmaire.  —  553*  le  24  messidor  an  III. 

44.  —  110  cordes  de  pré,  finage  de  Champigny,  à  Esprit  Roch, 
aubergiste  à  la  Chapelle-Champigny,  moyennant  1.400*; 

Paiements  :  1<)8*  le  9. juin  1793.  —  1.284*  le  15  germinal  an  II. 

45.  —  2  arpents  1  quartier  de  terre,  même  finage,  à  Etienne 
Huré,  vigneron  audit  lieu,  moyennant  1.525*  ; 

l'aieriients  :  i08't  le  5  juin.  —  1.133*  le  U  août  1793. 

46.  —  135  cordes  de  terre,  même  linage,  à  Claude- Jacques 
Pinon,  laboureur  audit  lieu,  moyennant  1.075*  ; 

Paiemenis  :  I29>^  le  5  juin  1793.  —  126+*  le  (i  prairial  au  II.  —  8a7*'  le  0  prairial 
an  m. 
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47.  —  1  arpent  de  terre,  même  (inage,  à  Michel  Hlhk,  vigne- 
ron audit  lieu,  moyennant  500^*^  ; 

l'ai<'im"nls  :  00+*  h  '2  juin  170:1  —  60*  If  -24  triiiiaiic.  —  \-m^  le  24  incssidnr  mii  III. 

48.  —  1  arpent  de  terre,  même  (inage,  à  la  veuve  Ant.  Duo- 
MiNY.  dudit  lieu,  moyennant  1.225^; 

PaiciiuMits  :  147-  le  ô  Juin  179:!.  —  14:3*  le  G  pijiirial  an  11.  —  !)88'+  le  (i  piaiiial 
an  III. 

49.  —  147  cordes  de  terre,  môme  (inage,  à  Simon  Hlhk,  vigne- 
ron audit  lieu,  moyennant  300*  ; 

Paii'iin'iit.s  :  ::36'+  le  5  .juin.     -  iJl)  '  le  |!)  uovcinliiv  170;!.'     I7r'ir-2I   |iraiiial  an   II. 

50.  —  1  arpent  17  cordes  de  terre,  linage  de  Villemanoche,  et 
75  cordes,  linage  de  Champigny,  à  (>harles  Hrissot,  vigneron  à 
Champigny,  moyennant  1.890^  ; 

Paiements  :  227*  le  :).jnin  179:!.  —  199"  le  9  lïiinaiiv.  —  1.299*  le  (i  ventôse  an  II. 
—  240*  le  6  ventôse  an  111. 

51.  —  125  perches  de  teri'e  et  71  perches  de  pré,  linage  de 
Champigny,  à  Charles  Pellehix,  vigneron  audit  lieu,  moyennant 
2.190*; 

Paiements  :  262"  le  ô  juin  179:3.  —  214"^  le  6  nivôse.  —  :39'^  le  1:!  inaiiial  an  II.  — 
1.766*  le  6  prairial  an  III. 

52.  —  3  (juartiers  de  terre,  même  finage,  à  Martin  Blaisk, 
vigneron  audit  lieu,  moyennant  1.300^  ; 

PaiiHuents  :  499"  1(>  :i  Juin.  —  G8(i"  h-  :]  annl.  —  12:!"  le  28  octobre  179:J. 

53.  —  3  (juartiers  de  terre,  même  linage,  à  J.-lîapt.  Huhk, 
vigneron  audit  lieu,  moyennant  825**; 

Paiements  :  3ô9'*  ]'■  7  Juin.  —  470*  le  14  août  179:J. 

54.  —  67  cordes  de  terre,  même  finage,  à  David-Roch  Pkiîiuku, 
lal)oui-eur  audit  lieu,  moyennant  545*; 

l'aicnients  :  6.j"  le")  Juin  I79:j.  —  495"'  le  !:!  pluviôse  an  II. 

55.  42  cordes  de  terre,  même  linag'.  à  (iuill.  lîorc.nKMON. 
auhergisle  audit  lieu,  moyennant  330*'  ; 

Paiemeiils  :  :J9'   le  .")  Juin.  —  29(i"  le  I"   in)V('iniirr  170:]. 

56.  --  1  (juarlier  et  demi  de  terre,  finage  de  (champigny,  et 
1  arpent,  (inage  de  N'ilh'uianoche,  à  Pierre-1'^t.  Pkmiuem,  laboureur 
à  N'illemanoche,  moyennant  1.025". 

l'aiemciits  :  12:!"  le  ô  juin  179:!.—  120"  le  (i  pjairi.il  an  II.  -  ij.')  le  19  Itoréal. — 
755**  le  17  messidor  an  III. 
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2.)  mai  17ifo. 

57.  —  10  arpents  de  terre  et  pré,  affermés  à  Martin  Tonnel- 
lier,  laboureur  à  la  Chapelle-Champigny,  moyennant  133% 
provenant  de  la  Fabiîique  de  Chamfigny,  estimés  2.194".  —  Enché- 
risaeiirs:  Ch.  Pellerin,  Martin  Biaise,  vignerons;  Guill.  Boucheron, 
aubergiste;  P.  Tonnellier,  laboureur,  à  Champigny.  —  Adj.  8.000^ 
à  David  Perrikh,  laboureur  à  Champigny. 

l'ait'iiients  :  OGO"*  le  ô  juin  1793.  —  3.171""  le  -27  pluviôse.  —  756*  le  6  ])rainal.  — 
874''  le  (i  inessidor.  —  1.003"  le  15  lïuctidi)r  an  II.  —  539*  le  13  prairial.  —  l.OfiO"  le 
"25  messidor  an  III. 

58.  —  12  arpents  18  cordes  de  terre,  en  33  pièces,  et  1  quartier 
de  pré,  affermés  à  la  veuve  CI.  Rouif,  provenant  de  la  Fabriqle 
DE  Champigny,  estimés  3.308^.  —  Adj.  8.725-^  à  J.-Bapt.  Acieh 
tant  pour  lui  que  pour  David  Perrier,  laboureur  ;  François 
DuMANT,  charron;  Guill.  Boucheron,  aubergiste;  Louis  Champa- 
gne, vigneron  à  Champigny,  et  Jacques  Huré,  laboureur  à  la 
Chapelle-Champigny,  chacun  pour  un  sixième. 

Paiements  :  par  J.-B.  Acier  :  135^  le  5  juin  1793,  —  132*  le  6  iirairial  an  II.  — 
909*  le  13  prairial  an  III  : 

Par  D.  Perrier  :  180*  le  5  juin  1793,  —  650*  le  26  ventôse.  —  739*  le  13  fructidor 
an  II; 

Par  Fr.  Dumaut  :  180*  le  5  juin  1793.  —  520*  le  2  ventô.se  an  II.  —  859*  le  13 
prairial  an  III  : 

Par  G.  Boucheron  :  183*  le  5  juin  1793.  —  178*  le  6  prairial  an  11.  —  1.230*  le  6 
prairial  an  III  ; 

Par  L,  Champagne  :  180*  le  5  juin  1793,  —  178*  le  6  prairial  an  II.  —  1.230""  le 
24  vendémiaire  an  III  ; 

Par  .Jean  Huré  :  305*  le  5  juin  1703.  —  1.305*  le  28  frimaire  an  III. 

59.  —  2  arpents  22  perches  de  terre  et  demi-arpent  de  pré, 
affermés  à  Charles-David  Regnard,  moyennant  37^',  provenant  de 
la  Fabrique  de  Champigny,  estimés  610*.  —  Enchérisseurs  :  Guill. 
Boucheron,  aubergiste;  J.-Bapt.  Bisson,  maréchal;  Et.  Pinon, 
Gabr.  Cornu,  Cl.  Pinon,  laboureurs,  à  Champigny;  Esprit  Roch, 
aubergiste  à  la  Chapelle-Champigny.  —  .4^//.  1.750*  à  Charles 
Pellerin,  vigneron,  et  Ci,  Roblot,  cordonnier  à  Champigny. 

Paiements  :  210*  le  5  juin  1793.  —  1.585*  le  6  nivôse  an  II, 

3  juillet  1793. 

—  3  arpents  12  cordes  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  la 
Cour-Notre-Dame,  provenant  du  Prieuré  de  la  Cour-Notre- 
Dame,  adjugés  avec  d'autres  terres  de  ladite  ferme,  sises  à 
Micherv  (voir  n»  945), 
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6'  septembre  1193. 


60.  —  3  arpents  et  demi  de  terre,  donnés  ci-devant  en  contre- 
échange  à  la  C.  Balincourt  (1),  provenant  de  la  Chartueuse  de 
Valphofonde,  estimés  600*.  —  Enchérisseurs  :  Franc.  Dorange, 
Haudebault,  laboureurs  à  Champigny;  Ménestrier,  ex-lieutenant 
en  l'élection  de  Sens.  —  Adj.  2.700*  à  Louis  Guichard,  procu- 
reur à  Sens,  au  nom  de  Anne-Alexandrine  Bernard,  femme 
Testu  de  Iîalincourt,  demeurant  à  Sens. 

raicments  :  333*  le  8  11oiv;il  iin  III.  —  2.37G*  le  2  messidor  ;in  IIl. 

o'  jlorêal  an  III. 

61 .  —  4  arpents  55  perches  de  terre  et  25  perches  de  pré,  pro- 
venant de  THÔTEL-DiEU  de  Sens,  estimés  80*  de  revenu  et  en 
princi])al  1.600*.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Tonnellier,  cultivateur 
à  la  Cliapelle-Champigny  ;  Monpereux,  Martin  Biaise.  —  Adj. 
10.200*  à  Esprit  Roch,  aubergiste  à  la  Chapelle. 

Ces  terres,  avec  diverses  autres,  de  même  provenance,  sises  à 
(j'hampigny  (n'"^  61-69i,  Gourion  (n"  245l  et  Villemanoche  (n  "^  2236- 
2237)  et  adjugées  le  même  jour,3  floréal  an  III,  formant  un  total  de 
49  arpents  70  perches  de  terre,  3  arpents  83  perches  de  pré  et 
2  arpents  12  perches  de  racots,  étaient  tenues  à  loj'er  par  Thomas 
Sadron,  lahoureur  à  Villemanoche,  suivant  bail  du  25  mars  1794, 
moyennant  265*,  40  l^ichets  de  froment  par  an,  et  à  charge  d'en- 
tretenir les  fossés  des  deux  pièces  de  pré  et  de  les  complanter  de 
lieupliers. 

Paiements  :  2..}50ti  le  i't  floréal,  —  7.335*  le  \"  messidor  au  111.  —  prime  de  4G9«- 
IMUii'  aiilici|)alioii  de  |iaieiiienl. 

62.  —  4  arpents  20  perches  de  terre  et  50  perches  de  pré,  i)ro- 
venant  de  rH(VrEr--I)iEi:  de  Sens,  estimés  80*  de  revenu  et  en 
principal  1.600''.  — Enchéri.s.seurs  :  Hérisson,  cultivateur  ;  Monpe- 
reux, vigneron,  à  Champigny.  —  Adj.  9.400*  à  Marguerite  Dubec, 


(Il  Voir  supra,  n"  11.  Sur  la  re(Hiêle  de  la  (].  de  r.aliniiiiirl.  -  leiidaiil  à  ce  ((u'il 
.soil  statué  .sur  la  validité  ou  invalidité  d'un  artc.  sous  sifinalure  privée,  du  17  noveiii- 
bro  1788,  fait  entre  elle  et  le  ci-devant  jirocureur  do  la  Cliarliruse  de  Valprofonde, 
perlant  échantre  de  3  arp.  et  demi  -.  le  Département,  jiar  arrélé  du  |S  ;nai  1793, 
♦  eoiisidérant  (ju'en  1788  les  f^ens  de  mainmorli'  ne  pouvaiiMil  aliéner  ni  échanger 
qu'en  oitlenani  la  iiernii.ssion  du  ei-devaut  Con.seil.  (juils  ne  p(uivaienl  passer  aucun 
acte  .sous  si<fnaturc  privée:  (|ue  celui  qui  esl  re|)ié.senté.  oulic  ces  vices,  est  encon; 
infecté  de  celui  de  la  non  authenticité,  arrêter  que  réchan;;c  dont  il  l'sl  (piestion  est 
nul...  et  (|ue  la  Nation  doit  jouir  de  la  |)ièce  de  lerre  de  3  arpenls  el  demi  ».  lArch. 
Yonne.  L  W.  fol.  (l()i. 
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veuve  Claude-Jean  Haumkt,  cultivateur  à  Cliampigny,  tant  pour 
elle  que  pour  Pierre  Tonnellier,  vigneron,  et  Pierre  Lamy,  cul- 
tivateur, à  la  Cliapelle-Cliampigny. 

l'jiicmcnt.s  :  "i.oôU*^  le  "21  lloiral.  —  (i.lj'iô"  le  "21  |ir;iiiiiil  ;iii  III.  piiiiic  do  Ml^^ 
]i(Hir  Jiiilicipatioti  de  paiciiii'nt. 

63.  —  5  arpents  23  perches  de  terre  et  31  perches  de  pré,  au 
iinage  de  la  Chapelle,  provenant  de  I'Hôtel-Difu  de  Sens,  esti- 
més 70*  de  revenu  et  en  principal  1.400*.  —  Knchérisseiirs  :  Simon 
Huré,  Hérisson,  Noël  Renard,  aubergiste.  —  Adj.  4.400*  à  Pierre 
ToNXELUER,  vigneron,  à  la  Chapelle,  tant  pour  lui  cjue  pour  la 
veuve  Cl.-.J.  Haumf:t  et  Pierre  Lamy,  cultivateurs  audit  lieu. 

raieiiu'uts  :  4.180^  le  "21  iloréal  an  III.  —  |iiiin(>  de  227+^  pDiir  anlifiimlioii  de 
paiemeiil. 

64.  —  5  arpents  de  terre  et  25  perches  de  pré,  au  Iinage  de  la 
Chapelle,  provenant  de  I'Hôtel-Dieu  de  Sens,  estimés  60*  de 
revenu  et  en  principal  1.200*.  —  Enchcrissenrs:  Charles  Pellerin, 
Jean  Huré,  cultivateurs;  Noël  Renard,  aubergiste,  à  la  Chapelle. 

—  Adj.  3.275*  à  Claude-F'rançois  Tonnellier,  cultivateur,  à 
Villeblevin. 

Paiements  :  823+1  le  13  messidor  an  III.  —  2.526+t  le  29  briunaire  an  IV. 

65.  —  4  arpents  63  perches  de  terre  et  12  perches  de  pré,  au 
même  Iinage  et  de  même  provenance,  estimés  50*  de  revenu  et  en 
principal  1.100*. —  Enchérisseurs:  Charles  Pellerin,  cultivateur; 
Noël  Renard,  aubergiste,  à  la  Chapelle.  —  Adj.  2.550*  à  Jean 
Huré,  tant  pour  lui  que  pour  Jacques  Pasquault,  Jean  Lamy', 
Etienne  Lamy,  Jean  Lechien,  cultivateurs,  et  Denis  Loyer, 
pécheur  à  la  Chapelle-Champigny,  chacun  pour  un  sixième. 

Paiements  :  1.109*  le  28  floréal.  —  4')0*  le  6  messidor,  —  200*  le  2ô  mes.sidor,  — 
OlOtt  le  S  thermidor  an  IH. 

66.  —  5  arpents  54  perches  de  terre  et  8  perches  un  tiers  de 
pré,  au  même  finage  et  de  même   provenance,  esLimés  50*  de 

^revenu  et  en  principal  1.000*.  —  Enchérisseurs  :  Percheron,  Bris- 
son,  Pellerin.  —  Adj.  2.600*  à  Noël  Renard,  aubergiste  à  la 
Chapelle,  au  nom  de  Jean-Bapt.  Haumet,  cultivateur  audit  lieu. 

Paiements:  8(W  le  21  floréal.  —  1.811+^  le  Ki  messid(H- an  III. 

67.  —  4  arpents  68  perches  de  terr-e,  au  même  finage  et  de 
même  provenance,  estimés  80*  de  revenu  et  en  principal  1.600*. 

—  Enchérisseurs:  Martin  Biaise,  Hérisson,  Franc.  Percheron. — 
Adj.  5.425*  à  Noël  Renard,  aubergiste  à  la  Chapelle-Champigny. 

Paieiiiciils  :   1.300*  le  13  prairial  an  [II.  —  i.liXi"  le  10  frimaire  an  IV. 
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68.  —  6  ari)cnts  6  perches  de  terre,  au  même  linage  et  de  même 
])rovenance.  estimés  110^*^  de  revenu  et  en  principal  2.200^.  - 
Enchérisseurs  :  Brisson,  Noël  Renard,  Pellerin.  —  Adj.  8.000*  à 
Martin  Hlaisk.  cultivateur,  et  Pierre  Toxnkllier,  vigneron  à 
Champigny,  chacun  pour  moitié. 

l'aionionts:  4.00(1+"  le  ;J  floréal.  —  3.7i9'"  li>  If)  inairial  an  111.  -  inimc  dr  l<»7+^ 
IKUir  anticipation  de  |»aieni(>iit. 

69.  —  ôO  perches  de  pré,  au  même  linage  et  de  même  prove- 
nance, estimés  30''  de  revenu  et  en  principal  600*.  —  Enchéris- 
seurs: Denis  Rover,  Percheron.  —  Adj.  2.025"  à  David  Perrieh, 
cultivateur  à  Champigny. 

l'ait'nicnls  :  l.O-'fi 'Me  13  piaillai  an  III.  --  piinic  de  flU"  pour  anlicipalion  de 
paiciiiiMit. 

—  2  arpents  10  perches  de  terre  «  plantée  en  racots  »,  prove- 
nant de  l'HÔTEL-DiEU  DE  Sens,  estimés  30*  de  revenu  et  en  prin- 
cipal 300*,  afTermés  en  1792  à  Guill.  Boucheron  et  à  la  veuve 
J.  Lamhert  pour  27  années,  à  charge  par  les  preneurs  de  planter 
lesdiles  terres  en  vignes,  et  moyennant  24^  par  an. 

Les  fermiers  ayant  observe  «  qu'ils  avaient  planté  lesdites 
terres  en  racols  et  fait  des  dépenses  considéiables  pour  édifier 
lesdites  vignes,  faits  qui  ont  été  attestés  par  tous  les  enchéris- 
seurs pi'ésents,  et  qu'il  était  juste  de  charger  l'adjudicataire  de 
l'exécution  de  leur  bail,  sans  pouvoir  user  de  la  faculté  de  la 
résiliation,  ou  de  leur  donner  une  indemnité  proportionnée  aux 
travaux  et  dépenses  qu'ils  ont  faits  aux  dites  terres  »,  le  Direc- 
toire surseoit  à  la  vente  jusqu'à  la  décision  du  Département. 

—  50  perches  de  pré,  au  finage  de  la  Chapelle,  provenant  de 
rHÔTEi,-l)n:r  de  Sens,  adjugées  avec  d'autres  terres  de  même  pro- 
venance, sises  à  Viliemanoche  (voir  n»  2237). 

<S'  f\oré<d  an  IJI. 

—  75  perches  de  terre,  à  la  Chapelle-Champigny,  i)rovenant  de 
l'HÔTEiz-DiEi'  DE  Sens,  adjugées  avec  d'autres  terres  de  même 
provenance,  sises  à  \'illemanoche. 

/.'»  j)r(nri(d  un  III. 

70.  —  3  (|uartiers  de  terre,  lieu  dit  la  Croix  Saint-.Iac(pies, 
j)rovenaiit  de  la  (ai.wiaaa.  S.mnte-Croix  di-;  Ciia.mi'kiny.  tenus  à 
loyer  par  Anl.  (^ochelin,  (estimés  35*  de  revenu  et  en  principal 
700'. —  Enchérisseurs:  Antoine  Hérisson.  (Claude  Regnard,  vigne- 
rons à  Chara[)igny;  Pierre   Rouchet,  culti\ateur  à   la   (Chapelle- 
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Cliampigny.  —  AdJ.  8.900  à  Louis  Coi.son,  vigneron  à  Cham- 
pigny,  tant  pour  lui  (jue  pour  François  M()M>KiiKrx  et 
Michel-(iuil.  Cooiklin,  vignerons  audit  lieu,  chacun  j)our  un 
tiers. 

l'aioiiicnls  :  •Î.TI'.)'^  le  I!)  iiiaiiiiil  ;iii  III.  iniiiii'  de  jS'i"  puni-  ;iiiti(i|i;i(i(iii  de 
paioiiionl. 

71.  —  '.\  quartiers  de  terre,  lieu  dit  la  (^roix  de  Saint-Ahdon,  de 
même  provenance,  tenus  par  le  même,  estimes  25^  de  revenu  et 
en  principal  ôOO^.  —  Knchérisseiirs  :  Fr.  Monpereux,  Micliel- 
(iuill.  Cochelin,  vignerons  à  Cliampigny.  —  Adj.  3.650'  à  Claude 
RixiNAiU),  vigneron  à  Cliampigny,  tant  pour  lui  que  pour  Jean 
Rkgnaiu),  vigneron,  et  François  Dumant,  charron  audit  lieu, 
chacun  pour  un  tiers. 

l'aiciiii'iil.s  :  o.lôi"  11'  (■)  mcssidiir  ;iii  |||.  —  iii-iiiif  dr  liV  pour  aiilicip.ilion  {\f 
liaii'iiiciil. 

72.  —  3  quartiers  de  terre,  lieu  dit  les  Navettes,  de  même 
provenance  et  tenus  par  le  même,  estimés  25^  de  revenu  et  en 
principal  500^.  —  P^nchérissenrs  :  Guillaume  Tonnellier,  Louis 
Colson.  vigneron;  Denis  Loyer,  jiêcheur,  à  Cliampigny.  —  Adj. 
2.350"*  à  Charles  Pellp:iux,  vigneron  à  Cliampigny. 

l'aieiui'iit  :  -l.-Ç)')"  le  (i  mcs.siddr  an  III. 

73.  —  80  perches  de  terre,  de  même  provenance  et  tenus  par 
le  même,  estimés  27^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  550^.  — 
Enchérisseurs  :  Guill.  Tonnellier,  cultivateur;  François  Alexandre, 
maréchal  ;  Claude  Pellerin,  Claude  Regnard,  vignerons,  à 
Champigny.  —  Adj.  3.700^  à  Denis  Loyer,  pêcheur  à  (>ham- 
pigny. 

Paiements  :  iKH)*^  le  -21  prairial.  —  !H)9"  le  1!)  nie.s.sidor.  —  1.7-2-2"  le  -27  liiiTHiidor 
an  III. 

74.  —  1  arpent  et  demi  de  terre  et  1  quartier  de  pâture,  tenus 
par  P.  Lamy,  provenant  du  Giiand  Sk.minaire  de  Sen.s,  estimés 
40^  de  revenu  et  en  principal  800 '.  —  Enchérisseurs  :  Franc. 
Dorange,  Antoine  Hérisson,  Dromigny,  (>laude  Regnard,  de 
Champigny.  —  Adj.  8.400^  à  J.-Bapt.  Haumet,  cultivateur  à  la 
Chapelle,  pour  le  compte  de  la  veuve  Jean-Claude  Haumei',  de  la 
Chapelle-(vliampigny. 

Les  terres  de  cet  article  et  celles  sises  au  même  lieu  (ii'"-  74  à 
77)  et  au  finage  de  Villcmanoehe  (n""  2444  et  2445).  formant  au  total 
7  arpents  de  pré   en   une  pièce,  et  4  arpents   et  demi  de  terre, 
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étaient  tenues  par  Pierre  Lamy,  cultivateui"  à  la  Chapelle-Cham- 
pigny,  suivant  bail  du  1"  avril  1786.  moyennant  301)''  jîar  an. 

l'aiemiMits  :  7.'.>71"*  le  '28  prairial  ,iii  111.  -  |iriiiir  de  i:!?*'  \w\\v  aiiliciparKui  de 
liaicmi'iit. 

75.  —  2  arpents  1  quartier  de  pré,  de  même  provenance, 
estimés  50""  de  revenu  et  en  principal  l.OOir.  —  Kirchèrisseurs  : 
Esprit  Roch,  aubergiste  ;  Pierre  Lamy,  cullivaleurà  la  (>liapelle- 
(>hampigny;  Hugot,  marchand  à  Coursan  (Aube).  —  Adj.  18.000* 
à  Pierre  Bouchkt,  cultivateur  à  la  Chapelle-{>hampigny. 

l'aicmoiits  des  lots  75  ot  70  adjugés  run  et  rauhv  à  !'.  lioin'hcl.  moyciinaut  la 
sdinme  totale  de  ;^8.1(in;^  :  :¥i.li)il-*  le  l'''  messidor  ,:ii  |[|.  luinn'  de  1.1)71^*  pour 
anticipation  de  paieiueiil. 

76.  —  2  arpents  1  quartier  de  pré,  de  même  provenance, 
estimés  50^^^  de  revenu  et  en  principal  1.000^'.  —  Enchérisseiir  : 
l-]sprit  Roch,  aubergiste  à  la  (Chapelle.  —  Adj.,  après  3  feux, 
20.100''  à  Pierre  lioLCUKT,  cultivateur  à  la  (Chapelle. 

l'aieiueuts  :  voir  u"  7ô. 

77.  —  2  arpents  1  quartier  de  pré,  de  même  provenance, 
estimés  ôO""  de  revenu  et  en  principal  1.000+*. —  lùichèrisseurs  : 
Pierre  Bouchet,  Pierre  Lamy,  cultivateurs  à  la  Chapelle;  Hugot, 
marchand  à  Coursan.  —  Adj.  20.000^'  à  Esprit  Roch,  aubergiste  à 
la  (^hai)elle. 

l'aieiiients  :  11.750^  le  18  prairial,  —  7.238^  le  1"'  messidor  an  III.  —  ])rimc  de 
■lij-l''  pour  anticipation  de  jiaiement. 

27  thermidor  <in  III, 

—  lô  arpents  de  terre  et  pré,  finage  de  la  Chapelle,  provenant 
de  rHcjTKL-DiEu  DE  Sens,  tenus  par  Fr.-Guill.  Sadron,  moyen- 
nant 120"  i^ar  an  et  24  bichets  de  froment,  estimés  en  principal 
U)..")()0  \ 

Sursis   à   !a  vente  sur  le   bruit   de  la  pul)lication   d'un   décret 
suspendant  l'aliénation  des  biens  des  liôpitaux. 

—  2xS  arpents  21  perches  de  terre  et  pré,  de  même  provenance, 
et  tenus  par  le  même,  moyennant  l.ôO*+  et  41  bichets  de  froment, 
estimés  en  principal  28.400'. 

Sursis  à  la  vente  pour  le  même  motif. 

//  fructidor  (ni  III. 

78.  —  2  arpents  et  .'5  (juartiei's  de  [)ré,  provenant  de  la 
l'^AHiugti-:  i)i:  Cii  \mi'I(>.\v,  estimés  11.250*. —  lùichcrisseurs  :  Esprit 
Roch.  aubergiste  à  la  (>hapelle-Champigny;  Dularry,  négociant; 
Edme  (^ornisset,  tanneui";   .\icolas  Douine,  proj)riélaire,  à  Sens; 
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Àudebert,  cultivateur  à  Chaumont.  —  AdJ.  48.000'  à  (lahriel 
Cornu,  cultivateur  à  Champigny. 

Paiciiionts  :  :î-2.000*  le  -2-2  fructidor  an  III.  —  0.41Ô+*  le  «  vcii(l('iiiiaii(\  —  SMiO^  le 
26  veiuléiuiaire.  —  975^  le  1"  frimaire  an  IV. 

79.  —  8  arpents  de  terre  et  ôO  perches  de  pré,  provenant  de  la 
Chapelle  Sainte-Bl.\ise,  aiïermés  à  Pierre  Brisson,  estimés  3.000^. 

—  lùichérisseiirs  :  Dorange,  propriétaire,  à  Viilemanoche;  Fr.- 
Bonaventure  Tronc,  propriétaire;  Querelle,  négociant,  à  Sens.  — 
Adj.  32.000^^  à  Claude  Bouhry,  terrassier  à  Sens. 

Paiements  ;  Ifj.OOO*  le  23  fnictidor  au  IV.  —  15.842*  le  5"  jour  complémentaire 
an  m. 

5  vendémiaire  an  IV. 

—  7  cordes  et  demie  de  jardin,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Champig.ny,  estimées  100*. 

Lot  retiré  de  la  vente  par  arrêté  du  district  du  17  vendémiaire 
an  IV,  sur  la  pétition  de  la  commune  de  Champigny,  ce  jardin 
étant  enclavé  dans  les  murs  de  clôture  du  cimetière  dont  il  fait 
partie. 

Ventes  par  le  Département 

13  fructidor  an  IV. 

80.  —  Le  ci-devant  presbytère,  avec  ses  dépendances  et  50  per- 
ches de  terre,  provenant  de  la  Cure  de  Champigny,  estimé  2.397*. 

—  ^'endu  2.397*  à  Augustin  Dubecq,  propriétaire  à  Champigny. 

5^  jour  complémentaire  an  IV. 

—  6  arpents  44  perches  de  terre  et  3  arpents  90  perches  de  pré, 
provenant  de  l'émigré  Villereau,  vendus  avec  d'autres  terres  de 
même  provenance,  sises  à  Courlon  (voir  n°  249). 

15  brumaire  an  V. 

81.  —  5  quartiers  de  terre  en  friches,  provenant  de  la  Fabrique 
de  Ch.\mpigny,  estimés  207*  18  s.  —  Vendu  207*  18  s.  à  Augustin 
Dubecq,  propriétaire  à  Champigny. 

12  nivôse  an  VI. 

82.  —  L'Ile  de  la  Nannon,  provenant  de  l'ancien  seigneur, 
estimée  480  fr.  —  Enchérisseurs  :  Laversine,  Crochot.  —  Adj. 
520  fr.  à  Adrien  Laversine,  propriétaire  à  Flogny. 

6  thermidor  an  VII. 

83.  —  L'île  dite  près  de  Vinneuf,  provenant  du  ci -devant 
seigneur  Testu  de  Balincourt,  estimée  60  fr.  —  Enchérisseur  : 
Cornu.  —  Adj.  Ib  fr.  à  Charles  Queudot,  propriétaire  à  Lixy. 
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Siiperliric  :  \.,\i-l  licf-l.nv^.        Mcsiirr  Incilc  :  |icrt-li('  do  -2it  |)i('(l> 


PnoVKXANCE 


ÏERllES 
(arpents) 


PRES 

et 

AUI.XAIES 


130IS 


VENDUS 
(arpents) 


MIN  VKMILS 
(arpents) 


Abbaye  de  Ste-Coloiiilje. 
Abbaye  de  St-Autoine.. . 

Chapitre  de  Sens 

('iii-e  de  la  Chapelle 

Fahriciue 

Total 

Biens  de  2'  oriiiine 


120     » 

250     » 

2  50 

9     » 

U  22 


395  72 


1  50 


14  05 


1  97 


43  02 


98  53 


98  53 


71  25 


71  25 


Biens  de  1"  origine  :  257  hect.  5240. 
Biens  de  2''  origine  :  0  hect.  6327. 
Biens  nationalisés:  258  hect.  15(57. 
Biens  non  vendus  :  30  hect.  0532. 
Biens  vendus  :  228  liect.  1035. 

DÎMES.  —  Les  grosses  dîmes  de  grains  et  vins,  sur  les  finages  de  la 
Chapelle  et  de  Hollard,  sont  allerniées  par  les  religieux  de  Sainte- 
Colombe  avec  la  seigneurie  de  la  Chapelle  ivoir  n"  84i.  Suivant  bail 
du  5  mai  1785,  le  fermier,  Hdme  Iluyard,  sous-amodiait  à  (Chrétien 
Bourcier  et  Claude  lierlin,  laboureurs  à  Chalopin,  «  les  dîmes  à 
percevoir  sur  le  (inage  de  Hollard,  de  gros  et  menus  grains  et  vins  », 
à  Ja  réserve  des  terres  et  vignes  du  bailleur,  moyennant  1.100''  et 
«  l'acquit  du  gros  du  curé  de  la  Chapelle,  à  raison  de  200  bichets,  par 
tiers  froment,  seigle  et  avoine,  et  15  ■  en  argent  »  {Af/irimilions  de 
baux,  n"  227). 

Les  dîmes  de  grains  et  vin  siii-  le  finage  de  la  Pommeraye  appar- 
tiennent aux  religieuses  de  Saint-Antoine  de  Sens  (voir  n"  8()  et 
C.ahievs  du  baill.  de  Sens,  |).  149i. 

IvCS  dîmes  de  laines,  d'agneaux  et  de  chanNie  appartiennent  an  i-uvC' 
(voir  n"  85'. 
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Ventes  par  le  District 

tï  janvier  1191. 

84.  —  L'ancienne  maison  seigneuriale,  avec  12C  arpents  de 
terre  et  14  arpents  5  perches  de  pré,  le  tout  afTermé  à  Edme 
Muyard,  provenant  de  IAhhayk  dk  Sainte-Colombk-i.ks-Skns, 
estimée  d'après  le  bail  17.384".  —  Soumission:  du  8  décembre 
1790.  par  Nicolas  Laugaudin,  charron;  Louis  Hermier  et  Pierre 
Chéreau,  cultivateurs  à  la  Chapelle,  au  prix  d'estimation.  — 
linchérissenrs:  Cl.-Aug.  Bertrand,  receveur  de  la  commanderie  de 
Launay  ;  J.-Cl.-Donat  Menestrier,  lieutenant  en  l'élection  de 
Sens;  Lemoine,  vice-président  du  district;  Louis-Mathieu  Her- 
mier. cultivateur  à  la  Chapelle-sur-Oreuse  ;  Biaise  Barrassat, 
menuisier  audit  lieu;  François-Marie  Baudry,  ex-maitre  particu- 
lier des  eaux  et  lorèts;  Pierre  Cherchedieu  et  Joseph  Dufour, 
ci-devant  jurés  prlseurs;  Vicherat,  limonadier;  Garnier,  procu- 
reur, à  Sens.  —  Adj.  42.100"  à  Joseph  Behaudon,  marchand  à 
Sens,  et  Meure,  ci-devant  procureur  au  Parlement  de  Paris,  cha- 
cun pour  moitié. 

Par  bail  du  11  mai  1784,  reçu  Hélye  le  jeune,  notaire  à  Sens,  les 
religieux  de  Sainte-Colombe  aiïerniaient  à  Edme  Hujard,  labou- 
reur à  la  Chapelle,  «  le  revenu  temporel  de  la  terre  et  seigneurie 
de  la  Chapelle-sur-Oreuse,  consistant  en  un  château  seigneurial  et 
dépendances,  jardin,  accin,  terres  labourables,  prés,  dîmes  de 
vin  et  de  grain,  cens  et  rente,  coutume,  défaut  et  amende,  à  la 
réserve  néanmoins  de  tous  les  bois  taillis,  de  tous  autres  droits 
seigneuriaux,  de  moitié  des  cens,  redevances,  lods  et  ventes  », 
à  la  charge  «  de  suivre  à  ses  frais  tous  les  procès  civils  et 
ciiniinels  esquels  les  bailleurs  ou  leur  procureur  fiscal  seront 
partie,  de  faire  garder  et  nourrir  les  prisonniers,  s'il  y  en  a, 
jusqu'à  l'appel  de  leurs  jugements;  de  faire  chacun  an,  sans 
diminution  du  prix  du  bail,  conduire  lesdits  prisonniers  où  il 
appartiendra,  et  de  faire  juger  à  ses  frais  sur  l'appel;  de  payer 
chacun  an,  aussi  sans  diminution  du  prix  du  bail,  le  gros  ou 
portion  congrue  au  sieur  curé  de  la  Chapelle-sur-Oreuse,  consis- 
tant en  200  bichets  de  grain,  par  tiers  froment,  seigle  et  avoine, 
15*  en  argent  et  l'excédent  des  décimes  dudit  sieur  curé  au-dessus 
de  50^;  de  payer,  aussi  par  chacun  an,  les  gages  des  officiers  de  la 
justice  dudit  lieu  de  la  Chapelle,  savoir:  au  prévôt  5~,  au  procu- 
reur fiscal  5"^  et  au  lieutenant  3";  de  faire  à  ses  frais  les  charrois 
nécessaires  aux  réparations  ;  et  moyennant  3.300""  et  6  chapons  de 
loyer,  payables  chaque  année  au  1""  janvier,  à  Pâques  et  à  la 
saint  Jean-Baptiste  »  tAf/irmcitions  de  baux,  n°  248  >. 

l'aiements  par  Meure,  pour  la  moitié  :  3.-200^+  le  3  lévrier  1791,  —  13.400^  le  "26 
Sfiilcinhrc  1701.  —  .i.dOfF  le  20  octobre  1791,  —  2.055-^  If  16  avril  1792. 
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.9  m(trs  l'/91. 

—  Terres  provenant  de  l"al)l)aYe  Saint-Antoine-lès-Sens,  adju- 
gées avec  la  ferme  de  .loiiancy  (  voir  n"  1909). 

a  avril  1791. 

85.  —  9  arpents  de  terre  et  6  quartiers  de  pré,  alTermés  avec 
les  dîmes  à  là  veuve  Edme  Huyard,  provenant  de  la  Cure  de  la 
Chapelle-suu-Oreuse,  estimés  1.000^.  —  Soumission  :  du  22 
décembre  1790,  par  Pierre  Laugaudin,  cultivateur  à  la  Chapelle, 
au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs:  Jacq.  Baillot,  boulanger 
Hardy,  bourgeois,  à  Sens;  Nicolas  Laugaudin,  charron  à  la 
Chaj)elle;  Nicolas  Amand,  laboureur  à  Saint-Martin-sur-Oreuse. 

—  Adj.  3.700'  à  Marie-Anne  Driat,  veuve  d'Edme  Huyard,  ancien 
fermier  desdites  terres. 

Par  bail  du  29  janvier  1788,  reçu  Tonnellier,  notaire  à 
Thorigny,  le  curé  de  la  Chapelle,  Odidier,  afTermait  à  Marie-Anne 
Driat,  veuve  Edme  Huyard,  «  toutes  les  dîmes  de  laines  et 
d'agneaux  appartenant  à  ladite  cure  dans  l'étendue  de  la  Cha- 
pelle, Hollard  et  la  Ponniieraye,  à  raison  de  la  16<=  »,  la  dîme  des 
chanvres,  plus  «  9  arpents  de  terres  en  plusieurs  pièces,  et  quatre 
petites  pièces  de  pré,  de  la  contenance  de  8  quartiers  ou  envi- 
ron »,  moyennant  350^,  dont  200*  portés  au  l^ail  et  150'^  en  une 
contre-lettre  fAffu-mations  de  baux,  n°  250). 

2(S'  juin  1791. 

—  27  cordes  de  pré,  provenant  de  la  Cure  de  la  Chapelle.  — 
Soumi.Hsion  :  du  P""  juin  179i,  par  Guillemin,  administrateur  du 
district. 

Sursis  à  la  vente  dudit  terrain,  réservé  pour  servir  de  complé- 
ment au  jardin  du  curé. 

2ô  juillet  1791. 

86.  —  La  ferme  de  la  Pommeraye,  avec  un  moulin  sur 
rOreuse,  250  arpents  de  terre,  24  arpents  de  pré,  3  arpents 
d'aulnes  et  de  peupliers,  le  tout  alTermé  à  la  veuve  Savinien  Col- 
lard,  provenant  de  I'Arbaye  Saint-Antoine  de  Sens,  estimé  33.000*\ 

—  [enchérisseurs  :  (îuill.-Franç.  Jarry,  homme  de  loi  à  Hray-sur- 
Seine;  Jean-Louis  Magin,  commissaire  général  de  la  navigation 
à  Sens;  Bertrand,  ancien  receveur  delà  commanderie  de  Launay. 

—  Afij.  <S2.;')00  '  à  A.-\'.  Cave,  ancien  notaire  à  Sens,  au  nom  de 
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François-Marcel  de  Loménie,  coadjuteur  de  l'évêque  du  dépar- 
tement. 

Par  décret  du  28  mars  1785,  devant  Cave,  notaire  à  Sens, 
l'abbesse  de  la  Pommeraye  alfermait  à  Marie-Jeanne  Simonnet, 
veuve  de  Savinien  Collard,  la  «  terre  et  seigneurie  de  la  Pomme- 
raye »,  comprenant,  outre  les  terres  et  pré  ci-dessus  indiqués  et 
le  moulin  «  derrière  l'enclos  de  la  Pommeraye  »:  1"  les  dîmes  de 
grains  à  la  16«  et  de  vin  à  la  20'"  sur  le  flnage  de  la  Pommera5'e; 
2"  la  moitié  des  dîmes  de  vin  de  Gisy,  à  la  20*^;  3°  la  redevance 
annuelle  de  10  bichets  froment  et  10  bichets  d'avoine  due  par  le 
Chapitre  de  Sens,  —  sous  la  réserve  des  censives,  rentes,  droits 
de  lods  et  ventes  de  la  seigneurie,  et  des  dîmes  du  climat  de  la 
Chaume,  —  à  la  charge  de  payer  au  Chapitre  de  Sens  16  bichets 
de  froment,  16  bichets  de  seigle,  32  bichets  d'avoine  et  32 
bichets  d'orge,  et  moyennant  3.500*  en  argent,  6  chapons,  100 
bichets  de  froment,  37  bichets  d'orge,  50  bichets  d'avoine  et  25 
bichets  de  seigle,  mesure  de  Sens,  152  bottes  de  foin,  100  bottes 
de  regain,  2  cochons  de  24  livres  chacun  et  6  sachées  de  menues 
pailles  /"Affirmations  de  baux,  n"  244).  —  Par  autre  bail  du  23  jan- 
vier 1786,  devant  Tonnellier,  notaire  à  Thorigny,  la  veuve 
Collard  sous-affermait  à  Louis  Regnard,  laboureur  à  la  Chapelle, 
les  grosses,  menues  et  vertes  dîmes  à  percevoir  sur  le  finage  de 
la  Pommeraye,  sauf  la  dîme  de  vin  et  les  dîmes  de  grains  sur  les 
terres  dépendant  de  la  ferme  de  la  Pommeraye,  moyennant  300+^ 
et  3  sacs  de  paille  /"Ibid.,  n°  245). 

Paiements  :  15.571*  le  13  août  1791,  en  deux  «  reconnaissances  provisoires  de 
finance  »,  —  2.500*  le  29  novembre  1791,  en  assignats,  —  80.000*  le  17  frimaire 
an  IV,  en  une  rescription. 

28  septembre  1791. 

—  2  arpents  et  demi  de  terre  et  pré,  lieux  dits  le  Pré  Beau  et 
derrière  le  Château,  provenant  du  Chapitre  de  Sens,  adjugés 
avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  à  Saint-Martin- 
sur-Oreuse  (n»  1402). 

25  août  1792. 

86  bis.  —  Une  rente  foncière  de  8  setiers  de  froment,  4  setiers 
de  seigle  et  4  setiers  d'avoine,  à  8  bichets  par  setier,  22  sols 
6  deniers  d'argent  et  2  poules,  à  prendre  sur  50  arpents  de  terre 
possédés  par  17  particuliers;  ladite  rente  provenant  de  I'Abbaye 
DE  Sainte-Colombe-lès-Sens,  estimée  en  capital  5.481*.  —  Sou- 
mission :  du  14  janvier  1791,  par  les  futurs  adjudicataires,  à 
3.646^  10  s.  —  Enchérisseur  :  Jacq.  Baillot,  boulanger  à  Sens.  — 
-4o(/.  5.550*  à  Pierre-Joseph  Soupplet,  marchand  à  Sens;  Pierre 
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Cheneau,  Jean-Simon  Bourgeois,  laboureurs  à   la  Chapelle,  et 
Marie  Leduc,  veuve  Nie.  Mignon,  de  Sens. 

«  Cette  vente  a  été  annulée  par  arrêté  de  l'AdininistratiGn 
centrale  du  département  de  l'Yonne  du  4  vendémiaire  an  VIII, 
attendu  (jue  la  redevance  a  été  reconnue  être  entachée  d'une 
prestation  féodale  qui,  aux  termes  des  lois  du  25  août  1792  et 
10  juillet  1793,  demeure  éteinte.  Le  même  arrêté  ordonne  que  la 
liquidation  des  sonnnes  pa3'ées  par  les  adjudicataires  sera  établie 
par  la  Régie  et  à  eux  remboursées  »  ^Registre  des  décomptes^ 
fol.  68). 

'2o  frimaire  an  III. 

87.  —  6  arpents  25  perches  de  terre,  affermés  avec  les  deux 
art.  suivants  à  Laurent  Herlin,  laboureur  à  Hollard,  moyennant 
63^  provenant  de  la  Fabrique  de  la  Chapelle,  estimés  2ô''  de 
revenu  et  en  principal  500^.  —  Soumission  :  du  17  pluviôse  an  II, 
par  Jean-Biaise  Berlin,  pour  le  présent  lot  et  les  deux  suivants, 
à  1.000^.  —  Adj.  3.600*  à  Jos.  Béraudon,  marchand  à  Sens,  pour 
lui  et  pour  Laur.-Gl.-Edme  Meurp:,  propiiétaire  au  même  lieu, 
ancien  procureur  au  Parlement  de  Paris. 

88.  —  3  arpents  5  perches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  LA  Chapelle,  estimés  25*  de  revenu  et  en  principal  500*.  — 
Enchérisseurs  :  Germain,  épicier  à  Sens;  Lo/.ier,  Foin,  lîerlin,  de 
la  Chapelle-sur-Oreuse.  —  Adj.  4.200*  à  Jos.  Béraudon  et  Edme 
Meure. 

89  —  4  arpents  92  perches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  LA  Chapelle,  estimés  25*  de  revenu  et  en  principal  500*.  — 
Emhéris.'ienrs  :  les  mêmes  qu'à  l'art,  précédent. —  Adj.  A. 200*  à 
J.  Béraudon  et  PZdme  Meure. 


Ventes  par  le  Département 

"2!f  ihcniiidor  an  IV. 

90.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  avec  20 
perches  de  pré,  provenant  de  la  (are  de  la  Chapellixsur- 
Oreu.se,  estimé  2.507  .  — -  N'endu  2.507  '  à  Nicolas  Laugaudin, 
|)roi)riétair('  à  la  (>bapelle-siir-()i-eiise. 
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//  brumaire  an  V. 

—  1  arpent  et  demi  de  terre,  provenant  de  l'émigré  F'oacier- 
RuzÉ,  vendu  avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  à 
Evry  (Voir  n"  472). 

8  pluviôse  an   VI. 

91.  —  Une  pièce  de  bois  taillis,  dite  les  Bois  de  la  Pomme- 
rave,  âgés  de  22  ans,  d'une  contenance  de  10  arpents  69  perches, 
provenant  de  l'AiiiiAvi-:  de  Saint-Antoine-lès-Sens,  estimée  3.206*. 
—  Enchérisseurs  :  Fouillât,  Roze.  —  Adj.  133.100*  à  François 
Cornu,  pour  le  compte  de  Sébastien-André  Tarhé,  imprimeur  à 
Melun,  qui  dans  sa  procuration  déclare  que  «  la  présente  acqui- 
sition a  pour  objet  de  faire  emploi  des  inscriptions  sur  le  grand 
livre  de  la  Dette  publique  appartenant  à  Michel-Joséphine- 
Catherine  Guespereau,  épouse  dudit  Tarbé,  »  et  à  plusieurs  autres 
créanciers  de  l'Etat,  associés  audit  Tarbé  pour  cette  acquisition, 
conformément  à  l'art.  104  de  la  loi  du  9  vendémiaire  an  VI. 

Par  acte  du  23  décembre  1778,  devant  Ancelot,  notaire  à  Sei'- 
gines,  Louis-Antoine  Lamy,  «  garde  de  la  porte  du  Roi  »,  demeu- 
rant à  Gisy,  cédait  à  André  Triboulet  le  bail  à  lui  consenti  par 
les  religieuses  de  Saint-Antoine,  «  de  la  superficie  de  8  coupes  de 
bois,  contenant  chaque  coupe  8  arpents  48  perches,  finage  de  la 
Pommeraye,  pour  être  exploitées  dans  les  années  1779,  1781, 
1783,  1785,  1787.  1789,  1791  et  1793  »,  «  moyennant  1.400*  par  an 
par  chacune  des  huit  coupes  »,  et  le  paiement  des  tailles. 

92.  —  42  arpents  44  perches  de  bois,  dits  les  Bois  de  la  Pom- 
meraye, divisés  en  ô  coupes  de  15,  17,  19,  3  et  1  an,  provenant  de 
I'Abbaye  DE  Saint-Antoine-lès-Sens,  estimés  5.784*.  —  Enchéris- 
seurs :  Chaumette,  Fosseyeux,  Roze.  —  Adj.  385.100*  à  J.-Fr. 
Cornu,  pour  le  compte  de  Sébastien-André  Tarbé,  au  nom  duquel 
il  fait  la  déclaration  ci-dessus. 


92  bis.  —  45  arpents  40  perches  de  bois  taillis,  dits  les  Bois  de 
la  Pommeraye,  divisés  en  5  coupes  de  5,  7,  9,  11  et  13  ans,  prove- 
nant de  I'Abbaye  de  Saint-Antoine-lès-Sens,  estimés  6.915  fr.  — 
Enchérisseurs  :  Cornu,  Roze,  de  Tonnerre.  —  Adj.  385.100  fr.  à  Fr. 
Cornu,  pour  le  compte  de  Sébastien-André  Tarbé,  au  nom 
duquel  il  fait  la  déclaration  ci-dessus. 
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VENTES 


CHAUMONT-SUR-YONNE 


Superficie  :  804  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  "20  i)ie(l 


PROVENANCE 

TERRES 

(arpents» 

PRÉS 

(arpents) 

VIGNES          BOIS 

(arpents)      (arpents) 

Prieuré  de  Montbéon 

Prieuré-cure  de  Chaumont . . 

Fabrique. , 

Total 

Biens  de  2*^  origine 

0  12 
86  75 

et  33  h.  4444 
27  21 

» 
» 

0  90 

» 

1  50 

» 

40     » 

» 

» 

114  08 

0  90 

1  50 

40    » 

3  43 

» 

» 

» 

Biens  de  1"=  origine  :  99  hect.  7432. 
Biens  de  2'  origine  :  1  hect.  4467. 
Biens  vendus  :  101  hect.  1899. 

DÎMES  —  Par  bail  du  13  mai  1788,  devant  Porté,  notaire  à  Chau- 
mont, le  prieur-curé  dudit  lieu,  Barthélémy  Stourm,  alTermait  à 
Charles  Letteron,  manouvrier  à  Chaumont,  la  dîme  de  grains  et  de 
chanvre  à  percevoir  sur  les  climats  des  Pivots  et  des  Bions,  moyen- 
nant 248*  par  an  /"Affirmât,  de  baux,  n"  179 1. 

Par  autre  bail  devant  Porté,  le  même  alïermait  à  Dominique- 
Ambroise  Audebert  la  dîme  grosse  et  menue  sur  le  climat  dit 
«  le  petit  dîme  du  tour  de  la  garenne  de  Chaumont  »,  moyennant  100'' 
par  an  \lbid.,  n"  188). 


Ventes  par  le  District 


2  avril  1}9]. 


93.  7  arpents  et  demi  de  l)ois,  «  près  la  ferme  de  lîion  », 
lieu  dit  les  Dix  Arpens.  provenant  du  Pkieurk  de  Montréon, 
estimés  1.200".  —  Encluriasciirs  :  Jean-Franç.-Michel  Audebert, 
de  Chaumont;  Théodore  Laporte  et  la  veuve  Grattery,  de  Ville- 
neuve-la-Guyard;    (>laude    lioucheron,  de  \'illel)levin;  Philippe 
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Loiillon,  de  Saint-Agnan;  Jean  Doré,  ci-devant  élu  en  l'élection 
de  Sens.  —  Adj.  4.400^  à  Charles-Mathieu-Michel  Tonnellier,  de 
Villeblevin.  et  Lorillox,  administrateur  du  district. 

94.  —  2  arpents  et  demi  de  terre  en  friche,  près  la  ferme  de 
lîion,  lieu  dit  les  Dix  Arpens,  provenant  du  Piueurk  de  Mont- 
HÉON.  —  Adj.  100"  à  Jean  Doré,  ci-devant  élu  en  l'élection  de 
Sens. 

95.  —  30  arpents  de  bois,  provenant  du  Prieuré  de  Montbéon, 
estimés  4.400^.  —  Enchérisseurs  :  Fldme  Lafolie,  cordonnier,  à 
Villeblevin;  I^.-Ant.  Regnard,  marchand,  à  Gourion  ;  Jacq.  Baillot, 
boulanger,  à  Sens  ;  Jean  Doré,  ci-devant  élu  en  l'élection  de  Sens  ; 
Philippe  I^orillon.  de  Saint-Agnan;  la  veuve  Grattery,  de  Ville- 
neuve-la-Guyard.  —  Adj.  13.100*  à  Glaude  Bouchero.n,  marchand 
à  Villeblevin. 

:iO  mai  1791. 

96.  —  80  arpents  de  terre,  bois  et  friches,  lieu  dit  les  Quatre 
Lacs,  provenant  du  Prieuré-cure  de  Ghau.mont,  estimés  3.000*. — 
Soumission  :  du  22  mars  1791,  par  Jean  Doré,  bourgeois  de  Sens, 
au  prix  de  l'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Gliartier,  maçon, 
et  Gl.  Boucheron,  laboureur,  à  Villeblevin.  —  Adj.  7.300*  à  Jean- 
Louis  et  Ant.-Vincent  Vaucher  frères,  J.-François  et  Dominique 
AuDEBERT  frères,  et  Jean-Franc.  Huré,  laboureurs,  à  Ghaumont, 
chacun  pour  un  cinquième. 

30  juillet  1791. 

97.  —  14  arpents  1  quartier  de  terre,  affermés  à  J.-Fr.  Huré 
moyennant  100"  par  an,  provenant  du  Prieuré-cure  de  Ghau- 
.mont, estimés  1.800".  —  Soumissions:  du  l^r  mars  1791.  par  Domi- 
nique Audebert  ;  du  9  juillet  1791,  par  Michel-Et.  Lorillon, 
administrateur  du  district,  à  1.800*.  —  Enchérisseurs  :  Dominique 
Audebert,  laboureur,  à  Ghaumont;  J.-I^.  Vaucher,  laboureur,  à 
Port-Renard.  —  Adj.  6.700*  à  David-Roch  Perrier,  tant  pour  lui 
que  pour  P.  Bouchet,  Et.-Urbain  Huré,  Gabriel  Gornu,  J.-B. 
Pei.lerin,  Et.  PiNON,  laboureurs,  Gilles  Pichard,  vigneron,  Guill. 
Boucheron,  aubergiste,  Franc.  Dorange,  procureur  de  la  com- 
mune, tous  à  Ghampigny. 

98.  —  2  arpents  et  demi  de  terre  et  pré,  provenant  du 
Prieuré-cure  de  Ghau.mont,  estimés  200".  ~  Enchérisseurs  :  P. 
Préau,  Nie.  Dumand,  J.-L.  Loyer,  de  Ghaumont.  -  Adj.  2.275*  à 
J.-Fr.  Huré,  laboureur,  à  Ghaumont. 
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99.  ~  Le  four  banal,  provenant  du  Prieukk-cuhe  de  Chau- 
MONT,  estimé  200*.  —  Enchérisseurs  :  Dominique  et  Jean  Rognon, 
J.-L.  Loyer,  de  Chaumont.  .4(//.  310*^  à  Jean-Michel  x\unEBEi\T, 
laboureur  à  Chaumont. 

Le  four  était  loué  à  Dominique  Rognon  raoj'ennant  25*  par  an  ; 
en  vertu  d'une  contre-lettre,  le  Jjailleur  s'obligeait  «  à  livrer  au 
preneur  quatre  milliers  de  bourrées  pour  l'alYouage  dudit  four,  à 
raison  de  12*  par  chaque  cent  à  payer  par  le  preneur,  sous  la 
condition  que  le  preneui-  rendra  toute  la  braise  et  la  cendre  qu'il 
tirera  dudit  four  »  /"Affirmations  de  baii.v,  n"  199). 

Cet  article  paraît  avoir  été  revendu  à  la  commune,  puis  cédé  à 
la  Caisse  d'amortissement  et  remis  en  vente  (voir  n  "  105). 

30  septembre  1791. 

100.  -  Un  demi-quartier  de  terre,  reste  de  3  arpents  qui  ont 
été  emportés  par  la  rivière  d'Yonne,  provenant  du  Prieuré  de 
MoNTRKON,  estimé  12^.  —  Enchérisseur  :  J.-Bapt.  Parisot,  mar- 
chand, à  Courlon.  —  Adj.  25*  à  L.-Herm.  Lemoixe,  vice-président 
du  district  de  Sens. 

1A  fructidor  an  II. 

—  25  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Côte  Saint-Jacques,  dépen- 
dant de  la  ferme  Dumant,  à  Villeblevin,  provenant  de  Christophe- 
Colomban  Rossel,  émigré,  et  adjugés  avec  d'autres  terres  de 
même  provenance,  sises  à  Villeblevin  (voir  n*^  2164). 

/er  fructidor  an  III. 

—  12  arpents  12  perches  de  terre  et  pré,  provenant  de  I'Hôtel- 
Dieu  de  Sens,  tenues  par  Michel  xVudebert,  moyennant  10  bichets 
de  froment,  64"  et  4  chapons,  estimés  9.375*. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  de  l'arrêté  du  district  du  18  ther- 
midor an  III. 

101.  27  arpents  21  perches  de  terre  et  90  perches  de  pré' 
provenant  de  la  Fabrique  de  Chaumont,  tenus  par  Dominique 
Audebert,  moyennant  332*,  estimés  29.512'.  Enchéris.'ieurs  : 
Dominique  Audebert,  ancien  fermier  desdites  terres;  Jean  Doré, 
Nie.  Douine,  propriétaires,  à  Sens;  Lorillon,  orfèvre,  à  Paris.  — 
Adj.  201.000'  à  François-Antoine  Porté,  notaire,  à  Chaumont. 

//   fructidor  an  III. 

«.  Le  jardin,  vigne  et  enclos  de  la  ci-devant  CriîE  di-:  Ciiau- 
M(jNT  '>,  estimés  1.125''. 

Sursis  à  la  vente  faute  de  renseignements  (voir  n"  102). 


chaumont-sik-yonnp:  199 

19  vendémiaire  an  IV. 

102.  —  «  Les  bâtiments  (jui  dépendent  de  la  basse-cour  du 
ci-devant  presbytère  de  Chaumont  »,  et  six  quartiers  de  vigne,  le 
tout  entouré  de  murs,  provenant  de  la  Cure  de  Chaumont,  estimé 
4.500^.  —  Enchérisseurs  :  Etienne  Simon,  aubergiste,  Ducasse, 
médecin,  à  Sens;  Guillaume,  Oudin,  Audebert.  —  Adj.  145.000*  à 
Alexandre-Xavier  P.oimare,  chirurgien  à  Paris,  137, rue  MoutTetard. 


Ventes  par  le  Département 

t'i  messidor  an  IV. 

—  2  arpents  93  perches  de  terre  et  32""  de  rente,  provenant  de 
l'émigré  Antoine  Sainte-Marie,  vendus  avec  d'autres  terres  de 
même  provenance,  sises  à  Villeblevin  (voir  n"  2182). 

19  messidor  an  IV. 

—  Terres  d'une  contenance  non  spécifiée,  provenant  de  l'émigré 
Louis-Bernard  Crécy-Champmilon,  vendues  avec  d'autres  terres 
de  même  provenance,  sises  à  Villeblevin  (n°  2184). 

28  thermidor  an  IV. 

103.  —  Le  ci-devant  presbytère,  provenant  de  la  Cure  de 
Chaumont,  estimé  3.150  fr.  —  Vendu  3.150  fr.  à  Alexandre-Xavier 
Boimare,  officier  de  santé,  à  Paris. 

.3^  jour  complémentaire  an  IV. 

—  1  quartier  de  terre,  provenant  de  l'émigré  Villereau,  vendu 
avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  à  Courlon  (voir 
n«  249). 

28  janvier  1811. 

104.  —  33  hectares  74  ares  44  centiares  de  terre,  provenant  du 
Prieuré-cure  de  Chaumont,  cédés  à  la  Caisse  d'amortissement  le 
28  février  1809,  estimés  10.857  fr.  —  Enchérisseur  :  Jacques-Phi- 
lippe Bory,  de  Marolles-sur-Seine.  —  Adj.  12.200  fr.  à  Julien- 
Gabriel  Vincent,  propriétaire  à  Paris,  cour  des  Petites-Ecuries, 
faubourg  Saint-Denis,  67. 

31  décembre  1813. 

105.  —  Un  four  à  cuire  le  pain,  sur  la  place  de  l'Eglise,  prove- 
nant de  la  commune  de  Chaumont,  cédé  à  la  Caisse  d'amortisse- 
ment par  la  loi  du  20  mars  1813,  loué  32  fr.  a  Dominique  Rognon. 
—  Adj.  485  fr.  à  Julien-Gabriel  Vincent,  «  entrepreneur  de 
l'illumination  de  Paris,  cour  des  Petites-Ecuries,  faubourg  Saint- 
Denis,  n»  67  ». 
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VENTES 


CHEROY 


Superficie  :  I.0Ô2  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  20  pieds 


PROVENANCE 

TERRES 
(arpents) 

PRÉS 
(arpents) 

Prieuré  de  Chérov.    . 

6  45 
37  40 

» 
» 

Fabrique  de  Chérov 

Total 

43  85 

» 

Biens  de  1'''  origine  :  18  liect.  4959. 

Droits  seigneuriaux.  —  Suivant  bail  du  30  mai  1788,  devant  Cave, 
notaire  à  Sens,  l'archevêque  de  Sens  allermait  au  sieur  Robert  Jolly, 
de  Chéro}',  les  «  terrages,  droits  seigneuriaux,  profits  de  ventes, 
droits  de  minage,  four  banal,  greffe  et  tous  autres  droits  dépen- 
dant de  la  seigneurie  de  Chérov,  sous  la  réserve  par  le  bailleur  d'une 
rente  de  30^%  due  chacun  an  par  M.  le  duc  d'Orléans,  et  d'une  autre 
rente  de  20.^,  due  aussi  chacun  an  par  Michel  Habard,  à  la  charge  des 
réparations  locatives  de  la  grange  champartresse  dont  le  preneur 
jouira  pendant  le  cours  du  bail,  et  moyennant  2.000'*^  en  argent,  deux 
cochons  de  lait  et  6  paires  de  poulets,  dont  1.650*  et  les  cochons  et 
poulets  pour  la  recette  de  Chérov  et  350*  pour  les  dîmes  de  Monta- 
cher  »  {Af/irmatioiis  de  baux,  n"  326). 


Ventes  par  le  District 


.10  juillet  1191. 

106.  3  arpents  3  quartiers  de  terre,  provenant  du  Prieuré 
DE  Chérov,  estimés  400 '.  ^'oi//2u'.s.szo/}.s-:  du  20  septembre  1791, 
par  Etienne  Cordeiiier,  marchand,  à  Chéroy,  et  du  3  octobre 
1701,  par  Jean-François  Despommiers,  administrateur  du  Dépar- 
tement. Adj.  412  à  Saimon  des  liiRON.s,  maire  de  Chéroy,  qui 
a  l'intention  de  k's  céder  à  la  commune. 
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?i  mars  /7.92. 

—  Un  emplacement  de  21  pieds,  tenant  au  marché  au  blé  et  à 
la  place  de  l'Eglise,  provenant  de  la  Cure  dk  Ciikroy.  —  Soumis- 
sion :  du  16  février  1792,  par  Jean-François  Bouquet,  serrurier,  à 
Chéroy. 

Sursis  à  la  vente  jusqu'à  ce  que  les  prétentions  de  la  commune 
sur  la  propriété  de  ce  teri'ain  aient  été  examinées. 

16  janvier  1793. 

107.  -  40  arpents  de  terre,  dont  135  perches  au  linage  de 
Jouy  et  125  perches  au  fmage  de  Blennes  (S.-et-M.),  alïermés  au 
C.  Salmon,  provenant  de  la  Fabrique  de  Chéroy,  estimés  4.500+*^. 
—  Soumission  :  du  13  décembre  1792,  par  Claude  Cottenceau, 
marchand,  à  Chéroy,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  : 
Perrin,  tapissier,  à  Sens;  François  Besnault,  laboureur,  à  Blen- 
nes; GuyoUot,  de  Courtenay;  Gabriel  Chollet.  laboureur,  à 
Villebougis.  —  Adj.  6.400^  à  Louis-Robert  Jolly,  Claude  Cot- 
tenceau, J.-Bapt.  Cottenceau,  marchands,  Edme-Jacq.  Bernier, 
procureur  de  la  commune,  Louis  Picque,  bourgeois,  Claude 
Renaud,  Edme-Franç.  Guillaume,  Edme-Phil.  Sottan,  P.-L.-J.- 
Bapt.  Salmon,  marchands,  Louis  Licier,  P.  Guyon,  bourgeois,  à 
Chéroy. 

2 A  nivôse  an  III. 

108.  —  Un  jardin  d'environ  20  perches,  clos  de  murs,  affermé 
au  C.  Salmon,  moyennant  53^  par  an,  provenant  du  Prieuré  de 
Chéroy,  estimé  30^  de  revenu  et  en  principal  600^.  —  Enchéris- 
seurs :  J.-Bapt.  Cottenceau  ;  Guill.  Chauvet,  terrassier,  à  Monta- 
cher  ;  J.-Bapt.  Salmon,  notaire,  à  Chéroy.  —  Adj.  10.000+^  à 
Edme-François  Guillaume,  marchand  de  chevaux,  maire  de 
Chéroy,  pour  lui  et  pour  J.-Bapt.  Cottenceau,  marchand,  et 
Pierre  Guyon,  propriétaire,  à  Chéroy. 


Ventes  par  le  Département 

16  messidor  an  IV. 

109.  —  2  arpents  et  demi  de  terre,  provenant  de  la  Cure  de 
Chéroy,  exploités  par  le  ci-devant  curé,  estimés  360^  16  s.  ^ 
Vendu  360^  16  s.  à  Jacques-Ciermain  Bagard,  notaire  à  Mon- 
tacher. 
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2/  fructidor  (tn  IV. 

110.  —  Le  ci-devant  four  banal,  «  dans  lequel  sont  pratiqués 
de  trois  côtés  des  pétrins  scellés,  en  bois  vieux  »,  provenant  de 
I'Apanage  du  duc  d'Orléans,  et  l'emplacement  du  ci-devant 
calvaire,  provenant  de  la  commune  de  Chéroy,  le  tout  estimé 
612*.  —  Vendu  612*  à  Georges-Pierre  Guyot,  propriétaire,  à 
Chéroy. 

I  frimaire  an   V. 

111.  —  Les  «  bâtiments  ruraux  »  du  ci-devant  presbytère,  la 
plupart  en  ruines,  provenant  de  la  Cure  de  Chéroy,  estimés 
598*  10  s.  Vendu  598*  10  s.  à  Jacques-Germain  Bagard, 
notaire,  à  Montacher. 


CHÏGY 


Sui)eilicit'  totnle  :  l.lKi  lifctares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  2-2  pieds 


PROVENANCE 

terres 

(arpents) 

PRÉS 
(arpents) 

'  Chapitre  St-PieiTe  de  Troves       

25  83 

» 

4  37 

12  25 

55  62 
4  49 

» 
» 

Mission  de  Versailles 

Cure                             

Fahiique                                

Total 

42  45 

()0  11 

; 

Biens  de  1"  orij^ine  :  52  liect.  30.56. 


DÎMES.  —  r.es  dîmes  se  partaj^ent  par  moitié  entre  le  Chapitre 
Saint-Pierre  de  Troycs  et  le  curé  de  (^higy. 

Par  bail  du  21  mars  1785,  devant  Solas,  notaire  à  VilIeneuve-l'Ar- 
chevêque,  G.H.  Tonnellier  et  Kt.  HIanchet,  fermiers  de  la  terre  et 
seigneurie  de  C-higy,  sous-allermaient  à  I^Macre  .Mignot,  laboureur  à 
Foissy-sur-Vanne,  la  moitié  îles  grosses  dîmes  de  grain  et  vin,  à  per- 
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cevoir  sur  le  territoire  de  Chigy,  «  à  la  charge  de  payer  chacun  an  le 
tiers  des  tailles  et  accessoires  à  quoi  les  bailleurs  pourraient  être 
imposés  pour  raison  de  leur  ferme,  de  payer  aussi  chacun  an  30^  au 
curé  de  Chigy,  et  moyennant  \.'2(W'  en  argent,  un  quarteron  de 
fagots  et  deux  paires  de  canards  de  loyer  ».  (Affir  nuit  ions  de  banx, 
iv  371). 

D'après  la  déclaration  du  curé  en  1790,  la  moitié  des  dimes  lui 
appartenant  avait  produit  cette  année  : 

106  bichets  de  froment,  149  bichets  de  seigle,  209  bichets  d'avoine, 
10  bichets  d'orge,  4  feuillettes  de  vin,  30*  argent  de  chanvre,  48**^ 
argent  de  laine,  95*  argent  de  grandes  et  menues  pailles  (Arch. 
Yonne,  L  676). 


Ventes  par  le  District 

:U  mars  il 9^2. 

112.  —  La  terre  de  Chigy,  comprenant  un  moulin  à  blé,  55 
arpents  et  2  quartiers  de  pré  et  25  arpents  83  perches  de  terre, 
affermée  à  Henri  Tonnellier,  notaire,  et  Etienne  Blanchet,  maitre 
serrurier,  à  Thorigny,  provenant  du  Chapitre  Saint-Pierre  de 
Troyes,  estimée  49.280*.  —  Soumission  :  du  7  mars  1792,  par 
Hérard,  administrateur  du  district,  au  prix  d'estimation.  — 
Enchérisseurs  :  François-Nicolas  Josselin,  marchand  à  Ville- 
neuve-l'Archevêque;  Nicolas-Charles  Baudoin,  marchand  de 
bois,  à  Sergines  ;  Etienne  Pigeotte.  —  Adj.  85.000"  à  Augustin 
Ladvol'é,  huissier,  à  Villeneuve-l'Archevêque.  —  Revendue  par 
lots  (voir  n°^  115  à  126),  à  la  folle  enchère  dudit  Lad  voué,  pour 
défaut  de  paiement,  le  29  germinal  an  II,  après  soumission  du 
4  pluviôse  an  II,  par  Pierre  Renaudat,  cordonnier  aux  Sièges,  à 
55.000*. 

Suivant  bail  du  13  novembre  1783,  devant  Guyot.  notaire  à 
Tro\es,  la  terre  et  seigneurie  de  Chigy  était  affermée  à  Gabriel- 
Henri  Tonnellier  et  Etienne  Blanchet,  avec  les  dîmes  et  droits 
seigneuriaux,  sous  la  réserve  cependant  de  la  chasse  et  de  la 
pêche,  des  droits  d'aubaine,  épaves  et  confiscation,  quint,  requint, 
relief,  ferrage,  etc.,  et  d'une  rente  de  25*  due  par  les  prêtres  de 
la  Mission  de  Versailles,  à  la  charge  de  recevoir  les  officiers  de  la 
justice  lors  de  la  tenue  des  grandes  assises,  de  payer  les  salaires, 
gages  et  droits  ordinaires  desdites  assises,  les  gages  du  maire 
montant  à  10*,  5*  de  salaire  annuel  au  procureur  fiscal,  de 
payer  annuellement  au  curé  de  Chigy  30*  pour  les  novales,  de 
loger  et  défrayer  le  postillon  des  bailleurs  toutes  les  fois  qu'ils 
iront  à  Chigy,  de  nettoyer  trois  fois  par  an  la  rivière  du  moulin, 
d'entretenir  l'auditoire  et  les  prisons,  et  moyennant  3.000""  par  an 
et  150*  de  pot  de  vin  une  fois  payé  [Af/irniations  de  banx,  n"  5). 
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L'adjudication  du  31  mars  1792  fut  niar(iuée  par  l'incident 
suivant  : 

<<■  \  l'instant  un  particulier  paraissant  garçon  meunier  a  fait  une 
mise  de  500".  Kt  sur  la  question  faite  à  ce  particulier  s'il  était 
domicilié  et  s'il  avait  les  conditions  requises  par  la  loi  pour 
enchérir,  il  répondit  qu'il  était  garde-moulin  des  moulins  du  Roi 
de  cette  ville.  Sur  quoi  il  lui  a  été  répondu  que  sa  qualité  s'oppo- 
sait à  ce  qu'on  put  recevoir  son  enchère,  à  moins  qu'il  ne  consi- 
gnât sur  le  champ  les  douze  pour  cent  de  l'enchère  totale.  Après 
quoi  le  sieur  Hennequin,  antérieurement  adjudicataire  desdits 
moulins  dudit  Roi,  dit  qu'il  prenait  sur  son  compte  l'enchère 
rejetée.  M.  le  vice-président  [J.-B.  Hérard]  a  observé  audit  sieur 
Hennequin  qu'on  ne  pouvait  également  recevoir  ses  enchères. 
Sur  quoi  ledit  sieur  Hennequin  demanda,  avec  des  expressions 
injurieuses  et  attentatoires  au  respect  et  à  la  confiance  dus  à  une 
administration,  que  les  motifs  d'exclusion  de  ses  enchères  fussent 
exprimés.  Pour  quoi  il  a  été  répondu  audit  sieur  Hennequin  que 
ces  motifs  étaient  que,  n'ayant  pas  encore  satisfait  au  payement 
entier  du  premier  terme  de  l'adjudication  qui  lui  a  été  faite  des 
moulins  du  Roi,  on  ne  pouvait,  conformément  à  la  loi,  recevoir 
par  lui  de  nouvelles  enchères  qu'au  préalable  il  n'ait  justifié  du 
payement  total  du  premier  terme  de  sa  dite  adjudication,  ou  ne 
réalise  à  l'instant  le  complément  de  son  dit  premier  terme.  Pour 
justifier  du  paNement,  et  au-delà,  de  ce  qu'il  doit  à  raison  de 
l'adjudication  des  moulins  du  Roi,  le  sieur  Hennequin  représenta 
l'expédition  d'un  acte  passé  devant  notaire  à  Paris,  le  28  mars 
présent  mois,  enregistré  le  lendemain,  portant  vente  par  lui  de 
biens-fonds,  à  la  charge  de  payer  à  la  Nation  une  somme  de 
40.000^  et  plus,  à  imputer  sur  ce  qu'il  redevait  du  prix  de  l'adju- 
dication à  lui  faite  des  moulins  du  Roi.  Sur  l'observation  (jui  fut 
faite  audit  sieur  Hennequin  que  rien  ne  constatait  que  la  charge 
qu'il  avait  imposée  à  son  acquéreur  fût  exécutée  et  que  cela  ne 
suffisait  pas  pour  vouloir  qu'on  reçût  ses  enchères,  il  retira  celle 
qu'il  venait  de  faire,  mais  en  témoignant  son  mécontentement 
dans  les  termes  les  plus  lépréhensibles,  en  disant  que  «  si  on 
suivait  la  loi,  les  administiateurs  eux-mêmes  ne  feraient  point  ce 
qu'ils  font  en  lui  défendant  de  mettre  des  enchères  i)Our  adjuger 
secrètement  à  d'autres  ». 

Kn  conséquence,  et  sur  le  réquisitoire  de  M.  le  Piocureur 
syndic,  le  Directoire,  —  considérant  que  depuis  le  7  avril  1791 
que  les  moulins  du  Roi  ont  été  adjugés  audit  sieur  llenneciuin, 
ce  deinier,  nonobstant  les  sonunatioiis  ([ui  lui  ont  été  faites,  n'a 
j)oint  encore  elfectué  entièrement  le  premier  acomi)te  qu'il  devait 
payer  dans  la  quinzaine;  (lue  même,  par  acte  de  Richard,  huissier 
à  Sens,  du  10  septembie  deiiiier,  le  sieur  \'alendon,  agent  de  la 
ville  de  Dijon,  demeurant  à  Paiis,  a  signilié  au  Directoire  qu'il 
avait  prêté  audit  sieur  llenneciuin  une  somme   de   12.(XJ0*^  pour 
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t'tre  employée  au  payement  dudit  acompte;  que  cette  somme 
n'étant  pas  suffisante  pour  le  compléter,  il  sommait  le  Directoire, 
dans  le  cas  où,  à  défaut  de  payement,  il  serait  obligé  de  procéder 
à  une  nouvelle  adjudication  desdits  moulins  à  la  folle  enchère 
dudit  Hennequin,  de  l'appeler  juridiquement  pour  qu'il  pût 
enchérir  ou  faire  enchérir;  -  considérant  enfin  que  le  défaut 
d'acquit  du  premier  payement  d'une  adjudi("ation  est  indiqué  par 
la  loi  du  10  juillet  dernier  comme  un  motif  d'inadmission  à  des 
enchères  postérieures;  —  arrête  que  ledit  sieur  Hennequin  ne 
sera  reçu  à  faire  aucune  enchère  qu'au  préalable  il  n'ait  justifié 
de  l'acquit  du  premier  terme  de  l'adjudication  à  lui  précédem- 
ment faite  des  moulins  du  Roi  et  que,  conformément  à  la  loi,  il 
ne  dépose  entre  les  mains  du  secrétaire  la  portion  déterminée 
par  la  loi  de  chacune  des  enchères  qu'il  pourrait  faire  ». 

.3  mai  1792. 

113.  — «  Un  petit  bâtiment,  servant  autrefois  de  chambre 
d'audience  et  de  prison  »,  provenant  du  Chapitre  de  Troyes, 
estimé  100".  —  Soumission  :  du  4  avril  1792,  par  Paul  Conard, 
laboureur,  à  Chigy,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  P. 
Cherchedieu,  bourgeois;  Claude  Déon,  tanneur,  à  Sens;  Edme 
Truchy,  de  Marsangy;  Paul  Couard,  laboureur,  à  Chigy.  —  Adj. 
350^  à  Ant.  Layné,  perruquier,  à  Sens,  au  nom  de  Louis  Lhoste, 
laboureur,  à  Chigy. 

Paiements  :  100^  le  -23  mai  179-2.  —  '270-  le  21  frimaire  an  II. 

:/er  décembre  1792. 

—  3  arpents  37  perches  de  pré,  en  deux  pièces,  dépendant  de  la 
ferme  du  Grand  Champ  du  Charme,  aux  Srèges,  provenant  de  la 
Congrégation  de  la  Mission  de  Versailles,  adjugés  avec 
d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  aux  Sièges  (voir 
no  1893). 

19  juin  1793. 

114.  —  1  arpent  12  perches  de  pré,  en  une  pièce,  lieu  dit  le 
Marais,  affermé  au  C.  Boullard,  des  Sièges,  provenant  de  la  Con- 
grégation de  la  Mission  de  Versailles,  estimés  300"^.  —  Soumis- 
sion :  du  2  mars  1793,  par  Jean  Gérard,  au  prix  d'estimation.  — 
Enchérisseurs  :  .]a\main,  de  Sens;  Vincent  Marc  et  J.  Gérard,  des 
Sièges.  —  Adj.  660"  à  J.  Brouet,  marchand  de  bois,  pour  le  compte 
de  Edme  Cornisset,  tanneur,  à  Sens. 

Paiement  :  667^  le  12  septembre  17!Jo. 
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2.9  (jerminal  cin  II. 


115.—  Vn  moulin  à  eau  et  19  arpents  de  pré  bâtard,  sous- 
affermés,  savoir  le  moulin  et  14  arpents  de  pré,  lieu  dit  les  Iles 
(plus  20  arpents  de  terre  provenant  de  l'art.  126)  à  Jean  Ménil. 
meunier  à  Chigy,  moyennant  900  ,  et  ô  arpents  de  pré,  lieu  dit  le 
Guichet,  à  Kdme  Sivanne,  laboureur  aux  Caves,  paroisse  de 
Clérimois,  moyennant  140%  provenant  du  (>hapitre  Saint-Pierre 
DE  Troyks,  le  tout  estimé  800"  de  revenu  et  en  principal  16.000*. 

—  Soumission  :  du  l^i-  août  1791,  par  Magin,  commissaire  général 
de  la  navigation,  à  Sens,  au  prix  de  l'estimation.  —  Enchérisseur  : 
Pierre  Renaudat,  cultivateur  et  cordonnier  aux  Sièges.  —  Adj. 
19.000"^  à  Pierre-Nicolas  Perrin  laîné,  marchand,  à  Sens. 

Paiements:  IM^^  U'   18   tlieiiiiidor  au  II,  —   11.893^^  le  19  piairial  an  lit. 

1 1 6.  —  8  arpents  de  pré,  lieu  dit  le  Guichet,  sous-atTermés  avec 
lailicle  suivant  à  J.  Xourry,  charron,  h  Chigy,  moyennant  96*, 
provenant  du  (^iiapitre  Saint-Pierre  de  Troyes,  estimés  48^^  de 
revenu  et  en  principal  960*.  —  is/jc/jémseurs:  J.-Bapt.  Marchais, 
«  fabricant  de  coton  »,  aux  Sièges;  J.  Maire,  laboureur,  à  Chigy. 

—  Adj.  l.ôôO  '  à  Louis  Lhoste,  laboureur,  à  Chigy. 

l'aicmont  :  l.ôôT"  pour  solde  le  7  i)iairial  an  11. 

117.  —  8  arpents  de  pré  bâtard,  au  même  lieu,  provenant  du 
Chapitre  Saint-Pierre  de  Troyes,  estimés  48*  de  revenu  et  en 
j)rincipal  960*.  —  Enchérisseurs:  Louis  Lhoste,  J.  Brûlé,  labou- 
reurs, à  Chigy.  —  Adj.  1.525*  à  J.-Bapt.  Marchais,  «  fabricant  de 
coton  »,  pour  lui  et  pour  Hubert  Bonabot,  bourrelier,  et  Nicolas 
Simon,  manouvrier,  aux  Sièges,  chacun  pour  un  tiers. 

Paiements:  15-2"+  le  :^9  floréal  an  II,  —  [.-Mrtt  pour  solde  le  "2  floréal  an  III. 

118.  —  2  arpents  de  pré  complantés  de  peupliers,  provenant 
du  Chapitre  Saint-Pierre  de  Troyes,  estimés  115*  de  revenu  et 
en  principal  2.308*.  —  Enchérisseurs:  Edme  Picon,  P.  Marteau, 
laboureurs,  à  Chigy  ;'J.  Gérard,  J.  Denis,  laboureurs,  aux  Sièges. 
—  Adj.  7.200    à  Louis  Buttet,  meunier,  à  Villeneuve-sur-Vanne. 

i'aieincnl  :  7.-2H)^  pour  solde  le  11  floréal  an  II. 

119.  —  2  arpents  de  i)ré.  lieu  dit  les  Prés  Francs,  provenant 
du  Chapitre  de  Saint-Pierre  de  Troyes,  estimés  115*  de  revenu 
et  en  principal  2.300'.  —  Enchéris.scurs  :  Jean  Ménil,  meunier,  à 
C>higv;  Jean  (îérard,  laboureur,  aux  Sièges.  —  Adj.  7.100"  à 
Maurice  (Collet,  manouvrier,  pour  lui  et  pour  Vincent  Marc, 
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laboureur.  Et.  Couiullon,  maréchal,  Nicolas  Bezançon,  Alexis 
Hkzançon,  Claude  Bkzançon,  Charles  Dksjkux,  Edme  Rknvoisk, 
manouvriers,  tous  aux  Sièges. 

I'aiement.s  :  710^  le  29  floréal  an  II,  —  1.031*  le  H)  prairial.  —  450+t  le  11  messidor, 
(j8ô*  le  1:2  messidor,  —  1.370*  le  19  messidor.  —  1.369*  le  24  messidor,  —  7(K)*  le 
!)  thermidor.  —  9(X)*  i)Oiir  solde  le  '2-2  thermidor  an  III. 

120.  —  2  arpents  de  pré.  au  même  lieu,  provenant  du  Ciiapitrk 
Saint-Pierre  de  Troyes,  estimés  115*  de  revenu  et  en  principal 
2.300".  —  Enchérisseurs  :  Maurice  Collet,  manouvrier,  aux  Sièges; 
Edme  Picon,  laboureur,  à  Chigy.  —  Adj.  7.250"^  à  Jean  Gér.\rd, 
laboureur,  aux  Sièges. 

i'aiements:  1.050*  le  10  floréal  an  II.  —  1.599  le  9  ventôse,  —  1.600*  le  18  floréal, 
—  -2.367*  le  13  prairial  an  111. 

121.  —  1  arpent  de  pré,  complanté  de  peupliers,  dit  le  Pré  de 
la  Mairie,  provenant  du  Chapitre  Saixt-Pierre  de  Troyes,  estimé 
100"  de  revenu  et  en  principal  2.000".  —  Enchérisseurs  :  Et.  Cou- 
rillon,  maréchal  ;  Maurice  Collet,  manouvrier;  Hubert  Bonabot, 
bourrelier,  aux  Sièges.  —  Adj.  3.750"  à  P.  Renaudat,  cordonnier, 
aux  Sièges. 

Paiements  :  375*  le  29  floréal  an  II,  —  544*  le  7  floréal  an  III,  —  3.032*  pour 
solde  le  18  messidor  an  III. 

122.  — 2  arpents  de  pré,  au  même  lieu,  provenant  du  Chapitre 
Saint-Pierre  de  Troyes,  estimés  60"  de  revenu  et  en  principal 
1.200*.  —  Enchérisseurs  :  Louis  Lhoste,  laboureur,  à  Chigy; 
Maurice  Collet,  manouvrier;  Vincent  Marc  et  Jean  Gérard,  labou- 
reurs, aux  Sièges.  —  Adj.  7.900"'  à  Edme  Picon,  laboureur,  à 
Chigy. 

l'aiements  :  790*  le  24  tioréal  an  II.  —  1.152  le  13  prairial,  —  6.391*  pour  solde  le 
21  messidor  au  III. 

123.  —  2  arpents  de  pré,  au  même  lieu,  provenant  du  Chapitre 
Saint-Pierre  de  Troyes,  estimés  40"  de  revenu  et  en  principal 
800^.  —  Enchérisseurs  :  Vincent  Marc,  laboureur,  Hubert  Bona- 
bot, bourrelier,  aux  Sièges;  Louis  Lhoste,  laboureur,  à  Chigy.  — 
Adj.  -1.700""  à  Jean  Denis,  laboureur,  aux  Sièges. 

Les  II""  118  à  12,3  étaient  sous-aft'ermés  par  Blanchet  et  Tonnel- 
lier  à  Michel  et  Joseph  Beau,  Vincent  Toinon  et  .1.  Dufoin,  labou- 
reurs à  Vaudeurs. 

l'aiemenls  :  701'  le  2  floréal  an  IT  —  ki42*  pour  solde  le  18  nivôse  an  III. 
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124.  —  2  arpents  et  demi  et  demi  quartier  de  pré  en  une 
pièce,  lieu  dit  le  Pré  Renaud,  sous-alYermés  à  P.  Renaudat,  cor- 
donnier, aux  Sièges,  moyennant  250*  par  an,  provenant  du 
Chapitre  Saint-Pierre  de  Troves,  estimés  175*  de  revenu  et  en 
principal  3.500*.  —  Lnchérisseiirs  :  .1.  Gérard,  laboureur,  Maurice 
Collet,  manouvrier,  Huh.  Bonnabot,  bourrelier,  aux  Sièges; 
Edme  Picon.  laboureur,  à  Chigj'.  —  Adj.  6.875*  à  P.  Renaudat, 
laboureur,  aux  Sièges,  pour  lui  et  pour  Simon  Taillant  et  P. 
Beau,  laboureurs  à  l'Ormeau,  commune  de  Vaudeurs,  chacun 
pour  un  tiers. 

Paiements  :  9^4^^  le  8  floréal  an  II.  —  336^  le  27  pluviôse,  —  1.200^  le  7  floréal,  — 
604^^  le  1"  ])rairial,  —  600*  le  15  prairial.  —  1.900^  le  23  prairial,  —  1.200^  le  3 
messidor  an  III.  —  471*  le  27  nivôse  an  IV. 

125.  —  7  arpents  de  pré  bâtard  en  une  pièce,  lieu  dit  l'Usage 
au  Taureau,  sous-affermés  à  Vincent  Poulain,  manouvrier,  et 
Jean  Poulain,  jardinier  à  Pont-sur-Vanne,  moyennant  140*  par 
an,  provenant  du  Chapitre  Saint-Pie:rre  de  Troves,  estimes 
75*  de  revenu  et  en  principal  1.500*.  —  Enchérisseurs  :  J.-Bapt. 
Marchais,  fabricant  de  coton,  Bonnabot,  bourrelier,  aux  Sièges; 
L.  Lhoste,  Brûlé,  Martin  Boudier,  laboureurs,  à  Chigy.  —  Adj. 
2.575*  à  Jean  Maire,  laboureur,  à  Chigy. 

Paiements  :  264*  le  21  frimaire,  —  2.471*  pour  solde  le  18  messidor  an  III. 

126.  —  25  arpents  83  perches  de  terre,  en  dix-huit  pièces,  sous- 
affermés  à  J.  Ménil,  meuniei",  provenant  du  Chapitre  Saint- 
Pip:rre  de  Troves,  estimés  225*  de  revenu  et  en  principal  4.500*. 
—  Enchérisseurs  :  J.  Ménil,  meunier;  Edme  Picon,  L.  Lhoste, 
laboureurs,  à  Chigy.  —  Adj.  7.325*  à  Martin  Boudier,  laboureur, 
à  Chigy. 

Le  moulin  et  19  arpents  de  i)ré  (n"  115)  avec  les  25  arpents  de 
terre  ci-dessus,  étaient  tenus  à  Ijail  par  J.  iMesnil  moyennant  900* 
par  an. 

Paiements  :  1.000*  le  25  floréal  an  II,  ~  4.000*  le  22  lloréal  an  111,  —  2.545^i^  pour 
solde  le  20  prairial  an  III. 

/er  fructidor  (in  III. 

127.  12  arpents  25  perches  de  terre  et  un  sillon  de  chene- 
vière,  provenant  de  la  Farrioue  de  Ciiigv,  anVrmés  à  Pierre 
Braslé,  moyennant  100  ,  estimés  8.750'\  Enchérisseurs:  Chris- 
tophe Vver,  tanneur,  à  Villeneuve-sur-Yonne;  Douine,  proprié- 
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taire;  Oger,  receveur  de  l'Enregistrement, à  Sens;  Naizon.  —  Adj. 
81.000^  à  François-Adrien  Pierhf:,  négociant,  à  Paris. 

Paiements  :  IO.(M)()+^  le  1"  jour  compléinentaire  an  III.  —  -2:2.884''  le  -ÎH  nivôse.  — 
±2.SW^  le  5  pluviôse.  —  1.403+*  le  18  germinal,  —  24.-284-^  pour  solde  le  26  floréal 
an  IV. 

<S  fructidor  <in  III. 

—  83  arpents  de  terre  et  27  arpents  de  pré,  provenant  de 
rH()Ti-:i>-DiEi:  DK  Skns,  tenus  par  la  veuve  Jubin,  moyennant  267^ 
et  8  bichets  de  froment,  estimés  32.375*. 

Sursis   à    la    vente    eu  vertu  de    l'arrêté  du    Département    du 
lî  fructidor. 

27  fructidor  an  III. 

—  Le  jardin  de  la  ci-devant  Clre  de  Chigv,  estimé  468*  15  s. 

Sursis  à  ladite  vente  sur  la  réclamation  de  la  municipalité  de 
Ctiigv. 


Ventes  par  le  Département 

29  thermidor  an  IV. 

128.  —  Le  ci-devant  presbytère,  provenant  de  la  Cure  de 
Chigv,  estimé  2.160  fr.  —  \'endu  2.160  fr.  à  Nicolas  Gomery, 
propriétaire,  aux  Sièges. 

Voir  n"  130. 

21  fructidor  an  IV. 

129.  —  3  arpents  et  demi  de  terre  labourable  et  37  perches  de 
terre  à  chenevière,  provenant  de  la  Cure  de  Chigv,  affermés  115* 
à  la  veuve  Nicolas  Pierre,  estimés  3.256*.  —  Vendu  3.256"  à 
Gabriel  Milat,  de  Chigy,  et  Jacques  Blin,  des  Sièges. 

H-19  germinal  an  V. 

130.  —  Le  ci-devant  presbytère  avec  50  perches  de  terre, 
provenant  de  la  Cure  de  Chigv,  estimé  2.400".  —  Enchérisseur  : 
néant, à  la  séance  du  14  germinal;  Claude-Ch.  Lhomme,  proprié- 
taire, à  Sens,  à  celle  du  19.  —  Adj.  2.625*  à  Jean-François  Cornu, 
propriétaire,  à  Auxerre. 
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COLLEMIERS 


Superficie  :  1.071  Iipctares.  —  Mesure  locale  :  i)erche  de  -20  pieds 


PROVENANCE 


~  BOIS 

TERRES  I      PRES     [  VIGNES  L -i.*^,.-^^..— 

1  si  .  ■.' ,  .        i,i.-ivr>iic    '"on    vendus 

(arnents)l   arpents)  (arpents)     vtMJlS         ppotii,,,:^ 

I     ^^^P->     !    (hect.) 


Abbaye  de  St-Pierre-le-Vif.  15  75  I  3  37 
Fabrique  de  (-olleniiers.. .  14  »  1  25 
Fabrique  de  (-ornant ]      1  66  » 


Total 31  41         4  62 


Biens  de  2^  origine j    38    »        0  93  |      0  50      52    »  !39   3627 


Biens  de  1'''=  origine  :  15  hect.  1974. 
Biens  de  2''  origine  :  77  hect.  9278, 
Biens  nationalisés  :  93  hect.  1252, 
Biens  vendus  :  53  hect.  7625. 


DÎMES.  —  Toutes  les  dîiues,  perçues  à  la  21',  appartiennent  à 
l'abbaye  de  Saint-Pierie-leVif  (voir  n"  131,  et  Cahiers  du  bailliage  de 
Sens.  p.  22). 


Ventes  par  le  District 

l'2  février  1791. 

131.  15  arpenls  '^  quartiers  de  terre  et  3  arpents  1  ({aartier 
el  demi  de  j)ré,  alîermés  avec  les  dîmes  à  Nicolas  Pouleau,  pro- 
venant de  rAiiiîAVK  i)i:  Saint-Pikhhk-lk-Vik,  estimés  3.115^^  — 
S:>iiiuissi(>ii  :  du  20  novembre  1790.  par  Nie.  Pouteau,  au  prix 
destimation.  lùidjèrissciirs  :    Louis    Bonjour,    laboureur,    à 

Sublii^ny;  l'I.  (".haussefoin,  bourgeois;  Louis-Ant.  Hegnard, 
inarcliand  ;  .I-Ha])!.  Pelée,  houmu'  de  loi;  .lean-Mallié  (iaillard, 
aubergiste,  à  Sens;  Nie.  I^)uleau,  laboui'eur,  à  (^ollemiers;  Poyen, 
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administrateur  du  district,  demeurant  à  (^olleraiers.  —  Adj. 
6.850'*  à  J.-Franç.  A'iciiEU.VT,  limonadier,  tant  pour  lui  que  pour 
Jacques  Baillot,  boulanger,  et  Louis  Dest.iot,  entrepreneur, 
à  Sens. 

Par  bail  du  25  octobre  1783,  devant  Héauhne,  notaire  à  Sens,  les 
religieux  de  Saint-Pierre-le-Vif  allermaient  à  Nicolas  Pouteau, 
outre  les  terres  et  prés  ci-dessus,  les  grosses  dîmes  de  grain  et 
vin  et  les  menues  et  vertes  dîmes,  à  percevoir  sur  le  finage  de 
Collemiers  à  la  '2V,  moyennant  1.200^  en  argent,  un  demi-cent  de 
bottes  de  paille  pesant  20  livres  cliacune  et  2  paires  de  chapons 
{Affirmât,  de  baux,  n"  85). 

Paiements:  850^  le  14  avril  1791.  —  843^  le  '27  mars  179-2,  —  720+t  le  12  février 
1793.  —  5.266*+  le  11  pluviôse  an  II. 

.9  germinal  an  II. 

132.  —  La  ferme  du  Clos  Poirat,  avec  19  arpents  de  terre, 
9  arpents  de  bois  et  50  perches  de  vigne,  «  le  tout  formant  avec 
les  bâtiments  de  la  ferme  un  seul  et  même  clos,  environné  de 
toutes  parts  de  haies  vives  »,  plus  3  quartiers  18  cordes  de  pré  en 
4  pièces,  provenant  de  l'émigré  Guill.-Alexandre  Polignac,  esti- 
més 6.500^.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Faisan,  fermier  de  ladite 
ferme,  Pierre-Etienne  Lemaître,  cultivateur,  à  Collemiers;  Cl.- 
Charles  Lhomme,  propriétaire,  à  Sens;  Rabin  le  jeune,  de  Sens. 
—  Adj.  28.500*  à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  homme  de  loi,  à 
Sens,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin,  homme  de  loi,  à  Paris, 
rue  Beaubourg. 

8  prairial  an  IL 

—  1  arpent  16  perches  de  terre,  affermées  à  la  veuve  Jacq. 
Guitton,  provenant  de  la  Fabrique  de  Cornant,  adjugés  avec 
d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  au  finage  de  Cornant 
(voir  n»  156). 

—  ]3emi-arpent  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de  Cornant, 
affermé  à  la  veuve  Guitton,  adjugé  avec  d'autres  terres  de  même 
provenance,  sises  au  finage  de  Cornant  (voir  n»  157). 

11  pluviôse  an  III. 

i33.  —  3  arpents  de  terre,  lieu  dit  le  Clos  Poirat,  et  1  arpent 
de  bois  boulins,  dit  le  Bois  Chauvet,  provenant  de  Guillaume- 
Alexandre  Polignac,  émigré,  estimés  30^  de  revenu  et  en  prin- 
cipal 600+^^,  —  Enchérisseurs  :  Poyen,  cultivateur,  Jacques  Larive, 
maréchal,    François-Pierre    Lemaître,   vigneron,    à  Collemiers. 
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—  Adj.  3.12Ô"  à  Léonard  Robin,  demeurant  à  Paris,  rue  Beau- 
bourg. 

Ce  lot  et  les  11  suivants  (n""  133-144),  formant  au  total  19  arpents 
de  terre  en  6  pièces  et  43  arpents  de  bois  et  taillis  en  8  pièces, 
étaient  exploités  directement  par  Polignac  et  non  atlermés. 

134.  8  arpents  el  demi  de  terre  et  50  perches  de  bois  taillis, 
aux  mêmes  lieux  et  de  même  provenance,  estimés  15^'  de  revenu 
et  en  principal  300^.  —  Enchérisseurs  :  Pierre-Nicolas  Blin  aîné, 
Baudry,  propriétaires,  à  Sens.  —  Adj.  1.625*  à  Léonard  Robin. 

135.  —  2  arpents  de  terre,  lieu  dit  derrière  le  Clos  Poirat,  et 

2  arpents  25  perches  de  bois  boulins,  lieu  dit  les  Vignes  des 
Bruyères,  de  même  provenance,  estimés  19*  15  s.  de  revenu  et  en 
principal  395*.  —  Enchérisseurs:  Léonard  Robin,  de  Paris;  Bau- 
dry,  propriétaire,  à  Sens;  Poyen,  cultivateur,  à  Collemiers.  — 
Adj.  3.000*  à  Pierre-Nicolas  Blin  aîné,  propriétaire,  à  Sens. 

136.  —  1  arpent  75  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Vallée  de 
Paron,  et  2  arpents  25  perches  de  bois  boulins,  lieu  dit  les  Vignes 
des  Bruyères,  de  même  provenance,  estimés  17*  10  s.  de  revenu 
et  en  principal  345*.  —  Enchérisseurs:  P.-Nic.  Blin,  Baudry,  pro- 
priétaires, à  Sens.  —  Adj.  2.025*  à  Léonard  Robin. 

137. —  175  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Vallée  de  Paron  et 

3  arpents  de  terre  et  bois,  lieu  dit  le  Bois  Cliauvet,  de  même 
provenance,  estimés  21*  de  revenu  et  en  principal  420*.  —  Enché- 
risseurs: Poyen,  cultivateur,  à  Collemiers;  P.-Nic.  Blin,  proprié- 
taire, à  Sens.  —  Adj.  2.025*  à  Léonard  Robin. 

138.  —  1  arpent  de  terre,  lieu  dit  la  Folie,  et  3  arpents  de  terre 
et  bois,  lieu  dit  le  Bois  Chauvet,  de  même  provenance,  estimés 
420".  — Enchérisseurs:  Charles  Cochard,  François-Pierre  Lemaî- 
tre,  vigneron,  Jacques  Larive,  maréchal,  à  Collemiers.  —  Adj. 
1.250*  à  Nicolas  Pouteau,  cultivateur,  à  Collemiers. 

l'aicmciil  :  l.'25-2*'  p^iir  soldi' le  -27  pluviôse  un  III. 


139.  —  3  arpents  de  friches,  lieu  dit  le  Bas  des  Billots,  et  150 
perches  de  bois  boulins,  lieu  dit  les  Vignes  des  Bruyères,  de 
même  provenance,  estimés  19"  10  s.  de  revenu  et  en  principal 
390*.  —  Adj.,  sur  sa  seule  enchère,  400    à  Léonard  Robin. 
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140.  —  3  arpents  de  friches  et  150  perches  de  bois  boulins, 
aux  mêmes  lieux  et  de  même  provenance,  estimés  390^'.  —  Enché- 
risseurs :  Poyen,  cultivateur,  à  (>olIemiers;  Antoine  lîrenil,  pion- 
nier, à  Sens.  —  Adj.  550^  à  Léonard  Rohin. 

141.  —  8  arpents  de  bois  boulins,  lieu  dit  le  Hois  (Hiauvet,  de 
même  provenance,  estimés  âO"  de  revenu  et  en  principal  1.000^^. 
—  Enchérisseurs  :  Poyen,  cultivateur,  Jacques  Larive,  maréchal, 
à  Collemiers;  Béraudon,  marchand,  Jean  Doré,  propriétaire,  à 
Sens;  Léonard  Robin,  de  Paris.  —  Adj.  3.150^'^  à  François-Pierre 
Lkmaître,  vigneron,  tant  pour  lui  que  pour  Jacques  Larivk, 
maréchal,  et  Jean-Hapt.  Haguin,  cultivateur,  à  Collemiers,  chacun 
pour  un  tiers. 

142.  —  10  arpents  de  bois  boulins,  au  même  lieu,  de  même 
provenance,  estimés  60^  de  revenu  et  en  principal  1.200'.  — 
Enchérisseur:  Léonard  Robin,  de  Paris. —  Adj.  1.725"  à  Pierre- 
N'icolas  Blix  aîné,  propriétaire,  à  Sens. 

143.  —  5  arpents  de  bois  boulins,  lieu  dit  la  Motte,  de  même 
provenance,  estimés  30 '^  de  revenu  et  en  principal  600*.  —  Enché- 
risseurs :  Nicolas  Pouteau,  cultivateur,  à  Collemiers;  Béraudon, 
marchand,  P.-Nic.  Blin,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  1.575*  à 
Léonard  Robin. 

144.  —  5  arpents  de  bois  boulins,  au  même  lieu,  de  même 
provenance,  estimés  600*.  —  Enchéri.'i.'ieurs  :  Poyen,  cultivateur,  à 
Collemiers;  Lescuyer,  propriétaire,  à  Courtois.  —  Adj.  1.525*  à 
Léonard  Robin. 

"27  fructidor  an  III. 

145.  —  1  arpent  1  quartier  de  pré  et  14  arpents  de  terre,  pro- 
venant de  la  Fabrique  de  Collemiers,  estimés  3.000*.  —  Enché- 
risseurs :  Paulard,  cultivateur,  à  Fontaine-la-Gaillarde;  Cochard, 
Grenet;  Douine,  i)ropriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  VI.OOO^  à  Jean  Doré, 
propriétaire,  à  Sens. 
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Vente  par  le  Département 

11  fructidor  an  IV. 

146.  —  Le  ci-devanl  presbytère,  provenant  de  la  Cire  de 
CoLLEMiERS,  estimô  1.612^.  —  Vendu  1.612*^  à  Henkv,  horloger, 
à  Sens. 


Restitutions 

La  Commission  chargée  de  statuer  sur  la  remise  des  biens 
séquestrés  et  non  vendus, 

Vu  la  requête  du  sieur  Bon-Auguste-Joseph-Marie  Foacier  de 
Ruzé,  demeurant  à  Paris,  tendant  à  obtenir,  en  exécution  de  la 
loi  du  5  décembre  1814,  la  remise  de  50  hectares  73  ares  79  cen- 
tiares de  bois,  en  quatre  parties,  situés  dans  le  département  de 
l'Yonne  et  attribués  au  domaine  de  TEtat,  pour  cause  d'émigra- 
tion, par  un  partage  fait  administrativement  le  (>  vendémaire 
an  IX  entre  le  gouvernement  et  la  dame  Marie-Joseph-Albertine- 
Angélique  Foacier,  sa  sœur, 

Lesdits  biens  consistant  en  ; 

10  hectares  84  ares  7()  centiares,  commune  de  PilTonds  (district 
de  Joigny)  ; 

52  ares  76  centiares,  commune  de  Vernoy  ; 

33  hectares  76  ares  66  centiares  —  dits  les  Bois  Plantés  et  les 
Grelots,  commune  de  Collemiers  ; 

5  hectares  59  ares  61  centiares  —  dits  les  Boulinières,  même 
commune. 

Arrête  :  Remise  sera  faite  au  sieur  Bon-Auguste-Joseph-Marie 
Foacier  de  Ruzé  de  50  hectares  73  ares  79  centiares  de  bois  situés 
dans  les  communes  de  Pilïonds,  Vernoy  et  Collemiers,  (lé|)aite- 
ment  de  l'Yonne. 

Fait  et  arrêté  à  Paris,  le  15  mars  1815. 

Signé  :  Ferraui),  président;  r\v\'Am)  de  Langeade, 
rajiporteur. 
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COMPIGNY 


SiiitPiticic  :  77S  liectart-s.  —  Mesure  locale  :  iieiclic  de  W  pieds 


PROVKXANCK 

TEKHES                VIGNES 

larpents)       [       (arpents) 

Abbave  de  St-Aiitoine  de  Sens    

69     » 
IS  20 
20  05 
11     » 
mémoire 
45     » 

» 

» 

0  50 

» 

» 
» 

1  Abbaye  de  Preuilly 

1  C.ure  de  C.onipignv 

(Uire  de  Baby 

Ciiie  du  Plessis  St-.Iean.             

Fabrique  de  Conipignv    

Total 

Biens  de  2*  origine. 

159  25 

0  50 

48  55 

» 

Biens  de  l'"*  origine  :  54  hect.  3150. 
Biens  de  2''  origine  :  20  hect.  4784. 
Biens  vendus  :  74  hect.  7934. 


DÎMES.  —  Les  dîmes  se  partagent  inégalement  entre  l'abbaje  de 
Saint-Antoine  de  Sens  (la  moitié),  le  prieur  de  Saint-Paterne  de  Ser- 
gines  (le  quart),  le  Chapitre  de  Sens  (un  huitième i  et  le  curé  de 
Compigny  (un  huitième). 

Le  dernier  bail  qui  nous  ait  été  conservé,  passé  par  les  religieuses 
de  Saint-Antoine  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le  29  novembre  1769, 
porte  que  les  fermiers  devront  payer  aux  bailleresses  200  bichets  de 
froment,  160  bichets  d'avoine  et  26  bottes  de  paille  et,  à  la  fabrique 
de  Compigny,  la  somme  annuelle  de  25^  (Arch.  Yonne,  H  923). 

Les  dîmes  appartenant  au  prieuré  de  Saint-Paterne,  dépendant  de 
l'abbaye  de  Bonneval,  étaient  atfermées  avec  les  terres  du  prieuré 
de  Saint-Paterne  de  Sergines  (voir  n"  1861). 

Par  bail  du  5  septembre  1778,  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le 
Chapiti'e  de  Sens  atlermait  à  Charles  Verseau,  Pierre  Serré  et  autres, 
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«  la  huitième  partie  appartenant  aux  dits  sieurs  du  (  hapitre  dans  les 
dîmes  de  grains  sur  le  finale  de  C.ompigny,  le  surplus  appartenant, 
savoir:  à  l'abbaye  de  Saint-Antoine-lès-Sens,  moitié  dans  la  totalité; 
au  sieur  prieur  de  Saint-Paterne  de  Sergines,  un  quart  dans  la  tota- 
lité :  et  au  sieur  curé  une  huitième  portion  dans  la  totalité  desdites 
dîmes  »,  moyennant  50  bichets  de  froment,  40  bichets  d'avoine  et 
deux  bonnes  poulardes  (Ârch.  Yonne,  (i  1270). 

Par  bail  du  14  janvier  178ô  devant  Ragon,  notaire  à  Bray-sur-Seine, 
Kdme  Brie,  curé  de  Compigny,  allermait  à  J.-Bapt.  Gramain,  manou- 
vrier  audit  lieu,  la  «  dîme  des  Dedans,  où  le  bailleur  a  droit  de  perce- 
voir seul  la  dîme  de  toute  espèce  de  grains  »,  la  dîme  d'orge  à  la  8% 
sur  tout  le  territoire  de  Compigny,  et  la  dîme  de  chanvre  sur  toute 
la  paroisse,  moyennant  108*  par  an  et  une  paire  de  poulets  {Affirmât, 
de  baux,  iv  21). 

Droits  seigneuriaux.  —  Par  bail  du  10  octobre  1788  devant  le 
même  notaire,  les  fermiers  de  l'abbaye  de  Preuilly  sous-afïermaient 
à  Edme  Moreau,  laboureur  à  Compigny,  les  censives  à  raison  de 
15  deniers  par  arpent  sur  80  arpents  de  terre,  moyennant  84*  par  an 
(Affirmations  de  baux,  n"  222). 


Ventes  par  le  District 

.)  (luril  1791. 

—  Terres  provenant  de  la  Cuue  du  Plessis-Saint-Jeax,  adju- 
gées avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  au  finage  du 
Plessis  (voir  no  1158). 

7  (inril  1791. 

147.  —  Un  demi-arpent  de  vigne,  provenant  de  la  Cinw.  de 
Compigny,  estimé  80*.  —  Soumission:  du  28  février  1791,  par  le 
futur  adjudicataire,  au  prix  d'estimation.  —  lùuhérisseiirs  :  Edme 
et  Etienne  Moreau,  J.-Bapt.  Gramain,  laboureurs,  à  Compigny; 
Robert  Pain,  bourgeois,  à  Sens.  —  Adj.  210*  à  Etienne  Charpen- 
tier, manouvrier,  à  Compigny. 

ir,  avril  1791. 

148.  —  18  arpents  de  terre,  affermés  à  Jacq.  Lalande,  prove- 
nant de  la  Cahk  de  (>)Mpignv,  estimés  2.046*.  —  Soinni.H.Hion  :  du 
1.3  janvier  1791,  par  lùlme  Moreau,  au  prix  d'esliuiation.  — 
l'Jnchérisseurs  :  J.-B.  Pari.sot,  marchand,  à  Courlon;  Bourciei', 
juge,  à  Sens;  Charles  Perrin,  de  lîray-sur-Seine  ;  Thibault 
Lefranc,  de  Sergines.  —  Adj.  4.175'  à  Etienne  Cuileon,  Jacu). 
Lalande,  l"]dme  Dmoiin,  laboureurs,  à  Compigny;  h^dme  Moreau, 
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laboureur  audit  lieu,  administrateur  du  district,  ciiacun  pour  un 
quart. 

Par  bail  du  14  janvier  1785,  devant  Hagon,  notaire  à  Bray-sur- 
Seine,  Kdnie  Brie,  curé  de  Conipigny,  allerniait  à  Jacques  Lalande, 
cultivateur  à  Conipigny,  18  arpents  de  terre  et  la  dîme  de  vesces 
et,  lentilles,  «  à  la  charge  de  payer  chacun  an  les  censives  et 
droits  seigneuriaux  en  grains  et  argent  et  une  poule  due  sur  le 
presbytère  de  Conipigny  au  seigneur  du  lieu,  de  faire  chacun  an 
les  charrois,  avec  ses  chevaux  et  harnais,  de  toutes  les  grosses 
dîmes  du  bailleur  qui  se  perçoivent  tant  sur  le  territoire  dudit 
(>onipigny  que  sur  celui  de  Montigny-le-(iucsdier,  et  quatre  jour- 
nées de  charroi  à  trois  chevaux  qui  seront  employées  à  faire  ce 
que  bon  semblera  au  bailleur,  de  faire  toutes  les  façons  néces- 
saires à  30  carreaux  de  terre  exploités  par  le  bailleur  et  d'y 
conduire  chaque  année  les  fumiers  nécessaires  qui  seront  pris 
au  presbytère,  de  conduire  à  la  vigne  du  bailleur  les  fumiers  et 
de  voiturer  les  fruits  de  ladite  vigne,  et  moyennant  150"^  en 
argent  et  60  boisseaux  de  blé  froment,  mesure  de  Bray,  1  boisseau 
de  lentilles  sèches  et  4  paires  de  poulets  >  i Affirmations  de  baux\ 
n"  16). 

149.  —  65  arpents  de  terre,  alïermés  à  Pierre  Gouere  et  Savi- 
nien  Serré,  de  Sergines,  moyennant  100  bichets  de  froment  et 
150",  provenant  de  l'AnBAVE  de  Saint-Antoine-lks-Skns,  estimés 
6.900".  —  Soumission  :  du  13  janvier  1791,  par  PZdme  Moreau,  au 
prix  destimation.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  que  ci-dessus.  — 
Adj.  24.100"  à  Etienne  Guillon,  Edme  Mokeau  et  Edme  Drouin, 
chacun  pour  un  tiers. 

150.  —  11  arpents  de  terie,  alTermés  à  Nicolas  Pouthé.  moyen- 
nant 30  bichets  de  froment  et  les  droits  seigneuriaux,  provenant 
de  la  Clhe  de  Baby  (S.-et-M.i,  estimés  1.330^.  —  Soumission  : 
du  13  janvier  1791,  par  Edme  Moreau,  au  prix  d'estimation.  — 
Enchérisseurs  :  Claude  Déon,  tanneur,  à  Sens;  Nicolas  Charpen- 
tier, de  Sergines. —  Adj.  3.100"  -k  Joseph  Guillon,  laboureur,  à 
Sergines. 

;>•  juillet  179:1 

—  18  arpents  20  cordes  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  la 
Cour-Notre-Dame,  provenant  du  Prieuré  de  la  Cour-Notre- 
Dame,  adjugés  avec  dautres  terres  de  ladite  ferme,  sises  à  Michery. 

Par  bail  du  24  janvier  1789,  devant  Moreau,  notaire  à  Sergines, 
Jean-Franç.  Michaut,  fermier  de  la  Cour-Xotred)ame,  sous-aiïer- 
niait  à  Ktienne  Guillon  ces  18  arpents  de  terre,  moyennant  78" 
par  an  et  à  charge  de  payer  les  censives  {.\f/irinat.  de  luui.v,  n  ■  22). 
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l'i  prairial  an  IL 


—  114  perches  de  terre,  provenant  de  lémigré  Christophe 
Coi.o.MHAX-RossKL,  adjugés  avec  d'autres  terres  de  même  prove- 
nance, sises  à  Sergines  (voir  n»  1871  ). 

.')  fructidor  an  III. 

151.  ^  45  arpents  de  terre  en  44  pièces,  provenant  de  la 
pAiîiuyrt:  dk  Compigny,  tenus  par  Xic.  Pouthé,  moyennant  318^', 
estimés  25.800''.^  Enchérisseurs:  Eliaux,  bourgeois,  à  Sergines; 
Noël  Gervais,  boucher  au  dit  lieu  ;  Lavoué,  Pelée.  —  Adj.  201.000^' 
à  Pierre  Fourcaud.  comme  fondé  de  procuration  (1)  de  Charles 
Arnould  Di:l()Umi-:.  fabricant  de  potasse,  à  Griselles,  district  de 
Montargis. 

Ventes  par  le  Département 

(S  thermidor  an  IV. 

152.  —  Vue  maison  d'habitation  avec  grange,  bergerie  et  écu- 
rie, cour  d'une  contenance  de  9  perches,  34  perches  de  jardin,  et 
1  arpent  62  perches  de  terre  labourable,  provenant  de  la  Cuhe  dk 
Co.MPiGNV,  le  tout  estimé  2.740  \  —  Vendu  2.740^  à  Etienne-Edme 
MoRK.\u,  cultivateur,  à  Compigny. 

'?.V  fructidor  an  IV. 

153.  —  47  arpents  41  i)erches  de  terre,  provenant  de  l'émigré 
Mac.é,  affermés  à  Jacques  Lalande,  moyennant  144  bichets  de 
blé  (2),  estimés  11.783^  4  s.  —  Vendu  11.783^  4  s.  à  Angélique- 
Françoise-Thérèse  EsMANGAUi),  propriétaire,  à  Dollot. 

<)  août  ISOH. 

—  34  ares  de  terre,  lieu  dit  Rosières,  de  provenanck  inconnue, 
adjugés  avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  à  Ser- 
gines (voir  n"  1884). 


(1)  L;i  iMOCuralioii  suivaiiti'  est  jointe  à  l'acte  dr  vente:  «  Garte  hlanflie  au  (I. 
Pierre  FimicaïKl.  niaicliaiid  de  vin  à  Paris,  rue  du  J"'our-ilonoré.  n"  48"2.  d'euclu^rir 
pour  moi  Charles  Aruould  Deloriue.  fabricant  de  potasse  à  (irizelles.  district  de  .Mon- 
tarjîis.  et  projtriétaire  de  la  ferme  de  Conrroy,  commmic  de  (iranye-le- Bocage,  district 
de  Sens,    les  biens  nationaux    ((u'il   jutrera  me  convenir  cl   Jus(jue   la   somme  (|n'il 

trouvera  raisonnable  et  i\\ù  doivent  être  vendus  le  .">  courant  au  disliict.  à  Sens 

Paris.  3  fructidor  au  111  ». 

tH)  Ou,  à  raison  de  H^  Hi  s.  le  bicliel.  V-'d":  à  ([uoi  il  lanl  aj(uiler  1)9^'  l"2  s.  iionr 
indemnité  de  suppression  de  la  dinie  el  delà  taille  d'e\|ti(iilalion.  pins  cS**  des  charries 
portée.s  au  bail,  soil  au  total  ôri')''  j-J  s. 
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CORNANT 


Superficie  :  5(i7  liectaics.  —  Mesure  locale  :  iienlie  rie  5(i  pieds 


PROYKNANCE 

ÏKRRKS 
(arpenisi 

VIGNES 

i 

1 

(  arpents  1       ' 

Fabrique  de  Cornant 

26  08 

0  :>() 

26  58 

j 
» 

0  37       ; 

Cure  de  Cornant 

Total 

0  37 

Biens  de  l"'  origine  :  11  hect.  3675. 

DÎMES.  —  «  Le  curé  est  seul  déciniateur;  il  perçoit  la  dime  sur 
toutes  les  productions  à  la  20%  excepté  sur  le  petit  territoire  des 
Allants  et  des  Verdiers,  où  il  ne  la  perçoit  qu'à  la  24*  *.  'Cahiers  du 
baill.  de  Sens,  p.  159i. 


Ventes  par  le  District 

<S'  prairial  an  II. 

154.  —  2  arpents  49  perches  de  terre,  affermés  à  la  veuve 
Jacq.  Guitton,  provenant  de  la  Fahhique  de  Cdrnant,  estimés  10" 
de  revenu  et  en  principal  200^.  —  Soumission  :  du  13  avril  1792, 
par  Jacques  Prieur,  cultivateur,  à  Cornant,  pour  tous  les  biens 
de  la  Fabrique  de  Cornant,  formant  les  lots  lô4  à  163.  au  prix  de 
1.000^.  —  Enchérisseurs  :  Nie.  Pouteau,  laboureur,  à  Collemiers; 
J.  Gressin,  laboureur,  à  Cornant.  —  Adj.  225*  à  Jean  Gougé,  gen- 
darme, à  Sens,  pour  lui  et  pour  Mathieu  Lacave  gendarme  audit 
lieu. 

Paiements  de  ce  lot  et  des  lots  ii"'  1-56.  Iô8  et  160.  tous  les  (juatre  adjugés  aux 
même.s,  moyennanl  la  somme  totale  de  1.045'"  :  1.10-2'"  pour  solde  le  14  messidor 
an  III. 


155.  —  2  arpents  60  perches  de  terre,  finage  de  Cornant,  affer- 
més à  la  veuve  Jacq.    (iuitton,   provenant   de    la   Fabuiqlk   de 
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CcjUNANT.  estimés  10'  10  s.  de  revenu  et  en  principal  210*^  — 
Enchérisseurs  :  Bergeot,  de  Sens;  J.  Gougé,  gendarme.  —  Adj.  285* 
à  Nicolas  Poiteau,  laboureur,  à  C.ollemiers. 

l'airmcut  :  -288*"  |)our  solde  le  7  rnnluldr  an  11. 

156.  —  1  arpent  1  quartier  de  terre,  finage  de  (bornant,  et 
1  arpent  16  perches  de  terre,  finage  de  Collemiers,  le  tout  alîermé 
à  la  veuve  Jacq.  Guitton,  provenant  de  la  Fahhique  de  Cohnant, 
estimé  10*  de  revenu  et  en  i)rincipal  200*.  --  Enchérisseurs  : 
(>oquille.  Nie.  Pouteau,  laboureurs,  à  Collemiers.  —  Adj.  260*  à 
Jean  Gougé  et  Mathieu  Lacave,  gendarmes,  à  Sens. 

l'aieinonts  :  voir  supra,  n"  154. 

157.  —  2  arpents  24  perches  de  terre,  au  linage  de  Cornant,  et 
demi-arpent,  au  finage  de  Collemiers,  le  tout  affermé  à  la  veuve 
Jac(|.  Guitton,  provenant  de  la  Fabrique  de  Cornant,  estimé  10* 
de  revenu  et  en  principal  200"'.  —  Enchéri.'i.Heurs  :  Chicouet, 
d'Egriselles;  Co(|uille,  laboureur,  à  Collemiers;  J.  Gressin,  labou- 
reur, à  Cornant.  —  Adj.  285+  à  Edme  Renvoisé,  boulanger» 
à  Sens. 

PaieniPUts  (,1e  ce  lot  et  du  lot  n"  159,  adjugés  Tun  et  l'autre  à  Eduie  Renvoisé^ 
moyennant  la  soniiue  tolale  de  GlO+t  :  0'i-8"*  pour  solde  le  1;]  messidor  an  lit. 

158.  —  2  arpents  83  perches  de  terre,  alTermés  à  la  veuve 
Jacq.  Guitton,  provenant  de  la  Fabrique  de  Cornant,  estimés  10* 
de  revenu  et  en  ])rincipal  200*.  —  Enchéris.'ieurs  :  l^^dme  Renvoisé, 
boulanger,  à  Sens;  J.  Gressin,  laboureur,  à  Cornant.  —  Adj.  275* 
à  J.  (lOUGÉ  et  Mathieu  Lacave,  gendarmes,  à  Sens. 

Paiements  :  voir  siipra.  iv  lôk 

159.  —  3  arpents  30  perches  de  terre,  alTermés  à  la  veuve 
Jac(j.  Guitton,  provenant  de  la  Fabrique  de  Cornant,  estimés  10* 
de  revenu  et  en  principal  200*.  —  Enchérisseurs  :  J.  (iougé,  gen- 
darme, à  Sens;  P.  Grémy,  J.  Gressin,  P.  Chamillard,  laboureurs, 
à  (>ornant.  —  Adj.  325'+  à  Fdme  Renv(jisi;,  boulanger,  à  Sens. 

l'aii'iiieiils  :  voir  sii/ini.  il"  157. 

160.  —  3  arpents  de  terre,  alTermés  à  la  veuve  Jacq.  Guitton, 
provenant  de  la  I'^abrique  de  Coilnant,  estimés  10+^  de  revenu  et 
en   |)iincipal   200'.  -      Enchérisseurs  :   P.  (chamillard,  J.  Gressin, 
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laboureurs,    à    Cornant.  —   AdJ.   285"  à   .1.  Goigk    et   Mathieu 
Lacave,  gendarmes,  à  Sens. 

PaitMiienls  :  Voir  supro,  n"  15-i. 

161.  —  2  arpents  25  perches  de  terre,  affermés  à  la  veuve  Jacq. 
Guilton,  provenant  de  la  Fabhiquk  dk  Cornant,  estimés  10"  de 
revenu  et  en  principal  200'.  —  Enchérisseur:  J.  Gougé,  gendarme, 
à  Sens.  —  Adj.  270*  à  Jean  Gressin,  laboureur,  à  Cornant. 

Paiements  :  "27^  le  6  messidor  an  II.  —  39''*^  le  8  thermidor  an  III.  —  221^  le  2  fri- 
maire an  IV. 

162.  —  3  arpents  12  perches  de  terre,  affermés  à  la  veuve 
Jacques  Guitton,  provenant  de  la  Fabrique  de  Cornant,  estimés 
10*  de  revenu  et  en  principal  200*.  —  hnchérisseiirs  :  P.  Chamil- 
lard,  J.  Gressin,  laboureurs,  à  Cornant.  —  Adj.  SOG"*  à  P.  Coquille, 
laboureur,  à  Collemiers. 

Paiements  de  ce  lot  et  du  suivant,  adjugés  l'un  et  l'autre  à  P.  Coquille,  moyennant 
la  somme  totale  de  710*  ;  71*  le  7  messidor  an  II,  —  674*  le  18  messidor  an  III. 

163.  —  3  arpents  de  terre,  affermés  à  la  veuve  Jacq.  Guitton, 
provenant  de  la  Fabrique  de  Cornant,  estimés  10*  de  revenu  et 
en  principal  200*.  —  Enchérisseurs  :  P.  Chamillard,  J.  Gressin, 
laboureur,  à  Cornant;  J.  Gougé,  gendarme,  à  Sens.  —  Adj.  410*  à 
Pierre  Coquille,  laboureur,  à  Collemiers. 

Paiements  :  voir  supra,  n"  16:2. 

23  frimaire  an  III. 

164.  —  Demi-arpent  de  terre  et  un  quartier  et  demi  de  vigne, 
provenant  de  la  Cure  de  Cornant,  estimé  10*  de  revenu  et  en 
principal  800*.  —  Soumission:  du  16  mars  1791,  par  Claude  Mau- 
roux,  manouvrier,  à  Cornant,  au  prix  de  60*.  —  Adj.  1.500"  à 
Franc.  Brissot,  pour  lui  et  pour  Jacq.  Sajon  et  J.  Gressin,  tous 
laboureurs  à  Cornant,  chacun  pour  un  tiers. 

Paiements  :  150*  le  19  pluviôse  an  III.  —  1.409*  pour  solde  le  9  brumaire  an  IV. 


•)0'> 
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COURCEAUX 


Supeificie  :  975  liiH-tares.  —  Mesure  locale  :  ixTclie  de  18  pieds. 


Religieuses  de  Traîne! 

Abbaye  de  St-Jean  de  Sens 

Abbaye  de  St-Gei-main-des-Prés 

Mission  de  Versailles 

Chapitre  de  Sens 

Chapitre  de  Troyes 

Cure 

Fabrique 

Total .  . . 


177  » 

ÔO  » 

4  » 

36  » 

41  » 

28  » 

49  75 

,')()  » 


435  75 


«  Le  blé  est 
runi((ue  pro- 
(1  lu- 1  i  0  û  de 
celte  paroisse 
où  il  n'y  a  ni 
bois,  ni  prés, 
presque  point 
de  vignes.  » 

{Cahiers  du 
bailliage  de 
Sens,  p.  161). 


lîiens  de  1''  origine  :  148  hect.  1550. 

Dîmes.  —  «  La  dîme  se  perçoit  génëralenient  à  la  10'.  Elle  appar- 
tient au  Chapitre  de  Bray,  aux  religieux  de  Vauluisant,  à  ceux  de 
Saint-Germain-des-Prés  et  autres;  le  curé  a  un  canton  qui  lui  est 
abandonné  pour  le  remplir  d'une  portion  congrue.  Il  y  a  quelques 
cantons  dans  la  paroisse  qui  sont  exempts  de  dîmes,  mais  qui  sont 
chargés  en  place  d'un  bicliet  et  quelques-uns  d'un  bichet  et  demi, 
mesure  de  Sens  pesant  3()  livres,  sur  la  moitié  de  leurs  productions, 
par  chaque  arpent.  »  {Cahiers  du  baill.  de  Sens,  p.  162i. 

Par  bail  devant  Colmet,  notaire  à  Bray,  le  Chapitre  de  i^ray  aller- 
niait  à  Jean  Lupien  et  Ktienne  Cliauinont,  labouieurs  à  (-ourceaux, 
les  5  dix-neuvièmes  lui  ai)partenant  de  la  dîme  à  percevoir  à  la  K)*^ 
sur  le  territoire  de  Courceaux,  moyennant  60  boisseaux  de  froment, 
mesure  de  Bray,  et  une  paire  de  chapons  pai-  an  fAf/irnmt.  de  Intux, 
n"  153). 

Par  bail  du  4  juillet  1784,  devant  llémard.  notaire  à  Villeneuve- 
r.\rchevc(iue,    les     religieux    de    Vauluisant    allermaient    à    Ktienne 
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Chauniont  et  Antoine  Pouthé,  laboureurs  à  ('.ourceaux,  les  4  dix- 
neuvièmes  leur  appartenant  de  la  dîme  a  percevoir  à  la  16'-  sui-  le 
territoire  de  Courceaux,  moyennant  260*  par  an  ilbid.,  w  163 1. 

Par  bail  du  27  juin  1786,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  le  (irand 
Séminaire  de  Sens  allermait  à  (Claude  Legrand  et  I^tienne  Poulain, 
laboureurs  à  Courceaux,  «  les  droits  de  terragc  et  cbampart  dans  les 
climats  de  Charmoy  et  de  Champrabault  »,  au  finage  de  Courceaux,  et 
les  dimes  au  climat  de  Courroy,  moyennant  230*  et  2  chapons  par  an 
(Affirmât,  de  baux,  n"  166i. 

Kn  outre  l'abbaye  de  Saint-Germain-des-Prés,  à  Paris,  et  les  reli- 
gieuses de  la  Madeleine  de  Traînel,  possédaient  des  portions  de 
dîmes,  afiermées  avec  des  terres  (voir  iiifra,  n"**  170  et  165i  et  le  Cha- 
pitre de  Sens  des  droits  de  champart  (voir  infra,  n"  167). 


Ventes  par  le  District 

2i  septembre  il9i. 

165.  —  La  ferme  de  Courceaux,  avec  177  arpents  de  terre  en 
une  pièce,  affermée  avec  des  dîmes  à  Claude  Legrand,  moyennant 
1.800".  dont  100*  pour  les  dîmes,  provenant  des  religieuses  de  la 
Madkleine  de  Traînel,  estimée  31.186^.  —  Soumission  :  du  25 
février  1791,  par  Nicolas  Jarry,  avoué  à  Sens,  au  prix  d'estima- 
tion. —  Enchérisseurs  :  Meure,  greffier  du  tribunal  du  district  de 
Sens;  Poulain.  Millet,  Edme  Chenault,  Chaumont,  laboureurs,  à 
Courceaux;  J.-L.  Roger,  laboureur,  au  Plessis-du-Mée.  —  Adj. 
64.100"  à  Antoine  Savourât,  laboureur,  à  Vertilly;  Savinien 
Legrand,  laboureur,  à  Courceaux,  chacun  pour  un  quart,  et 
Etienne-Amable  Thénard,  laboureur,  à  la  Louptière  (Aube),  pour 
la  moitié. 

166.  —  50  arpents  de  terre,  affermés  à  Edme  Chenault, 
moyennant  300^  en  argent,  25  bichets  de  froment  et  2  paires  de 
chapons,  provenant  de  I'Abbaye  de  Saint-jean-lès-Sens,  estimés 
6.300".  —  Soumission:  du  18  juillet  1791,  par  le  fermier,  au  prix 
d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Guillemard,  libraire;  H. -Marc 
Desmaisons,  accusateur  j)ub]ic,  à  Sens  ;  Cli.  Savary,  curé  de 
Grange-le-Bocage.  —  Adj.  12.400"  à  Ant.  Luvt,  homme  de  loi, 
à  Sens. 

167.  —  41  arpents  de  terre,  dont  30  en  une  seule  pièce,  affer- 
més à  la  veuve  Et.  Millet,  provenant  du  Chapitre  de  Sens, 
estimés  4.000".   —    EncJiérisseurs  :  P.    Chercliedieu,   bourgeois,  à 
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Sens;  L.  Germain,  épicier,  à  Xailly.  —  .4^/.  10.20U'  à  Marguerite 
Legraîid.  veuve  VA.  Chaumont,  de  Courceaux. 

Outre  les  terres  ci-dessus,  par  bail  du  28  avril  1784,  devant 
Martin,  notai  le  à  Sens,  le  Cdiapitre  aflerniait  à  la  veuve  Mil  lot  des 
droits  de  chanipart,  à  percevoir  sur  une  pièce  de  terre  de  119 
arpents,  le  tout  moyennant  50  bichets  de  froment,  50  bichets  de 
seigle,  50^  en  argent  et  une  paire  de  poulardes  {Affirmât,  de  baux 
n°  1731. 


2S  septembre  1791. 

168.  —  49  arpents  de  terre,  à  la  réserve  d'un  demi-arpent  pour 
le  jardin  du  curé,  provenant  de  la  Cure  de  Courceaux,  affermés 
à  Savinien  Legrand,  moyennant  400*,  estimés  15.000*  —  Soiiinis- 
sion:  du  18  juillet  1791,  par  Edme  Chenault,  laboureur,  à  Cour- 
ceaux, au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs:  A.-V.  Cave,  ancien 
notaire,  Luyt,  avoué,  à  Sens;  Savinien  Legrand,  laboureur,  à 
Courceaux.  Adj.  20.400  à  Jean  Chaumont,  Edme  Chenault, 
Ant.-PouTHÉ  et  Ant.  Mh.let,  laboureurs,  à  Courceaux. 


169.  —  28  arpents  de  terre,  sous-affermés  à  Ant.  Millet, 
moyennant  200" et  une  paire  de  chapons, provenant  du  Chaphre 
de  Troyes,  estimés  4.000*.  —  Soumission  :  du  18  juillet  1791,  par 
Edme  Chenault,  cultivateur,  à  Courceaux,  au  prix  d'estimation. 
—  Enchérissenrs  :  Bourbon,  marchand,  Luyt  père,  avoué.  Fouet, 
officier  municipal,  à  Sens;  Savinien  Legrand,  laboureur,  à 
Courceaux.  —  Adj.  7.300*  à  Phil.-Honoré  Briois,  laboureur,  à 
Vertilly. 

170.  —  4  arpents  de  terre,  en  une  pièce,  provenant  de 
I'Abbave  de  Saint-Germain-des-Prés,  estimés  600*.  —  Enchéris- 
seurs.  Ph.-Hon.  lîriois,  laboureur,  à  Vertilly;  Edme  Chenault, 
laboureur,  à  Courceaux,  fermier  desdites  terres.  —  Adj.  1.500"  à 
Ant.  LuvT  fils,  homme  de  loi,  à  Sens. 

Ces  terres  étaient  sousairerniées  par  Kdnie  .Martin  et  Louis 
Auger,  de  Villuis,  fermiers  de  l'abbaye  de  Saint-tîcrmain-des- 
Prés,  à  Edme  Chenault,  avec  les  «  grosses,  menues  et  vertes 
dîmes  à  percevoir  à  la  16'  sur  les  cantons  de  Mittaut  et  Virevaux  », 
et  une  rente  de  21  bichets  de  froment,  moyennant  300*  ^ Affirma- 
tions de  Ikui.w  IV  1()5». 

Paieniriit  :  L-llKC  iHiur  solde  !<'  7  o(l(il)re  IT'.ll. 
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ô  fructidor  an  III. 

171.  —  36  arpents  de  terre,  provenant  de  la  Conc.rkgation  de 
La  Mission  de  Vkusaillks,  tenus  par  la  veuve  Charles  Legrand, 
moyennant  360*  et  2  paires  de  poulets,  estimés  32.400*.  — 
Enchérisseurs:  Louis  Boulley,  secrétaire  adjoint  du  district; 
Perrin,  marchand,  à  Bray;  Jean  Doré.  Douine,  propriétaires,  à 
Sens;  Eliaux,  bourgeois,  à  Sergines,  administrateur  du  district.  — 
Adj.  193.000^  à  Savinien  Legrand,  cultivateur,  à  Courceaux. 

Paiements  :  1-2.000*  le  8  Iriictidor  an  III,  —  -20.400+^  le  16  vendémiaire.  —  160.600'^ 
pour  solde  le  4  frimaire  an  IV. 

172.  —  50  arpents  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Courceaux,  tenus  par  Louis  Chaumont,  moyennant  539",  estimés 
50.475~.  —  Enchérisseurs  :  Savinien  Legrand,  cultivateur,  à  Cour- 
ceaux; Perrin,  marchand,  à  lîray  ;  Douine,  i)ropriétaire;  Pelée, 
homme  de  loi,  à  Sens.  —  Adj.  288.000"  à  François-Adrien  Pierre, 
■négociant,  à  Paris. 

Paiements  :  50.475+*^  le  ô'  jour  complémentaire  an  III.  en  assignats,  —  79.304*  le 
"23  nivôse  anIY,  en  une  rescription  de  la  Trésorerie  nationale  du  17  nivôse,  —  79.175* 
le  5  pluviôse  an  V,  dont  6.925*  en  assignats  et  72.250*  en  une  rescription  de  la 
Trésorerie  nationale  du  3  pluviôse,  —  79.713*  pour  solde  le  1"  floréal  an  IV,  en  une 
rescription  de  la  Trésorerie  du  24  germinal. 

1^^  jour  complémentaire  an  III. 

173.  —  50  perches  de  terre,  provenant  de  la  Cure  de  Cour- 
ceaux, estimés  375".  —  Soumission  :  du  21  prairial  an  II,  par 
Etienne  Juillet,  manouvrier,  au  prix  de  150*.  —  Enchérisseurs: 
Et.  Poitevin.  Fr.-Bonav.  Tronc,  propriétaires,  à  Sens;  Letendre, 
cultivateur,  à  Màlay-le-Grand;  Bougault^  Etienne  Juillet,  manou- 
vrier, à  Courceaux.  —  Adj.  10.100*  à  Savinien  Legrand,  cultiva- 
teur, à  Courceaux. 

Paiements  :  2.000*  le  26  vendémiaire,  —  8.100*  pour  solde  le  4  frimaire  an  IV. 


Vente  par  le  Département 

24  messidor  an  IV. 

—  1  quartier  de  terre,  provenant  de  la  Cure  de  Courceaux, 
vendu  avec  le  presbytère  de  Vertilly  (voir  n"  2102). 
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Siii)eiti(ie  :  -i.'.IS!)  hectares.  —  Mesure  l(ic;ile  :  pcj-ilie  de  -2i)  pieds. 


PUOYKNANCK 


TERRES 
«arpents» 


PRES 
larpentsi 


VIGNES 

larjjentsi 


VENDUS    Ml^\^:Ml^s 

(arpentsi        ar|)ents» 


Abb.  dt' Vauluisant 

GuredeC-ourgenay 

Fabrique  de  (".our- 
fîeiiay 


Total 


2218  ôO(') 
38     » 


2258  95 


155  25 


158  25 


13  50 


23  50     i887h.44<2) 

el  43  h.  C3 


13  50  23  50     i887  h.  44 

et  43  h.  63  1 


Biens  de  1"  origine  :  l.y(>5  hect.  1079. 
Hiens  vendus  :  1.077  hect.  9679. 

Di.MKs  ET  J)ii()ns  SEUiXEiuiAUX.  -  Les  (limes  et  les  dioits  seigneu 
liaux  appartiennent  à  Fabbé  de  VauJuisant  (voir  iiifra,  iv  200)  et 
(lahiers  du  haill.  de  Sens,  p.  440).  Le  22  févriei-  1791,  les  cens  en  argent 
sur  le  linage  de  (Lourgenay  étaient  soumissionnés  à  1.410^,  les  cens 
en  nature  à  39.525^  et  les  droits  de  lods  et  ventes  à  774  "  (Arch. 
Yonne,  Q  131,  n'^  309 1. 


Ventes  par  le  District 

.')]  décembre  l/ilO. 

174.  —  I.a  (Vniie  de  la  l)assc-c()ur  de  \'auliiisant,  avec  474 
arpents  de  terre  et  10  arpents  de  pré,  [)ro venant  de  IAfjhavk  dk 
Vaiiai.sant,    ieniie    par    Hul)eit    Hardy,    moyennant    1.100'   en 


i||  (>  cliillVe  coiiiliiriid  les  (il)  ai|ieiils  |Mis  par"  rciiclns  de  ralil>Mye.  les  Icniies  el 
cours  »  (voir  Cahiers  du  Ixtill.  de  Sens,  p.   i'iiji. 

l-2f  Kii  1788,  le  Bincau  iiilerinédiaire  de  Sens  iiidiiiuail  l.iOU  arpents  de  bois  sur  le 
liiiajre  de  (Jouivenay  (voir  Cahifis  du  Ixdll.  de  Sens.  p.  4iO(  et  l&î  arpenls  sur  eelui 
di-  Lailly  iihid.,  p.  i")0).  Ces  boi.s  eonstif lient  l'aeluelle  rorêt  domaniale  de  Vauluisant, 
dune  superficie  de  I.80O  hectares  ii  ares,  Knviron  deux  tier-s  de  cette  forêt  se 
triHivi-nt  doue  sur  le  (inajre  de  (Joiir<,'enay;  muis  avons  lixé  à  887  hectares  ii  ares 
la  partie  sur  Coiir<renay  el  à  ii.')  hectares  la  pailie  sur  Lailly. 
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argent,  171)  bichels  de  froment,  330  l)ichets  de  seigle,  100  bicliets 
d'avoine,  50  bicliets  d'orge,  12  bicbets  de  noix,  un  quarteron  de 
giiiis,  un  pain  de  sucre  de  6  livres  et  deux  journées  de  charroi 
par  an,  estimée,  d'après  les  baux,  35.00(F.  —  SoiimissioiiH  :  les 
mêmes  qu'à  l'article  suivant.  —  Enchérisseurs  :  Jean-Louis 
Simonnet,  fermier,  de  Beaulieu;  Haudry,  maître  particulier  des 
eaux  et  forêts;  Fr.-(>1.  Cliambure,  bourgeois;  Piene-.I.-lîapt. 
Layné.  élai)ior;  lùlme  (>ornisset,  tanneur,  à  Sens;  Nie.  Rayé,  de 
Villeneuve-FArchevêcpie;  Hardouin  Epoigny,  administrateur  du 
district;  Claude  (iallien,  géomètre,  à  Courgenay.  —  Adj.  70.500^, 
après  3  feux,  à  CI.-Fr.-.Iean  Iîahox  des  Bordks,  greffier  en  chef 
de  la  Cour  des  Aides,  à  Paris. 

P;iieiiient.s  :  TO.ôUU*'  le  "20  juillet  1791.  savoir  1Ô.500"  en  assignats  et  55.000*  «  eu 
une  reconnaissance  provisoire  cl'ol'ticc  du  judicatnre  signée  Dufresne  Saint-Léon  ». 
Reste  dû.  au  oO  frimaire  an  XI,  en  exécution  de  la  loi  du  4  thermidor  an  XI  :  702  fr.  29 
pour  les  intérêts  de  la  somme  de  70.500'^  du  îjl  décembre  1790  au  20  juillet  1791  et 
les  intérêts  île  ces  intérêts  depuis  le  20  juillet  17!M  jus((u'au  30  frimaire  an  XI. 

175.  —  La  ferme  de  Beaulieu,  avec  3ô0  arpents  de  terre  et 
50  arpents  de  pré,  provenant  de  I'Abbaye  de  Vauluisant,  tenue 
par  Jean-Louis  Simonnet,  moyennant  2.800*  en  argent,  100 
bicliets  de  froment  et  100  bicliets  de  seigle,  estimée,  d'après  les 
baux,  56.000*.  —  Soiinnssions  :  du  7  novembre  1790,  par  Glaude- 

^_     Guillaume  Beaupréau,  chirurgien,  à  Paris;  du  28  novembre  1790, 
K    par  Henri  Villiers,  président  du  district  de  Sens,  cultivateur  à 
K    Bagneaux,  au  prix    d'estimation.    —  Enchérisseurs  :  Jean-Louis 
^    Simonnet,   fe.'mier,   de  Beaulieu;  Baudry,   maître   des  eaux  et 
forêts;  ^Antoine  Villiers,  laboureur  et  marchand  de  bois,  à  Cour- 
genay; Edme  Cornisset,  tanneur,  à  Sens.  —  Adj.  91.500*,  après 
4  feux,  à  François  Blanchet,  ancien  élu  en  l'élection  de  Sens, 
demeurant    à    ^'illeneuve-^Archevèque,    agissant    pour    Barbe 
Heusey  de  Tranqueville,  veuve  Roblix,  de  Villeneuve-l'Arche- 
vêque. 

176.  —  La  ferme  de  la  Singerie,  avec  392  arpents  de  terre 
(dont  281  en  une  pièce)  et  12  arpents  de  pré,  exempts  de  dîmes  et 
censives,  provenant  de  I'Abbaye  de  "Vauluisant,  tenue  par  Martin 
Boudier,  moyennant  900*  en  argent,  130  bicliets  de  froment,  145 
bicliets  de  seigle,  160  bicliets  d'avoine,  un  demi-cent  de  bottes  de 
paille,  un  quarteron  de  gluis  et  une  paire  de  chapons,  estimée, 
d'après  les  baux,  25.830*.  —  Soumissions:  les  mêmes  qu'à  l'art, 
précédent.  —  Enchérisseurs:  Louis  Buttet,  meunier,  à  Villeneuve- 
l'Archevêque;  Etienne  Chaussefoin,  bourgeois,  à  Sens;  Antoine 
Villiers,  laboureur,  à  Courgenay;  François  Blanchet,  ancien  élu 
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en  réleclion  de  Sens.  —  Adj.  Ô5.400",  après  -1  feux,  à  Louis  \'au- 
doux,  laboureur,  à  Etigny,  pour  le  compte  de  Henri-Marie 
ViLi.iEUS,  cultivateur,  à  Bagneaux,  président  du  district  de  Sens. 
—  Cessionnaires  par  actes  des  18  et  30  germinal  an  II,  devant 
Solas,  notaire  :  Bernard  Duplan,  ex-administrateur  du  départe- 
ment, entrepreneur,  à  Villencuve-l'Archevêque,  et  François 
BuRON,  à  Paris. 

Paiements  :  0.496'*  assignats  et  15'2'^  argent  le  15  iéviier  1791.  —  3.000*'  le  -13  mai 
1792,  —  7.000^*  le  5  février  1793,  —  !20.000tt,  en  une  rescription  de  la  Trésoreiie 
nationale  du  4  thermidor,  le  11  thermidor  an  11,  —  21.19:2^'^  le  27  pluviôse.  —  0.765^*^ 
le  16  thermidor  an  III. 

177.  —  La  ferme  de  Putigny,  avec  36CI  arpents  de  terre  et 
5  arpents  de  pré,  provenant  de  I'Ahhaye  de  Vauluisant,  tenue 
par  François  Marteau,  moyennant  600*  en  argent,  100  bichets  de 
froment,  ICO  bichets  de  seigle,  250  bichets  d'avoine,  8  bichets  de 
noix  et  6  chapons  par  an,  estimée,  d'après  les  baux,  19.389^.  — 
Soumissions  :  du  7  novembre  1790,  par  Cl.-Guill.  Beaupréau, 
chirurgien,  à  Paris;  du  28  novembre  1790,  par. Henri  Villiers, 
cultivateur,  à  Bagneaux;  du  2  décembre  1790,  par  Claude  Gres- 
sin, bourgeois,  de  Paris,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  : 
Nicolas  Lépagnol,  laboureur,  à  Granchettes;  Edme-Bernard 
Duplan,  entrepreneur,  à  Villeneuve  l'Archevêque;  Baudry,  maître 
des  eaux  et  forêts,  à  Sens;  Boulard,  drapier,  à  Villeneuve-l'Ar- 
chevêque.  —  Adj.  40.300*,  après  3  feux,  à  Claude-François 
Chambure,  bourgeois,  à  Sens. 

15  avril  1791. 

178.  —  Les  bâtiments  claustraux  de  la  ci-devant  Abraye  dk 
Vauluisant,  estimés  par  experts  20.000*.  —  Sonmis.^ions  :  du  29 
décembre  1790,  par  Hardouin  Epoigny,  administrateur  du  dis- 
trict; du  25  mars  1791,  par  Ange-François  Epoigny,  chef  du 
bureau  des  impositions  à  l'administration  du  district,  au  prix 
d'estimation.  —  Adj.  63.600*  à  Claude-François-Jean  Baron  des 
Bordes,  greffier  en  chef  de  la  Cour  des  Aides,  à  Paris. 

Paiements  de  ce  lot  et  des  lots  n""  184  et  191,  adjugés  au  sieur  Baron  des  Bordes,  et 
du  lot  n"  7ÔG,  sur  Lailly,  rétrocédé  audit  Baron,  le  tout  moyennant  la  somme  totale  de 
84.875^:  7.525^  le  21  novembre  1791,  en  un  récépissé  de  la  Caisse  de  l'E.xtiaordi- 
naire,  —  1.500+^  le  8  octobre  1791,  —  2.150»^  le  10  novembre,  —63.600+^  le  12  novem- 
bre 1791,  —  5.320^  le  13  août  1793,  —  3.241-»  le  9  prairial  an  III,  en  une  re-scripiiou 
de  la  Trésorerie  nationale,  —  4.455^  le  12  messidor,  —  1.173*  le  25  messidor  an  III, 
en  une  rescription  de  la  Trésorerie. 

179.  —  8  arpents  de  terre,  provenant  de  I'Abbave  de  Vaului- 
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SANT,  estimés  par  experts  400^\  —  AdJ.   1.000""  à   Jean-Jacques 
Hi.AcguK,  meunier,  à  Courgenay. 

180.  —  8  arpenls  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  par 
experts  1.600".  —  Adj.  3.050''  à  Henri-Marie  Villikhs,  cultivateur, 
à  Hagneaux,  président  du  district  de  Sens. 

181.  —  13  arpents  de  terre,  lieu  dit  la  Terre  de  l'Etang, 
exploités  par  les  Religieux  de  \'aull"isant,  estimés  par  experts 
2.600*.  —  Soumission  :  du  21  octol)re  1790,  par  Jean-Louis  Bréard, 
cultivateur,  à  Courgenay,  au  prix  de  3.000*.  —  Adj.  5.650*  à 
Nicolas  Huoï,  de  Villeneuve-rArchevéque. 

Paiements  :  1.000*  le  4  mai,  —  1.654^  10  .s.  le  14  mai  1791,  —  1.288^  le  31 
mars  1702.  etc. 

182.  —  17  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  par 
experts  3.400*.  —  Adj.  8.525*  à  Jean-Louis  Simoxxet,  fermier,  de 
Beaulieu,  et  Antoine  Villiers,  cultivateur,  à  Courgenay. 

183.  —  12  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  par 
experts  2.400*.  —  Adj.  5.225*  à  Jean-Louis  Simonnet,  fermier,  de 
Beaulieu,  et  autres. 

184.  —  6  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  par 
experts  1.500*  —  Adj.  3.650*  à  Claude-Franc.- Jean  Baron  des 
BoRDE.^,  greffier  en  chef  de  la  Cour  des  Aides,  à  Paris. 

Paiements  :  1.500^  le  3  octobre  1791,  —  2.150*  pour  solde  le  10  novembre  1791 
(voir  supra,  n"  178i. 

185.  —  12  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  par 
experts  720".  —  Adj.  1.800*  à  Jean-Louis  Bréard,  cultivateur,  à 
Courgenay. 

Paieinenis  :  404"  10  s.  le  14  mai  1791.  —  400*  le  22  juin  1791,  etc. 

186.  —  7  arpents  et  demi  de  vigne,  lieu  dit  la  Plante,  exploités 
directement  par  les  ci-devant  religieux  de  I'Abhaye  de  Vaului- 
SANT,  estimés  par  experts  2.950*.  —  Soumission:  du  12  février 
1791,  i^ar  Henri-Marie  Villiers,  cultivateur,  à  lîagneaux,  ])résident 
du    district,  au    prix    de    1.050*.   —  Adj.  6.250*  à   Jean-Charles 

VlLLIEi^S. 

187.  —  6  arpents  de  vigne,  lieu  dit  la  Crande  Vigne,  exploités 
directement  par  les  ci-devant  religieux  de  TArraye  de  Vaueui- 
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SANT,  estimés  par  experts  2.250^.  —  Soiiuiission  :  du  12  février 
1791,  par  le  futur  adjudicataire,  au  i)rix  de  900^  —  Adj.  5.10(r  à 
François  Bi^anchkt,  ancien  élu  en  l'élection  de  Sens,  demeui-ant  à 
Villeneuve-rArchevèque,  tant  pour  lui  que  pour  Henri-Marie 
ViLLiEHS,  cultivateur,  à  Bagneaux,  président  du  district. 

PaiciiU'iits  :  p.-ir  lilaiiclict.  '2.ÔÔII'  pour  solde  de  sa  iiKÙlir.  Ir  8  si'pti'iiihrc  17!)  I. 

i88.  —  13  arpents  de  bois,  en  -4  pièces,  provenant  de  l'AiiiiAYK 
DE  \'al'llksant,  estimés  par  experts  l.()40^^  —  Adj.  2.100"  à 
Cl.-Fr.-.Iean  Baron  dks  Boudes,  tant  pour  lui  que  pour  Henri- 
Marie  ViLLIKIÎS. 

l'aiciiH'iit.s  de  ce  lot  et  de.s  deux  suivants  (a""  189  et  1901,  adjugés  aux  sieurs  Baron 
des  Bordes  et  Villiers,  moyennant  la  somme  totale  de  ;}.180*^  :  055^  le  l*"""  juin.  — 
1.590^'  le  tll  novembre  1791.  —  I.IOG"  pour  solde  le  iS  octobre  1793. 

189.  —  10  arpents  de  bois,  lieu  dit  le  Beauvais,  de  même  pro- 
venance, estimés  par  experts  600*.  —  Adj.  1.000''  à  Cl.-Fr.-.Iean 
Bamox  dks  Bordks. 

l'aieinenls  ;  voir  sii/tra.  n"  188. 

190.  —  50  percbes  de  l)ois,  de  même  provenance,  estimées  par 
experts  40*.  —  Adj.  80"  à  Cl.-F'r.-Jean  Baron  des  Bordes,  tant 
pour  lui  que  pour  Henri-Marie  Villiers,  chacun  pour  moitié. 

Painnents  :  \m\siijir<i.  n"  IS8. 

191.  —  Le  moulin  de  la  basse-cour  de  Vauluisant,  avec  3 
arpents  de  pré  et  9  arpents  de  terre,  de  même  provenance, 
affermé  à  Pierre  lii'.lot,  estimé,  d'après  les  baux,  4.83(V.  —  Sou- 
mission :  du  29  décembre  1790,  par  Hardouin  Fpoigny,  adminis- 
trateur du  district,  au  prix  d'estimation.  —  Adj.  10.100*  à 
Cl.-Fr.-.Iean  Baiîon  des  B<)Mdi:s. 

Suivant  le  bail  |)assé  audit  liillot  par  lesdits  religieux,  devant 
Héniard,  notaire  à  Villeneuve-rArchevèque,  ledit  Billot  tenait, 
avec  le  moulin,  'A  arpents  de  pré,  en  une  pièce,  et  9  arpents  de 
terre,  «  à  la  charf^e  d'entretenir  à  ses  frais  tous  les  bois  lournans 
et  travaillans  dudit  moulin,  tant  dans  l'eau  ([ue  iiors  de  l'eau; 
de  façonner  et  employer  tous  les  bois  neufs,  néeessaii"es  aux 
réparations  dudit  moulin,  (|ui  seront  tournis  par  le,s  bailleurs, 
ainsi  que  les  meules;  de  payer,  pour  la  diminution  desdites 
meules,  .'{*'  par  an,  et  de  curer  et  nettoyer  le  rup  du  moulin, 
depuis  l'endroit  appelé  les  .Vulncs  de  C-ourgenay  juscpi'au  dessus 
(le  la  roue,  et  au-dessous  de  la  roue  jusfpi'aux  murailles  du  jardin 
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tics  religieux,  et  inoyeiinant  100'  en  argent  »  et  un  pain  de  sucre 
(lu  poids  de  fi  livres  fAfJirnuttions  de  hau.w  n"  195l. 

I'.iIi'IIIi'mIs  :  voir  sii/iin.  ii"  178. 

192.  —  17  arpents  de  pré,  en  une  pièce,  lieu  dit  le  Grand 
Ktang,  exploités  par  les  religieux  de  la  ci-devant  Ahiîavk  dk 
N'aitaisant,  estimés  par  experts  10.200".  —  Enchérisseurs  :  Pierre 
Layné.  étapier;  Guyot.  vérificateur  des  aides;  Charpillon.  mar- 
cliantl  de  bois,  à  Sens;  Pigalle,  de  Villeneuve-l'Archevèque.  — 
Adj.  21.900    à  (^l.-Fr.-Jean  Bahox  de.s  Bordes. 

Paiements  de  ce  lot  et  tles  deux  suivants  lu"  19o  et  194l,  adjugés  tous  les  trois  au 
sieur  Baron  des  Hordes,  moyennant  la  somme  totale  de  .50.'200"^  :  :24.885^  le  4  octobre 
1791.  en  un  riH-épissé  du  trésorier  de  la  Caisse  de  l'Extraordinaire,  —  iî.OOO^  le  21 
novembre  1791.  —  8.758 ♦^  le  9  i)rairial  au  111.  -  18.8-26^  le  '25  messidor  au  III,  en 
une  resriiptiou  de  la  Trésorerie  du  15  messidor,  —  1.457^  le  3'  jour  complémentaire 
;in  m.  —  j)r)m('  pour  anticipation  de  paiements,  1.168". 

193.  —  19  arpents  de  pré,  lieu  dit  le  Grand  Etang,  provenant 
de  rAHiîAYi-:  de  Vauluisant,  estimés  4.500\  —  Enchérisseurs  : 
Pigalle,  de  \'illeneuve-rArchevèque;  Blacque.  de  Courgenay  ; 
Jean  Tricher,  laboureur,  maire  de  Courgenay.  —  Adj.  13.100"  à 
Cl.-Fr.-Jean  B.vron  dp:s  Bordes. 

Paiements  :  voir  supra,  n"  19-2. 

194.  —  9  arpents  et  demi  de  pré,  lieu  dit  le  Petit  Etang,  pro- 
venant de  la  ci-devant  Arbave  de  Vauluisant,  estimés  par 
experts  7.200".  —  £'/ïc7iéri.'>.se«rs:  Claude  Gallien,  géomètre;  Jean 
Tricher,  laboureur,  à  Courgenay;  Boulard,  drapier,  à  Villeneuve- 
rArchevècjue;  Claude-François  Chambure,  bourgeois,  à  Sens. 
—  Adj.  15.200"  à  Cl.-Fr.-Jean  Baron  des  Bordes. 

Paiements  :  voir  supra.  n°  19-2. 

195.  —  17  arpents  de  pré,  lieu  dit  le  Petit  Etang  (1),  provenant 
de  IAbbaye  de  Vauluisant,  estimés  8.500".  —  Adj.  13.500*  à  Jean 
Tricher,  maire  de  Courgenay,  agissant  pour  lui  et  pour  Antoine 
ViLLiERS,  Claude  Gallien,  Marie  Brat,  Jean-Pierre  Brat,  Louis- 
Antoine  JoRRY,  J.-L.  Bréard,  J.  Boudier,  Urbain  Adam,  Jean 
Pellerin,  Jean-Bapt.  Tricher,  Jean- Louis  Simonnet,  laboureurs; 
Louis  Petit,  curé;  Jean  Brat,  sabotier;  Jean-Jacques  Blacque, 
meunier. 


(il  Arpentage  ayant  été  fait  de  ce  lot,  il  se  trouva,  par  ijrocés-verbal  du  14  mai 
1791,  monter  à  18  arpents  5  perches  (Comptes  du  receveur). 
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.5  nidi  1792. 

196.  —  Le  moulin  ci-devant  banal,  avec  15  arpents  déterre 
et  2  arpents  1  (juarlier  de  pré,  à  la  charge  de  servir  au  meunier 
J.-Jacq.  Blacque  une  indemnité  de  400*  pour  la  suppression  de 
la  banalité,  provenant  de  l'AnHAVE  de  Vauluisant,  estimé 
6.500"".  —  Soumissions:  du  18  février  1791,  par  Antoine  Laurent^ 
marchand  de  bois,  à  Villeneuve-l'Archevêque;  du  12  avril  1792, 
par  Carteron.  avoué,  à  Sens,  au  prix  d'estimation.  —  Enchéris- 
seurs :  J.-L.  Guyot,  tripier;  Et.-Hélie  André,  avoué,  à  Sens; 
Louis-Victor-Alexandre  Pigalle,  de  Villeneuve-l'Archevêque;  P. 
Rover,  de  Courgenay.  —  Adj.  21.000""  à  Pierre-Nicolas  Blin, 
tanneur,  à  Sens. 

Par  bail  du  27  octobie  1787,  devant  Iléniard,  notaire  à  Ville- 
neuve-l'Archevêque, Claude  (iallien,  réf^isseur  des  biens  de  la 
mense  abbatiale  de  Vauluisant,  aflermait  à  Jean-Jacq.  Blacque 
ledit  moulin  et  ses  dépendances,  «  à  la  charge  de  l'entretenir 
en  bon  allage,  d'employer  et  faire  placer  à  ses  frais  tous  les 
bois  neufs  qu'il  conviendra  mettre  audit  moulin,  lesquels  seront 

fournis  par  lesdits  religieux  et  à  leurs  frais; de  payer  chacun 

an  auxdits  religieux,  pour  la  diminution  des  meules,  la  somme 
de  3*,  et  moyennant  900*  de  loyer,  un  pain  de  sucre  du  poids, 
de  6  livres  et  3  paires  de  canards,  et  encore  à  la  charge  de 
faire  moudre  chacun  an  gratis  le  grain  nécessaire  à  la  consom- 
mation de  la  maison  dudit  Gallien  ». 

Paiements  :  6.322^'  le  15  juin  1792,  —  6.972"  le  6  mai,  —  2.:il:{^  le  17  .soptenibre,  — 
6,312'"^  j)our  solde  le  19  septembre  1793. 

.)  fructidor  an  III. 

197.  —  3  arpents  de  pré,  lieu  dit  le  Moulin  de  Pouy,  provenant 
de  I'Abuaye  de  Vauluisant,  affermés  à  Jérôme  Leclerc,  estimés 
11.250". —  Soumission:  du  14  décembre  1790,  par  Antoine  Vil- 
liers,  marchand  de  bois,  à  Courgenay,  à  1.000*.  —  Enchérisseurs  : 
J.-Jacq.  Blacque,  meunier,  à  Courgenay;  Antoine  Villiers;  Blin, 
tanneur,  à  Sens.  —  Adj.  70.000*  à  Athanase  (iarnier,  de  Sens, 
pour  le  compte  de  Jean-Jacques  Blacque,  meunier,  et  .Jean  Bmat, 
sabotier,  à  Courgenay. 

j'aiements  :  34.400"  le  27  fructidor  an  111,-— 20.000+^  le  29  lnuiiiaiiv.  -  ir,.600" 
jimir  solde  le  17  i'riiiiaire  an  IV. 

<S'  fructidor  un  III. 

198.  —  38  arpents  de  terre  et  3  arpents  de  pré,  provenant  de  la 
Fabmique  de  Couhgenav,  estimés  22.500*. —  Eiicliérisseurs  :  Henri- 
Marie  Villiers,  cultivateur,  à  Bagneaux;  Ladvoué,  huissier, 
à  Villencuve-rArchevê(jue;  Oger,  receveur  de  llCnregistrement. 


COURGKNAY  233 

à  Sens.  —  Adj.  136.000  à  Atlianase  Garnier,  marchand,  à  Sens, 
pour  le  compte  de  Jean-Louis  Simonnkt,  .I.-Bapt.-Victor  Tri- 
ciiKM,  Louis-l^rbain  Adam.  Louis  Pklij:iun,  Ktienne-Crespin 
Cauhk,  Antoine  Vilijehs,  J.-Bapt.  Pkllkiu.v,  Pierre-Louis  Simon- 
nkt, cultivateurs,  Claude-Fr.  Gallikn,  notaire  et  géomètre,  et 
J.-.I.  Blacql'E,  meunier,  à  Courgenay,  chacun  pour  un  dixième. 

l'aicments  :  12.000^  le  5""  jour  compléiiientniri'  an  III,  —  '2'2. 730  ^  le  !J  brumaire,  — 
101.270'*^  pour  solde  le  9  frimaire  au  IV. 

—  3  arpents  de  pré,  provenant  de  la  Fauiuquk  dk  Courgenay, 
estimés  n.250".  —  Soumission  :  du  21  août  1793,  par  Jean  Jacquin, 
cultivateur,  à  Courgenay,  à  2.000^'. 

Mis  en  vente  par  erreur,  lesdits  trois  arpents  ayant  été  adjugés, 
avec  les  terres  de  la  Fabrique,  le  8  fructidor  an  III  voir  n  ■  198  . 

?7  fructidor  an  III. 

199.  —  50  perches  de  pré,  provenant  de  rAHUAVK  dk  Vaului- 
SANT,  estimées  2.250'. —  I^iichériaseurs :  Llaude  Martin,  marchand; 
Baudet-Dularry,  négociant,  à  Sens;  Froment,  Jean  Brat,  sabo- 
tier, à  Courgenay.  —  Adj.  10.100"  à  Jean-Baptiste  Tricher,  culti- 
vateur, à  Courgenay,  pour  le  compte  de  Jean-Louis  Si.monnet, 
cultivateur,  à  Beaulieu,  commune  de  Courgenay. 

l'iiieiii('ut«  :  4.000^  le  9  veudémiaire,  —  4.000"^  le  14  l)nnnairp,  —  -lAOO^  j)our  solde 
le  29  i)ruruaire  an  IV. 

9  vendémiaire  an  IV. 

200.  —  La  maison  ci-devant  seigneuriale  de  Courgenay,  avec 
cour,  jardin  et  enclos,  d'une  contenance  de  2  arpents  et  demi> 
occupée  par  le  C.  Gallien;  la  ferme  du  château,  avec  les  bâtiments 
d'exploitation,  480  arpents  de  terre  et  7  arpents  de  pré  bâtard; 
le  pavillon  occupé  par  le  garde,  avec  chenil  et  vacherie;  le  tout 
provenant  de  IAbbave  de  Vaueuisant,  estimé  55.500  . —  Sonmi.s- 
.nions:  du  18  lévrier  1791,  par  Antoine  Laurent,  marchand  de 
bois,  à  \'illeneuve-rArchevèque,  pour  les  art.  196,  200  et  201,  au 
prix  d'estimation;  du  26  ventôse  an  II,  par  Bernard  Duplan, 
entrepreneur  de  travaux  publics,  à  Villencuve-rArchevèque,  au 
prix  de  22.000".  —  Enchérisseurs:  Tricher,  cultivateur,  à  Cour- 
genay; Henri-Marie  Villiers,  cultivateur,  à  Bagneaux;  Fr.-Adrien 
Pierre,  négociant,  à  Paris;  Regley,  avoué,  à  Sens.  —  Adj. 
1.278.000"  à  Louis-Michel-Eutrope  Baudet-Dulap.my,  négociant, 
à  Sens. 

Par  bail   du   28  féviier   1787,  devant  Touitat,  notaire  a   Paris, 
l'abbé   connnendataire   de  Vauluisant  all'erinait  à  C.laude  (lallien. 
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notaire  à  Courgena\  :  1  le  château  de  Cour^enay  et  jardin  en 
dépendant;  2'  les  bâtiments  de  la  ferme  y  attenante,  à  l'exception 
du  pavillon  du  garde,  avec  488  arpents  de  terre  et  8  arpents 
25  perches  de  pré.  au  finale  de  Courijenay;  3  "  les  fours  l)anau\  de 
(;ourj,'enay  et  les  9/U)  de  11)0  arpents  de  bois  taillis  dits  les  Hayes 
de  Livanne.  destinés  au  chauffage  desdits  fours;  4"  les  fosses  et 
roises  banales  de  Coux'genay  (voir  n°  201);-  5"  les  dîmes  «  sur 
1.600  arpents  de  terre,  dont  1.000  arpents  à  la  31«  gerbe  et  000  à  la 
16''  »,  et  sui-  30  arpents  de  vigne  à  la  21''  pinte,  «  en  moitié  avec  le 
curé  de  Courgenay  »;  G"  le  moulin  banal  de  (^ourgenay  (voir 
n"  196);  7"  «une  grande  chennevière  et  55  perches  de  chenne- 
vière  »;  8"  les  censives  et  rentes  en  argent  et  en  grain  de  la 
seigneurie  de  Courgenay,  les  droits  de  lods  et  ventes,  défauts  et 
amendes;  9"  les  censives  en  argent  et  en  grain,  avec  les  droits  de 
défauts  et  amendes  sur  580  arpents  situés  au  finage  de  J)om- 
l'Evèque  lAube);  10"  la  terre  de  Servins,  avec  24^  de  rente  (voir 
n"  1046);  11'  3  setiers  de  froment  de  rente  sur  le  prieuré  de 
Bagneaux  (voir  n"  1);  12"  «  les  censives  en  argent  et  en  avoine, 
avec  les  droits  de  lods  et  ventes,  sur  des  terres  situées  à  Rigny- 
le-Kerron  »;  13"  «  2  setiers  de  froment  dus  annuellement  sur  le 
prieuré  de  Villeneuvc-l'Archevèque  s^;  14"  la  portion  de  dîmes 
appartenant  au  bailleur  sur  la  paroisse  de  Dierrey-Saint-Pierre, 
diocèse  de  Troyes  »  ; 

I^e  tout  à  la  charge  :  de  payer  au  curé  de  Pailly  91)  bichets  de 
froment,  96  bichets  de  seigle  et  96  bichets  d'avoine  par  an  ;  —  au 
cui'é  de  Courgenay,  ,30^"  par  an; —  au  curé  de  Dierrey,  87^  10  s. 
par  an;  -  aux  officiers  de  la  justice  de  Courgenay,  savoir  :  au 
.bailli  et  au  lieutenant,  chacun  20^',  au  procureur  fiscal  10^  par 
an;  —  <  de  poursuivre  à  ses  frais  les  procès  criminels  qui  pour- 
raient avoir  lieu  dans  l'étendue  des  possessions  abbatiales  dudit 
Vauluisant  »  :  ^  de  payer  8^  par  an  à  l'abbaye  de  Clairvaux, 
300^  de  gages  au  garde  des  bois  de  Courgenay  et  40  '  au  garde  des 
bois  de  i.ussain,  de  faire  cuire  le  pain  du  gaide  et  nourrir  sa 
vache  annuellement;  —  d'entretenir  le  moulin,  les  «  bâtiments  du 
lot  abbatial,  les  chceurs  et  cancels  des  églises  de  Courgenay, 
Pailly  et  Dierrey-Saint-Pierre  »;  et  moyennant  9.180^  de  loyer 
par  an  1 1  . 

l'aiciiiciits  :  iN.ôdii'  If  •.)  Itniiiiaire.  —  l.lODt  j,,  ||  |,iiiiii;tii('.  —  f8.ô(X)''  lo  i  Iri- 
tnaiie.  —  18.ô(J(»'"  le  :2I  iiivâse  en  une  rcscription  tic  la  Trésoiciic  du  (i  nivôse, 
—  410.1)00^  le  -i  vt'iitô.sc  ("Il  deux  icscriptions  de  la  Titsorcrie,  des  \-l  i)luviôse 
et  1"  ventâse.  -  8i-^.()~-V  le  i')  wrniinal  an  IV,  en  trois  rescriptions  de  la  Tréso- 
rerie des  \"\  7  et  9  ^erniinal.  ftestedù  I  .()7;i  fV.  '.)(!.  «  Cotte  soninie  de  l.OT-'i  fr.  !lt)  n'a 
jin  elle  admise,  en  é;.'ard  à  l'époque  du  paveiiieiil  (|ui  es!   iiosléiienrc  à   la  date  de  la 


(1)  En  ajiuilanl  au  |»rix  du  loyer  les  cliartres  du  feiinier  en  ar^eni.  .ses  eluir;.'es  en 
nature  réduites  en  ar^'ent.  et  .ses  cliarjjes  d'entretien  fixées  appnixiuiativenieul  à  •'iDO'* 
par  an.  le  prix  t<dal  de  la  lernie  .s'élève  à  lfi.87r)''  lU  s. 
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publication  de  la  loi  du  iS  vfiitô.si'  an  IV  (liuldirc  dans  i'ïonne  le  11  ^'enniiiali.  (|ne 
jxtur  le  treulicine.  ci  55  fr.  79.  Reste  dïi  au  \■^  {renninal  an  IV,  en  valeur  d'a.ssii.mats 
1.018  lï.  11,  (|ui.  réduits  au  cours  du  j(uir  du  i)n)cè.s-verl)al  de  vente  eu  valeur  iiunir- 
raire,  valent  -29  fr.  28  ».  Intérêts  de  "29. "28  du  9  tloréal  an  IV,  jour  de  réchéance,  au 
17  nivô.se  an  VIII  :  5  fr.  80.  Reste  dû  -29,28  +  r),8(l  =  :J5.08.  Payé,  pour  solde,  en 
numéraire,  le  17  nivôse  an  VIII,  35  fr.  08.  (Sommier  des  décompte.^,  fol.  23"2). 

201.  —  «  Les  roises  ci-(lev;inl  l)anales  »,  de  même  provenance, 
eslimces  4.875^.  —  Knchérianeurs  :  Klienne  Poitevin,  propriétaire, 
à  Sens;  Tricher,  cultivateur;  Blacciue,  meunier,  à  Courgenay  ; 
Leprincc.  de  Sens.  —  Adj.  31.000"  à  Louis  T.xivrois,  manouvrier, 
à  Coui'genay,  fermier  desdiles  roises. 

Par  bail  du  21  octobre  1787.  devant  Héiuard,  notaire  à  Ville- 
neuve-l'Archevèque.  Cllaude  Gallien,  régisseur  des  biens  de  la 
nicnse  abbatiale  de  Vauluisant,  allermait  audit  Tartois  lesdites 
roises,  moyennant  115^  en  argent  et  «  à  la  charge  de  faire  rouir 
gratis  tout  le  chanvre  qui  sera  récolté  par  ledit  sieur  Gallien  sur 
les  terres  dépendantes  du  domaine  de  la  mense  abbatiale 
fAffirmations  de  baux,  n"  154 1. 

Paiements  :  14.000"  le  ô  brumaire.  —  17.000^  le  10  frimaiiv  an  IV. 


Ventes  par  le  Département 

tS  germinal  an  V. 

202.  —  Le  ci-devant  presbytère,  avec  un  jardin  de  45  perches, 
provenant  de  la  Curk  de  Courgen.a.y,  estimé  L620^.  —  Vendu 
L620"  à  Henri-Marie  Villiers,  propriétaire,  à  Bagneaux.  — 
Remis  en  adjudication  le  3  pluviôse  an  \'L  par  suite  de  la 
déchéance  de  l'acciuéreur,  faute  de  paiement,  et  adjugé,  après 
enchères  du  C.  Fosseyeux,  à  Louis  Chapotin,  propriétaire,  à 
Auxerre.  j)our  le  compte  de  Henii-Marie  Villiers,  moyennant 
44.300^. 

.9  octobre  1820. 

203.  —  43  hectares  63  ares  9  centiares  de  bois,  dits  la  Garenne 
et  les  Haies  de  Livannes,  provenant  de  I'Abh.we  de  ^'AULUISA^'T 
(loi  du  25  mars  1817),  estimés  15.943  fr.  —  Adj.  au  rabais 
18.086  fr.  à  Pierre-Antoine  Cre.spin,  propriétaire,  à  N'illeneuve-aux- 
Riches-Hommes. 
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COURLON 


Suppilicie  :  I.(i7-"J  in'clares.  —  Mesure  locali'  :  perclio  de  18  pieds 


PROVENANCE 

TERRES 
(arpentsi 

PRÉS 
(arpents) 

VIGNES 

1  hectares) 

Chapitre  de  Sens 

Gi) 

25 
7 
2 

80 
22 
71 
7 
4 
1 
1 
0 

93 
92 

» 

25 
1() 
30 
8(i 
50 
37 
» 
50 
31 

» 

1  45 

» 
» 

»   . 
» 
0  37 
» 
» 
» 
» 
» 

» 

» 

» 
» 

0  3859 
» 
» 

» 
» 
» 
» 

0  3859 

Abbaye  de  St-Paul 

Chanoine  de  St-Jean.  .  . 

CJiapitre  de  Brav   . 

.Mission  de  Versailles 

(>iire  de  Courlon. 

Fab]i(|ue  de  Courlon 

(Aire  de  Villeneuve-la-Guyaid 

rabri(|ue  de  Vinneuf 

Fabrique  de  Pont 

Chapelle  Ste-Cruix  de  Cbanipisiiv 

École  de  Coui-lon" 

!                               Total 

Biens  des  iiôi)itaux 

Biens  de  2'  orii^ine 

294 
2 

141 

et  35  h 

10 

1   82 

40 

93 

ii:iU) 

0  50 

» 

19  74 

cl  C)  11.  155:i 

5> 

iiiens  de  1"  origine  :  100  hecl.  0128. 
iiiens  des  hôj)itau\  :  0  heet.  98(i0. 
Hiens  de  2'  orij^ine  :  97  iiect.  5500. 
Total  des  biens  vendus  :  198  hect.  ()53S. 


Di.MEs  i:t  nnorrs  si;i(;ni:li'.iai  \.    -  .\iix  religieux  de  Sainte-Colombe 
appartiennent  les   ti'ois  cinqiiiéines  de   la   diinc  des   vins,  qui  se  i)aye 
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au  'AO',  et  la  totalité  de  la  dîme  des  <«rains.  qu'on  leur  paye  à  la  13'^ 
gerbe.  Le  curé  a  les  deux  cinquièmes  de  la  dime  de  vin  et  les  vertes 
dîmes  (  Arch.  Yonne,  C  72). 

Par  acte  du  30  juin  1766,  reçu  Audiger  et  Brideron,  notaires 
à  Sens,  les  religieux  de  Sainte-Colombe  allermaient  a  Antoine  Char- 
don, menuisier  à  Courlon,  et  autres,  «  les  dîmes  de  grains  el  vins  de 
la  ])aroisse  et  finage  de  Courlon,  ensemble  les  droits  seigneuriaux  » 
sur  lesquels  ils  se  réservaient  la  moitié,  à  la  charge  par  les  preneurs  : 
1°  de  payer,  pour  et  en  l'acquit  desdits  sieurs  bailleurs,  le  gros  en 
grains  du  curé  de  la  paroisse  dudit  Courlon,  montant  à  72  bichets  un 
boisseau  de  blé  seigle,  72  bichets  un  boisseau  d'avoine,  mesure  de 
Montereau;  ensemble  la  somme  de  20"  pour  su])plément  du  gros 
dudit  curé  »;  2"  «  de  distribuer  suivant  l'usage  le  pain  chacun  an,  le 
jour  et  fête  de  Pâques,  aux  pauvres  de  la  paroisse,  »  et  de  payer 
chacun  an,  pour  l'entretien  des  vitres  du  chœur  de  l'église,  la  somme 
de  18^;  3"  et  moyennant  le  \nis.  annuel  de  2.300^  et  25  livres  de 
beurre  (r)(Arch.  Yonne,  H  112). 

Le  curé  perçoit  les  menues  et  vertes  dîmes  et  la  dîme  d'agneaux 
ivoir  infra,  n"  209). 

Les  terres  ne  sont  chargées  en  général  que  d'une  simple  censive 
de  5  deniers  par  arpent  (Arch.  Yonne,  C  72). 


Ventes  par  le  District 

:/i  janvier  1791. 

204.  —  69  arpents  93  perches  de  terre,  provenant  du  Chapitre 
DE  Sens,  affermés  à  Félix  Soufilet  et  Edme  Lamy,  laboureurs,  à 
Courlon,  suivant  bail  du  10  février  1783,  moA'ennant  560^  et 
2  dindes  par  an,  estimés  9.599*.  —  Soumissions  :  du  30  août  1790, 
par  Martin  Regnard,  notaire,  et  J.-Bapt.  Parisot,  bourgeois,  à 
Courlon,  sans  indication  de  prix;  du  (3  décembre  1790,  par  Made- 
leine Chéreau,  veuve  Félix  Soufflet,  au  prix  d'estimation.  — - 
Enchérisseurs  :  Paterne  Lefranc,  Edme  Brissot,  Edme  Lamy, 
laboureurs,  à  Courlon;  Martin  Regnard,  notaire  audit  lieu;  Jean 
Doré,  ex-élu  en  l'élection  de  Sens;  Nicolas  Laurent,  laboureur,  à 
Sens;  J.-Louis-Bapt.  Bouteiller,  marchand,  à  Pont-sur- Yonne.  — 
Adj.  20.300*  à  Louis-Pierre  Heurtault,  prêtre,  à  Sens,  au  nom  de 
J.-15apt.  Parisot,  marchand,  à  Courlon,  pour  66  arpents,  et 
Pierre  Tonnellier,  laboureur,  à  la  Chapelle-Champigny,  pour  le 
reste. 

Paiements  :  par  V.  Tonnellier,  sur  1.200*  :  300*  le  2  mars,  —  900*  pour  solde  le 
20  juillet  1791. 


(1)  Dans  la  déclaration  des  religieux,   en  1790,  le  produit  brut  des  dîmes,  sans  la 
déduction  des  charges,  est  estimé  3.500*  (voir  supra,  p.  78,  ligne  1 1. 
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'/  (wril  l'/91. 

205.  -  25  arpents  3  (|iiartiers  17  cordes  de  terre  et  ô  (juartiers 
20  cordes  de  pré  (dont  10  arpents  sis  au  linage  de  Villemanoche), 
alîermcs  250"  à  Kdme  Lamy,  provenant  de  I'Abbaye  dk  Saint- 
Paul-lhs-Sens,  estimés  4.000".        Soumission  :   du  31  décembre 

1790,  par  J.-lîapt.  Parisot,  au  prix  de  4.021^.-  Knchcrisseiirs  : 
Jean-Franc.  Vicherat.  limonadier;  Hilaire  Herlot,  marchand; 
Blaise-.I.-Hapt.  Pelée,  homme  de  loi,  à  Sens;  Guill.  Sadron, 
laboureur,  à  \'illemanoche;  Edme-Paterne  Lefranc,  laboureur,  à 
Gourion.  —  Adj.  9.275*^  à  Edme  Lamy,  laboureur,  à  Gourion,  fer- 
mier desdites  terres,  et  Pierre  Toxxklieu,  laboureur,  à  la  ('ha- 
pelle-Ghampigny. 

.)  (tpril  1191. 

206.  —  7  arpents  de  terre  et  pré,  en  une  pièce,  provenant  des 
Ghaxoixes  de  l'autel  Salnt-Jean  en  la  cathédrale  de  Sens, 
affermés  78^  à  Thibaut  Chesneau,  estimés  1.329*.  — Soumission  : 
du  31  décembre  1790,  i)ar  J.-Bapt.  Parisot.  au  prix  d'estimation. 
—  Enchérisseurs:  J.-Bapt.  Pelée,  homme  de  loi,  à  Sens;  J.-Bapt. 
Parisot,  marchand;  \'ictor  \'acher,  Pierre  Housset,  Loup  Housset, 
J.-Bapt.  Boucheron,  laboureurs,  à  Gourion.  —  Adj.  5.000"^  à 
Edme-Palerne  Leeranc,  laboureur,  a  Gourion. 

207.  —  9  quartiers  de  terre,  provenant  du  Ghafithe  de  Brav- 
slh-Seine,  allermés  à  A'ictor  Grivois,  moyennant  10  boisseaux  de 
froment,  estimés  434"^.  —  Enchérisseurs  :  (>laude  Lefranc,  Edme- 
Paterne  Lefranc,  J.-Bapt.  Boucheron,  laboureurs,  à  (Gourion  ; 
Gilles  Pichard,  laboureur,  à  la  Ghapelle-Gliampigny.  —  Adj. 
1.600'  à  Loup  Hous.SET,  laboureur,  à  Gourion. 

/'/  nnn   1/91. 

208.  —  4  arjjents  el  un  demi  (juartier  de  terre,  lieu  dit  le 
Portillon,  affermés  50'  à  André  Haudebault,  provenant  de  la 
GuHE   DE   GouHLON,  estimés    1.000".   —  Soumission:   du    18  mars 

1791,  par  Pierre  Tonnellier,  cultivateur,  à  la  (^bapelle-GJiampi- 
gny,  au  prix  d'estimation.  Enchcri.'i.'ieurs:  Fv.  \'icherat,  limo- 
nadier; J.  Doré,  ancien  élu  à  Sens;  Gilles  Pichard,  laboureur,  à  la 
Ghapelle-Ghampigny.  Adj.  ].()50  à  Henri-Jean  Soilas,  chi- 
rurgien, à  Sens;  J.-B.  Paiusoi',  marchand,  et  lOdme  Hui.ssot, 
laboureui',  à  Gourion,  chacun  [)our  un  tiers. 
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'JS  juin   1  :'.)!. 

209.  -  17  arpents  08  perches  de  ferre,  en  12  pièces,  provenant 
lie  la  CuRK   i)K  CouRLON,  estimés  2.800".    -  Soumission  :  du  31 
décembre  1790,  par   J.-lîapt.    Parisot.   au    prix   d'estimation. 
I-^nchérisseiirs  :  Auger,  avoué,  à  Sens;  .I.-H.  Parisot,  marchand,  à 
(Gourion.    -  Adj.  o.850'*^à  Pierre  Bris.sot,  laboureur,  à  Gourion. 

Par  bail  du  Kl  décembre  17<S1,  devant  Hegnard,  notaire  à  (ioiir- 
ion,  Simon  Delaiioue,  curé  diulit  lieu,  alïermait  à  (Claude  lîoucher 
et  Henri  I.efranc,  outi'e  ces  17  arpents  08  perches  de  terre,  les 
«  menues  et  vertes  dîmes  du  fînage  de  Gourion  à  la  1,3*,  et  la 
dîme  d'agneaux  à  la  13'",  «  à  charge  de  faire  quatre  journées  de 
charroi  par  an  pour  le  bailleur  et  de  faire  le  charroi  de  ses  ven- 
danges, et  moyennant  200",  4  bichets  de  vesces,  un  demi-cent  de 
bottes  de  foin,  un  quarteron  de  bottes  de  paille,  2  voitures  de 
fumier  et  une  paire  de  poulets  par  an  ». 

U)  octobre  11 9-2 . 

210.  —  67  arpents  94  perches  de  terre,  en  plusieurs  pièces, 
aiïermé's  652"  par  an  à  Pierre  Boucher,  provenant  de  la  Conghé- 
o.vTiON  DK  L.\  Mlssion  DE  Ver.sailles,  cstimés  12.000-^.  —  Soumis- 
sions :  du  30  août  1790.  par  Martin  Regnard.  notaire,  et  J.-Bapt. 
Parisot.  bourgeois,  à  Gourion,  sans  indication  de  prix.  — 
Enchérisseurs:  Jacq.  Baillot,  boulanger,  à  Sens;  P.  Brissot,  Nie. 
Gajon  et  J.-Bapt.  Dauvert,  laboureurs,  à  Gourion.  —  Adj.  par 
quarts  :  un  quart  à  Edme  L.\mv,  laboureur,  et  J.-Bapt.  P.\risot. 
marchand,  à  Gourion,  moyennant  6.925"';  deux  quarts  à  Thibaut 
Lefranc,  laboureur,  à  Gourion,  moyennant  13.600^;  un  quart  à 
Bon  Grivois,  laboureur,  à  Gourion,  moyennant  6.975". 

i'aiements  :  par  Lamy  :  840"  le  H  janvier  1793,  —  8-23-*^  le  -20  nivôse,  —  2.960-"  le 
27  frimaire.  —  3.052  pour  solde  le  9  thermidor  an  III  ; 

l'ar  Lefranc  :  1.639"  le  28  novembre  1792,  —  1.607^  le  14  frimaire  an  H,  —  ô.818t^ 
le  3  nivô.se,  —  5.972*  pour  solde  le  13  messidor  an  III  ; 

Par  Grivois  :  l.(J00*  le  26  novembre  1792,  —  1.486*  le  22  brumaire,  —  5.318*  le 
21  messidor  an  III. 

12  janvier  1793. 

2i1.  —  12  arpents  22  percbes  de  terre,  atîermés  à  la  veuve 
Jean  Vaucher,  provenant  de  la  Gongrégation  de  la  Mission  de 
Versailles,  estimés  2.400".  —  Enchérisseurs  :  P.  Boucher.  Gh. 
Pellerin.  Fr.  Dorange,  David  Perrier,  Et.  Pinon.  laboureurs; 
J.-Bapt.  Duchat,  maître  décole,  à  Ghampigny.  —  Adj.  11.725"  à 
Pierre  Tonnellier,  laboureur,  à  la  Ghapelle-Ghampigny,  et  Mar- 
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guérite  Dubec.  veuve  (-laude  Haumkt,  laboureur,  à  Bion,  paroisse 
de  Cbaumont. 

Paieineiits  :  'lTôI^'  h>  ;J()  janvier  1793,  —  2.315^  le  6  nivôse.  —  3.0û1h  le  26  plu- 
viôse. —  I.Oyi-  le  '.)  Iloiral  an  IL 

23  mars  1193. 

2i2.  —  8  arpents  et  demi  de  terre,  affermés  82^  à  Loup 
Lefranc  et  Franc.  Bertauche,  provenant  de  la  Faiîuique  de 
CoLKLOX,  estimés  1.850^.  —  Enchérisseurs:  l^outeiller,  de  Pont- 
sur-Yonne;  Thibault  Raguin,  Alex.  Brissot,  de  Gourion;  J.  Brouet, 
de  Sens.  —  Adj.  4.075*  à  Franc.  Roy,  marchand,  à  Sens.  — 
Remis  en  vente  à  la  folle  enchère  de  l'adjudicataire,  pour  faute 
de  paiement,  le  29  germinal  an  II,  sans  qu'aucnn  enchérisseur  se 
présente,  puis  le  19  vendémiaire  an  IV,  sur  l'estimation  de 
6.150.  —  Enchérisseurs:  Bouteiller,  de  Pont-sur-Yonne;  Jacq. 
Baillot,  propriétaire,  à  Sens  ;  H.-M.  Villiers,  cultivateur,  à 
Bagneaux;  Fr.  Bertauche,  fermier  desdites  terres;  Loup  Housset^ 
cultivateur,  à  Gourion.  —  Adj.  43.500^^  à  Gilles  Pichard,  culti- 
vateur, à  Champigny. 

Paiement  :  43..ïOQ^  le  19  l)rumaire  an  IV. 

213.  —  21  arpents  de  terre,  alîermés  195^^  à  P.  Brissot,  prove- 
nant de  la  Fabhique  de  Gourlon,  estimés  4.100*.  -  Enchérisseurs  : 
Bouteiller,  de  Pont-sur-Yonne;  P.  et  Edme  Brissot,  de  Gourion. 

—  Adj.  10.200*  à  Franc.  Roy,  marchand,  à  Sens.  Remis  en 
ven-te,  à  la  folle  enchère  de  l'adjudicataire,  pour  faute  de  paie- 
ment, le  29  germinal  an  II,  sans  qu'aucun  enchérisseur  se 
présente,  puis  le  19  vendémiaire  an  IV,  sur  l'estimation  de 
14.625*.  —  lùichéri.sseurs  :  Loup,  et  Pierre  Housset,  cultivateurs, 
à  Gourion  ;  H.-M.  Villiers,  cultivateur,  à  Bagneaux.  —  Adj. 
136.000*  à  Jean-Fr.-Michel  Audehert,  laboureur,  à  Chaumont- 
sur-Yonne. 

Paiements  :  6.000*  le  2  brumaire,  —  50.800*  le  7  frimaire,  —  W.Om»  le  7  ventôse, 

—  20.00(»i"  ]('  Ht  ventôse  an  IV. 

214.  —  19  arpents  et  demi  de  terre,  affermés  180*  à  Thibault 
Raguin,  provenant  de  la  Fabrique  de  Gourlon,  estimés  4.100*.  — 
Enchérisseurs  :  Edme  Brissot,  Thii)ault  Raguin,  laboureurs, 
à  Gourion;  lîouteiller,  de  Pont-sur-Yonne;  Franc.  Roy,  mar- 
chand; Baudet-Dularry,  bourgeois,  à  Sens.  —  Adj.  10.000" 
à  Franc.  Etanceli.n,  marchand,  à  Sens.  —  Remis  en   vente  à  la 
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folle  enchère  de  l'adjudicataire,  pour  faute  de  paiement,  le 
■29  germinal  an  II,  sans  qu'aucun  enchérisseur  se  présente. 

l'aicmiMiis  :  par  Fr.  EtaïKi'liii  :  *2.4ii'*^  le  11  lloival  an  II.  —  1.140^*^  le  ij  .terminal. 

—  7.468^*^  pour  solde  le  Ki  tliermiilor  au  III. 

215.  —  19  arpents  et  demi  de  terre,  affermés  à  Victor  Lefranc, 
provenant  de  la  Fabrique  de  Courlon,  mis  à  prix  3.600^.  — 
Enchérisseurs:  Bouteiller,  de  Pont-sur-Yonne;  Housset,  Parisot, 
à  Courlon;  F'ranç.  Roy,  marchand;  Baudet-Dularr}',  bourgeois, 
à  Sens.  —  Adj.  11.050^  à  Charles  Perrin,  marchand,  à  Bray-sur- 
Seine. 

raieinouts  :  l.:J:?(5*  le  2  avril  1793.  --  0.000*  le  26  frimaire.  —  4.072+^  le  3  ger- 
minal an  II. 

216.  —  3  arpents  36  cordes  de  terre,  1  quartier  et  demi  de  pré, 
affermés  50*  à  Victor  Coppé,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Courlon,  estimés  1.000  ^  —  Enchérisseurs  :  Alex.  Brissot,  de 
Courlon;  Fr.  Roy,  marchand;  Brouet,  marchand  de  bois,  à  Sens. 

—  Adj.  2.000*  à  J.-Bapt.  Bouteiller,  de  Pont-sur-Yonne. 

Paiements  :  248*  le  2  nivôse,  —  234*  le  8  germinal  an  II.  Déchéance  de  Tadjndica- 
•taire  prononcée  en  vertu  de  la  loi  du  II  frimaire  au  VIII. 

3  avril  1793. 

217.  —  7  arpents  et  demi  de  terre,  affermés  à  Edme  Lamy, 
provenant  de  la  Cure  de  Villeneuve-la-Guyard,  estimés  2.000*. 

—  Soumission:  du22 juin  1792,  par  Louis  Chéreau,  cultivateur,  à 
Courlon,  au  prix  de  1.500*.  —  Enchérisseurs  :  J.-Bapt.  Bouteiller, 
de  Pont-sur- Yonne;  Edme  Lamy,  ancien  fermier  desdites  terres. 

—  Adj.  6.000*  à  Claude-Vincent  Monpoix,  laboureur,  à  Villeneuve- 
la-Guyard,  pour  lui  et  pour  Edme  Monpoix,  laboureur,  à  la 
Chapelotte;  Louis  Jacquin,  laboureur,  Michel  Chollet,  orfèvre, 
à  Villeneuve-la-Guyard;  Michel  Boucheron,  boucher,  à  Ville- 
blevin. 

Paiements  :  724*  le  3  juin  1793,  —  727*  le  17  frimaire,  —'699*  le  26  prairial.  — 
4.436*  pour  solde  le  lô  fructidor  an  III. 

16  nivôse  an  II. 

218.  —  Les  deux  fours  ci-devant  banaux,  provenant  de 
l'émigré  Victor-Marie  Rochechouart,  estimés  2.112*.  —  Enché- 
risseurs :   Mandavialle,   menuisier,  à   Sens;  Lemaire;   Regnard, 

16 
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notaire,  à  Gourion.  —  Adj.  3.020^  à  Valentin  Malherbe,  serrurier, 
à  Sens. 

Paieincnts:  oTO*  le  ô  p-cnuiiial  an  11.  liiS-  W  |(i  veutosc.  —  "2.428*  le  l"  mes- 
siddr  ail  111. 

'21  vendémiaire  an  III. 

219.-2  arpents  54  perches  de  terre  et  62  perches  de  pré,  en 

6  pièces,  heux  dits  le  Mesnil,  Chagrin,  les  Berges,  les  Picardes, 
le  Pré  Ménage.  i)rovenant  de  Michel-Amhroise-Charles  Massé- 
Sain  r-MAirriN,  émigré,  estimés  40*  de  revenu  et  en  principal  800^. 
—  Enchérisseurs  :  Fr.  Bertauche,  Augustin  Acier,  Thihaut 
Raguin.  Jean  Brissot,  cultivateurs,  à  Gourion.  —  Adj.  2.200*, 
après  7  feux,  à  Martin  Regnard,  notaire,  à  Gourion. 

Ce  lot  et  les  21  suivants  (u'"- 219-240)  étaient  allerniés,  savoir  : 
25  arpents  69  perches  de  terre  et  112  perches  de  pré  à  Louis- 
Hubert  (laulthier,  mojennant  50  bichets  de  froment,  90*  et 
2  paires  de  poulardes  par  an,  et  27  arpents  75  perches  de  terre  et 
12  arpents  37  perches  de  pré  à  la  veuve  Félix  Soufflet,  moyennant 
500'  et  3  i)aires  de  poulets  par  an  (1). 

Paiements  de  ce  lot  et  du  suivant  in"  -lii}).  adjugés  l'un  et  l'antre  à  Maitin  Reiinard. 
UKiyenuant  la  somme  totale  de  kôdU*  :  450*  le  18  brumaire  an  III,  —  4.(3-24"  ponr 
solde  le  1 1  lirnmaire  an  IV. 

220.  2  arpents  87  perches  de  terre  et  37  perches  de  pré,  en 

7  pièces,  lieux  dits  le  Mesnil,  la  Groix  Sainte-Anne,  Troncy,  de 
même  provenance,  estimés  800*.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes 
(fu'à  l'art,  précédent.  —  Adj.  2.800",  après  6  feux,  à  Martin 
Regnard,  notaire,  à  Gourion. 

l'aiements  :  voir  siij)ni.  u"  219. 

221.  2  arpents  37  perches  de  terre,  lieux  dits  Vauhert,  les 
Alouettes,  les  Petits  hois,  et  45  perches  de  pré,  lieu  dit  le  chemin 
des  Ghaudots.  de  même  provenance,  estimés  37*  10  s.  de  revenu 
et  en  principal  750  .  —  Enchérisseurs  :  Jean  Brissot,  Thihaut 
Lefranc,  cultivateurs,  à  Gourion.  —  Adj.  2.225*,  après  5  feux, 
à  Louis  Ghéreafj,  cultivateur,  à  Gourion. 

l'aiements  :  i-UO*  le  'IH  veinléniiaire,        l.<Si)(iti  pdiir  solde  le  24  messidor  an  111. 


iji  \a'  total  des  22  lois,  tels  (jn'ils  sont  in(li((nés  sur  l'ariiehe.  m'  monte  i|u'à 
ôj  arpents  11  perches  (le  terre  (46  arpents  •"!()  perches  à  Gourion  cl  i  arpents  7")  i)er- 
ches  à  Serixtnnesl  el  10  arpenls  81  perches  de  pré.  au  lieu  de  ô-"!  arpents  ii  perehes 
i\r  terre  et  12  arpenls  :i7  perelics  de  pié  indiqnés  <-oFi.nie  aU'erniés. 
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222.  —  2  arpents  et  demi  de  terre,  lieux  dits  Blanche,  la  Cave 
à  Jul)lin,  les  Picardes,  et  80  perches  de  pré,  lieu  dit  le  Champ 
aux  Oies,  de  même  provenance,  estimés  40"  de  revenu  et  en 
principal  800'\  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à  l'art,  précédent. 

Adj.  2.400^,  après  6  feux,  à  François  Ukrtauchk,  cultivateur, 
à  Courlon,  propriétaire  d'un  confront,  tant  pour  lui  que  pour 
Louj)  Lf.fhanc,  cultivateur  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

223.  2  arpents  6  perches  de  terre,  lieux  dits  Vaubert,  Bachy, 
et  52  perches  de  pré,  lieu  dit  Portillon,  de  même  provenance, 
estimés  35^  de  revenu  et  en  principal  700'.  —  Enchérisseurs  : 
Augustin  Acier,  J.  Brissot,  Thibaut  Lefranc,  cultivateurs,  Gilles 
Pichard,  marchand,  à  Courlon.  —  Adj.  2.325"^,  après  8  feux, 
à  Edme  Ciiexe.\u,  cultivateur,  à  Courlon. 

Paiements:  1.100+^  le  ±2  brumaire,  —  1.19(F  ie  28  floréal  an  III. 

224.  —  2  arpents  24  perches  de  terre,  lieux  dits  Chagrin, 
Troncy,  les  Gréots,  et  56  perches  de  pré,  de  même  provenance, 
estimés  37*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  750*.  —  Enchérisseurs  : 
Thibaut  Raguin.  Augustin  Acier,  cultivateurs,  Gilles  Pichard, 
marchand,  à  Courlon.  —  Adj.  2.400*,  après  7  feux,  à  Jean 
Brissot,  cultivateur,  à  Courlon. 

Paiements  :  l.'20()^  le  -24 brumaire,  —  1.-2-23^  le  12  pluviôse  an  III. 

225.  —  2  arpents  13  perches  de  terre,  lieux  dits  Seillot,  la 
Croix  Sainte-Anne,  Troncy,  et  56  perches  de  pré,  de  même  prove- 
nance, estimés  750*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Brissot,  Augustin 
Acier,  Thibaut  Lefranc,  cultivateurs,  Gilles  Pichard,  marchand, 
à  Courlon.  —  Adj.  2.850*,  après  9  feux,  à  Loup  Housset,  culti- 
vateur, à  Courlon. 

226.  —  2  arpents  et  demi  de  terre  et  50  perches  de  pré,  mêmes 
climats,  de  même  provenance,  estimés  750*.  —  Enchérisseurs: 
Thibaut  Lefranc,  Jean  Brissot,  cultivateurs,  à  Courlon.  —  Adj. 
2.450*,  après  7  feux,  à  Félix  Norblin,  cultivateur,  à  Courlon. 

Paiements  ilutlit  lot  et  du  lot  n"  235,  adjugés  l'un  et  l'autre  à  Félix  Norblin, 
nu)yennant  la  somme  totale  de  4.975^*^  :  1.185*  le  28  vendémiaire,  —  3.931+^  pour  solde 
le  18  messidor  an  III. 

227.  —  2  arpents  32  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Croix 
Sainte-Anne,  Vauclievriot,  Blanche,  et  56  perches  de  pré,  de 
même  provenance,  estimés  30*  de  revenu  et  en  principal  600*.  — 
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Eiichérisseiirs  :  Gilles  Pichard,  marchand,  Thibaut  Lefranc,  Thi- 
baut Raguin,  cultivateurs,  à  (Gourion.  -  Àdj.  2.625^,  après 
6  feux,  à  Loup  Housset,  cultivateur,  à  C.ourlon. 

228.  —  2  arpents  et  demi  de  terre,  lieux  dits  la  \'oie  qui  faut, 
les  Berges,  la  Mardelle,  et  66  perches  de  pré,  lieu  dit  Portillon,  de 
même  provenance,  estimés  32*  10  s.  de  revenu  et  en  principal 
650*.  —  Enchérisseurs  :  Félix  Norblin,  Jean  Brissot,  Thibaut 
Lefranc,  cultivateurs,  Gilles  Pichard,  marchand,  à  Gourion.  — 
Adj.  2.750*,  après  8  feux,  à  Loup  Holsset,  cultivateur,  à  Gourion. 

229.  —  2  arpents  20  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Goulottes, 
la  (^roix  Sainte-Anne,  la  Groix  Saint-Loup,  et  60  perches  de  pré, 
lieu  dit  Portillon,  de  même  provenance,  estimés  37*  10  s.  de 
revenu  et  en  principal  750*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Brissot,  Thi- 
baut Lefranc,  Thibaut  Raguin,  cultivateurs,  à  Gourion.  —  Adj. 
3.000*.  après  7  feux,  à  Loup  Housset,  cultivateur,  à  Gourion. 

230.  —  2  arpents  30  perches  de  terre,  lieux  dits  Blanche, 
Ghagrin,  la  Voie  qui  faut,  le  Ghamp  aux  Oies,  et  60  perches  de 
pré,  lieu  dit  Portillon,  de  même  provenance,  estimés  37*  de 
revenu  et  en  principal  700*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Brissot,  Félix 
Norblin,  Pierre  Housset,  cultivateurs,  à  Gourion.  —  Adj.  3.050*, 
après  5  feux,  à  Thibaut  Raguin,  cultivateur,  à  Gourion. 

Paiement  :  5.821*  pour  solde  le  21  brumaire  au  III. 

231.  —  1  arpent  82  perches  de  terre,  lieux  dit  la  Groix  Saint- 
Loup,  Blanche,  les  Picardes,  60  perches  de  pré,  lieu  dit  Portillon, 
au  finage  de  Gourion,  et  14  perches  de  terre,  lieu  dit  Bachy,  au 
linage  de  Serbonnes,  provenant  de  l'émigré  Michel-Ambroise- 
Charles  Massé  Saint-Martin,  estimés  32*  10  s.  de  revenu  et  en 
principal  650*.  —  Enchérisseurs  :  Thibaut  Raguin,  Jean  Brissot, 
Félix  Norblin,  cultivateurs,  à  Gourion.  —  Adj.  3.000%  après 
10  feux,  à  Pierre  Housset,  cultivateur,  à  Gourion. 

Paiements  de  ce  lot  et  du  lot  237.  adjugés  l'un  et  l'autre  à  Pierre  Housset,  moyen- 
nant la  somme  totale  de  5.600^*^  :  560^  le  21  brumaire,  —  5.257*  pour  solde  le 
1°'  fructidor  an  111. 

232.  —  2  arpents  29  perches  de  terre,  lieux  dits  les  ViouUes,  la 
Haie-le-Gomte,  Pied  blanc,  et  60  perches  de  pré,  lieu  dit  Por- 
tillon, de  même  provenance,  estimés  75*  de  revenu  et  en  princi[)al 
700*.   —   Enchérisseurs  :   Pierre    Housset,    François    Berlauche, 
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Thibaut  Lefranc,  cultivateurs,  à  Couilon.        Adj.  2.350*'^,  après 
8  feux,  à  Gilles  Pichahd,  marchand,  à  (Gourion. 

Paiement  :  :2.-i.'>8^t  pour  solde  le  19  brumaire  an  III. 

233.  —  1  arpent  de  terre,  lieux  dits  la  Noue-Besnard,  le 
Colombier,  la  Croix  Saint-Loup,  60  perches  de  pré,  lieu  dit  Por- 
tillon, au  iinage  de  Courlon,  et  1  arpent  46  perches  de  terre, 
lieu  dit  liachy,  au  fmage  de  Serbonnes,  de  même  provenance, 
estimés  32'^  10  s,  de  revenu  et  en  principal  650*.  —  Enchérisseurs  : 
François  Hertauche,  Michel  Lefranc,  Jean  Hrissot,  cultivateurs, 
à  Courlon.  —  Adj.  2.750*,  après  7  feux,  à  Thibaut  Raguix,  culti- 
vateur, à  Courlon. 

234.  —  2  arpents  13  perches  de  terre,  lieux  dits  Seillot,  les 
Places,  le  Merisier,  60  perches  de  pré,  lieu  dit  Portillon,  au  finage 
de  Courlon,  et  37  perches  de  terre,  lieu  dit  Bachy,  au  finage  de 
Serbonnes,  de  même  provenance,  estimés  32*  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  650*.  —  Enchérisseurs  :  Michel  Lefranc,  Jean  Brissot, 
cultivateurs,  à  Courlon.  —  Adj.  2.300*,  après  5  feux,  à  François 
Bertauche,  cultivateur,  à  Courlon,  tant  pour  lui  que  pour  Loup 
Lefranc,  cultivateur  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

235.  —  2  aipents  2  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Vioulles, 
la  Haie-le-Comte,  60  perches  de  pré,  lieu  dit  Portillon,  au  finage 
de  Courlon,  et  25  perches  de  terre,  lieu  dit  Bachy,  au  finage  de 
Serbonnes,  de  même  provenance,  estimés  37*  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  700*.  —  Enchérisseurs  :  Franc.  Bertauche,  Thibaut 
Lefranc,  François  Leroux,  cultivateurs,  Martin  Regnard,  notaire, 
à  Courlon.  —  Adj.  2.525",  après  7  feux,  à  Félix  Norblin,  culti- 
vateur, à  Courlon. 

l'aienionts  :  voir  supra,  n°  -2'2tj. 

236.  —  1  arpent  25  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Picarde,  le 
Mesnil,  60  perches  de  pré,  lieu  dit  Portillon,  au  finage  de  Courlon, 
et  90  perches  de  terre,  lieu  dit  Bachy,  au  finage  de  Serbonnes,  de 
même  provenance,  estimés  30*^  de  revenu  et  en  principal  600*.  — 
Enchérisseurs  :  Jean  Brissot,  Chardon,  Michel  Lefranc,  cultiva- 
teurs, à  Courlon.  —  Adj.  2.325*,  après  9  feux,  à  François  Leroux, 
cultivateur,  à  Courlon,  pour  le  compte  de  son  fils,  Félix  Leroux, 
capitaine  au  4^  bataillon  de  l'Yonne, 

l'aiements  :  800"  le  2  frimaire,  —  BOô^''  le  iô  messidor  an  ill,  —  789»  pour  solde 
le  1"  vendémiaire  au  IV. 
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237.  —  1  arpent  62  perches  de  terre,  lieux  dits  Troncy,  la  Voie 
qui  faut,  60  perches  de  pré,  lieu  dit  Portillon,  au  finage  de 
Gourion,  et  32  perches  de  terre,  lieu  dit  Bachy,  au  fmage  de 
Serhonnes,  de  même  provenance,  estimés  27"  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  ô50^.  —  Enchérisseurs  :  Loup  Housset,  (>Iaude 
Lefranc,  Edme  Brissot,  cultivateurs,  à  Gourion.  —  Adj.  2.600^ , 
après  7  feux,  à  Pierre  Housskt,  cultivateur,  à  Gourion. 

Paiement.s  :  voir  supra,  n"  "281. 

238.  —  2  arpents  13  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Croix 
Sainte-Anne  et  la  Groix  Saint-Joachim,  et  40  perches  de  pré, 
lieu  dit  Portillon,  de  même  provenance,  estimés  27^  10  s.  de 
revenu  et  en  principal  550^".  —  Enchérisseurs  :  Glaude  Lefranc, 
Michel  Lefranc,  cultivateurs,  Gilles  Pichard,  marchand,  à  Gour- 
ion. —  Adj.  2.650^\  après  6  feux,  à  Loup  Housset,  cultivateur, 
à  Gourion. 

239.  —  1  arpent  de  terre,  lieu  dit  IT^pine  Vauduy,  1  quartier 
de  pré,  lieu  dit  Portillon,  au  finage  de  Gourion,  et  131  perches  de 
terre,  lieu  dit  Bachy,  au  finage  de  Serhonnes,  de  même  prove- 
nance, estimés  25*  de  revenu  et  en  principal  500^.  —  Enchéris- 
seurs :  Louis  Ghéreau,  Brissot,  Glaude  Lefranc,  cultivateurs, 
Gilles  Pichard.  marchand,  à  Gourion.  —  Adj.  2.425'\  après 
9  feux,  à  Edme-Huhert  Goppi:,  cultivateur,  à  Gourion. 

Paiements:  ôOir  le  21  brumaire.  —  2.004^  pour  solde  le  11  mes.sidor  an  III. 

240.  2  arpents  64  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Voie  qui 
faut,  le  Vieux  Moulin  et  les  Picardes,  de  même  provenance, 
estimés  37^'  10  s.  de  revenu  et  en  principal  750^.  —  Enchérisseurs: 
Edme  Brissot,  cultivateur,  Gilles  Pichard,  marchand,  à  Gourion. 

—  Adj.  2.170",  après  8  feux,  à  Glaude  Lki-h-Wc,  cullivaleur,  tant 
pour  lui  (|ue  pour  Edme  Nallet,  de  Gourion,  chacun  pour 
moitié. 

W  vendémiaire  un  III. 

24i.  —  Demi  arpent  de  terre,  lieu  dit  le  Ghagrin,  provenant 
de  la  CuKE  de  Gouulon,  estimé  10^*^  de  revenu  et  en  principal  200^'. 

—  Enchérisseurs  :  Edme-J.  Allard,  Brissot,  Gilles  Pichard,  de 
Gourion.  —  Adj.  900''  à  .1.  Mahéchal,  lahoureur,  à  Villehlevin. 

l'aiciiii'tits  :  92"  If^ -i  |irairial  an  III.    -  .sr)2"  pour  .solde  le  IM  Ijiuiiiairc  ;iii  l\. 

242.  2  arpents  de  terre,  lieu  dit  la  liulk-  du  Mesnil,  prove- 
nant (le  la   Kaiuuuue  de  Vinneuf,  estimés  10*  de  revenu  et  en 
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principal  200'.  —  lùïchérisseiirs:  J.  Maréchal,  laboureur,  à  Cham- 
pigny;  (^h.  Marjon,  laboureur,  à  Vinneuf.  Adj.  2.000  '  à  Jean 
LiMosiN,  vigneron,  à  Champigny. 

243.  —  2  arpents  37  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Hutte  du 
Mesnil,  provenant  de  la  Fabiuque  de  Vinneuf,  e?timés  11*  10  s. 
de  revenu  et  en  principal  230''.  —  Enchérisseurs  :  Et.  Raguin, 
Gilles  Pichard,  de  Gourion. —  Adj.'I.Olb^^  à  Gh.  Marjon,  labou- 
reur, à  ^Mnneuf.  pour  le  compte  de  J.  Limo.sin. 

,^i  brumaire  an  III. 

244.  —  Une  maison,  rue  du  Pré-Haut,  près  les  ci-devant  fours 
banaux,  provenant  de  Pierre-Simon  Del.\noue,  prêtre  déporté, 
estimée  55+*^  de  revenu  et  en  principal  1.100'\  —  Enchérisseurs: 
Lamy,  Bourbon,  Lefranc,  Denise,  de  Gourion.  —  Adj.  3.775*, 
après  6  feux,  à  Louis  Regnard,  notaire,  à  Gourion,  pour  le  compte 
de  Jean-Louis-Omer  Bouhry  fils,  de  Pont-sur-Yonne. 

21  phwiôse  an  III. 

—  1  arpent  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de  Pont-suii- 
YoNNE,  adjugé  avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  au 
finage  de  Pont  (voir  n»  1207). 

S  floréal  an  III. 

245.  —  2  arpents  40  perches  de  terre,  provenant  de  I'Hôtel- 
DiEU  DE  Sens,  estimés  50*  de  revenu  et  en  principal  1.000*.  — 
Enchérisseurs  :  Pierre  Tonnelier,  cultivateur,  à  la  Chapelle-Gham- 
pigny;  Noël  Renard,  aubergiste,  à  la  Ghapelle.  —  Adj.  4.000* 
à  Esprit  RocH,  aubergiste,  à  la  Ghapelle. 

Paiciiifiiils  :  1.000+''  le  24  floréal.  —  :2.876*  le  1''  messidor  an  111,  —  prime  |H)iir 
anticipation  de  paiement.  147++. 

—  50  perches  de  pré,  provenant  de  I'Hôtel-Dieu  de  Sens, 
adjugées  avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  à  Ville- 
manoche  (voir  n»  2236). 

lo  prairial  an  III. 

246.  —  6  ([uartiers  de  terre,  en  une  pièce,  lieu  dit  Portillon, 
venant  de  la  Ghapelle  Sainte-Groix  de  Ghampignv,  tenus  à  loyer 
par  Ant.  Gochelin,  estimés  50*  de  revenu  et  en  principal  1.000*.  — 
Enchérisseurs:  Pierre  Bouchet,  cultivateur,  à  la  Ghapelle-Gham- 
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pigny,  propriétaire  d'un  confront;  Claude  Regnard,  Ant.  Hérisson 
vignerons,  à  Champigny  ;  Droraigny.  —  Adj.  7.100+^  à  Gabriel 
CouNU,  cultivateur,  à  Champigny. 

l'aieineiit:  ii.li^*  le  28  prairial  an  111.  —  prime  pour  anticipation  de  ])aienient,  368-tt. 

19  fructidor  (tn  III. 

247.  —  31  perches  de  terre,  provenant  de  la  Maîtrise  d'école 
DE  CoiRLON,  estimées,  225^ .—  Enchérisseurs:  J.-B.  Gasteau,  labou- 
reur, à  Villemanoche;  Rouif,  x\ubert.  -  Adj.  5.600*  à  Etienne 
Poitevin,  propriétaire,  à  Sens. 

Paiements:  75^+  le  18  vendémiaire.  —  75'^  le  l'i-  brumaire.  —  -5.450++  le  39  bru- 
maire an  IV. 


Ventes  par  le  Département 

ti  fructidor  an  IV. 

248.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  provenant 
de  la  Cure  de  Courlon,  estimé  4.320*.  —  Vendu  4.320*  à  Jean- 
Tiburce  Moreau,  propriétaire,  à  Sergines. 

5^  jour  complémentaire  an  IV. 

249.  ~  18  arpents  17  perches  de  terre,  4  arpents  27  perches  de 
pré,  finage  de  Courlon,  6  arpents  44  perches  de  terre,  3  arpents 
90  perches  de  pré,  linage  de  Champigny,  1  quartier  de  terre, 
finage  de  Chaumont-sur-Yonne,  le  tout,  en  62  pièces,  provenant 
de  rémigré  Villereau,  affermé  à  Loup  Brissot,  cultivateur,  à  la 
Chapelle-Champigny,  moyennant  430*  et  290*  de  contre-lettre, 
estimés  19.036*  12  s.  —  Vendu  19.036*  12  s.  à  Etienne  Haudebaut, 
cultivateur,  à  Saint-Martin-sur-Oreuse. 

C)  frimaire  an  V. 

250.  —  32  arpents  17  perches  de  terre  et  2  arpents  2  perches 
de  pré,  en  65  pièces,  provenant  de  l'émigré  Bernard-Louis-Fran- 
çois Crécy-Ciiampmilon,  afl'ermés  à  Edme  Brissot  et  Félix 
Boucher,  moyennant  181*,  estimés  4.717*  8  s.  10  d.  -  Vendu 
4.717*  8  s.  10  d.  à  Joseph  Quenin  le  jeune,  négociant,  à  Paris. 

251.  —  23  arpents  52  perches  de  terre  et  178  perches  de  pré 
en  49  pièces,  de  même  provenance,  alïermés  à  Joachim  Acier  et 


I 
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Félix  Souftlet.  moyennant  172"  8  s.,  estimés  4.473*  3  s.  —  Vendu 
4.473    3  s.  à  Joseph  Quenin  le  jeune,  négociant,  à  Paris. 

252.  —  21  arpents  71  perches  de  terre  et  8(î  perches  de  pré,  en 
40  pièces,  de  même  provenance.  afTermés  à  Loup-Michel  Lefranc, 
moyennant  137\  estimés  3.067"  18  s.  10  d.  —  Vendu  3.567*  18  s.  10  d. 
à  Joseph  QiKNiN. 

27  prairial  an  Vil. 

253.  —  2  hectares  92  ares  45  centiares  de  pré,  en  une  pièce, 
lieu  dit  Portillon,  provenant  de  Bernard-Louis  ChÉ(:y-Ch.\mp- 
MiLON,  émigré,  estimés  1.840  fr.  —  Enchérisseur:  Duplessis.  —  Adj. 
2.400  fr.  à  Pierre-Louis  Regley  fils,  propriétaire,  à  Sens. 

254.  —  20  hectares  19  centiares  de  terre  et  93  ares  40  centiares 
de  pré,  de  même  provenance,  tenus  à  loyer  par  Et.-J.-Loui& 
Soufflet,  estimés  2.480  fr.  40.  —  Enchérisseurs  :  Cornu  père,  fondé 
de  pouvoir  du  C.  Tihergier,  «fournisseur  de  la  République  »; 
P.-L.  Régley,  propriétaire,  à  Sens  ;  Pèlerin  Prudot,  négociant, 
à  Sens.  —  Adj.  2.850  fr.  à  Nicolas-Charles  Chausse?'ier,  cultiva- 
teur, à  Sérilly. 

6'  thermidor  an  VII. 

255.  —  15  hectares  93  ares  de  terre  et  2  hectares  29  ares 
68  centiares  de  pré,  provenant  de  Bernard-Louis  Crécy-Ch.\mp- 
MiLON,  émigré,  tenus  à  loyer  par  Augustin  Acier,  laboureur, 
à  Courlon,  estimés  3.284  fr.  —  Enchérisseur  :  Cornu  fils,  comme 
fondé  de  pouvoir  de  Chevalier,  «  entrepreneur  de  marine  ».  — 
Adj.  3.360  fr.  à  Nicolas -Charles  Ch.\usse.mier  ,  cultivateur,, 
à  Sérilly. 

9  août  ISOH. 

256.  —  38  ares  59  centiares  de  vigne,  en  2  pièces,  lieux  dits 
Champ-Guillaume  et  les  Pierriers,  provenant  de  la  Cure  de 
CoL'RLON,  cédés  à  la  Caisse  d'amortissement,  estimés  240  fr.  — 
Adj.,  sur  sa  seule  enchère,  à  Louis  L.\plan'Che,  propriétaire, 
à  Courlon,  moyennant  250  fr. 
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Sii|nTliric  :  (iOO  liectaiTs.     -  Mcsuic  Incalo  :  perciie  de  •2ii  jiicds. 


PROVKNAXCF. 
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Chai)itrt'  de  Si'iis. 


Prieuré-cure  de  Couitoin      19  75 


Fabrifjue  de  C.ourtoin.. 
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1  25 

» 
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16  25 

9"- 6236 

45  » 
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271  (1) 


I 


Biens  de  1"'  origine  :  39  hect.  8666. 
Biens  de  2"  origine  :  343  hect.  7436. 
Biens  nationalisés  :  383  hect.  6102. 
Biens  vendus  :  112  hect.  6102. 

DJMEs  HT  DROITS  SEIGNEURIAUX.  —  Les  dîiiies  appartiennent  au 
prieur-curé,  (}ui  se  partage  avec  le  seigneur  le  produit  des  droits 
seigneuriaux  ivoir  Cahiers  du  baill.  de  Sens,  p.  187,  note  1). 


Ventes  par  le  District 


.1  (loril  1191. 


257.  —  î)  ar[)enls  1  (iiiarlier  de  terre  et  1  arpent  de  pré,  prove- 
nant de  la  (xiu-:  dk  Courtoin,  estimés  1.200^.  —  Soumission  :  du 
23  décembre  1790.  par  le  fuliir  adjudicataire,  au  prix  d'estima- 
tion. —  Enchcrissciirs  :  .Iac(j.  Juilin,  lal)oureur,  à  Couitoin  ;  René 
(irandiy.  laboureur,  à  Vernoy;  Pierre  lîrissot,  laboureur,  et  Jean 


(Il  Ce  fhilTiT  fdiiiprend  tics  liois  sis  ;iux  lina^res  de  Doinats  et  Vernoy,  restitués  en 
mi'uw  temps  que  eenx  de  (iourtoin,  mais  dont  la  supoiiieie  res|ip(live  sm  cliai  une 
tics  trois  communes  n'est  |ias  indi<iuée  (voir  rintroduction,  p.  lxhi. 
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Parisot,  marchand,  à  Gourion.  —  AdJ.  2..'i()0    à  Augustin  Mir.r.KT, 
curé  de  (^ourtoin. 

258.  —  10  arpents  2  ((uartiers  de  terre,  14  arpents  de  pré  et 
1-1  arpents  de  bois,  provenant  de  la  Clbk  dk  Courtoin,  estimés 
3.000*.  —  Soumission  :  du  9  avril  1791,  par  le  prieur  Millet,  au 
prix  d'estimation.  —  HnvJurisseiirs  :  Charles  Herhelot,  laboureur, 
à  Courtoin;  Augustin  Millet,  prieur  dudit  lieu;  Rativeau,  mar- 
chand de  bois;  Henri-Marc  Desmaisons,  accusateur  public; 
P.  Cornisset,  tanneur,  à  Sens.  —  AdJ.  12.995"  à  Jacques  .lui  fin, 
laboureur,  à  Courtoin. 

t??  septembre  119'2. 

—  Létang  des  Pierres,  dune  contenance  de  28  arjjents,  prove- 
nant du  Chapitre  de  Sens,  adjugé  avec  d'autres  biens  de  même 
provenance,  sis  à  Villeneuve-la-Dondagre  (voir  n^^  2257-2269». 

l'^  messidor  (in  IL 

259.  —  Les  bâtiments  de  la  ferme  du  Château,  avec  53  arpents 
de  terre,  5  arpents  de  pré,  5  quartiers  daunaie  et  -1  arpents  et  demi 
d'accrues,  lieux  dits  la  Blaisette.  la  Grande  Garenne,  le  Grand 
Quai,  la  Mardelle,  provenant  de  François-Xavier  Lus.vce,  émigré, 
estimés  740"  de  revenu  et  en  principal  15.800". —  Enchérisseurs  : 
Jac(]ues  Juffin,  cultivateur,  à  Courtoin;  Christophe  Yver,  tanneur, 
à  Villeneuve-sur- Yonne;  Chandenier.  notaire,  à  Sens.  —  Adj. 
25.300".  après  9  feux,  à  François-Théodore-Clément  Loi'.xe,  négo- 
ciant, à  Sens,  tant  pour  lui  que  pour  son  frère,  Louis  Lohne, 
officier  de  santé,  à  Choisy-sur-Seine. 

13e  la  ferme  du  château  de  Courtoin  dépendaient  108  arpents 
31  perches  de  terre,  6  arpents  25  perches  de  pré  et  125  perches 
d'aunaie  '1),  qui  furent  divisés  en  13  lots  (n'"  259  à  271).  Elle  était 
louée  à  Aujard,  suivant  bail  du  26  mars  1788,  devant  Boullard, 
notaire  à  Villefolle,  moyennant  600"  par  an.  Le  total  des  enchères 
des  13  lots  s'éleva  à  49.630  .  Voir  Affirmations  de  Innix,  n"  687. 

260.  —  7  arpents  de  terre,  en  une  pièce,  lieu  dit  le  Poteau, 
dépendant  de  la  ferme  du  Château,  de  même  provenance,  estimés 
70"   de   revenu   et   en   principal    1.400".  —   Enchérisseurs  :   Jean 


ili  [.e  total  des  lots,  tels  ([u'ils  sont  désignés  .sur  raffiche.  fournit  une  superficie 
un  peu  supérieure  de  109  arpents  46  perches  de  terre.  1  arpent  75  perches  de  pré  et 
accrue,  et  -5  quartiers  d'aunaie. 
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Lebrun,  Jut(in.  cultivateurs,  à  Courtoin;  Augustin  Millet,  ex-curé 
de  Courtoin.  Adj.  2.150".  après  ô  feux,  à  Fr.-Théodore-Clém. 
LoRNE.  de  Sens,  tant  pour  lui  que  pour  son  frère,  Louis  Lorne, 
officier  de  santé,  à  Choisy-sur-Seine. 

261.  —  2  arpents  de  terre,  lieu  dit  le  Poteau,  dépendant  de  la 
ferme  du  Château,  de  même  provenance,  estimés  20*  de  revenu 
et  en  principal  400".  —  Enchérisaeiirs  :  Lorne,  de  Sens;  Chauvet, 
laboureur,  à  Courtoin.  —  Adj.  1.000',  après  4  feux,  à  Augustin 
Millet,  ex-curé  de  Courtoin,  propriétaire  d'un  confront. 

262.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  lieu  dit  les  Pommiers, 
dépendant  de  la  ferme  du  Château,  de  même  provenance,  estimés 
42^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  850*.  —  Enchérisfienr  :- 
Augustin  Millet,  ex-curé  de  Courtoin,  propriétaire  d'un  confront., 

—  Adj.  1.050*,  après  4  feux,  à  Fr.-Théod.-Clém.  Lorne,  de  Sens, 
tant  pour  lui  (jue  pour  son  frère  Louis  Lorne,  officier  de  santé, 
à  (Choisy-sur-Seine. 

263.  4  arpents  et  demi  de  terre,  lieu  dit  la  Blaisette,  dépen- 
dant de  la  ferme  du  Château,  de  même  provenance,  estimés  250^. 

—  Enchérisseurs  :  (chauvet,  Jean  Lestrat,  Jean  Lebrun,  cultiva- 
teurs, à  Courtoin.  — ^  Adj.  1.250*,  après  6  feux,  à  Fr.-Théod.- 
Clém.  Lorne,  tant  pour  lui  que  pour  son  frère  Louis  Lorne. 

264.  —  3  arpents  de  terre,  lieu  dit  les  Bureaux,  dépendant  de 
la  ferme  du  (château,  de  même  provenance,  estimés  600*".  — 
Enchérisseurs  :  Lorne,  Laurette,  de  Sens;  J.-Bapt.  Denoix.  —  Adj^ 
1.550',  après  7  feux,  à  Jean  Lebrun,  cultivateur,  à  Courtoin, 
propriétaire  dun  confront. 

265.  —  5  arpents  25  perches  de  terre,  lieu  dit  le  Champ  du 
Loup,  et  75  perches  de  pré,  lieu  dit  le  Pont  des  Pierres,  dépendant 
de  la  ferme  du  Château,  de  même  jirovenance,  estimés  60*  de 
revenu  et  en  principal  1.200  '.  —  Enchérisseurs  :  Juflin,  Louis- 
André  Louismet,  cultivateur,  propriétaire  d'im  confront,  de 
Courtoin.  —  Adj.  2.400',  après  5  feux,  à  Fr.-Théod.-Clém.  Lorne, 
de  Sens,  tant  pour  lui  (pie  pour  Louis  Lorne.  son  frère. 

266.  5  ari)ents  75  i)erchcs  de  terre,  lieu  dit  la  Charbonnerie, 
dépendant  de  la  ferme  du  Château,  de  même  provenance,  estimés 
55*  de  revenu  et  en  principal  1.100*.  —  Enchérisseurs:  Laurette, 
de   Sens;  Louis-.André  Louismet.  cultivateur,  à   (Couitoiu,  pro- 
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priétaire  d'un  confront.  —  AdJ.  1.500",  après  5  feux,  à  Claude 
Devoves,  cultivateur,  à  Courtoin. 

267.  —  5  arpents  et  demi  de  lene,  lieu  dit  les  Grands  Champs, 
dépendant  de  la  ferme  du  Château,  de  même  provenance,  estimés 
1.100^.  —  Enchérisseurs  :  FIdme  Aujard,  fermier  desdiles  terres; 
Pierre  Renard,  Claude  Devoves,  cultivateurs;  Augustin  Millet, 
ex-curé  de  Courtoin.  —  Adj.  2.125",  après  6  feux,  à  Louis-André 
LouiSMET,  cultivateur,  à  Courtoin. 

268.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  lieu  dit  les  Grands  Champs, 
dépendant  de  la  ferme  du  Château,  de  même  provenance,  estimés 
60"  de  revenu  et  en  principal  1.200'\  —  Enchérisseurs  :  Lorne,  de 
Sens;  L,-A.  Louismet,  cultivateur,  à  Courtoin.  —  Adj.  1.525",  après 

5  feux,  à  Claude  Legr.\nd,  terrassier,  à  Courtoin. 

269.  —  62  perches  de  terre,  lieu  dit  le   Petit  Bàtardeau,  et 

6  quartiers  de  pré  pâture  au  même  lieu,  dépendant  de  la  ferme 
du  Château,  de  même  provenance,  estimés  25^  de  revenu  et  en 
principal  500".  —  Enchérisseurs  :  Claude  Devoves,  cultivateur, 
à  Courtoin;  Laurette,  de  Sens.  —  Adj.  1.050",  après  4  feux, 
à  Pierre  Honnoré,  manouvrier,  à  Courtoin. 

270.  —  6  arpents  25  perches  de  terre,  lieu  dit  les  Grands 
Champs,  dépendant  de  la  ferme  du  Château,  de  même  prove- 
nance, estimés  61"  5  s.  de  revenu  et  en  principal  1.225".  — 
Enchérisseurs  :  Lorne,  de  Sens;  Pierre  Honnoré,  manouvrier; 
Jacq.  Juffm,  cultivateur,  à  Courtoin,  propriétaire  d'un  confront. 
—  Adj.  2.325",  après  8  feux,  à  Mathieu  Bessox,  scieur  de  long, 
à  Courtoin. 

271.  —  6  arpents  59  perches  de  terre,  lieu  dit  les  Grands 
Champs,  dépendant  de  la  ferme  du  Château,  de  même  prove- 
nance, estimés  60"  de  revenu  et  en  principal  1.200*.  —  Enchéris- 
seurs :  Juffm,  L.-André  Louismet,  propriétaire  d'un  confront, 
Cl.  Devoves,  cultivateurs,  à  Courtoin.  —  Adj.  3.025",  après  7  feux 
à  François-Théodore-Clément  Lohne,  négociant,  à  Sens,  tant 
pour  lui  que  pour  son  frère  Louis  Lorne.  officier  de  santé, 
à  Choisy-sur-Seine. 

23  messidor  an  II. 

272.  —  1  arpent  70  perches  de  terre,  affermés  avec  les  2  lots 
suivants  {n°^  273-274)  à  Louis  Garanger,  manouvrier,  aux  Chaillots, 
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paroisse  de  Courtoin.  moyennant  40%  provenant  de  la  Fahrique 
i)K  CouHToiN,  estimés  15"  de  revenu  et  en  principal  300'.  — 
lÙ7chérisseiirs  :  Pierre  Honnoré,  manouvrier,  L.-Andié  Louismet, 
laboureur,  à  Courtoin.  —  Adj.  1.175*  à  Jacques  Juffin,  labou- 
reur, à  Courtoin. 

273.  —  2  arpents  40  cordi>s  de  terre,  en  une  [)ièce,  lieu  dit  la 
Gravelle.  provenant  de  la  Fabrique  de  Courtoln,  estimés  22^  10  s. 
de  revenu  et  en  principal  450^.  —  Adj.  1.000'^  à  Louis-André 
Louis.MKT,  laboureur,  à  Courtoin. 

274.  —  2  arpents  60  perches  de  terre,  lieu  dit  les  Grands 
Champs,  provenant  de  la  Fabrique  de  Courtoin,  estimés  25**^  de 
revenu  et  en  principal  500*.  —  Enchérisseur  :  L.-Jacq.  Jufhn, 
laboureur,  à  Courtoin.  —  .4(//.  1.700*  à  Mathieu  Besson,  scieur  de 
long,  à  Courtoin. 

275.  —  «  Une  pièce  de  terre  d'un  arpent,  non  compris  la 
l'ontaine  publique  dite  de  la  Vierge,  située  lieu  dit  Proche  le 
Temple  de  la  Raison  »,  tenant  au  cimetière  et  à  la  place  publique, 
ladite  pièce  provenant  de  la  Fabrique  de  Courtoin,  tenue  à  loyer 
par  Edme  Augeard,  moyennant  6*  10  s.  par  an,  estimée  7*  10  s. 
de  revenu  et  en  principal  150*',  —  Soumission  :  du  2  frimaire  an  II, 
par  Claude  Devoves,  au  prix  de  200*.  —  Enchérisseurs  :  Chande- 
nier,  notaire,  à  Sens;  Cl.  Devoves,  manouvrier;  L.-A.  Louismet, 
.1.  ?^Ioreau,  laboureurs,  à  Courtoin.  —  Adj.  575*  à  Franç.-Théo- 
dore-Clément  Lorne,  de  Sens,  pour  lui  et  son  frère  Louis  Lorne, 
officier  de  santé,  à  Choisy-sur-Seine. 

276.  —  Demi  arpent  de  pâture  et  25  cordes  de  pré,  provenant 
de  la  Fabrique  de  Courtoin,  estimés  7*  10  s.  de  revenu  et  en 
princii)al  150*.  —  Enchéris.^eurs  :  Honnoré,  manouvrier,  L.-Jacq. 
Jullin,  Legrand,  laboureurs,  à  Courtoin.  —  Adj.  710*  à  L.-A. 
Louismet,  laboureur,  à  Courtoin. 

277.  —  1  arpent  de  pré,  provenant  de  la  Fabrique  de  Courtoin, 
estimé  10*  de  revenu  et  en  principal  200".  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes  (ju'à  l'art,  précédent.  —  Adj.  770"  à  L.-A.  Louismet. 

I)  jlorcdl  an  III. 

278.  —  l  ne  maison,  dite  la  maison  du  (larde,  piovenanl  de 
Xaxicr  Li  saci:,  émigic".  estimée  00'  de   revenu   et   en    principal 
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1.200^.  —  Eiichériaseurs  :  Jean-Louis  Bonjour,  cultivateur, 
à  Domats;  Chandenier.  notaire,  à  Sens.  —  Adj.  7.325^  à  Etienne 
Poitevin,  de  Sens,  pour  le  compte  de  Edme  Aujahd,  cultivateur, 
à  Courtoin. 

279.  —  5  (luartiers  de  bois  taillis,  lieu  dit  la  Petite  Garenne,  de 
même  provenance,  estimés  30'  de  revenu  et  en  principal  600".  — 
lùîchérisseiirs  :  Giguet.  laboureur,à  Etigny;  Louis-André  Louismet, 
cultivateur,  à  Courtoin.  —  Adj.  775"  à  Théodore-François-Clé- 
ment Lorne,  de  Sens,  pour  le  compte  de  Hubert  Grenier,  mar- 
chand de  bois,  à  Paris,  quai  Bernard. 

280.  —  fi  quartiers  de  bois  taillis,  lieu  dit  la  Mardelle  Tondue, 
de  même  provenance,  estimés  20"  de  revenu  et  en  principal  400  '. 
—  Enchérisseurs:  Pierre  Honnoré,  manouvrier;  Jacques  Juffin, 
Louis-André  Louismet,  cultivateurs,  à  Courtoin.  —  Adj.  l.ôOO" 
à  Théod.-Fr.-Clém.  Lorne,  de  Sens,  pour  le  compte  de  Hubert 
Grenier,  marchand  de  bois,  à  Paris. 

281.  —  125  perches  de  terre,  près  l'étang  du  Petit  Brouilleret, 
de  même  provenance,  estimées  10"  de  revenu  et  en  principal 
200".  —  Enchérisseurs  :  Charles  Bonjour  ;  Dominique  Cosset, 
laboureur,  à  Egriselles.  --  Adj.  500"  à  Jean  Moreau,  manouvrier, 
à  Courtoin. 

282.  —  6  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  létang  de  la  Gravelle, 
provenant  de  Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  75^  de  revenu  et  en 
principal  1.500".  —  Enchérisseurs  :  G\guet,  cultivateur,  à  Etigny; 
Jacques  Juffin,  cultivateur,  à  Courtoin.  —  A.dj.  4.275"  à  Jean- 
Louis  Bonjour,  cultivateur,  à  Domats. 

L'étang  de  la  Gravelle,  d'une  contenance  de  45  arpents,  était 
affermé,  suivant  bail  du  27  avril  1791,  devant  Boullard,  notaire  à 
Villefolle,  avec  d'autres  biens  non  désignés,  moyennant  «  200 
carpes,  un  quarteron  de  brochets  et  un  cent  et  demi  de  carpes 
alevinières  »,  et  4.500"  par  an. 

283.  -  6  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  l'étang  de  la  Gravelle, 
de  même  provenance,  estimés  45"  de  revenu  et  en  principal 
900^.  —  Enchérisseurs  :  Louis-André  Louismet,  cultivateur, 
à  Courtoin;  Jean-Louis  Bonjour,  cultivateur,  à  Domats.  —  Adj. 
2.650"  à  Jacques  Jlffin,  cultivateur,  à  Courtoin,  tant  pour  lui 
que  pour  Claude  Grand,  père  et  fils,  cultivateurs  audit  lieu 
chacun  pour  un  tiers. 
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284.  3  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  l'étang  de  la  Gravelle, 
de  même  provenance,  estimés  22"  10  s.  de  revenu  et  en  principal 
450'*.  —  Knchérisst'iirs  :  Charles  Bonjour,  L.-A.  Louismet,  de 
Courtoin. —  Adj.  1.350"  à  Jacques  Juffin,  cultivateur,  à  Cour- 
toin.  tant  pour  lui  (jue  pour  Claude  Grand  père  et  fils,  cultiva- 
teurs audit  lieu,  chacun  pour  un  tiers. 

285.  —  3  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  l'étang  de  la  Gra- 
velle, de  même  provenance,  estimés  450*.  —  Enchérisseurs  : 
Jean-Louis  Bonjour,  cultivateur,  à  Domats;  Jacq.  Juffin,  culti- 
vateur, à  Courtoin.  —  Adj.  1.275*  à  Pierre  Honnoré,  manouvrier, 
à  Courtoin. 

286.  —  6  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  l'étang  de  la  Gra- 
velle, de  même  provenance,  estimés  50*  de  revenu  et  en  princii)al 
1.000*.—  Enchérisseurs:  Jean-Louis  Bonjour,  de  Domats;  L.-A. 
Louismet,  de  Courtoin.  —  Adj.  3.225*  à  Jacques  Juffin,  cultiva- 
teur, à  Courtoin,  propriétaire  d'un  conlïont. 

287.  —  4  arpents  de  terre  et  pré,  «  formant  la  queue  de  l'étang 
de  la  Gravelle,  du  côté  de  la  ferme  des  Clérisses  »,  de  même 
provenance,  estimés  30*  de  revenu  et  en  principal  600*.  —  Enché- 
risseurs :  Jacq.  Juffin,  cultivateur,  à  Courtoin;  Jean-Louis  Bon- 
jour, cultivateur,  à  Domats.  —  Adj.  1.525^^  à  Franç.-Théod.-Clé- 
ment  Lorne,  de  Sens,  pour  le  compte  de  Hubert  Grenier, 
marchand  de  bois,  à  Paris. 

288.  —  4  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  l'étang  de  la  Gra- 
velle, de  même  provenance,  estimés  30*  de  revenu  et  en  principal 
600*.  —  Enchérisseurs  :  Charles  Bonjour,  Pierre  Honnoré,  manou- 
vrier; Deloince,  de  Courtoin.  —  Adj.  1.550*  à  Louis-André 
Louismet,  cultivateur,  à  Courtoin. 

289.  -  5  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  l'étang  de  la  Gra- 
velle, de  même  provenance,  estimés  37*  10  s.  de  revenu  et  en 
principal  750*.  —  Enchéris.'icurs  :  Jean-Louis  Bonjour,  Charles 
Bonjour,  Deloince.  —  Adj.  1.600*  à  Jacques  Jlffin,  cultivateur, 
à  Courtoin. 

290.  —  5  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  l'étang  de  la  Gra- 
velle, de  même  provenance,  estimés  750".  —  Enchérisseurs  : 
Deloince,  (Charles  lionjour.  —  Adj.  2.025*  à  Jacques  Jlfitn, 
cultivateur,  à  Courtoin. 
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291.  —  3  arpents  de  terre,  à  prendre  dans  l'étang  de  la  Gra- 
velle,  de  même  provenance,  estimés  25'  de  revenu  et  en  principal 
600*.  —  Enchérisseurs  :  (^liarles  Honjour,  Deloince.  —  Adj.  1.575"" 
à  Louis  Garanger,  manouvrier,  à  Courtoin. 

292.  —  1  arpent  de  pré,  entre  les  étangs  de  la  Gravelle  et  du 
Bàtardeau,  de  même  provenance,  estimé  15"  de  revenu  et  en 
principal  300".  —  Enchérisseur  :  Pierre  Honnoré,  manouvrier, 
à  Courtoin.  —  Adj.  1.150*  à  Louis-André  Louismet,  cultivateur, 
à  Courtoin,  pour  le  compte  de  Louis  Au.jari).  manouvrier,  à  Vil- 
leneuve-la-Dondagre. 

9  vendémiaire  an  IV. 

293.  —  Le  jardin,  la  grange  et  le  fournil  du  presbytère,  prove- 
nant de  la  Cure  de  Courtoin,  estimés  1.200^.  —  Enchérisseurs  : 
p]tienne  Simon,  aubergiste;  Jacq.  Baillot,  propriétaire,  à  Sens.  — 
Adj.  30.500*  à  Augustin  Millet,  greffier  de  la  municipalité  de 
Courtoin,  ancien  curé  dudit  lieu. 


Ventes  par  le  Département 

12  fructidor  an  IV. 

294.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  provenant 
ûe  la  Cure  de  Courtoin,  estimé  1.080*.  —  Vendu  1.080"  à  Augus- 
tin Millet,  propriétaire,  à  Courtoin,  ancien  prieur-curé  dudit 
lieu. 

27  septembre  ÎS2Î. 

—  3  hectares  71  ares  84  centiares  de  bois,  provenant  du 
Chapitre  de  Sens,  adjugés  avec  le  Bois  des  Roches,  sis  à  la 
Belliole  (voir  n°  10). 


Restitutions 

«  La  Commission  chargée  de  statuer  sur  la  remise  des  biens 
séquestrés  et  non  vendus,  vu  la  requête  présentée  par  le  sieur 
Masson  pour  les  enfants  et  héritiers  de  Son  Altesse  Royale  le 
prince  Xavier  de  Saxe,  comte  de  Lusace,  savoir  la  duchesse 
d'Esclignac,  la  marquise  de  Massimo,  la  princesse  Altieri,  la  mar- 
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quise  Patrizzi  et  la  mineure  de  Riaro  Sforza,  par  représentation 
de  feue  la  dame  sa  mère,  tendant  à  obtenir,  en  exécution  de  la 
loi  du  5  décembre  1814.  1»  la  remise  de  tous  les  biens  invendus 
provenant  de  la  succession  du  prince  Xavier  de  Saxe,  leur  père 
et  aïeul,  et  consistant  en  bois,  terres  et  dépendances,  situés  dans 
les  départements  du  Loiret,  de  l'Aube  et  de  l'Yonne  ;  2°  une 
indemnité  proportionnelle  à  la  valeur  des  biens  vendus  et  au 
prix  des  coupes  laites  dans  les  bois  pendant  la  durée  du  séques- 
tre, sinon,  et  pour  tenir  lieu  de  cette  indemnité,  le  maintien  sur 
le  Grand  Livre  d'une  rente  de  50.000  francs  tiers  consolidé, 
accordée  par  décret  du  12  décembre  1809  à  la  dame  duchesse 

d'Esclignac,  lune  des  réclamantes,  pour  en  jouir  en  commun 

Arrête  : 

II  sera  fait  remise  aux  cinq  héritiers,  ci-dessus  dénommés,  du 
prince  Xavier  de  Saxe,  comte  de  Lusace  : 

1»  Du  bois  du  Prince,  de  438  hectares  03  ares,  situé  départe- 
ment du  Loiret  ; 

2''  De  la  forêt  de  Pont,  de  624  hectares  45  ares  et  de  51  arpents 
de  terre,  situés  département  de  l'Aube; 

3^  Des  bois  de  Domats,  Vernoy  et  Courtoin.  de  271  hectares; 

De  ceux  de  Chaumot  et  de  15ussy-le-Repos  [district  de  Joigny]^ 
de  466  hectares; 

De  celui  d'Egriselles-le-Bocage,  de  225  hectares; 

De  celui  de  Savigny,  de  241  hectares; 

Situés  département  de  l'Yonne  et  formant  un  total  de 
1.209  hectares. 

La  dame  duchesse  d'Esclignac  sera  tenue  de  rapporter  au 
Trésor  royal  la  rente  de  50.000  francs,  dont  les  arrérages  cesseront 
à  compter  du  22  mars  prochain. 

Fait  et  arrêté  à  Paris,  le  4  février  1815. 

Signé  :  Fkmm.wd,  président,  et  Fayahd,  rapporteur  ». 
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Sii|M'rlicie  :  i'2f)  licclarcs.  —  Mi'siiic  Idcilc  :  pcrclir  de  -2(1  pieds 


PllOVEXAXCE 

TERRES 
(arpents) 

PRÉS 
(arpents) 

BOIS 
(arpents) 

Archevêché  de  Sens 

Abbaye  de  Ste-Colombe 

Cure  de  Courtois 

12  25 

0  28 
8  75 

» 
3    » 
6  03 
0  75 

1 

1 

1  50       !       126     » 
10  07                   » 

»                                  v> 

Cure  de  St-Maurice  de  Sens.. 

Cure  de  Nailly 

Fabrique  de  Courtois 

Fabr.  de  St-Martin-du-Tertre. 

Total 

0  25 

» 
0  50 

» 
» 
» 
» 

23  06 

12  32 

126    » 

Biens  de  1"  origine  :  68  hect.  07. 

DÎMES.  —  Toutes  les  dîmes  appartiennent  à  l'Archevêché  de  Sens. 
Par  bail  du  11  juin  1788,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  les  dîmes  de  vin 
et  grain  et  les  menues  et  vertes  dîmes  de  la  paroisse  de  Courtois 
étaient  aft'ermées,  par  le  fondé  de  pouvoir  de  l'archevêque  de  Sens,  à 
Etienne  Roblot,  vigneron  à  Saint-Martin-du-Tertre,  mo\^ennant  1.050* 
par  an.  fAffinnations  de  baux,  n"  345). 


Ventes  par  le  District 


5  février  1791. 


295.  —  6  quartiers  de  pré,  provenant  de  I'Archevèché  de 
Sens,  tenus  par  Edme  Bouj',  garde  des  bois  de  l'Archevêché, 
moyennant  30*  par  an,  estimés  550*.  —  Soumission  :  du  27  juil- 
let 1790,  par  Hardouin  Epoigny,  administrateur  du  district,  au 
prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Heurtault,  prêtre;  Louis- 
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Georges  Sajon,  marchand;  Martial  Auger,  procureur,  à  Sens; 
H.  Epoigny.  administrateur  du  district;  Guill.  Coydon,  laboureur, 
Nicolas  Coydon,  manouvrier,  à  Courtois;  J.-B.  Jeubert,  labou- 
reur, à  Saint-Martin-du-Tertre  ;  Pierre  Letteron,  laboureur, 
à  Nailly,  maire  dudit  lieu.  —  Adj.  1.440*  à  Jean  Doré,  conseiller 
en  l'élection  de  Sens,  pour  le  compte  de  Biaise-Louis  Pelée  de 
Chenouteau,  homme  de  loi,  à  Sens. 

Paiement:  I.4(X)^  le  28  juin  1791.  Décompte  arrêté  le  30  floréal  au  XII.  à  la  charge 
par  l'acquéreur  de  payer  45  fr.  66  pour  les  intérêts. 

n  mars  179'2. 

—  3  quartiers  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de  Saint- 
Martin-du-Tertre  et  adjugés  avec  d'autres  terres,  de  même  pro- 
venance, sises  à  Saint-Martin  et  à  Saint-Denis  (voir  n»'^  1396-97) 

10  août  1791. 

296.  —  «  Une  accrue  au  bas  des  Javots,  et  un  petit  bout  d'îlot 
faisant  partie  de  l'île  de  la  Belle-Oreille,  de  la  contenance  de 
1  arpent  47  perches  »,  provenant  de  I'Abbaye  de  Sainte-Colombe- 
lès-Sens,  estimée  1.090*.  —  Soumission:  du  17  décembre  1790, 
par  Jean  Fouet,  maire  de  Villenavotte,  au  prix  de  305*.  —  Enché- 
risseurs :  René  Piogé,  suisse  de  la  cathédrale  de  Sens;  Fouet, 
officier  municipal,  à  Sens;  J.-Cl. -Gabriel  Martin,  de  Villenavotte. 
—  Adj.  1.550*  à  Etienne  Coraillon,  au  nom  de  Guillaume 
Guichard,  ancien  chanoine  de  Sens, 

Par  bail  du  30  juin  1775,  devant  Bellaguet,  notaire  à  Sens, 
Maurice  Courageux,  maître  pêcheur  à  Sens,  fermier  du  droit  de 
pèche  de  l'abbaye  de  Sainte-(^olombe  en  la  rivière  d'Yonne,  sous- 
affermait  à  Ednie  Regnard,  laboureur  à  Villenavotte,  «  l'île  Javotte, 
pour  l'herbe  qu'elle  produira  »,  se  réservant,  le  bailleur,  les 
peupliers,  saules  et  autres  bois  de  ladite  île,  moyennant  le  prix 
annuel  de  36''  (Arch.  Yonne,  H  157). 

297.  —  Une  accrue  dite  l'île  de  la  Tremade,  d'une  contenance 
de  3  arpents  3  perches  et  demie,  provenant  de  I'Abbaye  de 
Sainte-Colomhe.  estimée  2.670'\  —  Enchérisseurs  :  J.-Bapt.  Jeu- 
bert, laboureur,  à  Saint-Martin-du-Tertre;  Fouet,  officier  muni- 
cipal, à  Sens.  -  Adj.  3.300'  à  Edme  Languillat,  laboureur, 
à  Saint-Denis. 

Cette  île  était  allcriuéc  avec  le  droit  de  pèche  en  la  rivière 
d'Yonne,  dont  on   trouvera  le  bail   i-i-après,   à    la  notice  de  Sens. 
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298.  —  7  perches  de  pré  et  28  perches  de  terre,  provenant  de 
l'AnHAYE  DE  Saintk-Colombe-lks-Skns,  estimées  68^.  —  Knché- 
risseurs  :  Simon  Eté,  laboureur,  à  Courtois;  .I.-B.  Jeubert,  labou- 
reur, à  Saint-Martin-du-Tertre.  —  Adj.  150*  à  Ant.  Moreau, 
vigneron,  à  Saint-Martin-du-Tertre. 

27  août  1V,)1. 

1  (juartier  de  j)ré,  provenant  de  la  Cure  de  Saint-Mauhice 
DE  Sens  et  adjugé  avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises 
à  Sens  (voir  n«  1639). 

24^  septembre  1791. 

299.  —  6  arpents  3  cordes  de  terre,  et  demi  arpent  de  pré, 
alTermés  à  Christ.  Desmartins,  meunier,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  Courtois,  estimés  1.023^.  —  Soumission  :  du  13  avril  1791,  par 
Pelée  de  Saint-Maurice,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  : 
Edme  Bénard,  notaire,  à  Sens;  Laurent  Delisle,  laboureur, 
à  Courtois;  J.-Bapt.  Jeubert,  laboureur,  à  Saint-Martin-du-Tertre. 
—  Adj.  3.675^  à  Simon  Eté,  laboureur,  à  Courtois;  Pelée  de 
Saint-Maurice,  homme  de  loi,  à  Sens;  André  Millot,  Fr.  Ducrot, 
L.  Renon,  André  Tenelle,  L.  Trouin,  Savinien  Besnier,  vigne- 
rons, Nie.  CoYDON,  .1.  Tenelle,  laboureurs,  à  Courtois. 

12  octobre  1791. 

300.  —  5  arpents  et  demi  de  terre  et  pré,  affermés  200^  par  an 
à  P.  Jeubert,  laboureur,  à  Saint-Martin-du-Tertre,  provenant  de 
I'Abbaye  de  Sainte-Colombe-lès-Sens,  estimés  3.410*.  —  Enché- 
risseurs :  Meure,  greffier  du  tribunal  du  district;  Pelée  de  Saint- 
Maurice,  homme  de  loi,  à  Sens.  —  Adj.  5.525*  à  Edme-Antoine 
Sauvegrain,  boucher,  à  Sens. 

i'aienients  :  l.OOO'*^  le  9  (léeeml)re  1791,  —  l.TTl^"^  le  -2  novembre  1793.  —  3.055* 
pour  solde  le  1-2  mais  1793.  ' 

28  octobre  1191. 

301.  —  3  arpents  de  terre,  affermés  15*  à  Cl.  et  L.  Michaut, 
provenant  de  la  Cure  de  Nailly,  estimés  300*.  —  Soumission  : 
du  29  janvier  1791,  par  Louis  Trouin,  manouvrier,  à  Courtois,  au 
prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Simon  Eté,  Laurent  Delisle, 
Xic.  Coydon,  laboureurs,  à  Courtois;  J.-Bapt.  Jeubert,  vigneron, 
à  Saint-Martin-du-Tertre.  —  Adj.  1.050*  à  L.  Renon,  laboureur, 
Jeanne  Damet,  veuve  Edme  Trouvé,  Pierre  Tesson,  vigneron, 
à  (Courtois. 
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?7  octobre  179'2. 

302.  —  Un  moulin  à  eau,  avec  12  arpents  25  perches  de  pré, 
provenant  do  I'Archevkchk  dk  Skns,  alTermé  900*  à  Charles 
Denizot,  estimé  6.750*.  —  Soumissions  :  du  24  janvier  1791,  par  le 
meunier  Denizot,  sans  indication  de  prix  ;  du  27  septembre  1792, 
par  Michel-Ktienne  Lorillon,  administrateur  du  district,  au  prix 
d'estimation.  Enchérisseurs  :  Jacq.  Haillot.  boulanger,  Edme 
Cornisset,  tanneur,  à  Sens;  Laurent  Delisle,  laboureur,  à  Cour- 
tois; Pierre  Dauge,  marchand  de  bois,  à  Saint-Sérotin  ;  Simon 
Tesson,  vigneron,  à  Villenavotte  ;  Michel  Coydon,  laboureur, 
à  Saint-Martin-du-Tertre.  Adj.  20.300*  à  Charles  Dkmzot, 
meunier  dudit  moulin. 

L'étang  dudit  moulin,  sur  lequel  la  municipalité  de  C.ourtois 
prétend  des  droits,  est  excepté  de  la  vente;  mais  le  propriétaire 
reconnu  ne  pourra  troubler  l'adjudicataire  du  moulin  dans  la 
jouissance  des  eaux  qui  pourront  lui  être  nécessaires. 

Paiements:  4.07-2++  le  3  décembre  17(>2.  —  5.999^+  le  IJ  frimaire  an  11.  —  5.^2^)^^  le 
9  ventôse  an  III.  —  0.828*  pour  solde  le  0  messidor  an  III. 


Ventes  par  le  Département 

L'i  messidor  (in  IV. 

303.  —  Le  ci-devant  presbytère,  avec  un  jardin  de  75  perches, 
proA^enant  de  la  Cure  de  Courtois,  estimé  2.700*.  —  Vendu 
2.700*  à  Charles-François  Régnier  le  jeune,  tapissier,  à  Sens. 

16  ventôse  an   VI. 

304.  Une  pièce  de  bois,  dite  la  Garenne  Javotte,  d'une 
contenance  de  80  arpents,  provenant  de  I'Archevèché  de  Sens, 
estimée  9.920  fr.  —  Enchérisseurs:  Et.  (^haumelle,  J.-Fr.  Cornu, 
d'Auxerre.  —  Adj.  150.300  fr.  à  Louis  Seguineau-Maine,  rue  de 
rEchi(juier,  ù  Paris,  pour  le  compte  de  Fr.-Claude-x\dam  Deea- 
.MOTTE,  négociant,  au  Havre. 

1()  prairUd  an  VI. 

305.  Une  pièce  de  bois,  dite  la  Binoche,  d'une  contenance 
de  46  arpents,  provenant  de  I'Arcmevèché  de  Sens,  estimée 
6.565  Ir.  Enchérisseur  :  Jouve.  —  Adj.  112.100  fr.  à  Adrien 
Laversine,  propriétaire,  à  Flogny, 
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Superficie  :  097  hectares.  —  Mesure  locale  :  18  pieds 


PUOVENAXCK 

TERRES 
1  arpents) 

! 
PRÉS  et  PATURES 
larpentsi 

Archevêché  de  Sens 

293  21 
286     » 
mémoire 
4     » 

19  80      , 
19  91 
G  50 

» 

112     » 

mémoire 

» 

1  81 

» 

» 

Abbave  de  Ste-Colombe 

Abbaye  de  St-Antoine 

Prieuré  du  Charnier 

Cure  de  Cuv   

F"abrique  de  Cuy 

Cu re  d  Evrv 

Total 

Biens  de  2'  origine 

Biens  communaux 

623  42 

113  81 

60  79 

et  28  h.  7  a.  11 

9  25 
et  4  h.  0065 

3  h.  75  a.  83 

» 

» 
G  62  (21  ares  8) 

Ancien  domaine 

Biens  de  l'«  origine:  264  hect.  2582  (1). 
Biens  de  2«  origine  :  56  hect.  5347. 
Biens  vendus:  324  hect.  7620. 

DÎMES.  —  Les  dîmes  de  grains  et  vin  appartiennent  aux  religieux 
•de  Sainte-Colombe  de  Sens  (voir  n"  307 1,  et  les  vertes  dîmes  au  curé 
<voir  n"  310). 


(1)  Dans  ce  chiffre  sont  compris  40  arpents,  non  portés  au  tableau,  à  quoi  nous 
«valuons  la  superficie,  non  indiquée,  du  château  de  Noslon  .et  de  ses  dépendances. 
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Ventes  par  le  District 


9  mars  1791. 


—  Riens  provenant  de  TAbbaye  de  Saint-Antoinp>lès-Sens^ 
adjugés  avec  la  ferme  de  Jouancy  (voir  n»  1909). 

A  avril  1791. 

306.  —  4  arpents  de  terre,  en  3  pièces,  provenant  du  Prieuré 
DU  Charmer-lès-Sens,  alTermés  à  Eloi  Jacquemard,  moyennant 
12  bichets  de  froment,  estimés  550*.  —  Soumission  :  du  24  décem- 
bre 1790.  par  Eloi  Jacquemard,  au  prix  d'estimation.  —  Enché- 
risseurs: Henri-Marc  Desmaisons,  homme  de  loi  ;  Joseph  Dufour, 
ci-devant  juré-priseur,  à  Sens;  Claude  Guillepin,  laboureur, 
à  Màlay-le-Roi;  Pierre  Masson,  laboureur,  à  Paquis,  commune 
de  Màlay-le-Roi.  —  AdJ.  1.200"  à  Jean-Jérôme  Hardy,  laboureur, 
à  Evry. 

<S'  avril  1791. 

307.  —  La  ferme  de  Guy,  avec  maison  seigneuriale  et  bâti- 
ments d'exploitation  entourés  de  fossés,  286  arpents  de  terre 
labourable,  61  arpents  83  perches  de  pré,  et  50  arpents  17  perches 
de  pâture,  le  tout  affermé  à  Franc.  Marteau,  provenant  de 
TAbbaye  de  Sainte-Colombe-lès-Sens,  estimé  61.000*'.  —  Soumis- 
.sion  ;  du  9  décembre  1790,  par  Ménestrier.  —  Enchéris.^eurs  : 
Ménestrier.  homme  de  loi;  Baudry,  maître  particulier  des  eaux 
et  forêts,  à  Sens;  la  veuve  de  J.-Bapt.  Demandre,  homme  de  loi, 
à  Paris;  l'abbé  Michau;  Charier,  homme  de  loi,  à  Paris.  —  Adj- 
106.000"  à  Hardy,  homme  de  loi,  à  Sens,  au  nom  de  Blaise-Eouis 
Pelée  de  Chenouteau,  homme  de  loi,  à  Sens,  et  Biaise  Gauthier, 
ci-devant  élu  en  l'élection  de  Sens.  —  Rétrocession  à  P.-J.  Gail- 
lard. «  caissier  des  domaines  privés  du  Roi  »,  comme  tuteur  de 
Jean  Liey-De.sgranciES,  par  acte  devant  Demay,  notaire  à  Sens, 
du  4  mai  1791. 

Par  bail  du  11  janvier  178:^,  devant  Hélye  le  jeune,  notaire 
à  Sens,  les  religieux  de  Sainte-C^olonibe  allerniaient  à  François 
Marteau,  laboureur  à  Guy,  leur  ferme  de  Guy  et  les  terres  en 
dépendant,  plus  «  les  grosses  dîmes,  tant  en  grain  qu'en  vin,  à 
prendre  sur  le  finage  de  (aiv,  et  moitié  des  dîmes  de  grain  sur  le 
linage  d'Kvry  »,  à  la  charge  :  «  de  payer  les  gros  dus  aux  sieurs 
curés  de  Guy  et  d'Kvry  à  la  manière  accoutumée;  de  faire  admi- 
nistrer la  justice  de  Guy  et  de  payer  au  juge  5^^  et  au  procureur 
fiscal  3'^de  planter  chacun  an  60plantats  de  peupliers  et  60  plantais 
de  saules;  de  faire  12  journées  de  charrois  à  trois  chevaux;  de 
donner  chacun  an,  le  premier  janvier,  un  pain  de  sucie  du  poids. 
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(le  (i  livres;  de  fournir  chacun  an  100  livres  de  beurre  frais, 
12  canards,  6  paires  de  poulets,  deux  cents  de  paille  de  froment, 
pesant  20  livres  la  botte;  de  conduire  aux  vignes  des  Epinettes, 
chacun  an,  14  voitures  de  fumier  à  trois  chevaux;  de  recevoir  et 
traiter  honnêtement  chacun  an,  le  jour  de  saint  Martin  d'hiver, 
les  relif^ieux  ([ui  iront  ledit  jour  célébrer  la  messe  en  l'éj^lise  de 
(aiv  ;  de  fournir  12  fromages  au  grand  moule,  forme  de  Brie,  et 
de  fournir  en  outre  auxdits  religieux,  toutes  les  fois  qu'ils  iront 
à  Guy,  les  crèmes  et  lait  dont  ils  auront  besoin  »;  et  moyennant 
4.400''  en  argent,  300  bichets  de  froment,  plus  3.000*  de  pot  de  vin 
^Affirmations  de  baux,  n"  6,  et  M  100,  fol.  1). 

PaipiiieiitM  :  30.000'^  le  9  avril  1791,  —  5.75(li+  le  4  mai,  —  2').dW~  le  7  mai,  — 
Si/Hm  le  -23  mai  1791.  —  1.-298^  le  31  janvier  1793,  —  5.675*  le  iS  Horéal  an  III,— 
1.794*^  le  8  messidor  an  III. 

11  mai  1191. 

308.  —  Le  château  de  Noslon,  avec  ses  jardins,  parc,  pièces 
d'eau,  glacière  et  dépendances,  entouré  de  fossés,  à  la  réserve  des 
meubles  et  à  charge  de  payer  au  sieur  P.  Gillet,  jardinier,  la 
somme  de  1.200"  pour  travaux  aux  jardins,  provenant  de 
rARCHEVÉCHÉ  DE  Sens,  estimé  40.000".  —  Soumissions  :  du  4  jan- 
vier 1791,  par  Louis  Moreau,  contrôleur  des  actes,  à  Villeneuve-le- 
Roi,  au  prix  d'estimation;  du  25  mars  1791,  par  Jacques-Paul  Van- 
tisque,  bourgeois,  à  Sens,  à  60.600"^. — Em^hérisseiirs  :  Rativeau,  mar- 
chand de  bois;  Soûlas,  officier  municipal  ;  Pierre  Cherchedieu, 
bourgeois,  à  Sens;  Pierre  Charier,  ancien  procureur  au  Chàtelet 
de  Paris. —  Adj.  100.000"  à  Charles-Nicolas  Le  B.\s  du  Plessis^ 
ci-devant  seigneur  du  Plessis-Saint-Jean. 

309.  —  La  ferme  de  Xoslon,  avec  293  arpents  21  cordes  de 
terre  et  pré,  sur  les  finages  de  Guy,  Saint-Denis  et  Sainte-Colombe, 
provenant  de  I'Archevèché  de  Sens,  estimée  64.000".  —  Knchè- 
ri.sseurs  ;  Magin.  commissaire  général  de  la  navigation;  P.  Cher- 
chedieu, bourgeois,  à  Sens.  —  Adj.  101. OOO"  à  Pierre  Charier, 
ancien  procureur  au  Chàtelet. 

Par  bail  du  31  mai  1788,  devant  Gave,  notaire,  à  Sens,  le  régis- 
seur de  l'archevêque  affermait  ces  293  aipents  de  terre  à  Denis- 
François  Paulard,  laboureur,  à  Evry,  Nicolas  Driat,  laboureur, 
à  Jouancy,  Edme  Languillat,  laboureur,  à  Saint-Denis,  Edme 
Pellerin,  laboureur,  à  Guy,  et  Pierre  Gillet,  jardinier,  à  Noslon,  ix 
chai'ge  «  par  les  preneurs  de  livrer  chacun  an  aux  religieux  de 
Sainte-Golombe  2  septiers  de  froment,  2  septiers  de  seigle  et 
2  septiers  d'orge,  mesure  de  Guy  »,  de  payer  au  curé  de  Guy  30* 
par  an,  de  faire  4  journées  de  chari-ois  à  deux  chevaux  pour  le 
bailleur  et  tous  les  charrois  nécessaires  à  remplir  la  glacière,  et 
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moyennant  400  bichets  d'avoine,  mesiui'  de  Sens,  300  bottes  de 
paille,  20  gluis,  3.400^  en  argent,  2  cochons  de  lait,  8  paires  de 
poulets  et  4  dindes  f Affirmations  de  baux,  w  91). 

27  août  1791. 

310.  —  19  arpents  3  (juartiers  5  cordes  de  terre  et  1  arpent 
3  quartiers  6  cordes  de  pré,  alTermés  à  Jean  Gramain,  à  la  réserve 
d'un  quartier,  lieu  dit  la  Galande,  destiné  à  servir  de  complément 
de  jardin  au  curé,  provenant  de  la  Cure  de  Guy,  estimés  4.000^'.  — 
Soumission  :  du  18  juillet  1791,  par  Jean  Gramain,  au  prix  d'esti- 
mation.—  Enchérisseurs:  Et.  Chaussefoin,  bourgeois;  Andouillé, 
«i-devant  juré  priseur;  Gamblin,  huissier;  Hélye  le  jeune,  notaire; 
Guillemard,  libraire,  à  Sens.  —  Adj.  10.200^'  à  Perrin  aine,  mar- 
chand, à  Sens. 

Les  terres  et  prés  ci-dessus  étaient  allermés  à  Jean  (ïramain, 
avec  les  vertes  dîmes  et  les  novàles,  suivant  bail  du  6  avril  1789 
devant  Héhe  le  jeune,  notaire  à  Sens,  moyennant  340^  et  2  paires 
de  chapons,  et  à  charge  de  payer  les  censives  et  droits  sei- 
gneuriaux. 

f7  ninôse  an  III. 

31i.  ^  2  arpents  de  pré,  en  une  pièce,  lieu  dit  les  Prés  du 
•CotTre,  provenant  de  Christophe-Colomban  Rossée,  estimés  50  " 
de  revenu  et  en  principal  1.000*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Doré, 
propriétaire,  à  Sens;  Michault,  cultivateur,  à  Evry,  propriétaire 
d'un  confiont.  —  Adj.  7.450*  à  Antoine  Layné,  perruquier, 
à  Sens,  pour  le  compte  de  Jacques  Savard,  cultivateur,  à  Saint- 
Denis,  fermier  desdits  prés. 

312.  2  arpents  de  pré,  en  une  pièce,  au  même  lieu,  de  même 
j)rovenance,  estimés  1.000*.  —  Enchérisseurs  :  Cuiller,  cultivateur, 
à  Kvry.  —  Adj.  8.100*  à  Ant.  Layné,  perruquier,  à  Sens,  pour  le 
compte  du  même  Jacques  Savard. 

313.  2  arpents  de  pré,  en  une  pièce,  lieu  dit  le  Bas  du  Parc, 
de  même  provenance,  estimés  40*  de  revenu  et  en  principal  800*. 

Enchérisseurs  :  J.-Hapt.  Langlois,  cultivateur,  à  Saint-Clément; 
Edme  Dubois,  Edme  Languillat,  cultivateurs,  à  Saint-Denis.  — 
Adj.  7.225"  à  Pierre  Denis,  manouvrier,  à  Guy,  tant  jjour  lui  que 
pour  Jean  (^^maeard  et  l^dme-François  (^oureron,  manouvriers, 
à  Guy,  chacun  jjour  uti  tiers. 
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19  ninose  an  III. 

314.  — 2  arpents  de  terre,  lieu  dit  Proche  le  Parc  de  Nolon, 
provenant  de  l'émigré  Christophe-Colomban  Rossel,  estimés  30" 
de  revenu  et  en  principal  600^.  —  Enchêtissenrs  :  (>haussefoin, 
Jean  Doré,  propriétaires,  à  Sens;  Claude  Michaut,  cultivateur, 
à  Evry.  —  AdJ.  2.150  à  ?2tienne  Barbelin,  marchand,  pour  le 
compte  de  Claude  Momn,  marchand  fripiei-,  à  Sens. 

Ce  lot  et  les  17  suivants  nv  314  à  331).  formant  au  total 
36  arpents  22  perches,  en  14  pièces,  et  3  arpents  25  perches  de 
pré,  en  une  pièce,  étaient  aflermés  à  Pierre-Jérôme  Boucher, 
laboureur,  à  Evry,  suivant  bail  du  28  avril  1784,  <?  à  la  charge  de 
payer  les  dixièmes,  vingtièmes  et  autres  impositions  établies  et  à 
établir,  de  payer  la  portion  dont  était  tenu  le  bailleur  dans  une 
rente  à  la  ci-devant  abbaye  de  Sainte-Colombe,  et  moyennant  la 
somme  de  300^  par  an  ». 

315.  —  2  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  provenance, 
estimés  60Q"^.  —  Enchérisseurs  :  Maurice  Cuiller,  Claude  Michaut, 
cultivateurs,  à  F^vry  ;  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj. 
2.225"  à    Etienne   Barbelin,  pour   le   compte   du   même   Claude 

MONIN. 

316.  —  2  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  provenance, 
estimés  600 \ —  Enchérisseurs:  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens; 
Claude  Michaut,  cultivateur,  à  Evry.  —  Adj.  2.225~  à  Etienne 
Barbelin,  pour  le  compte  du  même  Claude  Monin. 

317.  —  2  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  provenance, 
estimés  600".  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à  l'art,  précédent.  — 
Adj.  2.450"  à  Etienne  Barbelin,  pour  le  compte  du  même  Claude 
Monin. 

318.  —  2  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  provenance, 
estimés  600"*.  —  Enchérisseurs  :  Claude  Michaut,  cultivateur, 
à  Evry;  Simon  Paulard,  manouvrier,  à  Cuy.  —  Adj.  2.800" 
à  Etienne  Barbelin,  pour  le  compte  du  même  Claude  Moxix. 

319.  —  2  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  provenance, 
estimés  600".  —  Enchérisseurs  :  Claude  Michaut,  cultivateur, 
à  Evry;  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  2.875^  à  Etienne 
Barbelin,  pour  le  compte  du  même  Claude  Monin. 

320.  —  2  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  provenance, 
estimés  600"*.   —  Enchérisseurs  :   Simon    Paulard,    manouvrier, 
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à  Guy;  (>laude  Michaut,  cultivateur,  à  Evrv;  Jean  Doré,  proprié- 
taire, à  Sens.  —  Adj.  3.025"  à  Etienne  Barbelin,  pour  le  compte 
du  même  Claude  Moni.v. 

321.  —  2  ar[)ents  de  terre,  lieux  dits  le  Rù  de  Hié  et  les  Lon- 
i^ues  Rayes,  de  même  provenance,  estimés  32^  10  s.  de  revenu  et 
en  j)rincipal  650". —  Enchérisseurs:  Antoine  (>orl)eron,  manou- 
vrier,  Claude  Michaut,  cultivateur,  à  Kvry  ;  Simon  Paulard, 
manouvrier,  à  Cuy  ;  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj. 
3.850'  à    Etienne   Barbelin,  pour   le  compte   du   même   Claude 

MONI.N. 

322.  —  2  arpents  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  de  même  prove- 
nance, estimés  650*.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à  l'art- 
précédent.  —  Adj.  3.425^  à  Et.  Barbelin,  pour  le  compte  du 
même  Claude  Moni.v. 

323.  —  2  arpents  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  de  même  prove- 
nance, estimés  650*.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'aux  art. 
précédents.  —  Adj.  3.425"  à  Et.  Barbelin.  pour  le  compte  du 
même  (Claude  Monin. 

324.  2  arpents  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  de  même  prove- 
nance, estimés  650'.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Denis,  Simon 
Paidard.  manouvriers,  à  Cuy;  Claude  Michaut,  cultivateur, 
à  Evry.  —  Adj.  3.050  '  à  Et.  Barbelin,  pour  le  compte  du  même 
Claude  Monin. 

325.  —  2  arpents  25  perches  de  terre,  en  une  pièce,  lieudit  le 
Chemin  de  la  (>roix,  de  même  provenance,  estimés  650^\  — 
Enchérisseurs  :  Etienne  Barbelin,  marchand,  à  Sens;  Simon  Pau- 
lard,  manouvrier,  Jean  Gramain,  cultivateur,  à  Guy;  Antoine 
Gorberon,  manouvrier,  Claude  Michaut,  cultivateur,  à  Evry.  — 
Adj.  3.900  ■  à  Jean  Bissky,  chapelier,  à  Sens. 

326.  —  3  arpents  de  terre,  lieux  dits  la  Fosse,  l'Ile  des  Pierres 
et  la  Terre  aux  Boeufs,  de  même  provenance,  estimés  40*  de 
revenu  et  en  principal  800 '.  -  lîncliérisseurs  :  Simon  Paulard, 
manouvrier.  Jean  Gramain,  cultivateur,  à  Guy;  Claude  Michaut, 
cultivateur,  à  Evry.  —  Adj.  2.727  à  Pierre  Dknis,  manouviier, 
à  (>uy.  , 

327.  —  3  arpents  37  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Noues  et 
les   Petites  Vallées,  de  même  provenance,  estimés  42*   10  s.  de 
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revenu  et  en  principal  8.i()  .  lùjchérisseurs  :  Pierre  Denis, 
manouvrier,  à  Guy;  Claude  Micliaut,  cultivateur,  à  Kvry.  —  Adj. 
^3.550"  à  Simon  Paulard,  manouvrier,  à  Guy,  tant  pour  lui  que 
pour  Edme  Bruley,  vigneron,  à  Guy,  chacun  pour  moitié. 

328.  —  2  arpents  de  terre,  lieu  dit  les  Petits  Noyers-,  au  linage 
de  Guy,  et  80  perches  de  terre,  lieu  dit  les  Gailliers,  au  finage  de 
Saint-Denis,  de  même  provenance,  estimés  35"  de  revenu  et  en 
principal  700".  —  EnchérisHem  :  Etienne  Barbelin,  marchand, 
à  Sens.  —  Adj.  2.000"^  à  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens,  pour  le 
compte  de  Pierre  Sainton.  Edme-François  Gorheron,  manou- 
vriers,  à  Guy.  et  Antoine  Gorheron,  manouvrier,  à  Evry,  chacun 
pour  un  tiers. 

329.  —  2  arpents  5  perches  de  terre,  lieu  dit  les  Ravines,  au 
finage  de  Guy.  et  75  perches  de  terre,  lieu  dit  Lorgnet.  au  tinage 
de  la  Ghapelle-sur-Oreuse,  de  même  provenance,  estimés  30"  de 
revenu  et  en  principal  600".  —  Enchérisseurs  :  Edme  Languillat, 
cultivateur,  à  Saint-Denis;  Jérôme  Boucher,  fermier  desdites 
terre.s,  cultivateur,  à  Evry.  —  Adj.  2.450"  à  Glaude  Michaut,  culti- 
vateur, à  Evry,  pour  le  compte  de  Jérôme  Hardy,  cultivateur 
audit  lieu. 

330.  —  162  perches  de  pré,  lieu  dit  les  Noues,  de  même  pro- 
venance, estimées  12~  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250".  — 
Enchérisseurs  :  Simon  Paulard,  manouvrier,  Jean  Gramain,  culti- 
vateur, à  Guy;  Jérôme  Boucher,  cultivateur,  à  Evry,  fermier 
desdits  prés.  —  Adj.  2.025"  à  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens, 
pour  le  compte  de  Pierre  Sainton,  Edme-François  Gorheron, 
manouvriers,  à  Guy,  et  Antoine  Gorheron,  manouvrier,  à  Evry, 
chacun  pour  un  tiers. 

331.  —  163  perches  de  pré,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimées  250".  —  Enchérisseurs  :  Edme  Languillat,  culti- 
vateur, à  Saint-Denis;  Jérôme  Hardy,  cultivateur,  à  Evry;  Jean 
Doré,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  2.000"  à  Jean  Gramain,  culti- 
vateur, à  Guy. 

—  95  perches  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  Glaude 
Bernier,  ex-curé  de  Bray,  déporté,  adjugées  avec  d'autres  terres 
dépendant  de  ladite  ferme,  sises  à  Pont-sur-Yonne  (voir  n^s  1228 
et  1231). 

—  95   perches  de   terre,  provenant  de   la   Fabrique  de   Gly, 
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adjugés  avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises  à  Saint- 
Denis  et  à  Evry.  —  Soinnissiou  :  du  27  ventôse  an  II,  par  Sébastien 
Devoves,  cultivateur,  à  Villeperrot,  pour  l'ensemble  des  biens  de 
la  Fabrique  de  Guy,  au  prix  de  4.000*^  (voir  n»  464). 

Par  bail  du  11  mars  1787,  devant  Hélje,  notaire  à  Sens,  la 
Fabrique  de  (aiv  atlerniait  à  Jean  (Iramain  23  arpents  64  perches 
de  terre,  en  27  pièces,  aux  finai^es  de  (-uy,  Saint-Denis  et  Kvry, 
formant  les  articles  332  à  336,  1386  his  et  464,  moyennant  9+^  par 
arpent  f'Af/innations  de  baux,  n  ■  5.")7i. 

332.  —  4  arpents  5  perches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  Guy,  estimés  ôO'^  de  revenu  et  en  principal  1.000*.  —  Enché- 
risseurs :  Devoves,  Marteau,  Guiller.  Adj.  ô.OOO*  à  Jean  Doré,. 
propriétaire,  à  Sens. 

333.  —  3  arpents  82  perches  de  terre,  de  même  provenance^ 
estimés  60*  de  revenu  et  en  principal  1.200*.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes  qu'à  l'art,  précédent.  —  Adj.  4.500*  à  Jean  Doré. 

334.  -  3  arpents  18  perches  de  terre,  de  même  provenance^ 
estimés  50*  de  revenu  et  en  principal  1.000*.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes  (}u'aux  art.  précédents.  —  Adj.  4.500*  à  Jean  Doré. 

335.  —  3  arpents  98  perches  de  terre,  de  même  provenance^ 
estimés  50*  de  revenu  et  en  principal  1.000*. —  Enchérisseurs.-^ 
Paulard,  Guiller.       Adj.  6.100*  à  Jean  Doré. 

336.  —  3  arpents  93  perches  de  terre,  de  même  provenance^ 
estimés  65*  de  revenu  et  en  principal  1.300*^  —  Enchérisseurs  : 
Brouet,  Devoves,  Marteau.  —  Adj.  5.800*  à  Jean  Doré. 


<S'  fructidor  an  III. 

—  5  arpents  de  terre  et  150  perches  de  pré,  provenant  de 
l'HÔTEF^-DiEU  DE  Sens,  alTermés  à  Glande  Michaut,  moyennant 
173'  et  3  bichets  de  froment,  e.stimés  15.450*. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  d'un  arrêté  du  département  du  3  fruc- 
tidor (voir  p.  XXXIV I. 

2/  fructidor  an  III. 

—  1  (juartier  de  terre,  provenant  de  la  Guhe  d'Fvrv,  adjugé 
avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises  au  (inage  (i'I*]vry 
(voir  n"  465). 
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Ventes  par  le  Département 

!?2  thermidor  an  IV. 

—  (52  perches  de  pâture,  provenant  du  ci-dkvant  domaine^ 
vendues  avec  d'autres  terres  provenant  de  la  Cure  d'Evry  et  sises 
à  Evry  (voir  n"  470j. 

]<S  fructidor  an  IV. 

337.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  provenant 
de  la  CuKK  dk  Cuv,  estimé  5.400^.  —  Vendu  5.400*  à  Louis-Joseph 
CoRNissKT,  receveur  particulier  des  finances,  à  Sens,  après 
déchéance  du  premier  soumissionnaire.  Denis  Paulard. 

2^  jour  complémentaire  an  IV. 

338.  —  1  quartier  de  terre,  formant  le  supplément  du  jardin 
de  la  Cure  de  Cuy,  estimé  99*.  —  Vendu  99*  à  Louis-Joseph 
C(M^N'issET.  receveur  et  payeur  de  l'arrondissement  de  Sens. 

II  brumaire  an  V. 

—  23  arpents  62  perches  de  terre,  provenant  de  l'émigré 
FoACiEU-RuzÉ,  vendus  avec  d'autres  terres  de  même  provenance^ 
sises  à  Evry  (voir  n"  472). 

27  prairial  an  VII. 

339.  —  28  hectares  7  ares  11  centiares  de  terre  et  4  hectares 
05  centiares  de  pré,  aux  fmages  de  Cuy  et  Evry,  provenant  de 
Hernard-Louis  Crécy-Champmilon,  émigré,  affermés  à  Claude 
Michaut,  laboureur,  à  Evry,  estimés  5.237  i'r.  —  Enchérisseurs  : 
Cornu  tils,  fondé  de  pouvoir  de  Cl.  Tailleur  et  Benjamin,  «  four- 
nisseurs de  la  République  »;  Hérard.  commissaire  du  Directoire 
exécutif  près  les  tribunaux  de  l'Yonne.  —  Adj.  8.275  i'r.  à  Adrien- 
Charles-Adelin  Fromentin,  propriétaire,  à  Saint-Florentin. 

.5  juillet  ISI3. 

340.  —  3  hectares  75  ares  83  centiares  de  terre,  lieu  dit  le 
(irand  Champ,  provenant  de  la  Commune  de  Cuy,  cédés  à  la 
Caisse  d'amortissement  par  la  loi  du  20  mars  1813,  affermés 
125  fr.  à  Edme  Confland,  estimés  2.826  fr.  —  Adj.,  sur  leur  seule 
enchère,  2.851  fr.  à  Jean-Marie  Lily-Desgrange.s  et  Jean- Joseph 
Fortin,  propriétaires,  à  Sens. 

341.  —  Une  pièce  de  terre,  dans  l'enceinte  du  village,  prove- 
nant de  la  Commune  de  Cuy.  estimée  575  fr.  —  Adj.  590  fr 
à  Franç.-Théod.-Clément  Lorne,  propriétaire,  à  Sens,  pour  le 
compte  de  Louis  Odot,  propriétaire,  à  Cuy. 
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DOLLOT 


Supt'rJicie  :  1.5-2S  hectares.  —  Mesure  locale  :  iierclie  de  "2(1  pieds 


PROVENANCE 

TERRES 

(arpentsi 

PRÉS 
(arpents» 

Cure  de  Dollot 

0  75 
42  87 

» 

1  25 

1  Fabrique  de  Dollot 

'                                              Total 

43  62 

1  25   • 

Biens  de  1"  origine  :  18  hect.  9261. 

DÎMES.  —  Toutes  les  dîmes,  qui  se  perçoivent  à  la  25*,  appartien- 
nent au  prieui*-curé  {Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  205'. 


Ventes  par  le  District 

2.')  novembre  1791. 

342.  —  8  arpents  1  quartier  de  terre,  en  10  pièces,  lieux  dits 
les  Ménagers,  la  Grande  Borne,  la  Mardelle  de  l'Orme,  etc., 
alTermés  31^  à  Edme  Denis,  meunier,  aux  Ménagers,  paroisse 
de  Dollot,  provenant  de  la  Fabrique  de  Dollot,  estimés  600**^.  — 
Enchérisseurs:  Dominique-Nicolas  Roze,  greffier  de  la  Maîtrise  des 
eaux  et  forêts,  à  Sens;  Louis  Boulenger,  laboureur,  à  Dollot. — 
Adj.  1.025*  à  Fr.  Chereau,  laboureur,  au  Liard,  paroisse  de  Dollot. 

Paiement:  l.OH^  pour  solde  le  12  novembre  1792. 


343.  —  18  arpents  3  quartiers  et  demi  de  terre,  en  25  pièces, 
lieux  dits  les  Hrières,  les  Pannetières,  le  Bois  Raguin,  la  Métairie 
Blanche,  etc.,  alTermés  30^  à  J.-Cl.  Longuet,  provenant  de  la 
Fahriquk  de  Dollot.  estimés  51 1*'.  —  /^/u/jér/.s.srj/rs-  :  Hardy, 
])ourgeois,  à  Sens;  Fr.  (>hereau.  laboureur,  au   Liard.         Adj. 
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1.275*  à  Domin.-Xic.  Roze,  pour  le  compte  de  J.-Bapt.-Sébastien 
Campenon,  procureur-généial-syndic  du  département. 

Paieineiils  :  280'"  le  '21  janvier  l7'.)-2.  —  l^yl^  le  l""''  janvier  1793.  —  953'^  pour  solde 
le  1-î  ventôse  an  II. 

344.  —  14  arpents  et  demi  de  terre,  lieux  dits  la  Mardelle  des 
Hagueniers  et  le  Chemin  Genty,  affermés  104"  à  Etienne  Tonnel- 
lier,  avec  les  prés  formant  l'art.  346  (1),  provenant  de  la  Fabrique 
DE  DoLLOT,  estimés  1.760^.  —  Enchcrisseiirs  :  Jacq.  Hattier,  Et. 
Tonncllier,  Louis  Boulanger,  laboureurs,  à  Dollot  ;  Hardy, 
bourgeois;  Domin. -Nicolas  Roze,  greffier,  à  Sens.  — Adj.  4.000"  à 
Fr.  Cheiœau,  laboureur,  au  Liard. 

Paiements  :  i.ôiô^  le  1-2  novembre  1792.  —  1.899^  pour  solde  le  18  messidor  an  III- 

28  novembre  1791. 

'345.  —  5  quartiers  de  friches,  lieu  dit  le  Fief  des  Moulins, 
provenant  de  la  Fabrique  de  Dollot,  estimés  24".  —  Enchéris- 
seurs :  Nicolas  Nézondet,  laboureur,  à  Dollot.  —  Adj.  70"  à 
Pierre  Sanglier,  manouvrier,  à  Saint- Valérien. 

Paiements  :  17*  le  17  décembre  1791.  —  5+^  le  1-5  juin  1791.  —  7"  le  11  me.ssidor 
an  II.  —  48*  pour  solde  le  3  messidor  an  III. 

J1  fructidor  an  III. 

346.  —  125  perches  de  pré,  autrefois  affermées  à  Etienne  Ton- 
nellier  (voir  n°  344),  provenant  de  la  Fabrique  de  Dollot, 
estimées  2.625*.  —  Enchérisseurs  :  Ferace,  de  Dollot;  Regley, 
propriétaire,  Louis  Querelle,  coutelier,  à  Sens.  —  Adj.  11.000*  à 
Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens. 

Paiements  :  883*  le  3  vendémiaire.  —  10.465*  pour  solde  le  8  ventôse  an  IV. 


Vente  par  le  Département 

27  vendémiaire  an  V. 

347.  —  Le  ci-devant  presbytère,  avec  un  clos  en  luzerne  de 
75  perches,  provenant  de  la  Cure  de  Dollot,  estimé  3.010".  — 
Vendu  3.010*  à  Thomas  Baston-Lamarre,  ancien  militaire, 
demeurant  à  Paris,  rue  Denis. 


(1)  Voir  Affirmations  de  baux,  n"  483. 

18 
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VENTES 


DOMATS 


Superlicio  :  i!.41(i  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  -20  pieds 


provexanxp: 

1 

TERRES 
1  arpents) 

PRÉS       ;    ÉTANGS           ROIS 
(arpents)      (arpents)      (arpents) 

Chartreux  de  Valprofonde..  . 

Abbaye  de  St-Séverin-de-Châ'.eau-Landon 

Abbaye  de  Villechasson 

Abbaye  du  Jard 

Chapitre  de  St-JuIien-du-Sault 
Col'ège  de  Sens(i> 

182  72 

el  1  h.  3930 
57      » 

mémoire 
» 
5    » 

» 

0  75 

()3   85 

19      » 

» 
» 

5     » 
0  50 

2  67 

120     »  '     157     »    . 

4     »           (>     » 
!et36h.  1627 

»                    » 

»        ' 0  h.  4650 

1 
»         ■      0  75 

91  »(2)       6  83 

Fabrique  de  Domats 

Total 

Biens  de  2'  origine        

» 

et  31  h.  5873 
3      » 

245  47 

et  1  h.  3930 

91  02 

215     » 

173  58 
et68h.  2149 

51  29 

0  18           » 

4  25 <3) 

1 

-  Biens  de  V  origine  :  375  hect.  4424. 
Biens  de  2®  origine  :  23  heçt.  5026. 
Biens  vendus  :  398  hect.  9450. 

DÎMES.  —  Les  dîmes  de  grains  appartiennent  au  Chapitre  collégial 
de  Saint-.Iulien-du-Sault  (voir  n"  367). 


348-360. 


Ventes  par  le  District 

ol  décembre  1790, 
Les  biens,  détaillés  ci-des.sous,  provenant  de  la 


(  1 1  .\iix  droit.s  des  ci-devaiit  Célestins  de  Sens. 

rli  Dans  ce  chiflre  sont  compris  80  arpents,  à  i|uoi  nous  évahn)ns  la  superficie,  non 
iiidifiuce,  des  deux  élan^'s  du  Grand  et  dn  Petit  Tal)ourean. 

(•il  Ne  sont  pa.s  compris  dans  ce  tablean  les  bois  appartenant  au  j)rince  de  ,Saxe 
qui.  réunis  à  ceux  de  Conrtoin  i'\  de  Veruoy,  lbrin.ii<'nf  un  i'ns('nii)lc  de  -271   liec(;in\s. 


DO  M  ATS  275 

ChAHTHEUSE    DK    VaLPHOFONDK  et  de  rABUAYHDK  \'lLLK(:HASSON. — 

Knchérisseiirs  sur  la  totalité:  Papou,  comte  de  Rochemont;  Aug. 
Bertrand,  receveur  de  la  commanderie  de  Launay;  lùlme  Rati- 
veau,  marchand  de  bois,  à  Sens;  Ktienne  Chaussefoin,  bourgeois 
audit  lieu  ;  Hardouin  Epoigny,  administrateur  du  district  de 
Sens;  Hagard,  juge  de  paix  de  (>héroy.  Adj.  provisoirement 
95.500^'  à  Louis-Cyprien  Moreau,  contiôleur  des  actes,  à  Ville- 
neuve-le-Roi.  —  Adj.  délinitivement  par  lots,  sous  les  n^^  348 
à  360,  au  prix  total  de  103.195^. 

«  Vu  par  le  Directoire  du  district  de  Sens  une  requête  à  lui 
présentée  par  le  sieur  Louis-Cyprien  Moreau,  contrôleur  des 
actes,  demeurant  à  Villeueuve-le-Roi,  par  laquelle  il  expose  que, 
par  notre  procès-verbal  d'adjudication  de  domaines  nationaux,  à 
la  séance  du  31  décembre  dernier,  il  est  demeuré  adjudicataire 
général  provisoire  de  toutes  les  parties  d'un  bien  appelé  les 
Robinots,  dépendant  de  la  ci-devant  Chartreuse  de  Val  profonde, 
sur  lequel  enchère  générale  avait  été  ouverte,  et  ce,  moyennant 
une  somme  de  95.500*;  qu'ayant  été  ensuite  pi'océdé  à  la  réception 
des  enchères  partielles,  sur  la  réclamation  de  difierents  particu- 
liers, il  est  résulté  du  calcul  du  montant  desdits  objets  une 
masse  de  103.195*,  et  qu'au  moyen  de  ce  qu'elle  excédait  l'enchère 
générale,  nous  avions  les  adjudicataires  partiels  déclarés  adjudi- 
cataires définitifs,  sans  qu'il  eût  été  allumé  un  nouveau  feu 
général  qui  mit  le  sieur  Moreau  dans  le  cas  de  couvrir  les  mises 
partielles,  ainsi  qu'il  en  avait  le  droit  et  l'intention  ;  que  cette 
forme  de  procéder  est  contraire  à  l'esprit  des  décrets  et  à  l'avis 
du  Comité  des  Domaines  nationaux  ;  qu'en  conséquence  il 
demande  à  être  reçu  opposant  auxdites  adjudications  définitives 
et  acte  de  ce  qu'il  couvre  le  montant  desdites  enchères  partielles, 
portant  son  offre  à  la  somme  de  105.000*;  qu'en  conséquence  il 
soit  fait  une  nouvelle  affiche  pour  procéder,  au  jour  qui  sera 
indiqué,  à  la  réception  de  nouvelles  enchères...  ; 

Vu  aussi  le  procès-verbal  d'adjudication  dudit  jour  31  dé- 
cembre; 

La  matière  mise  en  délibération,  et  ouï  sur  ce  l'administrateur 
substituant  M.  le  Procureur-syndic; 

J>e  Directoire, 

Considérant  :  1"  qu'encore  bien  que,  dans  le  silence  de  la  loi, 
on  peut  penser,  par  une  extension  donnée  à  cette  même  loi,  qu'il 
est  plus  avantageux,  dans  le  cas  proposé,  de  faire  allumer  un 
nouveau  feu  sur  lequel  l'adjudicataire  sur  la  masse  et  les  adju- 
dicataires partiels  soient  remis  de  nouveau  à  enchérir,  cependant 
on  ne  pou  riait  jamais  en  induire  raisonnablement  qu'une  vente 
où  cette  formalité  n'aurait  point  été  observée  fût  incomplète  et 
que  les  adjudicataires  dussent  courir  les  hasards  d'un  nouveau 
feu;  2"  que  les  articles  sur   lesquels  pourrait  se  fonderie  sieur 
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Moreau  ne  pourraient  être  que  celui  qui  veut  que  l'adjudication 
ne  soit  définitive  que  quand  il  s'est  éteint  un  feu  sans  enchères, 
et  l'art.  6  du  titre  III  du  décret  du  14  mai  dernier,  par  lequel  il 
est  dit  que  les  enchères  seront  en  même  temps  ouvertes  sur  le 
tout  et  sur  les  parties  de  l'objet  compris  dans  une  seule  et  même 
estimation,  et  que,  si  au  moment  de  l'adjudication  définitive,  la 
somme  des  enchères  partielles  égale  l'enchère  faite  sur  la  masse, 
les  biens  seront  de  préférence  adjugés  divisément  ;  qu'il  ne 
résulte  autre  chose  de  ces  dispositions,  sinon  que  l'enchère  est 
définitive  quand  un  feu  s'est  éteint  sans  mise  et  que,  dans  le  cas 
où  il  v  a  enchère  sur  le  tout  et  enchères  sur  les  parties,  l'adjudi- 
cation résulte  d'une  simple  opération  de  calcul  des  enchères 
partielles,  comparées  avec  le  montant  de  l'enchère  en  masse; 
que  tel  a  été  évidemment  le  sens  du  décret,  puisqu'il  porte 
implicitement  que,  dans  le  cas  où  ce  calcul  donnerait,  de  part  et 
d'autre,  un  produit  égal,  alors  la  préférence  serait  accordée  aux 
adjudicataires  partiels;  3"  que  le  sieur  Moreau  se  trouve  encore 
dans  une  position  beaucoup  moins  favorable,  parce  que  la  règle 
de  division  exprimée  dans  l'article  ne  s'applique  littéralement 
qu'aux  objels  compris  dans  une  seule  et  même  estimation,  et 
que  les  objets  qui  forment  les  adjudications  partielles  étaient 
compris  dans  des  estimations  particulières  ;  qu'il  serait  obligé 
de  tenir  son  enchère  sur  chaque  objet,  estimé  en  particulier; 
4"  qu'il  est,  de  fait,  attesté  par  le  Directoire  qu'apiès  le  dernier 
feu  éteint  sur  la  dernière  des  enchères  partielles  et  le  calcul 
ayant  été  établi,  le  sieur  Moreau  n'était  pas  adjudicataire  ;  ledit 
sieUr  Moreau  ayant  été  provoqué  de  dire  s'il  élevait  quelque 
prétention  et  s'il  entendait  former  quelque  réclamation  contre 
les  enchères  partielles,  lui  otlrant  d'en  faire  mention  dans  le 
procès-verbal,  pour  en  être  référé  soit  au  Département,  soit  à 
l'Assemblée  nationale,  ledit  sieur  Moreau  a  déclaré  qu'il  n'en 
voulait  faire  aucune;  qu'il  est  bien  étonnant  que,  depuis  vingt-cinq 
jours  après  l'adjudication,  lorsque  les  adjudicataires  ont  payé 
partie  de  leur  prix  et  commencé  leur  jouissance,  ledit  sieur 
Moreau  se  prétende  en  droit  de  former  une  opposition  et  d'atta- 
quer ainsi  une  propriété  acquise;  considérant  enfin  que  si  cette 
opposition  était  accueillie,  elle  porterait  un  trouble  funeste  à  la 
tranquillité  des  adjudicataires,  arrêterait  leur  jouissance  et  les 
versements  à  faire  au  Trésor  public,  qu'elle  pourrait  éloigner 
des  ventes  un  grand  nombre  d'acquéreurs  qui  craindraient  à 
chaque  instant  de  nouveaux  incidents;  qu'elle  ne  repose  d'ail- 
leurs sur  aucune  loi  positive;  que,  quand  elle  serait  légale,  elle 
serait  faite  à  tard,  n'ayant  date  que  du  25  janvier,  sur  une  adju- 
dication du  31  décembre;  que  dans  la  quinzaine  les  adjudicataires 
ont  dû  effectuer  leur  i)remier  paiement  et  entier  en  jouissance 
réelle;  qu'ils  peuvent  même  avoir  disposé  d'une  propriété  ([u'ils 
croyaient  résidente  en  leurs  personnes; 

Kst  d'avis  qu'il  y  a  lieu,  en   rejetant  l'opposition  et  l'enchère 
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rontciuic  en  la  requête  diiclit  sieur  Moreau,  de  déclarer  bien  et 
valablement  faites  et  définitives  les  adjudications  partielles  faites 
des  biens  compris  dans  la  soumission  générale  du  sieur  Papon- 
Hochemont  et  de  dire  que  les  adjudicataires  sont  et  demeurent 
piopriétaires  incommutables  desdits  objets  »  i.Vrch.  Yonne, 
L  887,  fol.  7ô). 

L'arrêté  précédent  est  du  29  janvier  171)1;  le  1<='' février.  Moi-eau 
déclarait  se  désister  de  son  opposition  flbid.,  fol.  70). 

348.  —  Une  ferme  au  hameau  des  Robinots,  avec  ses  dépen- 
dances, provenant  de  la  Chautuelsk  de  Valpiwfonde,  estimée 
34.100*. —  Enchérisseurs:  Michel  Podevin,  tailleur  d'habits,  pro- 
cureur de  la  commune  de  Domats;  Loup  Toute,  marchand  de 
bois,  à  Domats.  —  Adj.  40.000*,  après  2  feux,  à  Etienne  Ciiausse- 
FOiN,  bourgeois,  à  Sens. 

Par  bail  du  11  janvier  1781,  devant  Pillé,  notaire,  à  C.héroy,  les 
religieux  de  Valprofonde  alîermaicnt  à  Etienne-François  Lette- 
ron,  laboureur,  à  la  Mardeleuse,  paroisse  de  Jouy,  la  ferme  des 
Robinots  avec  182  arpents  72  perches  de  terre,  en  17  pièces,  au 
finage  de  Domats,  et  63  arpents  85  perches  de  pré,  moyennant 
2.000*  en  argent,  20  bichets  d'avoine,  mesure  de  Chéroj^  un  cent 
et  demi  de  foin,  11  livres  de  beurre,  12  douzaines  d'œufs,  10  aunes 
de  toile  à  40  sols  l'aune,  un  gâteau  de  4  livres,  2  canards,  4  pou- 
lets, 6  livres  de  viande  de  boucherie  par  an,  et  1.200*  de  pot  de 
vin,  et  à  charge  de  faire  les  charrois  nécessaires  aux  réparations 
de  la  ferme,  de  construire  à  leurs  frais  une  bergerie,  de  recou- 
vrir en  gluis  la  vacherie,  de  continuer  l'allée  depuis  la  ferme 
jusqu'au  chemin  de  Sens  {Affiriuations  de  baux,  n  "  313). 

349-352.  —  4  étangs,  dits  des  Rosiers,  des  Pierres,  des  Meu- 
niers et  de  la  Rôtie,  sis  sur  les  paroisses  de  Domats  et  Monta- 
cher  (1),  provenant  de  la  Chartreuse  de  Valprofonde,  estimés 
2.400"'.  —  Soumission  :  du  7  septembre  1790,  par  Papon-Roche- 
mont,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Clément, 
de  Domats;  Etienne  Chaussefoin,  bourgeois,  de  Sens;  Louis 
Rode,  maire  de  Montacher;  Germain  Bagard,  juge  de  paix  du 
canton  d'Egriselles  ;  Delajon,  administrateur  du  district,  de  la 
Bellioie;  Loup  Toute,  marchand  de  bois,  à  Domats;  Louis- 
Robert  Jolly,  marchand,  à  Cliéroy.  —  Adj.  divisément,  comme 
suit  : 


(Il  Dans  .sa   Siiuniissiun,  le  sieur  l'apnn-Unclieiiimit   attribue  à  ces   4  étangs  une 
superticio  d"  «  enviinu  120  arpents  ». 
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349.  —  L'étang  des  Rosiers,  à  Edmc-Francois  (iuillaiime, 
marchand,  à  (^liéroy,  agissant  au  nom  de  Ciiaiies  Famk,  mar- 
chand, à  Chuelles  i Loiret),  moyennant  3.00U^. 

350.  —  L'étang  des  Pierres,  à  Edme-François  GriLr-.\L'.MK 
agissant  pour  son  compte,  moyennant  6.000'\ 

351.  —  Lélang  des  Meuniers,  à  (Jiarles  Cuozikiî.  manouvrier, 
à  Domats.  moyennant  2.()o3  . 

352.  —  L'étang  de  la  Rôtie,  à  Hardouin  Kpoigny  (  1  ),  adminis- 
trateur du  district,  moyennant  1.900". 

353.  —  J>e  moulin  à  eau  des  Robinots,  i)rovenant  de  la  Ciiah- 
TREisE  DE  Vali-hofonde,  donné  à  bail  emphytéotique  à  François 
Loyson  et  sa  femme,  moyennant  75^  de  rente  et  1  denier  de  cens, 
estimé  1.278"*.  —  Enchérisseum:  Pierre  Lallier,  sabotier,  à  Bazo- 
ches;  Jacques  Baillot.  boulanger,  à  Sens;  Charles  Vattin,  bour- 
geois, de  Sens;  Charles  FafTe.  marchand,  à  Chuelles  (Loiret); 
Bagard,  juge  de  paix  de  Ghéroy ;  Etienne   Chaussefoin,  bourgeois, 

à  Sens. —  Adj.  6.700",  après  3  feux,  à  la  veuve  Loyson,  fermière 
dudit  moulin. 

354-359.  154  arpents  de  })ois,  en    16   pièces,  sis  sur   les 

paroisses  de  Domats  et  de  la  Belliole,  provenant  de  la  Ciiau- 
TREUSE  UE  Valprofonde  et  exploités  par  les  religieux,  estimés 
14.049''.  —  Enchérisseurs  :  Loup  Toute,  marchand  de  bois, 
à  Domats;  Rativeau,  marchand  de  bois;  Guichard,  officier; 
Philippe  Layné,  procureur.  François  Macé,  jardinier,  Jaccjues 
Baillot,  boulanger;  Charles  Hédiard,  marchand,  à  Sens;  Franc. 
Letteron,  fermier  des  Robinols;  Louis  Duprt'.  marchand,  à  Mon- 
tacher.  —  Adj.  par  lots  comme  suit  : 

354.  —  Le  bois  des  Roux,  de  43  arpents,  à  Louis-Robert  Jor.i.v, 
marchand,  à  (>héroy,  agissant  tant  ])our  lui  (jue  pour  (îiii,ealme 
et  Letteron,  moyennant  9.100''. 

l'aiements:  2.730^  le  22  mars  I7UI.  —  941*'  le  17  iiiar.s  1792,  -  770^'  le  29  uiais 
1793.  -  8()7+'  le  8  germinal  an  II,  -  1.099*'  le  11  floréal  an  III.  —  099*^  U-  18  i»rai- 
rial  an  HT.  —  2.732^^  pour  solde  le  28  me.s.sidor  an  III. 


(1)  A  la  date  du  lU  mais  1792.  Ilaidonin   K|»oij!iiy  e.^l  (|ualifir  <-  (liicctiMir  des  dili- 
gences à  Rouen  »  (Comptes  du  reecvenr  du  districti. 
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305.  —  Les  bois  des  Frégés,  des  Lucas  et  des  Sues,  de  5  arpents, 
à  Etienne  Chaussefoin,  bourgeois,  à  Sens,  moyennant  1.050". 

Paiements  :  564^'  le  14  mai  1791.  —  549*^  pour  solde  le  0  février  179:!. 

356.  —  Le  bois  des  Bazins,  de  19  arpents,  à  L.-R.  Jolly,  aux 
mêmes  noms  que  dessus,  moyennant  6.700". 

357.  —  Le  bois  des  Meuniers,  de  ô2  arpents,  au  même,  aux 
mômes  noms,  moyennant  10.300^. 

Paiemeuts  :  3.090*  le  2îî  mai  1791,  —  LOdô*  le  17  mars  179-2,  —  878+^  le  29  mars  1793, 
—  914*  le  i23  ujerminal  an  11,  —  5.836*  pour  solde  le  7  thermidor  an  III. 

358.  —  Les  bois  Fort,  de  la  Rôtie,  des  Lucas,  des  Hautes 
(chartreuses,  d'une  contenance  totale  de  24  arpents,  à  Hardouin 
Epoigny,  administrateur  du  district  de  Sens,  moyennant  4.000". 

359.  —  Divers  bois,  d'une  contenance  totale  de  19  arpents, 
à  Edme  Guillaume,  marchand,  à  Chéroy,  moyennant  2.000^. 

Par  actes  sous  signatures  privées  des  12  mai  1775  et  12  fé- 
vrier 1776,  les  Chartreux  vendaient  à  Pierre  Delassaussaye,  mar- 
chand de  bois,  à  Domats,  la  coupe  de  la  superficie  des  154  arpents 
de  bois  taillis  ci-dessus,  divisés  en  19  coupes,  «  et  de  la  coupe  de 
tous  les  chênes  de  tout  âge  étant  dans  lesdits  bois,  sous  la 
réserve  par  les  bailleurs  d'un  ancien  chêne,  de  deux  chênes  de 
i'àge  suivant  et  d'un  chêne  d'un  âge  encore  plus  jeune  par  arpent, 
et,  à  la  charge  par  ledit  Delassaussaye  de  laisser,  lors  de  la  coupe 
du  taillis,  3  baliveaux  de  la  dernière  coupe  et  16  de  l'âge  du 
taillis  par  arpent,  avec  tous  les  arbres  fruitiers,  et  moyennant 
103*  par  arpent,  2  cordes  de  grand  bois  et  deux  cents  de  bour- 
rées par  chaque  coupe  ».  Par  un  autre  acte  du  24  avril  1782, 
Delassaussaye  cédait  ses  droits  à  Fr.  Letteron,  «  marchand  et 
laboureur,  à  Jouy  »,  sur  ce  qui  restait  à  couper,  moyennant  les 
charges  susdites,  un  pot  de  vin  de  2.400*,  sous  réserve  des  chênes 
modernes  et  de  20  baliveaux  de  l'âge  du  taillis  (Affirmations  de 
baux,  n"  379). 

359  bis.  —  173*  11  s.  4  d.  de  cens  et  rentes  foncières  de  la 
ci-devant  seigneurie  des  Robinots,  provenant  de  la  Charti^euse 
DE  Valprofonde,  estimés  en  capital  2.097*.  —  Enchérisseurs  : 
Louis-Georges  Sajou,  perruquier,  à  Sens;  Hardouin  Epoigny, 
administrateur  du  district.  —  Adj.  3.025%  après  3  feux,  à  Philippe 
Layné,  procureur,  à  Sens.j 

360.  —  3  arpents  de  bois  et  friches,  où  est  «  un  marchais  », 
provenant  de  la  Chartreuse  de  Valprofonde,  estimés  100".  — 
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Enchérisseurs  :  Georges  Leraaître,  manouvrier,  à  Montacher;: 
Nicolas  Clément,  laboureur,  à  Domats.  —  Adj.  2i0^,  après  2  feux, 
à  Pierre  Simonnet,  manouvrier,  à  Domats. 

—  Terres  provenant  de  TAbbaye  de  Villechasson,  adjugées. 
avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises  à  Villegardin 
(voir  no  2190). 

'28  novembre  t79'2. 

361-366.  —  La  ferme  de  Mellereau,  avec  57  arpents  de  terre, 
19  arpents  de  pré,  6  arpents  de  bois  et  d'accrues,  et  l'étang  des 
Rames,  affermée  à  Claude  Evrat,  aubergiste,  à  Courtenay,  prove- 
nant de  I'Abbaye  de  Saint-Séverix-lès-Chateau-Landon,  estimée 
10.000^  —  Adj.  par  lots,  moyennant  le  prix  total  de  34.040*  : 

361.  —  Les  bâtiments  de  la  ferme  et  52  arpents  de  terre, 
à  Dominique-Nicolas  Roze,  de  Sens,  moyennant  18. 160"^. 

Paiemeuts  :  ^2.179*  le  1.3  décembre  1792,  —  2.137+^  le  1"'  nivôse  an  11,  —  2.0()7tt  le 
19  frimaire  an  111,  —  1.997*  le  8  frimaire  an  IV,  —  11.992i^  ponr  solde  le  12  fri- 
maire an  IV. 

362.  --  18  arpents  de  pré,  à  Etienne  Chaussefoin,  bourgeois, 
à  Sens,  moyennant  8.600*. 

Paiements:  1.032^+  le  12  décembre  1792,  —  2.820*  1(>  17  septeml)re  1798.  —  329^ 
le  8  frimaire  an  III,  —  1.118*  le  30  floréal  an  III,  —  4.000*  le  9  prairial  au  111.  pour 
solde. 

363.  —  6  arpents  96  perches  de  terre  et  bois,  formant  la  lisière 
de  l'étang  de  Bontems,  à  J.-Bapt.  Cbozier,  cultivateur,  à  Domats, 
moyennant  4.025*. 

Paiements:  1.209*  le  25  décembre  1792,  —  l.:i35*  le  3  frimaire  an  11,  —  442*  le 
7  germinal  an  II,  —  435*  le  23  bnunaire  an  III,  —  422*  le  10  terminai  au  III.  — 
424 +t  pour  solde  le  l'"'  floréal  an  IV. 

364.  —  2  arpents  de  bois  et  d'accrues,  à  Denis  Moiusor,  bour- 
relier, à  Domats,  moyennant  2.100*. 

i'aiemcnts  :  ().30*  le  17  décembre   1792.  —  l.()S2''  pour  sdldc  le  9  llicriuidur  au   Il[. 

365.  —  Un  quartier  de  pré  et  une  lisière  de  bois,  à  P.  Simonnet, 
manouvrier,  à  Domats,  moyennant  130*. 

Paiement.'^:  39*  le  12  décembre  1792,  —  42*  le  4  ocbdin'  1793.  —  .53"  pour  solde 
le  0  "erminal  an  11. 
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366.  —  L'étang  des  Rames  et  1  arpent  de  bois  y  attenant, 
à  Jacques  Chaude,  maréchal,  à  Domats,  moyennant  1.025''. 

Paiements  :  807+*  le  4  (léceral)rc  17i>-2.  —  SSH^  le  4  octobre  1793,  —  19!)+  le 
■lô  lloréal  an  H.  —  -l'il^  le  13  i)raiiial  au  111.  —  Reste  dû  au  28  ai)iit  I8UI  :  8  fr.  85 
en  II  II  niera  ire. 

Les  terres  et  seigneurie  de  Mellereau,  comprenant  manoir  sei- 
gneurial, bâtiments  d'exploitation,  10  arpents  de  terre,  en  une 
pièce,  le  grand  étang  de  Mellereau,  d'une  contenance  de  50  ar- 
pents, l'étang  de  l'Alevinier,  d'une  contenance  de  10  arpents,  et 
l'étang  des  Rames,  d'une  contenance  de  4  arpents,  lesdits  trois 
étangs  nouvellement  desséchés,  était  afTermée  à  Claude  Evrat, 
avec  les  cens  et  rentes  seigneuriales,  moyennant  600^'  par  an 
^Affirmations  de  baux,  iv  474). 

367.  —  ô  arpents  de  terre,  5  arpents  de  pré  et  3  quartiers  de 
l)ois,  affermés  à  Maurice-Etienne  Soret,  curé  de  Domats.  et  pro- 
venant de  la  CoLLÉGiALK  DE  Saint-Jl'liex-du-Sault,  estimés 
2.710".  —  Enchérisseurs  :  Loup  Toute,  laboureur,  à  Domats; 
J.-Bapt.  Crosier.  de  Domats.  —  Adj.  Q.OOO"'  à  Robert  Boulard, 
boulanger,  à  Domats,  au  nom  de  Charles  Boulard,  son  père, 
«  garde  du  sieur  François  Xavier,  demeurant  à  FoucheroUes, 
district  de  Montargis  ». 

Par  bail  du  26  février  1787,  devant  Genty,  notaire  à  Saint-Julien, 
Et.  Poney,  ancien  chanoine.  «  économe  des  biens  du  Chapitre 
supprimé  »  de  Saint-Julien,  affermait  à  Et.  Poret,  moyennant 
600*,  les  terres  ci-dessus,  avec  les  dîmes  de  grain  et  les  novales  ; 
«  sur  laquelle  somme  ledit  sieur  preneur  retiendra  par  ses  mains 
celle  de  350",  savoir  300"  pour  sa  portion  congrue  et  SO"'  pour  les 
novales  »  (Affirmations  de  baux,  n"  471). 

Paiemeuts  :  1.080^  le  15  iléceinbre  179:>,  —  1.061+"  le  15  iiivôse  an  II.  —  1.031-  le 
11  pluviôse  an  111,  —  999^+  le  3  prairial  an  111,  —  999+^  le  1"  messidor  an  IlL  — 
\.'Mr  le  1-2  thermidor  an  III,  —  3.000*  le  8  fructidor  an  111.  —  030"  pour  solde  le 
25  brumaire  an  IV. 

6'  septembre  1193. 

368.  —  2  arpents  67  cordes  de  pré,  en  4  pièces,  affermés  21* 
à  Et.  Breton,  provenant  de  la  Fabrique  de  Domats,  estimés  440*^. 
—  Enchérisseurs  :  Loup  Toute,  Louis  Morisot.  Martin  Chaude, 
Xic.  Clément,  de  Domats;  Cl.-Ch.  Lhomme.  portefaix,  à  Sens.  — 
Adj.  2.025"  à  Etienne  Breton,  laboureur,  à  Domats,  ancien  fer- 
mier desdites  terres. 

Paiements:  243"  le  28  septembre  1793,  —  237"  le  27  fructidor  au  11.  —  1.7'IS'  le- 
22  thermidor  an  III.  pour  solde. 
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369.  —  3  arpents  de  bois  taillis,  provenant  de  la  Fabrique  de 
DoMATS,  mis  à  i)rix  900"".  —  Enchérisseurs  :  Nie.  Clément,  de 
Domats;  Cl.-Ch.  Lhomme,  portefaix,  à  Sens.  —  Adj.  1.275^ 
à  Edme  Noslin,  charron,^  à  Domats,  au  nom  de  François  Noguet, 
cultivateur  audit  lieu. 

Paiements  :  l.(HM)^  le  30  vendémiaire  an  II.  —  282+^  pour  solde  le  18  brumaire  an  II, 

370.  —  3  quartiers  de  terre,  tenus  à  loyer  par  Percheron,  pro- 
venant de  la  F.vBiuQiE  de  Domats,  estimés  44'.  —  Enchérisseurs  : 
Nie.  Ligneau,  de  Domats;  Nie.  Renaud,  de  la  Belliole.  —  Adj. 
220^  à  Antoine  Millon,  manouvrier,  à  Domats. 

Paiement  :  22F  6  s.  i  d.  i)Our  solde  le  2!  octobre  1793. 

]()  nii)àse  an  II. 

371.  —  7  arpents  de  terre,  en  une  pièce,  lieu  dit  le  Clapier, 
provenant  de  l'émigré  François-Xavier  Lusace,  estimés  OOO*.  — 
7:/îc/iémsears."  Jean-Louis  Bonjour,  Pierre  Renard,  cultivateurs, 
à  Domats;  Valentin  Malherbe,  serrurier;  Charpillon,  marchand, 
à  Sens.  —  Adj.  1 .340^  à  Nicolas  Clément,  laboureur,  à  Domats. 

Ce  lot  et  les  3  suivants  (n "^  371-374i  étaient  atl'ermés  à  Louis 
Berault,  cultivateur  aux  CJiesneaux.  paroisse  de  Domats,  moyen- 
nant 96^'  fAffu-mations  de  baux,  n"  705i. 

372.  —  2  arpents  et  demi  de  terre,  en  une  pièce,  lieu  dit  les 
Chesneaux,  de  même  provenance,  estimés  320^'.  —  Enchérisseurs  : 
Delajon,  de  la  Belliole;  Nicolas  Despierres,  manouvrier;  Pierre 
Bureau,  maréchal;  Louis  Guillemard,  Jean-Louis  Bonjour,  culti- 
vateurs, à  Domats.  —  .4(//.  800^  à  Nicolas  Clément,  laboureur, 
à  Domats. 

373.  —  2  ar[)ents  et  demi  de  terre,  en  une  pièce,  lieu  dit  les 
Chesneaux,  de  même  provenance,  estimés  320".  —  Enchérisseurs  : 
Mandavial,  Joseph  Aubert,  à  Sens;  J.-L.  Bonjour,  Nicolas  Clé- 
ment, jiropriétaire  d'un  confronl,  Louis  Beraud,  Louis  Guille- 
mard, cultivateurs;  Jacques  Chaude,  maréchal,  à  Domats.  - 
Adj.  800"  à  Etienne  Mizon,  cabaretier,  à  Domats. 

374.  —  18  perches  de  pré,  lieu  dit  l'Etang  des  Tourteaux,  de 
même  provenance,  estimées  50 '.  —  Enchéris.seurs  :  Denis  Morizot, 
bourrelier;  J.-L.  Bonjour,  cultivateur;  Nicolas  Despierres, 
manouvrier,  de  Domats.  —  Adj.  110"  à  Edme  Thénahd,  notaire 
à  Domats. 
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375.  —  4  arpents  25  cordes  de  hois  broussailles,  de  même 
])rovenance,  estimés  800".  —  J'Juclu'risseiirs  :  Deiajon,  marchand, 
à  la  lielliole;  Charpillon,  Jos.  Aiihert,  marchand,  à  Sens.  — 
Adj.  2.120'  à  Louis  Iîkh.md,  cultivateur,  à  Domats,  propriétaire 
d'un  confront. 

/.'>  nenlôse  (Ui  II. 

376.  —  2  arpents  de  terre,  provenant  de  l'émigré  F'rançois- 
Xavier  Lusack,  estimés  l.'^O".  —  Enchérisseurs  :  Etienne  Mizon, 
cabaretier;  Et.  Hreton.  cultivateur,  Louis  Renard,  manouvrier,  à 
Domats.  —  Adj.  490"  à  Louis  Guillemard,  cultivateur,  h  Domats. 

Les  terres  de  ce  lot  et  des  20  suivants  in"*  376  à  396),  d'une 
contenance  totale  de  39  arpents  29  perches,  étaient  allermées 
à  (".harles  Boulard,  laboureur  à  Domats,  moyennant  164^,  suivant 
Ijail  du  21  janvier  1790,  devant  Boulard,  notaire  à  Villefolle 
(Affirmations  de  hau.v,  n"  706». 

377.  —  2  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  200\ 

—  Enchêris.'ieurs  :  Jacques  Honnoré,  Pierre  Gagnât,  Louis  Renard, 
Et.  Mizon,  cabaietier;  Edme  Noslin,  charron;  Michel  Podevin, 
tailleur  d'habits,  à  Domats.  —  Adj.  615"  à  Louis  Guili.kmaiid, 
cultivateur,  à  Domats. 

378.  —  2  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  150*. 

—  Enchérisseurs  :  Pierre  Amiot,  manouvrier;  Pierre  Gagnât, 
Edme  Noslin,  charron;  Louis  Guillemard,  cultivateur,  à  Domats. 

—  Adj.  600""  à  Pierre  Rlreau,  maréchal,  à  Domats. 

379.  —  3  arpents  89  perches  de  terre,  y  compris  3  quartiers 
d'accrues,  près  l'étang  du  Grand  Taboureau,  de  même  prove- 
nance, estimés  450".  —  Enchérisseurs  :  Denis  Morizot,  bourrelier; 
Edme  Verger,  Pierre  Amiot,  manouvrier;  P.  Gagnât,  Etienne 
Breton,  de  Domats.  —  Adj.  1.100"  à  Jean-Louis  Bonjour,  cultiva- 
teur, à  Domats,  propriétaire  d'un  confront. 

380.  --  3  arpents  80  perches  de  terre,  y  compris  3  quartiers 
d'accrues,  près  l'étang  du  Grand  Taboureau,  de  même  provenance, 
estimés  500*.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Despierres,  Edme  Hus- 
senay,  manouvriers;  Louis  Guillemard,  cultivateur;  J.-L.  Bonjour, 
cultivateur,  propriétaire  d'un  confront;  Jean  Perron.  —  Adj. 
1.325"  à  Jacques  Ghaudé,  maréchal,  à  Domats. 

381.  —  1  arpent  60  nerches  de  pré  et  165  cordes  de  terre  et 
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friclies.  de  même  provenance,  estimés  300*.  —  lùu'hêrissenrs  r 
Nicolas  Despierres,  mnnouvrier;  J.-L.  l^onjour,  cultivateur,  pro- 
priétaire d'un  confionl;  J.-Hapt.  (iarnier,  Charles  Ferré,  Louis 
Guillemard.  cultivateur,  de  Domats.  —  Ailj.  1.400*  à  Jac(|ues 
Chaude.  ma:échal.  a  Domats. 

382.  —  1  arpent  de  terre,  de  même  provenance,  estimé  100^.  — 
Enchérisseurs  :  Etienne  Mizon,  cabaretier;  J.-L.  Bonjour,  Louis 
Berand,  Et.  Renaut,  Louis  Guillemard.  cultivateurs;  Charles 
Ferré,  de  Domats.  —  Adj.  340"  à  Franc. -Mathurin  Noguet,  culti- 
vateur, à  Domats,  propriétaire  d'un  confront. 

383.  —  ôO  perches  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  75^+. 

—  Enchérisseurs:  J.-L.  Bonjour,  Nicolas  Ligneau,  P'r.-Mathurin 
Noguet.  cultivateurs,  à  Domats.  —  Adj.  200*  à  Pierre  Sommier,  de 
Sens.  pro[)riétaire  d'un  confront. 

384.  —  7ô  perches  de  terre,  de  même  provenance,  estimées 
80*.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Ligneau,  Louis  Beraud,  cultiva- 
teurs; Jacques  Chaude,  maréchal,  de  Domats.'  —  Adj.  385* 
à  Edme  Hus.senay,  manouvrier,  à  Domats. 

385.  —  2  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  250*. 

—  Enchérisseurs:  Nicolas  Ligneau,  J.-L.  Bonjour,  Louis  Guille- 
mard, Et.  Renaut,  cultivateurs;  Nicolas  Despierres,  manouvrier; 
Jacques  Chaude,  maréchal,  de  Domats.  —  Adj.  725*  à  Edme 
Nosi.iN,  charron,  à  Domats. 

386.  —  75  perches  de  terre,  de  même  provenance,  estimées 
72  10  s.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Ligneau,  J.-L.  Bonjour,  culti- 
vateur; Et.  Mizon.  cabaretier;  PZdme  Noslin,  charron,  de  Domats. 

—  Adj.  415*  à  Edme  Hussenay.  manouvrier,  à  Domats. 

387.  1  ar[)enl  92  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  220".  —  Enchéris.Heur  :  J.-Bapt.  ('rozier,  cultivateur, 
à  Domats,  propriétaire  d'un  confront.  —  Adj.,  après  13  feux, 
L025''  à  Robert  BouLAni).  boulanger,  à  Domats. 

388.  1  arpent  92  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  200'.  —  Enchérisseurs  :  Michel  Podevin.  tailleur  d'habits; 
Louis  Guillemard.  J.-Bapt.  Crozier.  cultivateurs;  Robi'rt  Bouiard, 
boulanger;    Pierre    Amiot.    nian()u\  tier  ;    Pierre    Cagnat,    Jean 
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Perron,  de  Domats.  —  A.dj.,  après  16  feux,  830"  à  Etienne  Rknalt, 
laboureur,  à  Domats. 

389.  —  1  arpent  92  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  200*. —  Enchérisseurs:  Robert  Boulard,  boulanger;  VA. 
Renaut,  cultivateur;  J.-Bapt.  (^rozier,  propriétaire  d'un  confront; 
P.  Amiot,  manouvrier;  Jacq.  Honnoré,  Pierre  Gagnât,  de  Domats. 
—  Adj.,  après  10  feux,  835*  à  Pierre  Rknahd,  manouvrier, 
à  Domats. 

390.  —  1  arpent  97  perches  de  terre,  de  même  ])rovenance, 
estimés  200".  —  Kuchcrisseiirs  :  Nicolas  Despierres,  manouvrier; 
Nie.  Ligneau,  cultivateur;  Etienne  Breton,  de  Domats.  —  Adj. 
après  7  feux,  750*  à  Pierre  Amiot,  manouvrier,  à  Domats. 

391.  —  1  arpent  97  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  200". —  tuchérisseiirs  :  Nicolas  Despierres,  Pierre  Amiot, 
manouvriers;  Michel  Podevin,  tailleur  d'habits;  L.  Guillemard, 
cultivateur;  Pierre  Gagnât,  Gharles  Ferré,  de  Domats.  —  Adj.  800" 
à  Louis  Beraud,  laboureur,  à  Domats. 

392.  —  1  arpent  97  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  200".  —  Enchérisseurs  :  J.-Bapt.  Grozier,  propriétaire  dun 
confront;  P.  Amiot,  manouvrier;  L.  Guillemard,  cultivateur; 
P.  Gagnât,  de  Domats.  —  -^dj.,  après  14  feux,  805"  à  Nicolas 
Despierres,  manouvrier,  à  Domats. 

393.  —  75  perches  de  terre,  de  même  provenance,  estimées 
90".  —  Enchérisseurs:  Pierre  Gagnât,  Jean  Perron,  de  Domats.  — 
Adj.,  après  6  feux,  205"*  à  J.-Bapt.  Grozier,  cultivateur,  à  Domats, 
propriétaire  d'un  confront. 

394.  —  2  arpents  1  quartier  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  260".  —  Enchérisseurs  :  J.-L.  Bonjour,  cultivateur  ; 
J.-Bapt.  Grozier,  propriétaire  d'un  confront.  —  Adj.,  après  8  feux, 
1.025*  à  Louis  Guillemard,  cultivateur,  à  Domats. 

395.  —  3  arpents  43  perches  de  terre,  y  compris  41  perches  de 
bois,  de  même  provenance,  estimés  360*.  —  Enchérisseurs  :  J.-L. 
Bonjour,  J.-Bapt.  Grozier,  cultivateurs;  Jean  Perron,  Et.  Breton, 
de  Domats.  —  Adj.  1.400"  à  Michel  Podevin,  tailleur  d'habits, 
à  Domats. 
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396.  —  1  arpent  25  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  150".  —  Em-hérisseiirs:  J.-L.  Bonjour,  cultivateur;  Jacques 
Chaude,  maréchal  ;  P.  Gagnât,  de  Domats.  —  Adj.  550*,  après 
8  feux,  à  J.-Bapt.  Crozier,  cultivateur,  à  Domats,  propriétaire 
d'un  confront. 

77  fructidor  (in  III. 

397.  —  Les  étangs  du  Grand  et  du  Petit  Taboureau,  provenant 
du  Collège  de  Sens,  aux  droits  des  ci-devant  Célestins,  tenus 
par  le  C.  Roze,  de  Sens,  moyennant  224-^,  estimés  16.800*.  — 
Knchérissenrs  :  Jacq.  Baillot.  Et.  Poitevin,  propriétaires  ;  Oudin, 
marchand,  à  Sens.  —  Adj.  100.200*  à  Louis-Michel-Eutrope 
Baudet-Dularry,  négociant,  à  Sens,  comme  fondé  de  procuration 
de  Claude-François  M.\rtineau,  demeurant  à  Paris,  rue  Saint- 
Th.omas-du-Louvre. 

P.  iements  :  5.600^  le  8  vendémiaire  an  IV,  —  5.602tt  le  -10  biumaiic  an  IV,  — 
90.337*  pour  solde  le  {"  ))iairial  an  IV. 

"-29  fniciidor  an  III. 

398.  —  50  perches  de  pré  et  la  chapelle  de  Sainte-Claire,  pro- 
venant des  Célestins  de  Sens,  soumissionnées  à  1.000*.  —  Enché- 
risseurs :  Bonjour,  Gâteau,  Vedy,  de  Domats;  Rabin  aîné,  Régnier, 
de  Sens.  —  Adj.  7.000*  à  Etienne  PorrEVLN,   propriétaire,  à  Sens. 

Paiements  :  333*  le  '29  vendémiaire  an  IV,  —  0.667^  le  11  Irimaiie  au  IV. 

19  vendémiaire  an  IV. 

399.  —  L'étang  du  moulin  à  vent,  d'une  contenance  de 
Jl  arpents,  provenant  du  Collège  de  Sens,  soumissionné  à  6.000*. 
—  Enchérisseurs:  .làcq.  Baillot,  propriétaire  à  Sens;  Villiers,  culti- 
vateur, à  Bagneaux;  Bonjour,  Grenet,  Lemaître —  .4 c(/.  58.000* 
à  Ant.-J.-Bapt.  Daridan,  de  Sens,  pour  le  compte  de  Claude- 
Franc.  Martineau,  demeurant  à  Paris,  238,  rue  Saint-Tliomas- 
du-Louvre. 

Paif'inents  :  '2.0<J0*  !.■  19  brumaire  an  IV,  —  .jO.OOO*  pour  solde  le  1"'  prairial  an  IV. 


Ventes  par  le  Département 

l!f  fructidor  an  IV. 

400.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  les  terres  et  prés  en  déi>en- 
dant,  provenant  de  la  (are  de  Do.mats,  estimé  2.695  .  —  Vendu 
2,695"  à  Pierre  (iii.r.ET,  jjroprittaire,  à  Domats. 
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()  ninose  cm  V. 

401.  6  arpents  <S3  perches  de  bois,  en  3  pièces,  i)rovenant  du 

CoLLÈGh:  1)1-: Sens,  estimés  1.250".  —  Vendu  1.2.50 '  à  Louis  Ho.\.jour, 

cultivateur,  à  Damecane,  commune  de  Villeneuve-la-Dondagre, 

ci-devant  à  Domats. 

3  mid  1S1Ô. 

402.  —  Le  bois  du  .lard,  d'une  contenance  de  40  ares  50  cen- 
tiares, provenant  de  I'Abbaye  du  .Jahd  (loi  du  23  septembre  1814 1, 
estimé  290  fr.  —  Adj.  au  rabais  300  fr.  à  Charles-Marie-Domi- 
nique Chapelain  de  Sériville,  demeurant  aux  Ragots,  commune 
de  la  Belliole,  propriétaire  dun  confront. 

"27  septembre  IH^I. 

403.  —  Les  bois  des  Célestins,  du  Gril  et  du  Moulin  à  vent, 
dune  contenance  de  31  hectares  58  ares  72  centiares,  provenant 
de  Tancien  Collège  de  Sens  (loi  du  25  mars  1817),  estimés 
34.128  fr.  —  Adj.  au  rabais  30.500  fr.  à  Tranquille-Désiré  Fosse, 
marchand  de  bois,  à  Ferrières  (Loiret;,  tant  pour  lui  que  pour 
les  sieurs  Salmon  des  Birons,  négociant,  à  Villeniard,  et  .loseph 
MoREAU,  négociant,  à  Chàteau-Landon. 

404.  —  Les  bois  de  Mellereau,  d'une  contenance  de  36  hectares 
16  ares  27  centiares,  provenant  de  I'Abbaye  de  Saint-Séverin- 
lès-Chateau-Landon  (loi  du  25  mars  1817),  estimés  33.670  fr.  — 
Adj.  au  rabais  34.670  fr.  à  Vincent-Thomas-Guérin  Picard,  pro- 
priétaire, à  Villemanoche,  pour  le  compte  de  Sébastien-André 
Tarbé  des  Sablons,  propriétaire  à  Paris,  12,  rue  du  Grand- 
Chantier. 

S  juillet  18U.     . 

405.  —  1  hectare  39  ares  30  centiares  de  terre,  lieu  dit  les 
Lessis,  provenant  de  la  Chartreuse  de  Valprofonde,  donnés  le 
9  janvier  1749  à  bail  emphytéotique  par  les  religieux  au  sieur 
Provencher,  moyennant  la  redevance  annuelle  de  2"  10  s.  et  4  s. 
de  cens  (1).  —  Concédés,  en  vertu  de  la  loi  du  20  mai  1836  et  de 
l'ordonnance  royale  du  14  décembre  1837  à  Louis  Provencher 
cultivateur,  à  lEronce,  commune  de  Domats,  moyennant  500  fr. 


Restitutions 

Voir  supra,  p.  2.58. 

1 1 1  Voir  Affirmations  de  Ijaiu-,  ii"  oôl. 


288 


VENTES 


EGRISELLES  LE-BOCAGE 


Superficie  :  "2.809  hectares.  —  Mesure  locale  :  perclie  de  -20  pieds. 


PROVENANCES 

TERKES 
(arpents) 

PRÉS 

et 

AULNAIES 

(arpents) 

BOIS 

VENDUS        ,t  ,„,i,„ -, 
(arpents)      (hectares) 

Commanderle  de  Roussemeau 

110     » 

7     » 

15     » 

7  07 

» 

» 

» 
» 
» 

» 
» 
» 

Cure  d'Egrisclles 

Fabrique 

Total 

Biens  de  2'^  origine 

Biens- des  hôpitaux 

Biens  communaux.  .  .    . 

132    » 

7  07 

» 

» 

275  92 

23  28 

1  50 

225     » 

11     » 
0  62 

» 
» 

0  25 

» 

» 
» 

Biens  de  l'^«  origine  :  58  liect.  6597. 
.   Biens  de  2"  origine  :  351  hcct.  8352. 
Biens  des  hôpitaux  et  communaux  :  5  hect.  67. 
Biens  nationalisés  :  415  hect.  5016. 
Biens  vendus  -.  190  hect.  5016. 

DÎMES.  —  «  Le  curé  est  seul  décimateur  de  la  paroisse  et  y  perçoit 
la  dîme  à  la  21<^  »  ^Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  209). 


Ventes  par  le  District 

18  mefisidor  an  II. 

406.  —  Un  des  corps  de  bâtiment  de  la  ferme  de  Bracy,  avec 
'M  arpents  et  demi  de  terre,  lieux  dits  Saint-Jean  et  la  Papeterie, 
1  arpent  de  pré  et  6  quartiers  de  bois  taillis,  lieu  dit  la  Vallée  de 
Cornant,  provenant  de  Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  200'^  de 
revenu  et  en  principal  4.000".  —  Enchérisseurs:  Nicolas  Pouillot, 
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propiiélaiie  (run  conlront;  Nicolas  Michaut,  fermier;  Et.  Darde, 
sabotier,  à  Egriselles;  Edme  Truchy,  cultivateur,  à  Marsangy.  — 
Adj.  15.000  *,  après  10  feux,  à  Pierre  Lancklin,  cultivateur,  à  P'gri- 
selles,  tant  pour  lui  que  pour  Pierre-Germain  Roulix,  notaire 
audit  lieu. 

I.a  ferme  de  Hracy,  dont  dépendaient  103  arpents  de  terre, 
3  arpents  75  perches  de  pré,  150  perches  de  bois  taillis,  25  perches 
de  vieilles  vignes,  était  sous-louée  par  Nicolas  .Michaut,  fermier  à 
Montgerin,  à  Jean-Martin  Barrière,  moyennant  600'^  par  an.  La 
ferme  et  ses  dépendances  formèrent  9  lots  d'adjudication  (voir 
n""  406-114),  dont  le  montant  s'éleva  à  44.475". 

407.  —  L'autre  corps  de  bâtiment  de  la  ferme  de  Bracy,  avec 
30  arpents  et  demi  de  terre,  lieux  dits  Saint-Jean,  la  Papeterie, 
Buisson-Pouilleux,  1  arpent  de  pré  et  25  perches  de  vieilles 
vignes,  lieu  dit  la  Rue,  provenant  de  Xavier  Lus.vce,  émigré, 
estimés  175"  de  revenu  et  en  principal  3.500"". —  Enchérisseurs: 
Nicolas  Michaut,  fermier  de  ladite  ferme;  J.  Tesson,  cultivateur; 
Simon  Desmeuses,  manouvrier,  à  Egriselles;  Nicolas  Terrier, 
cultivateur  au  Bois-Planté,  commune  de  CoHemiers.  —  Adj. 
17.700",  après  12  feux,  à  Denis  Poyeh,  meunier,  à  Egriselles-le- 
Bocage. 

408.  —  5  arpents  64  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Papeterie  et 
la  Vallée  de  Cornant,  et  1  quartier  de  pré,  dépendant  de  la  ferme 
de  Bracy,  provenant  de  Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  20^  de 
revenu  et  en  principal  400*.  —  Enchérisseurs  :  Savinien  Brissot, 
marcband;  Simon  Desmeuses,  manouvrier,  à  Egriselles.  —  Adj. 
1.725*,  après  7  feux,  à  Nicolas  Rexvoisé,  cultivateur,  à  Marsangy, 
tant  pour  lui  que  pour  Edme  Truchy,  cultivateur  audit  lieu, 
chacun  pour  moitié. 

409.  —  5  arpents  64  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  et 
1  quartier  de  pré,  dépendant  de  la  ferme  de  Bracy,  provenant  de 
Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  400*.  —  Enchérisseurs  :  Simon 
Desmeuses,  manouvrier;  Savinien  Brissot,  marchand,  à  Egri- 
selles; Edme  Truchy,  cultivateur,  à  Marsangy.  —  Adj.  1.750*, 
après  6  feux,  à  Jacques  Denis,  manouvrier,  à  Egriselles-le-Bocage. 

410.  —  6  arpents  14  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Papeterie  et 
la  Vallée  de  Cornant,  et  1  quartier  de  pré,  dépendant  de  la  ferme 
de  Bracy,  provenant  de  Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  400".  — 
Enchérisseur:  Savinien  Brissot,  marchand,  à  Egriselles. —  Adj. 

19 
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1.550  ^  après  9  feux,  à  Simon   Dksmiîuses,  manouvrier,  à  Kgri- 
selles-le-Bocage. 

4ii.  —  5  arpents  89  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  et 
1  quartier  de  pré,  dépendant  de  la  ferme  de  Bracy,  provenant  de 
Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  400'^  —  Enchérisseurs  :  Martin 
liarrière,  sous -fermier  de  la  ferme  de  Bracy,  Nicolas  Pouillot^ 
cultivateurs;  Simon  Desmeuses,  Jacques  Denis,  manouvriers^ 
à  Egriselles.  —  Adj.  1.825*,  après  11  feux,  à  Edme  Tiuchy,  culti- 
vateur, à  Marsangy,  tant  pour  lui  que  pour  Nicolas  Rknvoisé, 
cultivateur  audit  lieu. 

412.  —  6  arpents  40  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Papeterie,  et 
1  quartier  de  pré,  dépendant  de  la  ferme  de  Bracy,  provenant  de 
Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  400*.  —  Enchérisseurs  :  Edme 
Maréchaux,  manouvrier;  Jean  Tesson,  cultivateur,  à  Egriselles. 

—  Adj.  1.650*,  après  9  feux,  à  Martin  Barrière,  sous-fermier  de  la 
ferme  de  Bracy. 

413.  —  6  arpents  40  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Papeterie,  et 
1  quartier  de  pré,  dépendant  de  la  ferme  de  Bracy,  de  même 
provenance,  estimés  400*.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Pouillot, 
cultivateur,  à  Egriselles;  Edme  Truchy,  cultivateur,  à  Marsangy. 

—  Atlj.   1.650*,  après  7  feux,  à  Edme  Mahéchaux,  manouvrier, 
à  Egriselles. 

414.  —  5  arpents  90  perches  de  terre,  au  même  lieu,  et  1  quar- 
tier de  pré,  dépendanf  de  la  ferme  de  Bracy  et  de  même  prove- 
nance, estimés  400*.  —  Enchérisseurs  :  P.-Germ.  Roulin,  notaire;. 
Pierre  Lancelin,  cultivateur,  à  Egriselles;  Edme  Truchy,  cultiva- 
teur, à  Marsangy.  —  Adj.  1.625*,  après  8  feux,  à  Jean  Tesson^ 
cultivateur,  à  Egiiselles. 

415.  ^  Le  moulin  de  Bracy,  avec  2  arpents  30  cordes  de  pré 
et  4  arj)ents  et  demi  de  terre,  jjrovenant  de  Xavier  Lisace, 
émigré,  estimé  300*  de  revenu  et  en  principal  7.200'\  -  Enché- 
risseurs :  Nicolas  Michaut,  fermiei-,  de  Bracy;  Nicolas  Tesson, 
cultivateur,  à  Egriselles.  —  Adj.  30.000'  à  Pierre  Lancelin,  culti- 
vateur, à  Egriselles,  tant  pour  lui  (jue  pour  Pierre-Germain 
Rori.iN,  notaire  audit  lieu,  chacun  i)()ur  moitié. 

"21  frimaire  (in  III. 

416.  -  Une  i)artie  des  hàtiments  de  la  ferme  de  Montgerin, 
avec  50  perches  de  jardin,  23  arpents  88  perches  de  terre,  2  arpents. 
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(le  pâture,  28  perclies  de  vigne  et  47  perches  clans  le  Bois  des 
(laillards,  provenant  de  Xavier  Lusaci:,  omigié,  ledit  lot  estimé 
225"  de  revenu  et  en  principal  4.r)00  *.  l'jichérisseiirs  :  J.-Haptisle 
Sauvegrain,  boucher,  à  Sens;  Nicolas  Michaut,  fermier,  de  Mont- 
gerin;  Nicolas  Terrier,  cultivateur  au  Bois-Planté,  commune  de 
Collemiers.  —  Adj.  lô.fiOO",  après  9  feux,  à  Ktienne  Dahdk,  sabo- 
tier, à  lOgriselles-le-Bocage. 

La  ferme  de  Montgerin,  dont  dépendaient  166  arpents  17  perches 
de  terre  et  17  arpents  23  perches  de  pré,  lieux  dits  le  (ïrand 
Clozeau,  la  Papillonnière,  les  Métairies,  les  Champs  Dodin,  le  Bois 
des  Quatre  Noix,  la  Sablonnière,  la  Garenne  de  Mont^erin,  la 
Rongcrie,  les  Dlndelleries,  la  Pierre  des  Peltiers,  les  Bouchures, 
la  Fontaine  de  la  Grotte,  les  Coq-Richards,  les  Champs  de  la 
Corde,  Montigny,  les  Etètés,  les  Minerois,  les  Gaillards,  les 
Courtes-Hayes,  Froid-Cul,  la  PoUioterie,  la  Herse,  les  Longues 
Royes,  était  affermée,  avec  la  ferme  de  Bracj^  et  deux  moulins 
(voir  n"''  406-415)  à  Nicolas  Michaut,  suivant  bail  du  2  août  1784, 
moyennant  3.000"^  et  12  chapons  par  an.  La  ferme  et  montant  des 
ses  dépendances  furent  divisées  en  26  lots  (n  '  416  à  441)  et  le 
montant  des  adjudications  s'éleva  à  147.700^. 

417. —  Une  partie  des  bâtiments  de  la  ferme  de  Montgerin 
avec  50  perches  de  jardin,  23  arpents  88  perches  de  terre, 
2  arpents  de  pré,  28  perches  de  vigne  et  47  perches  dans  le  Bois 
des  Gaillards,  provenant  de  Xavier  Llsace,  émigré,  ledit  lot 
estimé  300^  de  revenu  et  en  principal  6.000*.  —  Enchérisseurs  : 
Etienne  Darde,  sabotier;  Edme  Gâteau,  charron;  Nicolas  Pouillot, 
cultivateur,  à  Egriselles;  Nicolas  Terrier,  cultivateur,  au  Bois- 
Planté.  —  Adj.  16.200*,  après  8  feux,  à  Jean-Bapti.ste  Sauvegrain, 
boucher,  à  Sens. 

4i8.  —  L^ne  partie  des  bâtiments  de  la  ferme  de  Montgerin, 
avec  23  arpents  62  perches  de  terre,  150  perches  de  pré,  28  per- 
ches de  vigne  et  50  cordes  dans  le  Bois  des  Gaillards,  provenant 
de  Xavier  Lusace,  émigré,  estimée  260*  de  revenu  et  en  principal 
5.200*.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Pouillot,  cultivateur;  Charles 
Paroux,  marchand,  à  Egriselles;  Nicolas  Terrier,  cultivateur,  au 
Bois-Planté. —  Adj.  21.800^,  après  10  feux,  à  Jean-Bapt.  Sauve- 
grain, boucher,  à  Sens. 

419.  —  Une  partie  des  bâtiments  de  la  ferme  de  Montgerin, 
avec  24  arpents  87  perches  de  terre,  2  arpents  de  pâture,  28  per- 
ches de  vigne  et  50  perches  dans  le  Bois  des  Gaillards,  provenant 
de  Xavier  Lusace,  émigré,  estimé  205*  de  revenu  et  en  principal 
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4.100^. —  Enchérisseurs  :  y^\co]i\s  Pouillot,  cullivateur;  Savinien 
Brissol,  marchand;  Dominique  Cossel,  cullivaleur,  à  Egriselles; 
Jean-Bapt.  Sauvegrain,  boucher,  à  Sens.  —  Adj.  14.000".  après 
9  feux,  à  Nicolas  Michalt,  fermier  de  Montgerin,  tant  pour  lui 
pour  que  Pierre  Sekrat,  son  gendre,  manouvrier,  à  Egriselles. 

4'20.  —  3  arpents  de  terre  et  (3ô  j)erches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin  et  de  même  provenance,  estimés  7^  10  s. 
de  revenu  et  en  principal  lôO"".  —  Enchérisseurs  :  Etienne  Darde, 
sai)otier;  Nicolas  Giguet,  cultivateur;  Edme  Maréchaux,  manou- 
vrier; Pierre  Rousselin,  propriétaire  d'un  confront,  cultivateur^ 
à  Egriselles.  —  Adj.  2.150^,  après  10  feux,  à  François  Gautieh, 
cultivateur,  à  Egriselles. 

421.  —  3  arpents  de  terre  et  65  perches  de  pré,  dépendant  de  la 
ferme  de  Montgerin  et  de  même  provenance,  estimés  15(F.  — 
Enchérisseurs  :  François  Crozier,  propriétaire  d'un  confront, 
vigneron;  Nicolas  Giguet,  cultivateur;  Martineau,  Loup  Darde, 
d'Egriselles.  —  Adj.  2.600^',  après  7  feux,  à  Savinien  Bhissot, 
marchand,  à  Egriselles. 

422.  —  3  ai"pents  et  demi  de  terre  et  65  perches  de  i)ré,  dé[)en- 
dant  de  la  ferme  de  Montgerin,  de  même  provenance,  estimés 
12"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250*".  —  Enchérisseurs  :  Nicolas 
Chicouet,  Loup  Darde,  Pierre  Cosset,  cultivateurs,  à  Egriselles.  — 
Adj.  2.000",  après  9  feux,  à  Jean  Jouv,  cultivateur,  à  Egi'iselles. 

423.  —  3  arpents  25  perches  de  terre  et  85  cordes  de  pré, 
dépendant  de  la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance, 
estimés  12  15  s.  de  revenu  et  en  principal  255*.  —  Encliéris.seurs  : 
Simon  Desmeuses,  manouvrier;  Nicolas  Pouillot,  Nicolas  Giguet, 
cultivateurs,  à  Egriselles;  Nicolas  Terrier,  cultivateur,  au  Bois- 
Planté.  —  Adj.  3.625*,  après  8  feux,  à  Charles  Paiîoux,  marchand 
à  Egriselles. 

424.  —  3  ar])ents  75  perches  de  terre  et  80  perches  de  pré, 
dépendant  de  la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance, 
estimés  255".  Enchérisseurs:  François  Crozier,  vigneron,  pro- 
priétaire d'un  confront;  Etienne  (iremy,  manouvrier;  Pierre 
Rousselin,  cultivateur;  Pierre  Bourat,  d'I>griselles.  —  .4<//.  3.450*, 
après  ()  feux,  à  Dominique  Cf).s.si:T,  laboureur,  à  I']griselles. 

425.  —  4  arpents  de  terre  et  80  cordes  de  pré,  dépendant  de  la 
ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  13*  5  s.  de 
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revenu  et  en  principal  265^.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Terrier, 
cultivateur,  au  Bois-Planté;  Edme  Maréchaux,  nianouvrier; 
Savinien  lîrissot,  marchand;  Louj)  Darde,  d'l']griselle.s.  -  Adj. 
4.050^',  après  7  feux,  à  Kdme  Gâteau,  charion,  à  Egriselles,  pour 
le  compte  de  Dominique  Cosskt,  laboureur  audit  lieu. 

426.  —  4  arpents  de  terre  et  50  perches  de  pré,  déjjendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  13^  de 
revenu  et  en  principal  260^.  —  Enchérisseurs:  Savinien  Brissot, 
marchand;  Martin  Lindet,  cultivateur;  Soutin,  d'Kgriselles  ; 
Nicolas  Terrier,  cultivateur,  au  Hois-Planté.  —  Adj.  3.725^'^,  après 
(]  feux,  à  Charles  Pauoux,  marchand,  à  Egriselles. 

427.  —  4  arpents  de  terre  et  65  perches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  13"  10  s. 
de  revenu  et  en  principal  270".  —  Encliérisseurs  :  Hubert  Des- 
meuses,  Soutin,  d'Egriselles;  Guillaume  Bully,  limonadier, 
à  Sens.  —  Adj.  3.675*,  après  7  feux,  à  Nicolas  Terrier.  cuUiva- 
teur,  au  Bois-Planté,  commune  de  Collemiers. 

428.  —  4  arpents  de  terre  et  60  perches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  IS''  de 
revenu  et  en  principal  260*.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Sevrât, 
manouvrier;  François  Crozier,  vigneron;  Soutin,  Desmeuses, 
d'Egriselles.  —  Adj.  4.050*,  après  9  feux,  à  Guillaume  Bully, 
limonadier,  à  Sens. 

429.  —  4  arpents  de  terre  et  75  perches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  13*  10  s. 
de  revenu  et  en  principal  270*.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Bénard, 
vigneron,  à  Marsangy;  Guillaume  Bully,  limonadier,  à  Sens; 
Desmeuses,  d'Egriselles. —  A(//.  4.400*,  après  11  feux,  à  Nicolas 
Terrihr,  cultivateur,  au  Bois-Planté,  commune  d'Egriselles. 

430.  —  4  arpents  de  terre  et  75  perches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  270*.  — 
Enchéris.'yeurs  :  Pierre  Rousselin,  Nicolas  Giguet,  cultivateurs; 
Pierre  Guillaumet,  marchand,  à  Egriselles;  Nicolas  Terrier,  culti- 
vateur, au  Bois-Planté.  —  Adj.  5.425*,  après  10  feux,  à  Nicolas 
Bk.nard,  vigneron,  à  Marsangy. 

43i.  —  4  arpents  de  terre  et  75  perches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  270^.  — 
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Enchérisseurs  :  François  Crozier,  vigneron  ;  Nicolas  Pouillot, 
Pierre  Rousselin,  cultivateurs;  Desmeuses.  d'Egriselles.  —  Adj. 
5.350",  après  8  feux,  à  Nicolas  Giguet.  cultivateur,  à  Egriselles.   ' 

432.  —  5  arpents  de  terre  et  75  perches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  13*  de 
revenu  et  en  principal  260^.  —  Enchérisseurs:  Pierre  Rousselin, 
Jean  Jouy,  cultivateurs,  à  Egriselles;  Polliot  (1),  de  Chaumot.  — 
Adj.  5.300'',  après  7  feux,  à  Jean  Lévéquk,  manouvrier,  à  Egri- 
selles, propriétaire  d'un  confront. 

433.  —  4  arpents  et  demi  de  terre  et  75  perches  de  pré  (1), 
dé[)endant  de  la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance, 
estimés  12*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250*.  —  Enchérisseurs  : 
François  Crozier,  vigneron,  propriétaire  d'un  confront;  Domi- 
nique Gosset,  Pierre  Rousselin,  cultivateurs;  Berger,  d'Egriselles; 
Polliot  (2),  de  Chaumot.  —  Adj.  3.550*  à  Pierre  Roux,  cultivateur, 
à  Egriselles. 

434.  —  4  arpents  et  demi  de  terre  et  75  perches  de  pré,  dépen- 
dant de  la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés 
10"  de  revenu  et  en  principal  200*.  —  Enchérisseur  :  Pierre 
Rousselin,  cultivateur,  à  Egriselles.  —  Adj.  4.125*,  après  5  feux, 
à  Pierre  Guillaumet,  marchand,  à  Egriselles. 

435.  —  3  arpents  de  terre  et  75  perches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  200*".  — 
Encl}érisscurs  :  Dominique  Gosset,  propriétaire  d'un  confront, 
Pierre  Rousselin,  cultivateurs;  Reigei-,  Boulleau,  d'Egriçelles.  — 
Adj.  3.450*,  après  7  feux,  à  Pierre  Guillaumkt,  marchand,  à  Egri- 
selles. 

436.  —  3  arpents  de  terre  et  75  perches  de  pré,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  [)rovenance,  estimés  200".  — 
Enchérisseurs    :   Claude    (irémy,    Pierre    Rousselin,    Dominique 


(1)  Ji'ime  (les  pifVo.s  de  ces  lots  est  sise  nu  lieu  dil  «  la  l'ollioteiie  ». 

(!2)  «  A  l'exception  d"un  arpent  et  demi  de  terre,  à  prendre  dans  uiu'  pièce  de 
H  arpents,  lieu  dit  les  iionjrues  Hoyes.  dont  la  vente  est  suspendue  sur  la  réchuiiation 
faite  par  le  C.  Martin  Lindet,  d'Eirriselles.  delà  propriété  dudit  arix-nt  et  demi,  comme 
l'ayant  défriclié  et  en  étant  acluellenienl  en  jouissance,  sauf  à  renn-ttre  ledit  objet  sur 
de  nouvelle-s-alTiches,  dans  le  cas  où  ledil  C.  Liiuirt  ne  jostilierait  |ias  d;iiis  la  décade 
d"'  son  prétendu  ilioit  de  |iro])riété  -. 
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Cosset,  cultivateurs,  à  P^griselles.  —  Adj.  3.925^\  après  8  feux, 
à  Jean  Poyau,  cultivateur,  aux  Gaillards,  commune  de  Chaumot, 
tant  pour  lui  que  pour  Louis  Poyau,  chacun  pour  moitié. 

437.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  en  une  pièce,  dépendant  de 
la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  15^  de 
revenu  et  en  principal  300*\  —  Knchcrisseiirs  :  Kdme  Maréchaux, 
manouvrier;  Soutin,  d'Egriselles.  —  Adj.  3.450^,  après  10  feux, 
à  Pierre  Collin,  vigneron,  à  Etigny. 

438.  —  75  perches  de  pré,  lieu  dit  les  Culleronds,  dépendant 
de  la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés 
2*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  50*.  —  Enchérisseurs  :  Etienne 
Gremy,  manouvrier;  Edme  Gâteau,  charron;  Nicolas  Chicouet, 
cultivateur,  à  Egriselles;  François  Fouet,  cultivateur,  à  Cornant. 

—  Adj.  2.700*,  après  6  feux,  à  Savinien  Brissot,  marchand, 
à  Egriselles. 

439.  —  75  perches  de  pré,  lieu  dit  les  Culleronds,  dépendant 
de  la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  50*. 

—  Enchérisseurs:  Etienne  Gremy,  manouvrier;  Savinien  Brissot, 
marchand,  d'Egriselles.—  i4(//.  2.725*^,  après  8  feux,  à  François 
Fouet,  cultivateur,  à  Cornant. 

440.  —  75  perches  de  pré,  lieu  dit  les  Culleronds,  dépendant 
de  la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  50*. 

—  Enchérisseurs  :  François  Crozier,  vigneron;  Dominique  Cosset, 
cultivateur,  à  Egriselles;  François  Fouet,  cultivateur,  à  Cornant. 

—  Adj.  3.025*,  après  6  feux,  à  Etienne  Gremy,  manouvrier, 
à  Egriselles. 

441.  —  75  perches  de  pré,  lieu  dit  les  Culleronds,  dépendant 
de  la  ferme  de  Montgerin,  et  de  même  provenance,  estimés  50^. 

—  Enchérisseurs:  François  Fouet,  cultivateur,  à  Cornant;  Domi- 
nique Cosset,  cultivateur  ;  Edme  Maréchaux,  manouvrier, 
à  Egriselles.  —  Adj.  3.350*,  après  7  feux,  à  François  Crozier, 
vigneron,  à  Egriselles,  tant  pour  lui  que  pour  François  Gauthier, 
cultivateur  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

6'  floréal  an  III. 

442.  —  2  arpents  de  terre,  en  une  pièce,  lieu  dit  la  Maison 
Rouge,  provenant  de  Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  20^  de 
revenu  et  en  principal  400*.  —  Enchérisseurs  :  Laurent  Fouet, 
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Charles   lîonjour.   —   Adj.   1.325"  à  Jean    M()iu:au,  manouvriei\ 
à  Courtoin. 

27  thermidor  an  III. 

443.  —  11  arpents  de  terre  et  1  quartier  de  bois  broussailles, 
provenant  de  IHôpital  général  dk  Sens,  tenus  par  Leclerc 
depuis  1786,  «  moyennant  8*  par  an,  à  charge  de  défricher  et 
marner»,  estimés  en  principal  2.850*.—  Enchérisseurs:  Regiey, 
DoUine.  propriétaires,  à  Sens;  Louis  Cossé.  —  Adj.  19.100"  à  Jean 
DouK.  proi)riétaire,  à  Sens. 

/er  fructidor  (in  III. 

444.  —  La  ferme  de  Bracy,  avec  les  bâtiments  d'exploitation, 
110  arpents  de  terre  et  7  arpents  7  perches  de  pré,  provenant  de 
la  CoMMANDERiK  DE  RoLSSEMEAU,  tcnuc  par  Jean  Bisson,  moyen- 
nant 720  par  an,  estimée  64.125".  —  Enchérisseurs  :  Franc.-Adrien 
Pierre,  négociant,  à  Paris;  Christophe  Yver,  marchand  tanneur^ 
à  Villeneuve-sur- Yonne;  Cornisset,  marchand  de  bois,  audit 
Villeneuve.  —  Adj.  576.000*  à  Jean-Franc.  Vicherat,  limonadier, 
à  Sens,  tant  pour  lui  que  pour  Jean-Marie  Besson,  libraire,  à 
Paris,  et  François  Malleval,  négociant,  à  Versailles,  ledit  Besson 
pour  les  deux  tiers,  Vicherat  et  Malleval,  chacun  pour  un  sixième. 

Paiements  :  "21.375+*^  le  19  fnietidoi-  an  111.  —  21.875^  le  29  vendémiaire,  —  21.375^- 
le  -28  brumaire.  —  41.000+^  le  3  frimaire.  —  40.000+^  le  14  frimaire.  —  430.875*  le 
21  nivô.se  an  IV. 

"21  fructidor  un  III, 

445.  —  15  arpents  de  terre,  pré  et  bois,  provenant  de  la 
Fabrique  d'Egriselles,  estimés  12.250*.  —  Enchérisseurs  :  Moreaii, 
ex-contrôleur  des  actes,  à  Villeneuve  ;  Douine,  jjrojiriétaire,  à 
Sens.  —  Adj.  62.000'  à  Loui.s-Michel-Eutrope  Baudet-Dularry, 
négociant,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Claude-François  Martineau, 
demeurant  à  Paris.  238,  rue  Saint-Thomas-du-Louvre. 

1*^^  jour  coin])lcincnt(dre  un  III. 

446.  62  perches  de  teri'e,  provenant  de  la  Commlni-:  dI^^gri- 
selles.  estimces  112*  10  s.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Roulin, 
notaire  à  l'^griselles.  projiiiétaiie  d'un  confront;  Thuret.  —  Adj. 
14.100    à  Pierre  Lan(;i;i.in.  cultivateur,  à  h^griselles. 
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Ventes  par  le  Département 

/et-  fructidor  an  IV. 

447.  —  7  arpents  de  terre,  en  lu/erne  et  bois  broussailles,  en 
une  pièce,  provenant  de  la  Cuhk  dEgrisklles,  estimés  693'\ 
Vendu  698"  à  Alexandre  Thanson,  horloger,  à  Sens. 

448.  50  perches  d'aulnaye.  au  finage  de  lîracy,  provenant  de 
la  CoMMANUKiuK  i)K  RoissF.MEAi",  eslimées  467*^  15  s.  —  Vendu 
467"^  15  s.  à  Alexandre  Transon.  horloger,  à  Sens. 

.9  ventôse  an  VI. 

449.  —  Deux  granges,  attenant  à  l'ancien  presbytère,  prove- 
nant de  la  Cire  d'Egriselles,  estimées  400^.  —  Enchéri.s.Heurs  : 
Noiset,  meunier,  à  Auxerre  ;  Lancelin.  —  Adj.  50.100""  à  J.-Fr. 
Cornu,  propriétaire,  à  Auxerre,  pour  le  compte  de  Pierre-Jean 
DuPERRET,  inspecteur  des  domaines,  à  Subligny. 


Restitutions 

Voir  .'iupra,  p.  258. 


ETIGNY 


Superficie  :  686  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  -20  pieds 
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Biens  de  1"  origine  :  13  hect.  9447. 
Biens  de  2''  origine  :  2  hect.  4253. 
Biens  vendus  :  16  hect.  37. 

Di.MKs.  —  Les  dîmes  se  partagent  entre  l'abbé  de  Saint-Paul-lès-Sens 
et  le  curé  d'Etigny. 

Les  deux  tiers  des  dîmes  de  grains  et  les  vertes  dîmes  appartien- 
nent au  curé  et  se  perçoivent  à  la  21'".  Le  tiers  restant  des  dîmes  de 
grains  revient  à  l'abbé  de  Saint-Paul. 

Par  bail  du  2  juin  1760,  devant  Brideron  et  Audiger,  renouvelé  aux 
mêmes  conditions  le  30  juin  1781,  devant  Bellaguet,  notaire  à  Sens, 
l'abbé  de  Saint-Paul  allermait  à  Simon-Jacques  Naison,  curé  d'Etigny, 
«  le  tiers  des  dîmes  des  gros  et  menus  grains,  pour  ce  qui  en  appar- 
tient audit  sieur  abbé  de  Saint-Paul,  en  sa  qualité  d'abbé,  sur  les 
flnages  d'Etigny  et  de  Marsangy  »,  moyennant  «  6  feuillettes  de  vin 
bon,  loyal  et  marchand,  envesselées,  soutirées  et  reliées,  ou  pour  le 
prix  desdites  feuillettes  la  somme  de  128^,  au  choix  dudit  sieuj'  abbé  » 
(Arch.  Yonne,  H  474  et  Affirmations  de  baux,  Q  395,  n"  138). 


Ventes  par  le  District 


.)   mars  il 91. 


450.  —  20  arpents  de  terre,  en  une  pièce,  provenant  des 
Chanoinks  dk  l'autel  Notre-Dame  en  la  cathédrale  de  Sens, 
affermés  à  Joseph  Vaiidoux,  laboureur,  à  Fltigny,  moyennant 
80  bichets  de  mëteil,  estimés  2.318^.  —  Enchérisseurs  :  Simon- 
Jacq.  Naizon,  curé  d'Etigny;  L.-G.  Sajon,  perruquier;  de  Jussy, 
officier  d'infanterie;  Edme  Cornisset,  tanneur;  Edme-Vincçnt 
Vaudoux,  cordonnier,  à  Sens;  Antoine  Dujeu,  Etienne  Baudoin, 
Edme  Moreau,  Savinien  Gremy,  Edme  Vaudoux,  Grenet,  labou- 
reurs, à  Etigny;  Grégoire  Drouin,  de  Màlay-le-Roi  ;  Antoine 
Faillot,  de  Véron;  Louis  Baulayne,  marchand,  à  Màlay-le-Roy  ; 
Jean  Doré,  ancien  conseiller  en  l'élection  de  Sens.  —  Adj.  11.600* 
à  Antoine  \'audoux,  au  nom  de  Geneviève  Bonjour,  veuve 
d'Antoine  Vaudoux,  laboureur,  à  Etign5^ 

2H  juin   1791. 

451.  -  4  arpents  15  cordes  de  terre  et  2  arpents  1  quartier  de 
pré,  provenant  de  la  Cure  d'Etigny,  estimés  800' .  —  Enchéris- 
seurs :  Berthelin,  homme  de  loi,  à  Sens;  Chicouet,  maire  de 
Rosoy.  —  Adj.  1.225"  à  Ant.  Bordelot,  laboureur,  en  son  nom  et 
en  ceux  d'Edme  Vauoou.x,  Louis  Maurov,  vignerons,  Jos.  Vau- 
doux, Ant.  Faillot,  laboureurs,  à  Etigny,  et  Naizon,  curé  dudit 
lieu. 
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19  juin  1793. 

452.  6  arpents  4  i)erches  de  terre,  en  13  pièces,  aiTermés 
33"  10  s.  à  Gabriel  Merot,  provenant  de  la  Fabiuqik  d'Etigny, 
estimés  670^.  —  Adj.  680*  à  Jean  Moheau,  vigneron,  à  l^tigny. 
—  Vente  annulée  par  arrêté  du  Département  du  23  germinal 
an  II  (1).  —  Remis  en  vente  le  28  floréal  an  III,  et  adjugés,  après 
enchères  de  Pierre  Collin,  d'Etigny,  et  Abbat,  marchand  bonne- 
tier, à  Sens,  moyennant  13.000'*,  à  Joseph  Vaudoux,  cultivateur, 
à  Etigny,  tant  pour  lui  que  pour  (iabriel  Mkuot,  ancien  fermier 
desdites  terres,  cultivateur  audit  lieu. 

Paiement.s  :  8.-250*^  le  :24  prairial.  —  4.938^  le  "2-3  tlieniiidor  an  11[.  —  .').(i42-^  le 
4  i)luviôse  an  IV.  » 

26  frimaire  an  III. 

—  75  perches  de  terre,  lieu  dit  les  Bergeries,  dépendant  de  la 
ferme  des  Epenards,  provenant  des  frères  Jussy,  émigrés,  adjugés 
avec  les  terres  dépendant  de  ladite  ferme,  sises  à  Gron  (voir 
no  744). 

I^"  fructidor  an  III. 

—  10  arpents  de  terre,  provenant  de  IHôtel-Dieu  de  Sens, 
tenus  par  Jean  Bourgoin,  moyennant  80"  par  an  et  1  bichet  de 
navette,  estimés  7.665"^. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu   de  l'arrêté  du  district  du  18  ther- 
midor an  III. 

1^'^  jour  complémentaire  an  III. 

453.  —  50  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Vallée,  provenant  de  la 
Cure  d'Etigny,  estimées  300^.  —  Enchérisseurs  :  Mérot,  d'Etigny  ; 
Cl.-Ch.  Lhomme,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  5.900"  à  Blaise- 
J.-Bapt.  Pelée,  propriétaire,  à  Sens. 

Paiements  :  lOO'*^  le  "21  vendémiaire,  —  ô.(»00^  le  3  brumaire.  —  8Ul>^  li'  11  bru- 
maire an  IV. 


Ventes  par  le  Département 

2  thermidor  an  IV. 

454.  —  Une  maison,  au  hameau  de  Sérilly,  avec  une  grange  et 
un  jardin  de  12  perches,  provenant  de  la  Clhe  d'Etig.ny,  estimée 


11)  Ardi.  Yonne.  L  ôS,  fol.  141.  L'arrêté  du  Département  a  été  publié  dans  :  Porée. 
Procè.s-verbaiw  dp  V Administration  départemcntak  de  l'Yonnr  de  1700  à  ISOO.  vi. 
p.  340.  Voir  infra,  pièce  justificative  n"  vni. 
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1.800"^.    —    Vendue     1.800"    à    Joseph    Valdoux,     propriétaire^ 
à  Etigny. 

IS  brumaire  an  V. 

455.  ô  arpents  de  bois  boulins,  lieu  dit  les  Taupes,  prove- 
nant de  Jlssy,  émigré,  estimés  1.130'.  -  Vendus  1.130  à  Joseph 
\'.\iDor\.  propriétaire,  à  Etigny. 


EVRY 


Su|ierliL'ie  :  454  hectares.  —  .Mesiiie  locale  :  ])enhe  de  IS  iiicds 
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Biens  de  2'  oiii^inc 

:«7  :.o 

50  (10 

59  96                0  25 

6  74                   » 

1 

Biens  de  1"  origine  :  135  hect.  2214. 
Biens  de  2"  origine  :  19  hect.  4956. 
Total  (les  biens  vendus  :  151  hect.  7170. 


KvuY  ;i01 

l)i.MKS.  —  I.t'S  dîmes  se  partagent  entre  le  (chapitre  et  l'abbaye  de 
ï>ainte-Colombe-lès-Sens. 

Par  bail  du  29  mais  1788,  devant  C-ave,  notaire  à  Sens,  le  (^ha|)itre 
de  Sens  ail'ermait  à  Jean-Jérôme  Hardy,  maréchal  à  Kviy,  la  moitié 
des  dîmes  de  grains  et  les  dîmes  de  vin  de  la  paroisse  d'Kvry,  à  la 
charge  d'acquitter  le  gros  du  curé  d'Evry,  consistant  en  9  setiers  de 
gi'ain.  froment  et  avoine,  mesure  du  Chapitre,  et  moyennant  IM"  et 
4  chai)ons  (Arch.  Yonne,  (i  1282  et  Q  395,  Affirmations  de  Imiix.  n  '  238  . 

L'autre  moitié  de  la  dime  de  grains  appartient  à  l'abbaye  de  Sainte- 
(>olombe  de  Sens  et  est  atrermée  avec  le  domaine  de  Cu\  i\o'\v  supra. 
n"  307  et  ('.ahiers  du  bailliage  de  Sens.  p.  28  >. 


Ventes  par  le  District 


9  mars  mil. 


456.  —  77  arpents  26  perches  de  terre,  sis  aux  linages  dEvry, 
Saint-Denis  et  Gisy-les-Nobles,  pi'ovenant  de  rABUAVK  ui-:  Saint- 
Pii:uHi:-LE-ViF,  estimés  10.000  .  —  Enchérisseurs:  Et.  Cliaussefoin, 
bourgeois;  Layné,  étapier,  à  Sens;  Louis  Boivin,  J.-Bapt.  Bérard, 
laboureurs,  à  (iisy;  Pierre  Triboulet,  vigneron,  à  E\ry.^  Adj. 
26.100"  à  Bénard.  notaire,  à  Sens.au  nom  de  Bourcieu,  juge  au 
tribunal  du  district  de  Sens. 

Ce  labourage  était  atlermé  à  Jean-Jérôme  Driat,  par  bail  du 
25  mars  1783,  devant  Héaulme,  notaire  à  Sens,  moyennant 
195  bichets  de  froment,  mesure  de  Saint-Pierre-le-Vif,  200^  en 
argent,  30  livres  de  beurre  frais  et  4  chapons  'Affirmations  de 
baux,  n°  180). 

7  auril  11 9i. 

457.  —  2  arpents  de  terre,  provenant  du  Collège  des  Treize- 
Phètres,  adjugés  avec  d'autres  biens,  de  même  provenance,  sis 
à  Grancheltes,  commune  de  Saint-Denis  (voir  n^  1362  ti.s». 

9  avril  1791. 

458.  —  5  quartiers  de  terre,  en  une  pièce,  affermés  à  Jean- 
Maurice  Cuillier,  moyennant  9"  et  une  paire  de  chapons,  prove- 
nant du  Collège  des  Treize-Prêtres  de  Sens,  estimés  200".  — 
Enchérisseur  :  Jean  Doré,  bourgeois,  à  Sens.  —  Adj.  410"  à  Mau- 
rice Cuillier,  fermier  desdites  terres,  Jean- Jérôme  H.\rdv, 
Antoine  CoRRERoxet  Gabriel  Xallet,  laboureurs,  à  Evry.  chacun 
pour  un  (juart. 

459.  —  Le  domaine  d'Evry,  avec  la  maison  seigneuriale, 
150  arpents  de  terre,  4  arpents  59  perches  de  jardin  et  32  arpents 
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de  pré,  sis  aux  (inages  d'Kvry,  Guy,  la  Pommeraye.  Saint-Denis 
et  (iisy,  le  tout  afïenné  à  Denis-Franc.  Paulard,  provenant  du 
Chapitre  dk  Skns,  estimé  29.000  '.  —  Enchérisseurs  :  Chandeniei\ 
notaire;  Baudry.  maître  des  eaux  et  forets,  à  Sens.  —  Adj.  B5.Ô00* 
à  Bourcier,  juge  du  tribunal  du  districi,  au  nom  de  Hubert- 
Jacques  Rkgnai  i.r.  homme  de  loi.  à  Paris,  rue  Pavée-au-Marais, 
n»  7. 

Par  bail  du  21  mai  1779,  le  Chapitre  de  Sens  allerniait  à  Edwe 
Hourf*oiii.  laboureur  à  Evry,  les  terres  ci-dessus,  plus  une  rente 
foncière  de  l^  due  par  Nicolas  Vallon,  deux  autres  rentes  de 
23  et  30  sols  dues  par  Martin  Corberon  et  Martin  Silvestrc,  de 
Guy,  et  la  moitié  des  censives  et  droits  de  lods,  à  la  charj^e  de 
payer  les  cens  et  droits  seigneuriaux  des  terres  dépendant  de  la 
ferme  hors  la  seigneurie  d'Kvry,  d'acquitter  la  rente  de  5  bichets 
de  grains  due  aux  Célestins  de  Sens,  de  faire  trois  journées  de 
charroi  à  trois  chevaux:  de  payer  les  gages  des  officiers  de  la 
justice,  montant  à  15*,  et  moyennant  430  bichets  de  froment,  600* 
en  argent,  6  chapons  et  4  canards.  Le  susdit  bail,  à  la  mort  d'Edme 
Bourgoin,  passa  à  Denis-Fi  ançois  Paulard,  époux  de  la  veuve 
Paulard  (Af/innations  de  baux,  n"  206). 

l'aicments  :  lU.OOU"  le  :20  mai  1791,  —  8.(J00n  le  18  juin  1791.  -  l-O.dOO''  le 
i'.)  novêiiibie  I7'.)|.  en  im  «  bon  fie  M.  Le  Gouteulx  ».  clc. 

25  juillet  nVl. 

460.  37  arj)ents  1  quartier  de  terre  et  17  arpents  21  carreaux 
de  pré,  alTermés  à  Jérôme  Cuillier.  moyennant  700^,  2  chapons  et 
4  poulets,  provenant  de  la  Tisksoukuik  dk  la  Catmkdhalk  de 
Sens,  estimés  13.000*.  — Enchérisseurs:  Baudry,  maître  des  eaux 
et  forêts;  A.-V.  Cave,  ancien  notaire;  Edme  Bénard,  notaire, 
à  Sens;  Jean  Colard,  laboureur,  à  la  Pommeraye.  —  Aa/j.  27.300* 
à  Et.  (^iiALSSKFOi.N,  bourgeois,  à  Sens. 

:U)  juillet  1791. 

—  Terres  provenant  de  I'Abbaye  de  Saint-Anxoine-lès-Sens, 
adjugées  avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises  au 
linage  de  Gisy  (voir  n°  537). 

6  mars  179ti. 

461 .  27  arpents  de  terre  et  7  ar[)ents  et  demi  de  pré,  alTermés 
à  P. -Jérôme  lîoucher,  movennant  300  ,  50  bichets  de  froment 
2  paires  de  poulets  et  4  voitures  de  fumier,  provenant  de  la  Cuhe 
dEvkv,  mis  à  prix  9.280*.  —  Enchérisseurs  :  Roger,  laboureur^ 
à  (iisy;  Maurice  (hiillier,  laboureur,  à  Evry;  Ant.  Layné.  perru- 
([uier;  Oudin,  bourgeois,  à  Sens.  Adj.  31.000''  à  Nicolas 
PnÉAi-X'AEoi.s,  de  Pont-sur-Yonne. 
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//   niuùse  <in  III. 

462.  --  2  arpents  6  perches  de  pré.  lieu  dit  les  Prés  Saint- 
Denis,  provenant  de  Christophe-(>olomban  Rosskl,  émigré, 
estimés  50"  de  revenu  et  en  principal  1.000".—  tJiKhérisseiirs  : 
l^dme  Languillat,  cultivateur,  à  Saint-Denis;  Denis  Paulard^ 
cuitivateui-,  à  l']vry,  fermier  d'un  confront;  Ant.  Layné,  i)erru- 
(juier.  à  Sens.  —  Adj.  6.800"  à  Jérôme  Iîolchkh,  cultivateur^ 
à  Evry,  tant  pour  lui  cjue  pour  Eldme-Pierre  Ceb.neau  et  Maurice 
CuiLi-iER,  cultivateurs  audit  lieu,  Boucher  pour  la  moitié  et  les 
deux  autres  chacun  pour  un  cjuart. 

463.  —  2  arpents  6  perches  de  i)ré,  au  même  lieu,  de  même 
provenance,  estimés  1.000".  —  Enchérisseurs  :  Antoine  Layné, 
perruquier,  à  Sens;  Maurice  Cuillier.  Jérôme  Boucher,  cultiva- 
teurs, à  Evry;  (élément  Veau,  vigneron,  à  Saint-Clément.  —  Adj. 
7.050"  à  Edme  L.wguillat.  cultivateur,  à  Saint-Denis. 

3  ventôse  an  III. 

—  77  perches  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  Claude 
Behnikr,  ex-curé  de  Bray,  déporté,  adjugées  avec  d'autres  terres 
de  ladite  ferme,  sises  à  Pont-sur-Yonne  (voir  n^s  1212  et  1214). 

13  floréal  an  III. 

464.  —  178  perches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Cly,  estimées,  avec  1  arpent  14  perches  au  fmage  de  Saint-Denis 
et  95  perches  au  finage  de  Guy,  60"  de  revenu  et  en  principal 
1.200".  —  Enchérisseurs  :  Corberon.  Devoves,  Gramain.  —  Adj. 
4.000"  à  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens. 

'21  fructidor  an  III. 

465.  —  1  quartier  de  vigne  et  1  quartier  de  pré,  finage  dEvry, 
et  1  quartier  de  terre,  finage  de  Guy,  provenant  de  la  Cure 
dEvrv,  estimés  450".  —  Enchérisseurs  :  Louis  Mou,  notaire,  à 
Michery;  Lalande,  Maurice  Cuillier.  cultivateurs,  à  Evry;  Hardy. 
—  Adj.  8.000-  à  Jérôme  Boucher,  cultivateur,  à  Evry. 

27  fructidor  an  III. 

466.  —  2  arpents  1  quartier  de  terre  et  3  quartiers  de  pré, 
provenant  du  Collège  de  Se.ns,  aux  droits  des  (>élestins,  loués 
48^  à  Denis-Fr.  Paulard,  estimés  3.600".  —  Enchérisseurs  :  Jacq. 
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Bail  loi.  propriétaire;  Baudel-Dularry.  négoc^iant,  à  Sens,  —  Adj. 
22.100  ■  à  (luillaiime  ('hai.tas.  architecte,  à  Sens. 

467.  —  4  ai[)ents  de  terre,  provenant  des  Oi.woines  dk  i/autel 
Sai.nt-Ji:an.  alTermés  60"  à  Deni.s-Franç.  Paillard,  estimés  2.250". 
—  Enchérisseurs  :  Baudet-Dularry,  de  Sens;  Paulard,  cultivateur, 
à  Evry;  Masson.  —  Adj.  20.700"  à  Guillaume  Cualtas,  architecte, 
à  Sens. 

468.  -  o  quartiers  de  pré,  en  une  pièce,  provenant  de  la  Cunt 
DK  Saint-Clément,  loués  26*  à  François  Jac{]uemard,  estimés 
1.575".  —Enchérisseurs:  Jacq.  Baillot.  propriétaire;  Guill.  Chaltas, 
architecte,  à  Sens;  Denis-Fr.  Paulard,  cultivateur,  à  Evry;  Aubert, 
cultivateur,  à  Villemanoche.  —  Adj.  18.100*  à  J.-Bapt.-.\ndré 
TiuiJOLi.ET.  cultivateur,  à  Gisy. 

9  vendémicdre  an  IV. 

469.  —  30  arpents  de  terre  et  1  arpent  de  pré,  provenant  de  la 
r\\r.iuQUE  dEvry,  estimés  20.000*.  —  Enchérisseurs  :  Chaussefoin 
père,  propriétaire,  à  Sens;  Cornisset,  Bouchet,  Grenet.  —  Adj. 
261.000"  à  Denis-François  Paul.\rd,  cultivateur,  à  Evrj-,  tant  pour 
lui  que  pour  Jérôme  Cuillier  et  Jacques  Cuillier,  cultivateurs 
audit  lieu.  Paulard  pour  la  moitié  et  les  deux  autres  j)our  un 
quart. 

Paiements  :  (Icrnicr  viTscmi'iit  de  48.ÔUU-  pour  .sdldi'.  le  IS  j rimai rc  an  IV. 


Ventes  par  le  Département 

22  thernùdor  a/?  /\'. 

470.  —  12  perches  de  terre,  en  luzerne,  linage  d'I^Lvry,  prove- 
nant de  la  Cure  dEvrv.  et  62  perches  de  pâture,  finage  de  Guy, 
provenant  du  ci-devant  domaine,  le  tout  estimé  484*.  -  Vendu 
484"  à  Jérôme  Mardv,  propriétaire,  à  PLvry. 

(S  fructidor  an  IV. 

47i.  —  Le  ci-devant  [)resl)ytère  et  ses  dépendances,  provenant 
de  la  Cure  d'Evrv,  estimé  5.940*.  —  Vendu  5.940*  à  Joseph- 
Lazare-Raimond  Samiîuc-Montevert,  propriétaire,  à  Sens. 

//  brumaire  an   V. 

472.  La  moitié  d'une  ferme,  dont  dépendent  49  arpents 
83  j)erches  de  terre  et  2  arpents  62  perches  de  pré,  au  linage 
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trPZvry,  23  arpenls  62  perches  de  terre,  au  linage  de  Guy,  1  arpent 
et  demi  de  terre,  au  finage  de  la  Chapelle-sur-Oreuse,  5  quartiers 
de  terre,  au  finage  de  Saint-Denis,  10  arpents  75  perches  de  terre 
et  125  perches  de  pré,  au  linage  de  Gisy,  provenant  de  l'émigré 
FoACiKK-RuzÉ  et  tenue  par  Denis-François  Paulard,  laboureur, 
à  Evry,  estimée  31.196"  10  s.,  dont  la  moitié  revient  à  15.598"  5  s. 
Vendue  15.598^^  5  s.,  à  Pierre-Jérôme  Bouchet,  propriétaire, 
à  Evry. 

?7  prairial  an  VII. 

—  Terres  d'une  contenance  non  indiquée,  provenant  de 
l'émigré  Crécy-Champmilon,  adjugées  avec  d'autres  terres,  de 
même  provenance,  sises  à  Guy  (voir  n"  339). 


FLACY 


iSuperficie  :  l.iôO  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  22  pieds 
pour  les  terres,  vignes  et  bois,  et  de  20  pieds  pour  les  prés. 


PROVEXAXCE 

TERRES 

(arpents) 

PRÉS 

arpents 

BO 

VENDUS 
larpentsi 

is 

et   restiliiés  j 
(hectares) 

Commanderie  de  Cou'ours 

» 

8  85 
8  50 

19  50 
1  32 
3  75 

i                       ! 
»           '           »          1 

Cure  et  vicariat  de  Flacy. . 
Fabrique  de  Flacy 

» 
» 

» 
» 

Total 

Biens  de  2"  origine 

Biens  communaux. . . 

17  35 

300     » 
et  55  h. 

24  57 

» 

» 

46  62 

et  8  h.  80 

4  50 

6  75 

3  h. 

» 

» 

>>        i 

Biens  de  1"^  origine  :  19  hect.  2121. 
Biens  de  2^  origine  :  245  hect.  5093. 
Biens  nationalisés  :  267  hect.  7214. 
Biens  vendus  :  260  hect.  9714. 
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DÎMES.  —  Les  dîmes  se  partagent  entre  le  prienr  et  le  curé  de 
F"lacy. 

Par  bail  du  12  novembre  1784,  devant  Solas,  notaire  à  Villeneuve- 
l'Archevèque,  Antoine-Mathurin  Woustourne,  chanoine  de  Sens,  titu- 
laire du  prieuré  simi)le  de  Fiacy,  alVermait  à  Kdnic  Moreau  et  autres,^ 
de  Villeneuve,  la  moitié  des  grosses  dîmes  à  percevoir  sur  le  teiri- 
toirc  de  Flacy  et  la  maison  prieurale,  moyennant  600^  par  an 
/"Affirmations  de  baux,  n°  14). 

L'autre  moitié  des  grosses  dîmes  et  les  vertes  dîmes  appartiennent 
au  curé  (^Arcli.  Yonne,  C  73). 


Ventes  par  le  District 

•28  octobre  1791. 

473.  —  4  arpents  de  terre,  en  10  pièces,  1  arpent  de  ,pré  et 
10  cordes  de  luzerne,  provenant  de  la  Curk  de  Flacy,  estimés 
1.000"*.  —  Enchérisseurs  :  Renard,  faïencier;  H.-Marc.  Desmaisons, 
accusateur  public,  à  Sens;  Théodore  Nioré,  laboureur,  à  Flacy. 

—  Adj.  2.525"  à  Jacq.  Collot,  marchand,  tant  pour  lui  que  pour 
Fr.  Saulet,  Martin  Ravion,  Louis  Clément,  laboureurs;  Jean- 
Simon  Savauv,  maître  d'école;  Cyr  Rkulot  et  Charles  Gatouillat, 
manouvriers,  à  Flacy. 

l'alciiicntH  :  par  .la(r<|ucs  Gollot  iliOOi,  Tô'  Ir  7  drcoinbre  I7U1,  —  140*  le  l'O  nivôse, 

—  47-J+*  pour  sokle  le  1 1  messidor  an  111: 

Par  Fr.  Saulet  (20()*'k  ôO+^  le  7  (lécenii)ic  1701.  -  1!)'  le  1 1  i;raiaial  an  II,  -  l'I'y^^ 
]}oiir  solde  le  11  ventôse  an  III: 

Par  Martin  Ravion  ll:jU'N,  Ki''  le  7  d(''cciiil)ic  1791.  —  |:56«  pour  sokle  le  8  ther- 
midor an  III; 

Par  L.  Clément  i7-")"^l..  75"^  pour  solde  le  7  décembre  179!  : 

Par  .I.-.S.  Savary  (-270),  :îô^t  le  6  l'évrirr  \19i,  —  "285 tt^  pour  solde  le  8  thermidor 
an  111; 

Par  Cyr  Berlot  (810^),  810^^  pour  solde  le  7  décembre  1791  ;  • 

Par  Ch.  Gatouillat  (440'*),  iW  i)our  .solde  le  7  décembre  1791. 

IV  fructidor  an  III. 

474.  —  lU  arpents  et  demi  de  pré,  en  4  pièces,  tenus  par  Edme 
(iill)ert  et  Jaccp  Collot,  moyennant  1.000"  par  an,  jjrovenanl  de 
la  CoMMANDEiuK  DE  CouLOLHS,  estimés  75.000^\  —  Enchérisseurs  : 
H.-M.  Villiers,  cultivateur,  à  Bagneaux  ;  Raudet-Dularry,  négo- 
ciant; Nicolas  Douine,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  575.000** 
à  P"dme-Augu.stin  Cohmsset,  marchand  de  bois,  à  Villeneuve- 
sur-Yonne. 

Paii'ini'nls  :  •■!7.  i'!-"!"  le  0  vcndéiiiiaire,  —  ."):!7.r)(i(i+' le  19  IViiiiaire  an  IV. 
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■;?/  friulidor  (iii  III. 

475.  —  4  arpents  et  demi  de  terre  et  pié,  aux  (inages  de  Flacy 
et  de  Higny-le-Ferron,  provenant  du  \'i(:AUiA'r  dk  Fr^ACv,  estimés 
lô.OUO".  lùïchérisseiirs  :  Nicolas  Douine,  propriétaire,  à  Sens; 
Jilanchet,  propriétaire,  à  \'illeneuve-siir- Vanne.  —  Adj.  52.000*^  à 
lùlme-François  Verrollot.  cultivateur,  à  Rigny-le-Ferron,  pour 
le  compte  de  Jean-I^ouis  Boui.ah».  drapier,  à  \'illeneuve-sur- 
\'anne. 

l'aiciiietits  :  -2().0(l()''  le  9  veniUîniiairo.  —  3"2.00O"  lo  9  friiiiairo  an  IV. 

.9  vendémiaire  an  IV. 

476.  —  8  arpents  de  terre  et  3  arpents  75  perches  de  pré,  pro- 
venant de  la  Fabhiquk  de  Flacy,  estimés  9.225*.  —  Enchérisseurs: 
Baudet-Dularry,  négociant,  à  Sens;  Blanchet.  Boulard,  de  Ville- 
neuve-sur-Vanne.  —  Adj.  90.000*^  à  Henri-Marie  Villiers,  cultiva- 
teur, à  Bagneaux,  pour  le  compte  de  François  Blanchet, 
négociant,  et  Jean-Louis  Boulahd,  drapier,  à  Villeneuve-sur- 
Vanne. 

i'aiciiicnts  :  30.000^  le  15  veiulémiaire.  —  -20.000'  le  28  bniiuaire,  —  85.000 -^  le 
0  iiivô.se  an  IV. 

477.  —  L'ancienne  maison  prieuràle  et  ses  dépendances,  pro- 
venant du  Prieuré  de  Flacy,  estimée  L200*. —  Enchérisseurs: 
Lorne  fils,  marchand,  à  Sens;  Nioré,  cultivateur,  à  Flacy;  Viot, 
Menissier.  —  Adj.  12.000*  à  Henri-Marie  Villiers,  cultivateur,  à 
Bagneaux.  pour  le  compte  de  Jean-Charles  Villiers,  son  frère, 
maître  de  poste,  à  Villeneuve-sur-Vanne. 

Ladite  maison,  sous-louée  par  Ldnie  Moreau  et  autres,  fermiers 
des  dîmes  du  prieuré,  à  J.-S.  Savary,  maître  d'école,  avait  été 
mise  en  adjudication  le  1"'"  juin  1791  :  mais  la  vente  en  avait  été 
suspendue  à  cette  date  (voir  Arch.  départ.,  Q  56,  f.  362). 

i'aiements  :  100"  le  0  hiiiiiiain-,  —  11.600*  le  27  frimaire  au  IV. 

19  vendémiaire  an  IV. 

478.  —  Deux  pièces  de  terre  à  chenevière,  portant  4  boisseaux, 
provenant  de  la  P^abrique  de  Flacy,  louées  16*  au  C.  Bodard, 
estimées  1.200*.  —  Enchérisseurs:  H.-M.  Villiers,  cultivateur,  à 
Bagneaux;  Adenis-Larozerie,  secrétaire  de  la  municipalité  de 
Sens;  Nioré,  cultivateur,  à  Flacy;  Oudin,  marchand,  à  Sens.  — 
Adj.  12.200    à  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens. 
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^  brumaire  an  IV. 

479.  —  La  Terme  des  Cliastelliers,  avec  240  arpents  de  terre  et 
10  arpents  de  pré,  en  3  pièces,  tenue  par  Nicolas  Simonnet, 
moyennant  1.500^',  6  chapons  et  6  poulets,  provenant  de  l'émigré 
Lk  Basclh  d'Argenteuil,  estimée  120.000*.  —  Enchérisseurs  : 
Verrollot,  cultivateur,  à  Rigny-le-Ferron  ;  Malleval,  négociant,  à 
Versailles;  Yver,  Nie.  Simonnet,  ancien  fermier.  —  Adj.  1.503.000^' 
à  Henri-Marie  Villiers,  cultivateur,  à  lîagneaux. 

480.  —  10  arpents  de  pré,  en  deux  pièces,  de  même  prove- 
nance, tenus  i)ar  Philippe  Collot,  moyennant  300*,  estimés 
27.312*  10  s.  —  Enchérisseurs  :  H.-M.  Villiers,  de  Bagneaux;  Jean 
Doré,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  140.000*  à  Théodore  Nioré, 
cultivateur,  à  Flacy,  pour  le  compte  de  Tihurce-Nicolas  Taillan- 
dier, propriétaire,  à  Villeneuve-sur-Vanne. 

481.  —  «  Deux  lots  de  terre  et  pré  ».  d'une  contenance  non 
indiquée,  de  même  provenance,  afTermés  à  Nicolas  Collot,  moyen- 
nant 1.060*,  24  bichets  de  seigle,  50  bottes  de  paille,  2  chapons  et 
6  poulets,  soumissionnés  à  60.000*.  —  Enchérisseurs  :  Ma\\e\a\, 
négociant,  à  Versailles;  Lorne  fils, négociant,  à  Sens;  CJément,  cul- 
tivateur, à  Flacy.  —  Adj.  1.100.000"  à  Henri-Marie  Villiers,  culti- 
vateur, à  Bagneaux. 

482.  —  4  arpents  de  pré,  lieu  dit  Beauregard,  de  même  prove- 
nance, loués  à  Ch.  Gatouillat  et  Jean  Marnot,  moyennant  90*, 
estimés  6.750*.—  Enchérisseurs:  J.-L.  Boulard,  drapier,  à  Ville- 
neuve-sur-N'anne^  Théodore  Nioré,  Clément, cultivateurs,  à  Flacy. 

—  Adj.  26.000*'  à  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens. 

483.  60  arpents  de  terre,  pré-pàture  et  terre  à  chenevière, 
de  même  provenance,  loués  400*  à  Louis  Roger,  estimés  35.625*. 

—  Enchérisseurs:  les  mêmes  qu'à  l'art,  précédent.  —  Adj.  400.000* 
à  Henri-Marie  \'illikrs,  cultivateur,  à  Bagneaux. 

''} 

484.  —  3  arpents  de   pré,  de  même  provenance,  tenus   par 
Pierre  Savary,  estimés  3.825''.  —  Enchérisseurs  :  J.-L.  Boulard,      ; 
drapier,  à  Villeneuve;  Cornisset,  tanneur  ;  Lorne  fils,  à  Sens. —     j 
Adj.  21.000'  à  Jean  Doré,  proj)riétaire,  à  Sens.  t. 

485.  —  11  arpents  de  pré,  en  une  j)ièce,  de  même  provenance, 
tenus  par  Kdme  Moreau,  moyennant  220*,  estimés   16.500*.  — 
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Enchérisseurs:  Théod.  Nioié,  cultivateur,  à  Flacy;  Jean  Doré, 
propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  61.000*  à  Fr.-TIiéod. -Clément  Lorne, 
marchand,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Jean-Louis  1Î()L'i..\ki), 
drapier,  à  Villeneuve-sur-Vanne. 

486.  —  1  arpent  12  perches  de  pré,  de  même  provenance, 
estimés  1.687*  10  s.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à  l'art,  précé- 
dent. —  Adj.  17.000*  au  même,  pour  le  compte  de  J.-L.  Boui-.vuo, 
drapier,  à  \'illcneuve. 

487.  —  50  perches  de  pré,  lieu  dit  Loury,  de  même  prove- 
nance, estimées  750*.  —  Enchérisseurs  :  Clément,  cultivateur, 
à  Flacy;  Moreau,  Blanchet,  Lorne.  —  Adj.  3.900*  à  Jean  Dork, 
propriétaire,  à  Sens. 

488.  --  7  arpents  de  pré,  lieu  dit  les  Roises,  de  même  prove- 
nance, estimés  10.500"".  —  Enchérisseurs  :  J.-L.  Boulard,  drapier, 
à  Villeneuve;  Moreau.  —  Adj.  32.200*  à  Fr.-Théod.-Clém.  Lorne, 
négociant,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Henri-Marie  Villieu-s,  culti- 
vateur, à  Bagneaux. 


Ventes  par  le  Département 

8  germinal  an  V. 

489.  —  Le  ci-devant  presbytère,  avec  un  jardin  de  25  cordes 
et  32  cordes  de  pré,  provenant  de  la  Cure  de  Flacy,  estimé 
1.700*.  —  Vendu  1.700*  à  Henri-Marie  Villiehs,  propriétaire, 
à  Bagneaux.  —  Remis  en  adjudication,  le  3  pluviôse  an  VL  par 
suite  de  la  déchéance  de  lacquéreur,  faute  de  paiement,  et  adjugé, 
après  enchère  du  C  Fosseyeux,  à  Louis  Chapotin,  propriétaire, 
à  Auxerre,  pour  le  compte  de  Henri-Marie  Villiers,  moyennant 
34.100*. 

9  germincd  an   V. 

490.  —  5  arpents  et  demi  de  bois,  dits  la  Haye  carrée,  prove- 
nant de  l'émigré  Le  Bascle  d'Argenteuil,  estimés  1.196*. —  Vendu 
1.196*  à  Louis  Mignard,  propriétaire,  à  Villeneuve-sur-^'anne. 

?/  nivôse  ai}   VIII. 

491.  —  80  ares  de  pré,  provenant  de  l'émigré  Le  Bascle 
n'ARGENTEi;iL,  estimés  1.540  fr.  —  Vendus  1.540  fr.  (loi  du  28  ven- 
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tôse  an    I\')  à  Louis  Micnaiu),  propriétaire,  à   Villeneuve-sur- 
A'^anne. 

28  août  1SW. 

492.  —  La  ferme  du  château  de  Flacy,  avec  55  hectares  de 
terre  et  8  hectares  de  pré,  provenant  de  Bérullks,  condamné, 
cédée  à  la  Caisse  d'amortissement  le  28  février  1809,  louée 
1.169  fr.  par  an.  —  Adj.  provisoirement,  savoir:  les  \^^,  2^,  3^,  4^, 
6^  et  8«  lot  à  Louis-Joseph  Dehertogh,  marchand,  à  Auxerre,  le 
5<^  à  Nioré,  propriétaire  à  Flacy,  le  7^  à  Rion,  marchand, 
à  Auxerre.  —  Adjugée  définitivement  et  collectivement,  après 
enchères  de  Bonnard  fils,  boulanger,  à  Auxerre,  et  (^hignaud, 
proiiriétaire,  à  Villeneuve-sur-Vanne,  à  Jean-Pierre  Boudât, 
proi)riétaire,  à  Auxerre,  moyennant  28.000  fr. 

i)  juin  lHir>. 

4-93.  —  3  hectares  de  terre,  en  une  pièce,  lieu  dit  le  Placeau, 
])rovenant  de  la  Commune  dk  Flacy,  estimés  640  fr.  —  Enchéris- 
seurs :  Ant.-Athanase  I^efèvre,  d'Auxerre;  Antoine  Viot.  de  Flacy. 
—  Adj.  1.050  fr.  à  Pierre  Gaudix,  propriétaire,  à  Flacy. 


Restitutions 

«  La  Commission  chargée  de  prononcer  sur  la  remise  des  biens 
séquestrés  et  non  vendus,  vu  la  requête  de  M.  Amable-Jean- 
Conrad  Bochard  de  Champigny,  tendant  à  obtenir,  en  exécution 
de  la  loi  du  5  décembre  1814,  la  remise  dune  portion  de  bois  de 
la  contenance  de  6  hectares  75  ares,  appelée  la  Garenne  de 
Cérilly,  située  commune  de  l'iacy,  département  de  l'Yonne,  et  de 
plusieurs  pièces  de  terre  contenant  ensemble  3  arj)ents,  (jui 
dépendaient  de  la  ferme  du  Château,  le  tout  recueilli  par  l'Etat 
dans  le  partage  administratif  de  la  succession  du  sieur  .\mable- 
Pierre-'l'homasde  lîérulle,  son  aïeul,  où  l'Flat  l'a  re[)résenté  pour 
cause  d'émigration 

Arrête  : 

Remise  sera  faite  à  M.  Amable-Jean-Conrad  lîochard  de  Cham- 
pigny, dune  portion  de  bois  de  la  contenance  de  6  hectares 
75  ares,  appelée  la  Garenne  de  Cérilly,  située  commune  de  Flacy. 
Il  n'y  a  i)as  lieu  à  slatuer  sur  le  surplus  de  la  demande  dudit 
sieui-  Jiochard  de  (champigny... 

Fait  et  arrêté  le  5  septembre  1818. 

Signé:  Di-;  (>oi.().\ia.  i)rési(Unl.  Licmai'.  ra|)poileur  ». 
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Superficie  :  16:28  hectares.  —  Mesure  locale  :  |ierche  de  1!)  pieds 


PROVENANCE 

TERRES 
(arpentsi 

VIGNES 
(arpents) 

Cure  (le  Fleurignv 

9  50 

22     » 

0  50 

0  50 

2  61 

» 

Fabriciue  de  Fleurigny 

Chapelle  de  Vallières 

Total 

Biens  de  2"  origine 

32     » 

3  11 

10     >y 

» 

Biens  de  1"  origine  :  13  hect.  3418. 
Biens  de  2*^  origine  :  3  hect.  80. 
Biens  vendus  :  17  hect.  1418. 


DÎMES.  —  «  Les  chanoines  à  l'autel  de  Saint-Jean  en  l'église  de  Sens 
ont  les  deux  tiers  des  grosses  dîmes  et  le  prieur  du  Charnier  l'autre 
tiers;  elles  se  perçoivent  à  la  18"".  Le  curé  a  cependant  un  canton, 
d'environ  50  arpents,  sur  lequel  les  grosses  dîmes  sont  à  lui;  il  a  seul 
toutes  les  menues  et  vertes  dîmes  et  celles  des  vins  qui  se  payent 
aussi  à  la  1  G''  »  /"Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  218). 

Par  bail  du  25  octobre  1788,  devant  Thénard,  notaire  à  Sens,  les 
chanoines  de  l'autel  Saint-Jean  en  la  cathédrale  de  Sens  affermaient 
à  J.-Nic.  Guériri,  laboureur  à  Fleurignj',  «  toutes  les  dîmes  de  grains  à 
la  16'^  des  finages  de  Fleurigny  et  Vallières,  pour  jouir  pendant  six 
années  de  neuf,  à  la  charge  de  payer,  en  l'acquit  des  bailleurs,  au 
vicaire  perpétuel  de  Fleurign}',  un  muid  et  demi  de  grain,  par  tiers 
froment,  seigle  et  avoine,  par  chacun  an;  de  faire  les  charrois  des 
grains  revenant  aux  bailleurs  dans  les  années  où  dîmera  le  prieur  du 
Charnier,  qui  sont  1789,  1795  et  1801,  et  moyennant  1.550*  de  loyer  » 
/"Affirmations  de  baux,  n°  130  et  Arch.  Yonne,  G  1486). 

Par  bail  du  15  novembre  1788,  devant  Thénard  et  Demay,  notaires 
à  Sens,  le  représentant  du  prieur  du  Charnier  affermait  à  Claude- 
Joseph  Guillemain,  marchand  à  Fleurigny,  «  les  gi'andes  dîmes  des 
grains  des  finages  de  Fleurigny  et  Vallières,  pour  ce  qui  en  appar- 


312  VENTES 

tient  audit  sieur  prieur,  pour  par  ledit  preneur  les  lever  et  percevoir 
l'année  prochaine  1789  seulement...,  à  la  charge  par  ledit  preneur  : 
1  "  de  payer  et  livrer  au  sieur  curé  de  Fleurigny  48  bichets  d'avoine; 
2"  aux  sieurs  quatre  chanoines  à  l'autel  Saint-Jean  en  l'église  métro- 
politaine de  Sens  18  bichets  de  blé  froment,  48  bichets  de  seigle  et 
240  bichets  d'avoine,  mesure  du  ("diapitre  de  Sens  pour  les  deux, 
payables  savoir:  au  sieur  curé  de  F"leurigny,  dans  ses  greniers  audit 
Fleurigny,  et  auxdits  sieurs  quatre  chanoines,  devant  le  pilori  dudit 
Fleurign}',  es  jours  de  Toussaint  et  de  Saint-Martin  d'hiver;  3"  de 
payer  à  la  fabrique  dudit  Vallières  la  somme  de  10^  et  à  celle  de 
Fleurigny  la  somme  de  40^^  4"  d'engranger  tous  les  grains  qui  pro- 
viendront desdites  dîmes,  au  fur  et  à  mesure  qu'ils  seront  enlevés 
des  champs,  savoir  ceux  des  dîmes  de  Fleurigny  en  une  grange  audit 
lieu,  et  ceux  des  dîmes  de  Vallières  en  une  grange  audit  Vallières^ 
sans  pouvoir  en  distraire  aucun,  qui  demeureront,  par  privilège 
spécial,  affectés  et  hypothéqués  à  la  garantie  tant  des  charges  ci-dessus 
que  du  prix  ci-après  déclaré;  5°  de  faire  fermer  lesdites  granges  de 
bonnes  portes  et  serrures  et  d'en  remettre  les  clefs,  après  que  lesdits 
grains  3"  seront  engrangés,  au  bailleur  qu'il  sera  tenu  d'avertir  pour 
être  présent,  ou  quelqu'un  de  sa  part,  aux  battage  et  mesurage  desdits 
grains,  afin  que  les  livraisons  susdites  se  fassent  en  sa  présence; 
6"  de  payer  les  tailles,  ustensiles,  capitation  et  autres  impositions 
royales  auxquelles  la  ferme  desdites  dîmes  sera  imposée.  Ht  outre 
est  le  présent  bail  fait  moj'cnnant  le  prix  et  la  somme  de  820*  que 
ledit  preneur  promet  et  s'oblige  de  payer  à  mon  dit  sieur  prieur  de 
Notre-Dame  du  Charnier,  en  deux  payements  égaux,  l'un  à  la  Saint- 
Martin  d'hiver  et  l'autre  à  Noël  »  (Arch.  Yonne,  H  906). 


Ventes  par  le  District 

.')  avril  1791. 

494.  —  9  arpents  de  terre  et  un  demi-arpent  de  pré,  provenant 
de  la  Cure  de  Ff.eurigxy,  estimés  500^.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas 
Laurent,  laboureur  au  faubourg  Saint-Antoine,  à  Sens;  Louis 
Guyot,  ci-devant  vérificateur  des  aides;  Layné,  ctapier,  à  Sens.  — 
Adj.  1.325+*  à  Jean-Claude  Bel,  facteur  de  bois,  à  Fleurigny,  i)Our 
le  cornpte  d'Armande-Hélène-Louise-Marie  Desréaux,  veuve 
d'Antoine-Edouard  Leclerc  de  Fleurigny. 

10  octobre  r/9'2. 

—  Une  petite  grange,  avec  50  perches  de  terre,  i)rovenanl  de  la 
Cure  de  Fleurigny. 

Vente  suspendue  jusqu'à  ce  (jue  la  commune  de  Fleurigny  ait 
justifié  par  titres  de  ses  prétentions  à  la  propriété  de  ladite 
grange. 
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495.  —  22  arpents  de  terre,  affermés  98*^  à  Nie.  Guérin,  prove- 
nant de  la  Fabrique  dk  Flkurigny,  estimes  2.000*. —  Enchéris- 
se iir  s  :  Julien  Lucquin,  laboureur,  à  Fleurigny;  Nie.  Amand, 
lal)oureur,  à  Saint-Martin-sur-Oreuse  ;  Jaccj.  Baillot,  boulanger, 
à  Sens.  —  Adj.  10.000*'  à  J.-Xicolas  Glkiux,  Pierre  Savolhat, 
Nicolas  Olivikr,  J.-Claude  Bel,  laboureurs,  à  Fleurigny;  Vincent 
Boi  luioi.N,  laboureur,  à  Launay;  Cl.-Jos.  (îlillkmin,  laboureur, 
à  Fleurigny. 

Paiements  :  2.644^  le  15  décenibns  —  2.463^  le  -21  déccmbiv  ll'.)-2.  —  l.Hm  le 
5  liiuiuaire.  —  -2.500-+ le  7  l)niniaiie,  —  r200"'  le  II  |ihiviû.sc  an  11.  —  1-28^  le  11 
liiairial  an  111. 

496.  —  2  arpents  61  cordes  de  pré,  affermés  52"  à  Jean  Bel, 
provenant  de  la  P'abrique  de  Fleurkiny,  estimés  1.000'.  — 
Hnchérisseiirs  :  Ant.  Mollereau,  laboureur,  à  la  Louptière;  Nie. 
Amand,  laboureur,  à  Saint-Martin-sur-Oreuse;  J.-Bapt.  Calmba- 
cher.  musicien,  à  Sens.  —  Adj.  3.350*  à  P.  Savourât,  J.-Nicolas 
Guérin,  Nicolas  Olivier,  J.-Claude  Bel,  Cl. -Joseph  Guillemlx, 
laboureurs,  à  Fleurigny;  Vincent  Bourgoin,  laboureur,  à  Saint- 
Martin-sur-Oreuse. 

Pait'inent  :  3.355*  le  15  décembre  1792. 

ô  vendémiaire  an  IV. 

497.  —  50  perches  de  terre,  en  luzerne,  provenant  de  la 
Chapelle  de  Vallière.s,  estimées  750"^.  —  Enchérissenrs  :  Etienne 
Poitevin,  Jacq.  Baillot,  propriétaires,  à  Sens;  Bonnaire.  —  Adj. 
2.575*  à  Jaeq.-Joseph  Eliaux,  propriétaire,  à  Sergines. 

Paiements:  250^  le  27  vendémiaire.  — 501* le  5  iiivô.se. —  1.825"  b-  15  pbiviô.sH  an  IV. 


Ventes  par  le  Département        ,_       , 


2.9  fructidor  an  IV. 


497  bis.  —  Le  ci-devant  presbytère,  provenant  de  la  Cure  de 
Fleurig.nv,  estimé  1.818"".  —  Vendu  1.818"  à  Jean  Bel,  proprié- 
taire et  cultivateur,  à  Fleurigny. 


e  StV 


é' 


o^  jour  complémentaire  an  IV. 

498.  —  10  arpents  1  quartier  de  terre,  en  5  pièces,  provenant 
de  la  veuve  Leclerc  de  Fleurigny,  émigrée,  estimés  1.224"  6  s.  — 
Vendu  1.224*  6  s.  à  Alexandre  Tran.son,  horloger,  à  Sens. 
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FOISSV-SUR-VANNE 


SiiiM'iiicie  :  Foissy  :  l.ôTi-  lii'ct.iirs  :  les  Cilérimois  ( ancien iiemi'iit  section  de 
Foissyi.  I.~2(>l  lieet.ires.  au  total -J-H-iô  hectares.  —  Mesure  locale  :  penlie  (if  20  pieds. 


j 

! 

'                        IMîOYEXANCli 

TKRUKS                   1>RKS 

(arpeiits)              (arpents» 

IJOIS 

iar|)eiitsi 

(".hapitie  de  Sens 

(Aire  de  Foissv 

26     » 

7     » 

1 

»                   72     » 

»                       » 

Faljric[ue  de  l*oiss\' 

12  (U 

1  75 

» 
» 

» 
» 
» 

Chapelle  St-Léonard 

l''abii(}ue  de  Cerisiers 

Total 

4  50 

18     » 

68  14 

0  75 

72     » 

liiens  comimmaux 

84  ares  35 

» 

» 

Biens  de  1"  origine:  59  heet.  92. 
Biens  nationalisés  :  60  liect.  6927. 

DÎMKS.  —  Les  ditnc'S  de  grains  de  Foissy  appartiennent  au  Chapitre 
de  Sens  et  au  curé  de  Foissy.  Les  menues  et  vertes  dîmes  sont 
au  curé. 

Par  bail  du  8  mars  1780,  devant  .Martin,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre 
alî'ermait  à  Ant.  Legros,  cultivateur  à  Foissy,  «  les  dîmes  des  gros  et 
menus  grains  de  la  paroisse  et  (inage  de  Foissy,  des  Clérimois  et  des 
Caves  »,  à  charge  de  fournir  au  curé  de  F'oissy,  à  la  décharge  des 
bailleurs,  30  setiers  de  grains,  par  tiers  froment,  seigle  et  avoine,  et 
moyennant  235  bithets  de  seigle  et  235  bichets  d'avoine  i.Vrch,  Yonne, 
(1  1284> 

l>'après  la  déclaration  du  curé,  en  1790,  la  portion  de  dîmes  lui 
appartenant  pioduisait  :  dîmes  de  grains,  200  bichets  de  froment, 
100  bichets  de  seigle,  250  bichets  d'avoine,  50  bichets  d'orge;  dîme  sur 
40  arpents  de  vigne,  200''  ;  dîme  de  chanvie,  200''  :  dîme  de  laine  et 
d'agneaux,  200'"  ;  novales  de  Nervaux  et  des  Hautes  et  Basses-Forêts, 
195^;  vei'tes  dîmes  des  Clérimois,  66    (.\rcb.  Yonne,  L  677i. 


FOissY-srn-vANNK  in  5 

Ventes  par  le  District 

'i  avril  llUÎ. 

499.  —  26  arpents  de  terre,  en  une  i)ièce,  provenant  du  Oia- 
PiTHK  i)K  Sexs,  alTermés  à  J.-Amahie  l>ourgine,  laboureur,  aux 
Basses-Bergeries,  paroisse  de  ^'oisines,  moyennant  52  bichets  de 
seigle  et  2  poulardes,  estimés  1.000^.  —  hnchérisseiirs  :  J.-Bapt. 
Bisson,  marécbal,  à  Cbampigny;  Edme  Bénard,  notaire;  Jacq. 
Baillot,  boulanger;  Pierre  (]herchedieu,  bourgeois,  à  Sens.  Aclj. 
2.200"*  à  lîlaise-Louis  Pelkk  di-:  Ciiknou  rfc:.\u,  de  Sens. 

PaiiMiieiits  :  -2. -200**  le  -2:i  mai  1791.  —  Ki'  le  2U  janvier  [193. 

U  avril  17U1. 

500.  —  38  arpents  de  bois,  en  coupe  réglée,  âgés  de  20  ans' 
provenant  du  Ch.\pitue  de  Sens,  estimés  5.000'".  —  Enchérisseurs  : 
Laurent  Déon,  boucher;  Pierre  Cornisset,  négociant,  à  Sens; 
Bourcier.  juge  au  tribunal  du  district;  Jean  Saussier,  marchand, 
à  Lailly.  —  Adj.  15.500"  à  Henri-Marie  Villiehs,  marchand, 
à  Bagneaux,  président  de  l'administration  du  district  de  Sens.  — 
Rétrocession  au  C.  Debureille,  par  acte  du  5  novembre  1792, 
devant  Goubault,  notaire,  à  Villeneuve-lArchevèque  (1). 

501.  —  34  arpents  de  «  plantation  >>,  provenant  du  CHAPrruE 
DE  Sens,  estimés  1.000^.  —  Enchérisseurs  :  Laurent  Déon,  boucher 
Jacq.  Baillot,  boulanger;  Roze,  greffier  de  la  maîtrise  des  eaux  et 
forêts,  à  Sens.  —  Adj.  3.600"  à  H.-^L  Villiers. 

28  juin  1791. 

502.  —  6  arpents  1  quartier  de  terre  et  4  boisseaux  et  demi  de 
chenevière,  provenant  de  la  Cire  de  Foissv,  estimés  900*.  — 
Soumission  :  du  27  avril  1791,  par  François  Pasquier,  laboureur, 
à  Foissy.  —  Enchéris.'ieurs  :  Nicolas  Huot,  de  Villeneuve -PArche- 
vèque  ;  Baudry,  ci-devant  maitre  des  eaux  et  forêts.  —  Adj. 
2.150"^  à  Berthelin,  homme  de  loi.  au  nom  d'Amable-Pierre- 
Thomas  de  Bérulle,  ancien  premier  président  au  Parlement  de 
Grenoble,  demeurant  à  Foissy. 

ô'  germinal  an  III. 

503.  —  4  arpents  de  terre  et  3  quartiers  de  pré,  provenant  de 
a  F.A.3Ri:jL'E  D  :      Fois.sv.  estimés  60"  de  revenu  et  en  principal 


(Il  .\rcli.  Yomii'.  L  Hm.  lui.  i-îl  (  DiiUhri-altoiis  du  (lisfrirt  de  ,SV'».si. 
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1.200^.  —  Enchérisseurs:  Goubault,  Gousse,  Julien,  de  Foissy. — 
Adj.  2.000^  à  Pierre  LK(iHo.s  et  François  Legros,  cultivateurs,, 
à  Foissy,  chacun  pour  moitié. 

504.  —  4  ari)ents  25  perches  de  terre,  25  perches  de  pré  et 
7  perches  de  tene  à  chènevière,  provenant  de  la  Fahiuque  de 
Foissy,  estimés  62"  s.  de  revenu  et  en  j)rincipal  1.250*.  —  Enché^ 
risseiirs  :  Legros,  (ioussé,  cultivateurs;  Fèvre,  vigneron,  à  Foissy. 
—  AdJ.  4.725"  à  Louis  Jullien,  sabotier,  à  Foissy. 

505.  —  4  arpents  25  perches  de  terre.  75  perches  de  pré  et 
7  perches  de  terre  à  chènevière.  provenant  de  la  Faijiuque  de 
Foissy,  estimés  50*  de  revenu  et  en  principal  1.000*.  —  Enché- 
risseurs :  Gousse,  Legros.  cultivateurs,  à  Foissy.  —  Adj.  5.000^+ 
à  Louis  Fèvre,  vigneron,  à  Foissy,  tant  pour  lui  que  pour  Edme 
Lei.ong  et  Nicolas  Bonikjm.me.  cultivateurs  audit  lieu,  chacun 
pour  un  tiers. 

2.9  fructidor  un  IJI.  » 

506.  —  1  ([uartier  de  terre  à  chènevière,  et  1  quartier  de 
luzerne,  provenant  de  la  Clhe  de  Foissy,  estimés  1.125^.  — 
lùichérisseurs  :  Gérard,  Legros,  Breuil,  Gousse.  —  Adj.  16.200* 
à  Jérôme  Paul.vrd,  cultivateur,  à  Fontaine-la-Gaillarde. 

507.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  provenant  de  la  (>hapelle 
Saixt-Léonard,  estimés  2.250*.  —  Enchérisseurs  :  Jacq.-Germain 
Bagard,  notaire,  à  Montacher;  Jacq. -Joseph  Eliaux,  propriétaire 
à  Sergines;  Régnier,  de  Sens;  Savourât,  Albault.  —  Adj.  20.500* 
à  J.-Bapt.  Odœr,  marchand,  à  Sens. 

f}  vendémiaire  an  IV. 

508.  18  arpents  de  terre,  pré  et  bois,  provenant  de  la 
Fahriqi  E  DE  Cerisiers,  amodiés  au  C.  Legros,  moyennant  53*  5  s., 
estimés  4.800".  —  Enchérisseurs  :  Baudel-Dularry,  négociant, 
à  Sens;  (ioussé,  cultivateur,  à  Foissy;  Fr.-Théod.-Cl.  Lorne,  négo- 
ciant, à  Sens.  Adj.  86.000"  à  Pierre  Legros,  cultivateur,  à  Foissy, 
tant  pour  lui  (jue  pour  .\ntoine  Legros,  son  frère,  cultivateur 
audit  lieu,  chacun  |)()ur  moitié. 


Ventes  par  le  Département 

V/   thermidor  au  lY. 
509.       Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  j)rovenant 


FONTAr\K-LA-r.AILL\IU)E  317 

tle   la  CuHK  i)K  FoissY,  estimé  l.«SOO^. — Vendu  1.800    à  Elienne 
-.Iauzac,  marchand,  à  Sens. 

V  juin   IHVi. 

510.  —  21  ares  9  centiares  de  terre  à  chènevière,  provenant  de 
la  Commune  de  Foissy,  estimés  800  fr.  —  Enchérisseur:  Antoine- 
Athanase  Lefèvre,  d'Auxerre.  —  Adj.  970  Ir.  à  Hallhazar  de 
Béiullf:,  de  Foissy. 

511.  —  63  ares  26  centiares  de  jiré,  en  une  pièce,  lieu  dit  la 
Prairie  de  Milly,  provenant  de  la  Commune  de  Foissy,  estimés 
1.160  fr.  —  -^dj.,  sur  sa  seule  enchère,  1.225  fr.  à  Balthazar 
DE  JÎÉRULLE,  de  F^oissv. 


FONTAINE-LA-QAILLARDE 


Superficie  :  l.OBl  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  20  pieds 


PROVENANCE 

tf;rre 

(  arpents  ) 

PRÉS 
(arpents) 

VIGNES 
(arpents) 

Cure  de  Fontaine 

8  37 

22  76 

5     » 

» 

» 

2  50 

0  09 

» 
» 

Fabrique  de  Fontaine 

Hôtel-Dieu  de  Sens  .... 

Total 

36  13 

2  50 

0  09 

Biens  de  l""  origine  :  13  hect.  3685. 

Biens  des  hôpitaux  non  vendus  :  3  hect.  1635. 

DÎMES.  —  Les  dîmes  appartiennent  à  l'archevêché  de  Sens  qui  les 
aflerme  avec  la  seigneurie  de  Voisines  (voir  infra,  la  notice  de  Voi- 
sines, et  supra,  p.  8). 


Ventes  par  le  District 

512.  —  22  arpents  76  cordes  de  terre,  en  plusieurs  pièces, 
affermés  à  Jean  Mossot,  moyennant  34  bichets  et  un  boisseau  de 
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seigle.   ]>rovenaiit   de    la    Faijuiqlk    dk    F()NTAiXK-LA-(iAiLLARDE^ 

estimés  800".         Soumission  :   du  11  novembre  1791,  par    Louis 

Durand,  maire  de  Fontaine,  à  tSOO*.  —  Enchérisseurs  :  Cl.  (ioberot, 

Michel    Mortier,  .1.  (iougé,   P.   Maréchal.  Et.  Riche,    laboureurs, 

à   Fontaine-la-Gaillarde.  -      Adj.  8.025^^  à   .1.  Mos.sot.  laboureur, 

à  Fontaine-la-Gaillarde. 

ô  fructidor  on  III. 

-  2  arpents  et  demi  de  pré  et  ô  arpents  île  terre,  provenant  de 
rHÙTi-:L-I)u:u  dk  Shns,  alîermés  à  (ioberot,  moyennant  111 ',  estimés 
9.956*  5  s. 

Sursis  à   la  vente  en  vertu   de   l'arrêté   du  district   du  18  ther- 
midor an  III. 

27  fructidor  (Ui  III. 

513.  —  8  arpents  37  i^erches  de  terre,  en  15  pièces,  au  finage 
de  Fontaine,  et  9  cordes  de  vigne,  au  linage  de  Saligny,  prove- 
n:\nt  de  la  Cure  dk  Fontaink,  tenus  par  Etienne  Bluchet,  moyen- 
nant 18+t,  estimés  1.350".  —  Endiérisseurs  :  Paillard,  laboureur, 
à  Fontaine-la-Gaillarde;  Guill.  Chaltas,  architecte,  et  Jacques 
Baillot,  propriétaire,  à  Sens.  -  Adj.  15.100''  à  Claude  Martin 
marchand,  à  Sens. 


FOUCHERES 


Sunerlk'ie  :  \.M-  hectai'es.  —  .Mesure  locale  :  pvvdw  de  -20  pieds 


PUOVKNAXCK 


TERRES 

(arpents) 


PRES  VIGNES 

(arpents)  ]    (arpents 


Chapitre  de  Sens 1 15  64  1     » 

Fabrique  de  Fouchères 26  06  » 

Fabrique  de  Villeroy mémoire         » 

Total 171  70  1     ■> 

Orphelines  de  Sens 137  82  0  86. 

Biens  de  1"  orif^ine  :  136  hect.  6111. 
I>iens  (les  hôpitaux  :  .VJ  hecl.  1105. 
F>iens  nationalisés  :  1!),')  hect.  7516. 


ROIS 
(arpents) 


17     » 

et  .'JG  h.  59.57 


17     » 
et  5C  h.  5957 


1   53 
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Dhoiis  SKKiMcnu.vrx.  Les  droits  seigneuriaux  et  les  champarts, 
percevables  à  raison  de  12  gerbes  l'une,  appartiennent  au  (Chapitre  de 
Sens,  qui  les  amodie  avec  la  ferme  de  Fouchéres  (voir  n"  ôU). 


Ventes  par  le  District 

'20  jnilk'l  1191. 

514.  —  La  ferme  de  Fouchéres,  avec  145  arpents  64  cordes  de 
terre  et  1  arpent  de  pré,  provenant  du  Chaimthk  dk  Skns,  estimée 
20.000^,  —  Enchérisseurs  :  Jean-Louis  Magin,  commissaire  général 
de  la  navigation;  Edme  Bénard,  notaire;  Baudry,  ci-devant 
maître  des  eaux  et  forets,  à  Sens;  Dufour,  de  Subligny;  Sebastien 
Devoves,  de  Villeperrot.  —  .4((/.  30.200"^  à  Joseph  Behnikh,  fermier 
du  Chapitre  à  Fouchéres. 

Par  bail  du  2  août  1785,  devant  (-ave.  notaire  à  Sens,  le  Chapitre 
de  Sens  alfermait  à  Jean-Joseph  liernier,  «  la  terre  et  seigneurie 
de  Fouchéres  et  le  fief  des  Caves  aux  Cerisiers  qui  y  est  enclavé, 
consistant  en:  haute,  mojenne  et  basse  justice;  droit  de  grelfe; 
droit  de  cens  et  de  terrage  sur  les  terres  labourables  dans  toute 
l'étendue  de  ladite  seigneurie,  le  cens  à  raison  de  10  deniers  par 
arpent  et  le  terrage  à  raison  de  12  gerbes  une,  à  l'exception  du 
petit  climat  de  la  Bonne  Vallée  qui  ne  doit  que  ô  deniers  de 
censive  par  arpent,  sans  terrage;  droit  de  masure  sur  les  maisons, 
cours,  jardins  et  accins  et  sur  les  terres  qui  étaient  ancienne- 
ment en  ces  natures  et  ne  payent  pas  de  terrage,  à  raison  de 
3  sols  9  deniers  de  cens  et  une  poule  de  coutume  par  arpent, 
évaluée  10  sols;  droit  de  cens  sur  les  prés,  à  raison  de  3  sols 
*,)  deniers  par  arpent  et  droit  de  cens  sur  les  bois  des  particuliers 
et  tenanciers,  au  même  prix;  ensemble  les  profits  de  lods  et 
ventes,  défaut,  saisine  et  amende  ;  droit  de  grosses,  menues  et 
vertes  dîmes,  payable  à  la  24''  dans  toute  l'étendue  de  la  paroisse 
et  finage  de  Fouchéres;  en  maison,  bâtiment  et  dépendances 
propres  à  l'exploitation  de  ladite  recette;  en  un  arpent  de  pré, 
finage  de  Colevrat,  et  en  145  arpents  61  cordes  de  terre  labourable, 
composant  le  domaine  utile  de  ladite  seigneurie;  —  sous  la 
réserve  par  les  bailleurs  du  droit  de  grefi'e,  des  bois,  haies,  buis- 
sons et  broussailles...  à  eux  appartenant  dans  toute  l'étendue  de 
la  seigneurie,  des  épaves,  aubaines,  déshérences  et  confiscations, 
des  profits  de  fiefs  mouvant  et  relevant  de  ladite  seigneurie, 
ensemble  des  rentes  dues  à  leur  office  de  la  Chambre  ou  autres 
offices;  -  à  la  charge  par  le  preneur  de  recevoir  les  députés  du 
Chapitre,  leurs  hommes  et  chevaux,  en  la  maison  seigneuriale  de 
Fouchéres,  deux  fois  par  an,  et  de  les  traiter  et  nourrir  deux 
jours  francs  chaque  voyage;  de  planter  dans   les  six   premières 
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années  du  bail  DO  sauvageons  de  grusseui-  convenable;  de  faire 
par  chacune  année  six  journées  de  cliarrois  à  trois  chevaux  ;  de 
faire  administrer  à  ses  fiais  la  justice  de  Fouchèi'es,  de  pour- 
suivre aussi  à  ses  frais  les  procès  criminels  instruits  et  jugés  en 
la  justice  de  Fouchères  jus(|u'n  sentence  définitive,  même  de 
l)ayer  les  frais  nécessaires  pour  l'exécution  des  arrêts  rendus  sur 
l'appel  desdites  sentences,  et  moyennant  4.000^  en  argent  et 
100  bichets  de  froment,  mesure  du  Chapitre  »  (Affirmations  de 
baux,  n"  70,  et  Arch.  Yonne,  G  1289). 

U)  janvier  t79o. 

515.  —  2B  arpents  (i  i)erclîes  de  terre  et  bois,  alTermés  aux  C(^. 
Bernier  et  Devoves,  provenant  de  la  Fabrique  de  Fouciièuils,  mis 
à  prix  2.400^\  — Soumission  :  du  11  avril  1792,  par  Henri  Tantôt, 
marchand  de  bois,  à  Fouchères,  à  2.400*.  —  Enchérisseurs  : 
Lemerle,  P.  Cornisset,  Vicherat,  limonadier;  Perrin,  tapissier; 
I.ayné.  étapier,  à  Sens.  —  Adj.  0.525+'  à  .1.  Pouce,  marchand  ;  Et. 
Bigot,  Ant.  15éxahd,  Cl.  Leco.mte,  manouvriers;  Denis  Bigot, 
cordonnier;  Hubert  \'incent,  terrassier;  ,1.  Champion,  Michel, 
Pouce,  Claude  Finon,  L.  Mauhière,  Sulpice  Peccahd,  Jacques 
Peccard,  Loup  BouGAULT,  Etienne  Renard,  J.-.Ios.  Iîernieh,  Cl. 
Baudoin,  laboureurs;  Et.  Marchand,  procureur  de  la  commune; 
Jean  Feuchot,  maréchal;  Henri  Tantôt,  marchand  de  bois,  tous 
à  Fouchères;  Clément  I1\udoin,  laboureur,  à  \'illeneuve-la-Don- 
dagre,  «  sauf  partage  à  faire  entre  eux  ». 

"29  (jerminal  an  III. 

516.  —  Les  bâtiments  de  la  ferme  des  Fresiins,  avec  t>S  arpents 
84  perches  de  terre,  86  perches  de  pré  et  153  perches  de  bois, 
provenant  des  Orphelines  de  Si:ns,  estimés  650*  de  revenu  et  en 
principal  13.000*. —  Enchérisseurs:  Doge,  Poitevin  le  jeune,  de 
Sens;  Sébastien  Devoves,  de  Fouchères.  —  Adj.  50.000^  à  Claude- 
Charles  Lhomme,  de  Sens.  —  Rétrocédé  avec  les  lots  517,  518,  524, 
527  et  528,  d'un  prix  total  de  63.175'\  par  ledit  Lhomme,  suivant 
acte  devant  Ciiandenier,  notaire  à  Sens,  du  15  prairial  an  III, 
à  Nicolas  Hc^ttegindre,  propriétaire,  à  Paris. 

La  ferme  des  Freslins,  avec  142  arpents  18  perches  de  terre,  en 
124  pièces,  6  quartiers  3  perches  de  bois  et  86  perches  de  pié, 
était  afîermée  à  Sulpice  Peccard,  «  à  la  charge  de  conduire  et 
livrer,  à  la  maison  des  Orphelines,  à  Sens,  la  moitié  des  fruits 
récoltés,  »  et  moyennant  100  l)ichets  de  méteil,  20  bichets  de  fro- 
ment,mesure  de  Sens,  et  3  paires  de  poulets  par  an. 

l'.iiciiieiits  de  ce  lut  et  des  art.  .')17.  -"jIH.  bii,  .j'27  et  7>-2H.  d'tm  jnix  total  de  ():!.17r)+*  : 
GO.:jO-i''  le  \'.f  |)rairial  an  III,  —  prime  de  2  "/o  pour  auticipalioii  de  imiemeul  :  îi.l85i*. 
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517.  —  6  arpents  25  perches  de  terre,  dépendant  de  la  ferme 
des  Freslins,  provenant  des  ()»piiklines  de  Sens,  estimés  90"  de 
revenu  et  en  principal  1.800'.  —  Enchérisseurs:  Poitevin,  de  Sens; 
Prudhomme,  de  Villebougis.  —  Adj.  4.100    à  Cl.-Cii.  Lhommk. 

Paiciufiits  :  viiir  u"  ÔKi. 

518.  —  6  arpents  10  perches  de  terre,  de  même  provenance,  sis 
à  Fouchères,  et  51  cordes  de  terre,  sises  à  Villebougis,  le  tout 
déj)endant  de  la  ferme  des  Freslins,  estirnés  92""  10  s.  de  revenu 
et  en  principal  1.850'\  —  enchérisseurs  :  les  mômes  qu'à  l'article 
précédent.  —  Adj.  4.300"  à  Cl.-Ch.  Lhomme. 

Paiements:  voir  ii"  ôKi. 

519.  —  3  arpents  84  perches  de  terre,  de  même  provenance,  sis 
à  Fouchères,  et  2  arpents  37  perches  de  terre,  sis  à  Saint-Valé- 
rien,  le  tout  dépendant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  40*  de 
revenu  et  en  principal  800". —  Enchérisseurs:  C\.-Ch.  hhomme, 
Prudhomme.  —  Adj.  1.325~  à  Etienne  Poitevin  le  jeune,  de  Sens, 
tant  pour  lui  que  pour  Auguste  Acault  et  Philippe  Desforges, 
de  Sens,  chacun  pour  un  tiers. 

520.  —  4  arpents  16  perches  de  terre,  de  même  provenance,  sis 
à  Fouchères,  et  148  perches  de  terre,  sises  à  Saint-Valérien,  le 
tout  dépendant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  35"  de  revenu  et 
en  principal  700*.  —  Enchérisseurs  :  Lhomme,  Poitevin,  Trempé, 
boucher,  à  Sens;  Devoves,  cultivateur,  à  Fouchères.  —  Adj.  975~ 
à  Pierre  Prudhomme,  maréchal,  à  Villebougis. 

521.  —  5  arpents  96  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
dépendant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  37"  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  750".  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj.  1.500* 
à  Marin  Tiœmpé,  boucher,  à  Sens. 

522.  —  6  arpents  8  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
dépendant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  45"  de  revenu  et  en 
principal  900".  —  Enchérisseurs  :  Laurent  Devoves,  de  Fouchères; 
Cl.-Ch.  Lhomme,  de  Sens.  —  Adj.  2.375*  à  Etienne  Poitevin  le 
jeune,  de  Sens,  tant  pour  lui  que  pour  Auguste  Ac.vult  et  Philippe 
Desfohges,  de  Sens,  chacun  pour  un  tiers. 

523.  —  6  arpents  34  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
dépendant  de  la  ferme  des  F'reslins,  estimés  47"  10  s.  de  revenu  et 

■il 
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en  principal  950*.  —  Enchérisseurs  :  Doge,  Poitevin,  de  Sens  ; 
Sul|)ice  Peccard,  ancien  fermier,  de  Fouchères.  —  AdJ.  2.000^ 
à  Marin  Tukmpé,  boucher,  à  Sens. 

524.  —  5  arpents  83  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
dépendant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  35*  de  revenu  et  en 
principal  700*.  —  Knchérisseiirs  :  Sébastien  Devoves,  Sulpice 
Peccard,  de  Fouchères.  —  Adj.  1.000  '  a  Cl.-Ch.  Lhomme,  de  Sens. 

Paiements  :  voii-  ii"  ')!(). 

525.  —  6  arpents  12  perches  de  terre,  de  même  provenance,^ 
dépendant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  40*  de  revenu  et  en 
principal  800*.  —  Enchérisseurs  :  Cl.-Ch.  Lhomme,  Sébastien 
Devoves.  —  Adj.  1.325*  à  Philippe  Desforges,  de  Sens,  tant  pour 
lui  que  pour  Aug.  Acault  et  Etienne  Poitfivix,  de  Sens,  chacun 
pour  un  tiers. 

526.  —  5  arpents  54  perches  de  terre,  de  même  provenance^ 
dépendant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  42*  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  850*.  —  Enchérisseurs  :  Cl.-Ch.  Lhomme,  Pouce, 
Bouvier.  —  Adj.  1.600*  à  Philippe  Desfohges,  de  Sens,  tant  pour 
lui  que  pour  Auguste  Acault  et  Etienne  Poitevin,  de  Sens, 
chacun  pour  un  tiers. 

527.  —  6  arpents  12  perches  de  terre,  de  même  provenance» 
dépendant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  37*  10  s.  de  revenu 
et  en  principal  750*.  —  Enchérisseurs  :  Sulpice  Peccard,  de  Fou- 
chères; Phil.  Desforges,  de  Sens.—  Adj.  1.375*  à  Claude-Charles. 
Lhomme,  de  Sens. 

PaieiiHMits  :  vdii'  n"  .")!(). 

528.  —  6  arpents  48  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
déi)endant  de  la  ferme  des  Freslins,  estimés  40*  de  revenu  et  en 
principal  800*.  —  l'^nchéris.';eurs :  Poitevin,  de  Sens;  Peccard,  de 
Fouchères.  —  Adj.  2.400*  à  Cl.-Ch.  Lhomme. 

/«f  fructidor  an  III. 

—  La  ferme  des  Rouillons,  avec  les  bâtiments  d'exploitation, 
109  arpents  91  perches  de  terre,  150  perches  de  pré  et  3  arpents 
48  perches  de  bois,  provenant  des  Omimiemnes  de  Sens,  tenue  par 
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Laurent  Devoves,  moyennant  12  bicliets  de  froment,  145  bichets 
(le  méteil,  2  cliapons  et  2  charrois,  estimée  3(S.320'\ 

Sursis  à  la  vente  en  vei'tii  de   ranx'lé  du  district  du  18  tliernii- 
dor  an  III. 

H  fructidor  an  III. 

—  41  arpents  et  demi  de  terre,  pré  et  bois,  provenant  des 
OiUMiELiNES  DE  Sens,  tenus  par  Franc.  Siron,  moyennant 
40  bichets  de  méteil  et  2  poulardes,  estimés  9.187'  10  s. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  de  l'arrêté  du  district  du   18  thermi- 
dor an  III. 

—  35  arpents  de  terre,  pré  et  bois,  de  même  provenance, 
affermés  à  J.-Pierre  Pouce,  moyennant  3C  bichets  de  froment  et 
2  poulardes,  estimés  9.900*. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  de  l'arrêté  du  district  du  18  thermi- 
dor an  III. 

27  fructidor  an  III. 

—  Terres  d'une  contenance  non  spécifiée,  provenant  de  la 
Fabrique  de  Villeroy,  adjugées  avec  d'autres  terres,  de  même 
provenance,  sises  à  Villeroy  (voir  n»  2.397). 


Ventes  par  le  Département 

6  brumaire  an  V. 

529.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  provenant 
de  la  Cure  dk  Fouchères,  estimé  1.080*.  —  Vendu  1.080*  à  Denis 
Bigot,  de  Fouchères. 

19  nivôse  an  V. 

530.  —  12  arpents  de  bois  boulins,  provenant  du  Chapitre  de 
Sens,  estimés  2.521*  4  s.  —  Vendus  2.521*  4  s.  à  Nicolas-Clément 
Masson,  cultivateur,  à  Villeneuve-la-Dondagre. 

6'  thermidor  an  VI. 

531.  —  5  arpents  de  bois  taillis,  provenant  du  Chapitre  de 
Sens,  estimés  1.250  fr.  —  Vendu  1.250  fr.  à  Nicolas  Hottegindre, 
propriétaire,  à  Paris  (loi  du  28  ventôse  an  IV). 
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26'  décembre  iS"2(). 

532.  Le  l)ois  du  lîoui  du  Monde,  en  7  pièces,  dites  les  Grands 
Bois  du  Bout  du  Monde,  la  Glandée,  la  [Nlardelle  des  Saules,  la 
Guérine,  la  Mardelle  des  Colins  et  les  Masures,  d'une  contenance 
totale  de  34  hectares  10  ares  57  centiares,  provenant  du  Ciiapitui-: 
DE  Sens  (loi  du  25  mars  1817),  estimé  37.236  fr.  —  Adj.  au  rabais 
42.072  fr.  à  Ambroise  Fillemin,  géomètre, 'à  Sens,  mandataire  de 
Sébastien-André  Tarbé  des  Sablons,  propriétaire,  à  Paris. 

25  juin  1S21. 

533.  —  Le  bois  du  Puits  de  Fer,  d'une  contenance  de  22  hec- 
tares 49  ares,  provenant  du  CHAi-rrRE  de  Sens  (loi  du  25  mars  lcS17), 
estimé  10.056  fr.  —  Adj.  au  rabais  10.212  fr.  à  Jean-Gabriel 
Chollet,  marchand  de  bois,  à  Sens,  mandataire  de  Sébastien- 
André  Tarbé  des  Sablons,  propriétaire,  à  Paris. 


(ilSY-LKS-NOBLKS 


325 


GISY-LES-NOBLES 


Siiiierficic  :  1 .09:2  hectaros.  —  Mesure  locale  :  perche  de  20  pieds 


ï 


PIÎOVEXANCE 

TERRES 
(arpents) 

PRÉS 
(arpents) 

ÉTANGS 
(arpents) 

BOIS 

(arpents) 

Abbaye  de  St-Jeaa  de  Sens. . . 

5  37 

3  50 

» 

» 

Abbaye  de  St-Pierre-le-Vif  . . . 

3     » 

» 

» 

» 

Abbaye  de  St-Antoine 

36  50 

7  50 

» 

» 

Abbaye  de  Ste-Colonibe 

1     » 

0  37 

» 

» 

Abbaye  de  Preuilh' 

4     » 

» 

» 

» 

Chapitre  de  Sens 

8     » 

7  75 

» 

» 

Archevêché  de  Sens 

1  50 

» 

» 
3    » 

» 
» 

» 
» 

Chanoines  de  N.-D 

Collège  des  13  Prêtres 

» 

4  75 

» 

» 

Archidiaconé  de  Sens 

» 

4  50 

» 

10     » 

Chapitre  de  Yincennes 

18     » 

18     » 

» 

» 

Chapelle  des  Hattiers 

60     » 

12     » 

» 

» 

Cure  de  disv 

15  07 
53     » 

» 

1  50 

» 
1  50 

» 
» 
» 

» 
» 

Fabrique  de  Gisv.  .        

Cure  de  Ste-Colombe  de  Sens. 

Cure  de  Pont-sur-Yonne 

» 

0  50 

» 

» 

Fabrique  de  Pont 

0  47 

» 

» 

» 

Commanderie  de  Launay  .... 

Total 

Biens  de  2''  origine 

3  75 

2  50 

» 

» 

209  66 

17  15 
et  19  h.  169 

22  47 

67  37 

1  35 
et  4  h.  1443 

» 

10    » 

0  30 

» 

Biens  des  hôpitaux 

Biens  communaux 

8  52 

0  40 

» 

/> 

2  h. 3209 

» 

» 

'^26  vp:\tes 

liiens  de  1'*^  origine:  121  hect.  92. 
Biens  de  2"  origine  :  31  hect.  10. 
Biens  des  hôpitaux  :  13  hect.  2403. 
lîicns  nationalisés  :  107  hect.  7214. 

DÎMES.  —  «  Le  curé  de  la  paroisse  est  décimateur  pour  les  quatre 
cinquièmes  des  grains  de  toute  espèce  et  les  religieux  de  Preuilly 
pour  l'autre  cinquième;  cette  dîme  se  perçoit  à  la  16'.  Quant  au  vin, 
le  curé  n'est  décimateur  que  pour  moitié,  et  l'abbaye  de  Saint-Antoine- 
lès-Sens  pour  l'autre  moitié  ;  cette  dîme  se  perçoit  à  la  21''  »  (Voir 
Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  233,  et  infra,  n"-*  940-45). 


Ventes  par  le  District 

9  HKirs  1191. 

534.  —  5  arpents  1  quartier  et  demi  de  terre,  et  3  arpents  et 
demi  de  pré,  provenant  de  I'Abbaye  dk  Saint-Jkan-lès-Skns, 
afFermés  à  Louis  Boivin,  moyennant  50"  en  argent,  une  paire  de 
canards  et  une  paire  de  poulets,  estimés  L500*. —  Sou  mission: 
du  15  décembre  1790,  par  Louis  Boivin,  fermier  desdites  terres. 

—  Enchérisseurs  :  Antoine  Roger,  Jacques  Guillon,  Pierre  Fortin, 
André  Triboulet,  J.-Bapt.  Bizard,  laboureurs,  à  Gisy  ;  Jean 
Turaut,  jardinier  audit  lieu  ;  J.-Bapt.  Blacque,  receveur  des 
consignations;  Bénard,  notaire,  à  Sens;  Louis-Joseph  Cornisset, 
receveur  du  district.  —  Adj.  5.650^  à  Louis  Boivin,  laboureur, 
à  Gisy,  fermier  desdites  terres. 

535.  —  6  quartiers  de  pré,  provenant  de  la  Cuni:  ni-;  Sainte- 
CoLO.MiJE  de  Sens,  affermés  à  I^tienne  Boivin,  moyennant  45^  un 
bichet  d'orge  et  une  paire  de  cbapons,  estimés  800*'.  —  Soumis- 
sion :  du  15  décembre  1790,  par  Louis  Boivin,  laboureur,  à  Gisy. 

—  Enchérisseurs  :  Et,  Chaussefoin,  bourgeois;  J.-B.  Blacque, 
receveur  des  consignations,  à  Sens;  Pierre  Fortin,  laboureur; 
Jean  Turaut,  jardinier,  à  Gisy.  —  Adj.  1.800''  à  Louis  Boivin, 
laboureur,  à  Gisy. 

—  Terres  provenant  de  I'Ahuave  de  Saint-Pieiu'.i:-i,e-Vie,  adju- 
gées à  Bourcier,  avec  d'autres  terres,  de  môme  provenance,  sises 
aux  linages  d'Evry  et  de  Saint-Denis  (voir  n°  456). 

2  cwril  1701. 

536.  —  3  arpents  de  terre  et  3  quartiers  de  pré,  provenant  du 
Gii.M'iruE    ni-;    Sen.s,    affermés    à    Jacq.    (iuillon   et   Jactp   Roze. 
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moyennant  IS^*^  et  10  bichets  de  froment,  estimés  850*.  —  Soiiiuis- 
sioii  :  du  15  décembre  1790,  par  (luillon  et  Roze,  fermiers  desdites 
terres,  au  prix  de  780^'.  ^  lùu-hérisseiirs  :  Jean  Doré,  ci-devant 
élu  en  l'élection  de  Sens;  Jacq.  Hailiot,  boulanger,  à  Sens; 
Jacques  Guillon,  J.-Bapt.  Desprez,  laboureurs,  à  Gisy;  Pierre 
Fortin,  vigneron  audit  lieu.  —  Adj.  1.775*  à  Laurent  MiiUNiKK, 
de  Sens. 

i:i  mai  1791. 

—  3  arpents  de  terre,  provenant  de  I'Abb.wk  de  Sai.nt-Pieuke- 
LE-ViF,  adjugés  avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises 
au  finage  de  Pont-sur-Yonne  (voir  n»  1.192). 

30  juillet  1791. 

537.  —  36  arpents  1  quartier  de  terre,  7  arpents  et  demi  de 
pré,  et  1  quartier  de  cliènevière,  aux  li nages  de  Gisy  et  Evry, 
provenant  de  I'xAbbaye  de  S.\int-Antoixe-lès-Sens,  affermés 
à  Anne  Lamy,  veuve  Louis  Tissier,  moyennant  200*  en  argent, 
100  bichets  de  froment,  24  livres  de  beurre  frais  et  2  paires  de 
poulets,  estimés  8.000*.  —  Soumission  :  du  27  décembre  1790,  par 
J.-Bapt.  Bizard,  laboureur,  à  Gisy,  au  prix  d'estimation.  — 
Enchérisseurs  :  E.  Bénard,  notaire;  J.-L.  Magin,  commissaire 
général  de  la  navigation;  Epoigny,  chef  de  bureau  au  district, 
à  Sens;  Antoine  Roger,  laboureur,  à  Gisy.  —  Adj.  21.500*  à  Guil- 
laume GuiCHARD,  ci-devant  chanoine  de  Sens. 

24^  septembre  1791. 

538.  —  4  arpents  et  demi  de  pré,  lieu  dit  la  Noue  l'Archi- 
diacre, affermés  120*  à  Philippe  Naudet,  provenant  du  Grand 
ARCHiDiACOXÉ  DE  Sens  ,  cstimés  2.130*.  —  Soumission  :  du 
17  mai  1791,  par  Ange-François  Epoigny,  chef  du  bureau  des 
impositions  du  district,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseur  : 
Edme  Bénard,  notaire,  à  Sens.  —  Adj.  3.600*  à  Edme-Laurent 
Mercier,  Denis  Paulard,  laboureurs,  à  Michery,  et  Jean  Turaut, 
jardinier,  à  Gisy-les-Nobles,  chacun  pour  un  tiers. 

12  octobre  1791. 

—  1  arpent  de  terre  et  1  quartier  et  demi  de  pré,  provenant  de 
I'Abbave  de  Sainte-Colombe-eès-Sens,  adjugés  avec  d'autres 
terres,  de  même  provenance,  sises  à  Pont-sur- Yonne  et  Michery 
(voir  no  1.195). 
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'2S  odobre  1791. 


—  Demi-arpent  de  pré,  provenant  de  la  Cuuk  »h  Pont-sur- 
YoNNK.  adjugé  avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises. 
à  Pont  (voir  n»  1.196). 

^(S'  DODciubre  1/91. 

539.  —  4  arpents  3  quartiers  de  pré,  provenant  du  Collège 
DKS  Thkize-Piœtrhs  de  Sens,  alTermés  à  J.-Bapt.  lîizard,  moyen- 
nant 100^  en  argent,  10  livres  de  beurre  frais  et  4  poulets,  estimés 
1.795*. —  Soiimis.'iion  :  du  9  novembre  1791,  par  Micbel-Etienne 
Lorillon,  administrateur  du  district  de  Sens,  au  prix  d'estimation. 

—  Enchêri.ssenrs  :  Nic.-Cb.  Hémard,  Jacques  Roze,  laboureurs, 
à  Gisy.  —  Adj.  3.325*  à  Edme-Laur.  Mercier,  laboureur, 
à  Micbery,  pour  un  quart;  J.-Bapt.  Iîizard,  laboureur,  à  Gisy, 
fermier  desdites  terres,  pour  moitié;  Denis  Paulard,  laboureur^ 
à  jNIichery,  pour  un  quart. 

21  novembre  179'2. 

540.  —  14  arpents  34  perches  de  terre,  affermés  160^  à  Edme 
Jacquin,  provenant  de  la  Cure  de  Gisy,  estimés  2.728*.  —  Sou- 
missions :  du  14  décembre  1790,  par  Antoine  Roger,  laboureur, 
à  Gisy,  au  prix  d'estimation;  du  15  décembre  1790,  par  Louis 
Boivin,  Jacques  Guillon  et  Jacques  Roze,  laboureurs  audit  lieu,, 
au  même  prix.  —  Enchérisseurs  :  J.  Turaut,  jardinier;  J.-Louis 
Viard,  P.  Fortin,  laboureurs,  à  Gisy;  Desmoulins,  épicier,  à  Sens. 

—  Adj.  8.575*  à  Edme  Jacquin,  laboureur,  à  Gisy,  fermier 
desdites  terres. 

541.  —  52  arpents  de  terre,  affermés  à  André  Triboulel,  à 
raison  de  12*  par  arpeiit,  provenant  de  la  Farrique  de  Gisy, 
estimés  15.000*.  —  Soumission  :  du  2  octobre  1792,  par  J.-L. 
Magin,  commissaire  général  de  la  navigation  de  l'Yonne,  au  prix 
d'estimation.  —  Enchéri.H.'ieurs  :  Magin,  Epoigny,  de  Sens;  P.  Nau- 
det,  Ant.  Roger,  laboureurs;  J.  Turaut,  jardinier,  à  Gisy.  — 
Adj.  20.300"'  à  Jean-Louis  Viard,  laboureur,  tant  pour  lui  (jue 
])Our  J.-L.  MiCHAUT  et  Louis  Fourneau,  laboureurs,  à  Gisy. 

542.  -  (j  quartiers  de  i)ré,  provenant  de  la  Cure  de  Gisy,. 
autrefois  exploités  par  le  curé,  estimés  600*.  Soumissioiî  '■ 
du  19  novembre  1791,  par  Jean  Turaut,  jardinier,  à  Gisy.  — 
Enchérisseurs  :  Jac(jues  Boucher,  Nicolas  Masson,  Antoine  Roger, 
laboureurs,  a  (iisy  ;  Guillaume  Chauvet,  terrassier,  à  Saint-Valé- 
rien;  Berthelin,  homme  de  loi,  à  Sens.  ~  Jr//.  2.725    à  Nicolas 
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Roger,    manouvrier,    à     Sair.t-Valérien,    au    nom    d'Alexandre 
Garmer,  marinier,  à  Sens. 

"28  nonciuhre  77.'^i. 

543.  —  La  terre,  dite  de  la  Mothe,  comprenant  18  arpents  de 
terre.  18  arpents  de  pré  et  18  arpents  de  bois,  affermée  610^ 
à  J.-Louis  Viard.  provenant  du  Cfiapitri:  dk  VixciiNNKS,  estimée 
12.000".  —  Suumissioii  :  du  24  octobre  1792,  par  Pierre  Fortin,  de 
Gisy.  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  François  Etancelin, 
J.-Bapt.  Layné,  de  Sens;  Jérôme  Chaussin.  de  Paron;  Pierre 
Fortin,  de  Gisy.  --  Adj.  28.000'  à  Etienne  Xonat,  de  Vernoy; 
l)arois.se  de  Villenauxe-la-Pelite  (Seine-et-Marne». 

Paiements  :  8.30U"  le  1-2  ilécembie  179-2,  —  :].268*  le  S  frimaire  an  II,  —  :3.^20O^f  le 
]-2  frimaire  an  TH.  —0.000"  le  2S  f|.né;il  au  111.  —  |.").14-2-  le  -25  messidor  au  III. 

544.  —  60  arpents  de  terre  et  12  arpents  de  pré.  affermés 
1.050^  à  J.-L.  Viard  et  provenant  de  la  Chapelle  des  Haïtiers, 
fondée  à  la  Chapelle-Champigny.  estimés  21.000"". —  Soumissions: 
du  10  décembre  1790.  pour  6  arpents  de  ce  domaine,  par  Jean 
Turaut.  jardinier,  à  Gisy.  au  prix  de  l.OOO";  du  17  juillet  1792, 
pour  l'ensemble,  par  le  futur  adjudicataire.  —  Enchérisseurs  : 
J.-Bapt.  Layné,  Meure.  Cberchedieu.  de  Sens;  Jérôme  Chaussin, 
de  Paron;  P.  Fortin,  de  Gisy.  —  Adj.  42.000"  à  Etienne  Xon.\t. 
de  ^^ernoy,  paroisse  de  Villenauxe-la-Petite  (Seine-et-Marne). 

545.  —  5  arpents  de  terre  et  7  arpents  de  pré.  affermés  à  Paul 
Roger  et  provenant  du  Chapitre  de  Sens,  estimés  4.000".  — 
Enchérisseurs  :  Et.  Xonat.  de  Vernoy;  P.  Fortin,  de  Gisy.  —  Adj\ 
7.525^  à  Bon  Mitais,  manouvrier.  à  Gisy,  tant  pour  lui  que  pour 
Etienne  Mitais.  J.-Bapt.  Roze.  Pierre  Xaudet,  Gabriel  Boivin, 
Jacques  Gltllon.  Charles  Bizard,  laboureurs,  et  Jean  Turaut, 
jardinier,  à  Gisy. 

6"  mars-  11 93. 

546.  —  3  arpents  de  pré,  en  une  pièce,  affermés  48"  et  une 
paire  de  poulets  à  Louis  Guyot,  provenant  des  Chanoines  de 
Notre-Dame  en  la  cathédrale  de  Sens,  estimés  1.500"".  —  Sou- 
mi.ssion  :  du  2  décembre  1792,  j)ar  Jacques  Guillon.  manouvrier, 
à  Gisy.  —  Enchéri.sseurs  :  Louis  Guyot,  Gabriel  Boivin,  laboureurs^ 
à  Gisy.  —  Adj.  3.200"  à  Jacques  Mitais  fils,  tailleur  d'habits,  à 
Gisy. 

547.  —  6  quartiers  de  terre,  affermés  27  à  Jacques  Roze, 
provenant  de  I'Archevèchê  de  Sens,  mis  à  prix  450".    -  Soumis- 
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sion  :  du  2  décembre  1792,  par  Jacques  Roze,  au  prix  d'estima- 
tion. —  l'jichcrisseiirs  :  Jacques  Roze.  Jean  Talotte,  de  Gisy.  — 
Adj.  1.50U"  à  Edme  Mitais,  vigneron,  à  Gisy. 

:i  juillet  niKL 

—  4  arpents  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  la  Cour-Xotre- 
Dame,  provenant  de  PaiEUMi-;  de  la  Cour  Notke-Dame,  adjugés 
avec  d'autres  terres  de  ladite  ferme,  sises  à  Michery  (voir  n"  941). 

?/  pluviôse  an  III. 

—  47  perches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de  Pont-sur- 
Yonne,  adjugées  avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises 
à  Pont  (  voir  no=*  1208  et  1208). 

3  ventôse  an  III. 

—  5  arpents  67  perches  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Claude  Bernieh,  ex-curé  de  Bray,  déporté,  adjugés  avec  d'autres 
terres  dépendant  de  ladite  ferme,  sises  à  Pont-sur-Yonne 
(voir  nos  1213,  1218,  1221.  1222, 1225,  1226,  1227  et  1234). 

S  germinal  an  III. 

548.  —  2  arpents  de  terre  et  12ô  perches  de  pré,  i)rovenant  de 
la  CoMMANDERiE  DE  Launav,  estimés  75"  de  revenu  et  en  principal 
1.500".  —  Enchérisseurs  :  J.  Turaut,  jardinier;  Fortin,  manouvrier; 
Triboulet.  marchand  de  bois,  à  Gisy.  —  Adj.  7.125*  à  Jacques 
MiT.\is,  cultivateur,  à  Gisy. 

Ce  lot  et  le  suivant  (n"-  548-54i)(  étaient  alferniés  120^  n  Louis- 
(^harles  t'ourneux.  charron  à  Gisy  fAf/i limitions  de  baux,  u"  638). 

549.  —  1  arpent  75  perches  de  terre  et  125  perches  de  pré, 
aux  finages  de  Gisy  et  de  Michery,  provenant  de  la  (^ommanderie 
DE  Launav,  estimés  65*  de  revenu  et  en  principal  1.300*.  — 
lùichcrisscurs:  Ange  Lamy,  Jean  Terrier,  Edme-Augustin  Michaut, 
cultivateurs,  à  (iisy.  -  .4(7/.  5.150  à  Jean-Hapt.  Roze,  cultivateur, 
à  Gisy,  au  nom  de  Antoine  Roger,  cultivateur  audit  lieu. 

550.  —  2  arpents  de  pré,  provenant  de  I'Hùteu-Dieu  de  j>ens, 
estimés  80"  de  revenu  et  en  principal  1.600*.  —  Enchérisseurs  : 
Kdme-.Augustin  Michaut.  Huhert-Fr.  Venet,  ancien  fermier,  culti- 
teurs;J.-L.  Boucher,  vigneron,  à  Gisy.  Adj.ihllîr  à  J.-Bapt. 
BiZARi).  cultivateur,  à  Gisy. 

C.v  lot  et  le  suivant    n'"^  .').')()-.")■)])  étaient  aHermés  150"  et '5  pou- 
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lots  à  Hubert-Fi-.  Venet,  laboiiieiir,  à  (iisy  (Affirmations  de  baux, 
n-81]). 

551.  -  1  arpent  et  demi  de  terre  et  162  perches  de  pré,  prove- 
nant de  l'HÙTHL-DiKu  DK  Sens,  estimés  75"  de  revenu  et  en 
princi[)al  1.500*^.  —  lùichérisseurs  :  'rril)oiilet,  marchand  de  bois; 
A.  Lamy,  Louis  Guyot,  cultivateurs,  à  Gisy.  —  Adj.  4.275^ 
à  Charles  MiCHAur,  cultivateur,  à  Serbonnes,  tant  pour  lui  que 
pour  Louis-Ch.  Folhnkai',  cultivateur,  à  Gisy,  chacun  pour 
moitié. 

552.  —  2  arpents  93  perches  de  terre,  provenant  de  rHÙTKi.- 
DiEU  \)E  Sens,  estimés  40"  de  revenu  et  en  principal  800"^.  — 
Enchérisseurs:  J.  Doré,  propriétaire,  à  Sens;  J.-L.  Boucher,  vigne- 
ron; J.-B.  Roze,  cultivateur,  à  Gisy.  —  Adj.  3.075^  à  Jacques 
Mitais,  cultivateur,  à  Gisy. 

Ce  lot  et  les  9  suivants  (n"^  552-561),  formant  20  arpents  97  per- 
ches de  terre  et  4  arpents  90  perches  de  pré,  étaient  airermés 
à  Edme-Aug.  .Michaut,  moyennant  3  bichets  de  froment  et  170^ 
/"Affirmations  de  baux,  n°  804). 

553.  —  2  arpents  cSl  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  30"  de  revenu  et  en  principal  600".  —  Enchérisseurs  : 
Edme  Fortin,  manouvrier;  Aug.  Lamy,  Jacq.  Mitais,  cultivateurs, 
à  Gisy.  —  Adj.  3.450"  à  Jean  Turaut,  jardinier,  à  Gisy. 

554.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  35^ 
de  revenu  et  en  principal  700"".  —  Enchérisseurs  :  Doré,  propriétaire, 
à  Sens;  J.-B.  Roze,  cultivateur;  J.-L.  Boucher,  vigneron,  à  Gisy. 
—  Adj.  4.700"  à  Edme  Mitais,  manouvrier,  à  Gisy.  tant  pour  lui 
que  pour  Etienne  Mitais,  manouvrier  audit  lieu,  chacun  pour 
moitié. 

555.  2  arpents  75  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  30"  de  revenu  et  en  principal  600"^.  —  Enchérisseurs  : 
Triboulet,  marchand  de  bois;  J.-B.  Roze,  cultivateur;  J.-L.  Bou- 
cher, vigneron,  à  Gisy.  —  Adj.  4.750"  à  Etienne  Mitais,  manou- 
vrier. tant  pour  lui  que  pour  Edme  Mitais,  manouvrier  audit 
lieu,  chacun  pour  moitié. 

556.  —  2  arpents  75  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  30"  de  revenu  et  en  principal  600*.  —  Encliérisseurs  : 
Augustin  Lamy,  Edme  Michaut,  cultivateurs,  à  Gisy.  —  Adj. 
3.700"  à  J.-liapt.  Roze,  cultivateur,  à  Gisy. 
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557.  --  2  arpents  80  perches  de  terre,  et  25  perches  plantées 
en  vignes,  de  même  provenance,  estimés  45^^  de  revenu  et  en 
principal  900".  —  enchérisseurs:  J.-Louis  Boucher,  vigneron- 
Edme Michaut,  Augustin  Laray,  cultivateurs,  à  Gisy.  —  Adj. 5.500^ 
à  J.-lîapt.  Tiuiîoir.E'r,  marchand  de  hois,  à  Gisy. 

558.  -  3  arpents  67  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  45^*  de  revenu  et  en  principal  900^.  —  Enchérisseurs: 
Edme  Michaut.  Augustin  Lamy.  cultivateurs,  à  Gisy;  Hardy,^ 
cultivateur,  à  Evry.  -  Adj.  6.000"'  à  Jean-Louis  Iîoucheh,  vigne- 
ron, à  (iisy. 

559.  —  1  arpent  75  perches  de  pré,  de  même  provenance, 
estimés  75*  de  revenu  et  en  principal  1.500'^. —  Kncliérissenrs  : 
Edme  Michaut,  Augustin  Lamy,  cultivateurs;  J.-L.  Boucher, 
vigneron,  à  Gisy.  —  Adj.  4.475*  à  Jean-Jérôme  Haudy,  cultivateur, 
à  Evry,  tant  pour  lui  que  pour  Nicolas-Charles  Hémaud,  cultiva- 
teur, à  Gisy,  chacun  ])our  moitié. 

560.  —  125  perches  de  ])ré.  de  même  provenance,  estimés  30+*^ 
de  revenu  et  en  i)rincipal  600  ^  —  Enchérisseurs  :  Jacq.  Mitais, 
cultivateur;  J.-L.  Boucher,  vigneron,  à  Gisy.  —  Adj.  3.000'*  à  Edme 
FoRTi.v,  manouvrier,  à  Gisy,  tant  pour  lui  que  pour  Augustin 
Lamy,  cultivateur  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

561.  —  1  arpent  90  perches  de  pré,  de  même  provenance, 
estimés  40^'  de  revenu  et  en  principal  800*.  —  Enchérisseurs  : 
J.-L.  Boucher,  vigneron;  Augustin  Lamy,  Edme  Michaut,  culti- 
vateurs, à  Gisy.  —  Adj.  5.175*  à  Jacques  Mitais,  cultivateur, 
à  Gisy,  tant  pour  lui  (jue  pour  Edme  et  Etienne  Mnwis,  manou- 
vriers  audit  lieu,  chacun  pour  un  tiers. 

562.  —  40  perches  de  vigne,  de  même  j)rovenance,  estimées. 
50''  de  revenu  et  en  principal  1.000*.  —  Enchérisseurs:  Guyot, 
Hubert.-Fr.  Venet,  cultivateurs,  à  Gi.sy.  —  Adj.  2.025*  à  Edme 
MicuAiT,  cultivateur,  à  (iisy.  tant  pour  lui  que  pour  Jean-Louis. 
MicuAL'T.  cultivateur  audit  lieu. 


Ventes  par  le  Département 

V2  thermidor  an  IV. 

563.  —  75  perches  de  terre,  30  pei'ches  de  vigne  et  10  i)erches. 
de  i)r('',  provenant  de  l'émigré  I)EEi;r.  estimées  503"  1(5  s.  — 
X'endu  503  '  16  s.  à  Edme-Auguslin  N'iai'.d.  |)r()pri(Maire.  à  (iisy. 
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10  ncndcininire  (ui   V. 

564.  —  61  perches  de  terre,  en  2  pièces,  provenant  de  la  Cuue 
ni-:  (îisY,  estimées  2()V\  —  Vendu  201  ^  à  l'^dme-Auguslin  ^'IAIU), 
propriétaire,  à  Gisy. 

//  brumaire  (iii  V. 

—  10  arpents  75  perches  de  terre  et  125  perches  de  pré,  prove- 
nant de  l'émigré  Foacieu-Rizk,  vendus  avec  d'autres  terres,  de 
même  provenance,  sises  à  Evry. 

.)  florédl  an   VI. 

565.  —  Le  ci-devant  preshytère,  avec  un  demi-quartier  de 
jardin,  provenant  de  hi  Cukk  dk  Gksv,  estimé  7.5G0  fr.  —  Vendu 
7.560  fr.  à  Jacques  Lvonnk,  propriétaire,  à  Auxerre. 

27  prairial  an  VII. 

566.  —  19  hectares  1  are  69  centiares  de  terre  et  3  hectares 
82  ares  79  centiares  de  pré,  provenant  de  Bernard-Louis  CuÉcv- 
Ch.^mpmilon,  émigré,  affermés  à  Louis  Guyot,  de  Gisy,  estimés 
4.570  fr.  —  Enchérisseurs  :  Cornu  père,  fondé  de  pouvoir  du 
G.  Tihergien,  «  fournisseur  de  la  République  »;  P.-L.  Regley, 
propriétaire,  à  Sens.  —  AdJ.  5.625  fr.  à  J.-Bapt.  Hérahd,  commis- 
saire du  Directoire  exécutif  près  les  tribunaux  civil  et  criminel 
du  département  de  l'Yonne. 

5  Juillet  1813. 

567.  —  31  ares  64  centiares  de  pré,  lieu  dit  la  Place,  de  même 
provenance,  cédés  à  la  Caisse  d'amortissement  par  la  loi  du 
20  mars  1813,  affermés  115  fr.  à  Evrat,  eslimés  2.010  fr.  60.  —  Adj. 
3.150  fr.  à  Etienne  Xoxat,  propriétaire,  à  Gisy. 

SI  juillet  1813. 

568.  —  21  ares  9  centiares  de  pré,  lieu  dit  les  Joncs,  provenant 
de  la  Co.MMLXE  de  Gisy,  cédés  à  la  Caisse  d'amortissement  par  la 
loi  du  20  mars  1813,  affermés  42  fr.  par  an  à  Bègue  et  Triboulet, 
estimés  729  fr.  20.  —  Adj.  1.225  fr.  à  Etienne  Mitais,  propriétaire, 
à  Gisy. 

15  novembre  1813. 

569.  —  2  hectares  11  ares  de  pré,  en  une  pièce,  lieu  dit  les 
Petits-Marais,  de  même  provenance,  cédés  à  la  Caisse  d'amortis- 
sement par  la  loi  du  20  mars  1813,  affermés  à  divers,  moyennant 
228  fr.,  estimés  3.957  fr.  —  Mis  en  adjudication  le  5  juillet  1813 
sans  qu'aucun  enchérisseur  se  présente.  —  Adj.  le  15  novembre 
4.025  fr.  à  Anne  Michaut  et  Jean  Hardoix,  cultivateur,  à  Gisy. 
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GRANGE-LE-BOCAGE 


Sui)erti('io  :  I  .-29il  iieetarcs.    -  Mesure  locale  :  perche  de  '2(1  jjjeds 


j                                       PHOVENAXCE 

TERHHS 

(arpents) 

yi(;np:s 

(arpents) 

Prieuré   du  (charnier  de  Sens 

104     » 
170     » 

27     » 
718  45 

33  78. 

47  50 

» 

» 

1 
» 

» 

» 

Chapitre  de  Sens 

Bibliothèque  du  Chapitre 

Coninianderie  de  Launav     

Cure  de  Grange 

Fal)rique  de  (irange 

Total 

Biens  de  2*  origine 

1 . 130  73 

» 

9  hect.  1869 

» 

Biens  çle  l'"''  origine  :  476  hect.  9419. 
Biens  de  2'^  origine  :  9  hect.  1869. 
Biens  vendus  :  486  hect.  1288. 


DÎMES  ET  DUoiTS  SEIGNEURIAUX.  —  «  Le  curé  de  (irange  a  les  grosses, 
dîmes  de  la  paroisse,  mais  non  celles  de  Couroy  cpii  est  exempt; 
elles  se  paient  à  la  17''.  Il  a  aussi  les  menues  et  vertes  dîmes  sur 
(Couroy;  celles  de  Giange  sont  au  prieur  du  Charniei-. 

Les  censives  à  Grange  appartiennent  au  prieur  du  (Charnier;  les 
terres  de  Couroy  sont  chargées  envers  M.  le  Grand  Prieui-  d'un  bichet 
de  froment  et  d'un  bichet  d'avoine  par  arpent,  le  bichet  pesant 
38  livres;  les  maisons,  les  accins  et  les  vignes  sont  assujetties  à  la 
redevance  qui  tient  lieu  de  grosses  dîmes  »  {(kihiers  du  ImilliiUjc  de 
Sens,  \).  214  ;  voir  infra,  n"  574). 


ghan(;i:-i.k-iî()(:a(iK  ;i.'î,"S 

Ventes  par  le  District 

~)  (inril  1791. 

570-574.  —  104  arpents  de  terre,  allermés  à  Claude  Luc(|uin, 
provenant  du  Piui-.nu-:  du  Chamnii:ii-li-:s-Si:\s,  estimés  8.000  '.  — 
Knchérisseiirs  sur  la  totalité  ;  Claude  Lucquin,  fermier  desdites 
teri-es;  Edme  Thénard,  Antoine  Bourgeois,  laboureurs,  à  Grange- 
le-Bocage  ;  J.-Ba[)t.  Parisot,  marjliand,  à  Courlon  ;  Layné, 
étapier,  .laccjues  Bailiot,  boulanger,  Vicherat,  limonadier,  à  Sens; 
François    Marteau,     laboureur,    à    Cuy.  Soumission    :    du 

31  décembre  1790,  par  Edme  Thénard  aîné,  Edme  Thénard 
jeune,  laboureurs,  et  Nicolas  Pellerin,  maréchal,  à  Grange,  au 
prix  d'estimation.  —  Adj.  provisoirement  17.000'^  à  Jacques 
Gravier,  curé  de  Thorigny.  —  Adj.  définitivement  par  lots 
(nos  570-574),  au  prix  total  de  17.600^  savoir  : 

570.  —  9  arpents  de  terre,  lieu  dit  le  Chemin  de  Sergines, 
estimés  900".  —  lùichérisseiir  :  Layné,  étapier,  à  Sens.  —  Adj- 
1.571*  à  Jean-Baptiste  Parisot,  marchand,  à  Courlon,  pour  le 
compte  de  Marie-Anne  Martin,  de  Thorigny. 

571.  —  52  arpents  de  terre,  lieu  dit  les  (Chemins  de  Sognes  et 
de  Villier.s-Bonneux,  estimés  ô.OOO*.  —  Enchérisseurs  :  Franc. 
Vicherat,  limonadier,  Jacq.  Bailiot,  boulanger,  à  Sens.  —  Adj. 
9.300*  à  J.-Bapt.  Parisot,  marchand,  à  Courlon,  pour  le  compte 
de  Marie-x\nne  Martin,  de  Thorigny. 

572.  —  4  arpents  de  terre,  lieu  dit  le  (chemin  de  Sognes,  estimés 
600".  —  Adj.  621*  à  Jacq.  Bailiot,  boulanger,  à  Sens,  au  nom  de 
Marie-Anne  Martin,  de  Thorigny. 

573.  —  6  arpents  de  terre  en  une  pièce,  lieu  dit  le  Chemin  de 
Sognes,  estimés  800".  —  Enchérisseurs  :  J.-Bapt.  Parisot,  marchand, 
à  Courlon  ;  Franc.  Vicherat,  limonadier,  Jacq.  Bailiot,  boulanger, 
à  Sens;  Nicolas  Legrand  et  Antoine  Bourgeois,  laboureurs,  à 
Grange-le-Bocage.  —  Adj.  1.733'*^  à  Nicolas  Pellerin,  maréchal, 
à  Grange-le-Bocage. 

574.  —  33  arpents  de  terre,  lieu  dit  le  Prieuré,  estimés  2.400*. 
—  Enchérisseurs  :  Franc.  Vicherat,  limonadier,  à  Sens  ;  J.-]5apt. 
Parisot,  marchand, à  Courlon.  — Adj.  4.375^  à  Pierre  Cherchedieu, 
bourgeois,  à  Sens,  au  nom  de  Marie-Anne  Martin,  de  Thorigny. 

Par  bail  du  24  novembre  1788,  devant  Demay,  notaire  à  Sens, 
le  prieur  commendataire  du  Charnier  allerniait  à  Cl.  Lucquin  les. 
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104  arpents  de  terre  ci-dessus  vendus  in'"-  570-574),  avec  <'  les 
rentes,  censives,  droits  seigneuriaux  et  menues  dîmes  de  la 
pai-oisse  de  (irange,  à  l'exception  de  ce  qui  a  pu  être  vendu  à  feu 
M.  de  Thorij^ny  et  des  dîmes  sur  Villiers-Iîonneux,  moyennant 
600  ■  et  6  chapons  de  loyer,  et  à  la  charge  par  le  preneur  de  par- 
tager par  moitié  avec  le  bailleur  les  censives  et  droits  seigneu- 
riaux »  fAfUrnuitions  de  baux,  n"  52;  voir  le  bail  de.  1788  :  Arch. 
Yonne,  H  906). 

(S.  avril  1191. 

575.  —  170  arpents  de  terre,  en  une  pièce,  dépendant  du  (ief 
de  Charaploup,  afTermés  à  Edme  Thénard  et  Jean  Maujon, 
moyennant  600  ■  jiar  an,  une  paire  de  chapons  et  une  paire  de 
dindes,  provenant  du  Chapitui-:  de  Sens,  estimés  12.000'.  — 
Soumission  :  du  31  décembre  1790,  par  Edme  Thénard,  laboureur' 
et  Xicolas  Pellerin,  maréchal,  à  Grange.  —  Knchcrissenrs  :  Laurent 
Déon,  boucher;  Pierre  Layné,  étapier;  Pierre  Ménissier,  mai- 
chand  de  grains,  à  Sens  ;  H.-M.  Villiers,  président  de  l'adminis- 
tration du  district  de  Sens.  —  Adj.  24.200^  à  Jacques  Baillot, 
boulanger,  à  Sens,  pour  un  quart;  Nicolas  Pellerin,  maréchal, 
à  Grange-Ie-Bocage,  pour  le  second  quart,  sur  lequel  10  arpents 
sont  réservés  à  Edme  Thénard  et  la  moitié  du  reste  à  Anne 
Mortier,  veuve  Vincent,  belle-mère  dudit  Pellerin  ;  Edme 
Thénard,  laboureur,  à  Grange-le-Bocage,  pour  le  troisième 
quart  ;  Nicolas  Legrand,  laboureur,  audit  Grange,  pour  le  dernier 
quart,  sur  le([uel  10  arpents  sont  réservés  à  Edme  Thénard. 

28  juin  1791. 

576.  --  33  arpents  de  terre,  provenant  de  la  Cure  de  Grange- 
le-Bocage,  estimés  6.000".  —  Soiiinission  :  du  27  janvier  1791,  par 
Charles  Savary,  curé.  —  Enchérisseurs  :  Charles  Savary,  curé  de 
Granges  ;  lîerthelin,  homme  de  loi,  à  Sens.  —  Adj.  9.500^  à  Jî^dme 
Thénard  aîné,  Edme  Thénard  jeune,  Nicolas  Legrand  et  Antoine 
Bourgeois,  laboureurs,  à  Grange-le-Bocage,  chacun  pour  un 
quart. 

'2o  novembre  1791. 

577.  —  47  ari)ents  et  demi  de  terre,  aiTermés  287'^  à  Nicolas 
Legrand,  juovenanl  de  la  Farrique  de  Grange-le-Bocage,  esti- 
més o.OOfS'.--  Soumi-Hsion  :  du  12  octobre  1791,  par  Edme  Manjon, 
laboureur,  à  Grange. —  Enchérisseurs:  Simonnet,  de  Thorigny  ; 
Paul  Mitât,  charpentier,  audit  lieu;  Antoine  Laurent,  marchand, 
à  Villeneuve-rArchevcque  ;  ICtienne  Luccjuin,  Jean  Manjon, 
laboureurs,  à  Grange-le-Bocage.  —  Adj.  12.900'  à  Laurent  Déon, 
bouclier,  à  Sens. 
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.7  mai  l'/!)'2. 


578.  —  27  arpents  de  terre,  au  fief  de  Cliamploup,  alTermés  à 
€laude  Lucquin,  moyennant  78^  et  une  paire  de  poulardes, 
provenant  de  la  BiBMornKQUK  nu  Chaimthk  de  Skns,  estimés 
1.34()'\  —  Soumission  :  du  28  janvier  1791,  {)ar  (Charles  Savary, 
curé  de  Grange.  —  Enchérisseurs  :  Jacques  Haillot,  boulanger, 
A.-\.  Cave,  ancien  notaire,  J.-L.  Guyot,  fripier,  Gamblain, 
huissier,  .1. -François  Laurent,  marchand  de  chevaux,  à  Sens  ; 
Jean-Nicolas  Legrand  et  Nicolas  Bourgeat,  lai)oureurs,à  Grange- 
le-Bocage.  —  Adj.  5.025^  à  Etienne  Avare,  laboureur,  à  Grange- 


le-Bocage. 


H  ventôse  an  III. 


579.  5  arpents  de  terre,  au  finage  de  Couroy,  alTermés  à 
Martin  (^ontland  (1),  moyennant  5  bichets  de  froment  et  autant 
d'avoine,  provenant  de  la  Commandehie  de  Launay,  estimés  en 
principal  -1^00+^  —  Enchérisseurs:  Chaussefoin,  propriétaire,  Hélye 
le  jeune,  notaire,  à  Sens;  Ant.  Bourgeois,  ELdme  Thénard,  Mérat, 
cultivateurs,  à  Grange.  —  Adj.  1.650^  à  Franç.-Théodore-Clément 
LoRNE,  négociant,  à  Sens. 

Paiements  des  art.  579,  580,  583.  tous  adjugés  à  Lomé,  au  prix  total  de  5.900^  : 
590**^  le  3  germinal,  —  5.164^  le  3  messidor  au  III,  —  prime  de  1  "/o  pour  anticipation 
•de  paiement,  230*. 

580.  —  5  arpents  37  perches  de  terre,  aftermés  à  Victor  Bau- 
land,  moyennant  1  bichet  de  froment  et  1  bichet  d'avoine  i :ar 
arpent,  provenant  de  la  Commandeiue  de  Launay,  estimés  en 
principal  500"".  —  Enchérisseurs  :  Hélye,  notaire,  à  Sens  ;  Mérat, 
cultivateur,  à  Grange.  —  Adj.  2.650^  à  Etienne  Poitevin,  de  Sens, 
pour  le  compte  de  Franç.-Théodore-Ciément  Lorne,  négociant,  à 
Sens. 

Paiements  :  voir  n"  579. 

581.  —  6  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  la  veuve 
Edme  Saussier,  provenant  de  la  Commaxderie  de  Launay,  estimés 
en  principal  500^.  —  Enchérisseurs  :  Lorne,  Hélye,  de  Sens  ; 
Mérat,  J.  Manjon,  de  Grange.  —  Adj.  2.050*  à  Martin  Confland, 
manouvrier^  à  Couroy. 

Paiements  :  205*  le  29  ventôse,  —  1.150*  le  2  prairial,  —  634*  le  10  prairial  an  III. 
—  prime  pour  anticipation  de  paiement. 


'1)  Tous  les  lots  des  adjudications  du  8  ventôse  an  III   sont   allerniés  verl)alt'menl 
par  Bertrand,  fermier  général  des  teriTs  de  la  Conimanderic. 
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582.  6  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  la  veuve 
Saussier,  provenant  de  la  Commaxderik  dk  Launay,  estimés  en 
principal  ôOO^^  —  Enchérisseurs:  Antoine  Bourgeois,  cultivateur, 
Jean  Foin,  manouvrier,  à  Grange.  -  Adj.  2.150^  à  Jean-Baptiste 
Sahazix,  manouvrier,  à  (irange. 

l'aiomoiits  :  '215^  le  i9  ventôse.  —  1.900*^  le  iS  lloiral  an  III.  —  primo  pour  anti- 
cipation tle  paiement. 

583.  5  arpents  62  perches  de  terre,  affermés  comme  dessus 
à  Jean  Manjon,  provenant  de  la  Commanderie  de  Launay,  estimés 
en  principal  460^.  —  Enchérisseurs  :  Hélye,  notaire,  à  Sens  ; 
Saussier,  Pompon,  de  Grange.  —  Adj.  1.600^  à  Et.  Poitevin,  de 
Sens,  pour  le  compte  de  Franc. -Théodore-Clé ment  Lohne,  négo- 
ciant, à  Sens. 

Paiements  :  voir  iv  570. 

584.  —  5  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  audit 
Manjon.  provenant  de  la  Commanderie  de  Launay,  estimés  en 
l)rincipal  400^^  —  Enchérisseurs  :  Roland,  Saussier,  Houy,  de 
(irange. —  Adj.  L450^  à  Edme  Thénard,  cultivateur,  à  Grange, 
pour  le  compte  de  Jean  ]NL\njon,  cultivateur,  à  Couroy. 

i'aicmcuts  :  145"  !<"  "2!)  ventôse.  —  ôW^  le  (i  niessidoi-,  —  79U'*  le  15  messidor. 

585.  —  3  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Nicolas 
Rousseau,  provenant  de  la  Commanderie  de  Launay,  estimés  en 
principal  240*.  —  Adj.  1.175^  à  Nicolas  Saussier,  manouvrier, 
à  Couroy. 

l'riemenls  :  117**  le  29  ventôse.  —  469+*  le  2  prairial.  —  :J50*'^  le  \-',  prairial.  —207+»- 
le  2()  inairial.  ~  |)rime  pour  antieiiiation  de  paiement. 

586.  ()  a][)enls  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Nicolas 
Saussier,  provenant  de  la  Commanderie  de  Launay,  estimés  en 
l)rincipal  500*'.  Enchérisseurs  :  Hélye,  notaire,  à  Sens;  Roland, 
cultivateur,  à  (irange.  Adj.  2.52Ô*  à  Nicolas  BourUjOIX,  manou- 
vrier. à  (irange,  et  Jean  Foin,  manouvrier,  à  Couroy,  chacun 
l)oui'  moitié. 

Paiments  de.s  art.  586.  598,  599,  tous  adjugés  à  Nicolas  Boiirgoin  et  Jean  Foin,  au 
prix  total  de  5.125'*  :  512"^  le  2 germinal.  —  2.899**  le  2  prairial.  -  799>i  le  (i  prairial, 
—  1.802**  le  16  prairial  an  III;  —  prime  pour  anliei|(atiou  de  iiaiement. 

587.  3  aii)ents  de  terre,  allermés  comme  dessus  à  Etienne 
Saussier,  provenant  de  la  (^o.m.mandeuii-;  di;  Launay,   estimés  en 
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principal    250*'.        lùichérisseiirs  :  Nicolas   Rousseau.  Jean   Foin^ 
manouvricMS.   à    Couroy.  .4^//.     1.525'    à    l-^tienne    Salssikh, 

manouvrier,  à  (Couroy. 

l'iiiiMiiciits  :  lôrJ'f  le  -29  vcutôso,  — 005*'  li'  2  |)iairial.  —  7!){)  ■  le  (i  iiii'ssidor.  pour 
.solde  et  au-delà  (excédent  de  10"  i. 

588.  <S  aii)ents  de  terre.  afTermés  comme  dessus  à  Phil. 
Rousseau,  provenant  de  la  Commandkiui-:  dk  Launay,  estimés  en 
jirincipal  250".  AdJ.  1.125"  à  Edme  TuKNAni).  cultivateur,  à 
Grange. 

Paiements  des'  art.  588  et  590,  adjngé.s  à  Edrae  Thénard,  au  prix  total  de:2.500-^  : 
•250'  le  17  germinal.  -—  1.050"  le  18  messidor.  —  1.242-^  le  1"  thermidor  an  III. 

589.  —  3  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Vincent 
^'iot,  provenant  de  la  Co.mmanderie  de  Launav,  estimés  en  prin- 
cipal 250".  —  Enchérisseurs  :  Edme  Thénard,  Roland,  Mérat.  de 
Grange.  —  Adj.  1.450"  à  Nicolas  Saussieh  fils,  sabotier,  à  Couroy. 

Paiement.s  :  Ii5-'  le  29  ventôse,  —  1.329*  le  24  messidor  au  îll. 

590 .  —  3  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Nicolas 
Saussier  fils,  provenant  de  la  Commanoeiue  de  Launay,  estimés  en 
principal  250"".  —  Knchérissenrs  :  Mérat.  Roland,  de  Grange  ; 
Odier,  marchand,  à  Sens.  —  Adj.  1.375"  à  Edme  Thénard,  culti- 
vateur, à  Grange. 

Paiements  :  voir  n°  588. 

591.  —  6  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Edme 
Foin,  provenant  de  la  Commanderie  de  L.\unay,  estimés  en  prin- 
cipal QOO^ .—  Enchérisseurs  :  Thénard,  Aug.  Bourgeois,  de  Grange; 
Odier,  de  Sens;  Adj.  2.825"  à  Pierre-Roger  Hélye,  notaire, 
à  Sens. 

Paiements  des  lots  591.  593.  594  et  595,  tous  adjugés  à  Pierre-Roger  Hélye,  au 
prix  total  de  0.950*  :  095"  le  23  ventôse.  —  2.020*  le  11  i)rairial  an  III,  ~  4.420^1^  le 
6  frimaire  an  IV. 

592.  —  6  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Edme 
Foin,  provenant  de  la  Commanderie  de  Launay,  estimés  en  prin- 
cipal 600*.  —  Enchérisseurs:  Roland,  de  Grange;  Odier,  Hélye, 
de  Sens.  —  Adj.  2.825^  à  Antoine  Bourgeois,  cultivateur  à 
Grange. 

Paiements  :  282«  le  9  germinal.  —  2.425*  le  22  prairial  an  111.  —  100^  le  23  ger- 
minal an  IV. 
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593.  3  aii)ents  de  terre,  alTermés  comme  dessus  à  Paul 
Pompon,  provenant  de  la  Commandkhu:  dk  Launay,  estimés  en 
principal  300^'.  —  Enchérisseurs  :  Saussier,  Mérat,  Pompon, 
Thénard,  de  Grange. —  Adj.  1.525^  à  Pierre-Roger  Hélye,  notaire, 
à  Sens. 

l'aii'iiu'iits  :  voir  ii"  ")!)1. 

594".  -  3  arpents  de  terre,  alTermés  comme  dessus  à  Jean- 
Baptiste  Sarazin,  provenant  de  la  Commandkrik  de  Lauxay, 
estimés  en  principal  250*.  —  Enchérisseurs  :  Mérat,  Roland,  de 
Grange.  —  Adj.  1.175*  à  Pierre-Roger  Hélye,  notaire,  à  Sens. 

l'.iicineiits  :  voir  n"  ôfll. 

595.  —  3  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Nicolas 
Bourgoin  fils,  provenant  de  la  Commandekie  de  Launay,  estimés 
en  principal  250*.  —  Enchérisseurs  :  ,1.  Foin,  Thénard,  de  Grange 
Odier,  de  Sens.  —  Adj.  1.425*  à  Pierre-Roger  Hélye,  notaire. 

Paioiiients  :  voir  u"  591. 

596.  ~  3  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Nicolas 
Bourgoin  père,  provenant  de  la  Commaxdeiue  de  Launay,  estimés 
en  principal  250*. —  Enchérisseurs:  Roland,  Bourgoin,  Thénard, 
de  Grange.  —  Adj.  1.500*  à  Jean-Baptiste  Odier,  marchand,  à 
Sens. 

PaioiiK'iits  de  ce  lot  et  du  .suivant,  tous  deux  adjuyvs  à  Odier.  au  i)ri.\  total  de 
'■2.9^)0^  :  2.000^  le  M  germinal.  —Hol^  le  '2  messidor  au  III.  —  priinr  pour  anticipa- 
tion de  i)aieineiit,  119'\. 

597.  —  3  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  Nicolas 
Bourgoin  père,  provenant  de  la  Commandehie  de  Launay,  estimés 
en  principal  250*.  —  Enchérisseurs:  les  mêmes.  —  Adj.  1.450* 
à  J.-Bapt.  Odier,  marchand,  à  Sens. 

l'aiemenls  :  voir  n"  Ô'M). 

598.  —  3  arpents  de  terre,  affermés  comme  dessus  à  la  veuve 
Havard,  provenant  de  la  C(j.mmanderie  de  Launay,  estimés  en 
principal  250*.  —  Enchérisseurs  :  Odier,  de  Sens;  Roland,  Pompon, 
de  (irange.  —  Adj.  1.575*  à  Ant.  Bourgeois,  cultivateur,  à  Grange, 
pour  le  compte  de  Nicolas  Bourgoin,  manouvrier,  à  (irange,  et 
Jean  Folv,  manouvrier,  à  Couroy,  chacun  pour  moitié. 

J'ajeineuls  :  voir  n"  080. 
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599.  —  2  arpents  37  perches  de  terre,  alî'ermés  comme  dessus 
à  Jean  Foin,  provenant  de  la  Commandkiue  dk  Lainay,  estimés  en 
principal  200".  -  lùuhérisseiirs  :  Roland,  Lorry,  de  Grange.  — 
Adj.  1.025^'  à  Ant.  Bourgeois,  pour  le  compte  de  Nicolas  Bour- 
Goi.N.  manouvrier,  à  Grange,  et  Jean  Foin,  manouvricr.  à  Couioy, 
chacun  pour  moitié. 

l'aienienls  :  voir  n"  ÔSO. 

//  ueiitôse  iui  III.' 

600-614.  —  94  arpents  de  terre,  en  3  pièces,  finage  de  Gouroy, 
provenant  de  la  Gommandp:rik  de  Lalnav,  affermés  en  1786  à  Jean 
Houy,  moyennant  94  hichets  de  froment,  94  bichets  d'avoine, 
mesure  comble  de  Launay,  2  chapons  et  200^  par  an. 

Lesdites  terres  furent  divisées  en  15  lots'n'  600-614)  : 

600.  —  7  arpents,  estimés  40+"  de  revenu  et  800"  en  principal. 
—  Enchérisseurs:  Eliaux,  propriétaire,  à  Sergines;  Jacques  Bail- 
lot,  Odier.  marchands,  à  Sens;  Hué.  cultivateur,  à  Grange-le-Bo- 
cage.  —  Adj.  3.2Ô0''  à  Edme  Thénard,  cultivateur,  à  Grange. 

Paiement  de  ce  lot  et  des  articles  ()08  et  009.  tous  trois  adjugés  à  Thénard,  au  prix 
total  de  9.15(F  :  915^  le  17  germinal,  —  S.380^  le  18  messidor  an  III. 

601.  —  7  arpents,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes.  —  Adj.  3.300""  à  Jean  Hué,  cultivateur,  à  Grange-Ie- 
Bocage. 

Paiements  de  ce  lot  et  des  articles  002  et  004.  adjugés  à  Hué  au  prix  total  de  9.925^  : 
995^'  le  1"  floréal.  —  1.000^  le  :J  thermiddr.  —  8.155^  le  15  fructidor  an  III. 

602.  —  7  arpents,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes  et  Jalmain,  de  Sens.  —  Adj.  3.350"  à  Jean  Hué,  cultivateur, 
à  Grange-le-Bocage. 

Paiements  :  voir  n"  001. 

603.  7  arpents,  de  même  valeur.  —  Enchéri.<>seurs  :  les 
mêmes  et  Jean  Bourcier,  cultivateur,  à  la  Chaume.  —  Adj.  3.375* 
à  Jean-Edme  Jalmain,  de  Sens,  pour  son  compte  et  celui  de 
Louis-Joseph  Pehrin,  marchand,  à  Sens. 

l'aiements  de  ce  lot  et  des  articles  005  et  014,  adjugés  aux  mêmes,  au  prix  total  de 
8.850*'  :  885 •'  le  24  ventôse.  —  4.055^  le  2:1  messidor.  —  4.062*  le  18  tliermidnr.  — 
primo  pour  anticipation  de  paiement. 

604.  —  B  arpents,  estimés  35*  de  revenu  et  en  principal  700^. 
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—  Enchérisseius:  les  mêmes.  —  Adj.  3.275+^  à  Jean  Hué,  cultiva- 
teur, à  (irange-le-Bocage. 

raieiiiciits  :  voir  ii"  (iOl. 

605.  —  6  arpents,  estimés  25^'  de  revenu  et  en  principal  500*^. 

—  Enchérisseurs:  les  mêmes.  —  Adj.  2.750^^  à  .T.-Edme  Jai-Main, 
pour  lui  et  pour  L.-Joseph  Peurin,  marchand,  à  Sens. 

Paiements  :  voir  n"  IHl'î. 

606.  —  6  arpents,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes.  —  Adj.  2.500  '  à  Jacq.-Joseph  Eliaux.  propriétaire,  à  Ser- 
gines,  ex-administrateur  du  district. 

Paiements  de  ce  lot  et  de  Tarticle  613,  adjugés  tous  deux  à  Eliaux  au  prix  total  de 
5.100+t  :  2.100^^  le  5  germinal,  —  744*  le  29  floréal.  —  2.083*  le  2  messidor  an  lll.  — 
])rimo  pour  anticipation  de  paiement  219*. 

607.  —  6  arpents,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes.  —  Adj.  2.600*  à  J.-Hapt.  Odier,  marchand,  à  Sens. 

Paiements:  300*  le  24  germinal,  —  2.228*  le  2  messidor  au  111.  —  piime  pour 
anticipation  de  jiaiemenl  :  108*. 

608.  —  5  arpents,  estimés  25*  de  revenu  et  en  [jrincipal  500*. 

—  Enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj.  2.800*  à  Edme  Thé.nari)  le 
jeune,  cultivateur,  à  Grange-le-Bocage. 

l'aiemeuts  :  voir  u"  000. 

609.  —  6  arpents  et  demi,  estimés  30^'  de  revenu  et  en  principal 
600'.  —  Enchérisseurs  les  mêmes.  —  Adj.  3.100*  à  Edme  Thénard, 
cultivateur,  à  (irange-le-Bocage. 

Paiements  ;  voir  n"  000. 

610.  ()  arpents,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes.  Adj.  2.1)50  à  Jean  Boihcier.  cultivateur,  à  la  Chaume, 
commune  de  Saint-Maurice-aux-Riches-Hommes. 

i'aieiiiciits  de  ce  lot  et  du  suivant,  adjufiés  à  Bdurcier.  au  prix  total  de  ô.lT.")-*  : 
017'    le  9  geriiiiiial.  —  4.739*  le  17  messidor  ;iii  111. 

611.  ()  arpents,  de  même  valeur.  l'^nchcrisseurs  :  les 
mêmes.  —  Adj.  2. .525"  audit  Jean  Boirc.ier.  t 

l'aii'iiii'iits  :  voir  n"  OUI. 
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612.  —  6  arpents,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes.  —  Adj.  2.675''  à  Jacques  Baillot,  propriétaire,  à  Sens. 

Paieiiieuts:  iÛ'S^  le  lô  geiininal  an  II  F.  —  "2.W7"  le  11  frimaire  an  IV. 

613.  -  B  arpents,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes.  Adj.  2.600"  à  Jacques-Joseph  Eliaux,  propriétaire, 
à  Sergines. 

Paiements  :  voir  n"  (ilKi. 

614.  —  (i  arpents,  estimés  35"  de  revenu  et  en  principal  700'". 

—  Enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj.  2.725"  à  J.-Edme  Jalmaix, 
de  Sens,  pour  lui  et  pour  L. -Joseph  Pkhiux,  marchand,  à  Sens. 

Paiements  :  voir  n°  ()IK5. 

/.'}  ventôse  an  III. 

615.  —  Les  bâtiments  de  la  ferme  de  Couroy  et  211  arpents  de 
terre,  provenant  de  la  Co.mmaxderie  de  Laixay,  estimés  1.500"  de 
revenu  et  en  principal  30.000*.  —  Enchérisseurs':  Jacques  Baillot, 
propriétaire,  Lorne,  négociant.  Tronc,  de  Sens;  André  Haude- 
bault,  de  Saint-Martin-sur-Oreuse.  ^  Adj.  107.000"^  à  Pierre- 
Nicolas  Blix,  propriétaire,  ancien  tanneur,  à  Sens. 

La  ferme  de  Couroy,  dont  dépendaient  366  arpents  84  perches 
de  terre,  en  15  pièces,  était  tenue  par  Vincent  Gobery,  moyennant 
97  bichets  de  blé  et  97  bichets  d'avoine,  mesure  comble  de  Launay 
et  1.850"  par  an  (Affirmations  de  baux,  n"  6721  Elle  fut  divisée  en 
23  lots  formant  les  articles  ci-dessous  615-637. 

Paiements  de  ce  lot  et  de  l'article  618,  adjugés  à  Blin.  au  prix  total  de  108.750^: 
10.875^  le  ^2:>  ventôse,  —  51.000*  le '21  messidor.  —  13.400*  le  4  thermidor,  —5.000* 
le  6  fructidor.  —  5.000*  le  7  fructidor.  -  5.000*  le  8  fructidor,  —  5.000*  le  11  fruc- 
tidor. —  5.000^  le  1-2  fructidor.  —  5.000*  le  14  fructidor.  —  5.000""  le  '20  fructidor. 

—  |iri)ne  pour  anticipation  de  paiements  :  490*. 

616.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  estimés  18*  de  revenu  et  en  principal  360*.  —  Enchéris- 
seurs :  Baillot,  Blin,  Lescuyer,  de  Sens.  —  Adj.  1.725*  à  Antoine 
Bourgeois,  cultivateur,  à  Grange,  tant  pour  lui  que  pour  Edme 
Thénard,  cultivateur  audit  lieu,  et  Edme  Bourcier,  cultivateur, 
à  Saint-Maurice-aux-Riches-Hommes. 

Paiements  de  ce  lot  et  du  suivant,  adjugés  aux  mêmes,  au  prix  total  de  :!.oUn  -  :  .iiM" 
le  17  germinal,  —  2.850*  le  "29  floréal  an  111.  —  piime  pour  anticipation  de  paiement. 

617.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
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Couroy,  de  même  valeur.  —  l'^nchcrisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj\ 
1.575    à  .\nt.  BouiuiKois,  Edme  Thknwud  et  Kdme  Bourcikr. 

raiemcnts  :  voir  n"  (iKi. 

618.  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couro5%  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  Poitevin,  de  Sens  ; 
Ant.  Bourgeois,  de  Grange-le-Bocage.  —  Adj.  1.750^  à  Pierre- 
Nicolas  Blin,  ancien  tanneur,  à  Sens. 

l'aioments  ;  voir  ii"  (ilô. 

619.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de- la  ferme  de 
Couro}',  de  même  valeur.  —  lùicliérisseiirs  :  Edme  Huot,  Maujon^ 
Bourgeat,  cultivateurs,  à  Grange;  Blin,  ancien  tanneur,  à  Sens.  — 
Adj.  1.750''  à  Louis-Benoît  Lescuyeu,  propriétaire,  à  Sens. 

Paiements  de  ce  lot  et  des  5  articles  suivants,  adjugés  à  Lecuyer  au  prix  total  de 
lO.JôO^:  l.OSl+i^le  V  prairial,  —  8.842*  le  1"'  messidor  an  JII,  —  prime  pour  antici- 
patidii  de  paiement,  4"29+'^. 

620.  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  Edme  Huot,  Ant. 
Bourgeois,  Edme  Thénard,  cultivateurs,  à  Grange-le-Bocage; 
Edme  Bourcier,  cultivateur,  à  Saint-Maurice.  —  Adj.  2.075*  à 
L.-B.  Lescuyer. 

i'aiements:  voir  u"  G19. 


621.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj. 
2.000^  à  L.-B.  Lescuyer. 

Paiements  :  voir  n"  (UU. 

622.  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
(.ouroy,  de  même  valeur.  ^enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj. 
1.550    à  L.-B.  Lesclyer. 

Paiements  ;  voir  u"  (iP*. 

623.  4  arpents  et  demi  de  teire,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  de  même  valeur.  Enchéris.senrs  :  Ant.  liourgeois,  Bour- 
geat, cultivateurs,  à  Grange.       Adj.  L875*  à  L.-B.  Lesclyer. 

Paiements  :  voir  n"  (il!). 
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624.  —  7  arpents  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  (>ouroy, 
estimés  2(1"+  de  revenu  et  en  principal  400'\  -  Enchérisseurs  :  les. 
mêmes.  -^  Adj.  L-tOO"^  à  L.-B.  Lkscuykk. 

l'aiciiipiils  :  voir  ii"  (il9. 

625.  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  estimés  18"  de  revenu  et  en  principal  360".  —  Enchéris- 
seurs :  les  mêmes.  —  Adj.  1.225"^  à  Edme  Huot,  berger,  à  Grange. 

Pait'uifnt.s  :  l-2r>^  le  9  germinal,  —  1.079*^  le  [-2  piaiiial  ati  III.  —  prime  de  1  •■;„. 
lumr  anticipation  de  paiement,  M^. 

626.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj. 
1.225  "  à  Jacques  Baillot,  propriétaire,  à  Sens. 

l'aiements  de  ce  lot  et  des  trois  suivants,  d'un  prix  total  de  4.660"**^  :  166*^  le 
i")  <rerQÙnal  an  III  ;  —  4.341^  le  13  fructidor  an  IV. 

627.  —  3  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  estimés  15*  de  revenu  et  en  principal  300".  —  Enchéris- 
seurs :  Ant.  Bourgeois,  Manjon,  cultivateurs,  Grange  ;  Lescuyer. 
à  Sens.  —  Adj.  1.075*  à  Jacques  Bailix)t. 

Paiements  :  voir  n"  626. 

628.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  provenant  de  la  ferme  de- 
Couroy,  estimés  18*  de  revenu  et  en  principal  360".  —  Enchéris- 
seurs :  Bourgeat,  Ant.  Bourgeois,  cultivateurs,  à  Grange.  —  Adj. 
1.150*  à  Jacques  Baillot. 

Paiements  :  voir  ii"  6:26. 

629.  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj.. 
1.200"  à  Jacques  Baillot. 

Paiements  :  voir  n"  6"2(). 

630.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  estimés  22*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450".  — 
Enchérisseurs  :  Baillot,  Bourgeat.  —  Adj.  1.775''  à  Ant.  Bolhgkois,. 
cultivateur,  à  Grange,  pour  lui  et  pour  Edme  Bourcieh,  cultiva- 
teur, à  Saint-Maurice-aux-Riches-Hommes. 

Paiements:  l.4C-2*<  le  16  germinal,  —  149^^  le  5  prairial  an  III.  r.est<-  du  17-2-  ou 
■27  fr.  75  en  numéraire,  ])ayés  le  "28  brumaire  an  XI. 
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63i.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy.  estimés  25"  de  revenu  et  en  principal  500^.^  Enchéria- 
senrs  :  les  mêmes.  —  Adj.  1.775"  à  Jean-Kdme  Manjon,  cultiva- 
teur, à  Grange. 

l'aioments  :  iiS"**^  le  9  germinal.  —  1.588''  le  IG  i;crmiiiiil  ;iii  III.  —  iniine  pour 
.inticipation  de  paiement.  50'. 

632.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
C(Hiroy,  de  même  valeur.  —  Enchérisseurs  :  Ant.  lîourgeois, 
Manjon.  —  Adj.  1.8Û0    à  Edme  B()URGE.\t,  cultivateur,  à  (irange. 

l'aieineiits  de  ee  lot  et  du  n"  (534,  adjugi's  à  Bourgeat  au  jirix  total  de  SJulô^  :  3ô7^ 
le  i)  germinal,  —  600*  le  8  messidor.  —  1.880^  le  18  messidor  an  111.  —  808^  le  11  fri- 
maire an  IV. 

633.  —  6  arpents  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  Couroy, 
estimés  30""  de  revenu  et  en  principal  600**.  —  Enchérisseurs  : 
Bourgeat.  de  Grange;  Lescuyer,  Odier,  de  Sens.  —  Adj.  2.075"  à 
Jean-Edme  Jalmaix,  à  Sens,  pour  lui  et  Louis-Josepli  Perhix, 
marchand,  à  Sens. 

l'aicments  :  -207^  le  -21  ventôse,  —  950*  le 23  messidor,  —  953+f  le  18  tlieiiiiidoi'  an  III. 

634.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  estimés  27"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  550".  —  Enché- 
risseurs :  Manjon,  Bourgeois.  —  Adj.  1.775^  à  Edme  Bourgeat, 
cultivateur,  à  Grange. 

Paiements  :  voir  n"  032. 

635.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  estimés  32*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  650*.—  Enché- 
risseurs :  yianjon.  Bourgeat,  de  Grange;  Baillot,  de  Sens.  —  Adj. 
1.700    à  Jean-Baptiste  Odu-:!',,  marchand,  à  Sens. 

Paiements:  200"  le  24  germinal.  —  1.454"  le  2  me.ssidor  an  111,  —  prime  pour 
■anticipation  de  [laicmcnt  :  (iS   . 

636.  -  5  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  terme  de 
Couroy,  de  même  valeur.  —Enchérisseurs:  Bourgeat,  de  Grange; 
Blin,  de  Sens.  Adj.  2.625"  à  Jean-Edme  lîoiMC.iEn,  cultivateur, 
à  Saint-Maurice-aux-Hiches-Hommes. 

Paiements  de  ce  lot  et  rlu  snivanl.  adjugés  à  Bourcier  an  |)ii.\  IhImI  de  5.225"  :  522* 
h'  9  germinal.  —  3.525"  le  0  messidor,  —  1.253'^  le  17  rr.e.ssidiir  an  III. 
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637.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de 
Couroy,  de  même  valeur.  — lùichcrisseiirs  :  les  mêmes.  -l<(/- 
2.()00'^  à  .lean-Kdme  Horiic.iKu. 

l'aiciiieiits  :  voir  ir  ()-'!(i. 

^2~)  ventôse  (tu  III. 

638.  5  arpents  7ô  perches  de  terre,  provenant  de  la  (vOM- 
M.\Ni)KiuK  i)K  Lauxav,  estimés  30'  de  revenu  et  en  principal  ()0()  . 
—  Enchérisseurs  :  Hourgeat,  Edme  Bourcier.  cultivateurs,  à 
Grange;  Robin,  à  Sens.  —  Adj.  1.500^  à  Jean-Louis  Guyot,  mar- 
chand, à  Sens,  au  nom  d'Edme  Mollehp:au,  cultivateur,  à 
Gourgenay. 

Les  articles  638  à  665  étaient  affermés,  savoir  :  49  arpents 
7,^  perches  à  Anne  Languillat,  veuve  Bourgeat,  moyennant 
20  bichets  de  seigle,  mesure  de  la  commanderie  de  Launay,  une 
paire  de  poulets  et  337""^  5  s.  ;  151  arpents  et  demi  à  Nicolas 
Legrand,  moyennant  6'  par  arpent. 

Paiements  de  ce  lot  et  dos  (i  suivants,  adjuges  à  Mollereau  au  iTi-ix  total  de  ll.OUO^  : 
B.OOt)^  le  10  oenninal.  —  5.432*  le  3  prairial,  —  2.000"+  le  9  prairial,  -  643'+  le 
l()  tlienuidor  an  IIl. 

639.  —  5  arpents  de  terre,  provenant  de  la  Commanderie  de 
Launay,  estimés  30^  de  revenu  et  en  principal  600*.  —  Enchéris- 
seurs :  néant.  —  Adj.  1.500*  à  Jean-Louis  Guyot,  au  nom  d'Edme 
Mollereau. 

Paiements  :  voir  n"  638. 

640.  —  5  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  —  Enchérisseurs  :  Hourgeat,  Thénard,  cultivateurs,  à 
Grange.  —  Adj.  1.700"  à  Jean-Louis  Guyot,  au  nom  d'Edme 
Mollehf:au. 

Paiements  :  voir  w  638. 

641.  —  5  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj.  1.600*  à  Jean-Louis 
Guyot,  au  nom  d'Edme  Mollereau. 

Paiements  :  voir  n"  638. 

642.  —  5  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
27*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  550*.  —  Enchérisseurs  :  les 
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mêmes.  —  A({j.  l.ôôO  à  Jean  Louis  Guyot.au  nom  dEdme  Mol- 

LKHEAU. 

PaiciniMits  :  voir  ii-  ()o8. 

643.  —  ô  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  —  Eucliérisseurs  :  Jacques  Baillot,  propriétaire,  à  Sens  ;. 
Mérat,  cultivateur,  à  la  Chaume.  .4(7;.  1.500^  à  Jean-Louis 
(iuyot,  au  nom  dEdme  Moi.i.khkau. 

Paiements  :  voir  ii"  (ioiS. 

644.  5  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  —  lùichérisseiirs  :  Ant.  15ourgeois,  cultivateur,  à  (îrange;. 
Mérat.  manouvrier.  à  la  Chaume.  -  -  Adj.  L6ô0^'  à  Jean-Louis  Guyot^ 
au  nom  dEdme  Mollee^e.vu. 

l'aieiiients  :  voir  ii"  r»38. 

645.  — 5  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  -  Enchérisseurs  :  Edme  Thénard,  Ant.  lîourgeois,  cultiva- 
teurs, à  Grange  ;  P.  Mérat,  à  la  Chaume.  —  .4^;.  LTOO^  à  Edme 
MiLLOT,  meunier  du  moulin  à  vent  de  Grange. 

Paiements  :  170'  le  S)  germinal,  —  SOll-r  le  i-2  messidor.  —  7ÔH  le  17  nie.ssidor  an  III. 

646.  —  ô  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur. —  Enchérisseurs:  Bourgeois,  Bourgeat, Thénard, de  (irange; 
Poitevin,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  1.550^  à  Pierre  Méiîat,  ma- 
nouvrier, à  la  Chaume,  commune  de  Saint-Maurice. 

Paiements:  Mo-  le  "iô  ji-erminal.  —  l.UCi  !••  IS  messidor  an  III.  —  piimc  |)our 
anticipation  de  paiement. 

647.  —  5  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes.  —  Adj.  LôOO^  à  Edme 
lîori'.GEAT,  cultivateur,  à  Grange. 

Paiements  de  ce  lot  et  des  articles  (i.ll,  (i.j:>.  ().>).  adjugés  à  Hourgeataii  |)ri.\  total  de 
7.851P':  78-5^  le  17  germinal.  —  8(H)tt  le  8  messidor,  —  730 ^  le  1.1  tliffinidor,  —  5r)()tt 
Ir'  •2-2  thermidor  an  III,    -  -2.000"  le  '20  vendémiaire,  —  -2.585i*  le  il  tiimaire  an  IV. 

648.  —  7  arpents  et  demi  de  terre,  de  même  provenance, 
estimés  35'^  de  revenu  et  en  principal  700+*.  —  Enchérisseurs  : 
Bourgeat,  Bourgeois, cultivateurs,  à  (irange;  A.  Bordelot. tonnelier» 
à  Véron.  —  Adj.  2.000    à  Jean-lùlme  Jai.main,  marchand,  à  Sens. 

Paiements  di-  ce  lot  el  de  l'article  (i(i.").  adjugés  à  .l,dni;iin  an  prix  total  de  i.dôd»  : 
40Ô"  le  II   lliuéal.  —  t.-T2n     le  .')  messidor.  —  •2.170     le  <)  messidiir  an  III. 
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649.  —  7  arpents  et  demi  de  terre,  de  même  provenance  et  de 
même  valeur.  -  Enchérisseurs:  .lalmain.  marchand,  Poitevin,  de 
Sens;  Bourgeois,  cultivateur,  à  (ïrange. —  Adj.  1.800"  à  Alexis 
noHDKLor.  tonnelier,  à  Véron. 

l'ai('inont.s  de  ce  lot  et  de  l'articlf  (iôl  adjii^a-.s  à  Bordelot  au  prix  total  de  4.67.")'+  : 
800»  le  ô  germinal,  —  OOH^t  !..  :;  im-ssidor.  — -i.'.lT-")"  le  15.  tlieniiiiinr  an  111.  —  71^  1." 
1  i  rriiiiaire  an  IV. 

650.  —  10  arpents  de  terre,  de  même  ijrovenance,  estimés 
45''  de  revenu  et  en  principal  900"^.  —  Enchérisseurs  :  J.  Huet,  de 
la  (Chaume  ;  Jalmain,  marchand,  à  Sens  ;  Bourgeois,  cultivateur, 
à  Grange.  —  Adj.  2.325'  à  Poitevin  le  jeune,  de  Sens,  au  nom  de 
Jean  Legr.\ni),  cultivateur,  à  Sens. 

Paiements  :  I.WJl)^  le  17  me.^sidor  an  111.  —  77-3-  le  \-l  frimaire  an  IV. 

651.  —  10  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
50"  de  revenu  et  en  principal  1.000^.  —  Enchérisseurs  :  Bourgeois, 
Thénard,  cultivateurs,  à  Grange;  Jalmain.  marchand,  à  Sens; 
Bordelot,  tonnelier,  à  \'éron.  —  Adj.  2.725"  à  Edme  Boup.geat, 
cultivateur,  à  Grange. 

Paiements  :  voir  n"  647. 

652.  —  7  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
30*  de  revenu  et  en  principal  600^.  —  Enchérisseurs  :  Bourcier, 
Bourgeois,  Houy,  cultivateurs,  à  Grange  ;  Jacques  Baillot,  pro- 
priétaire, à  Sens.  —  Adj.  2.000"  à  Edme  Bolrgeat,  cultivateur,  à 
<jrange. 

Paiements  :  voir  u"  047. 

653.  —  10  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
50"  de  revenu  et  en  principal  1.000". —  Enchérisseurs:  Pellerin, 
cultivateur,  à  Grange  ;  Jacques  Baillot,  propriétaire,  à  Sens.  — 
Adj.  2.325"  à  Ant.  Bourgeois  et  Edme  Bourcier,  cultivateurs,  à 
Grange,  chacun  pour  moitié. 

Paiements  de  ce  lot  et  de  l'article  657,  adjugés  aux  mêmes,  au  prix  total  de  .").775^  : 
^77^  le  9  germinal.  —  4.950^  le  2o  germinal  an  lit.  —  280^  le  28  germinal  an  IV. 

654.  —  10  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
52'  10  s.  de  revenu  et  en  principal  1.050".  —  Enchérisseurs  :  Bour- 
geois,  Bourcier,    Thénard,    cultivateurs,    à    Grange;    Jalmain, 
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mai"chan(l.  à  S^ms.        AdJ.  2.<S7ô    à  Alexis  Bokdklot,  tonneliei-,  à 
\'éron. 

l^iifmciits  :  voir  ii'  (iU). 

655.  —  5  arpenls  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
30  '  de  revenu  et  en  iirinripal  ()00* .  lùichcrissenrs  :  A.  Bourgeois, 
de  (irange  ;  (iuyol,  Jalmain.  Poitevin,  de  Sens. —  Adj.  1.625^  à 
Edme  B()ui\(;i:.\t.  cultivateur,  à  Grange. 

l'aifiiienls  :  voir  ii"  (S'i-T. 

656.  -  T)  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  —  Endiérisseiirs  :  Baillot,  Guyot,  Jalmain,  de  Sens  ; 
Bourgeat,  Bourgeois,  de  Grange.—  Adj.  1.825^'  à  Nicolas Lkgraxd, 
cultivateur,  à  Grange. 

i'aiomciits  de  ce  lot  t't  des  articli's  (i.')!».  (iOl.  (i(i-2  cl  ()(i4.  adjugés  au  même  au  prix 
total  de  14.1'i.jtt  :  j.ôdO*  Je  i»7  prairial  an  111.  —  l:J.U9-2f+  le  11  IVimairc  an  IV. 

657.  —  11  arpents  et  demi  de  terre,  de  même  provenance,  esti- 
més 57'  10  s.  de  revenu  et  en  principal  1.150^.  —  Enchérisseurs  : 
Baillot.  de  Sens;  lîourgeat,  Legrand,  de  (îrange. —  Adj.  3.450'^  à 
Ant.  BoiHGHois  et  Edme  Bouucikh,  cultivateurs,  à  Grange, 
chacun  pour  moitié. 

l'alemeals  :  voir  iv  ()ô:i. 

658.  5  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  20^^  de 
revenu  et  en  principal  400"^.  ^ /:7u7uVi.s.sezjr.s:  Jalmain,  de  Sens; 
Thénard,  de  Grange.  —  Adj.  1.625  à  Marin  Lkguand,  cultivateur, 
à  Cirange.  .      . 

Paiements:  [irl^  le  10  {Terminal,  —  lUIl-t  le  29  prairial.  ~  TOO""  le  2i-  me.ssidor,  — 
088-^  le  li  thermidor  an  III. 

659.  10  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
40  de  revenu  et  en  principal  (SOO  '.  ICnchcrissciirs  :  les  mêmes 
-     Adj.  3.475"'  à  Nicolas  Lkgr.wd,  cultivateur,  à  Grange. 

660.  —  10  ai[)ents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
42  10  s.  de  revenu  et  en  principal  850*".  —  Enchérisseurs  :  Baillot, 
Poulain,  de  Sens;  Bourgeois,  Thénard,  de  Grange.  Adj. 
3.025    à  André  \'i-:zin,  marchand  vannier,  à  Sens. 

i'aiemeiits  île  ce  loi  et  du  U"  (iC-l.  adju^is  à  Vézin  au  iirix  total   de  (i.TOO    ;  2.1)1)1) 
!.■  2.S  lloréal.    -  1..jO!)'*  le  2')  tliennidor  an  III,  —  :{2yi't  lo   12  IVimairc  an  IV. 
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661.  10  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
40  (le  revenu  et  en  principal  800*.  —  Knchérisseurs  :  Baillot, 
Jalmain,  Poitevin,  de  Sens;  Pellerin,  de  Grange.  —  Adj.  3.250^  à 
Nicolas  LK(iM.\Ni).  cultivateur,  à  Grange. 

l'aioiiients  :  voir  ii"  (iô(i. 

662.  t)  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  30"  de 
revenu  et  en  principaKiOO"".  —  Enclicrisseiirs  :  Bourgeois,  Thénard, 
de  Grange.  —  Adj.  1.750'^  à  .Nicolas  LnciRAND,  cultivateur,  à 
Grange. 

raiemenl.s  :  voir  n"  Oôô. 

663.  —  10  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés, 
oô  de  revenu  et  en  principal  1.100  .  —  Enchérisseurs  :  lîourcier, 
Bourgeat,  Legrand,  Pellerin,  de  Grange.  —  Adj.  3.675"  à  André 
Vézin,  marchand  vannier,  à  Sens. 

Paiements:  voir  iv^  060. 

664.  —  10  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  —  Enchérisseur  :  lîourgeois,  Legrand,  Pellerin,  de  Grange. 
—  Adj.  3.825"  à  Nicolas  Legrand,  cultivateur,  à  Grange. 

l'aieuieiit.s  :  voir  n"  (i56. 

665.  —  (3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
22  10s.  de  revenu  et  en  principal  450"'.  —  Enchérisseurs  :  Baillot, 
Poitevin,  de  Sens;  Bourgeat.  Pellerin,  de  Grange.  —  Adj.  2.050^  à 
Edme  Jai.main,  marchand,  à  Sens. 

Paiements  ;  voir  u"  648. 


Ventes  par  le  Département 

?(S'  fructidor  an  IV. 

666.  —  78  perches  de  terre,  provenant  de  la  Cure  de  Gra.nge- 
LE-BocAGE,  estimées  405^  —  Vendu  405"^  à  Edme  Bourcier, 
laboureur,  à  Grange-le-Bocage. 

S  ventôse  an  VIII. 

667.  —  9  hect.  18  ares  69  cent,  de  terre,  provenant  de  Bernard- 
Louis  Crécy-Champ.milon,  émigré,  afTermés  à  Antoine  Bourgeois, 
estimés  1.093  fr.  —  Enchérisseur  :  Peutat.  —  Adj.  1.550  fr.  à  Jean- 
François  Cornu,  propriétaire,  à  Auxerre. 


3Ô2 


VKNTKS 


?<S'  jdnvier   ISIL 

668.  —  (>.'i  ares  32  cent,  de  terre,  en  19  pièces,  lieux  dits  le 
Chemin  du  (loulot.  la  Mardelle  au  Viot,  etc.,  provenant  de 
la  CiuK  1)1-:  (iiiAN(iK.  cédés  à  la  Caisse  d'amortissement  le 
28  février  1809,  alTermés  6G",  estimés  l.ôOO  t'r.  —  Adj.,  sur  sa  seule 
enchère,  1.Ô75  fr.  à  François-Théodore-Clément  Lorne,  demeu- 
rant à  Sens. 


GRON 


Siilifi'ficic  :  1.1/:!  lu'Clares.  —  Muyiire  locale  :  perche  do  18  i)ie(l.s 


1 

;               i>i*.()vi:nanc:k 

TKKRES 

(arpents) 

PRÉS 

(arpentsi 

VIGNES 

(arpent.s> 

BOIS 
(arpent.s) 

(Ihanoincs  de  Notre 

Dame  . 

14  50 

» 

» 

» 

Abbaye  de  St-Pierre 

le-Vif. . 

» 

2  88 

» 

» 

'    .\bbaye  de  St-Jean  . 
C.ure  de  (iron 

12     » 
IcS  67 
25  50 

0  29 

» 

» 

0  25 
» 

» 
» 
» 

Kabi'ique  de  («ron 

i                       Total... 

70  67 

3  17 

0  25 

» 

Biens  de  2'  origine  . 

12S  50 

2  50 

4     » 

147  03 

Biens  de  l"'  origine  :  25  hect.  1900. 
Riens  de  2'  orighie  :  96  hect.  0i)12. 
liiens  vendus  :  121  hect.  2818. 


DÎMES.  -  «  L'abbé  de  Sainte-Colombe  est  déeiuiateur  et  la  dime  se 
perçoit  à  la  16'  sur  toutes  les  espèces  de  productions  »  (Cahiers  du  bail- 
liage de  Sens,  |).  68). 

L'abbaye  de  Saint-Pierre-le-Vif  a  droit  de  dime,  à  la  1()',  sur  le 
climat  de  Salcv   \oir  iiifra,  w  671  ). 
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Ventes  par  le  District 

9  février  1191. 

669.  14  arpents  et  demi  de  terre,  en  une  pièce,  atïermés 
ïi  Nicolas  (iiiillié,  lal)oureur,  à  Paron,  moyennant  40  bichets  de 
méteil  et  une  paire  de  chapons,  provenant  du  ('-H.\i'rruK  dk 
Notmk-Damh:  en  la  cathédrale  de  Sens,  estimés  1.180*".  —  Soumis- 
sion :  du  12  septembre  1790.  par  J.-Bai)t.  Gagé,  laboureur,  à  Gron, 
au  prix  d'estimation.  —  lùichérissenrs:  Robert  Pain,  bourgeois; 
P.-Louis  Heurtault,  prêtre;  J.-B.  Sauvegrain.  boucher,  à  Sens  ; 
Cornuat,  vigneron,  à  Véron.  —  Adj.  3.300"  à  J.-H.  Gagé,  Denis 
MoLiu)LX.  Jacques  Guémv,  laboureurs.  Claude  Fouet  et  Jean- 
Claude  Fouet,  vignerons,  Louis  Cohnuat,  Daniel  Fraudin,  Louis 
Primault,  Denis  Pouteau,  laboureurs,  à  Gron. 

670.  —  2  arpents  88  perches  de  pré,  provenant  de  I'Abbaye  de 
Saint-Pieriœ-le-Vif,  estimés  515^.  —  Soumission  :  du  12  sep- 
tembre 1790,  par  J.-Bapt.  Gagé,  au  prix  d'estimation.  —  Enché- 
risseurs: Robert  Pain,  bourgeois;  L.-G.  Sajon,  perruquier; 
Louis-Ant.  Regnard,  marchand,  à  Sens;  Jean  Raguin,  vigneron, 
à  Paron;  Jean  Bouvier,  manouvrier,  à  Rup-Couvert.  —  Adj.  aux 
MÊMES  que  ci-dessus  (n^  669). 

Par  bail  du  20  mai  1786,  devant  Héaulme,  notaire  à  Sens,  les 
prés  ci-dessus  étaient  atlerniés  à  J.-Bapt.  Gagé,  avec  la  dîme  à 
la  16<^  sur  le  climat  de  Salcy,  moyennant  66"  par  an  {Affirmations 
de  baux,  n"  57).  La  dime  était  évaluée  38"  de  revenu  (  Arch.  Yonne, 
Q  131,  n'  24). 

i  mai  1791. 

671.  —  18  arpents  2  perches  de  terre,  affermés  à  Louis  Pri- 
mault, provenant  de  la  Cure  de  Gron,  estimés  1.210~.  —  Soumis- 
sions :  du  7  février  1791,  par  Pelée  de  Saint-Maurice,  homme  de 
loi  à  Sens,  au  prix  de  1.368"";  du  14  février  1791,  par  J.-Bapt.  Gagé 
et  autres,  laboureurs,  à  Gron,  au  prix  de  1.778".  —  Enchérisseurs: 
Naizon,  curé  d'Etigny;  Renard,  potier,  à  Sens;  Jean  Raguin, 
Claude  \'audoux.  —  Adj.  5.825"  à  Denis  Mouroux,  laboureur, 
à  Gron,  tant  pour  lui  que  pour  J.-B.  Gage,  Louis  Primault, 
Daniel  Fraudin,  Louis  Primault  père,  laboureurs;  Nicolas  Guil- 
laume, maréchal;  Claude  Fouet  et  Etienne  Guinot,  vignerons, 
à  Gron,  chacun  pour  un  huitième. 

Par  bail  du  18  septembre  1787,  devant  Hélye  le  jeune,  notaire 
à  Sens,  Charles  Maugis,  curé  de  Gron,  affermait  ces  terres  à 
L.  Primault.  moyennant  22  bichets  de  froment  et  22  bichets  de 
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seigle,  mesure  de  Sens,  et  à  charge  «  de  payer  les  censives  et 
droits  seigneuriaux,  et  de  charroyer  3  cordes  de  gros  bois  en  la 
demeure  du  bailleur  et  deux  cents  de  bourrées  qui  ne  pourront 
être  prises  à  plus  de  4  lieues  de  distance  »  {Af/irmations  de  baux, 
n"  361). 

672.  —  12  arpents  de  terre,  en  une  pièce,  aiTermés  à  Et.  Lhiou- 
reau.  laboureur,  à  Paron,  moyennant  18  bichets  de  méteil, 
2  paires  de  poulets  et  18'  par  an,  provenant  de  I'Auhaye  de 
Saint- Jean-lks-Sens,  estimés  828^.  —  Soumission  :  du  6  février  1791, 
par  Pelée  de  Saint-Maurice,  à  1.020  ^  —  Enchérisseur  :  Claude 
(>ornuat,  de  Gron.  Adj.  2.400'  aux  mêmes  que  ci-dessus,  chacun 
])Our  un  huitième. 

673.  —  1  quartier  de  terre  en  friche,  lieu  dit  la  Montagne  de 
Montfaucon,  1  quartier  4  cordes  et  demie  de  pré,  lieu  dit  les 
Petits  Prés,  provenant  de  la  Cure  de  Ghox,  estimés  120^^  — 
Sounnssion  :  du  7  février  1791,  par  Pelée  de  Saint-Maurice,  au  prix 
d'estimation.  -  Kncbérisseur  ;  Louis  Cornuat,  de  Gron.  —  Adj, 
460"  à  Blaise-J.-Bapt.  Pelée  de  Saint-Maurice,  homme  de  loi, 
à  Sens,  pour  le  compte  de  Biaise-Louis  Pelée  de  Chenouteau, 
ci-devant  conseiller  au  bailliage  de  Sens. 

—  Un  quartier  de  vigne,  lieu  dit  la  Rue  Haute,  provenant  de  la 
(ake  de  Guon.  ci-devant  exploité  par  le  curé. 

.     Sursis  à  la  vente. 

^26  brumcnre  un  II. 

—  3  arpents  de  terre,  provenant  de  l'émigré  Guill. -Alexandre 
Policnac.  adjugés  avec  des  i)rés  et  un  moulin,  de  même  prove- 
nance, sis  au  finage  de  Paron  (voir  n^  1.083). 

()  ueidôse  an  II. 

674.  1  arpent  2ô  perches  de  j)ré,  provenant  de  l'émigré 
(iiiill.-Alexandre  de  Polkinac,  exploités  par  lui-même,  estimés 
400  .  —  Enchérisseurs  :  Jean-Claude  Fouet,  .Jérôme  Mouroux, 
laboureurs,  à  (îron  ;  Vital  Morin,  entrepreneur  de  routes,  à 
Sens.  Adj.  I.;i7ô  à  (^l.-.Ios.-Antoine  Luyl,  pour  le  compte  de 
Léonaid  Hoimn.  homme  de  loi,  à  Paris,  rue  Beaubourg. 

675.  — :  1  arpent  2ô  perches  de  pré,  de  même  provenance, 
csrmK'S  400'.  lùiclicrisscurs:  .léintne  Mouroux,  cultivateur,  à 
dron;   \'ilal    M(jrin.  ('nlr('|)ren('ur  de  routes;  (>l.-.Ios.-Ant.   Luyt, 
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homme  (le  loi,  à  Sens.     -  AilJ.  2.100'  à  Jean  Chardon,  huissier^ 
à  Sens,  pour  le  comi)le  de  Léonard  Robin. 

22  floréal  an  II. 

676.  1  arpent  9  cordes  de  hois,  lieu  dit  la  Sablonnière.  pro- 
venant de  Camille  .IrsSY,  émigré,  estimé  100*.  —  Soumission  :  du 
18  lévrier  1793.  pour  la  totalité  du  hois,  par  Denis  Moreau, 
lahoureur,  à  Gron,  au  prix  de  200".  —  Hnchérisseurs:  Lemaitre, 
lahoureur.  à  Cron;  Joseph  Regley,  homme  de  loi;  Pierre- Joseph 
Soupi)let,  marchand;  Renard,  faïencier,  à  Sens.  —  Adj.  210*, 
après  11  feux,  à  Jean  Siaud,  tailleur,  à  Sens. 

(>e  lot  et  les  0  suivants  formaient  un  bois  d'un  seul  tenant,  de 
7  arpents  63  perches   n"  676  à  682i. 

677.  —  1  arpent  9  cordes  de  bois,  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimé  100". —  Enchérisseurs:  Soupplet,  marchand  à  Sens- 
Jean  Bresseau,  cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  220  ,  après  7  feux, 
à  .lean  Slard.  tailleur,  à  Sens. 

678.  —  1  arpent  9  cordes  de  bois,  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimé  100*".  —  Enchérisseur  :  Soupplet,  marchand  à  Sens; 
Jean  Bresseau,  cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  220",  après  7  feux, 
à  Daniel  F'haudin,  cultivateur,  à  Gron. 

679.  —  l  arpent  9  cordes  de  bois,  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimé  100^.  —  Enchérisseurs:  Jean  Bresseau,  cultivateur, 
à  Paron;  Florentin  Vie,  de  Gron.  —  Adj.  235*,  après  8  feux, 
à  Denis  Mouuoux,  cultivateur,  à  Gron. 

680.  —  1  arpent  9  cordes  de  bois,  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimé  100".  —  Enchérisseurs  :  Denis  Mouroux,  cultivateur, 
à  Gron;  Louis  Morisson,  de  Paron.  —  Adj.  240",  après  9  feux, 
à  Louis  Pri.mault,  cultivateur,  à  Gron. 

68i.  —  1  arpent  9  cordes  de  bois,  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimé  100*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Bresseau,  cultivateur; 
Jean  Raguin,  vigneron,  à  Paron.  —  Adj.  250*,  après  7  feux, 
à  Denis  Mouroux,  cultivateur,  à  Gron. 

682.  —  1  arpent  9  cordes  de  bois,  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimé  100"*.  —  Enchérisseur  :  Jean  Bresseau,  cultivateur, 
à  Paron.  —  Adj.  240*,  après  9  feux,  à  Denis  Mouroux,  cultivateur, 
à  Gron. 
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,)  fructidor  a/j  //. 


683.  2  arpents  de  terre,  en  ô  i)ièces,  affermés  avec  les  huit 
articles  suivants  (n^s  683-691),  faisant  au  total  18  arpents  88  per- 
ches, à  la  veuve  Etienne  Gilet,  moyennant  30  bichets  et  1  boisseau 
de  seigle  par  an,  provenant  de  la  Fabriquk  de  Gron,  estimés 
lesdits  deux  arpents  17'^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  350''.  — 
lùichèrisseiirs  :  Denis  Mouroux,  Martin  Hup,  laboureurs,  à  Gron; 
Nie.  Terrier,  laboureur,  à  Collemiers.  —  Adj.  920*  à  J.-Claude 
QuATRK,  vigneron,  à  Gron,  poiu-  lui  et  Nicolas  Guillaume,  maré- 
chal audit  lieu. 

684.  —  2  arpents  5  perches  de  terre,  en  4  pièces,  provenant  de 
la  Fabrique  de  Gron,  estimés  20^*^  de  revenu  et  en  principal  400"^. 
—  /!,';}c/it'n's,seur.s :  J.  Gressin,  laboureur,  à  Cornant;  Nie.  Terrier, 
laboureur,  à  (Collemiers;  André  Finot,  .1.  Hardouin,  laboureurs, 
à  Gron.  —  Adj.  1.025^  à  Joseph-Salomon  Regley,  propriétaire, 
à  Sens. 

685.  —  2  arpents  de  terre,  en  5  pièces,  provenant  de  la 
Fabrique  de  Gron,  estimés  22'^  10  s.  de  revenu  et  en  principal 
450".  —  Knchcrissenrs:  Franc.  Collin,  laboureur,  à  Gron;  Joseph 
Gressin,  lai)oureur,  à  Cornant.  —  Adj.  720^^  à  Pierre  Chicouet, 
laboureur,  à  Gron. 

686.  —  2  arpents  de  terre,  en  2  pièces,  provenant  de  la 
Fabrique  de  Gron,  estimés  15^  de  revenu  et  en  principal  300"^.  — 
Lnchérisseiirs  :  P.  Chicouet,  J.-P.  Drouot,  J.  Hardouin,  laboureur, 
à  Gron.    -  Adj.  1.0.25''  à  Martin  Hup,  laboureur,  à  Gron. 

687.  -  2  arpents  12  ])erches  de  terre,  en  6  pièces,  provenant  de 
la  Fabrique  de  Gron,  estimés  22^  10  s.  de  revenu  et  en  principal 
450 '.  —  Encliêrisseiirf;  :  les  mêmes  qu'à  l'art,  précédent.  —  .4(//. 
1.200"  à  Charles  Papelard,  laboureur,  à  Gron. 

688.—  2  arpents  12  perches  de  terre,  en  3  pièces,  provenant 
de  la  Fabrique  de  Gron,  estimés  17"  10  s.  de  revenu  et  en  prin- 
cipal 350^'.  —  Enchéris.Heiirs  :  André  Finot,  J.  Hardouin,  P.  Chi- 
couet, laboureurs,  à  (iron.  —  Adj.  1.150"  à  Denis  Mouroux, 
laboureur,  .'i  Gron. 

689. —  2  ar[)eiits  12  perches  de  terre,  en  3  pièces,  provenant 
de  la  Fabrique  de  Gron,  estimés  15^'  de  revenu  et  en  principal 
300''.  —  Enchérisse iir.^i  :   Denis  Mouroux,  Augustin  Fouet,  Joseph 
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Hardouin,   laboureurs,  à  Gron.   —   Adj.  1.325*  à   P.    Ciiicoukt, 
lal)oureur.  à  Gron. 

690.  —  2  arpents  25  perches  de  terre,  en  2  pièces,  provenant 
de  la  F.vBiuyuK  dk  Gron,  estimés  17'^  10  s.  de  revenu  et  en  prin- 
cipal 350".  ^  Hnchérisseiirs:  les  mêmes  (ju'à  l'art,  précédent. — 
Adj.  1.025*  à  Jean  H.\iU)oriN,  laboureur,  à  Gron. 

691.  —  2  arpents  22  perches  de  terre,  en  5  pièces,  alTermés 
avec  les  huit  articles  précédents  (nos  683-691).  à  la  veuve  Etienne 
Gilet,  provenant  de  la  Fabrique  dk  Ghon,  estimés  12^  10  s.  de 
revenu  et  en  principal  250*. —  Enchérisseurs:  A.  Pinot,  P.  Chi- 
couet,  laboureurs;  Nicolas  Guillaume,  maréchal,  à  Gron.  —  Adj. 
1.000*  à  Denis  Mourou.x,  laboureur,  à  Gron. 

692.  —  2  arpents  12  perches  de  terre,  alTermés  avec  les  deux 
articles  suivants  à  L.  Guilley,  moyennant  9  bichets  de  méteil  par 
an,  provenant  de  la  F.\brioue  de  Gron,  estimés  10*  de  revenu  et 
en  principal  200^.  —  Enchérisseurs  :  P.  Gressin,  laboureur, 
à  Cornant;  A.  Finot,  J.  Hardouin,  laboureurs,  à  Gron.  —  Adj.  510* 
à  Nie.  Terrier,  laboureur  au  Bois-Planté.  commune  de  Colle- 
miers. 

693.  —  2  arpents  1  quartier  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  Gron,  estimés  15"  de  revenu  et  en  principal  300*.  —  Enché- 
risseurs :  Nie.  Guillaume,  maréchal,  à  Gron;  Nie.  Terrier,  labou- 
reur, au  Bois-Planté.  —  Adj.  1.025*  à  Jean  Gressin,  laboureur, 
à  Cornant. 


694.  —  2  arpents  1  quartier  de  terre,  provenant  de  la  F.vbrique 
DE  Gron,  estimés  17*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  350*.  — 
Enchérisseurs:  A.  Finot,  J.  Hardouin,  de  Gron;  Nie.  Terrier,  de 
Collemiers;  J.  Gressin,  de  Cornant  —  Adj.  1.525*  à  Jacques 
Vaudoux,  laboureur,  à  Gron. 

.7  brumcdre  (in  III. 

695.  2  quartiers  de  vigne,  lieu  dit  les  Grands  Dos,  prove- 
nant des  frères  Jussv,  émigrés,  estimés  6*  de  revenvi  et  en  principal 
120".  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Fouet,  Jean  Gagé,  à  Gron;  Nicolas 
Terrier,  cultivateur,  au  Boi.s-Planté  (Collemiers).  —  Adj.  625-^, 
après  6  feux,  à  Antoine  Vasseur,  cabaretier,  à  Sens. 
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696.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  les  Tongres,  de  même 
provenance,  estimé  120^.  —  Enchérisseurs  :  François  Colin,  vigne- 
ron, à  Groïi;  Vérot,  tisserand,  à  Sens;  Nicolas  Terrier,  cultivateur, 
au  Bois-Planté,  commune  de  Collemiers.  —  Adj.  185*,  après  4  feux, 
à  Jean  Suard,  tailleur,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Marie- 
Charlotte-Louise  HuREAU.  de  Sens. 

697.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  les  Tongres,  de  même 
provenance,  estimé  120*.  —  Encl^crisseiirs  :  Jean  ToUotte,  Pierre 
Fouet,  vignerons,  à  Gron.  —  Adj.  210*,  après  5  feux,  à  Edme 
GuiLLOT,  vigneron,  à  Gron. 

698.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  les  Tongres,  de  même 
provenance,  estimé  120*.  —  Enchérisseurs:  Edme  Guillot,  Edme 
Poisson,  François  Colin,  vignerons,  à  Gron;  Jean  Suard,  tailleur, 
à  Sens.  —  Adj.  245*,  après  6  leux,  à  Pierre  Juffin,  vigneron, 
à  Gron. 

699.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  les  Tongres,  de  même 
provenance,  estimé  120*^.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Fouet,  Edme 
Gagé,  Jean-Louis  Evezard,  vignerons,  à  Gron.  —  Adj.  500*,  après 
5  feux,  à  Nicolas  Terrier,  cultivateur,  au  Bois-Planté,  commune 
de  Collemiers. 

700.  —  1  (juartier  de  vigne,  lieu  dit  les  Tongres,  de  même 
provenance,  estimé  120*.  —  Adj.  300'\  sans  enchère,  à  Edme 
Poisson,  à  Gron,  pour  le  compte  de  Joseph-Salomon  Regley, 
propriétaire,  à  Sens,  jnopriétaire  d'un  confront. 

701.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  les  Tongres,  de  même 
provenance,  estimé  120*. —  Zs7?c/jm.s-,se//rs:  Jos.-Salomon  Regley, 
de  Sens,  propriétaire  d'un  confront;  Pierre  Fouet,  Edme  Poisson, 
J.-L.  Evezard,  vignerons,  à  Gron.  —  Adj.  405*,  après  9  feux, 
à  Jérôme  Mouroux,  cultivateur,  à  Gron. 

702.  —  1  (juartier  de  vigne,  lieu  dit  la  Cote  Misérable,  de 
même  provenance,  estimé  120  .  —  Enchérisseurs  :  Jérôme  Mou- 
roux,  cultivateur,  à  (iron;  Nicolas  Terrier,  cultivateur,  au  Hois- 
Planté;  Vérot,  tisserand,  à  Sens.  —  Adj.  310*  à  Louis  Hureau, 
de  Sens,  pour  le  compte  de  Marie-Charlotte-Louise  Hureau,  de  Sens. 

703.  —  1  (|iinrtier  de  vigne,  lien  dit  la  (>ôte  Misérable,  de 
même   i)rov('nance,  estimé  120' .        Encliérisseurs  :  Pierre  Fouet, 
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vigneron,  à  (iion;  Claude   Grémy,  cultivateur,  à  CoUemiers.  — 
Adj.  255'^  à  1^'rançois  Colin,  vigneron,  à  Gion. 

704.  —  1  (juartier  de  vigne,  lieu  dit  la  Cote  Misérable,  de 
même  provenance,  estimé  3*'  de  revenu  et  en  principal  00^.  — 
Enchérisseurs:  Jean  Suard,  tailleur,  à  Sens;  Nicolas  Terrier, 
cultivateur,  au  Hois-Planté.  —  Adj.  280*"  à  Claude  Ghkmv,  culti- 
vateur, à  CoUemiers. 

705.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  la  Côte  Misérable,  de 
même  provenance,'  estimé  60"'.  —  Eiicliérisseurs  :  Jean  Suard, 
tailleur,  à  Sens;  Claude  Grémy,  cultivateur,  à  CoUemiers.  —  Adj. 
lôO^  à  Jean  D.vrdk,  marchand,  à  Sens. 

706.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  la  Côte  Misérable,  de 
même  provenance,  estimé  60*.  —  Adj.  200",  sans  enchère,  à  Jean- 
Baptiste  F^ouET,  cultivateur,  à  Gron. 

707.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  la  Côte  ^Usérable,  de 
même  provenance,  estimé  60*.  —  Enchérisseurs  :  Claude  Grémy, 
cultivateur,  à  CoUemiers;  Jean  Suard,  tailleur,  à  Sens.  —  Adj. 
180*  à  Nicolas  Terrier,  cultivateur,  au  Bois-Planté,  commune 
de  CoUemiers. 

708.  —  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  la  Côte  ^Usérable,  de 
même  provenance,  estimé  60*.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Terrier, 
cultivateur,  au  Bois-Planté;  J.-Bapt.  Fouet,  cultivateur,  à  Gron; 
Evezard.  —  Adj.  850*,  après  6  feux,  à  Claude-Charles  Lhomme, 
propriétaire,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Jean-Baptiste  Berthier, 
charpentier,  à  Sens. 

709.  -  1  quartier  de  vigne,  lieu  dit  la  Côte  Misérable,  de 
même  provenance,  estimé  60".  —  Enchérisseurs  :  François  Colin, 
Pierre  Fouet,  vignerons,  à  Gron.  —  Adj.  700*,  après  6  feux, 
à  Cl.-Ch.  Lhomme,  pour  le  compte  de  J.-Bapt,  Berthier,  char- 
pentier, à  Sens. 

'23  frimaire  an  III. 

710.  —  Un  quartier  de  vigne,  provenant  de  la  Cure  de  Gron, 
estimé  5*  de  revenu  et  en  principal  100*.  — Enchérisseurs  :  C\. 
Vaudoux,  Fr.  Brissot,  Nie.  Fouet.  —  Adj.  850*  à  Louis  Vérot, 
tisserand,  à  Sens. 

Paiements  :  86*  le  '1-i  flomil.  —  793*  pour  solde  le  '27  fructidor  au  III. 
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V.)  frimaire  <tii  III. 

71  i.  —  La  maison  «  où  le  C.  Jiissy  pèiv  faisait  sa  résidence 
lorsquil  allait  aux  Epenards  »,  avec  78  cordes  de  jardin  et 
ô  arpents  76  perches  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  des  Epe- 
nards,  provenant  des  frères  Jussy,  émigrés,  le  tout  estimé  155^  de 
revenu  et  en  principal  3.100^'.  —  Knchèrisseiirs  :  Joseph-Salomon 
Regley  père,  projjriétaire,  à  Sens;  .Jacques  Vaudoux,  cultivateur, 
à  Etigny;  Jean-Louis  Evezard,  vigneron,  à  (iron.  —  Adj.  20.200^ 
à  Louis  VoHiAT,  manouvrier,  à  Gron. 

712.  —  Les  bâtiments  de  la  ferme  des  Epenards,  avec 
«S  arpents  11  perches  de  terre,  provenant  des  frères  Jussy,  émigrés, 
estimés  190^  de  revenu  et  en  principal  3.800'\  ~  Enchérisseurs  : 
Edme  Poisson,  Mathieu,  de  Gron;  Louis  Vaudoux.—  Adj.  36.100'^ 
à  Jean-Louis  Evhzard,  vigneron,  à  Gron.  —  Remis  en  vente, 
faute  de  paiement,  à  la  folle  enchère  de  l'adjudicataire,  le  28  flo- 
réal an  IIL  et  adjugé,  après  enchères  des  CC.  Vaudoux,  d'Etigny, 
et  Alexis  Bordelot.  au  C.  René  Piogé,  «  chef  de  brigade  à  l'armée 
du  Nord,  de  présent  à  Sens  »,  i)our  le  compte  de  Jacques  Grenet, 
marchand  de  vin  à  Véron  (1),  moyennant  12.300^\ 

La  ferme  des  Kpenards,  dont  dépendaient  89  arpents  11  perches 
de  terre,  en  24  pièces,  au  finagc  de  Gron.  et  75  perches  de  terre, 
au  finage  d'Etigny,  était  tenue  par  Jean-Baptiste  Fouet,  suivant 
bail  du  3  janvier  1770,  «  moyennant  le  tiers  franc  conduit  dans 
les  greniers  de  feu  Jussy,  à  Sens,  et  à  la  charge  de  faire  tous  les 
charrois  pour  les  réparations  de  ladite  ferme  et  toutes  les  autres 
voitures,  de  faire  en  outre  garder  pour  le  compte  du  l)ailleur 
deux  porcs  dans  le  troupeau  dudit  preneur  ». 

713.  —  3  arpents  de  terre,  lieux  dits  les  Petites  Taupes,  la 
Mardelle  aux  Anes  et  les  (Cormiers,  dépendant  de  la  ferme  des 
Epenards,  et  de  même  provenance,  estimés  17'  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  350".  —  Enchérisseurs:  Germain  Ilardouin,  cultiva- 
teur, à  Gron;  Nicolas  Terrier,  cultivateur,  au  Bois-Planté,  com- 
mune de  Collemiers;  Joseph-Salomon  Regley,  propriétaire,  à 
Sens.        Adj.  2.000'  à  Louis  Cohnlat,  cultivateur,  à  Gron. 


<li  *  Et  iijiiT'S  que  ladite  iirclaratinii  |(1('  coiniiiaïul  par  Irdil  l'id^v]  eût  ('ti''  rédigée^ 
le.sdit.s  ce.  (Jreiietet  l'iotré  ont  déclan''  qu'ils  létractaienl,  ladite  déciaralioii,  (|iii  devait 
être  regardée  comme  nulle  et  non  avenue.  Au  moyen  de  (|noi  ladite  adjudicalion 
denieuie  seule  au  profit  dudit  (',.  l'iogé.  adjudicataire  ». 
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7i4.  —  3  arpents  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépendant  de  la 
ferme  des  Epenards,  et  de  même  provenance,  estimés  350''.  — 
lùicliérisseiirs  :  Nicolas  Fouet,  Mathieu,  Germain  Hardouin,  Denis 
Mouroux,  cultivateurs,  à  Gron.  —  Adj.  2.()5()'*  à  Joseph-.Salomon 
Regi.ky,  propriétaire,  à  Sens. 

715.  —  2  arpents  96  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Kpenards,  et  de  même  provenance,  estimés 
300". —  EiicJu'risseiirs  :  Germain  Hardouin,  Jean  Fouet,  Mathieu, 
cultivateurs,  à  Gron.  —  Adj.  2.125"  à  Pierre  Juffi.n,  manouvrier, 
à  Gron,  tant  pour  lui  que  pour  Pierre  Chicouet  l'aîné  et  Jean- 
Pierre  Drouet,  vignerons,  à  Gron,  chacun  pour  un  tiers. 

710.  —  2  arpents  96  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux, 
dépendant  de  la  ferme  des  Epenards,  et  de  même  provenance, 
estimés  15^  de  revenu  et  en  principal  300^.  —  Enchérisseurs  : 
Jean  Hardouin,  Pierre  Juffin,  manouvrier;  Claude  Vaudoux  ; 
Antoine  Sivanne,  vigneron,  à  Gron.  —  Adj.  2.500"  à  Joseph- 
Salomon  Regley,  propriétaire,  à  Sens. 

717.  —  2  arpents  96  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Epenards,  et  de  même  provenance,  estimés 
300".  —  Enchérisseurs  :  Jean  Mathieu,  Claude  Vaudoux.  Jean 
Hardouin,  Pierre  Juffin,  manouvrier,  à  Gron.  —  Adj.  2.750" 
à  Joseph-Salomon  Regley,  propriétaire,  à  Sens. 

26  frimaire  an  III. 

718.  —  2  arpents  96  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Epenards,  et  de  même  provenance,  estimés 
300".  —  Enchérisseurs  :  Augustin  Fouet,  vigneron;  Denis  Mouroux, 
cultivateur,  à  Gron.  —  Adj.  2.800*  à  Pierre  Jlffi.x,  manouvrier, 
tant  pour  lui  que  pour  Pierre  Chicouet  Taîné  et  Jean-Pierre 
Drouet,  vignerons,  à  Gron,  chacun  pour  un  tiers. 

719.  —  2  arpents  92  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Petites. 
Taupes  et  les  Cormiers,  dépendant  de  la  ferme  des  Epenards,  et 
de  même  urovenance,  estimés  12*  10  s.  de  revenu  et  en  principal 
250".  —  Enchérisseurs  :  Edme  Poisson,  vigneron;  Denis  Mouroux, 
cultivateur,  à  Gron.  —  Adj.  2.500*  à  Jean  H.a.rdouin,  cultivateur,, 
à  (iron. 

720.  —  2  arpents  80  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Epenards,  et  de  même  provenance,  estimés 
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250^.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Chiconcl.  propriétaire  d'un  con- 
front,  Augustin  Fouet,  vignerons,  Jean  Lecerf,  de  Gron.  —  Adj. 
2.625"  à  Antoine  Sivanxk,  cultivateur,  à  Gron. 

721.  —  3  arpents  76  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Kpenards,  et  de  même  provenance,  estimés 
17^'  It)  s.  de  revenu  et  en  principal  350*.  —  Enchérisseurs  : 
J.-Bapt.  lîreuillard,  brasseur,  à  Sens;  Denis  Mouroux,  Claude 
Fouet.  Jean  Hardouin,  cultivateurs,  à  Gron.  —  Adj.  2.025*  à  Jean- 
Claude  Quatre,  cultivateur,  à  Gron,  tant  pour  lui  (jue  pour 
Jacques  Grkmy,  Nicolas  Guillaume  et  Augustin  Fouet,  cultiva- 
teurs audit  lieu,  chacun  pour  un  (juart. 

722.  —  2  arpents  25  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Epenards,  et  de  même  provenance,  estimés 
12*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250*.  —  Enchérisseurs  : 
J.-Bapt.  Breuillard,  brasseur,  à  Sens;  Nicolas  Terrier,  cultivateur, 
au  Bois-Planté.  —  Adj.  2.150*  à  François  Fouet,  cultivateur, 
à  Gron,  propriétaire  dun  confront. 

723.  —  2  arpents  76  j)erches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Epenards,  et  de  même  provenance,  estimés 
13*  de  revenu  et  en  principal  260*.  —  Enchérisseurs  :  Jean-Claude 
Quatre,  Antoine  (iuilley,  Jean  Raguin,  de  Gron;  J.-Iîapt.  Breuil- 
lard, brasseur,  à  Sens.  —  Adj.  1.150'^  à  Pierre  Chicouet,  cultiva- 
teur, à  Gron. 

724.  —  3  arpents  32  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Mardelle  aux 
Anes,  le  Cormier  et  les  Taupes,  dépendant  de  la  ferme  des  Epe- 
nards, et  de  même  provenance,  estimés  17*  10  s.  de  revenu  et  en 
principal  350".  —  Enchérisseurs  :  Denis  Mouroux,  Jean-Cl.  Quatre, 
Pierre  Chicouet,  cultivateurs,  à  Gron;  \'audoux,  d'Etigny  (1).  — 
Adj.  2.400*  à  Jean-Baptiste  Bheufllakd,  brasseur,  à  Sens. 

725.  --  3  arpents  7  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Petites 
'i'aupes,  le  Cormier  et  l'Homme  Mort,  dépendant  de  la  ferme  des 
I']j)enards,  et  de  même  provenance,  estimés  15*  de  revenu  et  en 
j)rincipal  300  .  —  Enchérisseurs  :  François  Colin,  vigneron;  Jean- 
Claude  Quatie,  (iermain  Hardouin,  cultivateurs,  à  Gron;  J.-Bai)t. 


(I)  l'iii'  piiVe  (le  Cl'  lot.  lien  dit  l;i  M  .1  ri  Ici  le  ;iii\  Anes,  coiirnuilc  au  midi  an   \\i\:\<:,i- 
id'Eti<.'riy. 
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Breuillard,  à  Sens.  —  Adj.  1.525^  à  Denis  Mouroux,  cultivateur, 
à  Gron,  pour  le  compte  de  Daniel  Fmaidin  et  Jean-Claude  Foikt, 
cultivateurs  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

726.  —  2  ari)ents  93  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Mardelle 
aux  Anes  et  les  Taupes,  dépendant  de  la  ferme  des  Kpenards,  et 
de  même  provenance,  estimés  15**^  de  revenu  et  en  principal  300^. 
—  Knchérisseiirfi  :  Jean-Cl.  Quatre,  cultivateur,  à  Gron;  Vaudoux, 
d'Etigny;  J.-Ba[)t.  Breuillard,  hrasseur,  à  Sens.  —  Adj.  2.450+" 
à  Denis  Moliîolx,  cultivateur,  à  Gron. 

727.  —  2  arpents  25  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Sangsue  et 
les  Taupes,  dépendant  de  la  ferme  des  Epenards,  et  de  même 
provenance,  estimés  11"^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  230^.  — 
Encliérisseiirs  :  Denis  Mouroux,  Augustin  Fouet,  Jean-Claude 
Quatre,  cultivateurs,  à  Gron.  —  Adj.  1.900^  à  Jean-Iîapt.  Breiil- 
L.VHD,  hrasseur,  à  Sens. 

728.  —  2  arpents  87  perches  de  terre,  lieux  di^s  le  Bois  des 
Epenards,  la  Sangsue  et  les  Taupes,  dépendant  de  la  ferme  des 
Epenards,  et  de  même  provenance,  estimés  19^  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  390*.  —  Enchérisseurs:  Pierre  Chicouet,  Jean-Claude 
Fouet,  cultivateurs,  à  Gron;  Jean-Bapt.  Breuillard.  brasseur, 
à  Sens.  —  Adj.  2.650*  à  Jean-(>Iaude  Quatre,  vigneron,  à  Gron, 
tant  pour  lui  que  pour  Jacques  Ghémy,  Augustin  Fouet,  cultiva- 
teur, et  Nicolas  Guillaume,  maréchal,  à  Gron,  chacun  pour  un 
quart. 

729.  —  2  arpents  52  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Taupes  et 
la  Sangsue,  dépendant  de  la  ferme  des  F]penards,  et  de  même 
provenance,  estimés  16*  de  revenu  et  en  principal  320".  — 
Enchérisseurs  :  Jean-Cl.  Fouet,  J.-Cl.  Quatre,  cultivateurs,  à  Gron; 
Vaudoux,  d'Etigny;  J.-Bâpt.  Breuillard,  brasseur,  à  Sens.  —  Adj. 
2.550"  à  Denis  Mouhoux,  cultivateur,  à  Gron. 

730.  —  2  arpents  83  perches  de  terre,  lieux  dits  le  Bois  des 
Epenards  et  la  Sangsue,  dépendant  de  la  ferme  des  Epenards  et 
la  Sangsue,  et  de  même  provenance,  estimés  16*  10  s.  de  revenu 
et  en  principal  330".  —  Enchérisseurs  :  Vaudoux,  d'Etigny;  J.-Cl- 
Fouet,  Pierre  Chicouet,  cultivateurs,  à  Gron.  —  Adj.  2.575* 
à  Jean-Bapt.  Breuillard,  brasseur,  à  Sens. 

731 .  —  3  arpents  35  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Besaudes  ou 
la  C(Me  des  Taupes  et  la  Sangsue,  dépendant  de  la   ferme  des 


364  VKM  KS 

Epenaids.  et  dv  même  provenance,  estimés  17*^  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  3ô0^.  —  enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'h  lart.  précé- 
dent. —  Adj.  2.000^  à  Jéan-Bapt.  Iîhklillaud,  brasseur,  à  Sens. 

732.  —  2  arpents  vS3  perches  de  terre,  lieux  dits  le  Bois  de& 
Epenards  et  les  Taupes,  dépendant  de  la  ferme  des  I^penards,  et 
de  même  provenance,  estimés  15  de  revenu  et  en  principal  300^^ 
—  Enclicrissenrs  :  J.-Bai)t.  Breuillard.  brasseur,  à  Sens;  ,1. -Claude 
Fouet,  Kdme  Hardouin.  cultivateurs,  à  (iron.  Adj.  2.775^ 
à  Pierre  Chicouet.  cultivateur,  à  Gron.  [lour  le  compte  de 
Germain  HAunoriN.  cultivateur  audit  lieu. 

733.  —  2  arpents  de  tei're,  aux  mêmes  lieux,  dépendant  de  la 
ferme  des  Epenards.  et  de  même  provenance,  estimés  12"  de 
revenu  et  en  principal  240".  —  Knchérisseurs  :  Jean  Kaguin,  culti- 
vateur, à  Paron;  Jean-Claude  Fouet,  cultivateur,  à  Gron;  J.-Bapt. 
Breuillard.  brasseur,  à  Sens.  —  .4(//.  2.400"  à  Denis  Mouroux, 
])our  le  compte  de  Claude  Folkt,  cultivateur,  à  Gron. 

734.  —  2  arj^ents  (S3  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Epenards.  et  de  même  provenance,  estimés 
21^  de  revenu  et  en  principal  420^.  —  Enchérisseurs  :  J.-Bapt. 
Breuillard,  brasseui,  à  Sens;  Augustin  Fouet,  cultivateur,  à  (iron; 
Jean  Bnguin.  cultivateur,  à  Paion.  Adj.  2.800"  à  Louis  Pri- 
mault,  cultivateur,  à  Gron,  pour  le  comi)te  de  Antoine  Siv.wnk, 
vigneron  audit  lieu. 

735.  2  aipents  2.'!  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Epenards.  et  de  même  provenance,  estimés 
IK  5  s.  de  revenu  et  en  principal  22ô  \  —  lùuhcrisseur  :  Jean 
Raguin,  ^  igueron,  à  Paron.  —  Ailj.  2.000  à  Jean-Baptiste  Buel'il- 
i..\Mi),  brasseur,  à  Sens. 

736.  2  aii>i'uls  83  [lerches  de  terve,aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  terme  des  l^penards.  et  de  même  i)rovenance,  estimés 
lô"  de  revenu  et  en  principal  300".  —  /wu7u'r/.s.srnr.s-  ;  J.-Bapt- 
Breuillard,  brasseur,  à  Sens;  Lemoine.  —  Adj.  2.400^*  à  Jean-Louia  m 
I*]vezard,  vigneron,  à  Gron,  pour  le  compte  de  Jean-Bai)tiste 
l'^orirr.  cultivateur  audit  lieu,  fermier  des  l^penards. 

737.  2  aipents  et  demi  de  terre,  lieux  ilits  les  Epenards  et 
les  Taupes,  dépendant  de  la  ferme  des  I-]penards.  et  de  même 
])rovenance.  estimés   1(V   10  s.  de  revenu  et  en  principal  330**.  — 


I-Jnchérisseurs  :  Joseph-Salomon  Hegley.  i)roprit'taiiT;  J.-liapt. 
Hreuillard,  brasseur,  à  Sens;  Pierre  Chicouet,  cultivateur,  à  (ïron. 
—  AdjAAOO-"  à  Pierre  Foukt.  cultivateur,à  Gron,  tant  pour  lui  (|ue 
pour  Florentin  Vu;,  cultivateur  audit   lieu,  chacun  pour  moitié. 

738.  —  3  arpents  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dé|)endant  de  la 
ferme  des  Kpenards.  et  de  même  provenance,  estimc's  17"  lU  s.  de 
revenu  et  en  principal  1550  .  —  I-Jnclurissciirs  :  François  Fouet, 
Oaniel  Fraudin,  Louis  Primault,  cultivateurs,  à  (ïron.  —  Adj 
2.020  '  à  Jean-Bapt.  Biielili.ai'.d.  brasseur,  à  Sens. 

739.  —  3  arpents  de  terre,  lieux  dits  les  Besaudes.  le  Pot  de 
\'ii*ne  et  les  Taupes,  dépendant  de  la  ferme  des  Fpenards,  et  de 
même  provenance,  estimés  lô"  de  revenu  et  en  j)rincipal  300".  — 
l'Jnchérisseurs  :  y  audoux,  dEtigny;  Pierre  Chicouet,  cultivateur, 
à  Gron.  —  Adj.  2.000"  à  Jean-Bapt.  Bhklii.l.^rd,  brasseur,  à  Sens. 

740.  —  2  arpents  76  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Kpenards,  et  de  même  provenance,  estimés 
12"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250"*.  —  Enchérisseurs:  Pierre 
Chicouet.  Jean-Claude  Fouet,  cultivateur,  à  (iron;  Jean  Raguin, 
vigneron,  à  Paron.  —  Adj.  2.000"  à  J.Bapt.  Brelill.\ro,  brasseur, 
à  Sens. 

741. —  3  arpents  5  cordes  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  t^penards,  et  de  même  provenance,  estimés 
11'  de  revenu  et  en  principal  220".  —  Enchérisseurs  :  Jean-Claude 
Fouet,  Pierre  Chicouet,  cultivateurs,  à  Gron;  J.-Bapt.  Breuillard, 
brasseur,  à  Sens.  —  Adj.  2.000"  à  Edme  Glillalmk,  maréchal, 
à  Gron. 

742.  —  2  arpents  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépendant  de  la 
ferme  des  Fpenards.  et  de  même  provenance,  estimés  10"  de 
revenu  et  en  principal  200".  —  Enchérisseurs:  Pierre  Chicouet, 
Denis  Mouroux,  cultivateurs,  à  Gron.  —  Adj.  1.200"  à  J.-Bapt- 
Brpxillahd,  brasseur,  à  Sens. 

743.  —  3  arpents  5  cordes  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  des  Kpenards,  et  de  même  provenance,  esti- 
més 15"  de  revenu  et  en  principal  300".  —  Enchérisseurs  : 
Pierre  Chicouet,  propriétaire  d'un  confront,  Edme  Hardouin, 
Denis  Mouroux,  cultivateurs,  à  Gron;  J.-Bapt.  Breuillard,  bras- 
seur, à  Sens.  —  Adj.  1.250"  à  Jean-Claude  Fouet,  cultivateur, 
à  Gron. 
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744.  3  arpents  25  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Grandas^ 
les  Besaudes.  les  Iqienards  et  les  Sal)lons,  au  linage  de  Gron,  et 
75  perches  de  teire,  lieu  dit  les  Bergeries,  au  (inage  d"lùignN\ 
dépendant  de  la  ferme  des  Epenards,  et  de  même  provenance, 
estimés  22"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450*.  —  Iùic]icrisseiirs  : 
J.-Bapt.  Bieuillard,  brasseur,  à  Sens;  .lean-Pierre  Fouet,  Etienne 
Mauroy,  propriétaire  d'un  confront,  cultivateurs,  à  Gron.  AdJ. 
3.200'  à  Jaccjues  Dumont.  cultivateur,  aux  Epenards. 

'2/  thermidor  an  III. 

--  14  arpents  de  terre,  provenant  de  l'HÔTKr.-DiKU  uk  Sh.ns, 
tenus  à  loyer  par  J.-Bapt.  Gagé,  moyennant  56"",  estimés  en  prin- 
cipal 5.785*. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  du  décret  du  

qui  renvoie  au  Comité  des  Finances  la  proposition  de  suspendre 
l'aliénation  des  biens  des  ci-devant  hôpitaux. 

1^^'  fructidor  an  III. 

—  L'île  du  Fort  au  Vin,  d'une  contenance  de  3  arpents,  prove- 
nant de  I'ancikx  domaine,  estimée  11.250*. 

Sursis  à  l'adjudication  jusc|u'après  décision  du  Département 
sur  la  réclamation  du  ('..  <>orol  ([ui  prétend  que  ce  terrain  a  été 
faussement  qualifié  île  et  que  c'est  une  accrue  qui,  en  vertu  de 
l'art.  134  de  la  coutume  de  Sens,  doit  lui  appartenir,  comme  pro- 
priétaire riverain  (voir  supra,  n"  747). 

i  brumaire  an  IV. 

745.  —  La  ferme  de  Bel-Air,  avec  19  arpents  3  quartiers  de 
terre,  lieu  dit  la  Côte  Misérable,  provenant  des  émigrés  Jussy 
frères,  soumissionnée  à  4.000*.  —  Iinchêri.'isenrs  :  Fr.-Théod.- 
Clément  Lorne,  négociant,  à  Sens;  Vaudoux,  Siard.  —  .lf(/, 
35.200"  à  Louis  Mathieu,  cultivateur,  à  Gron. 


Ventes  par  le  Département 

1()  nendcmiaire  an  V. 

746.  Le  ci-devant  presbytère,  avec  un  jardin  de  30  perches» 
provenant  de  la  Cuue  de  Guon,  estimé  1.244*  6  s.  —  Vendu 
1.244*  6  s.  à  Eugène-Théodore  Deeapoute,  propriétaire,  à  Ville- 
neuve-la-Guyard. 

lu  tuiiin(dre  <tn   V. 

747.  L'île  tlu  Port  au   \'in,  provenant  de  I'anc.ien  domaine, 
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alTermée  150''.  estimée  3.340".  --  N'endue  3.340"  à  Joseph  Qukmn 
le  jeune,  négociant,  à  Paris. 

11  frimaire  an   V. 

748.  —  130  arpents  de  bois,  provenant  île  lémigré  Jls.sy, 
estimés  41.2()3'  4  s.  —  \'endus  41.263"  4  s.  à  Louise-Françoise- 
Charlotte  dk  Bonnauik,  proi)riétaire,  à  Sens. 

iVj  (jer minai  an   V. 

749.  -  10  arpents  de  terre,  provenant  de  Camille  .Ils.sv^ 
émigré,  estimés  855^  8  s.  8  d.  —  Vendu  855"^  8  s.  8  d.  à  Pierre- 
Louis  Rhx.LKV  tils,  propriétaire,  à  Sens. 


LAILLY 


.Superficie  :  -I.^ISG  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  K)  pieds 


PROVEX.VXCE 


!  BOIS 

[terres  I   PRÉS   YIGXES 

(arpentsi    arpentsj    arpents^     \E>fils    non    \eniliisl 
larp.)         ihect.) 


Abbaye  de  Vauluisant  ....  984  25  96  07        3  37  3  50  443i; 

Cure  de  Lailly 0  62  !        ».          0  25  »  » 

Fabrique  de  Lailly »  4  20          »  »  » 

Cure  de  Vilieneuve-rArchevêque 3  75  »               »  »  > 

Archevêché  de  Sens »  »              »  103  heet.  > 


Total 988  62     100  27        3  62        3  50      443 

et  103  h. 


Biens  de  l""^  origine  :  1.008  hect.  2970, 
Biens  vendus  :  565  hect.  2970. 


(i)  En  1788"  le  Bureau  intermédiaire  de  Sens  indiquait  73:2  arpents  de  bois  sur  le 
tinage  de  Lailly  i  Cahiers  du  bailliage  de  Sens.  p.  4ô0|  et  1.400  arpents  sur  celui  de 
Courjrenay  \ibid..  p.  440,1.  Ces  bois  constituent  factuelle  forêt  domaniale  de  Vaului- 
sant. d'une  superficie  de  1.330  hectares  44  ares.  Environ  un  tiers  de  cette  forêt  se 
trouve  donc  sur  le  finage  de  Lailly;  nous  avons  fi.xé  à  443  hectares  la  partie  sur  Lailly 
et  à  887  hectares  44  ares  la  partie  sur  Gourgenay. 
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DÎMKS.  —  Klles  se  |)artagent  par  égale  portion  entre  Tabbaye  de 
Vauluisant  et  le  curé  de  Lailly.  Par  bail  du  25  janvier  1772,  devant 
Héniard,  notaire  à  Villeneuve-rArchevècjue,  les  religieux  de  Vaului- 
sant affermaient  à  l^t.  Marteau,  moyennant  5UU*%  leur  moitié  de  dîmes, 
à  la  réserve  des  dîmes  des  fermes  de  Jieauregard,  Touehebceuf,  la 
Porte,  la  Charmée  et  autres  héritages  leur  ap|)artenant,  «  (pii  en 
seront  exempts  »  lArch.  Yonne,  H  744). 


Ventes  par  le  District 

,')1  décembre  1790. 

750.  —  La  ferme  de  Beauregard,  avec  242  arpents  de  terre  et 
6  arpents  de  pré,  tenue  par  François  Bréard,  avec  la  moitié  des 
grosses  dîmes  de  Lailly.  provenant  de  rAuBAVi-:  dk  Vaululsant, 
estimée,  d'après  les  baux,  1L410''.  —  Enchérisseurs  :  Denis  Masson, 
aubergiste,  à  Sens;  Jean  Doré,  ancien  élu  en  l'élection  de  Sens; 
Baudry,  maître  des  eaux  et  forêts.  —  Adj.  41.000  ,  après  2  feux, 
à  François  AL\(;k.  jardinier,  à  Sens. 

Par  bail  du  14  mars  1785  devant  Goubault,  notaire  à  Villeneuve- 
l'Archevèque,  la  ferme  de  Beauregard  avait  été  affermée,  à 
François  Bréard,  avec  156  arpents  97  p.rches  de  terre,  6  arpents 
de  pré,  6  cpiartieis  de  bois  taillis,  une  partie  de  la  gi'ange 
dîmeresse,  et  la  moitié  des  grosses  dîmes  de  Lailly,  «  à  la 
charge  par  le  preneur  de  payer,  chacun  an,  aux  bailleurs,  12*  pour 
l'abreuvis  des  prés;  de  payer,  une  fois  seulement,  10"^  pour  la 
sacristie  de  Vauluisant;  de  payer/ et  accpiitter  annuellement  les 
censives  et  droits  seigneuriaux  qui  se  trouveiont  dus  et  de 
fournir  annuellement  les  gluis  nécessaires  i)0ur  accoler  les 
vignes  des  bailleurs  situées  sur  le  finage  de  Lailly,  comme  aussi 
au  sieur  curé  de  Lailly  les  dîmes  qu'il  a  droit  de  percevoir  sur 
les  terres  de  ladite  ferme,  et  en  outre  moyennant  1.400*,  dont 
500"  sont  pour  le  loyer  des  dîmes  et  du  colé  de  grange,  et  200 
bichets  de  grain,  par  quart  froment,  seigle,  orge  et  avoine.  » 
L\fl innations  de  banx,  n"  82 1. 

«  Ce  jourd'hui  1"  janvier  1791,  huit  heures  du  matin,  en  la  salle  du 
Directoire  du  district  de  Sens,  est  comparu  François  Macé,  jardinier, 
demeurant  à  Sens,  lecpiel  a  dit  que  le  jour  d'hier,  environ  sept  heures 
du  soir,  étant  dans  la  salle  d'adjudication  des  l)iens  nationaux,  à 
l'instant  où  l'on  annonçait  à  enchérir  la  ferme  de  Beauregard, 
dépendante  de  l'abbaye  de  Vauluisant,  il  fut  chargé  par  une  personne 
qui  était  attenant  de  lui  de  mettre  une  enclière  de  1.000*  au  par- 
dessus de  celle  de  40.000*  faite  par  M.  Baudry,  maître  particulier  en 
la  .Maîtrise  tle  Sens  ;  qu'il  se  |)rcta  d'autant  plus  volontiers  à  mettre 
cette  enchère  que,  comme  il  y  avait  une  afiluence  de  monde  considc- 
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vable  et  ([u'il  élait  très  éloi-fiié  du  bureau,  il  crut  et  avait  même  déjà 
remarqué  (jue  cette  personne,  par  la  faiblesse  de  son  orj^ane,  aurait 
peine  à  être  entendue  ;  qu'à  peine  eùt-il  mis  cette  enchère,  le  feu 
s'éteignit  et,  un  nouveau  feu  ayant  été  allumé,  s'éteignit  encore  sans 
enchère;  que  pendant  l'intervalle  de  son  enchère  à  l'extinction  du 
dernier  feu,  il  entendit  ledit  sieur  Baudry  qui  disait  qu'il  était  bien 
heuieux  que  son  enchère  eût  été  couverte,  qu'il  avait  été  induit  en 
erieur  par  un  commis  du  bureau  de  la  ville  de  Sens,  auquel  il  avait 
demandé  à  voir  le  cahier  d'estimation,  et  que,  sur  le  verso,  il  avait  vu 
que  le  produit  annuel  de  ladite  ferme  était  estimé  1.648",  ce  qui 
l'avait  déterminé  à  la  porter  à  40.000*  ;  qu'à  peine  eùt-il  fait  cette 
mise  que  le  fermier,  qui  était  attenant  de  lui,  lui  dit  qu'il  ne  connais- 
sait sûrement  pas  la  ferme,  que,  si  elle  avait  produit  1.648^,  c'est 
parce  qu'il  y  avait  des  dîmes  qui  y  étaient  jointes  qui  valaient  au 
moins  1000*;  qu'à  la  vérité  on  venait  de  lui  dire  que  le  Directoire, 
avant  de  recevoir  les  enchères,  avait  fait  lecture  du  bail  et  du  procès- 
verbal  d'estimation,  qui  portait  l'estimation  de  la  valeur  de  la 
ferme  à  11.410*  13  s.  4  d.,  déduction  faite  de  1.000"  pour  les  dîmes 
supprimées,  mais  qu'il  n'avait  pas  entendu  cette  lecture,  parce  qu'il 
était  arrivé  au  moment  où  on  la  finissait.  Ajoute  le  comparant  que 
la  personne  qui  l'avait  chargé  de  faire  l'enchère  de  1.000*  ayant 
entendu  ce  qu'avait  dit  le  sieur  Baudry,  se  retira  sur  le  champ  de 
a  salle  d'adjudication  ;  que  lui,  comparant,  sortit  aussi  et  qu'il  n'osa 
pas  rentrer,  au  mo3'en  de  ce  que  la  personne  qui  l'avait  chargé 
d'enchérir  ne  voulait  pas  tenir  l'enchère;  qu'il  priait  l'Administration 
<Ie  prendre  en  considération  sa  position,  qu'il  n'avait  point  enchéri 
pour  lui,  que  c'était  l'erreur  dans  laquelle  avait  été  jeté  le  sieur 
Baudry  qui  avait  déterminé  la  mise  de  1.000*  et  que  l'Administration 
était  trop  judicieuse  pour  vouloir  profiter  d'une  erreur  ;  qu'il 
requérait  acte  de  sa  présente  déclaration  ;  qu'il  n'entendait  point 
tenir  l'adjudication  à  lui  faite,  le  jour  d'hier,  de  la  ferme  de  Beaure- 
gard  et  qu'il  consentait  qu'elle  fût  regardée  comme  non  avenue  ;  qu'il 
y  fût  de  nouveau  procédé  et  qu'il  soutenait  que  l'adjudication  du 
jour  d'hier  étant  l'effet  de  l'erreur,  on  ne  pouvait  procéder  à  une 
nouvelle  adjudication  à  sa  folle  enchère  »  (Arch.  Yonne,  Q  191,  p.  70i. 


751.  —  La  ferme  de  la  Perte,  avec  222  arpents  de  terre  et 
4  arpents  de  pré,  tenue  par  Louis-Crépin  Marteau,  avec  l'antre 
moitié  des  dîmes  de  Lailly,  moyennant  600^  en  argent  et 
50  bichets  de  froment,  provenant  de  I'Abbaye  de  Vauluisant, 
estimée,  d'après  les  taux,  12.695".  —  Enchérisseurs  :  Claude 
Poulet,  pâtissier;  Jacques  Baillot,  boulanger,  à  Sens;  François 
Bianchet,  ancien  élu  en  l'élection  de  Sens,  demeurant  à  Ville- 
neuve-l'Archevêque;  Rayé,  marchand  audit  Villeneuve.  —  Adj. 
22.700*  à  Jean-Louis  Boulauij,  marchand  dra[)ier,  à  \'iileneuve- 
l'Archevèque. 

^24 
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752.  —  La  ferme  de  Touchebeuf,  avec  285  arpents  de  terre  et 
pré.  tenue  jiar  la  veuve  Jean-Baptiste  Savourât,  moyennant  244* 
en  argent,  ôO  bichets  de  froment  et  300  bicbets  de  seigle,  prove- 
nant de  IAbbaye  de  Vauluisant,  eslimée,  d'après  les  baux^ 
11.569*.  —  Soumission:  du  28  novembre  1790,  par  Foin,  mar- 
chand, à  Villeneuve-l'Archevèque,  à  12.000*.  —  Knchérisseiirs  : 
Jacques  liaillot,  boulanger;  Denis  Masson,  aubergiste,  à  Sens; 
Jean  Saussier,  marchand,  à  Lailly;  Jean- Joseph  Martinet,  meu- 
nier, à  Marcilly-le-Hayer  (Aube);  Hardouin  Epoigny,  adminis- 
trateur du  district;  François  Blancliet,  ancien  élu  en  l'élection 
de  Sens,  demeurant  à  Villeneuve-l'Archevèque.  —  Adj.  36.300^^  à 
Edme-Bernard  Duplan,  entrepreneur,  à  Villeneuve-l'Archevèque. 


9  février  1791. 

753.  —  2  arpents  de  vigne,  provenant  de  IAbbaye  de  Vaului- 
.SANT,  estimés  1.227*.  —  Soumission  :  du  20  septembre  1790,  par 
J.  Saussier,  procureur  de  la  commune  de  Lailly,  et  Edme  Roger, 
notable  audit  lieu,  à  1.200^.  —  Enchérisseur:  Nicolas  Devismes, 
curé  de  Lailly.  —  Adj.  2.100*  à  Jean-Joseph  Saussier,  marchand, 
à  Laillv. 


754.  —    L'ancien    moulin    banal,   avec   2    arpents    de    terre, 

10  arpents  et  demi  de  pré.  demi-arpent  de  cliénevière,  tenu  par 
Jaccjues  Rondeau,  moyennant  703*  et  un  pain  de  sucre  de 
6  livres,  et  à  la  charge  de  faire  les  réparations  nécessaires  et  de 
curer  le  ruisseau  depuis  la  chaussée  de  Lailly  juscpi'au  pont  de 
pierre  de  Molinons,  ledit  moulin  provenant  de  I'Abbaye  de 
Vauluisant,  estimé,  d'après  les  baux,  8.436*.  —  Soumission  :  du 

11  octobre  1790,  par  Jean  Saussier,  procureur  de  la  commune  de 
Laillv,  à  10.500*.  —  Enchéris.'ieurs  .  Jacques  Rondeau,  meunier 
dudit  moulin  ;  Louis-(ieorges  Sajon,  perrucjuier  ;  Heurtaiilt, 
prêtre,  à  Sens;  Nicolas  Devismes,  curé;  Crespin  Tricher,  labou- 
reur, a  Lailly;  Pierre  (>lierchedieu,  bourgeois,  à  Sens.  —  Adj. 
18.000"  à  Jean-Joseph  Saussiem,  marchand,  à  Lailly.  tant  pour 
lui  (jue  pour  Jean  Favot.  meunier,  à  Foissy. 

755.  L'ancienne  grange  des  dîmes,  au  village  de  Lailly, 
provenant  de  I'Abbaye  de  Vauluisant,  estimée,  par  experts,  409*. 

lùuhérisseurs  :  Robert  Pain,  bourgeoi-s,  à  Sens;  Jean-Joseph 
Saussier,  marchand,  à  Lailly.  —  Adj.  710*  à  Louis-Georges  Sajon, 
])erru(iuier,  à  Sens. 
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756.  10  arpc-nts  de  terre,  provenant  de  I'Auhayi-:  dk  Vaului- 
SANr,  estimés,  par  experts,  2.00U^^  —  Soumission  :  du  29  décem- 
bre 1790,  pour  les  terre,  pré  et  vigne,  exploités  par  les  religieux 
de  Vauluisant,  à  Lailly  (n°^  756  à  764),  par  Hardouin  Epoigny, 
administrateur  du  district,  au  \)v\\  de  15.303*.  —  Acij.  7.525* 
à  Jean-Joseph  Saissikh,  marchand,  a  Lailly.  —  Cessiounaire  par 
acte  du  3  juillet  1791  :  Jean-François  Iîaiîon  dks  Boudks,  greffier 
de  la  (]our  des  Aides,  à  Paris. 

I^aicment  :  7.525*  de.s  mains  de  M.  Baron  des  Bordes,  en  nn  Imn  de  M.  Leeoutenlx, 
le  -21  novembre  1791  (voir  si/jmi.  n"  i78i. 

757.  —  3  quartiers  de  vigne,  de  même  provenance,  estimés^ 
par  experts,  300*.  —  Adj.  430*  à  Raldot,  cultivateur,  à  Lailly; 
et  Nicolas  Devlsmes,  curé  dudit  lieu. 

758.  —  62  perches  de  vigne,  de  même  provenance,  estimés, 
par  experts,  200*.  —  Adj.  290*  à  Crespin  Tricher,  cultivateur, 
à  Lailly,  tant  pour  lui  que  pour  Louis  Sivanxe,  Edme  Roger,  et 
Jean  Pois.son,  manouvriers,  à  Lailly. 

18  avril  1191. 

759.  —  9  arpents  et  demi  de  pré,  lieu  dit  la  Lumière,  prove- 
nant de  TAbbaye  de  Vauluisant,  estimés  5.700*.  —  Enchérisseurs  : 
Franc.  Blanchet,  de  Villeneuve-l'Archevêque;  Pierre  Layné,  de 
Sens.  —  Adj.  10.300*  à  Joseph  Charpillon,  marchand,  à  Sens, 
pour  le  compte  de  René-Nicolas  Rayé,  de  Villeneuve-l'Arche- 
vêque. 

760.  —  18  arpents  de  pré,  lieu  dit  le  Grand  Côté,  provenant  de 
I'Abbaye  de   Vauluisant,  estimés   10.800*.  —  Soumissions  :  du 

2  février  1791,  pour  2  arpents,  par  Jean  Hurpeau,  meunier, 
à  Molinons,  à  600*;  du  8  février  1791,  pour  8  arpents,  par  Nicolas 
Saussier,  vigneron,  à  Molinons,  à  2.000*. —  Enchérisseur:  Pierre 
Layné,  marchand,  à  Sens.  —  Adj.  19.400*  à  Nie.  Royer,  labou- 
reur, à  Villeneuve-rArchevéque,  pour  3  arpents  ;  Louis-Victor 
Alexandre  Pigalle,  marchand  de  bois,  à  Villeneuve-l'Arche- 
vêque, pour  3  arpents;  Jean-Louis  Boulard,  drapier  audit  lieu, 
pour  6  arpents;  Philippe-Augustin  Iîénard,  aubergiste  audit  lieu, 
pour  1  arpent  et  demi;  François  Foin,  marchand  audit  lieu, 
pour  1  arpent  et  demi;  Louis  Petit,  curé  de  Gourgenay,  pour 

3  arpents. 
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76i.  —  23  arpents  i\c  pré  (1),  dits  les  Prés  du  Milieu.  i)rove- 
nant  de  I'Aiîhaye  de  Vauluisant,  estimés  ().900".  —  Kncl^èrisseurs  : 
Louis-Victor-Alexandic  Pii^alle,  marcliand  de  bois,  à  Villeneuve- 
l'Archevêque;  Jean  Hurpeau.  meunier,  à  Molinons.  —  AdJ.  8.800+^ 
à  Nicolas  Bah^eet,  manouvrier,  à  I.ailiy,  agissant  pour  lui  et 
pour  Antoine  IJaillet,  Louis  Vion,  Guillaume  Sau-SSieh,  Etienne 
Dli'uis,  Pierre  Macé,  Jean  Billet,  Simon  Chasseigne,  Kdme 
Méha'I',  Jacq.  Cothlas,  Nicolas  Mofiot,  Louis  Augeu,  L.  Saussieh, 
L.  Gaudissaxt,  Mncent  Valtat,  manouvriers,  à  Lailly;  Jean 
Favot,  meimier,  à  Foissj'-sur-Vanne;  Jean  Savignat,  cultivateur, 
à  la  (vharraée,  commune  de  Lailly,  et  Nicolas  Saussieh,  de 
Molinons. 

762.  —  11  arpents  8  quartiers  de  pré,  proche  la  ferme  de 
Beauregard,  provenant  de  TAbbave  de  Vauluisa-Ni,  estimés  5.875'. 
—  Enchérisseurs  :  J.-L.  Boulard,  drapier;  Etienne  Martineau,  Nie. 
Royer,  de  Villeneuve-l'Archevèque  ;  Nie.  Saussier,  de  Molinons.  — 
Adj.  11.900^  à  René-Nicolas  Rayé,  de  Villeneuve-l'Archevèque, 
et  Nie-Pierre  Huot,  charcutier  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

763.  —  2  arpents  1  quartier  de  pré,  lieu  dit  Touchebœuf 
provenant  de  I'Abbaye  de  Vauliisaxt,  estimés  L125*.  —  Enché- 
risseurs: Nie.  Saussier,  de  Molinons;  Et,  Marteau,  de  Villeneuve- 
TArchevêque;  Franc.  Gâteau,  de  Saint-\'alérien.  —  Adj.  2.050"' 
à  Joseph  Charpillon,  marchand,  à  Sens,  pour  le  compte  de 
François-Nicolas  Josselix,  arpenteur  royal,  à  Villeneuve- 
l'Archevèque,  et  Savinien-Mathias  Boulahd,  marchand  aux 
Sièges,  chacun  pour  moitié. 

764.  —  4  arpents  de  j)ré.  lieu  dit  Touchebœuf,  provenant  de 
I'Abbaye  de  Vauluisant,  estimés  L600^.  —  Enchérisseurs  :  Nie. 
Saussier  et  Etienne  Dupuis,  de  Lailly.  —  Adj.  3.100*  à  René- 
Nicolas  Rayé,  de  Villeneuve-lArchevèque. 

■i  mai  1191. 

765.  La  ferme  de  la  Charmée,  avec  les  bâtiments  d'exploi- 
tation et  les  dépendances,  d'une  contenance  de  3  arpents 
3  quartiers,  219  arpents  de  terre,  9  arpents  de  pré,  en  2  pièces,  et 


(1)  Arpentage  ayant  été  fait  de  ce  lot,  la  superficie  fut  réduite  à  21  ariteuts  7  per- 
ches et  le  prix  de  l'adjudication  à  8.001^'  18  s.  iComides  du  receveur  des  Domaines 
nationaux). 
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3  arpents  et  demi  de  bois,  dits  la  Tuilerie,  tenue  par  J.-L.  Bour- 
geois, moyennant  30U*+  en  argent,  100  bichelsde  seigle,  160  bichets 
d'avoine,  un  pain  de  sucre  de  3  livres,  et  à  la  charge  de  «  faire 
tous  les  charrois  nécessaires  au  rétablissement  des  bâtiments  de 
la  ferme  »,  ladite  ferme  provenant  de  lAiiiîAYi-:  m-:  VAir.uis.vNT, 
estimée  9.290".  —  Soumission  :  du  8  février  1791,  par  J.-L.  liour- 
geois,  fermier,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Jean-Louis 
lîourgeois,  fermier  de  ladite  ferme;  Pierre  Layné,  étapier,  à  Sens; 
Jean  Saussier,  marchand,  à  Lailly;  Jacques  Baillol.  boulanger, 
à  Sens.  —  AdJ.  18.200'*^  à  Henri  Carteron,  avoué,  à  Sens.  —  Ces- 
sionnaire  :    François-Frédéric    Adam,    bourgeois,   à    Villeneuve- 

rArchevè(iue. 

i?.'j  novembre  1191. 

766.  —  33  arpents  3  quartiers  de  terre,  alïermés  à  Jean-Louis 
lîourgeois,  provenant  de  la  Guuk  di-:  Villeneuve-l'Auchevkque, 
estimés  2.000^.  —  Soumission  :  du  1^^  mars  1791,  par  Louis  Mitât, 
laboureur,  à  la  Charmée,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  : 
(;!laude  Déon,  tanneur,  à  Sens;  Paul  Mitât,  charpentier;  L. -Fiacre 
Fenard,  vigneron,  à  Thorigny.  —  AdJ.  3.775"  à  J.  Saussieh,  mar- 
chand, à  Lailly,  maire  dudit  lieu  ;  J.-Nic.  Saussier,  épicier, 
à  \'illeneuve-rArchevèque;  Crespin  Tricheiî,  laboureur,  à  Lailly; 
Jean  Savigxat,  laboureur,  à  la  Charmée,  chacun  pour  un  (juart. 

Paiements  :  45i!^  assigiuits  le  34  janvier  179:2,  —  444^  le  IG  décembre  1793,  — 
40ô"t  le  -26  Kei)tembre  1793,  —  436*  le  G  frimaire  au  III,  —  2.473*  pour  solde  le 
3G  i)rairial  an  III. 

o  germinal  an  III. 

—  Six  lots,  chacun  de  50  perches  de  pré,  provenant  de  la 
Fabrique  de  Lailly,  estimés  10*  de  revenu  et  en  principal  200*. 
—  Soumission  :  du  27  mai  1791,  pour  les  3  arpents,  par  Claude- 
Joseph  Guillemin,  administrateur  du  district,  à  400*. 

Vente  suspendue,  sur  présentation  par  les  habitants  de  Lailly 
d'une  charte  de  1493,  par  laquelle  les  religieux  de  Vauluisant 
leur  abandonnent  la  propriété  des  3  arpents  de  pré,  divisés  en 
6  lots  de  50  perches. 

767.  —  Vn  quartier  de  vigne,  provenant  de  la  Cure  de  Lailly, 
estimé  10"  de  revenu  et  en  principal  200*.  —  Soumissions:  du 
19  vent()se  an  II,  par  Louis-Georges  Sajon,  perruquier,  à  Sens, 
à  150"  ;  du  11  [)rairial  an  II,  par  Hubert  Guillemin,  au  même 
prix. — Enchérisseurs:  Marteau,  Hubert  Guillemin,  cordonnier, 
a  Lailly.  —  Adj.  1.585"  à  Nicolas  Lanoue,  vigneron,  à  Mlleneuve- 
sur-Vanne. 

Paii  im-nls  :  G-2't"  le  7  prairial.  —  988-+  le  "27  fructidor  an  III. 
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Ventes  par  le  Département 

W  thennidor  au  IV. 

768.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  avec 
62  perches  de  terre,  provenant  de  la  (^urk  de  Laillv,  estimé 
2.570^.  —  Vendu  2.570"^  à  Louis  Mignako,  propriétaire,  à  Ville- 
neuve-sur-\'anne. 

12  frimaire  an   V. 

769.  —  4  arpents  2C  perches  de  pré,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  Lailly,  estimés  2.589^  8  s.  —  Vendus  2.589^  8  s.  à  Louis 
MiGNAUD,  propriétaire,  à  ^'illeneuve-sur-Vanne. 

6"  mars  1S1'). 

770.  —  La  forêt  de  Lailly,  d'une  contenance  de  103  hectares, 
provenant  de  I'ArchevPxhé  de  Sens  (loi  du  28  septembre  1814), 
estimée  05.137  fr.  —  Adj.  au  rabais  68.000  fr.  à  Charles-Magde- 
laine  Luyt,  avoué,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Joseph-Marie 
Trinquesse,  négociant,  à  Paris,  10,  rue  Sainte-Roch-Poissonnière. 

«  Vu  la  requête  présentée  à  l'Assemblée  nationale  par  les  offi- 
ciers municipaux  de  Villeneuve-l'Archevêque,....  par  laciuelle 
lesdits  officiers  municipaux  exposent  que,  de  temps  immémorial, 
les  habitants  de  Villeneuve-l'Archevêque  ont  eu  pour  seigneurs 
les  archevêques  de  Sens;  que  lesdits  seigneurs  ont  toujours 
entretenu  un  four  banal  qu'ils  amodiaient  aux  particuliers,  qui 
ne  pouvaient  exiger  qu'un  sou  pour  la  cuisson  de  vingt  livres  de 
pâte;  que  ce  prix  n'a  jamais  varié,  malgré  l'augmentation  des 
bois;  que  c'est  aux  incendies,  et  surtout  à  celle  f'sicj  arrivée  en 
1684,  que  l'on  attribue  la  perte  d'un  titre  aussi  précieux  que  celui 
qui  assujettissait  les  seigneurs  à  l'entretien  de  cette  banalité,  qui 
n'a  sûrement  pas  été  consentie  sans  une  concession  de  la  part 
des  habitants;  qu'une  tradition  ancienne  assure  que  la  forêt  de 
Lailly,  composée  de  200  arpents,  distribués  en  dix  coupes,  qui  a 
toujours  été  employée  pour  le  chaullage  des  fours,  est  la  chose 
concédée;  que  les  baux,  depuis  trois  siècles,  portent  que  ladite 
foret  sera  employée  au  chauffage  des  fours;  que  dans  les  archives 
de  l'évêché  de  Sens,  il  ne  se  trouve  aucun  titre  d'acquisition  de 
ladite  forêt  par  les  archevêciues;  pourquoi  lesdits  officiers  numi- 
cipaux  demandent  qu'au  moyen  de  la  suppression  de  la  banalité, 
ladite  forêt  soit  restituée  à  la  ville  de  Villeneuve-l'Archevêque, 
afin  de  lui  procurer  la  continuation  de  l'usage  du  four  comnum, 
(jui  préviendra  les  dangers  inévitables  de  la  imilti|)licité  des 
fours  |)articuliers  ; 

Le  hirectoire  du  distiict,  considérant  (|ut'  la  nuuiicii)alité  de 
Vilieneuve-rArchevècpie  ne  rapporte  aucune  espèce  de  titre  (jui 
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puisse  justifier  la  propriété  qu'elle  réclame  sur  les  bois  dont  est 
question;  qu'elle  déclare  elle-inèine  que  les  recherches  qu'elle  a 
fait  faire  dans  les  archives  de  l'évéché  ne  lui  ont  procuré  aucun 
renseignement  ;  que  ses  di  lié  rentes  allégations  prouvent,  au 
contraire,  ia  jouissance  immémoriale  par  les  précédents  sei- 
gneurs des  fours  et  bois  dont  est  question,  est  d'avis  qu'il  n'y  a 
lieu  à  faire  droit  sur  ladite  réclamation  »  (Arrêté  du  Directoire 
du  district  du  18  décembre  1790,  Arch.  Yonne,  L  887,  fol.  49  . 


LA  POSTOLLE 


Superficie  :  1.1(50  hectares.  —  Mesure  locale  :  perche  de  19  pieds 


PROVENANCE 

TEHRES 

larpentsi 

ROIS 

non  vendus 

et 

restitués 

1  hectares) 

Chapitre  de  Sens. 

25     » 
87  22 
33     » 

» 

Ursulines  de  Sens 

Fabrique  de  Thorignv 

Total 

Biens  de  2''  origine 

145  22 

» 

186  33 

442(1. 

i 

Biens  de  l'"*'  origine  :  55  hect.  1836. 
Biens  de  2"  origine  :  512  hect.  8054. 
Biens  nationalisés  :  567  hect.  9890. 
Biens  vendus  :  125  hect.  9890. 


(1)  662  hectares  de  hois.  aux  finages  de  La  Postolle  et  Thorifruy  lurent  restitués  en 
1814  à  M.  de  Planelli.  Eu  nous  ba.saut  sur  les  chiffres  fournis  par  l'enquête  du  Bureau 
intermédiaire  de  Sens  en  11S8  Woir  Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  pp.  408  et  417», 
nous  réparfissons  ainsi  ces  bois  entre  les  deu.\  finages  :  le  tiers,  soit  2-20  hectares, 
au  fiuage  de  Thorignv.  les  deux  tiers,  soit  44-2  hectares,  au  finage  de  La  Postolle. 
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DÎMES.  —  «  Les  dîmes  se  paient,  comme  à  Thori.^iiN .  à  la  17*.  ("-elles 
(les  crains  se  parlassent  par  tiers  entre  le  curé  de  Thorigny,  les  reli- 
gieux de  Saint-Pierre-le-Vil"  et  le  Grand  Séminaire  de  Sens,  à  cause  de 
la  réunion  à  lui  faite  des  biens  des  Célestins  de  cette  ville.  Les  menues 
et  vertes  dîmes  et  celles  des  vins  sont  en  entier  au  curé  de  Thorigny  » 
(voir  CAthiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  41(;,  et  iiifra,  notice  de  Thorigny). 


Ventes  par  le  District 

///.  mai  1191. 

771.  —  25  arpents  de  terre,  aux  linages  de  La  Poslolle  et  \'oi- 
sines,  alîermés  à  Edme  (^oniland  et  Jean  Périer,  moyennant 
45  bichets  de  seigle,  provenant  du  Chapitre  de  Sens,  estimés 
LOOO".  —  Sonmission :  du2  avri!  1791,par  Nie.  Carré. charbonnier, 
au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs:  Jacq.  Baillot,})oulanger.  Ant. 
Layné,  perruquier,  J.  Doré,  ci-devant  élu,  à  Sens.  -  Adj.  L825*  à 
Paul  Lesourd.  Louis  Damien,  laboureurs,  à  La  Postolle  ;  Nicolas 
Carré,  charbonnier,  audit  lieu  ;  Edme-Nicolas  Charlot,  labou- 
reur, aux  Hautes-I^ergeries  (paroisse  de  Voisines),  chacun  pour 
un  quart. 

()  septembre  lliK]. 

772.  —  33  arpents  de  terre,  alTermés  60^  à  Paul  Lesourd  et 
autres,  provenant  de  la  Farrique  de  La  Postolle,  mis  à  prix 
LOOO".  —  Soumission  :  du  8  juillet  1793,  par  Martin,  officier  mu- 
nicipal de  La  Postolle,  à  LOOO".  —  Enchérisseurs:  Jacques  Haillot, 
boulanger,  à  Sens;  Bêche,  de  Saint-\'alérien  ;  Jacques  RenouU, 
de  Cerisiers.  —  Adj.  2.700^  à  Jean  Hrouet,  marchand  de  l)ois,  à 
Sens. 

Paii'inents  :  Mi^^  le  -li)  fiimairc  an  II.  —  i.'t't'>"  h'  -1\  praiiia]  an  III. 

26'  frinudre  un  IL 

773.  —  <S7  arpents  22  perches  de  terre,  dont  la  majeure  i)arlie 
en  friches,  provenant  des  Ur.sulines  de  Sens,  alTermés  45'  à  Pierre 
Thorailler,  estimés  L500".  —  Enchérisseurs:  Jacq.  Renoult,  de 
Cerisiers;  P'iacre  Legrand,  de  La  Postolle;  Jac(j.  Baillot,  bou- 
langer, à  Sens.  —  Adj.  9.050  *  à  Jean  Broiet,  marchand  de  bois, 
à  Sens. 

i'aiciin'iit.s  :  l.{)8(j'-  le -Jli  riiiiiaiic.  an  11.  —  l.iiS'.l  |c  ■_>  iiicssiilm  ,in  III.  7.(il-()* 
le  1"  frimaire  an  IV. 
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"21)  inessiilor  an  II. 

774.  —  Les  bâtiments  de  la  ferme  de  La  Postolle  et  ses  dépen- 
dances, dune  contenance  de  3  ((uartiers.  avec  43  arpents  87  per- 
ches de  terre,  50  perches  de  pré,  au  linage  de  La  Postolle.  et 
3  arpents  de  terre  au  finage  de  Voisines,  en  50  pièces,  provenant 
de  Louis-Gal)riel  Planklf.i.  émigré,  estimés  425"  de  revenu,  et  en 
principal  8.500".  —  Souinission  :  du  28  ventôse  an  II,  pour  la 
totalité  de  la  ferme,  par  Louis-Edme  Moret,  manouvrier,  à  La 
Postolle.  à  20.000^.  —  Enchérisseurs  :  Savinien  Houdrot,  officier 
de  santé.  Jean  Brouet,  marchand  de  bois,  ?2tienne  Poitevin,  pro- 
priétaire, Joseph  Dufour,  propriétaire,  à  Sens;  Paul  Lesourd^ 
propriétaire  d'un  con front,  cultivateur,  à  La  Postolle.  —  Adj. 
13.700",  après  7  feux,  à  Pierre  Dumondé,  mégissier,  à  Sens,  tant 
pour  lui  que  pour  Joseph  Dui-olh.  Joseph  Peruin  le  jeune,  et 
Pierre-Théodore  Sauvé,  propriétaires,  à  Sens,  chacun  pour  un 
quart. 

I.a  ferme  de  La  Postolle,  dont  dépendaient  196  arpents  68  per- 
ches de  terre,  et  2  arpents  et  demi  de  pré  d  i,  lieux:  dits  les  (Jie- 
mins  des  Bergeries,  les  Haies  du  Clos,  la  Rouillonnerie,  la  Vallée 
Renard,  la  Vallée  Forgeât,  le  Moulin  ou  Pie  Blanc,  les  Petites 
.Mottes,  le  Lot  Pourri,  Cormier  ou  Beau  Charme,  Champignolle^ 
Vaubier,  Larré  ou  La  Champagne,  le  Tremier,  la  Queue  Vezot^ 
L'Homme  Mort,  Malet,  la  Roye  Creuse,  Lancy,  le  Fraisnier, 
était  tenue  par  François  Charpentier,  «  connne  ayant  épousé  la 
veuve  Pierre  Thorailler  »,  suivant  bail  passé  audit  feu  Thorailler 
le  13  octobre  1786,  moyennant  20  bichets  de  seigle,  une  journée 
de  charroi,  2  chapons  et  600^  par  an.  Elle  fut  divisée  en  18  lots 
(n'"  774-79L.    Le    montant    des   adjudications  s'éleva  à  36.675~. 

775.  —  9  arpents  75  perches  de  terre,  en  14  pièces,  dépendant 
de  la  ferme  de  La  Postolle,  provenant  de  l'émigré  Planei.li,  esti- 
més 32^  10  s.  de  revenu,  et  en  principal  650^^.  —  Enchérisseurs  : 
Nicolas  Meignen.  manouvrier.  Paul  Lesourd.  propriétaire  d'un 
confront,  Louis  Martin,  cultivateurs,  à  La  Postolle.  —  Adj.  1.400", 
après  8  feux,  à  Nicolas  Carré,  charbonnier,  à  La  Postolle. 

776.  —  9  arpents  de  terre,  en  10  pièces,  dépendant  de  la  ferme 
de  La  Postolle  et  provenant  de  l'émigré  Planelfi,  estimés  35"  de 


(Il  Le  total  des  loLs,  tels  (|uils  sont  détaillés  en  l'alfiche  de  vente,  ne  s'élève  qu'à 
19i  arpents  iO  perches  do  terre  —  dont  186  ar|)ents  SS  perches  au  finapre  de  Li  Pos- 
tolle. et  7  arpents  87  perches  au  finajre  de  Voisines,  —  et  -2  arpents  de  pré  au  linage 
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revenu  et  en  principal  700"".  —  Enchérisseurs  :  Paul  Lesourd, 
propriétaire  d'un  confront,  Pierre  Jubert,  Louis  Martin,  cultiva- 
teurs, à  La  PostoUe;  Pierre  Dumondé,  mégissier,  à  Sens.  Adj. 
Lât)0  \  après  6  feux,  à  Nicolas  MKioNi:N,manouvrier,  à  La  Postolle. 

777.  —  9  arpents  37  perches  de  terre,  en  12  pièces,  dépendant 
de  la  ferme  de  La  Postolle  et  provenant  de  l'émigré  Planklli, 
estimés  700^.  —  Knchérisseurs  :  Pierre  Dumondé,  mégissier,  à 
Sens  ;  Paul  Lesourd,  propriétaire  d'un  confront,  cultivateur,  à  La 
Postolle.  —  Adj.  L425',  après  7  feux,  à  Nicolas  Meignen,  manou- 
vrier  à  La  Postolle,  pour  le  compte  d'Edme  Mkignkn  (1),  Edme 
LiiGUANi)  et  Pierre  Odon,  manouvriers,  à  La  Postolle,  chacun 
pour  un  tiers. 

778.  8  arpents  62  perches  de  terre,  en  11  pièces,  dépendant 
de  la  ferme  de  La  Postolle,  et  provenant  de  l'émigré  Planelli, 
estimés  700*.  —  Adj.  1.500''  à  Jean-Baptiste  (^olas,  tonnelier,  à 
Sens,  après  une  seule  enchère  dudit  Colas. 

779.  8  arpents  80  perches  de  terrre,  en  11  pièces,  dépendant 
de  la  ferme  de  La  Postolle,  et  provenant  de  l'émigré  Planelli, 
estimés  36"  ô  s.  de  revenu,  et  en  principal  720^.  —  lùichérisseurs  : 
Paul  Lesourd,  propriétaire  dun  confront,  Pierre  Jubert,  cultiva- 
teur, Nicolas  Meignen,  manouvrier,  à  La  Postolle.  —  Adj.  1.200", 
après  4  feux,  à  Louis  Damien,  cultivateur,  à  La  Postolle. 

780.  6  arpents  75  perches  de  terre,  en  6  pièces,  au  fmage  de  La 
Postolle,  et  2  arpents  50  perches  de  terre,  au  linage  de  Voisines, 
lieu  dit  Champcourt,  dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle,  et 
provenant  de  l'émigré  Planelll  estimés  36**  5  s.  de  revenu,  et  en 
principal  725~.  Enclièrisseiirs  :  Paul  Lesourd,  propriétaire  d'un 
confront,  cultivateur,  à  La  Postolle  ;  Pierre  Dumondé,  mégissier, 
à  Sens.  Adj.  1.125*,  après  6  feux,  à  Pierre  Juheht,  cultivateur, 
maire  de  La  Postolle,  tant  pour  lui  que  pour  Louis  Mautin  et 
Jean-Laurent  l^'oix,  cultivateurs  audit  lieu,  chacun  pour  un  tiers. 

781.  —  7  arpents  37  perches  de  terre,  en  9  pièces,  au  linage  de 
La  Postolle,  et  150  perches  de  terre  au  finage  de  Voisines,  lieu  dit 


(1)  l/iiiie  tlf's  |)ièces  (If  ce  lot.  coiileiKiiil  -'i  ((u.iriicr.s,  csl   sitiu-e  an  lieu  dil   -  Dci- 
n("'re  chez  Edme  Meijrnen  ». 
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Champcourt,  dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle,  el  provenant 
de  l'émigré  Planki.li,  estimés  35"  de  revenu,  et  en  principal  700". 

—  Enchérisseurs  :  Jean-Baptiste  Colas,  tonnelier,  à  Sens;  Paul 
Lesourd,  cultivateur,  à  La  Postolle,  propriétaire  d'un  confront. 

—  AdJ.  1.025*,  après  7  feux,  à  Pierre  Dumondk.  mégissier,  à  Sens, 
tant  pour  lui  que  pour  Jose|)h  Dufouh,  .Joseph  Pkiuun  le  jeune 
et  Pierre-Théodore  Sauvk,  de  Sens,  chacun  pour  un  (juart. 

782.  —  9  arpents  (iS  perches  de  terre,  dépendant  de  la  feime 
de  La  Postolle,  et  provenant  de  l'émigré  Planklli,  estimés 
37"  10  s.  de  revenu,  et  en  principal  750''.  —  Enchérisseurs  :  Paul 
Lesourd,  cultivateur,  à  La  Postolle,  propriétaire  d'un  confront.  — 
Adj.  1.025*,  après  8  feux,  à  Pierre  Dumondé,  mégissier,  à  Sens^ 
tant  pour  lui  que  pour  Joseph  Dl:fouh,  Joseph  Pkrri.n  le  jeune 
et  Pierre-Thcodore  Sauvk,  de  Sens,  chacun  pour  un  quart. 

783.  —  8  arpents  92  perches  de  terre,  au  finage  de  La  Postolle, 
et  1  quartier  de  pré,  au  finage  de  Thorigny,  lieu  dit  La  Fontaine, 
dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle,  et  provenant  de  l'émigré 
Plaxelli,  estimés  38*  de  revenu,  et  en  principal  760*.  —  Enché- 
risseurs :  Pierre  Dumondé,  mégissier,  à  Sens;  Louis  Damien, 
cultivateur,  à  La  Postolle,  propriétaire  d'un  confront.  —  Adj. 
1.100*,  après  5  feux,  à  Paul  Lesouhd,  cultivateur,  à  La  Postolle, 
propriétaire  d'un  confront. 

784.  8  arpents  87  perches  de  terre,  au  finage  de  La  Postolle, 
et  un  quartier  de  pré,  au  finage  de  Thorigny,  lieu  dit  La  Fontaine, 
dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle,  et  provenant  de  l'émigré 
Planelli,  estimés  760*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Brouet,  marchand 
de  bois,  propriétaire  d'un  confront;  J.-Bapt.  Colas,  tonnelier,  à 
Sens;  Paul  Lesourd,  cultivateur,  à  La  Postolle.  —  Adj.  1.300+", 
après  8  feux,  à  Pierre  Dumondé,  mégissier,  à  Sens,  tant  pour  lui 
que  pour  Joseph  Dufoub,  Joseph  Perhin  le  jeune  et  Pierre- 
Théodore  Sauvé,  de  Sens,  chacun  pour  un  quart. 

785.  —  8  arpents  18  perches  de  terre,  au  finage  de  La  Postolle, 
50  perches  de  terre  au  finage  de  Voisines,  et  1  quartier  de  pré  au 
finage  de  Thorigny,  lieu  dit  La  Fontaine,  dépendant  de  la  ferme 
de  La  Postolle,  et  provenant  de  l'émigré  Planelli,  estimés  760*. 

—  Enchérisseura  :  Pierre  Dumondé,  mégissier,  J.-Bapt.  Colas,  ton- 
nelier, à  Sens.  —  Adj.  1.300",  après  6  feux,  à  Louis  Damien,  culti- 
vateur, à  La  Postolle. 
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786.  —  8  arpents  et  demi  de  terre,  nu  (inage  de  La  Postolle, 
37  perches  de  terre,  au  finage  de  \'oisines,  lieu  dit  Champcourt^ 
et  1  quartier  de  pré,  au  finage  de  Thorigny,  lieu  dit  La  Fontaine, 
dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle,  et  i)rovenant  de  l'émigré 
Planklm,  estimés  37  lU  s.  de  revenu,  et  en  principal  750^^  — 
Enchérisseurs  :  Paul  Lesourd,  propriétaire  d'un  confront,  Nicolas 
(>arré,  cultivateur,  à  La  Postolle,  François  Charpentier,  fermier 
de  la  ferme  de  La  Postolle.  —  Adj.  1.21ïy\  ai)rès  5  feux,  à  Pierre 
Dumondé,  mégissier,  à  Sens,  tant  pour  lui  que  pour  Joseph 
DuFOi'R,  Joseph  Pkurix  le  jeune  et  Pierre-Théodore  Sauvé,  de 
Sens,  chacun  pour  un  (juart. 

787.  —  7  arpents  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  La  Po.stolle, 
et  proveniînt  de  l'émigré  Peanei.li.  estimés  35*  de  revenu,  et  en 
l)rincipai  700'^.  —  r^nchcrisseiirs  :  François  Charpentier,  fermier 
de  la  ferme  de  La  Postolle,  Nicolas  Meignen,  manouvrier,  à  La 
Postolle  ;  Pierre  Dumondé.  mégissier,  à  Sens.  —  Adj.  L400*,  après 
7  feux,  à  Jean-Baptiste  Coi.as.  tonnelier,  à  Sens. 

788.  —  8' arpents  et  demi  de  terre,  au  finage  de  La  Postolle,. 
et  33  perches  de  pré,  au  finage  de  Thorigny,  lieu  dit  les  Marais, 
dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle,  et  provenant  de  l'émigré 
Planelli,  estimés  37"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  750*.  — 
Enchérisseurs  :  Paiû  Lesourd,  François  Chapentier,  cultivateurs, 
Nicolas  Meignen.  manouvrier,  à  I^a  Postolle.  —  Adj.  L500*,  après 
7  feux,  à  I^ierre  Dumondé,  mégissier,  à  Sens,  tant  pour  lui  que 
pour  Joseph  Dufour,  Joseph  Pekhin  le  jeune,  Pierre-Théodore 
Sauvé,  de  Sens,  chacun  pour  un  (piart. 

789.  —  6  arpents  (52  perche-s  de  terre  et  150  [)erches  de  la 
remise  de  la  Belle-Epine,  dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle  et 
provenant  de  l'émigré  Planelli,  estimés  40^  de  revenu  et  en 
principal  800*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Brouet,  marchand  de  hois, 
à  Sens,  i)ropriétaire  d'un  confront;  Paul  Lesourd,  cultivateur; 
Nicolas  Meignen,  manouvrier,  à  La  Postolle.  —  .-l(//.  1.800",  après 
0  feux,  à  i^ierre  Dumondé,  mégissier,  à  Sens,  tant  pour  lui  que 
pour  Josaph  Dui-ouu,  Joseph  Peuiun  le  jeune,  et  Pierre-Théo- 
dore Sauvé,  de  Sens,  chacun  pour  un  (piart. 

790.  7  arpents  de  terre.  150  perches  formant  la  seconde, 
moitié  de  la  remise  de  la  Belle-Epine,  au  linage  de  La  Postolle, 
et  34  perches  de  i)ré,  au  linage  de  Thorigny,  lieu  dit  les  Marais, 
dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle  et  provenant  de  lémigré 
Planelli,  estimés  35"  de  revenu  et  en  jjrincipal  700".       Enché^ 
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risneiirs  :  Jean-Bajit.  Colas,  lonnelier,  à  Sc^ns  ;  Paul  Lesourd, 
François  Charpenlier,  fermiers  desdites  terres,  cultivateurs,  à  La 
Postolle.  —  Adj.  1.600*,  après  7  feux,  à  Pierre  Dumondk,  tant  pour 
lui  (jue  i)our  Jo.seph  DuFori'.,  Joseph  Pi:uui\  le  jeune,  et  Pierre- 
Théodore  Saivk.  de  Sens,  chacun  [)our  un  (juait. 

791.  —  7  ai-penls  68  i)erches  de  terre,  au  finage  de  La  Postolle, 
et  33  perches  de  pié,  au  linage  de  Thorigny,  lieu  dit  les  Marais, 
dépendant  de  la  ferme  de  La  Postolle,  et  provenant  de  l'émigré 
PLANia.Li,  estimés  700^.  —  lùichérisseiirs  :  les  mêmes  cju'à  l'article 
précédent.  —  Adj.  1.500^^  après  8  feux,  à  Pierre  Dumondk,  mégis- 
sier,  à  Sens,  tant  pour  lui  que  pour  Joseph  Durouii,  Joseph 
Peuuin  le  jeune,  et  Pierre-Théodore  Sauvé,  de  Sens,  chacun  pour 
un  quart. 


Restitutions 

Voir  iufra,  notice  de  Thorigny. 


LIXY 


Suf)erficie  :  l  .'20-2  heclarus.  —  ilesure  locale  :  perche  de  2U  pieds 


PROVENANCE 

TERRES 

(arpents) 

PRÉS 

(arpents> 

VIGNES 

(arpenlS) 

BOIS 

( arpents  ) 

Ursulines  de  Sens 

Abbaye  de  St-Jean 

Cure  de  Lixv 

120  50 

15     » 

1  25 

90  41 

» 

12     » 

» 

1     » 

» 
0  50 

0  25 

» 

» 

» 
» 

1          » 

Fabrique  de  Lixy 

Total 

227  16 

13     » 

0  75 

» 

Biens  de  2"^  origine 

1  25 

1     » 

» 

21     » 

Biens  de  1"  origine  :  101  liect.  0158. 
Biens  de  2''  origine  :  !)  hect.  8068. 
Biens  vendus:  111  hect.  4220. 


3S2  Vl-.NTKS 

(jiAMi'AHTs  FT  DUOiTs  sKKJXEURiAUX.  —  Les  (li'oits  scigneuriaiix^ 
consistant  en  •  chaniparts,  censives,  rentes  et  chasse  »  sont  indivis, 
en  vertu  d'un  contrat  d'association  de  1176  (  1 1.  entre  l'abbaye  de 
Saint-Jean  et  le  duc  d'Orléans,  aux  droits  du  Roi,  c[ui  se  les  partagent 
par  moitié.  La  moitié  alîérente  à  l'abbaye  était  amodiée,  avec  quelques, 
terres,  movennant  750^*  (voir  vente  n"  795). 


Ventes  par  le  District 

')  fcurier  1191. 

—  30  arpents  de  terre  pré,  vigne  et  enclos,  o  quartiers  de  pré, 
provenant  de  l'AimAYK  de  Saint-Jean  de  Sens,  et  les  champarts 
et  autres  droits  utiles  de  la  seigneurie  de  Lixy,  provenant  moitié 
de  ladite  Aiîiîaye  de  Saint-Jean  et  moitié  de  I'Apanage  du 
CI-DEVANT  DUCHÉ  DE  Nemours,  le  tout  affermé  à  la  veuve  Bou- 
langer, estimé  25.500'^.  —  SDiimission  :  du  28  août  1790,  pour  les 
terre  et  pré  et  la  totalité  des  droits  seigneuriaux  sur  Lixy,  par 
de  Moinville,  ex-seigneur   de  Brannay,  au  piix. d'estimation. 

«  l'iusieurs  personnes  ayant  demandé  que  les  biens  fussent 
enchéris  séparément,  nous  avons  arrêté  que  les  enchères  seraient 
d'abord  reçues  sur  la  totalité  et  que  le  dernier  enchérisseur  ne 
serait  adjudicataire  que  piovisoirement,  et  sauf  la  comparaison 
de  son  enchère  avec  les  enchères  partielles...  Un  second  feu 
ayant  été  allumé  et  s'étant  éteint  sans  que,  pendant  sa  durée,  il 
ait  été  fait  aucune  enchère  partielle,  nous  avons,  du  consen- 
tement de  M.  le  Procureur-syndic,  déclaré  le  sieur  (.  heichedieu 
adjudicataire  provisoire,  sauf  la  comparaison  de  son  enchèi-e  de 
25.720'^  avec  les  enchères  partielles. 

Et,  à  l'instant,  lesdits  sieurs  Queudot  et  .ladrat,  commissaires, 
et  un  grand  nond)re  d'habitants  dudit  Lixy  présents,  ont  déclaré 
qu'ils  s'opposaient  à  la  vente  des  droits  de  champarts  et  autres 
droits  utiles  énoncés  audit  article,  jusqu'à  ce  qu'il  ait  été  justifié 
des  titres  établissant  la  propriété  desdits  droits;  que,  cette  justi- 
fication faite,  la  totalité  des  biens  se  trouverait  portée  à  une 
sonune  bien  plus  forte,  et  que  chacun  pourrait  avec  sûreté  se 
porter  enchérisseur,  soit  sur  la  totalité,  soit  sur  les  parties. 

Sur  quoi,  M.  le  Procureur-syndic  entendu,  nous  avons  sursis  à 
la  réception  des  enchères  partielles  et  à  celles  (pu  pounaient 
être  faites  de  nouveau  sur  la  totalité,  et  avons  fait  acte  de  la 
déclaration  présentement  faite  i)ar  ledit  sieur  (".herchedieu,  (ju'il 


(1)  Airli.  Vdiiiic.  Il    U}i). 
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entendait  qu'il  fût  présentement  procédé  à  la  réception  des 
enciiéres  partielles  qui  ont  été  demandées,  et  qu'à  défaut  d'y 
procéder  sur  le  champ,  il  se  legardait  comme  adjudicataire 
définitif,  et  requérait  indemnité  dans  le  cas  où  les  droits  ci-dessus 
ne  seraient  pas  dus.  Avons  pareillement  fait  acte  des  protesta- 
tions faites  par  M.  le  Procureur-syndic  contre  les  dires  et  préten- 
tions dudit  sieur  Cherchedieu,  et  ordonnons  qu'il  sera  sursis  à 
la  réception  des  enchères  partielles  jusqu'à  ce  qu'il  en  ait  été 
autrement  ordonné  »  'Arch.  Yonne,  Q  191,  p.  147).  Voir  infra, 
ventes  n<"  795  et  802. 

lin  1790,  les  habitants  de  Lixy  et  ceux  des  communes  voisines  de 
Brannay,  Fouchcres,  la  Belliole  et  Villeneuvc-la-Dondagre  s'étaient 
opposés,  par  la  force,  à  la  perception  des  champarts  (Arch.  Yonne,. 
L  886)  et  le  district  avait  été  dans  l'impossibilité  d'assurer  l'exécution 
de  la  loi.  En  1791,  le  7  août,  le  maire  déclarait  à  l'Administration  que^ 
«  dans  l'intention  d'assurer,  autant  qu'il  était  en  son  pouvoir,  la 
perception  du  droit  de  champart  dû  sur  différents  héritages  situés 
dans  son  teiritoire,  lui,  maire,  était  venu  à  bout,  par  ses  remon- 
trances et  par  la  voie  de  la  persuasion,  d'amener  différents  parti- 
culiers à  faire  la  prestation  du  champart,  et  notamment  Charles 
Queudot,  le  nommé  Ramond,  Pierre  Sennevé  et  plusieurs  autres, 
dont  l'exemple  n'aurait  pas  manqué  d'être  imité  par  la  généralité 
des  débiteurs,  de  la  part  desquels  aucun  refus  n'a  été  manifesté  ; 
que,  voulant  profiter  de  cette  heureuse  disposition,  il  s'était,  dès  le 
lundi,  1'  '  de  ce  mois,  transporté  chez  la  veuve  Boulanger,  fermière 
du  droit  de  champart,  pour  l'inviter  à  envoyer  aussitôt  sur  les 
champs  des  redevables,  et  notamment  desdits  Queudot,  Ramond  et 
Sennevé,  pour  lever  le  droit,  et  que  ses  champarteurs  n'éprouveraient 
aucunes  diflicultés,  menaces  ni  violences,  de  la  part  de  qui  que  ce 
fût,  offrant  d'accompagner  Icsdits  champarteurs  et  de  veibaliser 
lui-même  contre  les  refusants,  s'il  s'en  trouvait  ;  que,  malgré  cette 
invitation  et  toutes  les  assurances  qu'il  ofïrait  pour  la  sûreté  des 
champarteurs,  la  veuve  Boulanger  et  son  fils  refusèrent  absolument 
d'aller  percevoir,  alléguant  contre  toute  raison  des  craintes  d'injures 
et  de  mauvais  traitements.  A  quoi  leur  ayant  demandé  de  venir 
au  moins  percevoir  sur  les  champs  des  trois  particuliers  sus- 
dénommés,  ils  s'y  sont  également  refusés  ».(Arch.  Yonne,  L  887,  fol.  179). 

,)  mai  1792. 

792.  —  1  quartier  de  vigne,  provenant  de  la  Cure  de  Lixy, 
exploité  parle  curé,  estimé  150*.  —  Sonmisaion  :  du  5  mars  1792, 
par  Claude  Garenne,  laboureur,  à  Fossoy,  paroisse  de  Lixy,  au 
prix  d'estimation.  —  Enchérisseur  :  Pierre  Nezondet,  tuilier, 
à  Brannay.  —  Adj.  320'^  à  Philippe  J.\drat,  laboureur,  à  Lixy. 

l'aieraeiits  :  (il+t  ]e  4  juin  i79-2.  — .')U"  le  "2  pinirinl  an  11,  —  -248^  le  17  mes.si(lor  an  III. 
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7?  jdniHcr  179."). 

793.  —  La  lei-me  de  Fontenelle.  avec  120  arpents  50  cordes  de 
terre,  pré  et  l)ois,  alTermée  à  Martin  Saussier,  moyennant  138*  et 
2  paires  de  poulets,  provenant  des  UnsuLiNES  de  Sens,  estimée 
2.Ô00  \  —  Sonniission  :  du  24  décembre  1790,  par  Martin  Saussier, 
fermier  de  ladite  ferme,  au  i)rix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  : 
Jacijucs  lîaillot,  boulanger;  Guillemard,  libraire,  à  Sens;  Michel 
Collet,  laboureur,  à  Saint-Sérotin;  Louis  Queudot,  marchand, 
à  Vallery.  —  Adj.  15.000^  à  Louis-^'incent  Destrot,  entrepreneur, 
à  Sens.  "  O.s.siojz  ;  du  10  août  1793,  par  acte  devant  Théngird, 
notaire  à  Sens,  à  André-Arnould  Acloqlh,  demeurant  à  Sens. 

l'aiiMiK'iits  :  15.444^  le  17  amlt  1793.  par  Acliujue. 

794.  —  7  quartiers  et  demi  de  terre,  en  3  pièces,  alîermés  6" 
à  ,1.  Gourlin,  meunier,  à  Fontenelle,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Lixv,  mis  à  i)rix  100^.  —  Soumission:  du  9  décembie  1791,  par 
Etienne  Navarre,  laboureur,  à  \'illethierry,  au  prix  d'estimation. 
—  Enchérisseurs  :  Louis  Queudot,  marchand,  à  Vallery;  Jacques 
Percheron,  lai)oureur,  à  Lixy.  —  Adj.  lôO^  à  Edme  Buisson, 
maréclial  à  Villethierry. 

l^aiomeuts  :  18-2"  le  17  iiliiviosc  an  11.  —  80"'  le  8  iiliiviôse  an  III.  —  575*  le  17  fri- 
maire anlV. 

26"  friir.dirc  on  II. 

'—  15  arpents  de  terre,  11  arpents  70  perches  de  pré,  un  clos 
d'un  demi-arpent,  demi-arpent  de  vigne  et  l'ancienne  grange 
champartresse,  provenant  par  indivis  de  rAHH.vvE  de  S.vlnt-Jean- 
lès-Sens  et  de  rAPAXAGE  du  duché  de  Nemours,  le  tout  affermé  à 
la  veuve  lioulanger,  de  Lixy,  et  estimé  10.000''. 

Vente  suspendue  jusqu'à  vérification  des  assertions  du 
C.  Cherchedieu,  qui  prétend  que  les  ot)jets  ci-dessus  lui  ont  été 
déjà  vendus.  Remis  en  vente  le  11  fructidor  an  III.  Voir  n"  795  et 
supra,  p.  'AH'l. 

11  fructidor  an  III. 

795.  —  12  arpents  de  pré  et  15  arpents  de  terre,  jjrovenant  de 
I'Arrave  de  SAiNr-.lEAN-uÈs-SENS,  affermés  750'',  avec  la  moitié 
des  droits  seigneuriaux  supprimés,  à  la  veuve  Boulanger  (voir 
.s7//jr«,  p.  382),  estimés  66.000^.  Lnchéris.seurs  :  Fr.-Bon.  Tronc, 
proi)riétaire;  Regley  lils,  ex-secrétaire  du  district;  Perrin,  mar- 
chand, à  Sens;  I^'r.-Adrien   Pierre,  négociant,   à   Paris.  —  Adj. 
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291.000'^  à  Claude-(>harle.s  Liiommk,  propriétaire,  à  Sens.       Remis 
en  vente  le  29  frimaire  an  V,  pour  faute  de  paiement  (voir  n"  802). 

l'ar  bail  du  20  novembre  1784,  devant  Longuet,  notaire  à 
Brannay,  J.-Ii.  Vaillant,  procureur  de  l'abbaye  de  SaintJean-lès- 
Sens,  affermait  à  la  veuve  Boulanger  «  la  moitié  de  la  ferme  et 
seigneurie  de  Lixy,  l'autre  moitié  appartenant  au  duc  d'Orléans  », 
plus  15  arpents  de  terre  et  12  arpents  de  pré,  moyennant  750""  par 
an  /'Affirmations  de  baux  n"  109». 

W  fructidor  an  III. 

796.  —  Le  jardin  de  la  ci-devant  Curk  de  Lixy,  soumissionné 
îi  LOOO^.  —  Soumission  :  du  15  décembre  1792,  par  Claude 
Garenne,  cultivateur,  à  Lixy,  à  150^.  —  Enchérisseurs:  Et.  Poi- 
tevin, propriétaire;  Querelle,  coutelier,  à  Sens;  Claude  Garenne, 
cultivateur,  h  Lixy.  -  Adj.  18.500*  à  Etienne  Simon,  aubergiste, 
à  Sens. 

797.  —  I^a  chapelle  de  Sainte-Anne,  soumissionnée  à  600".  — 
Enchérisseurs  :  Claude  Garenne,  cultivateur,  à  Lixy  ;  Cl.-Ch. 
Lhomme,  propriétaire;  Joseph  Beraudon,  marchand,  à  Sens; 
Jacq.-Germain  Bagard,  notaire,  à  Montacher.  —  Adj.  10.000*  à 
Etienne  Si.mox,  aubergiste,  à  Sens. 

Paiements  :  "200^  le  23  vemlémiaire,  —  200+*  le  -27  brnniaiie,  —  6.100+*^  le  19  frimaire 
—  3.500'"  le  5  pluviôse  an  IV. 


798.  —  L'ancien  cimetière,  d'une  contenance  de  2  arpents 
et  demi,  planté  en  bois  broussailles,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Lixy,  estimé  750*.  —  Enchérisseurs  :  Cl.-Ch.  Lhomme,  proprié- 
taire, à  Sens;  Chauvet,  terrassier,  à  Saint- Valérien  ;  Gâteau; 
Queudot,  cultivateur,  à  Lixy.  —  Adj.  19.700*  à  Etienne  Simon, 
aubergiste,  à  Sens. 

Paiements:  500"^  le  17  brumaire.  —  19.201^  le  5  pluviôse  an  W. 

799.  —  50  carreaux  de  vigne,  provenant  de  I'Abbaye  ue  Saint- 
Jean-lès-Sens,  estimés  600*.  —  Soumission  :  du  13  décembre  1790, 
par  Pierre  Roger,  vigneron,  à  Lixy,  à  90*.  —  Enchérisseurs  : 
Cl.-Ch.  Lhomme,  propriétaire;  Louis  Querelle,  coutelier,  à  Sens; 
Gâteau.  —  Adj.  7.100*  à  Edme  Letteron,  cultivateur,  à  Lixy. 

Paiements:  200+*  le  '■li  vendémiaire,  —  2.300^  le  -27  brumaire.  —  4. OUI»*"  le  (i  fri- 
maire an  IV. 
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1^^  jour  complémentaire  an  III. 

800.  1  arpent  de  pré,  récolté  en  l'an  II  par  Claude  Garenne,, 
et  en  l'an  III  par  Charles  Qiieudot,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Lixv.  estimé  3.750*. —  Enchérisseurs:  Claude-Charles  Lhomme, 
Etienne  Poitevin,  propriétaires,  à  Sens;  Louis  Mou,  noiaire, 
à  Michery.  —  Adj.  26.700*  à  Etienne  Simon,  aubergiste,  à  Sens. 

Paiemeuts:  -2.500+*  le  i9  brumaire,  —  24.204*  le  5  pluviôse  an  IV. 

801.  —  86  arpents  16  perches  de  terre,  de  même  provenance,^ 
afTermés  à  Pierre  Jadrat,  Hubert  Collet,  Claude  Cassier  et  autres, 
moyennant  141*  10  s.,  estimés  10.612+^  10  s.  —  Enchérisseurs  : 
Fr.-Adrien  Pierre,  négociant,  à  Paris;  Etienne  Simon,  aubergiste; 
Beraudon,  marchand,  à  Sens.  —  ^4(//.  210.000^  à  Fr.-Bonaventure 
TiiONC,  propriétaire,  à  Sens. 

Paiements  :  10.612+^  le  27  vendémiaire,  —  200.000^  le  3  veulô.se  au  IV,  en  deux 
rescriplirais  de  la  Trésorerie,  datées  du  G  phiviôse  et  5  nivôse  an  IV. 


Ventes  par  le  Département 

'21)  frimaire  an  V. 

802.  —  15  arpents  de  terre  et  11  arpents  70  perches  de  pré^ 
provenant  de  TAbbaye  de  Saint- Jean  de  Sens,  estimés 
22.785*8  s.— Vendu  22.785*  8  s.  à  Michel  Gabnieb,  cultivateur, 
à  la  ferme  des  Usages,  commune  de  Chaumont  (voir  n"  795). 

2Ô  niuose  an  V. 

—  5  quart ieis  de  terre  et  1  arpent  de  pré,  dépendant  de  la 
ferme  du  château  de  Saint-Sérotin,  et  21  arpents  de  bois  boulins, 
provenant  de  .leanne-Marguerite-Reine-Gilles  Moinville,  émigrée, 
vendus  avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises  à 
Hrannay  (voir  n"  12). 

17  ventôse  an  V. 

803.  Le  ci-devant  presbytère,  avec  3  quartiers  de  terre,  pro- 
venant de  la  Cube  de  Li.\y,  estimé  2.160*.  —  ^'endu  2.160**^ 
à  Eugène-Théodore  Delaj'oute,  j)ropriétaire,  à  \'illeneuve-la- 
Guyard. 

6*  thermidor  an  VII. 

804.  —  La  ci-devant  grange  cliampartresse,  tenant  à  la  place 
publique  et  à    la    maison   commune,   provenant    des  ci-devant 
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seigneurs  I'Ahhayi:  dk  Saint-.Ikan  el  le  duc  d'Omi.kans,  estimée 
800*.  —  Km-hérisseiir  :  Camelin.  —  Adj.  32.200  fr.  à  J.-Fr.  Cornu, 
piopiiélaire,  à  Auxene,  i)our  le  compte  de  Charles  Queudot, 
cultivateur,  à  Lixv. 


MAILLOT 


Supeificio  :  016  hectares.  —  Mesure  locale  :  porche  île  20  ])ie(ls 
l)i)ur  les  terres,  vignes  et  prés;  tle  ^"2  pieds  pour  les  bois 


provenancp: 

TERRES 

(arpents) 

PRÉS 

(arpents) 

VIGNES 

(arpents 

BOIS 

(arpents) 

Abbaye  de  St-Pierre-le-Vif . . . 
Abbaye  de  St-Paul 

165  29 
2     » 
mémoire 
4  12 

2  25 

» 
0  81 

» 

» 

0  80 

» 

238  81 

» 
» 

» 

Cure  de  Maillot 

Fabrique  de  Maillot 

Total 

Biens  de  2'  orii^ine 

171  41 

3  06 

0  80 

238  81 

22  28 

» 

2  50 

» 

Biens  communaux 

1  h.  82 

3     » 

et  1  h.  50 

» 

» 

Biens  de  1"'  origine  :  195  hect.  7219. 
Biens  de  2'^  origine  :  10  hect.  4522. 
Biens  communaux  :  4  hect.  2654. 
Biens  vendus  :  210  hect.  4395. 


DÎMES.  —  «  Les  grosses  dîmes  appartiennent  aux  religieux  de 
Saint-Pierre-le-Vif  et  les  menues  et  vertes  dîmes  au  curé:  toutes  se 
paient  à  la  16*^  »  {Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  74;  voir  supra,  p.  103). 

Par  bail  du  4  janvier  1783,  devant  Héaulme,  notaire  à  Sens,  les 
religieux  de  Saint-Pierre-le-Vif  aflermaient  pour  9  ans  à  Claude  et 
Kdme  Moreau,  vignerons  à  Maillot,  les  grosses  dîmes  de  grains  à 
percevoir  sur  toute  l'étendue  du  territoire  de  Maillot,  «  sous  la 
réserve  néanmoins   des  terres  que   les    bailleurs  font   valoir,  à   la 
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charge  do  payer  en  l'acquit  des  bailleurs  32  bichets  de  froment, 
32  bichets  de  seiffle,  '.V2  bichets  d'avoine,  mesure  de  Saint-Pierre, 
|au  curé  de  >hiillot|,  et  moy<'nnant  5t0'^  en  ari^ent.  50  livres  de  beurre 
i'ondu  et  un  pain  de  sucre  de  3  livres  »  fXflivinntions  de  baux,  n"  124,  et 
Arch.  Yonne,  H  205). 

Par  transaction  du  21  aviil  1770,  les  religieux  de  Saint-Pierre  aban- 
donnaient au  curé  la  dîme  de  chanvre,  en  échange  des  novales 
(Arch.  Yonne,  H  205). 

Les  religieux  exploitaient  eux-mêmes  la  dîme  de  vin  i  voir  .s//p/(/. 
p.  106). 


Ventes  par  le  Département 

9  février  119  î. 

805.  —  24  arpents  40  perches  de  terre,  alTermés  à  Edme  Mérat, 
moyennant  206*  en  arpent,  27  livres  de  beurre  fondu  et  3  paires 
de  poulets,  provenant  de  I'Abbayk  de  Saint-Pieuhe-le-Vif,  esti- 
més 3.666*.  —  Enchérisseurs  :  L.-(i.  Sajon,  perruquier;  P.-S.  Heur- 
tault,  prêtre,  Pierre  Clierchedieu,  bourgeois,  à  Sens.  —  .4rf/.  5.400* 
à  Jacques  Baillot,  boulanger,  à  Sens. 

~)  mars  1191. 

806.  --  La  métairie  de  Maillot,  avec  70  arpents  de  terre  et 
l'ancien  moulin,  provenant  de  TAnBAVE  de  S.\int-Piei\he-le-Vie, 
estimée  10.898"".  —  Enchérisseurs:  Jean-Louis  Magin,  commissaire 
de  la  navigation  ;  Jacques  Baillot,  boulanger,  Et.  Chaussefoin, 
bourgeois,  Jossey,  officier  municipal,  à  Sens;  Georges-Simon 
Richard  (ils,  directeur  de  la  manufacture  de  coton,  à  Sens.  -  Adj. 
26.000*  à  Louis-Georges  Sajon,  perruquier,  à  Sens.  ~  Cession naire: 
Perrin  l'aîné,  marchand,  à  Sens,  par  acte  du  31  décembre  1791, 
reçu  Thénard,  notaire  à  Sens. 

Par  bail  du  6  février  1788,  devant  Héaulme,  notaire  à  Sens,  les 
religieux  de  Saint-Pierre  affermaient  ladite  métairie  à  Jean-Mar- 
tin Poj'au,  laboureur,  à  Villiers-Bonneux,  moyennant  300*  en 
argent,  300  bichets  d'avoine,  60  livres  de  beurre  frais,  50  bottes 
de  paille,  4  paires  de  chapons  et  0  paires  de  canards.  Par  une 
contre-lettre,  le  fermier  s'ol)ligeait  à  payer  100*  en  sus  du  prix  du 
bail  et  à  faire  12  charrois  par  an  (Af/iriiKitions  de  baux,  n"  73). 

.">  (u^ril  1791. 

807.  —  2  arpents  de  terre,  alTermés  à  Jean  Regnard,  moyen- 
nant 11  bichets  d'avoine,  provenant  de  TAmmayI':  de  Saint-Paul- 
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lks-Skns,  estimés  200^.  —  Soumissions  :  du  29  décembre  1790,  par 
les  mêmes  qu'à  l'article  suivant,  au  prix  d'estimation.  —  Enché- 
risseur :  Jean  Baudoin,  laboureur,  aux  lîoutours,  paroisse  Saint- 
Savinien  de  Sens.  —  Adj.  ôlO'  à  Jean  Doi^É,  ci-devant  élu  en 
l'élection  de  Sens. 

S  avril  1791. 

808.  —  20  arpents  1  quartier  de  terre,  en  13  pièces,  affermés 
à  Jean  Picon,  moyennant  172  en  argent,  10  livres  de  l)eurre  et 
une  paire  de  poulets,  provenant  de  I'Abbaye  de  Saint- I^ierre-le- 
ViF,  estimés  3.000".  —  Soumissions  :  du  29  décembre  1790,  par 
Jean  Baudoin,  laboureur,  à  Sens,  et  Simon  Chicouard,  charron, 
à  Maillot,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Antoine 
Lesourd,  maire  de  Maillot;  Jacques  Baillot,  boulanger;  Jean- 
Bai)tiste  Montillot,  maréchal;  Pierre  Ménissier,  marchand  de 
grains;  Tiburce  Clément,  meunier,  à  Sens.  —  Adj.  7.825""  à  Jean 
Baudoin,  laboureur,  aux  Boutours,  paroisse  de  Saint-Savinien- 
lès-Sens. 

9  avril  1791. 

809.  —  20  arpents  15  cordes  de  terre,  et  2  arpents  1  quartier 
de  pré,  alTermés  à  Jean-Claude  Vaudoux,  provenant  de  I'Abbaye 
DE  Saint-Pierre-le-Vif,  estimés  2.100*".  —  Enchérisseurs  :  Laurent 
Déon,  boucher;  Pierre  Layné,  étapier;  Edme  Cornisset,  marchand 
tanneur,  à  Sens.  —  Adj.  8.500^  à  Tiburce  Clément,  meunier, 
à  Sens,  et  Jean  Vaudoux,  laboureur,  à  Maillot,  chacun  pour 
moitié. 

Umai  1791. 

810.  —  12  arpents  de  terre,  affermés  à  Etienne  Garnier,  moyen- 
nant 102"  en  argent  et  7  livres  de  beurre  fondu,  provenant  de 
I'Abbaye  de  Saint-Pierre-le-Vif,  estimés  1.775*.  —  Soumission  : 
du  10  mars  1791,  par  Edme  Cornisset,  tanneur,  officier  municipal 
de  Sens,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Dominique- 
Nicolas  Roze,  greffier  de  la  maîtrise  des  eaux  et  forêts,  à  Sens.  — 
Adj.  4.525"  à  Jean  Moreau,  vigneron,  à  Maillot,  pour  deux 
sixièmes  ;  Jean  Baudoin,  laboureur,  aux  Boutours,  pour  trois 
sixièmes  ;  Antoine  Sourd,  manouvrier,  à  Maillot,  pour  un 
sixième. 

811.  —  18  arpents  1  quartier  de  terre,  affermés  à  Nicolas 
Berlin,  moyennant  145^  en  argent,  3  livres  de  beurre  fondu  et 
une  paire  de  poulets,  provenant  de  I'Abbaye  de  Saint-Pierre-le- 
Vif,  estimés  2.490*.  —  Soumission:  du  10  mars  1791.  par  Edme 
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Cornisset,  au  prix  (restimation.  —  Enchérisseurs  :  l)omini(iue- 
Nicolas  Roze,  greffier  de  la  maîtrise  des  eaux  et  forêts;  Blacciue, 
receveur  des  consignations;  Lemerle,  marchand,  à  Sens.  —  Adj. 
6.425"  à  Jean-Tiburce  Clément,  meunier,  à  Sens. 

12  octobre  1791. 

812.  —  12  carreaux  de  jardin,  «  proche  le  Pilori,  où  était 
originairement  le  pressoir  banal  »,  affermés  à  Pierre  Charon, 
provenant  de  FAheave  de  Saint-Pierhe-le-Vif,  estimés  17^.  — 
Soumission:  du  23  septembre  1791,  par  Ange-François  P^poigny, 
chef  du  bureau  des  impositions  du  district,  au  prix  d'estimation. 

—  Enchérisseur  :  yieure,  greU\ei'  du  tribunal  du  district  de  Sens. 

—  Adj.  25"  à  Jean-Baptiste  Héhahd,  administrateur  du  district. 

813.  —  12  carreaux  de  jardin.  «  où  était  originairement  le  four 
banal  »,  provenant  de  I'Abbaye  de  Saint-Pierhe-le-Vu-,  estimés 
25^.  —  Enchérisseurs  :  le  même  que  ci-dessus.  —  Adj.  35^  à  Jean- 
Baptiste  Hérard. 

.)  mai  17 92. 

—  Terres  provenant  de  la  Cure  de  Maillot,  adjugées  avec 
d'autres  de  même  provenance,  sises  aux  fmages  de  Sens  et  de  Màlay- 
le-Roi  (voir  n»  1655). 

23  février  1793. 

8i4.  —  4  arpents  12  perches  de  terre,  affermés  30"  à  Pierre 
Gournault,  provenant  de  la  Fahrique  de  Maillot,  estimés  600^. 

—  Soumis.sion  :  du  29  novembre  1792,  par  Claude  Moreau,  au 
prix  d'estimation.  Enchérisseurs  :  Claude  Moreau,  Jean  Chi- 
couard,  vignerons,  à  Maillot.  —  Adj.  1.675^  à  Jean-Antoine  et 
Joseph  Mat.tix  frères,  courtilieis,  à  Sens. 

13  juin  1793. 

815.  —  80  cordes  de  vigne,  près  léglise,  lieu  dit  le  Paradis, 
provenant  de  la  Clre  de  Maillot,  estimées  200*^.  —  Soumission  : 
du  16  mai  1792,  par  Jean-Baptiste  Hérard,  vice-président  du 
district,  au  prix  d'estimation.  Enchéris.'ieurs  :  Hennequin,  curé 
de  Maillot;  Nicolas  Sajon,  marchand,  cà  Sens.  —  Adj.  840''  à  Jean- 
Joseph  Protat,  tanneur,  à  Sens. 

a  nentôse  on  //. 

816. —  ôO  perches  de  vigne,  provenant  de  l'émigré  Christophe- 
Colomban  Uossel,  exploitées  par  lui-même,  estimées  200*.  — 
Soumission   :   du   17   mars   1793,  par   Antoine   Lesourd  et   Pierre 
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Albaiit,  vignerons,  à  Maillot,  au  i)rix  d'estimation.  —  Enchéris- 
seurs: Kdme  z\]baut,  Denis  Drouet,  vignerons,  à  Maillot;  Jean 
Brouet,  marchand  de  bois;  Jacques  Baillot,  boulanger;  Claude 
Martin,  marchand;  Paris,  tonnelier,  à  Sens. —  A c(/.  850^  à  Vital 
MoiUN,  entrepreneur  de  routes,  à  Sens. 

Les  vignes  de  cet  article  et  des  5  suivants  étaient  exploitées 
directement  par  Christophe-Colomban  Rossel. 

817.  —50  perches  de  vigne,  de  même  provenance,  estimées 
200^^  —  Enchérisseurs  :  Hélye  le  jeune,  notaire,  Jean  Brouet,  mar- 
chand de  bois,  Jacques  Baillot,  marchand,  à  Sens.  —  Adj.  1.750* 
à  Vital  MoKiN,  entrepreneur  de  routes,  à  Sens. 

818.  —  25  perches  de  vigne,  de  même  provenance,  estimées 
100^.  Enchérisseurs  :  Edme  Albaut,  Denis  Drouet,  vignerons, 
à  Maillot  ;  Jean  Brouet,  marchand  de  bois  ;  Jean  Lebrun,  vigneron, 
à  Sens.  —  Adj.  750"  à  Pierre-Roger  Hélye  le  jeune,  notaire, 
à  Sens. 

819.  —  50  perches  de  terre,  de  même  provenance,  estimées 
60".  —  Enchérisseurs  :  Denis  Drouet,  vigneron,  à  Maillot;  Pierre- 
Roger  Hélye,  notaire;  Jacques  Baillot,  marchand;  Jean  Brouet, 
marchand  de  bois,  à  Sens.  —  Adj.  1.275*  à  Edme  Albaut, 
vigneron,  à  Maillot. 

820.  —  25  perches  de  vigne,  de  même  provenance,  estimées 
120*.  —  Enchérisseurs:  Jean  Maréciial,  cultivateur,  à  Villeblevin  ; 
Vital  Morin,  entrepreneur  de  routes;  Jean  Brouet,  marchand  de 
bois,  à  Sens.  —  Adj.  900*  à  Denis  Drouet,  vigneron,  à  Maillot. 

821.  —  50  perches  de  vigne,  de  même  provenance,  estimées 
200*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Maillet,  vigneron,  à  Maillot;  Jean 
Paris,  tonnelier;  Jean  Brouet,  marchand  de  bois,  à  Sens.  —  Adj. 
660*  à  Jacques  Baillot,  marchand,  à  Sens, 

8  thermidor  an  II. 

822.  —  3  arpents  12  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Fosse 
Lordille  et  la  Vieille  Tournée,  provenant  de  Antoine-François 
JussY,  émigré,  estimés  37*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  750*.  — 
Enchéris.'ieurs  :  Beaugrand,  cordonnier,  à  Sens;  Pierre  Albaut, 
Antoine  Sourd,  Jean  Jacquemard,  cultivateur,  à  Maillot,  fermier 
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desdites  terres.  —  Adj.  2.150*  à  Claude-Charles  Lhomme,  proprié- 
taire, à  Sens,  pour  le  compte  de  Jean  Bissey,  chapelier,  à  Sens. 

Ce  lot  et  le  suivant  étaient  tenus  à  loyer,  suivant  bail  du 
31  décembre  1788,  par  Claude  Vaudoux  et  Jean  Jacqueniard,, 
moycnnanl  20  bichcts  de  méteil,4  bichets  de  froment  et  une  paire 
de  poulets  par  an. 

823.  —  3  arpents  et  demi  de  terre,  lieux  dits  la  Justice  et 
Paradis,  de  même  provenance,  estimés  75(1*.  —  Enchérisseurs  : 
Beaugrand,  cordonnier;  Cl.-Ch.  Lhomme,  propriétaire,  à  Sens  ;^ 
Jean  Jacquemard,  cultivateur,  à  Maillot,  fermier  desdites  terres. 
—  Adj.  2.470^^  à  Jean  Blssev,  chapelier,  à  Sens. 

!;?)  brumaire  an  III. 

824.  —  3  arpents  8  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Fosse  Lor- 
dille,  Chantecoq,  les  Grillons,  les  Pierrottes,  provenant  de  Chris- 
tophe-Colomban  Rossel,  émigré,  estimés  35"^  de  revenu  et  en 
principal  700*. —  Enchérisseur:  Antoine  Breuil,  de  Sens.—  Adj. 
810"^,  après  3  feux,  à  Jean-Baptiste  Sauvegrain,  boucher,  à  Sens^ 
pour  le  compte  de  Claude  Moreau  l'aîné  et  Jean  Jacquemard, 
fermier  desdites  terres,  cultivateurs,  à  Maillot,  chacun  pour 
moitié. 

Ce  lot  et  les  4  suivants  (n  ""  824  à  828),  formant  un  total  de 
15  arpents  66  perches,  étaient  tenus  à  loyer  par  Jean  Jacquemard,^ 
suivant  bail  du  1.3  février  1788,  moyennant  60  bichets  d'avoine 
par  an. 

825.  —  3  arpents  8  perches  de  terre,  lieux  dits  le  Crot  à  Gre- 
nouille, la  Fosse  Lordille,  les  Essarts,  de  même  provenance, 
estimés  37*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  750*.  —  Enchéris.^eurs  : 
Jean  Bissey,  chapelier;  Jean-Georges-Hugues  Germain,  épicier; 
Claude  Déon,  tanneur,  à  Sens.  —  Adj.  855*,  après  4  feux,  à  Jean- 
Baptiste  Sauvegrain,  boucher,  à  Sens,  jmur  le  compte  de  (Maude 
Moreau  l'ainé  et  Jean  Jacquemaud,  fermier  desdites  terres,  culti- 
vateurs, à  Maillot,  chacun  pour  moitié. 

826.  3  arpents  8  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  de 
même  j)rovenance,  estimés  35"  de  revenu  et  en  principal  700*.  — 
Enchérisseurs  :  Jean-Gieorges-Hugues  Germain,  épicier;  Jean 
Suard,  tailleur,  à  Sens.  —  Adj.  905"  à  Jean-Bai)tiste  Sauvegrain, 
boucher,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Claude  Moreau  aine  et  Jean 
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jACQUKMAni).    fermier    desdites    terres,    cultivateurs,    à    Maillot^ 
cliacun  pour  moitié. 

827.  —  3  arpents  15  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Nouzats,  la 
Fosse  Lordille  et  les  P3ssarts,  de  même  i)rovenance,  estimes. 
37'*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  750^.  —  Enchérisseurs  :  Jean 
Suard,  tailleur;  Jean-Georges-Hugues  Germain,  épicier,  à  Sens. 
—  Adj.  1.325  \  après  7  feux,  à  Jean  Bissey,  chai)elier,  à  Sens,  pour 
le  compte  de  Jean  Jacquemamd,  fermier  desdites  terres,  culti- 
vateur, à  Maillot. 

828.  —  3  arpents  27  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Trissottes, 
les  Nouzats,  la  Fosse  Lordille  et  Derrière  le  Château,  de  même 
provenance,  estimés  36^  5  s.  de  revenu  et  en  principal  725*.  — 
Enchérisseurs  :  Jean  Suard,  tailleur;  Jean  Bissey,  chapelier,, 
à  Sens.  —  Adj.  1.375*^,  après  7  feux,  à  Jean-Georges-Hugues 
Germain,  épicier,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Jean  Jacquemard,. 
fermier  desdites  terres,  cultivateur,  à  Maillot. 

1^^  jour  complémentaire  an  III. 

829.  —  75  perches  de  pré,  provenant  de  la  Cure  de  Maillot, 
estimés  750^.  —  Enchérisseurs:  Drouet,  de  Maillot;  Chicouard  ; 
Bourcier;  Etienne  Simon,  auhergiste,  à  Sens.  —  Adj.  9.500^ 
à  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens. 

.5  vendémiaire  an  IV. 

830.  —  3  arpents  de  pré,  en  une  pièce,  lieu  dit  les  Boutours„ 
provenant  de  la  Commune  de  Maillot,  estimés  4.500*.  -  A-nc/ié- 
risseurs  :  Baudet-Dularr\%  négociant;  Jean  Doré,  propriétaire; 
Nicolas  Blin,  ancien  tanneur,  à  Sens;  Lesourd,  de  Maillot.  —  Adj.. 
60.000"  à  Etienne  Poitevin,  propriétaire,  à  Sens. 


Ventes  par  le  Département 

19  mes.'iidor  an  IV. 

83i.  —  Le  ci-devant  preshytère,  avec  jardin  de  B  perches,, 
provenant  de  la  Cure  de  Maillot,  estimé  828  fr.  —  Vendu  828  fr. 
à  Antoine  Sourd,  garde  forestier,  à  Maillot. 

7  nivo.se  an  V. 

832.  "  238  arpents  81  i)erches  de  bois,  en  ime  pièce,  dits  les 
Boh  de  Maillot,  provenant  de  I'Abbave  de  Saint-Pierre-le-V^if- 
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Lès-Sens,  estimés  101.279^  8  s.  —  Vendu  101.279*  8  s.  à  Gaspard- 
Germain  Mahtineau-La  Villotte,  propriétaire,  à  Auxerre,  à 
charge  par  l'acquéreur  de  laisser  jouir  les  habitants  des  droits 
qui  leur  appartiennent  sur  lesditsbois,  en  vertu  d'une  transaction 
du  24  juillet  1729. 

,)  Juillet  1S13. 

833.  —  1  hectare  50  ares  de  terre,  provenant  de  la  Commune 
DE  Maillot,  cédés  à  la  Caisse  d'amortissement  par  la  loi  du 
20  mars  1813,  affermés  21  fr.  au  sieur  Garnier,  estimés  335  fr.  — 
Enchérisseur  :  Bertrand  aîné,  de  Rosoy.  —  Adj.  605  fr.  à  Antoine 
Souui),  cultivateur,  à  Maillot. 

15  novembre  tSVi. 

834.  —  1  hectare  50  ares  de  pré,  de  même  provenance,  cédés  à 
la  (^laisse  d'amortissement  par  la  loi  du  20  mars  1813,  affermés 
140  fr.  à  Antoine  Sourd  et  estimés  2.125  fr.  —  Mis  en  adjudication 
le  5  juillet  1813  sans  qu'aucun  enchérisseur  se  présente.  —  Adj., 
le  15  novembre,  1.745  fr.  à  Pierre-Jean  Larcheh  de  La  Vernade, 
propriétaire,  à  Sens. 
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MALAY  LE-GRAND  (le  Vicomte) 


Sii|ieili(ii'  :  il.lSl  lu-ctares.  —  Mesure  loeiilc  :  perche  de  -Il  pieds 


PROYEXANCK 

TKURKS 

(  ari)enls» 

PUKS 

(  arpeiilsi 

Abbave  de  St-Jean  de  Sens 

43  35 

17     » 

0  50 
14  07 

1  62 
46  25 

0  50 

0  19 

0  50 

» 

» 

» 
» 
» 
» 

14  92 
» 

1  30 
» 
76  a.  80  c. 

Abbave  de  St-Paul. 

Abbaye  de  St-Pieri'e-Ie-\'if 

Chapitre  de  Sens 

Chanoines  de  N  -D.  de  Sens 

Grand  Séminaire  de  Sens 

Cnre  de  Màlav 

Fabrique  Màlay 

Fabrique  de  St-Hilaire.              

Provenance  inconnue 

Total 

129  98 

16  22 
et  0  h.  7680 

Biens  de  2'  origine 

4  98 

» 

Biens  de  V"  origine:  74  hect.  5620. 
Biens  de  2^  origine  :  2  liect.  5398. 
Biens  vendus:  77  liect.  1018. 


DÎMES.  —  Toutes  les  dîmes,  qui  se  perçoivent  à  la  16'',  appartiennent 
au  Chapitre  de  Sens. 

Par  bail  du  16  juin  1786,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  le  Chapitre  de 
Sens  allermait  à  Etienne  Bourdos,  maréchal  à  Màlay,  et  autres,  les 
gros  et  menus  grains  de  la  paroisse  de  Màlay-le-Viconite  et  du  climat 
de  Monthubert,  à  percevoir  à  la  IQ",  à  la  charge  par  les  preneurs  de 
payer  chaque  année  :  60^  pour  les  réparations  de  l'église  de  Màlay, 
20  sols  par  chaque  muid  de  grain  du  prix  du  présent  bail  à  l'officier 
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de  la  Cloîtrerie  du  C.hapitre,  et  moyennant  «  la  (juantité  de  17  niuids 
et  demi  de  grains,  le  muid  composé  de  12  setiers,  et  le  setiei'  de  8  bi- 
chets.  dont  deux  tiers  de  seigle  et  l'autre  tiers  d'avoine,  et,  en  outre, 
12  bichets  d'avoine  >,  plus  trois  paires  de  bons  poulets  ( Affirmations 
de  baux,  n"  330,  et  Arch.  Yonne,  G  1315). 

Par  bail  du  24  janvier  1785.  devant  Martin,  notaire  à  Sens,  le  (Uia- 
pitre  allermait  à  Savinien  Dupré  les  dîmes  de  vin  de  Màlay-Ie-Vicomte, 
à  percevoir  à  la  16%  moyennant  1 .000*  et  «  un  cpiart  de  muid  de  bon 
vin,  soutiré  et  envaisselé  »  flbid.J. 

Par  bail  du  8  janvier  1782,  devant  Martin,  le  Chapitre  allermait 
audit  Dupré  les  menues  et  vertes  dîmes  de  Mâlay,  moyennant  2îi0*  et 
quatre  i)oulardès  flbid.J. 

HiîNTE  FoxciKKE.  —  Par  actc  du  16  février  1775,  devant  Cliamblain^ 
notaire  à  Sens,  Claude-Louis  Fontaine  passait,  au  profit  de  l'abbaye 
de  Saint-Pierre-le-Vif,  «  titre  nouvel  et  reconnaissance  d'une  rente 
fon'cière  et  seigneuriale,  emportant  profit  de  lods  et  ventes,  de  150^*^ 
en  argent,  160  bichets  de  blé  méteil,  mesure  de  l'abbaye  de  Saint- 
Pierre-le-Vif,  4  livres  de  cire  blanche,  10  livres  de  poisson,  8  chapons, 
à  prendre  sur  un  moulin  et  ses  dépendances  situé  audit  Màlay,  et  sur 
une  pièce  d'aulnaie  contenant  3  quartiers,  une  pièce  de  pré  contenant 
3  arpents,  et  2  arpents  et  demi-quartier  de  pré  et  sui-  un  jardin  » 
fAf/îr  mat  ions  de  baux,  n  "  357). 


Ventes  par  le  District 

9  février  1/91. 

835.  '  6  quartiers  et  demi  de  terre,  afTermés  9^^  à  Marie-Anne 
Delécolle.  provenant  des  Chanoixks  de  NoTRE-DAMt:,  en  la  cathé- 
drale de  Sens,  estimés  200".  —  Enchéris<ieiirs  :  Nicolas  Lépagnol, 
laboureur,  à  Granchettes  ;  Louis-Georges  Sajon,  perrutjuier,  à 
Sens;  Drege,  secrétaire  du  district;  Simon  Chicouard,  cliarron,  à 
Maillot  ;  Pierre  Masson,  laboureur,  à  Màiay-le-Roi  ;  Edme  Godard, 
Jean-Xicolas  Soulllot,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte  ;  Jean- 
Baptiste  Barbier,  maire  dudit  lieu.  —  Adj.635*à  Anne  Delécoi.lk, 
veuve  Jean  Mku.vt.  tant  pour  elle  cjue  ))Our  Jean  Lktkndrk,  Jean 
et  .leanLouis  Mi-:iî.\i",  laboureurs,  à  Màlay-le-\'icomte. 

836.  17  arpents  de  terre,  alTermés  à  Marie-Anne  Delécolle, 
moyennant  100  et  2  paiiTS  de  ]ioulets,  provenant  de  rAnHAVE  de 
Saint-Paul-lês-Sens,  estimés  1.821*.  —  Enchérisseurs  :  Claude 
Failly,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte  ;  Jac(iues  Baillol,  boulan- 
ger, Etienne  Chaussefoin,  bourgeois,  Blaise-Jean-Haptiste  Pelée, 
homme  de   loi.  à  Sens.   —    .\(lj.  5.650"  à   Louis-Georges  Sajon, 
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]HMTU(|uier,  à  Sens,  pour  k'  compte  de  Marie-Anne  Dkikcom.k, 
veuve  Jean  Mkhat,  fermière  desdiles  terres,  et  (Claude  Vivurv, 
]al)Oiireur,  à  Màlay-le-Grand. 

V2  fivrier  ili)l. 

837.  — 9  ar[)ents  et  demi  de  terre,  alVermés  à  Jean  Tiiienloup, 
moyennant  95^  en  argent,  6  livres  de  beurre  frais  et  une  paire  de 
poulets,  provenant  de  rABHAYK-DK-SAiNT-.ÏKAN-LKS-SKNS,  estimés 
1.(587'".  —  Eiuliérisseiirs  :  Nicolas  Lépagnol,  laboureur,  à  Gran- 
cbetles  ;  Pierre  Billebault,  ancien  conseiller  au  bailliage  de  Sens; 
Guillaume  Lépinet,  négociant  en  vins,  à  ^'ersailles  ;  Jean-Louis 
Guyot,  fripier,  Louis  Destrot,  entrepreneur,  Louis-Georges  Sajon, 
perruquier.  Jaccjues  Bail  lot,  boulanger,  à  Sens.  Adj.  4.07Ô"  à 
Savinien  Rémy,  pour  le  compte  de  Jean-Baptiste  Bai'.hikp.,  maire 
■de  Màlay-le-Mcomte. 

838.  —  13  arpents  7  cordes  de  terre,  affermés  à  Claude  Riosset, 
moyennant  100''  et  2  paires  de  poulardes,  provenant  du  Chapitre 
DK  Skns,  estimés  1.914^.  -  Knchêrisseiirs  :  Nicolas  Lépagnol, 
laboureur,  à  Grancbettes;  Guillaume  Lépinet,  négociant  en  vins, 
à  Versailles.  —  Adj.  4.825^  à  Jacques  Baillot,  boulanger,  et  Louis 
Dkstrot,  entrepreneur,  à  Sens. 

9  (wril  1791. 

839.  —  32  arpents  85  cordes  de  terre,  en  29  pièces,  a  (Termes  à 
Claude  Petot,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte,  moyennant  300"  en 
aigent,  12  livres  de  beurre  frais  et  une  paire  de  poulets,  provenant 
de  I'Abbave-de-Saint-Jean-lès-Skns,  estimés  5.360".  —  Soumis- 
sion :  du  8  septembre  1790,  pour  18  arpents,  par  le  fermier,  Claude 
Petot,  au  prix  d'estimation;  du  13  janvier  1791,  pour  l'ensemble, 
par  de  Jussy,  capitaine  de  grenadiers  royaux,  à  Sens.  —  Enché- 
risseurs :  Edme  Bénard,  notaire,  Pierre  Cherchedieu,  bourgeois, 
Claude  Fouet,  marchand,  Laurent  Déon,  boucher,  à  Sens.  —  Adj. 
9.700^  à  Nicolas  Lépagnol,  laboureur,  à  Grancbettes,  et  Jean- 
Baptiste  Barbier,  laboureur,  à  Màlay-le-Vicomte,  chacun  pour 
moitié. 

^2  mai  1191. 

—  50  perches  de  terre  en  friche,  dépendant  de  la  ferme  de  Saint- 
Pierre-Ie-Vif  et  adjugées  avec  ladite  ferme  ivoir  infnu  n»  84(î 
et  no  1597. 

29  février  1192. 

840.  —  1  arpent  de  terre,  lieu  dit  la  Colinière,  provenant  de 
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lAiiHAYK  i)K  Saint-Jkan-lès-Sens,  estimé  100++.  —  Soumission  :■ 
du  7  janvier  1792,  i)ar  Pierre  Dupré  et  Jean  Thienloup,  labou- 
reurs, à  Màlay.  —  Enchérisseurs  :  Claude  Fouet,  marchand, 
Blacque,  bourgeois,  Jacques  Baillot,  boulanger,  à  Sens;  Pierre 
Caminot,   laboureur,    à   Màlay.  .4(//.  605*  à    Sébastien  Notté^ 

manouvrier,  à  Màlay.  au  nom  de  Nicolas  Lkpagnoi.,  laboureur,  à 
Granchettes,  et  Jean-Baptiste  Harbikp..  laboureur,  à  Màlay-le- 
Vicomte. 

841 .  37  arpents  2ô  perches  de  terre  et  8  arpents  55  perches 
de  pré,  aux  finages  de  Màlay-le-Vicomte  et  de  Màlay-ie-Roi, 
aiïermés  290^  à  Jean-Baptiste  Barbier,  provenant  du  Grand  Skmi- 
N.AiHE  DK  Sens,  estimés  5.740*.  —  Soumission  :  du  6  octobre  1791, 
pour  les  articles  841,  842,  837  et  838,  par  Jean-Baptiste  Barbier, 
laboureur,  maire  de  Màlay-le-Vicomte,  au  prix  d'estimation.  — 
J'Jnchêrisseurs  :  Jacques  Baillot,  boulanger,  P^dme  Dufois,  chirur- 
gien, Blac(jue,  bourgeois,  à  Sens;  Pierre  Caminot,  laboureur,  à 
Màlay-le-Vicomte;  Pierre  Masson,  laboureur,  à  Paquis.  —  Ad/. 
14.400"  à  Jean-Baptiste  Barbier,  laboureur,  à  Mâlay-le-Vicomle, 
fermier  desdites  terres,  tant  pour  lui  que  pour  Pierre  Ma.s.son, 
laboureur,  à  Paquis,  et  Nicolas  Lépagnol,  fermier  de  Gran- 
chettes. 

Paiements  :  -2.579^  le  10  octobre  170-2,  —  818*  le  28  octobre  171):!.  —  1.181^+  le 
27  fnir-tidor  an  IL  —  .î.990*  le  ["  nivô.se  an  111.  —  4.863*  le  8  floréal  an  III. 

842.  —  9  arpents  de  terre,  1  arpent  de  pré  et  une  conche  d'en- 
viron un  quartier  et  demi,  afFermés  120+",  avec  le  droit  de  pèche, 
à  Pierre  Caminot  et  Jean-Baptiste  Barbier,  provenant  du  Grand 
Séminaire  de  Sens,  au  droit  des  ci-devant  Céleslins,  estimés  2.024^.  ^ 
—  Enchérisseurs  :  Biencourt,  bourgeois,  à  Sens;  André  Lamarre, 
de  Màlay-le-Vicomte.  —  Adj.  4.225"  à  Pierre  Masson,  laboureur, 
à  Paqui.s,  Jean-Baptiste  Barbier,  laboureur,  à  Màlay,  Nicolas 
Lépagnol,  laboureur,  à  Granchettes. 

Paiement.s  :  .j()9"  le  10  octobre  1792,-2.180*  le  IS  octobre  I79;J.  —  1.813*  le 
27  Iriictidor  an  II. 

843.  -  «  Toutes  les  couches,  ileset  ilols  situés  sur  la  rivière 
de  \'anne  »,  d'une  contenance  de  10  arpents,  alTermés  100*^  à  Jean 
Chanteloup,  provenant  du  Grand  Sé.minaire  de  Sens,  estimés 
2.000".  —  Enchérisseurs  :  Fouet,  marchand,  à  Sens;  Caminot,  de 
Màlay-le-Vicomte. —  Adj.  3.400"  à  Jean-Bai)tiste  Iîi.acqle,  rece- 
veur des  consignations,  à  Sens. 
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'2:{  f curie r  1793. 

844.  —  2  ariients  3  quartiers  0  cordes  de  terre  et  ô5  cordes  de 
l)ié,  en  plusieurs  pièces,  aiïermés  38^  à  Jean-Nicolas  Soufflet, 
provenant  de  la  I^'ahuique  dk  Malay-lk-(Iham),  misa  prix  650".  - 
Soumission  :  du  17  juin  1791,  pai'  le  fermier  Jean-Nicolas  Soufflet^ 
au  prixd'eslimation.  Encliéristieurs  :  Pierre  Caminot,  laboureur, 
à  Màlay-le-(jran(l;  Bergeot,  de  Sens;  Fouet,  marchand  de  grains, 
à  Sens. —  Adj.  1.525*  à  Etienne  Dubois,  foulonnier,  à  Màlay-Ie- 
(irand. 

845.  —  3  arpents  38  cordes  de  terre,  en  16  pièces,  aiïermés  48^ 
à  Jean  Hpdry,  provenant  de  la  Fabrique  de  Malay-le-Grand, 
mis  à  prix  800^.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Caminot,  André  Lamarre, 
P.  Dupré.  J.  Letendre,  de  Màlay-le-Grand.  —  Adj.  2.400*  à  Etienne 
Dubois,  foulonnier,  à  Màlay-le-Grand,  pour  le  compte  d'Antoine 
AuGER,  meunier,  audit  lieu. 

8  pluviôse  an  III. 

846.  —  50  perches  de  terre  en  friche,  lieu  dit  le  Bois  de  Màlay^ 
provenant  de  Martial  Loméme  et  de  Marie-Anne  Loménie,  femme 
Canisy,  condamnés,  estimées  17*  10  s.  de  revenu  et  en  principal 
750"*.  —  Enchérisseurs  :  Antoine  Martin,  de  Sens,  propriétaire  dun 
confront  ;  Charpillon,  marchand,  à  Sens.  — Adj.  1.725*  à  Jean 
Doré,  propriétaire,  à  Sens. 

Ce  sont  les  terres  provenant  de  l'abbaye  de  Saint-Pierre-le-Vif 
et  adjugées  à  Anne-Marie  de  Loménie  le  12  mai  1791  ivoir  n"  1597i. 
Nous  les  classons  dans  notre  tableau  parmi  les  biens  de  première 
origine. 

19  ventôse  an  III. 

847.  —  1  arpent  18  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Lames  et 
Vaucel,  provenant  de  Christophe-Colomban  Rossel,  émigré^ 
estimés  15*  de  revenu  et  en  principal  300*.  —  Enchérisseurs  : 
Masson,  cultivateur,  à  Paquis;  Jacques  Perrault,  fermier  desdites 
terres;  Claude  Dupré,  cultivateur,  à  Màlay-le-Roi.  —  Adj.  1.425* 
à  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens. 

Ce  lot  et  les  3  suivants  (n"**  847-850i,  formant  4  arpents  98  per- 
ches de  terre,  en  13  pièces,  étaient  aiïermés  à  Jacques  Perrault, 
laboureur,  à  Màlay,  «  moyennant  20  bichets  d'avoine  et  2  voitures 
de  fumier  à  deux  chevaux  par  an  ». 

848.  —  68  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Hâtes  et  le  Pertuis, 
au  finage  de  Màlay-le-Grand,  et  50  perches,  lieu  dit  le  Pàtis,  au 
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finage  de  Màlay-le-Pelit,  provenant  de  Chrislophe-(^oloml)nn 
RossKL,  émigré,  estimées  300^.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à 
Tart.  précédent.  --  Adj.  1.425^  à  Louis  Bourgoin,  taillandier, 
à  Sens,  pour  le  compte  de  Jean  Doké,  propriétaire,  à  Sens. 

849.  1  arpent  de  terre,  lieux  dits  la  Croix  Pâtis  et  Vaucel, 
au  finage  de  Màlay-le-Grand,  et  50  perches,  lieu  dit  Bas  Chaillot, 
au  image  de  Màlay-le-Petit,  de  même  provenance,  estimés  20*  de 
revenu  et  en  principal  400^.  —  Enchérisseurs  :  Louis  Bourgoin, 
taillandier,  à  Sens;  Masson,  cultivateur,  à  Paquis;  Jacques 
Perrault,  fermier  desdites  terres.  —  Adj.  L850*  à  Claude  Duphé 
•cultivateur,  à  Màlay-le-Grand. 

850.  —  87  perches  de  terre,  lieux  dits  le  Bas  des  Chèvres  et 
Proche  la  Porte  de  Sens,  au  finage  de  Màlay-le-Grand,  et  25  per- 
ches, lieu  dit  le  Pàtis,  au  finage  de  Màlay-le-Petit,  de  même 
provenance,  estimées  15"  de  revenu  et  en  principal  300*.  — 
Enchérisseurs  :  Masson,  cultivateur,  à  Paquis;  Claude  Dupré, 
cultivateur,  à  Màlay-le-Grand.  —  Adj.  1.825*  à  Louis  Bourgoin, 
taillandier,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Jean  Dork.  propriétaire,  à 
Sens,  ex-élu  en  l'élection. 

I^'^  jour  complémentaire  an  III. 

851.  —  50  perches  de  terre,  au  finage  de  Froidparoy,  prove- 
nant de  la  Cure  de  Malay-le-Grand,  estimées  225*.  —  Enchéris- 
seurs: Chicouard.  de  Màlay;  lîonaventure  Tronc,  Jean  Doré,  pro- 
priétaires, à  Sens;  Ronfleux.  —  Adj.  10.000*  à  Jean-Louis  Méhat, 
tant  pour  lui  que  pour  Claude  Petot,  Jean  Letendre  et  la 
veuve  Mérat,  tous  de  Màlay4e-Grand. 

9  vendémiaire  an  IV. 

852.  1  arpent  de  terre,  provenant  du  Chapitre  de  Sens,  loué 
5*  au  C.  Adam,  pépiniériste,  estime  375*.  —  Enchérisseurs  : 
Baudet-Dularry,  négociant;  Jacques  Baillot,  propriétaire;  Adam, 
pépiniériste,  à  Sens,  —  Adj.  4.100*^  à  lùienne  Simon,  aubergiste, 
à  Sens,  pour  le  compte  de  Gabriel  Ada.m,  pépiniériste,  à  Sens, 
locataire  de  ladite  terre. 

853.  50  perches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Saint-Hilaire  de  Sens,  louées  4*  10  s.  au  C.  Adam,  estimées 
337"  10s.  Enchérisseurs:  (iabriel  Adam,  pépiniériste;  Baudet- 
Dularry,  négociant,  à  Sens.  Adj.  4.000"  à  Jacques  Baillot, 
propriétaire,  à  Sens. 
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Ventes  par  le  Département 

Jl  (jermimd  an   Y. 

854.  —  75  perches  de  pré,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Malay-lk-Grani),  estimées  440*^.  —  \'endu  440"  à  Joseph  Vaudoux, 
propriétaire,  à  Etigny. 

9  août  180S. 

855.  —  76  ares  80  centiares  de  pré,  en  une  pièce,  lieu  dit  les 
Prés  de  l'Ile  Al  lard,  de  provenance  inconnue,  estimés  700  fr. 
—  Enchérisseur  :  Jean-Joseph  Fortin,  de  Sens.  —  Adj.  1.525  fr. 
à  François  Bourcier,  propriétaire,  à  la  Chapelle-sur-Oreuse,  pour 
le  compte  de  son  fils,  Frédéric-Auguste  Bourcier,  inspecteur  des 
<lroits  réunis,  à  jMont-de-AIarsan. 
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MALAY-LE-PETIT  (Mâlay-le-Roi) 


Superficie  :  1.104  lieclaros.  —  Mesure  locale  :  i)erclii'  de  -l'-l  pieds 


PROVENANCK 

TERHES 
(arpents^ 

PRÉS 
(arpents) 

ÉTANGS 
(arpents  1 

BOIS 
(  liectares) 

Abba3e  de  St-Pierre-le-Vif  .  .  . 

2  74 

1  50 

» 

» 

Abbaye  du  Lys 

52  96 

» 

» 

198    » 

Chapitre  de  Sens 

109  83 

» 

» 

» 

Chanoines  de  N.-D 

» 

mémoire 

» 

» 

Carmélites  de  Sens 

104     » 
mémoire 

11     » 

1      » 

» 

18  56 

» 

Grand  Séminaire  de  Sens. 

Mission  de  Versailles 

» 

4  50 

» 

» 

Cure  de  Màlay-le-Roi 

4  55 

2  25 

» 

» 

Fabrique  de  Màlay-le-Hoi.  .  .  . 

8  50 

2  12 

» 

» 

Chapelle  Ste-Maiguerite 

» 

7     » 

» 

» 

Fabrique  St-Didier  de  Sens  . 

1     » 

» 

» 

» 

Fabrique  St-Savinien 

1   75 

» 

» 

» 

Fabrifjue  de  Màlay-le-Vicomle 
Total 

i;{  37 
298  70 

» 
28  37 

» 

» 

1      » 

216  56 

Hiens  de  1"  orif^ine  :  383  liecî.  8757. 


Di.MKS.  -  «  La  cure  de  N'ersaiiles,  comme  al)bé  de  Saint-Uémy-lès- 
Sens,  est  décimateur  sur  toute  cette  paroisse,  et  la  dîme  s'y  perçoit 
à  la  16"  sur  toute  espèce  de  productions;  il  y  a  cependant  le  canton 
de  Ik'aurej^ard  où  la  dime  ne  se  perçoit  qu'à  la  21',  et  100  arpents 
environ  où  la  dîme,  à  la  16',  appartient  au  curé  >  (voir  (Aihiers  du  bail- 
liage  de  Sens,  p.  382,  et  infra,  n"  865). 
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Ventes  par  le  District 

i  avril   Vii)!. 

856.  52  arpents  96  perclies  de  terre  el  pré,  allermés 
i'i  (]laude-Louis  Foataine,  moyennant  450'^  et  2  anguilles,  prove- 
nant de  I'Ahbayk  dl'  I.ys-i^ks-Mki.i'x.  estimés  7.744^.  -  Soiiiuis- 
sîon  :  du  14  septembre  1790,  pour  ce  lot  et  le  suivant,  par 
Fontaine,  fermier  desdiles  terres,  nu  prix  de  7.618*.  -  Knché- 
i'iss:'iirs  :  (iré<;oire  Drouin,  laboureur,  à  Màlay;  Louis  Baulayne, 
maire  dudit  lieu;  Henri-Marc  Desmaisons,  bomme  de  loi;  Jacques 
Baillot,  l)oulanger;  Josepb  Dutour,  ci-devant  juré  priseur,  à 
Sens.  —  AdJ.  21.400^  à  Pierre  Masson,  laboureur,  à  Pa(iuis,  com- 
mune de  Màlay-le-Petit. 

857.  —  2  arpents  74  perches  de  terre  et  1  arpent  et  demi  de  pré, 
allermés,  avec  le  droit  de  pèche  deimis  le  moulin  de  Fossemore 
jusqu'au  jardin  de  la  cure  de  Màlay,  à  Claude-Louis-Fontaine, 
moyennant,  78*  dont  30*  pour  la  pèche,  provenant  de  I'Abbaye  de 
Saixt-Pierre-le-Vif,  estimés  818*.  —  Enchérisseurs  :  Blaise-Jean- 
Baptiste  Pelée,  bomme  de  loi,  à  S^ns  ;  Grégoire  Drouin,  laboureur, 
à  Màlay  ;  L.  Baulayne,  maire  dudit  lieu.  —  Adj.  2.625*  à  H.-M. 
Desmaisons,  homme  de  loi,  à  Sens,  au  nom  de  Claude-Louis 
Fontaine,  meunier,  à  Màlay-le-Roi,  fermier  desdites  terres. 

i'aienients  :  Wô*  le  8  août  1791.  —  318*  le  11  juin  179-2,  —  2.274*  le  24  germinal 
an  III. 

7  avril  179 1. 

858.  —  La  ferme  de  Paquis,  avec  9  arpents  60  perches,  enclos 
de  fossés,  et  100  arpents  23  perches  de  terre  et  pré,  affermée 
à  Pierre  Masson,  provenant  du  Chapitre  de  Sens,  estimée  23.500*. 
—  Soumissions  :  du  4  janvier  1791,  par  Joseph  Trécourt,  de  Paris, 
à  25.000*,  et  par  Jérôme  Lefebvre,  marchand  de  vin,  à  Paris, 
à  22.165"".  —  PJnchérisseurs  :  Jacques  Baillot,  boulanger;  Jean 
Doré,  bourgeois;  Trampé  et  Laurent  Déon,  bouchers;  Adenis, 
avoué  au  tribunal  du  district  de  Sens;  Bourgouin,  laboureur,, 
à  Saint-Martin-sur-Oreuse;  Louis  Bonjour,  laboureur,  à  Subligny; 
Nicolas  Lépagnol,  laboureur,  à  Granchettes;  Grégoire  Drouin, 
laboureur,  à  Màlay-le-Roi.  —  Adj.  58.200*  à  Pierre-Nicolas  Tho- 
mazon,  homme  de  loi,  à  Sens,  au  nom  de  Philippe-René  Vuioor, 
bourgeois,  à  Mauny,  paroisse  de  Bagneaux. 

Par  bail  du  24  août  1789,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  le  Cha- 
pitre de  Sens  affermait  à  Pierre  Masson  la  ferme  de  Paquis,  avec 
les  censives  et  droits  seigneuriaux  de  la  seigneurie  de  Paquis,  la 


404  VKNTKS 

coupe  et  ellcture  des  saules  et  tMaguies  des  peupliers  appartenant 
aux  bailleurs  dans  ladite  seigneurie,  de  trois  ans  en  trois  ans;  la 
propriété  de  tous  les  arbres  morts,  à  la  charge  d'en  planter  d'au- 
tres ;  la  coupe  des  aulnes  dans  la  troisième  année  du  bail,  à  la 
réserve  de  50  pieds  au  choix  des  l)ailleurs  ;  à  la  charge  pour  le 
preneur:  de  planter  dans  les  trois  premières  années  du  bail  la 
quantité  de  120  plantats,  par  moitié  saules  et  aulnes,  et  dans  la 
deuxième  année  120  plantats  de  peupliers;  de  transporter  les 
terres  qui  sont  au  coin  des  fossés  et  les  hauteurs  des  terres  qui 
sont  dans  l'accin,  pour  les  répandre  dans  les  endroits  où  l'eau 
séjourne  ;  de  payer  les  gages  des  ofllciers  de  justice,  à  laison  de  5* 
par  chacun  an  s»,  et  moyennant  200  bichets  de  seigle,  200  bichets 
d'avoine,  2  paires  de  poulardes,  une  paire  de  canards  et  900^  en 
argent  {Af/irmations  de  baux,  n"  102\ 


859.  —  1  arpent  de  vigne,  lieu  dit  le  lias  de  Beauregard,  pro- 
venant des  Carmélites  de  Sens  et  exploité  par  elle,  estimé  200'\ 
—  Soumission  :  du  27  février  1791,  par  Edme  l'hienloup,  de 
Màlay-le-Roi,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Quatre, 
charcutier;  Gamblain,  huissier;  Jacques  Acault,  marchand, 
à  Sens;  Jean-Haptiste  Tourneux,  vigneron,  à  Màlay.  —  Adj.  1.000^ 
à  Grégoire  Dhoin.  Laurent  Marié,  laboureurs,  Edme  et  Jean 
Thienlolp,  Jean-Baptisle  et  Pierre  Tourneux,  vignerons,  à  Màlay- 
le-Roi. 

r,0  jiiillel  1/91. 

860.  —  La  ferme  de  Beauregard,  avec  104  arpents  de  terre  et 
11  arpents  de  pré,  provenant  des  Carmélites  de  Sens,  estimée 
7.700^.  —  Soumission  :  du  3  juin  1791,  par  le  fermier  Lemarié, 
à  9.000^.  —  I-^nchérisseurs  :  Luyt  père,  avoué;  Baudry,  maître  des 
eaux  et  forêts;  Joseph  Charpillon,  marchand,  à  Sens;  Louis 
Baulayne,  maire  de  Màlay-le-Roi.  —  Adj.  28.000^'  à  Louise- 
Catherine  Daveau,  femme  I)E^L\NDRE,  demeurant  à  \'illeblevin. 

Par  bail  du  18  avril  1785,  devant  Héaulme,  notaii-e  à  Sens,  les 
Carmélites  affermaient  la  métairie  de  Beauregard  à  Laurent 
Lemarié,  laboureur  à  Màlay-le-Hoi,  moyennant  300^  en  argent, 
50  bichets  de  méteil,  50  bichets  de  seigle,  30  livres  de  laine 
blanche  et  lavée,  6  chapons  et  3  bichets  de  noix,  et  à  charge  de 
<'  faire  tous  les  ans  les  voitures  et  charrois  des  vendanges  des 
bailleresses  provenant  de  leurs  vignes  de  Beauregard  »  (voir 
n"  859)  (Af/irmations  de  baux,  n"  108). 

Paiements:  O.ÛUU'  le -20  .septembre.  —  l.UOU^'  le  :>8  septembre  I7!)l,  —  Ki.ô-i!)'    le 
"■21  mars,  -  4.8(X)»^  le  21  avril  17!)-2,  —  921  ••  pour  .solde  le  ai  mai  1792, 
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'2'i  mars  IIU'2. 

—  Terres  d'une  contenance  non  indkjuée,  provenant  de  lAn- 
liAYE  DE  Saint-Pie«re-le-Vif,  et  adjugées  avec  d'autres,  de  même 
provenance,  sises  aux  finages  de  Pont-sur-Vanne  et  Villiers-Louis 
(voir  n»  1175). 

1^.5  août  1792. 

—  Terres  d'une  contenance  non  indiquée,  provenant  du  Ghand 
Skminaiue  de  Sens,  adjugées  avec  d'autres  de  même  provenance 
sises  au  finage  de  Màlay-le-Vicomte  (voir  n"  841). 

23  février  1793. 

861.  —  4  arpents  25  perches  de  terre  et  2  arpents  25  perches 
de  pré,  à  charge  de  compléter,  s'il  y  a  lieu,  le  jardin  du  curé, 
provenant  de  la  Cure  de  Malay-ee-Roi,  estimés  1.500+*^.  —  Soumis- 
sion :  du  26  juillet  1792,  par  Pierre  Demay,  notaire,  à  Sens,  admi- 
nistrateur du  district,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  : 
la  veuve  Marié,  de  ]\h\lay-le-Roi  ;  Dupin,  laboureur,  audit  lieu. 
—  AdjA.OOO^  à  p]dme  Despois,  bourgeois,  à  Theil,  au  nom  d'Eu- 
trope  Baudet-Dularry,  bourgeois,  demeurant  à  Paris,  83,  rue 
Neuve-des-Petits-Champs. 

Faiments  :  4.070+^  le  19  août  1793.  —  89*  le  :24  messidor  an  IV. 

862.  —  5  arpents  et  demi  de  terre,  en  plusieurs  pièces,  affermés 
à  Edme  Barbier  et  Jacques  Perrault,  provenant  de  la  Farrique 
de  Malay-le-Grand,  mis  à  prix  1.200*.  —  Enchérisseurs  :  Barbier, 
André  Lamarre,  Claude  Petot,  Claude  Guillepin,  de  Màlaj'-le- 
Grand.  —  Adj.  3.225*  à  Louis-Michel-Eutrope  Baudet-Dularry, 
bourgeois,  de  Paris. 

l'aiements  :  4()0tt  le  U)  liiumairc  au  II.  —  [.900^  le  S  nivôse  an  II.  —  1.044+^  le  :27 
ventôse  an  II. 

863.  —  1  arj)ent  de  terre,  en  quatre  pièces,  affermé  à  Edme 
Philippot,  provenant  de  la  Fabrique  de  Saint-Didier,  de  Sens,  mis 
à  prix  120 '.  -  Soumis.'iion  :  du  4  avril  1791,  par  Jean  Guillaume 
et  PZdme  Thienloup,  manouvriers,  à  Màlay-le-Roi.  —  Enchéris.seurs: 
André  Lamarre,  P.  Fourneux,  Claude  (iuillepin,  à  Màlay-le-(jrand; 
Baudet-Dularry,  de  Sens.  —  Adj.  885^^  à  Anne  Rigoureau,  veuve 
Edme  Marié,  de  AhMay-le-Petit. 

l'aienieiils  :  I7Ô"  le  1  avril  l79o,  —  97"  le  ô  ventôse  an  11,  —  (MM)»  h'  (i  messidor 
an  II. 
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a  iiuirs  179,'). 


—  7  quartiers  de  terre,  provenant  de  la  Fabhiquk  dk  Saint- 
Samnikn-lks-Sens,  adjugés  avec  d'autres  biens  de  même  prove- 
nance, sis  au  finage  de  Saint-Pierre-le-Vif,  à  Sens  (voir  n»  16(i(S). 

7  (loùt  77.9.')'. 

864.  —  8  arpents  de  terre  et  7  quartiers  de  pré,  aiTtu'més  120^'  à 
Claude-Louis  Fontaine,  meunier,  à  Màlay,  provenant  de  la  Fa- 
bhiqup:  de  MALAY-LE-PETrr,  mis  à  prix  3.000".  —  SoiunisHion  : 
du  23  février  1793,  par  Jean-Etienne  Marteau,  à  2.600"  ;  du 
4  mars  1793,  par  Jean  Tourneux,  laboureur,  à  Màlay-le-Petit  ; 
à  3.000^.  —  Knchérisseiirs:  Pierre  Masson,  laboureur  à  Paquis;  Lau- 
rent Marié,  laboureur,  à  Màlay-le-Petit  ;  Fouet,  marchand,  à  Sens. 
—  AdJ.  7.0.Ô0"  à  Michel-Eutroi)e  Baudet-Dllarrv,  bourgeois,  à 
Sens. 

Paiements  :  878*  le  17  Irimaire  au  II.  —  8:27"  le  10  thermidor  an  II.  —  i.8>>4  '  le 
10  praiiial  an  III.  —  prime  ijour  antici|)ation  du  paiement,  ."i'if)' . 

865.  —  4  arpents  et  demi  de  pré,  en  deux  pièces,  aiTermés  à 
Claude-Louis  Fontaine,  meunier,  provenant  de  la  Congréga- 
tion de  ev  Mis.sion  de  Versailles,  mis  à  prix  2.400".  Soumis- 
sion :  du  23  février  1793,  par  Jean-Etienne  Marteau,  à  1.2.Ô0*.  — 
Enchérisseurs  :  Sauvegrain  le  jeune,  boucher  ;  Carteron,  avoué, 
Alexandre-Louis  de  Bonnaire,  bourgeois,  Denis  Masson,  auber- 
giste, Baudet-Dularry,  à  Sens;  Claude-Louis  Fontaine,  meunier, 
à  Màlay-le-Petit.  —  Adj.  7.225^  à  Pierre  Masson,  laboureur,  à  Pa- 
quis, pour  le  compte  de  François-Bonaventure  Tronc,  «  ci-devant 
caissier  de  la  Guerre  »,  demeurant  à  Paris. 

Par  bail  du  4  mai  1782,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  la  (^ongi'é- 
gation  (le  la  Mission  alVermait  à  C.laude-Loiiis  Fontaine,  meunier, 
à  Màlay-le-Roi,  avec  les  prés  ci-dessus,  les  dîmes  de  gros  grains 
de  ladite  paroisse  de  Màlay,  moyennant  700^  et  à  charge  de  payer 
au  curé  pour  son  gros  48  bichets  de  froment.  47  bichets  de  seigle 
et  4ïi  bichets  d'avoine,  plus  à  la  fabrique  une  rente  de  16"  (Af/îr- 
mations  de  baux,  n"  388». 

l'aiement  :   7."2.J2*^  le  \'>  août  I79-!.        prime  jtoiir  anficipatioii  il»'  |iaiement.  ITi-". 

866.  —  7  arpents  de  pré  et  pâture,  alTermés  132"  Jean  Tour- 
neux, provenant  de  la  Chapelle  SALNTE-MARGLERnE,  estimés 
3.000".  —  lùichêrisseiirs  :  Baudet-Dularry,  bourgeois,  à  Sens  ; 
Bérancy,  maire  de  Villeneuve-sur- Yonne  ;  Fouet,  marchand, 
Pierre  Cathelin,  cordonnier,  à  Sens;  (iuilleminot,  de  Sainle-Co- 
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îombe.  —  Adj.  5.650^  à  Laurent  Mauié,  laboureur,  à  Màlay-le- 
Petit,  tant  pour  lui  que  pour  Claude  (ilif.lkimn,  manouvrier, 
Jean  Tournkux,  Pierre  Touunkux,  vignerons,  Jean  Tmiknloup,  la 
veuve  Edme  Mahik,  cultivateur,  de  Màlay-le-Petit  et  Jean  Bisson, 
cultivateur,  à  Noé. 

Paiements  :  078^^  le  2  septembre  1793,  —  60()«^  le  G  crerminal.  —  420*'  le  20  ther- 
midor an  II,  —  420^  le  6  messidor,  —  1.000^^  le  24  messidor,  —  1.200^  le  T'  ther- 
midor. —  600^  le  lô  thermidor.  —  300*'  le  28  thermidor  an  lit,  -  891+^  le  17  frimaire 
an  IV. 

—  37  perches  de  pré,  provenant  de  la  Fabiuque  de  Malav-le- 
Petit,  estimées  100". 

Sursis  à  la  vente,  la  municipalité  de  Màlay-le-Petit  revendiquant 
cet  article  comme  objet  d'utilité  publique. 

867.  —  7  arpents  87  perches  de  terre,  atïermés  96"  à  Sébastien 
Beau,  provenant  de  la  Fabrique  de  Malav-le-Graxd,  estimés 
1.690^.  —  Enchérisseurs  :  Berancy,  maire  de  Villeneuve-sur- 
Yonne  ;  Fouet,  marchand,  à  Sens  ;  Pierre  Masson,  laboureur,  à 
Pàquis.  —  Adj.  b.hlb^  à  Pierre  Cathelin,  cordonnier,  à  Sens,  au 
nom  de  Louis-Michel-Eutrope  Baudet-Dularry.  Rétrocédé  par  acte 
devant  Thénard,  notaire  à  Sens,  du  12  août  1793,  à  François- 
Bonaventure  Tronc,  bourgeois,  à  Paris,  «  ci-devant  caissier  de  la 
Guerre  ». 

Paiement  :  5.580+^  le  15  août  1793. 

ô  fructidor  an  III. 

—  16  arpents  1  quartier  de  terre,  en  trois  pièces,  provenant  de 
l'HÔTEL-DiEU  de  Sens,  alTermés  à  Pierre  Masson,  moyennant  140'^, 
estimés  11.850^. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  de  l'arrêté  du  district  du  18  thermi- 
dor an  III. 

—  12  arpents  de  terre  et  pré,  de  même  provenance,  tenus  par 
Guillepain  et  Marié,  moyennant  20  bichets  de  froment,  estimés 
6.375^. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  du  même  arrêté. 

—  53  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  tenus  par  Jean 
Hodry,  moyennant  600^,  un  cent  de  paille  et  4  poulets,  estimés 
69.122*  10  s. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  du  même  arrêté. 
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868.  —  50  perches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de  Ma- 
lay-te-Petit.  estimées  1.237^^  10  s.  —  Enchérisseurs  :  Baudet- 
Dularry,  négociant,  à  Sens;  Pelée,  .losselin,  Lavoué.  —  AdjA.bOO^ 
à  Louis  Baulayne,  de  iMàlay-le-Petit. 

Paiements:  -2.ô(lO"  le  5"  .jour  com])lémentaii-e  an  111.  —  2.000«  le  19  IVimaire  an  IV, 

9  vendémiaire  an  IV. 

869.  —  La  ci-devant  Chapelle  de  Sainte- Marguerite  et  3  cor- 
des de  terrain  en  dépendant,  estimées  100^^  —  Enchérisseurs  .• 
Baudet-Dularry,  négociant,  à  Sens;  Grenet,  marchand  de  vins,  à 
Véron  ;  Antoine  Legros,  cultivateur,  à.  Foissy  ;  Simon  Langlois,  de 
Màlay.  —  Adj.  9.200"  à  Jean  Tourneux,  cultivateur,  à  Màlay-le- 
Petit.' 

Paiements  :  100^^  le  0  l)iuniaire.  —  U.IOU-  le  -25  IVimaire  an  IV. 

—  Prés  alFermés  à  Claude  Petot,  provenant  des  Chanoines  or 
Notre-Dame  en  la  cathédrale  de  Sens,  adjugés  avec  des  prés  de 
même  provenance  sis  à  Noé  (voir  n"  L031  ). 


Ventes  par  le  Département 

11  ventôse  an  V. 

870.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  plus 
30  perches  de  terre,  provenant  de  la  Cure  de  Malav-le-Petit, 
estimés  5.764'\  —  Vendu  5.764^  à  Louis-Jean  Larcher,  proprié- 
taire, à  Màlay-le-Petit. 

'26  août  1831. 

871.  —  Le  bois  des  (>armélites,  dune  contenance  de  18  hecta- 
res 56  ares,  provenant  des  Carmélites  de  Sens,  mis  en  vente  en 
vertu  de  la  loi  du  25  mai  1831.  Adj.  au  rabais  15.500  francs  à 
Etienne  Théxard,  demeurant  à  Grange-le-Bocage,  tant  i)ourlui 
(jue  i)0ur  Pierre-George.s-Xapoléon  Svvfcnat,  i)ropriétaire,  à  Sen.s, 
et  Klienne-Julien  Thénard. 

872.  —  Le  bois  du  Lys,  dune  contenance  de  198  hectares, 
l)rovenant  de  I'Ahhave  du  Lys-lès-Melun,  mis  en  vente  en  vertu 
de  la  loi  du  25  mars  1831.  ^  Adj.  au  rabais  175.300  francs  à  Bar- 
thélemv  Guitton,  demeurant  à  Paris. 
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Superlicii»  :  l.'tUS  liertares.  —  Me.suie  locale  :  pcnlic  de  :>()  jiicds 
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et  10  a. 
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191      » 
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1   25 

>> 

>> 
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» 

3     » 

» 

» 

Cure  de  Marsangy 
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8  25 
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» 

>> 

Cure  de  Rousson     

» 

» 
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0  50 

» 

•> 
» 
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Fabrique  de  Vilieneuve-sur-Yonne 

» 

1  39 

» 

» 

Total 

148  57 
et  10  ares 

32  39 

et  104  a.  42 

» 

191     » 

Biens  de  2''  origine 

» 

10    15 

0  25 

4  25 

Biens  de  l'ancien  domaine. .  . 

» 

7     » 

:•> 

» 

Biens  de  l'"'-  origine  :  158  hect.  0369. 
Biens  de  2*^  origine  :  6  hect.  1793. 
Ancien  domaine  :  2  hect.  9526. 
Biens  vendus:  167  hect.  1688. 

Di.MES.  —  «  Le  grand  prieur  et  le  curé  sont  seuls  décimateurs, 
chacun  pour  moitié;  la  dîme  se  perçoit  à  la  21''  »  ^Cahiers  du  bailliage 
de  Sens,  p.  280). 


Ventes  par  le  District 

r  (wril  l'/ifl. 

873.         5  (jiiarHers  de  pré,    lieu  dit  le  Marais,  alïennés  25^*^ 
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à  Edme  Rouif.  provenant  des  Annonciades  de  Sens,  estimés  409*. 

—  Soumission  :  du  6  décembre  1790,  par  Nicolas  Renvoisé, 
«  secrétaire-commis  au  bureau  de  la  correspondance  de  l'Assem- 
blée nationale  »,  au  prix  d'estimation. —  Knchérisseiir  :  Joseph- 
Salomon  Regley,  avoué  au  tribunal  du  district  de  Sens.  —  Adj. 
1.52Ô''  à  Marie-Jean-Pierre  Bergeh.\t,  marchand,  à  Villeneuve- 
le-Roi. 

r>0  juillet  1791. 

874.  -  2  ari)ents  1  quartier  de  pré,  affermés  à  Antoine  Verrien, 
manouvrier,  à  Marsangy,  moyennant  800  bottes  de  foin  du  poids 
de  11  livres,  provenant  de  la  Cuke  ije  Mahs.\ngy,  estimés  1.500*. 

—  Soumission  :  du  16  mai  1791,  pour  les  articles  874,  875,  876 
et  877,  par  Pierre-Germain  Roulin,  notaire,  à  Marsangy.  — 
Enchérisseurs:  François  Poizey,  menuisier,  à  Marsangy;  Simon 
Lacave,  Pierre-Lubin  Truchy,  de  Marsangy  ;  Gris,  de  Véron  ; 
Dufour,  de  Subligny;  Bouteiller,  de  Pont-sur- Yonne;  André- 
\'ictor  Cave,  ancien  notaire,  à  Sens.  —  Adj.  4.650*'  à  Jean-Noël 
RoissEAU,  marchand  de  vin,  à  Marsangy. 

875.  5  quartiers  de  pré,  affermés  à  Jean-Chrysostôme 
Dhamillard,  vigneron,  moyennant  400  bottes  de  foin,  provenant 
de  la  CuHE  de  Marsangy.  estimés  1.000  .  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes  que  ci-dessus  et  Renvoisé,  boulanger,  à  Sens.  —  Adj.  2.700^ 
à  Sébastien  Grk;net,  marchand  de  vin,  à  Marsangy. 

876.  —  5  quartiers  de  pré,  en  une  pièce,  affermés  à  Jean  Fouet, 
vigneron,  à  Roussemeau,  moyennant  400  bottes  de  foin,  prove- 
nant de  la  Cure  de  Marsangy,  estimés  1.200*.  —  Enchérisseurs: 
les  mêmes  que  ci-dessus.  —  Adj.  3.425^  à  François  Poizey,  menui- 
sier, à  Marsangy,  pour  le  compte  de  Sébastien  Grenet,  marchand 
de  vin  audit  lieu. 

30  septembre  1191. 

877.  2  arpents  et  demi  de  pré,  demi-arpent  de  terre  et 
20  cordes  de  closeaux,  provenant  de  la  Cure  de  Marsangy, 
estimés  1.000*.  —  Enchérisseurs  :  Kdme-Savinien  Fauvelet  de 
Charbonnières, de  Sens;  Jean-Chrysostùme  Chamillard,  Sébastien 
<irenet,  Nicolas  Renvoisé,  Edme  Truchy,  laboureurs,  à  Marsangy; 
Antoine  Faillot.  à  Ktigny.  Adj.  5.350*  à  Edme  Deschamps, 
Edme  Fouteau  et  Denis  Charpentier,  vignerons,  à  Marsangy, 
chacun  pour  un  tiers.  —  Cession:   du  6   nivôse  an    II,   par  acte 
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devant    Hesme,   notaire,    à    Villeneuve-sur- Yonne,    à    François 
MouHAU,  propriétaire,  à  \'^iIleneuve-sur-Yonne. 

l'aieiiieiits  :  054*'  le  •"!  mans  ll'H.  —  l.i):i!j''  le  :2i  frimaire,  —  -i.OiîUtt  le  i(i  messidor 
an  111.  —  Reste  dû  :  1.0-20  l'r.  55,  payés  le  "28  janvier  1811,  sur  contrainte  signiiiée  le 
19  décembre  1810. 

878.  —  5  (juartiers  de  j)ré,  lieu  dit  les  Noues,  provenant  de  la 
F.VHMiQUi-:  et  de  la  Cuiu-:  m-:  M.vhsan(;v,  par  indivis,  alTermés 
à  Ktienne-Simon  Lacave,  moyennant  (S  à  la  fabricjue,  ()  feuillettes 
de  braise  et  4  feuillettes  de  braise  au  curé,  estimés  477  \  — 
Enchérisseurs  :  Christophe  Martinot  et  Jean-T.ouis  Rousseau,  de 
Marsangy.  —  Adj.  710  à  Simon  Lacave,  fermier  desdits  prés, 
garde-port,  à  Marsangy. 

l'aiements:  100^  le  5  novembre  1701.  —  100*'  le  'Il  .septembre  1792.  -  200**  le 
9  vendémiaire.  —  372^  le  15  frimaire  an  11. 

11^  janvier  Î19"2. 

879.  —  1  arpent  de  pré,  au  finage  de  Bourrienne,  et  1  quartier 
de  pré,  au  finage  de  Rousson,  aiTermés  à  Edme  Rétif,  fournier, 
à  Rousson,  moyennant  300  bottes  de  foin,  provenant  de  la  Clre 
DK  Mau.sangy,  estimés  1.000^.  —  Soumission:  du  6  novembre  1791, 
par  Jacques  Perdriat,  laboureur,  à  Rousson,  au  prix  d'estimation, 
-     Enchérisseurs  :    François    Truchy,    laboureur,    à    Marsangy; 

Christophe  Marlineau,  dudit  lieu;  Simon  Guache,  vigneron,  à 
Rousson.  —  Adj.  2.500*  à  Jacques  Labbé,  vigneron,  à  Rousson. 

Paiements  :  Sim  le  28  janvier  1792.  —  296+*^  le  17  mars  1793,  —  280+^  le  17  nivôse 
an  II.  —  280**  le  25  nivô.se,  —  1.672*  le  5  thermidor  an  lit.  —  prime  ponr  anticipa- 
tion de  ])aiement,  20*. 

6'  floréal  an  III. 

880.  —  5  quartiers  de  pré,  lieu  dit  Bourrienne,  provenant  de 
Xavier  Lusace,  émigré,  estimés  120*  de  revenu  et  en  principal 
2.400*.  —  Enchérisseurs  :  Joseph-Salomon  Regley,  propriétaire, 
à  Sens;  Nicolas  Giguet,  cultivateur, à  Etigny;  Pierre-Lubin  Truchy, 
propriétaire,  à  Marsangy.  —  Adj.  7.100*  à  Pierre  Grenht,  mar- 
chand de  vin,  à  Passy,  tant  pour  lui  que  pour  Pierre  Dumék. 
meunier,  Charles  Billaut,  de  Véron,  Nicolas  Giguet,  cultivateur, 
à  Egriselles,  et  Gabriel  Méiiot,  cultivateur,  à  P.tigny,  chacun 
pour  un  cinquième. 

881.  5  quartiers  de  pré,  au  même  lieu  et  de  même  prove- 
nance, estimés  2.400*.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Grenet,  marchand 
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de  vin.  à  Passy;  Pierre  Dumée.  meunier,  à  Véron. —  AJ/.  8.000^ 
à  Pierre-Lul)in  Tiuciiy,  propriétaire,  à  Maisangy. 

882.  1  arpent  de  pré,  au  même  lieu  et  de  même  provenance^ 
estimé  100"  de  revenu  et  en  principal  2.000^^ —  Enchérisseurs: 
Nicolas  (iiguet,  d'Etigny  ;  Pierre  Dumée,  meunier,  à  Véron. — 
Adj.  7.075^^  à  Pierre  Grknkt,  marchand  de  vin,  à  Passy,  tant  pour 
lui  (jue  pour  Pierre  Dlmék,  meunier,  (vharles  Billaut,  de  Véron,. 
Nicolas  (iKiiKT  et  Gabriel  MKiior.  cultivateur,  à  Etigny,  chacun 
pour  un  cinciuième. 

883.  —  1  arpent  de  pré,  au  mémo  lieu  et  de  même  provenance,, 
estimé  2.000".  —  Enchérisseur  :  Pierre-Lubin  Truchy,  proprié- 
taire, à  Marsangy.  —  Adj.  8.200*  à  Pierre  Dumkh,  meunier,  à 
Véron.  tant  pour  lui  que  pour  Pierre  (îhenht,  marchand  de  vin,, 
à  Passy,  Gharles  Billaut,  de  Véron,  Nicolas  Giguet  et  Gabriel 
Mkiu)T,  d'Etigny,  chacun  pour  un  cinquième. 

884.  -  1  ar[)ent  15  perches  de  pré,  au  même  lieu  et  de  même 
provenance,  estimé  120"  de  revenu  et  en  principal  2.400*.  — 
lînchérissenr  :  Pierre-Lubin  Truchy,  de  Marsangy.  —  Adj.  5.100* 
à  .Iose})h-Salomon  Reglkv,  propriétaire,  à  Sens,  tant  pour  lui  que 
pour  son  lils,  Pierre-Louis  Reglky,  secrétaire  de  IWdministration 
du  district. 

16  (h)rc(d  an  III. 

885.  2  arpents  et  demi  de  terre,  lieu  dit  le  Bois  des  Jeuflins, 
provenant  de  la  Fabhique  de  Marsangy,  estimés  10*  de  revenu  et 
en  principal  200*.  —  Enchérisseurs:  Grenet,  Fouet,  Martineau.  — 
Adj.  1.225"  à  Pierre-Lubin  Tiuchy,  piopriétaire,  à  Marsangy. 

C.e  lot  et  les  2  suivants  (n'"  HSô-ScSTi,  formant  au  total  4  arpents 
02  perclics,  en  f)  pièces,  étaient  loués  à  lùlme  Renvoisé,  moyennant 
180*  par  an. 

I\'iiciii<'nt  :  l.-2in"  le  -J(i  lliciiniilur  an  III. 

886.  5t)  perches  de  terre,  en  une  pièce,  au  même  lieu,  de 
même  piovenance,  estimi'-es  10'  de  levenu  et  en  principal  200*. 
—  I-^nchéris.scnrs  :  Pierre-Louis  Ti-uchy,  propriétaire;  Jeuffin, 
cultivateur,  à  Marsangy.  Adj.  2.000"  à  Vincent  Bahoe.  vigneron, 
à  Marsangy. 

r.ii.-iiiciih  :  .-,00     le  1'.)  Il, uval.        1 .  k'-V'  le  :!  Iliriiiiidnr  an  111. 

887.  1  arpent  ()2   perchi's  de   terie,  en   li   pièces,  au  même 
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lieu,  (le  même  provenance,  estimés  10^  de  revenu  et  en  principal 
200^ .  lùichérisseiirs  :  Dubois,  Pierre-Louis  Truchy,  de  Mar- 
sangy.  —  Adj.  1.000*'  à  Louis  Henoît,  dit  Simonnet,  propriétaire, 
à  Marsangy. 

Paioiiicnt  :  954"^  le  25  prairial  an  III.  —  piiine  de  "l  "•■■  accordée  par  la  loi  du  0  ven- 
tôse au  111.  50^'. 

888.  —  La  ferme  de  Roussemeau,  comprenant  maison  d  hai)i- 
tation,  grange,  vacherie,  bergerie,  laiterie,  colombier,  poulailler, 
porcellière,  écurie,  pressoir  et  jardin,  avec  85  arpents  75  perches 
de  terre,  lieux  dits  Heurtebise  et  l'Etang,  4  arpents  de  bois  bons  à 
couper,  et  une  pièce  de  pré  de  7  quartiers,  lieu  dit  les  Isles, 
provenant  de  la  Commaxdkhie  dh  Rousse.mkau,  le  tout  estimé 
750^  de  revenu  et  en  principal  15.000^.  —  Enchérisseurs  :  Luyt  lils 
aîné,  avoué;  Dufois,  officier  de  santé,  à  Sens;  Christophe  Yver, 
tanneur,  à  Villeneuve-sur-Yonne  ;  Goyard,  de  Villeneuve.  —  Adj. 
112.000*  à  Jean-Charles  Accault,  négociant,  à  Villeneuve-sur- 
Yonne. 

Par  bail  du  18  juin  1785,  devant  Fiellé,  notaire  à  Paris,  le  Grand 
Prieur  de  France  atlerniait  à  Claude  Buffigaey,  de  Villeneuve- 
sur-Yonne,  tous  les  biens  et  droits  de  la  Commanderie  de 
Roussemeau,  «  à  la  charge  de  couper  une  fois  seulement  pendant 
le  cours  du  bail  (9  ans)  les  bois  taillis  de  l'Hobarderie,  la  Gui- 
mauderie,  Pillau,  et  autres  de  nouvelle  plantation,  et  à  l'égard  du 
bois  appelé  de  Lhopitau  et  des  parties  anciennes  de  l'Hobarderie 
et  Heurtebise,  de  les  diviser  en  18  coupes  »,  d'acquitter  les  gages 
des  officiers  de  la  justice,  de  payer  4*  par  an  aux  marguilliers  de 
Marsangy  et  50*  au  garde-chasse,  et  moyennant  2.500^  par  an 
{Affirmations  de  baux,  n"  659 1. 

La  ferme  de  Roussemeau,  consistant  dans  les  bâtiments  ci-dessus 
désignés,  120  arpents  de  teire,  en  8  pièces,  et  16  arpents  25  per- 
ches de  pré,  était  sous-affermée  par  Claude  Buffigney  à  Edrae 
Verdure,  suivant  acte  du  12  mars  1786,  moyennant  le  tiers  franc 
en  froment,  seigle  et  méteil,  conduit  dans  la  grange  de  la  ci- 
devant  commanderie,  6  paires  de  bons  poulets,  4  morceaux  de 
beurre  et  50^  dépôt  de  vin,  sous  les  réserves  faites  par  le  bailleur 
de  la  moitié  de  la  grange  de  ladite  ferme,  de  la  laiterie  sous 
le  colombier,  d'une  portion  de  la  cave,  de  la  moitié  du  fournil, 
du  logement  à  côté  de  la  chapelle  et  du  jardin  qui  est  derrière  la 
chapelle  (Affirmations  de  baux,  n"  645). 

Paiements  de  ce  lot  et  du  suivant,  adjugés  à  Accault.  au  prix  total  de  152.500^*^  : 
38.125^  le  IG  prairial,  —  IIf).20r  le  11  fructidor  an  111. 

889.  —  I^e  bâtiment  au-devant  de  la  ferme  de  Roussemeau, 
consistant  en  la  chapelle  Saint-Jean,  deux  celliers  voûtés  et  deux 
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chambres  au-dessus,  une  laiterie,  une  porcellière,  un  fournil,  une- 
pièce  au-dessus  du  portail,  divers  autres  bâtiments,  un  jardin, 
plus  2  arpents  25  perches  de  terre,  et  75  perches  de  terre  à  chène- 
vière,  le  tout  provenant  de  la  ('ommandhiuk  dk  Roussp:meau, 
estimé  200'*  de  revenu  et  en  principal  4.000'\  —  Knchcrisseiiis  :^ 
Dut'ois,  officier  de  santé,  à  Sens;  Boucley  ;  (^hristophe  Yver,  tan- 
neur, à  Villeneuve-sur- Yonne.  —  Adj.  40.400*^  à  Jean-Baptiste- 
Romain  Thiébault,  marchand  de  bois,  à  Villeneuve,  pour  le 
compte  de  Jean-Charles  Accault,  négociant  audit  lieu. 

l'aiemeiil  :  voir  ii"  (S88. 

890.  8  arpents  de  terre,  provenant  de  la  Co.mmaxderik  dk 
RoussHMKAU,  estimés  22*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450**.  — 
E:ichérisseiirs  :  Martineau,  (Christophe  Yver,  tanneur,  à  Villeneuve  i 
Antoine  Renvoisé,  meunier,  à  ^hirsangy.  Adj.  4.025*  à  André- 
Victor  Cave,  propriétaire,  à  Sens. 

Les  terres  de  cet  articl?  et  des  cinq  suivants  (n'"'  890-895)  for- 
mant une  pièce  unique  de  18  arpents,  lieu  dit  La  Penotterie,  étaient 
tenus  à  loyer  par  Robert  Thomas,  cultivateur,  à  Itoussemeau,  sui- 
vant acte  du  8  floréal  an  III,  moyennant  12  bichets  de  blé  et 
12  bicbets  d'avoine  par  an. 

l'aiemeiits  de  ce  lot  et  des  5  suivants,  tous  adjuiiés  à  Cave,  au  ])ii\  total  de  '27.850**^  : 
1!).G34*  le  H)  lloréal.  —  (5.769*  le  -28  floréal  an  Hl,  —  prime  |)our  anticipation  de 
paiement. 

891.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
22"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450 \  —  ]ùuhcriHseiirs :  Yver, 
Martineau.  —  Adj.  3.300*  à  André-Victor  (^vve,  propriétaire,  à 
Sens. 

l'aiement  :  voir  n"  89n. 

892.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés. 
22*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450*.  —  lùichérisseiirs  :  les 
mêmes  qu'à  l'article  précédent.  Adj.  5.025*  à  André-Victor 
Cave,  propriétaire,  à  Sens. 

Paiement  :  voir  u"  89(1. 

893.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
22  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450'.  —  Enchcrisseiirs  :  les 
mêmes  qu'à  l'article  précédent.  —  Adj.  4.175*  à  André-Victor 
Cave,  propriétaire,  à  Sens. 

l'aiement  :  voir  w  S9(l. 
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894.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
22'  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450'.  —  lùichérisseiirs  :  les 
mêmes  cpià  l'article  précédent.  Adj.  5.125'  à  An(lré-\'ictor 
(IwK,  i)ropriétaire,  à  Sens. 

Paiement  ;  voir  ii"  SOI). 

895.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
22  '  10  s.  de  revenu  et  en  princii)al  450".  —  Enchérisseurs  :  les 
mêmes  (juà  l'article  précédent.  Adj.  5.200"  à  .\ndré-Mclor 
C.wi:,  propriétaire,  à  Sens. 

Paiement  :  voir  ii"  89(J. 

896.  —  5  arpents  de  terre,  lieu  dit  la  Grange  du  Bois,  de  même 
I)rovenance,  dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés. 
17^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  350"^.  —  Enchérisseurs  :  Pierre- 
Lubin  Truchy,  propriétaire,  à  Marsangy;  Etiennne  Marquant, 
vigneron,  audit  lieu.  —  Adj.  1.000"  à  Christophe  Yver,  tanneur, 
à  Villeneuve-sur-Yonne,  pour  le  compte  de  Jean-Charles  Ac(:.\ult, 
négociant  audit  lieu. 

l'aiement.s  :  -250^  le  10  prairial,  —  762^  le  11  tuctidor  au  III. 

897.  —  5  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés  17"  10  s.  de 
revenu  et  en  principal  350".  —  Encliérissenrs  :  Pierre-Lubin 
Truchy,  Martineau.  —  Adj.  1.000"  à  Christophe  Yver.  tanneur, 
pour  le  compte  de  Jean-Charles  A(:(;.\ult,  négociant,  à  Villeneuve- 
sur- Yonne. 

Paiements  :  -250'^  le  JO  prairial,  —  702-^  le  11  rructidor  an  111. 

898.  —  4  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés  15"  de 
revenu  et  en  principal  300".  —  Enchérisseurs  :  François  Fouet, 
cultivateur;  Antoine  Renvoisé,  meunier,  à  Marsangy;  Christophe 
Yver,  tanneur,  à  Villeneuve-sur-Yonne.  —  Adj.  3.200"  à  Kdme 
Verdure,  cultivateur,  à  Marsangy,  pour  le  compte  de  Jean-Charles 
Acc.^uLT,  négociant,  à  Villeneuve-sur-Yonne. 

Paiements  :  80(1"  le  16  prairial.  —  2.4:J8-  le  11  Iructidor  an  111. 

899.  -  2  arpents  75  perches  de  terre,  lieux  dits  les  (^aves  et  la 
Maison  Rouge,  de  même  provenance,  dépendant  de  la  ferme  de 
Roussemeau,   estimés   10"^   de   revenu  et   en   principal    200".  — 
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Enchérisseur  :  néant.  —  Adj.  250^'  à  Robert  TiumAS,  cultivateur, 
é  Marsangy. 

Paioiuenls  :  (5-2"  le  fi  incssiddr.  —  188"  \c  T'  tliciiiiidoi' an  III. 

900.  —  3  arpents  de  terre,  lieu  dit  les  Genestres,  de  même 
provenance,  dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés  10* 
de  revenu  et  en  principal  200*.  —  lùicliérisseur  :  néant.  —  Adj. 
250*  à  Etienne  Marquant,  vigneron,  à  Marsang)'. 

Paienii'nt  :  •251''  !•')  s.  le  J4  uicssiddi-  an  III. 

901.  —  3  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés  10*  de 
revenu  et  en  principal  200*. —  Enchérisseurs:  Bonnodot,  Marti- 
neau,  François  Fouet.  —  .4^/.  800*  à  Robert  Thomas,  cultivateur, 
à  Marsangy. 

l'aionionts  :  2UfK  le  (i  nicHsidor.  —  QO-i^  le  i"  llicnnidor  nu  III. 

902.  -  3  arpents  75  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Maison  Rouge, 
de  même  provenance,  dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau, 
estimés  7*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  150"'.  —  Enchérisseurs  : 
Robert  Thomas,  cultivateur,  Antoine  Renvoisé,  meunier,  à  Mar- 
sangy. —  Adj.  475"  à  Jean  Gabillot,  cultivateur,  à  Marsangy. 

Paiements  :  'IM-  le  (i  praiiial.  —  241"*  le  2!)  tlieimidor  an  III. 

903.  —  25  perches  de  terre  et  demi  arpent  de  pré,  lieu  dit  la 
Pâture,  de  même  provenance,  dépendant  de  la  ferme  de  Rousse- 
meau, estimés  30'  de  revenu  et  en  principal  600*.  —  Enchéris- 
seurs :  Jean  Girault,  cultivateur,  Etienne  Marquant,  vigneron,  à 
Marsangy  ;  Martineau.  —  Adj.  5.675"  à  Antoine  Rkxvoisk,  meunier, 
à  Marsangy. 

L'adjudicataire  fut  déchu  en  vertu  de  la  loi  du  11  frimaire 
an  VIII,  et  ce  lot,  ainsi  que  les  art.  911  et  91(i,  adjugés  au  nicnie, 
furent  remis  en  vente  le  9  août  1808  (voir  //j/'/a,  n"  929). 

Paiement.s  de  ce  loi  et  des  art.  !)ll  et  UKi.  tous  adjugés  à  .Vnloine  Renvoisé.  au 
prix  total  de  y-j.875-  :  8.9()8^*  le  0  prairial.  —  88-')^^  le  15  fructidor  an  III.  -  Hesle 
dû:  2().l2<r. 


904.  -  3  ar[)ents  de  terre,  de  même  provenance,  lieu  dit 
Hcurtebise.  dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés  15" 
<le  revenu  et  en  [)rincipal  300".  —  Enchérisseurs  :  Antoine  Ren- 
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voisé,  meunier,  lîonnodot,  Fouet,  cultivateurs,  à  Marsangy.  — 
Adj.  2.150'^  à  Edme  Verdure,  cultivateur,  à  Marsangy,  pour  le 
compte  de  Jean-Charles  AccAui/r,  négociant,  à  Villeneuvc-sur- 
Yonne. 

Paiements:  ')S1**  le  IG  iiraiiial,  —  l.(W8*'  le  1!  riiictiiliir  an  111. 

905.  —  3  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  nième  prove- 
nance, dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés  15^  de 
revenu  et  en  principal  'SiW.  —  lùichérisseiirs  :  François  Fouet, 
Jean  Gabillot,  Verrien,  cultivateurs,  à  Marsangy.  —  Adj.  3.400" 
à  Edme  Verdure,  pour  le  compte  de  Jean-Charles  Accault,  négo- 
ciant, à  Villeneuve-sur- Yonne. 

Paiements:  851)''  le  Hi  prairial.  —  2.59nf'  le  11  l'nuiiiloi- an  III. 

906.  —  3  arpents  de  terre,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés  15"  de 
revenu  et  en  principal  300^.  —  Enchérisseurs  :  François  Fouet, 
Pouteau,  Ronnodot,  cultivateurs,  à  Marsangy.  —  Adj.  3.150" 
à  Edme  ^'erdure,  pour  le  compte  de  Jean-Charles  Accault,  négo- 
ciant, à  Mlleneuve-sur-Yonne. 

Paiements  :  787^  le  16  prairial.  —  -2.400"  le  11  inictidor  an  111. 

907.  —  6  quartiers  de  pré,  lieu  dit  les  Huit  Arpens,  de  même 
provenance,  estimés  180*^  de  revenu  et  en  principal  3.600*.  — 
Enchérisseurs  :  Roucley,  Girault  ;  Christophe  Yver,  tanneur,  à 
Villeneuve.  —  Adj.  30.000^  à  Pierre-Lubin  Truchy,  propriétaire, 
à  Marsangy,  tant  pour  lui  que  pour  Louis  Grenet,  marchand  de 
vin  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

Le  pré  de  cet  article  et  des  quatre  suivants  (n''"  907-911 1,  for- 
mant une  pièce  d'une  contenance  totale  de  7  arpents  et  demi, 
dite  les  Huit  Arpens,  était  tenu  à  loyer,  suivant  bail  du  20  jan- 
vier 1787,  devant  Roulin,  notaire  à  Marsangy,  par  Louis-Antoine 
Verrien  et  autres,  moyennant  «  720*  par  an  et  sept  paires  de  lions 
poulets  »  (Affirmations  de  baux,  n°  647). 

Paiements  de  ce  lot  et  des  n"'  908,  909,  913  et  915,  tous  adjugés  aux  mênu's. 
Truchy  et  Grenet.  au  prix  total  de  158.200'*^:  39.7-25*  le  18  messidor  an  III.  -- 
12-2.028+^  le  11  frimaire  an  IV. 

908.  —  6  quartiers  de  pré,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimés  175"  de  revenu  et  en  principal  3.500*.  —  Enché- 
risseurs :  Mercier,  François  Fouet,  Martineau.  —  Adj.  30.500* 
à  Pierre-Lubin  Truchy,  propriétaire,  à  Marsangy,  tant  pour  lui 
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que  pour  Louis  (ihenkt,  marchand  de  vin  audit  lieu,  chacun 
pour  moitié. 

i'.iieinents  :  voir  n"  907. 

909.  —  6  quartiers  de  pré,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimés  175''  de  revenu  et  en  principal  3.500*.  —  Enché- 
risseurs: Jean-Claude  Renvoisé,  manouvrier,  à  Marsangy;  Chris- 
tophe Yver,  tanneur,  à  Villeneuve.  —  Adj.  35.100*  à  Pierre-Lubin 
Truchy,  propriétaire,  à  Marsangy,  tant  pour  lui  que  pour  Louis 
Ghenet,  marchand  de  vin  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

raieim^nts  :  voir  n"  !)(t7. 

910.  —  G  quartiers  de  pré,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, estimés  170*  de  revenu  et  en  principal  3.400*.  —  Enchéris- 
seurs: François  Fouet,  cultivateur,  Pierre-Lubin  Truchy,  proprié- 
taire, à  Marsangy.  —  Adj.  31.000+^  à  Edme  Coste,  sabotier,  à 
Atarsangy,  tant  pour  lui  que  pour  Jean-Pierre  Fouet,  manouvrier, 
Nicolas  Renvoisé,  cultivateur,  Edme  Renvoisé,  manouvrier,  à 
Marsangy,  chacun  pour  un  quart. 

]\'iiements  :  7.7-51)*  le  Ki  prairial,  —  -2-2.0l)•J+^  le  ô  llicrmidor  an  111. 

911.  —  1  arpent  et  demi  de  pré,  au  même  lieu,  de  même  pro- 
venance, estimé  110'  de  revenu  et  en  principal  2.010".  —  Enché- 
risseurs :  Pierre-Lubin  Truchy.  propriétaire,  Pierre  Colin,  culti- 
vateur, Jean-Claude  Renvoisé,  manouvrier,  à  Marsangy.  — 
Adj.  18.100*  à  Antoine  Renvoisé,  meunier,  à  Marsangy. 

Voir  supra,  n"  903,  et,  iiifra,  u"  929. 

912.  —  2  arpents  de  pré,  lieu  dit  les  (irands  Regains,  de  même 
provenance,  estimés  350*  de  revenu  et  en  principal  7.000*.  — 
Encliérisseurs  :  Pierre-Lubin  Truchy,  Bernard,  Martineau.  —  Adj. 
40.500"  à  Louis  Benoît  dit  Simonnet,  propriétaire,  à  Marsangy. 

r;:icin(Mits:   iD.lKi  '  le  "id  prairial  an  III,    -  •'ÎLIOO"'  le  29  hiiiiiiaire  an  IV. 

913.  2  ari)cnts  de  pré,  au  même  lieu,  de  même  provenance, 
dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimés  375  '  de  revenu  et 
en  principal  7.500*.  —  Enchérisseurs  :  Martineau,  Jean-(]laude 
Renvoisé,  manouvrier,  à  Marsangy.  -  Adj.  45.300*  à  Pierre-Lubin 
'J'iu ciiv,  propriétaire,  à  Marsangy,  tant  pour  lui  que  pour  Louis 
(ir.ENET,  marchand  de  vin,  audit  lieu. 

raieiiiciil.s:  voir  n"  907. 
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914.  —  1  arpent  de  pré,  lieu  dit  le  Pré  Neuf,  de  même  prove- 
nance, dépendant  de  la  terme  de  Roussemeau,  estimé  125"^  de 
revenu  et  en  principal  2.Ô00 '.  iLnchérisseiirs  :  Jean-Pierre  Fouet, 
Kdme  Deschamps,  de  Marsangy  ;  liernier,  de  Fouchères.  —  Adj. 
18.100^^  à  Hubert  Cmamillaiu),  vigneron,  à  Marsangy,  tant  pour 
lui  que  pour  Jean-Claude  Ri:NV()isr:,  manouvrier,  audit  lieu, 
chacun  pour  moitié. 

l'aiciiients:  i.5"29*^^  le  'i^i  i)rciirial.  —  5.570*+  le  15  thermidor,  —  i5()M  le  ^(i  tlienni- 
ilor  an  III,  —  7.708'*^  le  18  brumaire  an  IV. 

915.  1  arpent  de  pré,  au  même  lieu,  de  même  provenance, 
dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimé  150^*^  de  revenu  et 
en  principal  3.000^.  —  tnchérissenrs  :  Antoine  Renvoisé,  meunier; 
Christophe  Pouteau,  Edme  Deschamps,  cultivateurs,  à  Marsangy. 

Adj.  17.300^  à  Pierre-Lubin  Truchv,  propriétaire,  à  Marsangy, 
tant  pour  lui  que  pour  Louis  Ghenet,  marchand  de  vin  audit 
lieu. 

Paiements:  voir  iv  9(17. 

916.  —  50  perches  de  pré,  lieu  dit  le  Pré  de  la  Grande  Planche, 
de  même  provenance,  dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau, 
estimées  90*^  de  revenu  et  en  principal  1.800*.  —  Enchérisseurs  : 
Bernard  Moreau,  Lubin  Rouif,  de  Marsangy.  —  Adj.  12.100* 
à  Antoine  Renvoisp^,  meunier,  à  Marsangy. 

Voir  supra,  n  "  903,  et,  infra,  n°  929. 

917.  —  50  perches  de  pré,  au  même  lieu,  de  même  prove- 
nance, dépendant  de  la  ferme  de  Roussemeau,  estimées  90*  de 
revenu  et  en  principal  1.800*.  —  enchérisseurs  :  Etienne  Mar- 
quant, Nicolas  Renvoisé,  François  Fouet,  de  Marsangy.  —  Adj. 
13.400*  à  Hubert  Rouif,  vigneron,  à  Marsangy,  tant  pour  lui  que 
pour  Edme  Rouif,  cultivateur  audit  lieu,  chacun  pour  moitié. 

Paiements  :  10.034++  le  1 1  messidor.  —  3.460*  le  8  tliermidor  an  III. 

11  fructidor  an  III. 

918.  —  L'île  de  Marsangy,  provenant  de  I'ancien  domaine, 
estimée  16.500*.  — Enchérisseurs  :  Pelée,  homme  de  loi;  Cornisset, 
tanneur  à  Sens.  —  Adj.  83.000*  à  Lubin  Thuchy,  cultivateur,  à 
Marsangy,  tant  pour  lui  que  pour  Noël  Rousseau,  laboureur  audit 
lieu. 

Par  bail  du  27  décembre  1781,  devant  Martin,  notaire  à  Sens, 
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cette  île,  d'une  contenance  de  7  arpents,  était  allerniée  par  C-yr- 
Alexis  (Uiapelain,  «  intéressé  dans  les  allaires  du  Roi,  fondé  de 
procuration  du  sieur  Michel  I.enieunier,  bourgeois  de  Paris, 
forniier  du  domaine  de  Sens  »,  à  Ktienne-Sinion  Lacave,  vigne- 
ron, à  Marsangy,  moyennant  200^  et  2  paires  de  canards  {Afjirina- 
tions  de  baux,  u"  310). 

raienuMils  :   i8.l5(>^le  II  vciKlriuiiiiie. — 64.848**  le  l-l  tri  mai  ic  an  IV. 

"21  fructidor  <in  III. 

919.  —  ôO  perche.s  de  terre,  provenant  de  la  Commandkuik  de 
RoussEMEAU,  estimées  187^  10  s.  —  Luchérisseiirs  :  Louis  Mou, 
notaire,  à  Michery;  Paulard  ;  Renvoisé,  de  Marsangy.  — 
Adj.  3.000^  à  Louis  Grenet,  cultivateur,  à  Marsangy. 

920.  —  1  quartier  de  terre,  provenant  de  la  Cuue  de  Marsangy, 
estimé  93^  15  s.  —  Enchérisseurs  :  Delorme,  Renvoisé,  de  Mar- 
sangy.—  Adj.  3.650^  à  Louis  Grenet,  cultivateur,  à  Marsangy. 

5  vendémiaire  an  IV. 

921.  —  50  perches  de  pré,  provenant  de  la  Fabrique  de  Rou.s- 
SON,  estimés  3.000*.  —  Enchérisseurs  :  Pierre-Lubin  Truchy,  de 
Marsangy;  Gréau,  Yver,  de  Villeneuve-snr- Yonne.  —  Adj.  10.000* 
à  Jacques- Joseph  Elialx,  propriétaire,  à  Sergines. 

922.  —  3  arpents  de  pré,  lieu  dit  Bourrienne,  provenant  du 
Collège  de  Sens,  estimés  15.000*.  —  Enchérisseurs  :  Truchy,  à 
Marsangy;  Gréau,  Languillat.  -  Adj.  130.000*  à  Jacques-Joseph 
Eliaux,  propriétaire,  à  Sergines. 


Ventes  par  le  Département 

l.'i  messidor  an  IV.  m 

923.  —  139  perches  de  pré,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Villeneuve-sur- Yonne,  estimées  1.245*'  4  s.  —  Vendues  1.245*  4  s. 
à  Mathurin-François  Lallier,  propriétaire,  à  Joigny,  et  Frédéric- 
Stanisla.s-Adrien-Narcisse  Menu,  propriétaire,  à  Villeneuve-sur- 
Yonne. 

18  brumaire  an  V. 

924.  Le  ci-devant  presl)ytère  et  ses  dépendances,  provenant 
de  la  Cure  DE  Mar.sangv,  estimé  1.800*.  —  Vendu  1.800*  à  Joseph 
Vaudoux,  propriétaire,  à  Etigny.  j, 

i 
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11  frimaire  an   V. 


925.  4  arpents  1  (juartier  de  bois  taillis,  provenant  de 
rémigié  .Il'ssy,  estimés  11)119  16  s.  \'en(lus  1.009  16  s.  à  Louise- 
Françoise-Charlotte  ni-:  BoNN.\iuK,  propriétaire,  à  Sens. 

19  frimaire  an  V. 

926.  —  187  arpents  de  l)ois.  dits  les  l)ois  de  l'Hôpital,  les 
Glands  brûlés,  les  bois  d'Hobarderie  et  la  Vallée  d'Enier,  prove- 
nant de  la  CoMMANDERiE  DE  RoussEMEAU,  estimés  51.137^^  13  s.  — 
Vendu  51.137  '  13  s.  à  Pierre  Rousseau,  architecte,  à  Paris. 

22  prairial  an  VII. 

927.  —  4  arjîents  et  demi  (2  hectares  29  ares  67  centiares)  de 
pré,  provenant  de  l'émigré  Bernard-Louis  Chécv-Champmilon, 
estimés  2.160  francs.  ^  Enchérisseurs  :  Cornu  fils,  fondé  de  pou- 
voirs des  ce.  Benjamin  et  Tailleur,  fournisseurs  de  la  Répu- 
blique ;  Pierre-Louis  Regley,  propriétaire,  à  Sens.  — ^  Adj.  3.525  fr. 
à  Adrien  Charles-Adelin  Fromentin,  propriétaire,  à  Saint-Flo- 
rentin. 

6  thermidor  an  VII. 

928.  —  25  perches  (12  ares  76  centiares)  de  vigne,  lieu  dit  le 
Bois  des  Cordes,  de  même  provenance,  estimées  30  francs.  —  Adj. 
sans  enchère  35  francs  à  Claude-Hubert  Mignot,  cultivateur,  à 
Marsangy. 

9  août  1S0S. 

929.  —  84  ares  42  ares  de  pré  et  10  ares  de  terre,  près  le  moulin 
de  Roussemeau,  de  la  Com.mandeuie  de  Roussemeau,  estimés 
2.860  francs.  —  Enchérisseurs  :  Jean-Joseph  Fortin,  de  Sens. 
—  Adj.  3.010  francs  à  Marie-Claudine  Leblanc,  propriétaire, 
à  Auxerre. 

Voir  supra,  iV"  903,  et  916. 

2()  janvier  ISK). 

930.  —  20  ares  de  pré,  en  deux  pièces,  lieux  les  Prés  du  Pont 
et  les  Bois  d'Oly,  provenant  de  la  Cure  de  Rousson,  estimés 
380  francs.  — Enchéri.<iseurs  :  Jean-Joseph  Fortin,  de  Sens.  —  Adj. 
480  francs  à  Marie-Claude  Leblanc,  propriétaire,  à  Auxerre. 
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Su|i(M'tii-i('  :  I.Tn")  iicctare.s.  —  Mi'sinc  Idcilc  :  iioii'hc  do  18  i)i('cls 


i                        PUOVKXANCK 

TKRUES 

(arpents) 

PRKS 

( arpents  1 

VIGNES 

(arpenlsi 

j  Piieuré  de  la  (^our  N.-l) 

144  33 

22     » 

» 

Abbaye  de  St-Paiil  de  Sens.  . . 

42  25 

» 

» 

Abbaye  de  St-Antoine  de  Sens 

2  50 

0  50 

» 

Abbaye  de  Ste-Colombe 

1     » 

0  37 

» 

Prieuré  du  Charnier 

14     » 

1     » 

» 

Chanoines  de  N.-D.  de  Sens . . 

» 

10     » 

» 

Grand  Séminaire  de  Sens. . .  . 

250     » 

52     » 

0  12 

Prieuré-cure  de  Michery  .... 

20  25 

4     » 

0  75 

Fabrique  de  Michery 

34  73 

2     » 

» 

Fabrique  de  Pont-sur-Yonne. 

4   13 

» 

» 

Chapelle  St-Sulpice 

0  01 

» 

» 

Commanderie  de  Launay  .... 

mémoire 

» 

» 

Total 

513  23 

91  87 

0  87 

liiens  de  2'  orij^ine 

11  M\ 

» 

» 

Biens  coniinun;uix 

3  h.  8518 

» 

» 

Hiens  de  1"  origine  :  200  hect.  0298. 
Hiens  de  2"  origine  :  3  hect.  8004. 
Jiiens  vendus  :  213  hect.  7780. 


DÎMKS.  —   «   Les   dinu's  appartiennent  à   rarchevcclié   de    Sens,  au 
j)rieur-curé  de  Michery,  au  gi-and  séminaire  de  Sens  et  aux  religieux 
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de  l'abbaye  de  SainteC-olombe  de  Sens  »  {Caliiers  du  hailliage  de  Sens. 
p.  283). 

Par  bail  du  l""'  juin  1788.  devant  C'-ave,  notaire  à  Sens,  le  fondé  de 
procuration  de  l'archevêché  de  Sens  aflerniait  à  Chrétien  Michaux, 
nianouvrier,  et  Laurent-Denis  Boucher,  laboureur,  à  Michery,  une 
portion  de  dîmes  des  gros  et  menus  grains  à  percevoir  en  la  paroisse 
de  Michery,  à  charge  de  payer  7+^  10  s.  par  an  à  la  fabrique  de 
Michery  et  moyennant  570^  et  3  paires  de  poulets  (Af/irinatioiis  de 
Irniix,  n  •  250,  et  Arch.  Yonne,  H  409). 

Par  bail  du  1.'5  décembre  178(j,  devant  Hélye,  notaire  à  Sens,  les 
religieux  de  Sainte-Colombe  allermaient  à  Nicolas  Delaplace  la  dîme 
de  vin  et  une  portion  de  dîmes  des  gros  et  menus  grains  à  percevoir 
dans  la  paroisse  de  MicherN',  «  à  charge  d'acquitter  le  gros  du  prieur 
de  Michery,  consistant  en  144  bichets  de  grains  »,  par  tiers  froment, 
seigle  et  avoine,  et  17"^  10  s.  en  argent,  et  moyennant  850'^  (Ilnd., 
n"  315;. 

Par  bail  sous  signature  privée,  du  24  mars  1788,  Chrétien  Tartois, 
fermier  du  prieuré  de  Sixte  pour  le  grand  séminaire  de  Sens,  sous- 
art'ermait  à  son  père  les  dîmes  dépendantes  de  la  ferme  de  Sixte 
(voir  n"  939),  moyennant  1.300*,  plus  32  bichets  de  froment,  32  bichets 
de  seigle,  32  bichets  d'avoine  et  une  feuillette  et  demie  de  vin 
/"Ibid,  n-  393). 


Ventes  par  le  District 

5  février  1791. 

931.  —  12  arpents  et  1  quartier  de  terre,  affermés  à  Jean 
Michaut,  moyennant  72*  et  une  paire  de  poulets,  provenant  de 
I'Abbaye  de  Saint-Paul-lès-Sens,  estimés  1.416^.  —  Soumission: 
du  6  septembre  1790,  pour  ce  lot  et  le  suivant,  par  les  futurs 
adjudicataires,  à  4.691*.  —  Enchérisseurs  :  Laurent  Guillaume, 
Chrétien  Boursier,  laboureurs,  à  Michery;  Robert  Pain,  bour- 
geois; Antoine  Luyt,  procureur;  Jacques  Baillot,  boulanger; 
Destrot,  entrepreneur;  Epoigny,  chef  de  bureau  au  district,  à 
Sens.  —  Adj.  2.725*  à  Denis  Paulard,  Jean  Michaux,  fermier 
desdites  terres,  et  Edme-Laurent  Michaux,  laboureurs,  à  Michery. 

932.  — 30  arpents  de  terre,  en  6  pièces,  aux  fmages  de  Miciiery 
et  Serbonnes,  affermés  à  p]dme  et  Laurent  Guillon,  moyennant 
180*  et  2  paires  de  poulets,  provenant  de  I'Abbaye  de  Sainx-Paui,- 
lès-Sens,  estimés  3.069*.  —  Enchérisseurs  :  Louis-Pierre  Heur- 
tault,  prêtre,  à  Sens;  Jacques  Delaplace,  Jean  Michaut,  laboureurs, 
à  Michery;  Jacques  Baillot,  boulanger;  Edme-Claude  Leroux, 
cordonnier;  Destrot,  entrepreneur  de  travaux  publics,  à  Sens.  — 
Adj.  4.850*  à  Pierre  Cherchedieu,  ancien  juré  priseur,  à  Sens,  au 
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nom  de  Edme-Lauient  Mercieu  et  Denis   Pallaud,  laboureurs^ 
à  Michery. 

S  avril  1/91. 

933.  —  4  arpents  de  terre,  à  la  Rue  Basse,  provenant  du  PKn:uRÉ^ 
Cure  de  Michery.  estimés  900*.  —  Soumission  :  du  24  décembre 
1790,  par  Jean  Turaut,  jardinier,  à  (lisy,  au  prix  d'estimation.  — 
EiK-hérisseiirs  :  Noël  Gervais.  boucber,  à  Sergines  ;  Vincent  Pi- 
chard,  de  wSerbonnes.  —  Adj.  2.ry25''  à  Mathurin  Thibaut,  labou- 
reur, à  Michery. 

11  avril  1/91. 

934.  —  3  (juartiers  de  vigne,  G  quartiers  de  terre  et  5  quartiers 
de  pré,  à  charge  de  rembourser  au  prieur  de  Michery  la  somme 
de  24*  pour  taille  et  façons  de  la  vigne,  provenant  du  Puuxré- 
CuRE  DE  Michery,  estimés  800*.  —  Enchérisseurs  :  Jean-Louis 
Magin,  commissaire  général  de  la  navigation;  Chandenier,  no- 
taire ;  Beau,  huissier,  à  Sens  ;  Mathurin  Thibaut,  Jacques  Delà- 
place,  vignerons,  à  Michery.  —  Adj.  2.700*"  à  Louis  Mou,  notaire,^ 
à  Michery. 

72  mai  1791. 

935.  —  10  arpents  de  pré,  all'ermés  100*"  à  Jean-François. 
Michaut,  provenant  des  Chanoines  de  Notre-Dame  en  la  cathé- 
drale de  Sens,  estimés  2.000*.  —  Enchérisseurs  :  Jean-François 
Michaut,  fermier  de  la  Cour-Notre-Dame;  Rativeau,  marchand 
de  bois,  à  Sens;  Charles  Pinard,  marchand,  à  Pont-sur-Yonne. 
—  Adj.  4.62Ô*  à  Louis-Etienne  Huré,  maitre  de  poste,  à  Pont-sur- 
Yonne. 

2.3  juillet  1791. 

936.  —  14  arpents  de  terre,  2  arpents  3  quartiers  de  pré  et 
3  quartiers  de  chènevière,  alfermés  à  Jacques  Mercier,  moyen- 
nant 283*  (3  sols  8  deniers,  provenant  du  Prieuré-Cuhe  de 
Michery,  estimés  6.000*.  —  .So/;/jiz.s'.s7o;î  :  du  23  mars  1791.  par  le 
fermier  Mercier,  à  5.000*.  —  Enchérisseurs  :  Hardy,  ci-devant  élu, 
à  Sens;  Louis  Mou,  notaire,  à  Michery.  —Adj.  7.200*  à  Louis- 
Herménégilde  Lemoixk,  vice-président  du  dislricl  de  Sens. 

937.  2  arpents  et  demi  de  terre  et  demi-ar|)ent  de  pré,  alfer- 
més  40"  à  la  veuve  Chrétien  Sainton,  provenant  de  I'Amhaye 
Sai.nt-A.ntoine-lè.s-Sens,  estimés  082*.  -  Soundssion  :  du  2ô  mars 
1791,  par  Kdme-Laurent  Mercier,  au  \n\\  d'estimation.  —  Enché- 
risseurs  :    Fdme-Laurent  Mercier,  Louis  Paillard,  laboureurs,  à 
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Michery  ;  Hardy,  ci-devant  élu,  à  Sens.  —  Adj.  1.400  à  Jactiues 
Dklai»l.\(:k.  laboureur,  à  Michery. 

938.  —  14  arpents  de  terre  et  1  arpent  de  pré,  alVermés  à  Kdme 
Filleux,  provenant  du  Piuix'ui-;  du  Ch.\kniek  de  Sens,  estimés  ô60^. 

—  lùichérisseiirs  :  Noël  Gervais,  boucher,  à  Sergines  ;  Kdme 
Roblot.  Louis-Edme  Mercier,  de  Michery;  Louis  Mou,  notaire, 
audit  lieu;  Louis-Herménégilde  I.emoine,  vice-président  du  dis- 
trict. —  Ailj.  1.750  à  Louis  Gli(:h.\rd,  ci-devant  officier  du  point 
d'honneur,  à  Sens. 

Par  bail  du  31  mai  1784,  devant  Demay,  notaire  à  Sens,  le  prieur 
du  Charnier  aflermait  à  Hdme  Filleux,  laboureur  à  Michery  ; 
1"  12  arpents  de  terre  labourable,  au  finage  de  Michery,  lieu  dit 
les  Charnières;  2"  2  arpents  de  terre,  même  finage,  lieu  dit  le 
Closeau  Montigny;  3"  1  arpent  de  pré,  même  finage,  lieu  dit  les 
Chapoteaux,  à  charge  «  de  bien  et  dûment  labourer,  fumer,  culti- 
ver et  ensemencer  lesdites  tej'res,  par  solles  et  saisons  conve- 
nables;   faucher    et    étaupiner    lesdits    prés,    sans   ])OUvoir    les 

changer  ni  muer  de   nature, de  payer   les  censives  et  droits 

seigneuriaux  dont  lesdits  héritages  peuvent  être  charges  envers 
les  seigneurs  de  qui  ils  relèvent....  »,  et  moyennant  la  quantité  de 
12  bichets  de  seigle,  mesure  de  Sens,  15"^  en  argent  et  deux  bons 
poulets  lArch.  Yonne,  fonds  du  prieuré  du  Charnier,  H  906 1. 

12  octobre  1791. 

—  Environ  1  arpent  de  terre  et  1  quartier  et  demi  de  pré, 
provenant  de  l'abbaye  de  Sainte-Colombe  de  Sens,  adjugés  avec 
d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises  à  Pont-sur-Yonne  et 
Michery  (n^  1195). 

21  novembre  17i)2. 

939.  La  ferme  de  Sixte,  avec  garenne,  250  arpents  de  terre, 
52  arpents  de  pré,  demi-quartier  de  vigne,  et  une  île,  le  tout 
alTermé,  avec  les  droits  seigneuriaux  supprimés,  à  Chrétien 
Tartois,  provenant  du  Grand  Séminaire  de  Sens,  estimée  60.000". 

—  Soumission  :  un  0  juin  1792.  par  Julien  Bouillon,  directeur  des 
coches,  comme  fondé  de  pouvoir  de  Michel-Odes  Ledhuy.  pro- 
priétaire, à  Paris,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Charrier, 
d'Aix-en-Othe;  Pierre  Cherchedieu,  bourgeois  ;  Ferrin.  tapissier; 
Duponty,  juge  de  paix,  à  Sens;  Fouet,  de  Villeneuve-sur- Yonne.  — 
Adj.  173.000  à  Pierre  Jacquet,  marchand  doreur,  à  Paris.  — 
Cessionnaire  par  acte  du  22  février  1793.  devant  Eckard,  notaire 
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à  Sèvres,  Claude  Coipin,  négociant,  à  Sèvres,  président  du  district 
de  Versailles. 

I*ar  bail  du  16  mars  1788,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  le  supé- 
rieur du  grand  séminaire  de  Sens  affermait  à  Clirétien  Tartois 
fils  la  ferme  de  Sixte,  avec  des  «  dîmes  de  grain  et  vin  sur 
Michery,  Sergines  et  Serbonnes,  le  droit  de  pèche  en  la  rivière 
d'Yonne  et  les  droits  résultant  de  la  haute,  moyenne  et  basse 
justice  en  l'étendue  du  domaine  et  seigneurie  du  prieuré  de 
SLxte,  —  sous  la  réserve  par  les  bailleurs  de  la  redevance  en 
grain,  vin,  argent,  cochon  et  oison,  due  par  le  curé  de  Villema- 
noche,  des  cens  et  rentes,  lods  et  ventes,  droit  d'indemnité  et 
autres  droits  seigneuriaux  quelconques  dépendant  dudit  prieuré, 
de  la  rente  de  10*'  due  à  l'abbaye  de  Sainte-(>olombe  »,  —  et  à  la 
charge  par  le  preneur  d'entretenir  les  bâtiments,  de  faire  les 
charrois  nécessaires  aux  réparations,  tant  de  la  ferme  que  du 
chœur  et  cancel  de  l'église  de  Michery,  de  poursuivre  à  ses  frais 
les  criminels  et  délinquants,  de  payer  16^  de  gages  aux  officiers 
de  la  justice  de  Sixte,  de  recevoir  les  bailleurs  et  leur  suite 
(juand  ils  iront  à  Sixte,  de  planter  24  pommiers  et  noyers,  de 
payer  le  gros  du  prieur-curé  de  Michery,  consistant  en  32  bichets 
de  seigle,  32  bichets  d'avoine  et  une  demi-queue  de  vin,  de  payer 
à  la  fabrique  dudit  lieu  1.5^  de  redevance,  «  de  conduire  au  grand 
séminaire,  a  Sens,  chacun  an,  la  redevance  dite  le  gros  de  Ville- 
manoche,  due  par  le  curé  dudit  lieu,  et  moyennant  1.700"  de 
loyer  »  fXflirmations  de  baux,  w  363 1. 

Le  8  novembre  1702,  les  administrateurs  du  district  adressaient  la 
lettre  suivante  au  C.  Coupin,  «  chef  de  la  1"  légion  de  Versailles  ».  «  Au 
désir  de  votre  lettre  du  6  du  présent  mois,  nous  vous  envoyons  une 
affiche  des  biens  nationaux  dont  la  vente  est  indiquée  pour  le  21  de 
ce  mois.  Cette  affiche  vous  donnera  les  détails  que  vous  désirez  rela- 
tivement à  la  composition  de  la  ferme  de  Sixte,  à  sa  situation  et  au 
temps  qui  reste  encore  à  jouir  au  fermier.  Le  prix  du  loyer  consiste 
en  4.700^  en  argent,  une  redevance  de  32  bichets  de  froment,  32  seigle, 
32  avoine  et  une  demie-queue  de  vin,  faisant  le  gros  du  curé  de  Miche- 
ry, et  en  d'autres  charges  qu'on  peut  évaluer  de  .300  à  4O0'\  Mais  ce 
bail  comi)rend  des  dîmes  supprimées.  Os  dîmes  ont  été  sous-louées 
moyennant  les  redevances  en  grains  portées  au  bail  principal  et  1.300'' 
en  argent;  le  prix  de  ce  sous-bail  doit  venir  naturellement  en  déduc- 
tion du  gros  fei-mage,  ce  qui  réduit  le  loyer  de  cette  ferme  à  3.400^  en 
argent;  à  quoi  il  faut  ajouter  à  peu  près  400*^  pour  les  autres  char- 
ges, total  3.800**.  Nous  pouvons  vous  assurer,  citoyen,  que  la  ferme  de 
Sixte  est  une  des  plus  belles  fermes  de  notre  district;  elle  est  située 
à  deux  lieues  de  la  ville  de  Sens,  sui-  la  route  de  Paris.  Nous  joignons 
ici  une  affiche  de  vente  du  28,  qui  contient  une  assez  jolie  ferme,  celle 
des  Cains  (  i  ),  louée  1.024^'  en  argent,  96  bichets  de  froment  et  96  bichets 


(1)  Voir,  nifni.  vente  ii"  JN'.U. 
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d'avoine,  mesure  de  Sens  pesant  1(5  livres  »  (Arch.  Yonne,  Correspon- 
dance du  district  de  Sens,  L  90.3,  fol.  94). 

Paicinciils  :  .ri.iUlJ''  le  ;27  avril  IT!).;,  -  'IG.-M)^  le  di)  août  11'.)',.  -  :i0.8(W''  le 
10  vendémiaire,  —  t>.700*  le  2-5  nivôse.  —  •29.-210*+  le  lil  ventôse,  —  5.000^^  lo  :29  ger- 
minal, —  1-2.950+*  le  15  floréal,  —  10.000'^  le  1-^  thermidor  an  II.  -  M.M)^  le  îo  hru- 
iiiairc  au  III.  —  170^  le  1'''  messidor  an  III.  —  prime  pour  i)aieineuts  anticipés.  17". 

.7  juillet   Vii):i. 

940-945.  —  La  Terme  de  la  Cour-Notre-Dame,  avec  les  bâti- 
ments d'exploitation,  jardin  de  4  arpents  clos  de  murs,  2.56  ar- 
pents et  demi  de  terre  et  22  arpents  de  pré  et  pâture,  le  tout 
alTermé  à  Jean-François  Michaut,  provenant  du  Prikuhé  dk 
LA  Cour-Notke-Dame,  non  estimé.  —  Les  terres  dépendant 
de  ladite  ferme,  sises  aux  iinages  de  Michery,  Gisy,  Pont-sur- 
Yonne,  Sergines,  Compigny,  Villemanoclie  et  Cliampigny,  se 
répartissent  ainsi  :  122  arpents  33  cordes  de  terre  et  22  arpents  de 
pré  et  pâture,  â  Michery;  4  arpents  de  terre,  à  Gisy;  9  arpents 
41  cordes  de  terre,  â  Pont-sur-Yonne;  94  arpents  et  demi  de  terre, 
à  Sergines,  sous-amodiésà  Félix  Moreau.  Jean-Baptiste  et  Nicolas 
Blanchet,  laboureurs,  audit  lieu  ;  18  arpents  20  cordes  de  terre,  â 
Compigny,  sous-amodiés  à  Etienne  Guillon,  laboureur,  audit 
lieu  ;  4  arpents  81  cordes,  â  Villemanoche,  et  3  arpents  12  cordes, 
à  Champigny,  sous-amodiés  à  la  veuve  Claude-Jean  Haumet.  — 
Soumission  :  du  17  septembre  1790,  par  le  fermier  Jean-François 
Michaut  ;  du  6  octobre,  par  le  sieur  Blum,  chirurgien-major  des 
gardes-suisses,  à  Paris,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  sur 
la  totalité  :  Joseph  Guillon,  laboureur,  à  Sergines;  Revêche, 
épicier,  à  Sens  ;  veuve  Auger,  fermière,  â  Villuis( Seine-et-Marne); 
Vincent  Bourgoin,  laboureur,  à  Launay  ;  Gabriel  Bouvier, 
laboureur,  à  Villebougis.  —  Adj.  provisoirement  141.200"^  à 
Charles  Quesnel,  traiteur  â  Paris,  18(3,  rue  de  la  Harpe.  —  Adj. 
définitivement,  par  lots,  au  prix  total  de  143.625",  savoir  : 

940.  Les  bâtiments  de  la  ferme,  avec  les  144  arpents  33  cor- 
des de  terre,  j)ré  et  pâture  sis  au  linagede  Michery,  â  Marie-Jeanne 
Soufllet,  VEUVK  AudEH,  fermière  à  \'illiers,  moj'ennant  75.500". 

Paiements  :  14.766+^  le  21  juillet,  —  11.700^^  le  10  août  i79:i  —  lii.UUO^  le  9  nivôse 
an  II.  —  .34.076^  le  1"  messidor  an  III,  —  prime  pour  anticipation  de  |)aie- 
ment.  -i.ô-'îS'". 

941.  —  Les  4  arpents  de  terre,  sis  à  Gisy,  à  ladite  vkivk  Alc.kh, 
moyennant  2.700". 

l'aiemeut  :  -2.7U()  *  le  -21  juillet  171»:!. 
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942.  —  Les  9  arpents  41  cordes  de  terre,  sis  à  Pont-sui-Yonne^ 
à  Charles  Pinard,  marchand  de  fers,  à  Pont-sur- Yonne,  moyen- 
nant 5.250'  . 

Paiemoiils  ;  (ioôtt  le  11  scpliMulire  ITiKÎ,  -  ô.dSS"  le  V  incssidor  an  111. 

943.  —  Les  94  arpents  de  terre,  sis  à  Sergines,  à  Jean  Bhiu.in, 
lahoureur.  à  Sergines,  pour  lui  et  pour  Jean  Jacqukmoirk,  Thi- 
baut Lefranc  aîné,  Thibaut  Lefranc  jeune,  Fiacre  Legendue, 
François  Guamain,  Pierre  Serré,  Jean  Ancelot,  Jean-François 
Ancelot,  Kdme  Devinât,  fils  de  Pierre,  Edme  Devinât,  fils 
d'Hubert,  Josej)!!  Gltllon,  Jean-Edme  Moreau,  Jean-Baptiste 
Blanchet,  Kdme  Brissot,  laboureurs,  Jean-Laurent  Aubert,  ins- 
tituteur, Marie-Anne  Moreau,  veuve  Simon-Jude  Gervai.s,  «  bour- 
geoise», Nicolas-Paul  Charpentier,  marchand,  Jean-Noël  Gervais, 
boucher,  à  Sergines,  moyennant  48.000^'. 

Paiements:  5.760+^  le  18  juillet  1793.  —  l:J.i!J6^'  le  7  vendémiaire.  ~  0..j80tt  le 
i)  vendémiaire,  —  4.538tt-  le  11  frimaiie  an  II.  —  2.47()|^  le  13  vendémiaire,  —  1.0U0^^ 
le  -n  frimaire,  —  1.000+^  le  17  floréal.  —  (i.iOô+t^  le  20  iirairial.  —  0.300++  le  18  messi- 
dor. —  1.700*'  le  5  tliermidoi-.  —  -200"'  le  7  llieniiidor  nn  111. 

944.  Les  18  arpents  20  cordes  de  terre,  sis  à  Compigny,  à 
Nicolas  Pouthé,  laboureur,  à  Compigny,  pour  lui  et  Etienne 
Gltllon,  Jacques  Lalande,  laboureur,  à  ("ompigny,  et  Jean-Louis. 
Lalande,  laboureur,  à  Sergines,  moyennant  5.100  ^ 

Paiements:  0!)0+*  le  lOjnillet  1793,  —  i..")3i-*'  le  11  messidor  an  111. 


945.  —  Les  7  arpents  8  quartiers  et  demi  de  terre,  sis  à  Ville- 
manoche  et  Champigny,  à  Marguerite  Dubec,  veuve  Hau.mf:t,  fer- 
mière desdites  terres,  moyennant  7.075■^ 

La  ferme  de  la  (lour-Notre-Danie  et  ses  (lépeiidaiices  (n  ""  5)40-045)^ 
était  allennée,  suivant  bail  du  10  juillet  1788,  passé  devant  Opoix, 
notaire  à  Donneniarie-en-.Montois,  par  doni  Roljert  Lallement, 
prieur  de  l'abbaye  de  Preuilly,  fondé  de  la  procuration  de  l'abbé 
de  Citeaux,  à  .Jean-François  Michaut,  avec  «  la  cinquième  partie 
des  gi'osses  (lîme.s  de  (îisy  »  et  les  droits  seigneuriaux  .sur  les 
terres  dépendant  de  la  ferme,  moyennant  1.40U^  de  loyer  et  à 
charge  :  de  payer  chacun  an  •")  sols  au  seigneur  de  Sergine.s,  envers 
letpiel  les  terres  sur  Sergines  en  sont  chargées;  d'entretenir  les 
l)àtiments  de  tous  les  ouvrag  s  de  maçonnerie  et  serrurerie;  de 
refaire  à  neuf  les  couvertures  en  cas  d'incendie;  d'acquitter  les 
cens;  de  l'aire  célébrer,  à  ses  frais,  deux  messes  par  semaine  en 
la  chapelle  de  la  Cour-XotreDame  ou  en  l'abbaye  de  Preuilly, 
et  de  |)huiter  annuellement  (\i'u\   dou/.aines   de   plantais   de  |)eu- 
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pliers  et  de  remplacer  une  douzaiiu'  d'arbres  fruilicrs  i Affirma- 
tions de  baux,  n"  55). 

Pnii'iiK'iits  :  1.076^  le  ô  juillet  l7'.»-i.  —  l.n.^7  le  -i'»  vciulémi.iiic.  --  .yuls  le 
6  nivôse  an  II.  —  prime.  168^.  —  E.xcédenf  des  paiements.  173 '. 

16  vendémiaire  (in  III. 

946.  —  2  arpents  de  terre,  aux  finages  de  Micliei y  et  Chalopin, 
alTermés,  ainsi  que  les  11  articles  suivants,  à  Olivier  Berlin, 
provenant  de  la  F.mîrique  dk  Micfikry,  estimés  22"  10  s.  de  revenu 
€t  en  principal  450".  —  Enchérissenrs  :  Edme  Guillon,  Letteron, 
Delaj)lace,  laboureurs;  François  Landry,  maréchal,  à  Michery. 

—  Adj.  1.075"  à  Olivier  Paul.aiid.  manouvrier,  à  Michery. 

Paiements:  60U^  le  11  frimaire.  —  481^  le  28  |)rairial  an  III.  —  prime  iiour  antici- 
pation de  paiement,  lo". 

947.  —  .]  arpents  de  terre,  alTermés  à  Olivier  Berlin,  prove- 
nant de  la  Fabrique  dk  Michery,  e.stimés  25^  de  revenu  et  en 
principal  500".  —  Knchérisseurs  :  Pierre-Edme  Thibault,  Edme 
Roblot,  Boursier,  laboureurs;  François  Landry,  maréchal,  à 
Michery.  —  Adj.  1.575"  à  ?^Iathurin  Thibault,  marchand  de  vin, 
à  Michery,  pour  lui  et  pour  Pierre-Edme  Thibault,  son  frère, 
Simon  Michaut  et  Edme  Guillon.  tous  laboureurs  audit  lieu. 

Paiements  :  157^  le  -21  brumaire.  —  733*  le  23  prairial.  —  663^  le  3  messidor  anlll. 

—  prime  pour  anticipaticm  de  paiement.  63*. 

948.  —  2  arpents  90  cordes  de  terre,  provenant  de  la  Fabriqua 
DE  Michery.  estimés  22"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450".  — 
Enchérisseurs:  les  mêmes  qu'à  l'article  précédent.  —  Adj.  1.375" 
à  François  Landry,  maréchal,  à  Michery. 

Paiements  ;  2(MI''  le  27  ventôse.  —  300"  le  11  messidor.  —  92-5^  le  29  messidor  an  III. 

949.  —  3  arpents  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de 
Michery,  estimés  22^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450*.  — 
Encl^éris.'ieiirs  :  Jean  Drège.  Pierre-Emile  Thibault,  laboureurs; 
François  Landry,  maréchal,  à  Michery.  —  Adj.  1.550"  à  Nicolas 
Fillieu.x,  laboureur,  à  Michery. 

Paiements:  lôô"  le  12  brumaire,  —  1.451"  le  6  thermidor  an  III. 

950.  —  3  arpents  de   terre,    provenant   de   la   Fabrique   de 
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MiCHKUY,  estimés  22'  10  s.  de  fevenu  et  en  {)iincipal  450  ".  —  AdJ. 
750  '  à  Edme  Roiu.ot,  laboureur,  à  Micherv. 

Paiemonts  ilc  ce  lot  cl  du  iv  95"2,  ailjiliiv.s  à  llulildl  au  ])ii\-  total  de  -i/iôOi  :  CmIJ  <  \o 
1-2  bniinaire,  —  1.605+'^  h'  2ô  messidor  an  III. 

951.  —  3  ari)ents  de  terre.  i)rovenant  de  la  Fahiîiqui-:  de 
MicuKRY,  estimés  25  '  de  revenu  et  en  principal  500''.  —  ICnchéris- 
^eiirs  :  les  mêmes  qu'aux  articles  précédents.  —  Adj.  1.825*  à 
Louis  Mor,  notaire,  à  Micherv. 

l'aieini'iils  île  ci-  lot  el  des  ii""  9.")3  et  !)■")()  adjugés  à  Mou.  au  ]iiix  total  de  (3.77ô^f  : 
(i7'.»'  le  2  liiiiiaire.  —  .-{.Ml"  le  lï  veulôso,  —  '2.630+*^  le  -2S  lloréal  au  IIK  — 
|iriiiie  [lour  autieii)atiou  de  paieuu'ut.    Kil''. 

952.  2  arpents  15  cordes  de  terre  (dont  demi-arpent  au 
lin  ige  de  Serbonnes),  provenant  de  la  Fabrique  i>e  Micherv., 
estimés  22'^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450*.  —  Enchérisseurs  : 
Louis  Mou,  notaire;  Edme-Laurent  Mercier,  laboureur,  à  Micherv. 

—  Adj.  1.500  '  à  Edme  Roblot,  laboureur,  à  Micherv. 

Paiements  :  voir  w  UÔO. 

953.  3  arpents  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique  de 
.Micherv,  estimés  22'  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450\  — 
Enchérisseurs:  Olivier  Berlin,  ancien  fermier  desdites  terres; 
Edme-Laurent  Mercier,  Denis  Roblot,  laboureurs,  à  Micherv.  — 

—  Adj.  1.525^  à  Louis  Mou,  notaire,  à  Micherv. 

Paiements  :  voir  n"  iJôl.  i 

954.  2  arpents  85  perches  de  terre  et  demi-arpent  de  pré, 
provenant  de  la  Fabrique  de  Micherv,  estimés  30*  de  revenu  et 
en  principal  600*.  —  Enchérisseurs  :  Mercier,  Thibault,  Delaplace, 
laboureurs,  a  Micherv.  —  Adj.  2.400  à  Denis  Roblot,  laboureur, 
à  Michery. 

Paiements  de  ee  lid  el  des  n""  IJô.")  et  !)Ô7,  adjujrés  à  Denis  Hohlot  au  prix  total  de 
S.:3-'>(r:  l.SOO"  le  11  liimaire, --  2.0(10"  le  0  messidor,  —  4.2U9+t  le  2i  me.ssidor  au  111. 


955.  —  3  arpents  de  terre  et  demi-arpent  de  pré,  provenant  de 
la  Fabrique  de  Micherv,  estimés  30*  de  revenu  et  en  principal 
600".  —  Enchérisseurs  :  Olivier  Berlin,  laboureur,  Olivier  Paulard, 
manouvrier,  à  Michery.  —  Adj.  2.550  à  Denis  Roblot,  laboureur, 
à  Michery. 

Paiements  :  voir  n"  'i'y'p. 
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956.  —  3  arpents  de  terre  et  demi-arpent  de  pré,  i)rovenant  de 
la  F.viiiuoui-:  dk  Michkhy,  estimés  32*  10  s.  de  revenu  et  en  princi- 
pal B50'.  /!,"/R7u'm.sc//r.s .- Denis  et  l^^dme  Rohlot.  Laurent  Mer- 
cier, laboureurs,  à  Michery.  —  Adj.  3.42ô^  à  I^ouis  Mor,  notaire, 
à  Michery. 

l'aicniciits  :  voir  ri"  (loi. 

957.  —  3  arpents  33  cordes  de  terre  et  demi-arpent  de  pré, 
provenant  de  la  Fabrique  deMicheuv,  estimés  32*^  10  s.  de  revenu 
et  en  principal  650*.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à  l'article 
précédent.  —  Adj.  3.400'^  à  Denis  Roiîloi..  laboureur,  à  Michery. 

Paiements  :  voir  n"  !l.")i. 

o  brainaire  an  III. 

958.  —  2  arpents  13  perches  de  terre,  lieux  dits  Chapette,  la 
Voie  et  Mont-Roger,  provenant  des  émigrés  Crécy-Champmilox, 
estimés  30'*  de  revenu  et  en  principal  (500"^.  —  Enchérisseurs  :  Louis 
Mou,  notaire,  Olivier  Paulard,  Jacques  Berlin,  P^dme  Fillieux, 
cultivateurs,  à  Michery.  — Adj.  1,100*,  après  8  feux,  à  Laurent- 
Denis  Boucher,  cultivateur,  à  Michery,  propriétaire  dun  confront. 

Ce  lot  et  les  4  suivants  (n'"*  958-962),  formant  un  total  de 
11  arpents  18  perches,  étaient  tenus  à  loyer  par  Louis  Boucher, 
laboureur,  à  .Michery,  moyennant  6  bichets  d'orge,  6  blchets 
d'avoine,  une  paire  de  poulets  et  60*  par  an. 

959.  —  2  arpents  1  quartier  de  terre,  lieux  dits  les  Ranges,  les 
Palis  et  la  Moulière,  de  même  provenance,  estimés  600^.  —  Enché- 
risseurs :  François  Landry,  Olivier  Paulard,  Edme  Vérot,  cultiva- 
teurs, Louis  Mou,  notaire,  à  Michery.  —  Adj.  990  *,  après  6  feux, 
à  Alexis  Diiuez,  cultivateur,  à  Michery. 

960.  —  2  arpents  37  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Vauves, 
Lorillier,  les  Palis  et  la  Garenne,  de  même  provenance,  estimés 
31*  5  s.  de  revenu  et  en  principal  625*.  — Enchérisseurs  :  Louis 
Mou,  notaire,  François  Landry,  Edme  Giboiseau,  de  Michery.  — 
Adj.  905*,  après  6  feux,  à  Olivier  Paulard,  manouvrier,  à  Michery. 

961.  —  2  arpents  1  quartier  de  terre,  lieux  dits  Paradis,  les 
Moreaux  et  Lorillier,  de  même  provenance,  estimés  22*  10  s.  de 
revenu  et  en  principal  450*.  —  Enchérisseurs:  Louis  Mou.  notaire î 
Pierre  Thibault,  Michaut.  cultivateurs,  à  Michery.  —  Adj.  1.000*, 
après  7  feux,  à  Mathurin  Rohlot,  cultivateur,  à  Michery. 


432  \i:niks 

962.  —  2  ar[)ents  18  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Closeau, 
Ronglois  et  le  Souchot,  de  même  provenance,  estimés  22'  de 
revenu  et  en  principal  440".  —  Knchérissenrs  :  Mathurin  Roblot, 
Pierre  Thibault,  cultivateurs,  à  Michery.  —  Adj.  l.OOU",  après 
iS  feux,  à  Louis  Mou,  notaire,  à  Michery,  pour  le  compte  de  Lau- 
rent-Denis lîoLCHKH,  cultivateur  audit  lieu. 

?/  pluviôse  an  III. 

—  101  perches  de  terre,  provenant  de  la  FAnniQUK  dk  Pont-siis- 
YoxNE,  adjugées  avec  dautres  terres,  de  même  provenance,  sises 
au  linage  de  Pont  (voir  n"  1203). 

—  3  arpents  2  perches  de  terre,  provenant  de  la  F.AïuuQrM  i)i': 
Pont-sur-Yon.m:,  adjugés  avec  d'autres  terres,  de  même  j)rove- 
nance,  sises  au  linage  de  Pont  (voir  n"^  1209  et  1210). 

.V  ventôse  an  III. 

—  28  perches  de  terre,  dépendant  de  la  ferme  de  Claude 
Bkrmeh,  ex-curé  de  Bray,  déporté,  adjugées  avec  d'autres  terres 
dépendant  de  ladite  ferme,  sises  à  Pont-sur- Yonne  (voir  n"  1212). 

<S*  germinal  an  III. 

—  Terres  provenant  de  la  Commaxdkhik  dk  Lauxav,  adjugées 
avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises  à  Gisy  (voir  n"  549  ). 

'38  floréal  an  III. 

963.  3  arpents  de  terre,  provenant  du  Priklhé  dk  la  Colu 
XoTHE-DAMii  et  dépendant  de  la  ferme  de  la  Cour-Notre-Dame, 
tîstimés  30*  de  revenu  et  en  principal  600^.  —  Enchérisseurs  : 
Etienne  Poitevin  le  jeune,  de  Sens;  Sebastien  Devoves  ;  Lacroix  ; 
Louis  Mou,  notaire,  à  Michery.  Adj.  2.200"  à  Kdme-Paul 
FoHTiN,  meunier,  à  Michery. 

Les  terres  de  cet  article  et  des  .")  suivants  (n""  9()3  à  968),  soit 
au  total  18  ai-pents,  en  une  pièce,  étaient  aflermées,  suivant  l)ail 
(lu  10  juillet  1788,  à  Michaut,  moyennant  LIOO''  par  an. 

I'aiement.s  ilo  ce  lut  et  des  deux  .siiivanls,  adjugés  à  Forliii  au  juix  total  de  1 1.90(1  ; 
11. •'îô'/"  le  17  praiiial  an  NI.  —  iniiiic  de  2  ",'"  pour  antiiipation  de  paiement.  ()[!". 

964.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  45^  de 
revenu    et    en    principal    900',  —   Knchérissenrs  :    Louis  Mou, 
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Lacroix,  Roblot.        Adj.  3.050*^  à  Edme-Paul   Fomtin,  meunier, 
à  Micher^'. 

l'aicmiMit.s  :  voir  ii"  00:!. 

965.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  60'" 
de  revenu  et  en  principal  1.200*.  —  Enchérisseurs:  Etienne  Poi- 
tevin, de  Sens;  Roblot,  Michault,  Louis  Mou,  Devoves,  Mercier. 
—  Adj.  6.700*  à  Edme-Paul  Foutin,  meunier,  à  Michery. 

raieuverit.s:  voir  ii"  Ofi;!. 

966.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  75* 
de  revenu  et  en  principal  L500^  —  /i^/jc/iérf.s.se«r.s  ;  Etienne  Poi- 
tevin, de  Sens;  Mercier,  Sainton.  —  Adj.  9.050*  à  Louis  Mou, 
notaire,  à  Michery,  pour  le  compte  de  Mathurin  Thibault,  culti- 
vateur audit  lieu. 

Paiements;  8.081^  le  3  prairial  an  III,  —  primo  pour  anticipation  de  paiementr473+^'. 

967.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  60* 
de  revenu  et  en  principal  L200*. — Enchérisseurs:  Etienne  Poi- 
tevin, de  Sens;  Rimbert,  Mercier.  —  Adj.  6.325*  à  Louis  Mou, 
notaire,  à  Michery,  pour  le  compte  de  Mathurin  Thibault,  culti- 
vateur audit  lieu. 

raiement.s  :  5.907"^  le  3  prairial  an  111.  —  ])rime  i)Oiir  anticipation  de  paiement,  330"'. 

968.  —  3  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés  45* 
de  revenu  et  en  principal  900*.  —  EncJiérisseurs  :  Etienne  Poi- 
tevin, de  Sens;  Paulard,  Michaut.  —  Adj.  8.025*  à  Louis  Mou, 
pour  le  compte  de  Mathurin  Thibault,  cultivateur,  à  Michery. 

Paiements  :  3.790^  le  3  prairial.  —  3.793*  le  3  messidor  an  III.  —  prime  de  2"/°, 
23-2+".  —  Reliquat  dû.  12  fr.  01.  —  Payé  pour  solde.  14  Ir.  58,  le  27  août  1811. 

8  fructidor  an  III. 

—  50  perches  de  terre,  provenant  de  la  Curk  de  Michery, 
«stimées  L125*. 

Sursis  à  la  vente  sur  la  réclamation  de  l'ex-curé,  Douay,  qui 
sollicite  une  indemnité  pour  les  améliorations  par  lui  apportées 
à  ce  terrain. 

1^^  jour  complémentaire  an  III. 

969.  -  Le  terrain  dépendant  de  la  Chapelle  Saint-Sulpice  de 
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MiCHERY  et  le  bâtiment  de  ladite  chapelle,  estimés  600+^.  —  Knché- 
riaseurs  :  Etienne  Poitevin,  propriétaire,  Etienne  Simon,  auber- 
giste, à  Sens  ;  Louis  Mou,  notaire,  à  Michery.  —  Adj.  4.000^  à 
Mathurin  Thibault,  cultivateur,  à  Michery,  tant  pour  lui  que 
pour  Louis  Mou, notaire,  Edme  Paulahd  le  jeune.  Edme  Bouuhet 
et  Denis  Paulahd,  cultivateurs,  audit  lieu,  chacun  pour  un  cin- 
quième. —  Remis  en  vente  le  14  ventôse  an  VI  (voir  n"  970),  par 
suite  de  la  déchéance  des  accjuéreurs,  faute  de  paiement. 


Ventes  par  le  Département 

2S  thermidor  (tu  IV. 

969  bis.  —  Le  ci-devant  presbytère  et  50  perches  de  terre,  pro- 
venant de  la  Cure  de  Michery,  estimé  9  420^.  —  Vendu  9.420* 
à  Isidore-Honoré  Douay,  propriétaire,  à  Michery,  ex-curé  dudit 
lieu. 

1^1  ventôse  an  VI. 

970.  —  La  chapelle  de  Saint-Sulpice,  avec  4  cordes  de  terrain, 
estimée  120+*^,  et  33  perches  de  terre,  au  linage  de  Pont-sur-Yonne, 
provenant  de  la  Fabrique  de  Pont-sur-Yo.nxe,  estimées  60^'.  — 
l'Jnchêrisseurs  :  néant.  —  Adj.  2.000^^  à  Jacques-André  Guillot,, 
})ropriétaire,  à  Pont-sur- Yonne. 

:U  décembre  1HU. 

971.  —  2  hectares  5  ares  de  terre  (6  arpents),  au  linage  de 
(^halopin,  provenant  de  la  Commune  de  Michery,  cédés  à  la  Caisse 
d'amortissement  par  la  loi  du  20  mars  1813,  affermés  62  francs  à 
Laurent-Denis  Bouchet,  notaire,  à  Michery.  —  Enchérisseurs  : 
Laurent-Denis  Bouchet,  fermier  desdites  terres.  —  Adj.  1.290  fr. 
à  Duplan-Bérandon,  marchand  de  bois,  à  Sens. 

,S'  juillet  ISli. 

972.  —  1  hectare  80  ares  18  centiares  de  terre,  lieu  dit  les  Epi- 
nières,  au  linage  de  (^halopin.  ])ro\enant  de  la  Commune  de  Mi- 
chery, affermés  lôO  francs.  Adj.  2.425  francs  à  Jean-Joseph 
Fortin,  propriétaire,  à  Sens. 
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MOLINONS 


Siip^'rlicio  :  I  .  l!)l  liecUires.  —  Mesure  Idcale  :  iieidic  de  -2(1  pieds 


1        TlUiUKS 
PHOVKNANCli                                        , 

(arpents) 

l'HKS          1 
(arpents) 

Carmélites  de  Sens 

1  75 
3  50 

» 
4  50 

Fabrique  de  Molinons 

Total 

5  25 

4  50 

Biens  de  1""  origine  :  4  hect.  1125. 

DÎMES.  —  Par  bail  du  21  janvier  1788,  devant  Goubault,  notaire  à 
Villeneuve-l'Archevèque,  les  religieux  de  Vauluisant  aflermaient 
à  Jean-Antoine  Aubert,  nianouvrier  à  Molinons,  les  dîmes  de  grains 
et  vin  à  percevoir  sur  la  paroisse  de  Molinons,  moyennant  30  bichets 
de  froment,  55  bichets  de  seigle,  220  bichets  d'avoine,  mesure  de 
Villeneuve,  50  bottes  de  paille  de  froment,  50  bottes  de  paille  de 
seigle,  50  bottes  de  paille  d'avoine  et  un  pain  de  sucre  de  4  livres,  et 
à  charge  de  payer  chaque  année  au  prieur  de  Molinons  3  muids  de 
grain,  par  quart  froment,  seigle,  orge  et  avoine  {.Affirmât ions  de  baiux\ 
n'  209). 


Droits  seigneuriaux.  —  Un  arrêt  du  Parlement  de  Paris,  du  5  sep- 
tembre 1777,  fixe  ainsi  les  droits  seigneuriaux  dûs  à  Molinons  :  cens, 
à  raison  de  6  deniers  par  arpent  de  terre  et  de  12  deniers  par  arpent 
de  pré;  droit  d'égée  sur  les  chénevières.  consistant  en  une  pinte  de 
vin,  un  quartier  de  pain,  un  quartier  de  poule;  droit  de  coutume, 
consistant  en  2  bichets  d'avoine  et  2  poules,  dû  par  chaque  feu,  les 
veuves  et  les  filles  ne  payant  que  moitié  du  droit;  le  droit  de  bien- 
venue, consistant  en  20  sols  dûs  par  ceux  qui  viennent  demeurer  en 
la  seigneurie,  ou  10  sols  dûs  par  ceux  ou  celles  qui  y  prennent  femme 
ou  mari;  droit  de  corvée;  droit  de  banalité,  à  la  16'  aux  moulins,  à  la 
21*^  aux  roises,  à  la  6'  aux  pressoirs  ^Cahiers  du  bailliage  de  Sens, 
p.  287,  note  3|. 
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Ventes  par  le  District 

/,')'  mai  Î19L 

—  1  arpent  de  terre  à  cliènevière,  i)rovenant  des  CAUMKr.iTKS 
DE  Sens,  et  adjugé  avec  d'autres  terres  de  même  provenance,  sises 
à  Villeneuve-l'Archevèque  (voir  n"  2837). 

12  octobre  //.9/. 

973.  —  3  quartiers  de  friches,  lieu  dit  les  Joncs,  affermés  4^^  à 
Jean-Louis  Petit  et  Nicolas  Gaudissant,  manouvrier,  à  Molinons, 
provenant  des  Carmélites  de  Sens,  estimés  80'.  —  Soiiinission  : 
du  22  septembre  1791,  par  Ange-François  Kpoigny,  chef  du  bureau 
des  impositions  du  district,  à  68*.  —  Enchérisseurs  :  Pierre  Robin 
et  Philippe  Desforges,  de  Sens.  —  Adj.  100^'  à  Jean-Baptiste 
Lorne,  laboureur,  et  Jean-Louis  Petit,  manouvrier  à  Molinons, 
fermier  desdites  terres,  chacun  pour  moitié. 

,')  germinal  an  III. 

974.  —  1  arpent  50  i)erches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  Molinons,  estimé  25^  de  revenu  et  en  princi})ai  500*.  —  Sou- 
missio]!  :  du  17  ventôse  an  II,  pour  les  lots  974  à  978  inclus,  par 
Etienne  Gatouillat,  cultivateur,  à  Molinons,  à  6.000*.  —  Enchéris- 
seurs :  Saussier,  de  Lailly  ;  Edme  Bourgeon,  drapier,  Hugues 
Sirugue,  tanneur.  Butté,  de  Villeneuve.  —  Adj.  4.575*  à  Jean- 
Louis  Regnard,  tanneur,  à  Villeneuve-sur-Vanne. 

Paieineuts:  1.145^  le"l7  floréal,  —  I.IW^  le  '.)  messidor.  —  "i.:327*^  le  25  messidor 
an  m. 

975.  —  2  arpents  de  terre,  de  même  provenance  et  de  même 
valeur.  —  Enchérisseurs  :  Edme  Bourgeon,  drapier,  Jean-Louis 
Regnard,  tanneur,  à  A'illeneuve.  —  Adj.  5.000*  à  Hugues  Sirugue, 
tanneur,  à  Villeneuve-sur-Vanne. 

i'aiciiii'iits  :  r).008t'  le  H>  messidor  an  111. 

976.  1  arpent  50  perches  de  pré,  provenant  de  la  Fabrique 
de  Molinons,  estimé  20*  de  revenu  et  en  principal  400'\ —  Enché- 
risseurs: Bourgeon,  Moreau,  Boulard,  de  \'illeneuve.  —  i4t//.  5.000* 
à  Louis  MiGNARD,  marchand,  à  Villeneuve-sur-\'anne.  —  Cession- 
naire,  par  acte  devant  (loubault,  notaire  à  Villeneuve,  du  4  ger- 
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minai  an  III:    Jean-Louis  lioi  i.ahd,  marchand  drapier,  à  Ville- 
neuve-sur-Vanne. 

Paiement  de  ce  lot  et  du  suivant,  tous  deux  iiHntmlés  par  Mij:nar(l.  au  prix  total 
de  10. 1-20*^  :  2.ô:^i-*  lo  1"  flcr.'al.  —  7.130"  If  -28  flnrval  an  III. 

977.  —  1  ar[)ent  ôO  perches  de  pré,  de  même  pi-ovenance,  et 
de  même  valeur.  —  Encliérisseiirs  :  les  mêmes  et  Saussier,  de 
.Molinons.  Aclj.  5.125^  à  Louis  Mkinaiîd.  —  Cessionnaire ,  par 
acte  (levant  (ioubault.  du  4  germinal  an  III  :  Jean-Louis  Boi  r..\i{D, 
drapier,  à  Villeneuve-sur-\'anne. 

raiciiients  :  voir  n"  !J70. 

978.  —  1  arpent  50  perches  de  pré.  de  même  provenance, 
estimés  15*  de  revenu  et  en  j)rincipal  300".  —  Enchérisseurs  : 
Regnard,  tanneur;  Bourgeon,  drapier;  Boulard,  Josselin.  de 
Villeneuve.  —  Adj.  2.050"  à  Nicolas  SAUSsitin,  cultivateur, 
à  Molinons. 

i'aienuMits  :  l.i(S()  ■  le  (i  me.ssidor.  —  596"  le  2  thermidor  au  ill. 

.)  fructidor  an  III. 

3  arpents  de  terre,  à  chènevière,  et  8  arpents  de  pré,  prove- 
nant de  la  Fabrique  dk  Villkneuve-slk-Yonne,  estimées  22.500"". 

Sursis  à   Ja  vente,  en  vertu  d'une  délibération  du  district  du 
2    fructidor,    qui    suspend    l'aliénation    de    ces    terres,   comme 
aflectées  au  soulagement  des  pauvres  et  malades  ■. 


Vente  par  le  Département 

1^.9  thermidor  <in  IV. 

979.  —  Le  ci-  (levant  presbytère  et  ses  dépendances,  provenant 
de  la  Clhe  de  Moli.no.ns,  estimé  2.860"^.  —  Vendu  2.860  à  Louis 
Mi(îNAiu),  propriétaire,  à  Mlleneuve-sur-Vanne. 

l'aieuK'tit.s  ;  I.iSO"  W  0  messidor.  — ÔUli  •  le  2  tlicrmidur  an  lil. 
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VKN'THS 


MONTACHER 


Suiierlicic  :  I.S'tT  Iici-Ijuts.  —  Mesure  Idcale  :  pnclic  de  -20  |iieils. 


PUOVEXANCK 

TERRES 

PRÉS 

ÉTANGS 

nois 

larpenls) 

(ar{)enls) 

(arpents) 

larpenls) 

Abbaye  de  Orcaiieeaux 

» 

» 

» 

30     » 

i  Abbaye  de  Villechasson 

.  mémoire 

» 

» 

» 

Chartreux  de  Valprofonde. . 

» 

» 

mémoire 

» 

(îure  de  Montacher 

0  30 
32  45 

0  16 

1  49 

» 
» 

» 

1  25 

1 

!  Fabriciiie  de  Montacliei- 

1 
i 

Total 

32  75 

1  65 

» 

31  25 

1 

Biens  de  1"  origine:  27  hect.  5046. 

DÎMES.  —  «  La  dîme  ap|)artient  à  .M.  l'Archevêque  de  Sens,  à  l'abbaye 
de  Ferrières,  au  Chapitre  de  Sens,  et  à  plusieurs  seigneurs  par  inféo- 
dation  ;  ils  en  jouissent  chacun  indivisément  pour  la  portion  qui  leur 
appartient,  et  elle  se  perçoit  à  la  25"  partout  »  (Cahiers  du  bailliage  de 
Sens,  p.  297). 

La  part  de  l'arclievcque  sui'  les  dîmes  de  .Montacher  était  atVermée, 
avec  la  seigneurie  de  Chéroy,  moyennant  350  *  (voir  supra,  p.  14,  note  2, 
et  p.  200). 

Droits  SEioxELRi.vux.  —  Par  l)ail  du  31  janvier  17H2,  devant  Martin, 
notaire  à  Sens,  le  Chapitie  de  Sens  allermait  à  Cliarlos-.\ntoine  Lucas 
et  autres,  les  <-  ciiuj  douzièmes  des  dioits  de  lods  et  ventes  »,  des 
cham|)arts  et  terrages  et  des  censives  à  percevoir  sur  le  tenitoiie  de 
Montacher,  moyennant  2&0'\  {Af/irinations  de  baux,  n"  119,  et  Arch. 
Yonne,  (1  l318i  (li.  Ces  droits,  soumissionnés  par  Etienne  Barthélémy 


(Il  V<iir  radjiKliealidti  passi'-e  le  "20  juin  i7!)0.  devant  .leau-Baiitiste  Salnidii  di's 
Hinins.  lieutenant  de  la  ]»r(''vôt(''  de  Moiitaelier,  du  droit  de  pereevoir.  iioiir  eettc  seule 
année  1790.  les  terrafres  eu  la  paroisse  de  Montacher,  *  sans  avoir  égard  aux  pétitions 
faites  a  r.\s.seiublée  Nationale  par  les  propriétaires  et  reilevahles  des  droits  de  ler- 
rajje  •.  afin  d'être  exem|ités  df  leur  paiement  lAnli.  Vunne.  (i  l-ÎINi. 
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Le  Coiiteulx,  le  27  ()ctol)ie  1790,  furent  estimés  en  capital  4.560''  (Arch. 
Yonne,  Q  131,  iv  49i. 


Ventes  par  le  District 

,')/  décembre  17i)0. 

—  Etangs,  provenant  de  la  ('hahtuklsk  dk  Vali'hoiondi:, 
adjugés  avec  daulres,  silués  sur  la  paroisse  de  Domats  (voir 
no  349-352,  p.  277). 

—  Terres,  provenant  de  I'Abuavi-:  dk  \'ilm:(;ha.sson,  adjugées 
avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  situées  sur  la  [)aroisse 
de  Villegardin  (voirn"  2.190). 

1^2  février  1791. 

980.  —  18  arpents  de  bois,  de  deux  ans,  lieu  dit  la  Pierre 
Pointe,  provenant  de  I'Abbaye  de  Cercaxceaux,  estimés  13.624^ 
avec  les  autres  biens,  de  même  provenance,  sis  à  Saint-Valérien 
(nos  1480-1481)  et  Montacher  (n"  981  ).  —  Soumission  :  du  14  sep- 
tembre 1790,  par  Barthélémy-Etienne  Lecouteulx,  ci-devant 
seigneur  de  Vertron,  demeurant  à  Paris,  au  prix  d'estimation.  — 
Enchérisseurs  :  Robert  Jolly  et  Edme  Guillaume,  marchands  de 
bois,  à  Chéroy;  Louis  Dupré,  laboureur,  à  Montacher;  Louis 
Destrot,  entrepreneur;  Louis-Georges  Sajon,  perruquier,  à  Sens. 
—  Adj.  6.025*  à  Jean-Baptiste  Pelée  de  Saint-Maurice,  homme 
de  loi,  à  Sens. 

981.  —  12  arpents  de  bois,  de  six  ans,  lieu  dit  la  Pierre  Pointe, 
provenant  de  I'Abbaye  de  Cercanceaux,  estimés  13.624*  avec  les 
autres  biens,  de  même  provenance,  sis  à  Saint-Valérien 
(nos  1480-1481)  et  Montacher  (n»  980).  —  Enchérisseurs  :  Louis 
Letteron,  laboureur,  aux  Robinots,  paroisse  de  Domats;  Robert 
Jolly,  marchand  de  bois,  à  Chéroy;  Jean-Baptiste  Pelée  de  Saint- 
Maurice.  —  Adj.  6.075*  à  P^tienne  Chaussei-oin,  bourgeois,  à  Sens. 

Paiement.s  :  3. •255'+  le  14  mai  1791,  —  3.149*  le  0  février  1793. 

21  nivôse  an  III. 

982.  —  2  arpents  et  demi  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique 
de  Montacher,  estimés  15*  de  revenu  et  en  principal  300  \  - 
Soumissions  :  du  5  ventôse  an  II,  par  Pierre  Rousseau,  manou- 
vrier,  et  Pierre  Varet,  menuisier,  à  Montacher,  pour  les  biens  de 
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la  fabrique  respectivement  aftermés  à  chacun  d'eux,  au  prix 
total  de  1.400";  du  2  germinal  an  II,  pour  la  totalité  des  biens  de 
la  fabrique,  par  Vincent  Boyer,  aubergiste,  à  Montacher,  à  2.500^ . 

—  Enchérisseurs  :  Suard,  tailleur,  à  Sens;  Jean-Baptiste  Pouteau, 
cultivateur,  à  Montacher.  —  Adj.  665^^  cà  Vincent  Bover,  cultiva- 
teur et  aubergiste,  à  Montacher. 

l'aiemeiits  de  ce  lot  et  du  iv  Ui).!.  Ions  deux  adjujrés  à  Viuceul  Boyer.  au  prix  total 
de  !.7(i.j*^  :  1.000+^  le  11  pluviôse.  —  772+*  le  14  ventôse  an  III. 

983.  —  2  arpents  25  perches  de  terre,  provenant  de  la  FABUiguE 
DE  Montacher,  estimés  12^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250\ 

—  Enchérisseurs:  Vincent  Boyer,  aubergiste,  à  Montacher;  Jean 
Doré,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  2.050"  à  Jean-Baptiste  Pouteau, 
cultivateur,  à  Montacher. 

Paiements  de  ce  lot  et  des  n'"'  985  et  !)8S.  tous  adjugés  à  .lean-Baptiste  Pouteau.  au 
]nix  total  de  8.i)85++  :  985++ le  11  jduviôse.  ~-  3.071+1  le  11  messidor  an  111. 

984.  —  1  arpent  25  perches,  au  fmage  de  Montacher,  et  1  arpent 
75  perches  de  terre,  au  finage  de  Villegardin,  provenant  de  la 
Fabrique  de  Montacher,  estimés  17++  10  s.  de  revenu  et  en  prin- 
cipal 350*.  —  Adj.  600*,  sans  enchères,  à  Jacques-Germain 
Bagard,  notaire,  à  Montacher. 

Paiements  :   (H)''  le  lô  pluviôse  an  111,  —  555+t  le  M  frimaire  an  IV. 

985.  —  1  arpent  75  perches,  au  linage  de  Montacher,  et  1  arpent 
25  perches,  au  finage  de  Villegardin,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  Montachh:r,  estimés  18++  de  revenu  et  en  principal  360*.  — 
Enchérisseurs  :  Jacques-Germain  Bagard,  notaire,  à  Montacher; 
Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens;  Letteron,  marchand  de  bois, 
à  Montacher;  Blin  aîné,  de  Sens.  —  Adj.  910*  à  Jean-Baptiste 
Pouteau,  cultivateur,  à  Montacher. 

Paieinonts  :  voir  n"  '.)8;J. 


986.  ~  2  arpents  et  demi  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique 
DK  Montacher,  estimés  12*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250". 
—  Enchérisseurs:  Jean-Germain  Bagard,  notaire;  Jean-Baptiste 
Pouteau,  cultivateur,  à  Montacher.  —  Adj.  655+  à  François 
PoiRii-.R,  charpentier,  à  Montacher. 

i'aiements  :  lôd*  |c  •_>!  pluviôse,  —  iOO^'  le  I!)  jtiairiai,  -  IKi'  le  II  messidor 
an  III. 
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987.  —  2  arpents  66  perches  de  terre,  provenant  de  la  l-'Aiiiugun 
DK  MuNTACHKH,  estimés  12'  10  s.  de  revenu   et  en  principal  '2'^i)  . 

—  Euclwrisseiirs  :  Suard,  de  Sens;  Poirier,  de  Montacher.  Adj. 
660  à  Pierre-Kloi  RolssivAL,  cultivateur,  à  Dieu-l'Amant.  com- 
mune de  Montacher. 

l'aieineiits  :  ■îd-J'  le  -21  jiluviôse.  —  ;3(].S'+  le  11  iiie.s.siiliH'  an  III 

988.  —  2  arpents  87  perches  de  terre,  provenant  de  la  F.vhkiquk 
DK  M(JNTACHER.  cstimés  10"  de  revenu  cl  en  principal  200'^.—  Enché- 
risseurs :  Jean-Germain  Bagard,  Leloup,  de  Montacher.  —  Adj. 
1.025"  à  Jean-Baptiste  Polthai',  cultivateur,  à  .Montacher. 

Paienient.s  :  voir  n"  !)8:). 

989.  —  2  arpents  25  perches  de  terre,  au  iinage  de  Montacher, 
et  50  perclies  de  terre,  au  lînage  de  Villegardin.  provenant  de  la 
Fabiuoui:  DK  MoNiACHKR,  estimés  10"  de  revenu  et  en  principal 
200".  —  Enchérisseurs  :  Letteron.  \'incent  Boyer,  Leloup.  de  Mon- 
tacher.—  Adj.  1.025"^  à  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens,  au  nom 
dKdme  Brkchemier,  boulanger,  à  Montacher. 

Faieiiieiit.s  :  20!»"'  le  11  ventôse.  —  'rlb-  le  lô  prairial.  —  818"^  If  11  iiicssidoran  III. 

990.  —  3  arpents  15  perches,  au  finage  de  Montacher,  et 
50  perches  de  terre,  au  finage  de  Villegardin,  provenant  de  la 
Fabriuuk  de  Mo.ntachkr,  estimés  12"  10  s.  de  revenu  et  en 
principal  250*. —  Enchérisseurs:  Larcher,  Letteron,  de  Monta- 
cher. —  Adj.  1.600"  à  Pierre  Prouteau,  cultivateur,  à  Montacher. 

l'aieuieats  :  SÔÛ  '  le  21  pluviôse,  —  770*  le  23  prairial  an  III. 

99i.  —  3  arpents  10  perches  de  terre,  provenant  de  la  Fabrique 
DE  Montacher,  estimés  12*  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250^. 

—  Enchérisseurs  :  Salmon  des  Birons,  notaire,  à  Chéroy  ;  Lette- 
ron. marchand  de  bois,  à  Montacher;  Louisraet.  —  Adj.  1.425^  à 
Jean-Claude  Métais,  huissier,  a  Chéroy. 

Paiements  de  ce  lot  et  des  n-'  994  et  996,  Ions  adjiiîzés  à  Métais.  au  i)ri.\  total  de 
i.mr  :  i.iiG^  le  :i  me.ssidor  an  III.  —  Reste  dû.  au  1:5  juin  1810  :  (i  fr.  08.  -  Payé, 
le  19  août  1810:  0  Ir.  41. 

992.  —  3  arpents  65  i)erches  de  terre,  affermés  à  Claude  Ra- 
mond,  moyennant  6^^  par  an.  provenant  de  la  Fabrique  de  Mo.x- 
TACHER,  estimés  17"^    10  s.   de  revenu    et   en    i)rincipal    350".    — 
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Enchérisseurs  :  Salmon.  notaire  ;  Mêlais,  huissier,  à  Chéroy  ; 
Jean-Baptiste  Pouteau,  cultivateur,  à  Monlacher.  —  Adj.  1.200^^  à 
Guillaume  Ghaivkt.  tei-rassier,  à  Saint-\'alérien. 

l'aioiiiciits  :  1:2(1'  le -21  jiluviôst'.  -  ;i.V2'' le  l 't  llicntiidor.  —  7S7^'  le  2  fructidor 
an   III. 

993.  -  2  ari)ents  2ô  i)erches,  au  linage  de  Montaclier,  et 
50  perches  de  terre,  au  finage  de  N'illegardin,  le  tout  atTermé 
à  Louis  Ameau,  moyennant  8^'  par  an,  provenant  de  la  F.aiuuque 
DK  i\h)Nr.\(;Hi;M,  estimés  15*  de  revenu  et  en  principal  300^.  - 
Soumission  :  du  5  ventôse  an  II,  par  Louis  Ameau,  manouvrler, 
à  Montacher,  fermier  desdites  terres,  à  200*.  —  Enchérissenrs  : 
Salmon  des  Hirons,  notaire;  Métais,  huissier,  à  Chéroy;  Chauvet, 
terrassier,  à  Montacher.  —  Adj.  1.100'  à  \'incent  Royhu,  cultiva- 
teur et  aubergiste,  à  Montacher. 

l'jiicmpnts  :  viiir  n"  9S2. 

994.  —  1  ar|)ent  25  perches  de  terre,  provenant  de  la  F.\HRiQi'ii 
Ob:  MoNTACiiKiî,  estimés  13"  de  revenu  et  en  principal  260-\  — 
Kncliérissenrs:  Letteron,  Boyer,  de  Montacher.  Adj.  400  h  Jean- 
Claude  Mktais,  huissier,  à  Chéroy. 

l'jiieniciits  :  voir  ii"  U'.M. 

995.  1  arpent  de  terre,  en  une  pièce,  atTermé  à  la  veuve 
Pierre  Letteron,  moyennant  3*  par  an,  provenant  de  la  pABRigui-: 
DK  MoNTACiiKiî,  cstimé  5*  de  revenu   et   en   principal    100+^. 
Enchérisseurs:  Salmon,  notaire;  Métais,  huissier,  à  Chéroy.  —  Adj. 
1.005*  à  Jean  Doiîé,  propriétaire,  à  Sens. 

l'iiii'iiicnls  :   |(l.")"  le  21   pluviô.st'.  —  9"23^'  le  28  messidor  ;iii  III. 

996.  71  perches  de  pré,  provenant  de  la  Fahiuque  dk 
Mo.NTA(.iii;i«,  estimées  11*  de  revenu  et  en  principal  220*.  — 
Enchéris.'ieurs:  (Claude  Gagnier,  cultivateur,  à  \'illegardin;  Salmon. 
notaire,  à  Chéroy.  -  Adj.  475*  à  Jean-(^laude  Mktals,  huissier, 
à  Chéroy. 

I';iieiii('iits  :  voir  ii"  U'.M . 


997.  -  78  [)erches  de  pié,  provenant  de  la  FAïuugLi:  dh  Mon- 
TACHi:»,  estimées  12  10  s.  de  revenu  et  en  principal  250*.  - 
I-juhérissenrs  :   Poirier.  Leloup,  de  Montacher.  —  Adj.  1.650''   à 
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Louis-lOtienne-François    Lkttkkon,  inarchanci   de  bois,  a  Mon- 
tachtT. 

Paii'iiinits  ;   l(5ô"  !»■  ■2!t  [iliiviûsc  -  \.'fli-  le  7  llit'iinidur  an  III. 

998.  —  1  arpent  25  perches  de  bois,  provenant  de  la  F.\i;iu(jlk 
DK  MoMACHER,  estimés  24*  de  revenu  et  en  principal  4(S0".  — 
Kiu-hérisseiirs  :  lîagard.  notaire,  Letteron,  machand  de  bois,  à 
Montacher.  —  .4(//.  900  à  Jean-Haptistc  Saimon  des  lîirons, 
notaire,  à  (^béroy. 

l'aifiiii'?it  :  887  '  le  messidor  an  III  :  —  iiiiinc  pour  aiiticipatiiiii  de  iiaiemeiit  :  '■\-l\ 

999.  —  16  cordes  de  pré,  {provenant  de  la  Clrk  m:  Momachku, 
estimées  3"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  70".  —  Enchérisseurs  : 
Saimon  des  Birons,  notaire,  à  (Ibéroy.  —  Adj.  205"  à  Claude 
Gagnikh,  cultivateur,  à  Villegardin. 

Paiement:  -ilii"  If  18  i)rairial  an  III:  —  luirne  junir  anticipation  de  paiement: 
4-    18   s. 


Vente  par  le  Département 

7-7  messidor  an  IV. 

1000.  —  Le  ci-devant  presbytère,  avec  un  jardin  de  30  per- 
cbes,  provenant  de  la  Clhi-:  di-.  Mo.NTAr.HP:^,  estimé  1.980  fr.  — 
Soumission  :  du  6  germinal  an  II,  par  Julien  Collet,  marchand, 
à  Montacher,  à  2.000".  —  A'endu  1.980  fr.  à  .Iac(iues-Germain 
Bagaiu),  notaire,  à  Montacher. 
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NAILLV  et  SAINT-SEROTIN 


SniK'iticii'  :  -J.Kil   lnctarcs.        Mrsiiii'  liicalc  :  luiclic  ilc -jO  pieds 


Biens  (le  1"'  origine  :  30U  liect.  0387. 
Biens  de  2-  origine  :  174  heet.  773S. 
Biens  vendus  :  474  hect.  8125. 


Dî.MKS.  «  L'archevêque  de  Sens  csl  le  seul  déciniateur  dans  cette 
paroisse  et  la  dîme  s'y  perçoit  à  la  20'  sui-  toutes  les  productions 
(Cahiers  du  huilliage  de  Sens,  p.  VA).  Par  acte  du  11  juin  1788,  devant 
(-avcj  notaire  a  Sens,  les  dîmes  de  vins  des  climats  du  Fay  et  du 
Puits  de  (ly  et  les  dîmes  de  grains  de  la  vallée  des  Ronces  avaient  été 
abandonnées  au  curé  de  Nailly  poui-  lui  tenir  lieu  de  son  gros  (Arch. 
Yonne,  (i  r)01  et  iiifra,  vente  n"  100()i. 

Par  bail  du  2  juin  1788,  devant  C-ave.  notaire  à  Sens,  les  dîmes  de 
grains  des  climats  du  P'ay  et  du  Puits  de  (iy  étaient  alVermées  à  Nicolas 
Longuet,  notaire  à  Saint-Séiofin,  et  Jean  Vergei",  laboureur,  au  Veau, 
paroisse  de  Nailly,  moyennant  '.VM\'  et  'AU  bichets  d'avoine  (Arch. 
Yonne.  (ï  ôOl  ). 

Par  bail  du  même  jour,  les  d  i  mes  du  climat  des  Hagots  était  nt  aller- 
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niées  à  (iiiillaume  Pelletit'i;  orfèvre,  à  Sens,  inoyeniiaiit  270  et 
25  bicliets  d'avoine  fibidj. 

Par  bail  du  même  jour,  les  dîmes  du  climat  de  Buisson  Taccard 
étaient  allermées  à  Joseph  Devoves  et  autres,  vignerons,  n  Nailly, 
moyennant  ôtO^'  et  .30  bichets  d'avoine  flbid.j. 

Par  bail  du  2  juin  1788,  devant  C'.ave,  notaire  à  Sens,  le  fondé  de 
procuration  de  l'Archevêque  de  Sens  allermait  a  la  veuve  Savinien 
Roblot  et  à  Denis  Ménard,  manouvrier,  à  Nailly,  les  dîmes  de  gros 
grains  du  climat  appelé  le  Petit-Mercier,  moyennant  2()0"  en  argent, 
20  bichets  d'avoine  et  2  paires  de  poulets  par  an  (Af/irnuitioiis  de 
baux,  n"  103). 

DuoiTs  SEiGXEUUiALX.  —  Par  acte  du  2  juin  1788,  reçu  Cave,  notaire, 
à  Sens,  le  fondé  de  procuration  de  l'archevêque  an'ermait  à  Nicolas 
Loupet,  notaire,  à  Saint-Sérotin,  «  le  droit  de  notariat  du  bailliage  et 
baronnie  de  Nailly  »,  moyennant  IS""  par  an  (  Arch.  Yonne.  G  ."lOD. 

Par  acte  du  même  jour,  «  le  droit  de  grelFe  du  bailliage  et  baronnie 
de  Nailly  »,  était  atrermé  à  F"rançois-Etienne-Elie  André,  procureur 
au  bailliage  de  Sens,  moyennant  18"  par  an  f'Ibid.J. 


Ventes  par  le  District 

ô  février  1791. 

1001.  —  5  quartiers  de  pré,  provenant  de  la  Cure  de  Nailly, 
estimés  600*.  —  Knchérisseurs  :  Pierre  Lejaune,  P'dme  Bonne- 
maire,  Jacques  Lemé,  laboureurs,  à  Nailly;  Louis-Georges  Sajon, 
perru({uier;  Louis  Dufois,  chiruigien  ;  Jean  Doré,  bourgeois, 
à  Sens.  —  Adj.  1.500"  à  Ange-François  Epoigny,  chef  de  bureau 
du  district,  pour  le  compte  de  Hardouin  Epoigny,  administrateur 
du  district. 

1002.  —  1  arpent  de  pré  et  un  pressoir,  affermés  30^  au  curé 
de  Nailly,  provenant  de  I'Archevèché  de  Sens,  estimés  550"".  — 
Soumission  :  du  27  juillet  1790,  par  Hardouin  Epoigny,  adminis- 
trateur du  district,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Louis- 
Pierre  Heurtault,  prêtre;  Louis-Georges  Sajon,  perruquier,  à  Sens; 
Ange-François  Epoigny,  chef  de  bureau  du  district  ;  Jean 
Thouin,  laboureur,  à  Nailly.  —  Adj.  1.175"  à  Jean  Doré,  ancien 
conseiller  en  l'élection,  pour  le  compte  de  Hardouin  Epoigny, 
administrateur  du  district. 

9  avril  1791. 

1003.  —  Une  maison,  avec  ses  dépendances,  servant  ancien- 
nement de  prison,  provenant  de  I'Ahchevèché  de  Sens,  estimée 
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1.000+^.  Soumission:  du  12  janvier  1791.  par  le  futur  adjudica- 
taire, à  1.100".  —  lùu'hérisseurs:  Jean  Fortin.de  Sens;  François 
Vicherat,  limonadier;  Jean  Doré,  bourgeois,  à  Sens;  Jean-Baptiste 
Beauvais.  —  Adj.  2.550''  à  Hubert  Gehmain,  marchand,  à  Nailly, 

1004.  La  métairie  des  Salles,  avec  100  arpents  de  terre,  en 
une  pièce,  et  3  arpents  de  pré,  tenue  par  Louis-René  Regnault, 
moyennant  490*^  et  une  paire  de  poulets,  provenant  de  I'Ahchk- 
VKCiiK  DE  Skns,  estimée  8.385  .  -  Souiuission  :  du  15  janvier  1791, 
par  le  fermier  Besnault,  au  prix  destimation. --  Enchérisseurs: 
Pierre  Layné,  étapier,  à  Sens.  -  Adj.  13.100'  à  Ange  Epoigny, 
chef  de  bureau  à  l'administration  du  district,  pour  le  compte  de 
Jean-Louis  Michelin,  chef  de  bureau  à  la  Direction  des  imposi- 
tions, à  Paris. 

r.iicni.'Dt  :  l-'î.  101)1'  le  17  juin  1791. 

13  (wril  î'/dt. 

1005.  —  Un  demi  arpent  de  vigne,  provenant  de  la  Cure  de 
Xaillv,  exploité  par  le  curé  et  estimé  lOO''.  -^  Soumission  :  du 
12  mars  1791,  par  Pierre  Lejaune,  laboureur,  à  Xailly,  au  prix 
destimation.  -  Enchérisseurs  :  Claude  Déon,  tanneur,  à  Sens; 
Jean  Biard,  maçon,  à  Nailiy.  —  Adj.  440*  à  Jacques  Lemaighe, 
manouvrier,  à  Xailly. 

11  nmi  1791. 

,1006.  —  10  arpents  75  cordes  de  terre,  provenant  de  la  Cure 
DE  Xailly,  estimés  450''. —  Soumission  :  du  19  janvier  1791,  par 
Hardouin  F^poigny,  administrateur  du  district,  au  prix  d'estima- 
tion. —  Enchérisseurs  :  Louis-René  Besnault,  Jean-Honoré 
Chaudet,  laboureurs;  Jean  Biard,  maçon,  à  Xailly.  —  Adj.  2.100* 
à  Pierre  Lejaune,  laboureur,  à  Xailh',  fermier  desdites  terres. 

Par  bail  du  7  janvier  1785,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  Jean- 
(>harles  Hcrard,  curé  de  Nailiy,  aiferniait  ces  terres  à  Pierre 
Lejaune,  à  la  charge  «  de  payer  toutes  les  dîmes  de  ses  terres  et 
de  les  chairoyei'  au  jour  indiqué  par  le  bailleur,  de  charroyer 
aussi  annuel lenient  trois  voitures  de  bois  pour  ledit  bailleui-,  à 
prendre  dans  les  bois  de  (Hacier  ou  Brunot  »,  les  foins  des  prés 
de  la  cure  et  tous  les  vins  du  pressoir  moyennant  50"  à  payer 
par  le  bailleur,  et  moyennant  19  l)iclK'ts  de  froment. 

"J/  octobre  1792. 

1007.  —  Le  moulin  à  eau  de  Paroy,  avec  4  arpents  de  terre  et 
4  arpents  de  |)ré,  aflermé  à  Jean  Pré*,  moyennant  610    et  4  paires 
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(le  poulets,  provenant  de  rAïu.HKVKCiiK  hk  Skns,  eslinié  lO.ôOO-^. 
-  ..So/;/jJz.s.s/o7?  :  du  27  septembre  1792,  par  François  Meurgey,  de 
Sens,  au  i)rix  d;estimalion.  —  lùichérisseurs  :  Jacques  liaillot, 
boulanger,  à  Sens;.]osepli  Roussy,  de  Naiily;  Pierre  Dauge,  mar- 
chand de  bois,  à  Saint-Sérotin.  Adj.  20.600  ^  à  Pierre  Cherche- 
dieu,  de  Sens,  pour  le  compte  de  Sébastien-André  Tahhk,  impri- 
meur du  département  de  Seine-et-Marne,  à  Melun. 

l'aieinents  :  4. l-iOtt  le  11  novembre,  —  '2.0()i)i^  le  15  aécombrc  I7!J2,  — -  -i.il-if  le 
Il  janvier.  -  -2.-27:2"  le  11  juin.  —  2338**  le  6  novembre  1793.  -  lôôflft  1,.  |i  vi-ml.'- 
niiaire,  —  4.289'^  le  8  messidor  an  III. 

1008.  —  1  arpent  70  perches  de  pré,  sis  à  Paroy,  provenant  de 
I'Archevkché  dk  Skns,  estimés  950*.  —  Enchérisseur  :  Jean  Biard, 
maçon,  à  Naiily.  —  Adj.  2.000*  à  Pierre  Cherchedieu,  pour  le 
comi)te  de  Sébastien-André  Tahhé. 

Paiements:  2(t()*  le  H  novembre  1792.  —  1.777'!  je  i|  janvier  1793. 

1009.  —  60  arpents  de  terre  et  4  arpents  de  pré,  sis  à  Paroy, 
alTermés  à  Edme  Courcy,  moyennant  124*  en  argent,  82  bichets 
de  seigle  et  une  paire  de  poulets,  provenant  du  Grand  Séminaire 
DE  Sens,  estimés  5.100*.  —  Enchérisseurs  :  Claude  Tesson,  Jacques 
Dupuis,  Denis  Sandrier,  laboureurs,  à  Naiily;  Pierre  Cherchedieu, 
bourgeois,  à  Sens.  —  Adj.  23.400*  à  Ange-François  Epoigny,  de 
Sens,  au  nom  de  Sébastien-André  Tarbé,  imprimeur,  à  Melun. 
—  Cessionnaîre,  par  acte  du  24  novembre  1792,  devant  Thénard, 
notaire  à  Sens:  Charles  Tarbé,  négociant,  h  Rouen. 

Paiements:  2.808'^  le  11  novembre  1792,  —  2.742^  le  G  brumaire,  —  18.896tt  le 
21  brumaire  an  II  ;  —  prime  de  0..jO  ••;.,  accordée  par  Part.  7  du  décret  du  ô  juin  1793, 
85"'.  —  Excédent  des  paiements  :  409*. 

1010.  —  16  arpents  de  terre  et  2  arpents  59  cordes  de  pré, 
aiVermés  à  Edme  Hamard,  moyennant  80*  et  24  bichets  de  seigle, 
provenant  du  Grand  Séminaire  de  Sens,  estimés  2300*.  —  Enché- 
risseurs: Edme  Courcy,  laboureur,  à  Paroy;  Jean  Devoves,  labou- 
reur, à  Naiily;  Ange-François  Epoigny,  Pierre  Cherchedieu,  de 
Sens.  —  Adj.  9.000*  à  Jean  Chauvot,  maréchal,  à  Vallery. 

Paiements:  4.447*  le  6  brumaire,  —  2.252*  le  11  brumaire  an  11,  —  3.00C*  lo 
15  nivôse  an  III. 

1011.  —  Un  demi-quartier  de  pré  et  1  arpent  daulnaies, 
provenant  de  la  Fabrique  de  Saint-Hilaire  de  Sens,  estimés 
220*.  —   Soumission  :    du   28  février  1791,   par    Ange-François 
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Epoigny.  chef  du  bureau  des  impositions  du  distiict,  au  prix 
d'estimation.  —  ]ù}ch('risseiirs  :  Louis  Tesson.  Jean  lîony,  labou- 
reui-s,  à  Xailly;  Jean-l^aptiste  Jeubert,  laboureur,  à  Saint-Martin- 
du-Tertre.  —  AiiJ.  1.175"  à  Antoine   Lkijuux,  laboureur,  à  Nailly. 

l'aiciiiciils  :  -'lôO'  le  0  .scplenibiv  17!)-i.  -  i-UO''  le  Ki  prairial.  --  519''  le  "2ô  messi- 
dor an  III. 

1012.  —  7  arpents  de  terre,  en  5  pièces,  afTermés  48^'  à  Edme 
Courcy.  provenant  de  la  Fahiuquk  de  Saint-Hilaire  dh  Sens, 
estimés  (ill*  10  s.  Kiichérisseiirs  :  Louis-René  Besnault,  I>ouis 
Tesson,  de  Nailly  ;  Savinien  Besnier,  de  (.ourtois. —  Adj.  11800^' 
à  Denis  Sandhieu,  charron,  à  Nailly. 

Paiements  :  403*  le  11  mars  1793,  —  453*'  le  5  ventôse  an  11.  —  500-h  le  ISveiilôse, 
—  470"  le  17  prairial,  —  179*  le  3  messidor,  — -2.35'2*  le  18  messidor.  —  (iOO+t  le 
21  messidor  an  III. 


1013.  —  Un  moulin  à  eau,  allermé  à  Jean-Iiaptiste  Denizot,  .ff 
moyennant  641^  et  4  paires  de  poulets,  provenant  de  I'Akche-  '*l 
vÈCHÉ  DE  Sen.s,  estimé  11.000*  —  Soumission  :  du  30  septembre  1792,  * 
par  François  Meurgey,  de  Sens,  au  prix  d'estimation.  —  Knché-  f 
risseiirs:  Jean  Dupuis,  laboureur,  à  Nailly;  Mondemey,  laboureur, 

à  Villenavotte;  Jean-Baptiste  Denizot,  meunier  dudit  moulin.  - 
Adj.  18.300""  à  Jacques  Baillot,  boulanger,  à  Sens,  pour  le  compte 
de  Sébastien-André  Tahbé,  imprimeur,  à  Melun.  4 

Paiements:  3.660*  le  11  novembre,  —  1838*  le  15  décembre  1792.  —  3.935*  le 
14  juin.  —  2.077*  le  (>  novembre  1793.  —  4.05(t*'  le  14  vendémiaire,  —  3.810*  le 
8  messidor  an  III.  s 

22  mai  179:1 

1014.  —   ô  arpents  de  bois,  lieu  dit    la  A'allée  des  Ronces, 
provenant  du  Giund  Séminaire  de  Sens,  estimés  1.800*.  —  Knché-        \ 
risseurs:  Pierre  Dauge,  marchand  de  bois,  à  Saint-Sérotin;  Pierre       i 
Cherchedieu,  bourgeois;  Joseph  Charpillon,  marchand  de  bois,       ^ 
à  Sens.  —  Adj.  3.00(r  à  Jean  Brouet,  marchand  de  bois,  à  Sens,  au 
nom  de  Remy  Nottet,  laboureur,  à  \'illel)ougis. 

Paiements  :  600*  le  15  juin,  —  945*'  le  2  novembre  1793.  —  337*  le  l"  {icrminal 
an  11,  —  331*  le  12  brumaire,  —  923*  le  7  floréal  an  111.  • 

1015.  35  arpents  de  bois,  près  Paroy.  provenant  du  Grand 
Sé.minaire  DE  Sp:n.s,  estimés  3.000*".  lùuhérisseurs  :  Jac(jues 
Baillot,  boulanger,  .Joseph  Charpillon,  marchand  de  bois,  à  Sens. 
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—  AdJ.  0.125+^  à  Dauge,  marchand  de  bois,  à  Saint-Sérolin,  pour  le 
compte  de  Sébastien-André  Tamhk,  imprimeur,  à  Melun. 

i'aiemciil.s:  l.-2'l'i^  le  :2-2  juin  IT'.)-!.  I.'JIS-  lu  l(i  hniiiuiire  ;iii  II.  —  :î.-2(lit' le 
14  v('iHlt''iiiiairc  an  111. 

26"  juin  77.9.7. 

10i6.  -  5(i  cordes  de  pré,  provenant  de  la  Fabuiqli-:  dk  Nailly, 
estimées  600".  —  Soumission  :  du  10  novembre  1792,  par  Jean 
Trouin,  laboureur,  à  Nailly,  au  prix  d'estimation.  —  J'^nchéris- 
senrs  :  Kdme  Cornisset,  tanneur,  Joseph  Charpillon,  marchand,  à 
Sens;  Jean  Biard,  maçon,  à  Nailly.  —  Adj.  925*  à  Jean  Bouy, 
laboureur,  à  Nailly  (1). 

i^iicnieiit.s  :  1 1 1"  Ir  S  jnilli'l  171)3,  —  Sao^*^  le  28  braiiiaire  an  II. 


10i7.  —  10  arpents  57  perches  de  terre,  au  fmage  de  Paroy, 
commune  de  Nailly,  alTermés  à  Jean  Paillery,  provenant  de  la 
Fabrique  de  Nailly,  estimés  1.000".  —  Soumission  :  du  2  janvier 
1793,  par  Jean  Biard,  maçon,  à  Nailly,  au  prix  d'estimation.  — 
Enchérisseurs  :  Jean  Bouy,  laboureur,  à  Nailly.  —  1.050'  à  Pierre 
Lejaune,  laboureur,  à  Nailly,  au  nom  dEdme  Courcy,  laboureur, 
à  Paroy  (1). 

Paiements  :  1-26^  le  8  juillet  1793,    —  947^  le  6  nivôse  an  II,    —   prime  de  0,50  ",„ 
accordt'e  par  l'art.  8  du  décret  du  5  jnin  1798,  25*. 

2S  Juin  1793. 

i0i8.  —  1  quartier  de  pré,  lieu  dit  la  Croix  Saint-Jean,  prove- 
nant de  la  Clre  de  Nailly,  estimé  50^.  —  Soumission  :  du  2  mai 
1791,  par  le  futur  adjudicataire,  au  prix  d'estimation.  —  Enché- 
risseurs :  Carré,  pâtissier,  à  Sens;  Louis-Herménégilde  Lemoine, 
vice-président  du  district.  —  Adj.  155^  à  Jean  Biard,  maçon,  à 
Nailly. 

6'  septembre  1793. 

1019.  —  17  arpents  de  terre  et  pré,  alTermés  à  Edme  Courcy, 
provenant  de  la  F'ahriquk  de  Saint-Hilaire  de  Sens,  estimés 
1.000*. — Enchérisseurs:  Sauvegrain  le  jeune,  boucher;  Dufour, 
marchand  de  bois  ;  Pourcelet,  marchand,  à  Sens;  Jacques  Lebrun, 


(Il  Xoir  supra,  p.  cxxv  de  l'Introduction. 
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P.  Lejaune,  laboureurs,  à  Nailly.  —  Adj.  4.175^  à  Claude-Charles 
Lhomme.  portefaix,  à  Sens,  au  nom  d'P^dme  Coukcy,  laboureur, 
à  Paroy,  commune  de  Nailly,  fermier  desdites  terres. 

raieinents:  501^  le.  15  septembre  1793,  —  1.783'»  le  -10  fructidor  an  il,  —  -20.r2tt  le 
•2!)  prairiai  an  111. 

1020.  —  1  arpent  de  terie,  alîermé  à  Jean  Bouy,  provenant 
de  la  Fabrique  de  Nailly,  mis  à  prix  25*.  —  Enchérisseurs  :  P.  Le- 
jaune. François  Tessian,  de  Nailly.  —  Adj.  155*  à  Jean  Bouy> 
laboureur,  audit  lieu. 

raiemeiits  :  51+^  le  13  ventôse  an  il,  —  li2it  le  H  ventôse  an  111. 

/er  fructidor  an  III. 

—  14  arpents  de  terre,  pro\enant  de  THôtel-Dieu  de  Sens, 
tenus  par  Jean  Goubaut,  moyennant  10  bichets  de  froment  et 
16  bichets  de  seigle,  estimés  8.025*. 

Sursis  à  la  vente  en  vertu  d'un   arrêté   du  disti'ict  du  18  ther- 
midor. 

—  28  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  tenus  par  Jean 
lîouy,  moyennant  40  bichets  de  froment  et  4  i)Oulets,  estimés 
13.3.50". 

Sursis  à  la  vente  en  vertu   d'un  arrêté  du  district  du  18  ther- 
midor. 

19  fructidor  an  III. 

1021.  L'ancien  cimetière  de  Nailly,  d'une  superficie  de 
80  perches,  provenant  de  la  Fabiuque  de  Nailly,  estimé  563*^  10  s. 
—  Soumission  :  du  15  pluviôse  an  II,  par  Antoine  Lebrun,  charron, 
à  Nailly,  à  200*. —  Enchérisseurs  :  Etienne  Poitevin,  propriétaire, 
à  Sens;  Kdme  Roblot,  garde-l)ois,  à  Saint-Martin-du-Tertre.  — 
Adj.  2.000*  à  Jacques-Philippe  Chassagneux,  chapelier,  à  Sens. 

Paiements:  l.OiXF  le  1"'  jour  coniiiiéinciitaire  an  III.  —  1.(100^  le  2  frimaire 
an  IV. 


Ventes  par  le  Département 

'z^'  jour  coni})lénientcnre  an  IV. 
1022.  —    Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  prove- 
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nant  de  la  Curk  dk  Xailly,  estimé  2.700'^.    -  Vendu  2.700^*^  à  Jean- 
Charles  Hérard,  propriétaire,  à  Nailly. 

l'.j  nicôsc  (tn   V. 

-  Le  château  de  Saint-Sérotin  et  les  fermes  dudit  château  et 
de  la  (^olleterie,  avec  177  arpents  25  perches  de  terre,  11  arpents 
de  friche,  3  arpents  de  bois  boulins  et  1(S4  arpents  de  bois  taillis, 
provenant  de  Jeanne-Marguerite-Reinc-Giiles  Moinvillk,  émi- 
grée,  vendus  avec  d'autres  terres,  de  même  provenance,  sises 
à  Hrannay  (voir  n»  12). 

6  frimaire  (tu   V. 

1023.  —  6  arpents  de  terre,  en  9  pièces,  Image  de  Saint 
Sérolin,  provenant  de  la  Fabrique  de  Saint-Skrotin,  affermés 
à  Jean  Renaudot,  moyennant  26^  10  s.,  estimés  607^  9  s.  6  d.  — 
Vendu  607*  9  s.  6  d.  à  Joseph  Quenin  le  jeune,  négociant,  à  Paris. 

/)  vevtôse  an  VI. 

1024.  —  52  arpents  de  bois  taillis,  provenant  de  I'Abraye  de 
Sainïe-Colombe-lès-Sens,  estimés  15.149*.  —  Enchérisseurs  : 
Boyer,  Couvret.  —  Adj.  325.000*  à  Jean-François  Cornu,  proprié- 
taire, à  Auxerre,  pour  le  compte  de  César-Pierre  Foacier,  pro- 
priétaire, à  Auxerre. 

18  prairial  an  VI. 

1025.  —  29  arpents  54  perches  de  bois  taillis,  provenant  de 
rARCHEVÈCHÉ  DE  Sens,  estimés  4.135  francs.  —  Enchérisseurs  : 
Coudren,  Jouve.  —  Adj.  110.000  francs  à  Etienne  Haudebault, 
propriétaire,  à  Saint-Martin-sur-Oreuse. 

'26  août  1831. 

1026.  —  Le  bois  de  Jean  Linard,  «.  dépendant  de  l'aménage- 
ment de  la  forêt  de  Glacier  »,  d'une  contenance  de  49  hectares, 
provenant  de  I'Archevèché  de  Sens,  mis  en  vente  en  vertu  de  la 
loi  du  25  mars  1831.  —  Adj.  au  rabais  37.050  francs  à  Jean-Bap- 
tiste Leclerc,  de  Sens,  tant  pour  lui  que  pour  Pierre  Trouillot, 
fabricant  de  tuiles,  à  Sens,  et  Auguste  Boussaton,  marchand 
lampiste,  à  Paris,  33,  rue  Coquillière. 

—  92  hectares  30  ares  de  la  forêt  de  Glacier,  provenant  de 
I'Arcfievèché  de  Sens,  adjugés  avec  le  reste  de  la  forêt,  sis  à 
Saint-Martin-du-Tertre  (voir  n'^  1399). 
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VKNTKS 


NOE 


Sujferficie  :  Sôô  hectares.  —  Mesure  Idcale  :  perche  de  ^-2  pieds 


PROVENANCK 

TERRES 

(arpents  1 

PRÉS 

arpents) 

Chapitre  de  Sens 

1  Chanoines  de  Notre-Dame.                    .... 

»                          2      * 
»                     7     » 

'  Commande  rie  de  Cerisiers  

1 
»                    17     »      ' 

1  Cure  de  Noé 

Fabrique  de  Noé 

Fabrique  de  Màlay-le-Grand 

Total 

3  75                 5  25      i 
10  52 

»      •               1  50 

14  27 

32  75 

Biens  de  l"  origine  :  23  hect.  9802. 

DÎMES.   —  «  La  dinie  appartient  au   curé,  qui  la   perçoit  à  la  21'^  » 
(Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  385). 


Ventes  par  le  District 


!;?(S'  septembre  1191. 

1027.  —  3  arpents  et  demi  de  terre  et  5  arpents  1  ([uartier  de 
pré,  provenant  de  la  Clp.k  dk  Noi':,  estimés  1.000".  Soumission  : 
du  7  juillet  1791,  par  Caprais  Roy,  maire  de  Xoé,  au  prix  d'esti- 
mation. —  Enchérisseur  :  Caprais  Dagain,  laboureur,  à  Noé;  Plard, 
curé  dudit  lieu.  —  Adj.  3.300"  à  Bazin,  homme  de  loi,  à  Sens,  au 
nom  de  Jean-Baptiste-Sébastien  C.\mi»knon,  procureur-général- 
syndic  du  déparlement. 


Paiernent.s  :  8<KJ"  le  2  novembre  ITlJl,  —  iCP'  le  1"  janvier  179;l 
déffliaire  an  III,  —  1943*  pour  .solde  le  4  bnunaire  an  111. 


40(f  le  7  vell- 
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1-2  Oiti)hn'  i:i)l. 

1028.  —  2  arpents  lie  i)rê,  en  une  |)ièce,  lieu  dit  l'Anj^e.  alïer- 
niés  à  Caprais  Hodrv.  moyennant  50  '  et  2  poulardes,  et  à  charge 
de  payer  au  seigneur  de  Theil  30  s.  20  d.  de  cens  et  rente  par  an, 
provenant  du  Chapitre  ok  Sens,  estimés  852".  —  ICnchérissenrs  : 
Pigeotte,  laboureur,  à  Theil  ;  Jean  lîisson.  J.  Dagain,  laboureur, 
à  Xoé.  —  Adj.  l.t)25"  à  Ange  Kpoigiiy,  chef  de  bureau  à  ladmi- 
nistration  du  district,  pour  le  compte  de  Jean-Baptiste-Sébaslien 
Cami>enon.  procureur-général-syndic  du  département. 

l'aifineut.s  :  -l-l'y  le  :?  iinveinlire  I7!»l.  ■  -iSi»'*  le  t"  janvier  179").  —  l.ltit)"  le 
[■)  ventôse  an  II. 

"26  frimaire  an  II. 

1029.  —  33  arpents  et  demi  de  pré.  dont  17  arpents  et  demi, 
en  2  pièces,  au  linage  de  Xoé.  et  16  arpents,  en  2  pièces,  au  linage 
de  Theil.  le  tout  sous-alTermé  à  Jacques  Renouf.  moyennant 
1.100"  par  an.  provenant  de  Itt  C.ommandeiue  de  CEUisn-:ns,  mis 
à  prix  18.150".  —  Soumission  :  du  18  mai  1793,  par  Jacques 
Renouf.  fermier  desdites  terres,  à  18.150''.  —  Kncliêrisseiirs  : 
Wiche.  marchand,  à  Paris;  Simon  Yver.  de  Villeneuve-sur- 
Yonne;  Guyotot.  de  Courtenay.  —  Adj.  33.100"^  à  Christophe 
Yver.  de  \illeneuve-sur-Yonne.  au  nom  de  Louis-Claude-Pierre 
Sainf-Bon. 

Par  bail  sous  signatures  privées,  du  29  juillet  178ô,  (îeorges 
Beaupréau,  receveur  de  la  commanderie  de  Cerisiers,  atfermait 
à  Jacques  Renouf,  de  Cerisiers  :  l''  les  coupes  ordinaires  des  bois 
de  la  conunaniierie,  sis  à  Cerisiers,  moyennant  150"  par  arpent; 
2"  33  arpents  et  demi  de  pré,  en  4  pièces,  savoir:  lô  arpents,  linage 
de  Noé,  appelés  les  Prés  de  la  Conunanderie,  plus  2  arpents  et 
demi,  même  linage.  appelés  la  Paillarde  ;  3  arpents,  tlnage  de 
Theil,  lieu  dit  la  Hoise,  proche  le  .Moulin  de  Fossemore,  et 
13  arpents,  même  linage,  près  le  Pont  rouge,  appelés  les  Prés  de 
Villiers,  moyennant  la  sonune  de  1 .  100' et  21"^  par  cent  livres, 
une  fois  payées.  «  au  par  dessus  dudit  prix,  par  forme  de  pot  de 
vin  »  fAf/irnmtions  de  h(ni.v,  iv  686). 

l'aienieut.s  :  o^llOU'  le  "iti  liiiiiaire  an  II.  —  [irinie  de  O.-JO  ",..  accordée  par  l'art.  7 
du  décret  du  •")  juin  179;».  !)40-*.  —  Excédent  des  paiements.  lUO^. 

//  fructidor  im  III. 

—  2  arpents  de  pré,  et  25  perches  de  terre,  provenant  de  la 
Chapelle  Sainte-MahciUeiute.  loués  à  Jean  Loche,  moyennant 
52"  et  2  poules,  estimés  3.050    12  s.  (>  d. 

Sursis  à  la  vente. 
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'21  fructidor  an  III. 

1030.  —  10  arpents  52  perches  de  terre,  en  16  pièces,  prove- 
nant de  la  Faiuuuue  di-;  Xok,  loués  à  Nicolas  Rousseau,  moyennant 
82'  10  s.,  estimés  6.1(S7^  10  s.  —  Enchérisseurs  :  liaudet-Dularry, 
négociant;  Jean  Doré,  propriétaire,  à  Sens;  Etienne  Roy,  cultiva- 
teur, à  Tlieil.  —  Adj.  75.200^  à  Jean  Fkuillkt,  cultivateur,  à  Xoé. 

l'aiemeuis  :  1.5U0**  on  assignats  le  3  vendéiiiaire  an  tV:  reste  dû;  5-2. (iim-  qui. 
rédnites  à  !(•  "  „  suivant  l'échelle  de  pro|iorti(m  annexée  à  la  lui  du  15  «reiiiiinal. 
réduisent  le  capital  A  Ô/260'.  Payé  en  valeur  fixe.  5.870  f'r.  80.  le  -24  niessiddi-  an    IV. 

9  vendémiaire  an  IV. 

1031.  —  7  arpents  de  pré,  aux  (inages  de  Noé  et  de  Màlay-le- 
Petit,  provenant  des  Chanoines  de  Notre-Dame  de  Sens,  tenus 
par  Claude  l^eteau,  de  Màlay,  et  Jean  Lambout,  de  Noé,  moyen- 
nant 300"  en  argent,  12  livres  de  beurre  frais  et  2  poulets,  estimés 
3.750*.  —  Enchérisseurs  :  Jacques  Germain,  de  \'éron  ;  Louis  Rau- 
layne.  de  Màlay-le-Petit  ;  François-Adrien  Pierre,  négociant  à 
Paris.  --  Adj.  70.000"'  à  I.ouis-Michel-Eutrope  Baudet-Dularrj^ 
négociant,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Claude-François  Martineau, 
demeurant  à  Paris,  28<S,  rue  Saint-Thomas-du-Louvre. 


Vente  par  le  Département 

.)  frimaire  an  V. 

1032.  6  (luarliers  de  pré.  provenant  de  la  I'^ahuique  de  Ma- 
lav-le-(jHand,  et  1  quartier  de  terre  à  clionevière,  provenant 
de  la  Clke  de  Noé,  estimés  1.144  .  Vendu  1.144  à  Joseph 
Vaudoux,  propriétaire,  à  Ktigny. 
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Siiperlicie  :  1.489  hectares.  —  Mesure  locale  :  perclie  de  -20  pieds 
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1 

l-HICHIiS 

non  vendues 
(arpents  1 

(arpents) 

(hectares) 

Abbaye  de  Vauliiisant 

130     » 

10  2038 

» 

Coinmanderie  de  Launaj' .... 

154     » 

» 

146     » 

Cure  de  Pailly 

1  90 

» 

» 

Fabrique  de  Pailly 

17     » 

» 

» 

Cure  du  Plessis-Saint-Jean  . . . 

mémoire 

» 

» 

Fabrique  du  Plessis-St-Jean.. 

3  50 

» 

» 

Total 

306  40 

10  2038 

146     » 

Biens  de  l"^*"  origine  :  201  hect.  053. 
Biens  non  vendus  :  61  hect.  5828. 
Biens  vendus  :  139  hect.  4703. 


DÎMES.  —  Par  bail  du  22  août  1787,  devant  Ancelot,  notaire  à  Ser- 
gines,  Gallien,  fondé  de  procuration  de  l'évèque  de  Saintes,  abbé  de 
Vauluisant,  affermait  à  Jean-Louis  et  Crespin  Rondeau,  les  grosses, 
menues  et  vertes  dîmes  à  percevoir  dans  la  seigneurie  de  Servins, 
excepté  le  climat  de  Chevroy,  «  à  la  charge  de  payer,  en  l'acquit  du 
bailleur,  le  gros  du  curé  de  Pailly,  consistant  en  96  bichets  de  fro- 
ment, 96  bichets  de  seigle  et  96  bichets  d'avoine,  mesure  de  Vaului- 
sant; de  fournir  et  livrer  au  bailleur,  le  jour  de  la  Circoncision  de 
chaque  année,  un  pain  de  sucre  du  poids  de  8  livres,  et  4  paires  de 
chapons,  une  feuillette  de  vin  du  crû  de  Servins,  chacun  an,  le 
1<''  janvier  ;  de  fournir  de  voitures  et  chevaux  pour  mener  et  ramener 
le  sieur  Gallien  et  ses  gens,  de  Courgenay  à  Servins,  et  de  Servins  à 
Courgenay,  toutes  les  fois  qu'ils  iront  aux  recettes  dudit  Servins;  de 
faire  gratis  12  voitures  par  an,  chargées  de  50  à  60  bichets  de  fro- 
ment, pris  dans  les  greniers  de  Servins,  pour  être  menées  dans  les 
terres  indiquées  par  le  sieur  bailleur,  soit  au  marché  de  Sens,  soit  au 
marché    de    Bray,  de   fournir   les   sacs    et   cribler  le   grain  ;  toutes 
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lesquelles  charges  sont  estimées  par  le  bail  600*,  et  moyennant  l.ôOO 
de   loyer  par  an   >  /'Af/ir  mat  ions   de   baux,  n"  198;   voir  infra,  vente 
n"  1046 1. 

Par  autre  bail  du  même  jour,  les  diines  de  C.hevroy.  exceptées  du 
bail  précédent,  étaient  alïermées  à  André  Vertot,  cordonnier  à  la 
(iarenne.  moyennant  200"  et  une  paire  de  poulets  {Ibid.,  n"  205. 

Droits  skic.neiuialx.  —  «  Les  terres  à  Pailly  sont  inégalement 
chargées  de  censives  en  grains;  mais  elles  payent,  l'un  dans  l'autre,  au 
seigneur,  [M.  Le  Bas  du  Plessis].  par  trois  arpents  trois  quarts  de 
bichet,  mesure  de  Sens.  A  Servins  la  charge  est  bien  plus  forte  : 
elles  payent  toutes,  par  arpent,  au  seigneur,  [l'abbé  de  Vauluisant|,  un 
bichet  de  froment  »  (Arch.  Yonne.  C  72  .  L'état  des  domaines  natio- 
naux fourni  par  la  municipalité,  le  2ô  novembre  1790.  indique  que  les 
terres  de  Servins.  outre  le  bichet  de  froment,  payent  par  arpent 
10  deniers  obole;  ce  qui  donne  au  total  :  en  argent  8ô~.  en  froment 
1.360  bichets,  en  seigle  170  bichets.  en  avoine  48  bichets  lArch.  Yonne, 
Q  308). 


Ventes  par  le  District 


.)  avril  1 191. 

—  Terres  provenant  de  la  Clhk  dl"  Plessis-Saint-.Ikan,  adjugées 
avec  d'autres,  de  même  provenance,  situées  sur  le  finage  du  Ples- 
sis (voir  n*'  1158). 

',>.3  juillet  1791. 

—  52  arpents  de  terre,  au  linage  de  Servins.  prDvenanl  de 
r.AnBAVE  UK  Vaii.llsant.  alïermés  à  (Irépin  Rondeau,  moyennant 
3(34  en  argent,  52  bichets  de  froment,  3  paires  de  poulets  et  un 
pain  de  sucre  de  (i  livres. 

Sursis  à  la  vente,  sur  la  réclamation  de  Louis  Lalande,  nianou- 
vrier  à  Servins,  et  autres  héritiers  de  feu  .\ntoine  Lalande, 
Ijropriétaire  desdites  terres  qui,  «  il  y  a  environ  30  à  35  ans,  étant 
en  retard  de  payer  les  censives  dues  sur  lesdits  biens,  se  vit 
déposséder  de  sa  propriété  par  le  sieur  abbé  de  Vauluisant,  qui, 
de  sa  propre  autorité  et  sans  formalité  de  justice,  s'est  emparé 
desdits  biens,  les  a  aiVermés,  et  incorporés  avec  d'autres  biens 
([ui  lui  appartenaient  ».  Le  directoire  du  district,  par  arrêté  du 
28  mai  1791,  renvoya  Lalande  et  consorts  à  se  pourvoir  devant  les 
tribunaux  (Arch.  de  l'Yonne,  L  887,  folio  136,  Délibérations  du  dis- 
trict  de  Sens*,  ('es  terres,  ou  partie  d'entre  elles,  paraissent  les 
mêmes  que  celles  de  l'article  10.50,  vendues  le  3  août  1810.  Dans  la 
déclaration,  foiu'uie  par  la  numicipalité  de  Pailly  le  25  novembre 
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IT'JO,  des  domaines  nationaux  de  son  ressort,  on  ne  voit  pas.  en 
ellet,  trace  d'autres  biens.  *  L'abbaye  de  Vauluisant  possédait  au 
iianieau  de  Servins  180  arpents  afïermés  à  deux  fermiers,  savoir  : 
à  Jean-Louis  Rondeau.  130  arpents  (n  '  10461,  et  à  l'.respin  Rondeau, 
50  arpents  fn"  10ÔO|  >  t  Arch.  Yonne.  Q  30Sk 

?.S  novembre  1791. 

1033.  —  3  arpents  et  demi  de  terreau  fmage  de  Servins.  atTer- 
més  lô  12  s.  à  Pierre  Marault.  provenant  de  la  Fabriqik  du 
Plkssis-S.aint- Jean,  estimés  2ô5~.  —  Enchérisseurs  :  P.  Vérot  jeune, 
laboureur,  à  Pailly.  -  Adj.  525-  à  P.  Marault.  laboureur,  à  la 
Garenne,  paroisse  du  Piessis-Saint-Jean.  et  Jean  Baptiste  Lalaxde, 
laboureur,  à  Chalopin,  paroisse  de  Micbery.  chacun  pour  moitié. 

3  prairial  an  III. 

1034.  -  14  arpents  49  perches  de  terre,  aflermés  à  François 
Jannaire.  pr(^venant  de  la  Commandehik  de  Launav.  estimés  110^ 
de  revenu  et  en  principal  2.200".  —  Knchérisseiirs  :  Joseph  \au- 
doux.  cultivateur,  à  Etigny;  Pierre  Baillot,  marchand,  à  Sens; 
Edme  Moreau.  cultivateur,  au  Plessis-du-Mée  :  Pierre  Hugot, 
marchand,  à  Coursan  i.Aube).  —  Adj.  6.200"  à  François  Jannaire. 
cultivateur,  à  Pailly,  ancien  fermier  desdites  terres. 

Ce  lot  et  les  11  suivants  (n**  10S4-1045)  faisaient  partie  des 
300  arpents  de  terre,  dont  moitié  en  fiiche.  affermés  à  Jean  Ger- 

vais,  par  bail  du 1784.  devant  Lefranc.  notaire  à  Saint- 

Martin-sur-Oreuse.  moyennant  900"  par  an  ^Affirmations  de  baux. 
Il    ('>62';  154  arpents  seulement  furent  vendus  le  3  prairial  an  IIL 

1035.  —  14  arpents  73  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
affermés  à  François  Jannaire.  estimes  105  de  revenu  et  en  prin- 
cipal 2.100".  —  Encherisseim'  :  Pierre  Baillot,  marchand,  à  Sens; 
François  Jannaire.  ancien  fermier  desdites  terres;  Jacques- 
Joseph  Filiaux,  propriétaire,  à  Sergines;  Hugot,  de  Coursan. — 
Adj.  5.200"  à  Edme  Mollereau.  cultivateur,  au  Plessis-du-Mée. 

1036.  —  14  arpents  4  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
affermes  à  Edme  Gâteau,  estimés  100"  de  revenu  et  en  principal 
2.000".  —  lùichtrisseurs  :  Edme  Mollereau.  du  Plessis-du-Mée; 
Pierre  Baillot,  marchand,  à  Sens;  Jacques-Joseph  Eliaux.  de 
Sergines;  Joseph  Vaudoux.  dEtigny;  Hugot.  de  Coursan.  —  Adj. 
6.625"  à  François  Jannauîk.  cultivateur,  à  Pailly. 

1037.  14  arpents  et  demi  de  terre,  de  même  provenance. 


i:)S 


\i:m'i:s 


:ilVi'rmrs  :i  l'.diiir  (l;\li';ni,  l'slimcs  lO.'V  de  rt'xrnu  c[  c\\  |MiiUM|>;il 
LM(U)  .  l'.ihhrrissiiirs  :    lldnio   MolUic;ui,  du    IMi'ssis-thi-Mt'o  ; 

J;u'(|iuvs  .losi'ph  I'',li:ui\.  di>  SiMi;iM('s;  l''raiu;()is  .iMmiairc,  do 
l'nillv  ;  l'icirc  Haillol.  maii'liand,  à  St-iis.  .l(//.  (5. 825  à  .loscph 
\'.\i  noiN,  ciilli\aU'iir.  à  IHi^ny.  lant  |)oiir  lui  (jui'  i)our  .)ao(]ui's- 
,li)si'|)h  lli.iAi  \.  pi'opiiclaiie,  à  StM'^inos,  i>l  IMcmti'  Ilrc.or,  uiar- 
fliaiul.  à  (".(Mirsau  (  Aulu'). 

1038.  1  1  ai  [HMils  ',V2  [jimoIu-s,  ilf  uu"'mr  |)i»)\iMiaiu"o,  alIViiurs 
à  .loaii  (îiMxais,  l'stiniôs  90  di>  ri>\cMuii"l  imi  piiiu-ipal  ISDO  . 
J\nclurissciirs  :  liiuuoiiT,  ouHivalmir,  à  Pailly;  PiiMio  liaillol, 
uiandiand.  à  StMis;  .laiMpu's-.Iosi'ph  l-lliaux.  lu)ui\i;rius,  à  SiTj^incs; 
.1.  (irixais,  aniMi'ii  IciiuiiT  drsditrs  Irncs.  .li//.  (i..'VJô'  à  Louis 
Moi.  iu>taiit".  à  Mii-luMV. 


1039.  —  12  ari)rnts  i\c  icvrc.  de  luôiuc  proN i-uaiu'i',  allVrnu's 
à  .Iran  (uTvais.  osliinos  95  di'  nxiMiu  cl  in  prim-ipal  1.900  .  - 
l'jichcrisst'iirs  :  Pinii>  Haillol,  uiaioliaud,  llliouuo  Poilovin,  pro- 
piii'tair  r.  à  Si-ns  ;  l'.liaux,  l)ouii;rois.  à  SiM'giucs;  l^lionne  Lalando, 
l'iiilivaliMir.  à  l\\ill\.  Adj.  (v550  '  à  I.oui.s  Mor,  nolairo,  à 
Mii'liiMv. 

1040.  11  aipi'uls  '_',".  ptM(.'lu\s  ilt>  liMir,  dr  luèuic  i)ro\rManco, 
alTrinu'.s  à  .Iran  CuTsais.  osliiurs  100  di*  rcxiMiu  i>l  ou  priuiM|>al 
2,000  .  /.';)i7i(T/,s.s-(7u-.s-.-.)acipu\s-.)osoph  llliaux,  do  Sorgiuos;  Piono 
(u-rvais,  l"liouuo  l.alaudo.  oiiiti\ atours,  à  Pailly  ;  .losoph  \'audoux. 
cuHi\alour,  à  l'^lii;uy  :  Luuis  Mou,  uulairo,  à  Miohory  ;  l^tiouuo 
PoiloN  in.  i\v  Sons.  .l(//.  (v750  '  à  .loau  (u-.m  .ms,  cultivatour,  à 
l'ail Iv.  anoiou  iciiuior  di'sililos  tt-iros. 


r 
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1041  10   aiponts  ol  doiui    do  loiTi\   i\c   uioiuo   prmonanoo, 

alVonu.sà  .ioan  ("lOixais,  i^sliuios  100  i\c  rovonii  ol  on  piincipal 
2.000  i'.ncluTisst'iirs  :  l'diuo  Molloroau,  oullivalour,  au  IMossis- 

{\u  Moo  ;  l.lit'uno  Lalaudo,  oulli\  atour.  à  Pailly;  ilihuo  Coullaud. 
ouUivahur.  à  M:iulny.  ooiuuiuuo  i\c  Sainl-Maurioo-aux-Hiohos- 
Houiuios  ;  Louis  Mou.  nolaiiw  à  Miohory.  Ailj.  (>.«S50"  à  .loau 
(il  u\  aïs.  auoiou  lonuior  dosditos  tonos.  laul  pouf  lui  (|uo  pour 
l'iorro  liinx  \is.  i-ulli\  alour.  à  Tailly.  oliaoïm  |>oiii-  luoitio. 


1042.  11  aiponts  ;?7  juMohos  do  torro,  do  luoiuo  provonauoo. 
alToi  luos  à  .loau  llorv ais.  osliiuos  90  i\r  roxouii  ot  ou  principal 
l.SOO  .        l'.nihcrissi'iirs     Louis  Mou.  uotairo.  à  MioluTV;  Ltiouuo 
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Poitevin,  propriélaiic,  .k-aii    liiouct,   iiKirolKuid   de  bois,  i\   Sens. 
-  Adj.  7. ()()()    ;'i  (iré^oire  (îiiiUAis,  cultivateur,  à  Pailly,  tant  pour 
lui  (pie  i)our  I^tienne   Lai.andi;,  cultivateur,   audit  lieu,  chacun 
poui'  moitié. 

104-3.  lô  ar|)enls  12  i)erclu's  de  terne,  de  inèim-  pioN cnance, 
alTermés  à  Jean  (ieivais,  estimés  110  de  revenu  el  en  i)rincipal 
2.2()()'.  /vnc/icr/.'.'.c. /r.v  .•  Ht ienne  Poitevin,  propriétaire,  à  Sens; 
Matlnnin  lilaucliot,  cultivateur,  à  \'illeeeaux,  paroisse  de  .laul- 
nes-Iés-Bray.        AdJ.  7. loi)    à  Louis  Mor,  notaire,  à  Miclierv. 

1044.  —  12  arpents  (î(i  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
alTermés  à  l'Etienne  Lalande,  estimes  102^'  10  s.  de  revenu  et  en 
principal  2.(k"i()  .  ICiichcrisseiirs  :  Jacques-Joseph  l'^liaux,  pro- 
priélairi',  à  Ser<j;ines;  Pierre  Haillot,  marchand;  Jean  Hrouel, 
marchand  de  l)ois,  à  Sens;  Hourcier,  cultivateur,  à  Pailly.  -  Ailj. 
7.101)   à  l'^dme  ('onii.and,  cultivateur,  à  Maulny. 

1045.  11  arpents  92  perches  de  terre,  de  même  provenance, 
adermés  à  [^tienne  Lalande,  estimés  100'*  de  revenu  et  en  prin- 
cipal 2.000".  ICiichèrisseiirs  :  Jean  Brouet,  marchand  de  bois; 
Etienne  Poitevin,  propriétaire,  à  Sens;  Jac(jues-Josei)h  l'Miaux, 
bourgeois,  à  Sergines.  —  .4f/y.  ().8ô0"  à  Pierre  lîaillot,  marchand, 
à  Sens,  pour  le  compte  de  Jean  Gkhvais,  cultivateur,  à  Pailly. 

<S'  fructidor  (in  III. 

1046.  —  Le  ci-devant  château  de  Servins,  bàlimenls.  cour, 
jardin  et  cliènevière  en  dépendant  (1),  provenant  de  rAnHAVi-;  ni". 
Vaului.sant,  tenu  par  Louis  Rondeau,  moyennant  200'\  (î  paires 
de  poulets,  12  charrois  et  ()  pains  de  sucre  du  poids  de  0  livres 
chacun  (1  ),  estimé  20. 400  ,  et  130  arpents  de  terre,  tenus  par  le 
même,  moyennant  010*  et  130  bichets  de  froment  (2),  estimés 
120. 07Ô.  Soumissions  :  du  3  mars  1701,  pour  les  lots  1046  et 
1050  el  les  droits  de  cens  et  rentes,  par  Antoine  Laurent,  mar- 
chand de  bois,  à  \'illeneuve-rArchevè(iue,  au  prix  d'estimation; 
du  22  février  1791,  pour  les  droits  de  cens  et  rentes  et  autres  droits 
casuels,  perçus  à  Servins  par  l'abbé  de  Vauluisant  «voir  siif)r(t, 
p.  125et456;,  par  Ange-François  Ei)oigny,  chef  du  bureau  des  impo- 
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sitions  du  district,  au  prix  de  52.579"  14  s.  3  d.,  aiusi  détaillés  r 
censives  en  argent, 988"  2  s.  6  d.;  censives  en  nature.  51.010'' 6 s. 8 d.; 
droits  de  lods  et  ventes,  581"'  5  s.  —  Enchérisseurs  :  Ladvoué,  de 
Pont-sur-Vanne;  François-Adrien  Pierre,  négociant,  à  Paris; 
Pelée,  homme  de  loi,  à  Sens.  —  AdJ.  733.000+*  à  Louis-Michel- 
Eutrope  B.\ldet-Dl'L.\rhy.  négociant,  à  Sens. 

Paiements  :  cii  assignats.  —  M.i)^!')*^  le  'Id  fiiicliildi'  iii  III.  —  iT.O-^ô"  le  7  l)iu- 
iiiaire  an  IV.  —  347.025^  le  lf)  iiimaiie  au  IV.  —  rt.  en  uni'  lesciiptidn.  '2'.)!  .Uii-V 
le  •2'2  iiivô-ve  ail  IV. 

1047.  —  13  ari)ents  de  terre,  pi'ovenant  de  la  FAiîiugui-:  di-: 
P.\iLLY,  atlermés  à  Louis  \'érot,  moyennant  IP  10  s.  Tarpent, 
estimés  13.312^  10  s.  —  Sonmissiau  :  du  12  juin  1793,  par  Mathurin 
Hlanoliot.  cultivateur,  à  Villeceaux,  paroisse  de  Jaulnes-lès-Iîrav, 
au  prix  de  2.000"^.  —  Encliérissciirs  :  Rousseau.  Etienne  Poitevin 
et  Douine.  propriétaires,  à  Sens.  —  Adj.  79.000*  à  LouLs-Micliel- 
Eutrope  lîaudet-Dularry,  négociant,  à  Sens,  comme  fondé  de 
procuration  de  Claude-François  M.\rtink.\u,  demeurant  à  Paris, 
238.  rue  Saint-Thomas-du-Louvre. 


J'.iieiiients  :  4.4o7"   10  s.  le  S  veiul(''niiaire  an  iV 
ail  IV.  —  7l.l-"i')^+  le  I"  prairial  an  IV. 


10  s.  le 


"21  fructidor  un  III. 

1048.  —  4  arpents  de  terre,  au  finage  de  Servins,  provenant  de 
la  Fahiuoie  dk  P.aillv,  estimés  1.875"'.  —  Enchérisseurs  :  Baudet- 
Dularry,  négociant,  à  Sens;  Louis  Mou,  notaire,  à  Michery.  - 
Adj.  25.000    à  Laurent  L.\l.\ni)H,  cultivateur,  à  Michery. 


Ventes  par  le  Département 


<S'  phunose  un   VI. 

1049. —  170  perches  de  tei're  et  20  perches  de  jardin,  prove- 
nant de  la  CiMi-:  dk  P.ully,  estimés  380  .  —  lùîchérisseurs  :  Louis 
(;ha|)otiii.  Hailly.  Auger.  -  Adj.  8.100"  à  Pierre-Louis  Noiskt, 
|)ro})riétaire.  à  Auxerie. 

.*;  uoùt   US  10. 

1050.  10  hectares  23  ares  8  centiares  de  terre,  en  40  pièces, 
provenant  de  IWiîhavk  dk  Valluisant,  cédés  à  la  Cai.sse  d'amor- 
tissement le  28  IV'vrier  1809.  alTermés  à  Rondeau,  moyennant 
249  lianes,  estimés  .3.313  lianes.  —  Soi.nùssions:   du  3   mars  1791, 
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par  Antoine  Laurent  (voir  .s7;/>ra,  n"  104());  du  16  avril  1791.  i)ar 
ICdme  lîénard,  notaire  à  Sens,  à  8.8(50' ;  du  24  février  1798,  [)ar 
Maurice  Notté,  pour  deux  pièces  de  terre,  contenant  3  arpents 
«  propres  à  faire  de  la  tuile  »,  sises  lune  aux  Coudriers,  l'autre  à 
la  Mardelle  à  l'eau,  au  prix  de  415'\  Adj.,  sur  leur  seule  enchère, 
3.875  francs  à  Jean-Joseph  Fouti.n,  de  Sens,  et  Jean-Iîaptiste- 
Ambroise  Hourho.n,  de  Sergines. 

Par  arrêté  du  28  février  1793,  U>  Directoire  du  district  autorisait 
Maurice  Notté  à  extraire  des  deux  pièces  mentionnées  en  sa 
soumission  la  terre  nécessaire  à  l'exploitation  de  sa  tuilerie,  à 
charge  de  payer,  soit  à  la  Nation,  soit  au  fermier,  l'indemnité  qui 
sera  déterminée  pour  raison  de  ladite  extraction  et  de  la  non 
jouissance  du  fermier  (Arch.  Yonne,  L  89.'!,  fol.  loi. 


PARON 


Superfifie  :  i.dôli  hectares.  —  Mesure  locale  :  perciie  de  -2^)  pieds 


PROVEX.\XCK 

TERRES 
(arpents) 

PRÉS 
(arpentS) 

VIGNES 
(arpents) 

BOIS 
(arpents) 

Grand  Séminaire  de  Sens.  . 

158  78 

» 

14   77 

98  55 

Chanoine  du  Trésor 

» 

» 

1  25 

» 

Cure  de  Paron 

1  50 

» 

0  45 

» 

Cure  de  Saint-Symptiorien  de  Sens 

Total 

1     » 

» 

» 
16  47 

» 

161  28 

» 

96  55 

Biens  de  2*  origine 

144  78 

10  59 

6  95 

33  67 

Biens  de  1"  origine  :  115  hect.  6997. 
Biens  de  2'  origine  :  82  hect.  6685. 
Biens  vendus  :  198  hect.  3682. 


DÎMES.  —   «  L'archevêque   de  Sens  a    la   plus  grande   partie  des 
dîmes;  M.  le  grand  prieur  de  Fiance  les  a  sur  40  arpents  de  terrain; 
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le  grand  séniiiiaire  de  Sens  et  le  curé  de  Saint-Maurice  en  ont  aussi. 
Toutes  se  paient  à  la  21'  ;  il  y  en  a  cependant  une  portion,  de  ce  qui 
appartient  au  grand  séminaire  de  Sens,  qui  se  paient  à  la  Ur  » 
f Cahiers  du  bailliage  de  Sens,  p.  17 1. 

Par  bail  du  19  juillet  1772,  le  supérieur  du  grand  séminaire  de  Sens 
afl'ermait  à  Claude  (iagé  «  les  dîmes  de  gros  et  menus  grains  dépen- 
dant du  prieui'é  de  Saint-Bond,  [uni  au  grand  séminaire],  à  prendre  sur 
le  finage  de  Saint-Bond  à  raison  de  la  lô*"  gerbe  et  sur  le  linage  de 
Paron  à  raison  de  la  21'  gerbe,  savoir  celles  sur  ledit  linage  de  Saint- 
Boud  en  entier,  et  celles  sur  le  finage  de  Paron  pour  moitié,  l'autre 
moitié  appartenant  au  sieur  curé  de  Paron,  à  l'exception  du  petit 
canton  de  terre  sur  le  replat  de  Saint-Bond,  au-dessus  du  climat  de 
Crèvecœur,  sur  lequel  ledit  prieuré  a  droit  de  dîmer  seul  à  raison  de 
la  21''  gerbe  »,  le  tout  moyennant  120"  (Af/innations  de  baux,  n"  228). 

Le  curé  de  Paron  ayant,  par  acte  du  9  décembre  178(),  abandonné 
ses  droits  à  l'arcbevèqu?  de  Sens,  l'agent  d'affaires  du  caidinal  de 
Louiénie  et  le  supérieur  du  grand  séminaire  allermaicnt,  le  23  juil- 
let 1789,  devant  Chandenier,  à  Antoine  Benoist,  bôtelier  du  Cheval 
bardé,  à  Sens,  «  les  dîmes  novales  de  la  paroisse  de  Paron,  les  dîmes 
de  vin,  les  menues  et  vertes  dîmes  et  celles  de  lainage  et  charnage  » 
de  la  paroisse  de  Paron,  en  ce  qui  appartient  auxdits  bailleurs, 
moyennant  370^  (Arch.  Yonne,  G  1536,  et  Af/irmations  de  baux,  n  "  228). 
Par  bail  du  même  jour,  23  juillet  1789,  devant  Chandenier,  notaire 
à  Sens,  le  supérieur  du  grand  séminaire  de  Sens  aftermait  à  Antoine 
Benoist,  aubergiste  à  Sens,  «  les  dîmes  de  gros  et  menus  grains  et  de 
vin,  dépendantes  du  prieuré  de  Saint-Bond,  à  raison  de  la  16'  gerbe  et 
de  la  16'  feuillette,  sur  Saint-Bond,  et  de  la  20'  sur  Paron,  celles  sur 
Saint-Bond  en  entier,  et  celles  sur  Paron  pour  moitié  »,  moyennant 
170+*  pour  les  dîmes  de  grains  et  ôOO*  pour  les  dîmes  de  vin  (Affirma- 
tions de  baux,  n  "  235). 

Par  acte  du  2  juin  1788,  devant  (^ave,  notaiie  à  Sens,  le  représentant 
de  l'Arcbevèque  allermait  à  Jacques  Renaud  et  Claude  Borry,  terras- 
siers à  Sens,  avec  les  dîmes  de  la  vallée  d'Yonne  ivoir  infra,  notice  de 
Sens),  les  «  dîmes  des  gros  et  menus  grains,  et  des  vins  de  Bup- 
Couvert,  finage  de  Paron  »  (Arch.  Yonne,  L  895,  folio  77). 

Le  22  mai  1793,  les  fermiers  de  la  dîme  de  Hup-Couvert  obser- 
vent, dans  une  requête  au  Directoire  du  district,  «  qu'ils  n'ont 
joui  de  ce  bail  que  deux  années,  la  dîme  ayant  été  supprimée  à 
cette  époque  ;  que  l'objet  de  cette  dîme  était  très  modi(pie  en 
grains,  mais  considérable  en  vins  ;  qu'en  1789  on  n'a  point  récolté 
de  vin,  et  qu'en  1790  la  plupart  des  propriétaires  ont  refusé  de 
payer  le  droit,  prétendant  qu'il  était  déjà  supprimé  ;  qu'ils  ont 
payé  107  12  s.,  tant  en  pot  de  vin  que  coût  et  tous  droits  du  bail; 
({u'ils  ont  loué  une  grange  et  fait  quantité  de  dépenses  relatives  à 
l'exploitation  de  ladite  dîme.  Pourquoi  ils  requièrent  l'Adminis- 
tration de  vouloir  bien  leur  accorder,  à  titre  d'indemnité  des 
pertes  (|u'ils  ont  essuyées,  la  somme  de  780",  par  eux  due  pour 
reste  des  fei'mages  des  deux  années  ([u'ils  ont  joui  de   l'objet  du 
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bail  susdaté,  ou  les  (lécharj^er  de  cette  somme  envers  la  Nation... 
Vu  les  baux  desdites  dîmes  et  grange,  l'attestation  des  maire  et 
officiers  municipaux  dudit  Paron,  la  quittance  des  48"  de  pot  de 
vin,  autre  quittance  du  coût  dudit  bail,  —  la  matière  mise  en 
délibération  et  le  procureur-syndic  entendu,  —  le  (>onseil  géné- 
ral, considérant  que,  par  une  clause  insérée  audit  bail,  le  preneur 
ne  pourra  exige'  aucune  indemnité  pour  cause  de  récolte  frappée 
de  stérilité;  considérant  encore  que  les  diiï'érentes  dépenses  que 
le  pétitionnaire  prétend  que  l'entreprise  du  bail  de  ladite  dime 
lui  a  occasionnnées  ne  sont  pas  suffisamment  constatées,  si  ce 
n'est  la  location  de  ladite  grange,  qu'il  a  pu  céder  même  à  béné- 
fice, attendu  l'augmentation  survenue  sur  tous  les  objets;  consi- 
dérant, en  outre,  que  les  107"^  10  s.  payés  tant  pour  pot  de  vin  et 
coût  du  bail  ne  sont  pas  légalement  justifiés,  est  d'avis  qu'il  n'y 
a  lieu  de  faire  droit  à  la  réclamation  du  pétitionnaire  »  (Arch. 
Yonne,  L  H^Tt,  folio  77t. 
Le  curé  de  Saint-.Maurice  de  Sens  jouissait  d'une  portion  de  dîmes 
au  climat  de  Vaux-Durand    voir  infra.  vente  w  1039). 


Ventes  par  le  District 

30  mai  1791. 

1051.  —  Vn  demi-arpent  de  terre,  lieu  dit  Cœur  de  Pigeon, 
et  45  cordes  de  vigne,  provenant  de  la  Cure  de  Parox,  estimés 
lôO".  —  Soumission  :  du  18  avril  1791,  par  Soriot,  curé  de  Paron, 
à  152".  —  Enchérisseurs  ■  Pierre  Cherchedieu,  ancien  juré  priseur 
à  Sens.  —  Adj.  (355**  à  Billebault  père,  de  Sens. 

?<S*  novembre  1191. 

1052.  —  1  arpent  de  terre  en  friche,  provenant  de  la  Clre  de 
Paron,  estimé  150".  — Enchérisseurs  :  Nicolas  Guillié,  de  Paron; 
Boucher,  bourgeois,  à  Sens.  —  Adj.  610"  à  Pierre  Cherchedieu, 
bourgeois,  au  nom  de  Charles-Pierre  de  Bikncourt.  ci-devant 
chanoine  de  Sens. 

i^ô  août  1191. 

1053.  —  5  quartiers  de  vigne,  dont  3  en  friche,  lieu  dit  les 
Brémonts,  tenus  par  Pourcelet.  marchand  de  bois,  à  Sens,  moyen- 
nant 12".  provenant  des  Chanoine.s  du  Trésor  en  la  cathédrale 
de  Sens,  estimés  240*.  —  Soumission  :  du  26  juillet  1792,  par  Pierre 
Demay,  notaire,  à  Sens,  administrateur  du  district,  au  prix  desti- 
mation.  —  Enchérisseurs  :  Guillemard,  libraire,  Charles  Pillé,  de 
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Sens.  —  Adj.  650"  à  l)omini(|ue-Xicolas  Roze.  au  nom  tir  Jean- 
lîaptiste-Sébastien  (vA>n^KN()N.  piocurcnir  général  svndic  du  dépar- 
tement. 

2(S'  novembre  1192. 

1054.  —  ô  aipenls  de  terre,  lieu  dit  les  (Champs  du  Moulin, 
afTermés  à  Jean  Gagé,  garde-port,  à  Paron.  provenant  du  Ghano 
Skminauîp:  de  Sens,  estimés  350".  —  Soiunissio]i  :  du  20  juin  1792. 
par  Jérôme  Chaussin.  maire  de  Paron,  au  prix  d'estimation  ; 
du  10  novembre  1792,  par  Jean  Gagé,  fermier  desdites  terres, 
à  422"".  —  Enchérisseurs  :  Perrin,  tapissier,  à  Sens;  Edme  Lefort, 
de  Sens;  Jérôme  Chaussin,  Nicolas  Guillié,  de  Paron.  —  Adj. 
1.080^  à  Jean  Raguin  et  Louis  Mohisson,  vignerons,  à  Paron. 

I*ar  l)ail  du  14  février  1789,  devant  Chandenier,  notaire  à  Sens, 
le  procureur  du  Grand  Séminaire  ailerniait  à  Jean  Gagé  ces 
5  arpents  de  terre,  à  charge  de  payer  les  censives  à  raison  de  la 
16'  gerbe,  et  moyennant  24^  de  loyer.  Le  24  novembre  1790,  dans 
son  affirmation  de  bail,  le  fermier  déclarait  «  que  la  route  de 
Sens  par  Paron  passe  au  milieu  de  ladite  pièce  de  terre  et  que, 
par  convention  portée  au  présent  bail,  il  lui  a  été  diminué  du  prix 
du  susdit  bail  en  proportion  de  la  non-jouissance  du  terrain  qui 
sera  pris  pour  la  confection  de  la  route.  »  (Afjirinatioiis  de  baux, 
n"  289.) 

23  janvier  1793. 

1055.  —  Le  domaine  du  Rup-Couvert,  comprenant:  1"  un 
corps  de  bâtiment  en  équerre,  avec  jardin  et  chapelle  dans  l'angle, 
dont  dépendent  un  verger  de  4  arpents  93  perches,  19  arpents 
5  perches  de  bois,  et  10  arpents  30  perches  de  vigne,  en  une  pièce; 
2°  la  ferme  de  Rup-Couvert,  avec  148  arpents  de  terre,  amodiée  à 
Paul-Louis  lîrigeois,  le  tout  provenant  du  Ghan»  Séminaire  de 
Sens,  mis  à  prix  40.000*.  —  Soumission  :  du  10  novembre  1792, 
par  .\ntoine  Luyt,  homme  de  loi,  à  Sens,  au  prix  d'estimation.  — 
Enchérisseurs  :  Masson.  aubergiste;  Acloctjue,  bourgeois,  à  Sens; 
Respingès  du  Ponty,  Roy,  de  Sens.  —  Adj.  99.000^  à  Jean  Raguin, 
vigneron;  Jean  Bolviei?,  Jérôme  Chaussin,  Jacques  Géhard, 
Ldme  Grégoire,  Jean-Baptiste  Lhôte,  Jean  Leeort,  Edme 
Hervaux,  Jean  Morissok,  André  Brouard,  Jean  Hervaux,  manou- 
vriers;  Nicolas  Guillié,  laboureur;  Nicolas  Millet,  garde,  tous 
à  Paron;  Jean  Faisant,  laboureur,  à  Collemiers;  Louis  Mathieu, 
garde,  à  Roussemeau,  paroisse  de  Marsangy  ;  Jean  Miciiaut, 
domestique  au  grand  .séminaire  de  Sens;  Jacques  Renault,  terras- 
sier ;  Simon  Béraud,  Antoine  Brian,  scieurs  de  long,  à  Sens; 
Pierre  Marinier,  manouvrier,  à  Subligny. 
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Par  bail  du...  1785,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  les  directeurs 
du  Grand  Séminaire  de  Sens  atlermaient  à  Pierre-Louis  Brigeois 
la  ferme  de  Rup-Couvert,  à  charge:  «  de  voiturer  et  conduire  de 
Rup-Couvert  à  la  maison  des  bailleurs,  à  Sens,  aussitôt  qu'ils  en 
seront  recfuis,  tous  les  bois  qu'ils  jugeront  nécessaires  à  la  con- 
sommation de  leur  maison  ;  de  charroyer  et  conduire  à  leur  dite 
maison  de  Rup-Couvert  toutes  les  vendanges  des  bailleurs,  tant  de 
crû  que  de  dîmes  ;  d'amener  dans  leur  dite  maison,  à  Sens,  tous 
leurs  vins  et  leurs  fruits  ;  de  conduire  dans  leurs  vignes  tous 
les  fumiers  qu'ils  jugeront  à  propos  d'y  mettre  ;  de  voiturer 
tous  les  échalas  de  leurs  vignes;  de  conduire  les  tonneaux  pour 
les  vendanges  et  dimes,  le  tout  aussitôt  que  le  preneur  en  sera 
requis,  par  chacun  an  du  présent  bail,  et  sans  diminution  du 
prix  d'icelui;  en  dédommagement  de  tous  lesquels  charrois,  les 
bailleurs  promettent  et  s'obligent  délivrer  annuellement  au  pre- 
neur un  millier  de  bourrées  et  six  cents  de  fagots  »  ;  ledit  bail 
passé  moyennant  100  bichets  de  froment  mesure  de  Sens,  200*  en 
argent.  20  bichets  de  méteil,  30  livres  de  beurre  etC  chapons  bien 
engraissés  f Affirmât  ions  de  baux,  n  "  C08). 

^7  lïuirs  179,3. 

1056.  —  3  quartiers  de  vigne,  provenant  du  Gr.\nd  Séminaire 
DE  Sens,  exploités  par  les  Lazaristes  qui  le  dirigent,  et  estimés  150^. 

—  Enchérisseurs  :  Jean  Derondé,  vigneron,  à  Paron  ;  Glande 
Lhomme,  portefaix;  Joseph  Charpillon,  marchand,  à  Sens.  — 
Adj.  700"^  à   Denis   Masson,  aubergiste  de  VEcii,  à  Sens. 

1057.  —  1  quartier  et  demi  de  vigne,  provenant  du  Grand 
Séminaire   de   Sens,  exploité  par    les  Lazaristes  et   estimé  60*. 

—  Enchérisseurs:  Simon  Béraud,  scieur  de  long,  à  Sens;  Gauthier 
fils,  de  Sens.  —  Adj.  200"  à  Nicolas  Sajon,  marchand,  à  Sens. 

1058.  —  1  arpent  de  vigne,  provenant  du  Grand  Séminaire  de 
Sens,  exploité  par  les  Lazaristes  et  estimé  120*.  —  Enchérisseurs  : 
Charpillon,  marchand  de  bois;  Nicolas  Sajon,  marchand,  à  Sens. 

—  Adj.  300*  à  Charles  Lhomme,  portefaix,  à  Sens,  au  nom  de 
Jacques-Barthélémy  Salgues,  vicaire  épiscopal,  à  Sens. 

1059.  —  3  perches  de  vigne,  provenant  du  Grand  Séminaire  de 
Sens,  exploitées  par  les  Lazaristes  et  estimées  15*.  —  Adj.  20*  à 
Charles  Lhomme,  au  nom  de  Jacques-Barthélémy  Salgues, 
vicaire  épiscopal. 

1060.  —  3  perches  5  cordes  de  vigne,  provenant  du  Grand 
■Séminaire  de  Sens,  exploitées  par  les  Lazaristes  et  estimées  120*. 

MO 
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—  lùichérisseiirs  :  Charpillon,  Gauthier  lils,  de  Sens.  —  Adj.  400^ 
à  Claude-Charles  Lhomme,  portefaix,  à  Sens. 

l'.iiemcuts:  48-  le  '.)  avril  1793.  —  387'  pmir  solde  le  l"  messidor  an  lil. 

1061. —  1  quartier  de  vigne,  provenant  du  Grand  Séminaire 
DE  Sens,  exploité  par  les  Lazaristes  et  estimé  40^.  —  Enchéris- 
seun:  Denis  Masson,  aubergiste;  Jalmain,  marchand;  Suard,  tail- 
leur; Simon  Béraud,  scieur  de  long;  Charpillon,  marchand,  à  Sens. 

—  Adj.  335"  à  Claude-Charles  Lhomme,  au  nom  de  Jacques- 
Barthélémy  Salgues.  vicaire  épiscopal,  à  Sens. 

—  10  cordes  de  vigne,  provenant  du  Grand  Séminaire  de  Sens, 
mises  à  prix  20". 

Vente  suspendue  sur  la  réclamation  des  adjudicataires  de  la 
ferme  du  Rup-Couvert,  qui  prétendent  que  ces  U)  cordes  sont 
comprises  dans  leur  adjudication, 

1062.  —  12  perches  de  vigne,  provenant  du  Grand  Séminaire 
DE  Sens,  estimées  30*.  —  Enchérisseurs  :  Claude-Charles  Lhomme, 
portefaix;  Simon  Béraud,  scieur  de  long,  à  Sens.  —  Adj.  130* 
à  Antoine  Luyt  père,  avoué,  à  Sens. 

1063.—  30  cordes  de  vigne,  provenant  du  Grand  Séminaire 
DE  Sens,  mises  à  prix  350*.  —  Enchérisseurs  :  Antoine  Luyt, 
avoué;  Dallemagne,  confiseur;  Benoît,  aubergiste,  à  Sens.  —  Adj. 
1.000*  à  Claude-P>ançois  Pelletier,  officier  municipal,  à  Sens. 

1064.  —  Demi-arpent  de  vigne,  provenant  du  Grand  Séminaire 
de  Sens,  mis  à  prix  60~.  —  Enchérisseurs  :  Etienne  Charpillon, 
marchand  ;  Claude-Charles  Lhomme,  portefaix,  à  Sens.  —  Adj. 
525  *  à  Alexandre-Victor  Salgues,  chirurgien,  à  Sens. 

1065.  —  1  quartier  de  terre,  provenant  du  Grand  Séminaire 
DE  Sens,  mis  à  prix  20  \  —  Enchérisseurs  :  Alexandre-Victor 
Salgues,  chirurgien;  Etienne  Charpillon,  marchand,  à  Sens.  — 
Adj.  140*  à  Etienne-Charles-Biaise  Gauthier  fils,  de  Sens. 

"2'2  imd  lliKl. 

1066.  —  6  quartiers  de  bois,  lieu  dit  la  Rue-Chèvre,  prove- 
nant du  Grand  Séminaire  de  Sens, mis  à  prix  350*.  —  Soumission: 
du  30  avril  1793,  pour  tous  les  bois  du  grand  séminaire  à  Paron, 
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formant  les  articles  106()  à  1074,  à  rexception  de  ce  dernier 
article  1074,  au  prix  total  de  14.740'^  —  Enchérisseurs:  Pierre  Cher- 
chedieu,  bourgeois;  Jacques  Baillot,  boulanger;  Epoigny,  direc- 
teur des  diligences  ;  Tiburce  Clément,  meunier,  à  Sens;  Cbollet^ 
marchand  de  bois,  à  Villebougis.  —  Adj.  630*^  à  Pierre  Paiusot, 
jardinier,  à  Sens. 

1067.  -  1  arpent  de  bois,  lieu  dit  la  Kue-Chèvre,  provenant 
du  Grand  Séminaire  de  Sens,  mis  à  prix  190*.  —  Enchérisseurs  : 
Jean  Brouet,  marchand  de  bois;  Denis  Masson,  aubergiste, 
à  Sens;  Jean  Girard,  de  Paron.  —  Adj.  465*  à  Pierre  Parisot, 
jardinier,  à  Sens. 

1068.  —  5  arpents  de  bois,  lieu  dit  Saint-Bond,  provenant  du 
Grand  Séminaire  de  Sens,  mis  à  prix  950*.  —  Enchérisseurs  : 
Oudin,  marchand;  Jacques  Baillot,  boulanger;  Jean  Brouet, 
marchand  de  bois,  à  Sens.  —  Adj.  4.525*  à  Pierre  Parisot, 
jardinier,  à  Sens. 

1069.  —  2  arpents  de  bois,  «  au-dessus  des  Vignes  »,  provenant 
du  Grand  Séminaire  de  Sens,  mis  à  prix  700*.  —  Enchérisseurs  : 
Pierre  Parisot,  jardinier;  Jean  Brouet,  Joseph  Charpillon,  mar- 
chands de  bois,  à  Sens.  —  Adj.  2.125*  à  Jean  Raguin,  vigneron, 
à  Paron. 

1070.  —  6  quartiers  de  bois,  «  devant  la  maison  de  Rup-Cou- 
vert  »,  provenant  du  Grand  Séminaire  de  Sens,  mis  à  prix  550*.  — 
Enchérisseurs  :  Claude-Charles  Lhomme,  portefaix  ;  Jean  Brouet, 
marchand  de  bois,  à  Sens;  Chollet,  marchand  de  bois,  à  Villebou- 
gis. —  Adj.  1.800*  à  Simon  Bér.\ud  et  Antoine  Brian,  scieurs  de 
long,  à  Sens. 

—  7  arpents  de  bois,  lieu  dit  la  Cronière,  provenant  du  Grand 
Séminaire  de  Sens,  mis  à  prix  2.200*. 

Sursis  à  la  vente  jusqu'à  la  décision  sur  la  réclamation  des 
habitants  du  hameau  du  Puy,  qui  revendiquent  la  jouissance, 
qu'ils  ont  de  temps  immémorial,  des  deux  mares  dépendant  des- 
dits bois.  Remis  en  vente  le  8  floréal  an  III.  Voir  n°  1144. 

1071.  —  3  arpents  et  demi  de  bois  boulins,  près  lesProvendiers, 
provenant  du  Grand  Sé.minaire  de  Sens,  mis  à  prix  500*.  —  Enché- 
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rissciirs  :  J.  Gérard  et  .1.  Lefort,  de  Paron.  —  Adj.  1.950'^  à  Joseph 
Chaiu'iij.ox,  marchand  de  bois,  à  Sens. 

1072.  —  45  arpents  de  bois,  lieux  dits  les  Belloirs  et  les  Puits, 
provenant  du  Ghaxd  Séminaire  de  Sens,  mis  à  prix  7.50tV\  - 
Enchérisseurs  :  .T.  Brouet,  Joseph  Charpillon,  marchands  de  bois, 
Jacques  lîaillot,  boulanger.  Edme  Cornisset,  tanneur,  Simon 
Béraud,  scieur  de  long,  à  Sens. —  Adj.  19.100'  à  Hubert  Germain, 
raiarchand,  à  Nailly,  au  nom  de  Sébastien-André  Tardé,  impri- 
meur, à  Mehm. 

Pai<'nK'iit.s  :  3.820*  le  22  juin  1793.  —  10.673*  le  2  riimiiire  ;in  IIK  —  5.0i6*  le 
8  messidor  nu  111. 

1073.  —  10  arpents  de  bois,  lieu  dit  la  Molinière,  provenant 
du  Grand  Séminaire  de  Sens,  mis  à  prix  1.800*.  —  Encbérîsseiirs  : 
P.  Parisot,  jardinier,  Joseph  Charpillon,  marchand  de  bois,  à 
Sens.  —  Adj.  4.300^  à  Jacques  Baillot,  boulanger,  à  Sens. 

Paiements  :  860*  le  13  juin  1793.  —  905*  le  11  septembre  1793.  -440*  le  1''  ven- 
démiaire an  II,  —  2.391*  le  i"  messidor  an  111. 

i074.  —  3  arpents  de  bois,  près  le  Chesnoy,  provenant  du  21; 

Grand  Séminaire  de  Sens,  mis  à  prix  450*.  —  Enchérisseurs  :  Jac-  i| 

ques  lîaillot,  boulanger,  Joseph  Charpillon,  marchand  de  bois,  ^ 
P.    Parisot,  jardinier,  Edme    Cornisset,  tanneur,   à  Sens  ;  Jean 
Girard,  de  Paron.  —  Adj.  1.725*  à  Jean  Brouet,  marchand  de 

bois,  à  Sens.  ; 

26"  brumaire  an  II. 

1075.  —  2  arpents  25  cordes  de  terre,  non  affermés,  provenant  * 

de    l'émigré    Guillaume-Alexandre    Polignac,   estimés  450*.  —  j 

Eiichérisseurs  :  Jean  Bresseau,  Savinien  Maitrat,  Jean  Raguin, 
Nicolas  Guillié,  de  Paron.  Adj.  1.050*  à  Claude-Joseph-Anloine 
Luyt  père,  homme  de  loi,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Léonard  f 

RoRiN,  demeurant  à  Paris,  rue  Beaubourg. 


Ce  lot  et  les  7  suivants  {iv-  107.')  à  lOS.'^i,  étaient  exploités  direc- 
tement par  leur  propriétaire,  (iiiillaunie-Alexis  de  Polignac. 

1076.  —  1  arpent  de  terre,  clos  de  haies,  de  même  provenance, 
estimé  125  .  —  Enchéris.seurs  :  Jean  Morisson,  propriétaire  d'un 
conlront  ;  Guillaume  Juffin,  de  Paron.  —  Adj.  260*  à  Claude- 
Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Rorin. 


I 
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1077.  50  perches  de  terre,  de  même  provenance,  estimées 
10U'^  -  lùichérisseiirs  :  Jean  Bresseau,  Savinien  Maitrat,  Jacciues 
Gérard,  deParon.  Adj.  330'  à  (>laude-Josej)li-Antoine  Luyt, 
pour  le  compte  de  Léonard  Roiîin. 

1078.  —  1  arpent  et  demi  de  terre,  de  même  provenance, 
estimé  200*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Bresseau,  Savinien  Maitrat, 
Derondet,  Jacques  Gérard,  de  Paron.  —  Adj.  860"^  à  Claude- 
Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Rohix. 

1079.  —  1  arpent  de  vigne,  de  même  provenance,  estimé  800^. 

—  IJnchcrisseiirs  :  Jacques  Gérard,  Jean  Bresseau,  Jean  Raguin, 
de  Paron  ;  Hélye  le  jeune,  notaire,  à  Sens.  —  Adj.  L175''  à  Claude- 
Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1080.  —  6  arpents  de  terre,  de  même  provenance,  estimés 
150  \  —  Kiichérisseiirs  :  Savinien  Maitrat,  Jean  Bresseau,  de  Paron. 

—  Adj.  450*  à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de 
Léonard  Robin. 

1081.  -  25  cordes  de  terre,  nouvellement  plantées  en  bois,  de 
même  provenance,  estimées  150*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Bresseau, 
François  Neveu,  Jacques  Gérard,  de  Paron.  —  Adj.  700*  à  Claude- 
Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1082.  —  3  arpents  de  bois  broussailles,  de  même  provenance, 
estimés  150*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Bresseau,  Frauçois  Xeveu, 
de  Paron;  Marin  Trempé,  boucher,  à  Sens.  —  Adj.  1.220*  à  Claude- 
Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1083.  —  Un  moulin  et  ses  dépendances,  avec  3  arpents  de  pré, 
au  linage  de  Paron,  et  3  arpents  de  terre,  au  fmage  de  Gron,  de 
même  provenance,  affermés  à  Jacques  Chevanier,  moyennant 
325*,  trois  voitures  de  fumier  et  8  poulets,  estimé  5.940^.  — Enché- 
risseurs :  Jean  Bresseau,  François  Neveu,  de  Paron  ;  Jacques 
Poyen,  de  Coilemiers;  Marin  Trempé,  boucher,  à  Sens. —  Adj. 
26.900*  à  Claude- Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léo- 
nard Robin. 

6'  ventôse  an  II. 

1084.  -  30  cordes  de  vigne,  provenant  de  lémigré  Guillaume- 
Alexandre  DE  PoLiGNAC,  exploitées  par  lui-même  estimées  500*. 

—  Encl\érisseurs:  Jacques  Baillot,  propriétaire,  Benoît,  aubergiste, 
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Jean  (Chardon  père,  liuissier,  à  Sens;  Maréchal,  cultivateur,  à 
Villeblevin  ;  Robert  Lesourd,  cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  720^  à 
Claude-.Ioseph-Antoine  Luyt,  homme  de  loi,  à  Sens,  pour  le 
compte  de  Léonard  Robin,  ci-devant  homme  de  loi,  rue  Beau- 
bourg. «  de  présent  détenu  en  la  maison  d'arrêt  dite  Port-Libre  ». 

Les  G  articles  suivants  dv"  1084-1090^  élaient   exploités  directe- 
ment par  le  propriétaire,  de  Polignac. 

i085.  —  3U  cordes  de  vigne,  de  même  provenance,  estimées 
600". —  /'J/K-/?m.s-.se;jr.s  :  Benoit-Bardé,  aubergiste;  Hélye  le  jeune, 
notaire;  Jacques  Baillot,  propriétaire,  à  Sens;  Robert  Lesourd, 
cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  L450*  à  Jean  Chardon,  huissier,  à 
Sens,  pour  le  compte  de  Léonard  Roiun. 

1086.  —  Une  pièce  de  luzerne  de  125  perches,  dont  25  cordes 
de  vigne,  de  même  provenance,  estimée  700*.  —  enchérisseurs: 
Jean   Brouet,    marchand   de   bois;   Jacques   Baillot,  marchand; 

Luyt  père,  homme  de  loi,  à  Sens;  Bernier,  cultivateur,  à  Fou-  t  j 

chères;  Clément  Masson,  cultivateur,  à  Villeneuve-la-Dondagre  ; 
Robtu't  Lesourd,  cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  2.775"  à  Jean  Char- 
don, huissier,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin.  g'j 

1087.  —  125  cordes  de  vigne,  de  même  provenance,  estimées  sG 
1.200*. —  Enchérisseurs  :  Jeun  Brouet,  Jacques  Baillot,  de  Sens; 
Robert  Lesourd,  de  Paron.  —  Adj.  3.700*  à  Jean  Chardon,  i)our 

le  compte  de  Léonard  Robin. 

■3. 

1088.  —  60  cordes  de  vigne,  de  même  provenance,  estimées  i. 
400*.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à  l'article  précédent.  —  Adj.           S 
3.625*  à  Claude- Josej)h-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard 
Robin. 

1089.  1  arpent  de  vigne,  de  même  provenance,  estimé  600". 
l'^nchérisseurs:  Jean  Chardon,  huissier,  à  Sens;  Robert  Lesourd,  ;- 

cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  ().050''  à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  • 

pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1090.  -  50  perches  de  vigne  en  racots,  âgée  de  tiois  ans,  de 
même  provenance,  estimées  350*.  —  Encliéris.seurs  :  Antoine 
Luyt,  homme  de  loi;  Vital  Morin,  entrepreneur  de  routes,  à  Sens; 
Robert  Lesourd,  de  Paron. —  Adj.  3.700"  à  Jean  (chardon,  huis- 
sier, à  Sens,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 
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9  (jerminal  an  II. 

1091.  —  La  moitié  des  bâtiments  de  la  IVrine  de  Beauregard, 
avec  5  arpents  42  cordes  de  terre,  provenant  de  Guillaume- 
Alexandre  PoLKiNAC,  émigré,  le  tout  estime  1.800".  — I^nchéris- 
senrs  :  Pierre-Etienne  Lemaître,  Jacques  Poyen,  propriétaire  d'un 
confront,  cultivateurs,  à  CoUemiers;  Nicolas  Guillié,  cultivateur, 
à  Paron.  —  Adj.  8.100'^  à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le 
compte  de  Léonard  Rohin. 

1092.  —  L'autre  moitié  des  bâtiments  de  ladite  ferme,  avec 
5  arpents 41  perches  de  terre,  de  même  provenance,  estimée  3.000". 
—  Euchérisseiirs  :  Jacques  Poyen,  cultivateur,  à  (>ollemiers; 
Nicolas  Guillié.  cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  8.800"  à  Claude- 
Joseph-Antoiiie  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

'22  floréal  an  IL 

1093.  —  55  perches  de  pré,  provenant  de  Guillaume-Alexandre 
PoLiGXAC,  émigré,  estimées  1.400*.  —  Enchérisseur  :  Daniel  Frau- 
din,  cultivateur,  à  Gron  ;  Jean  Bresseau,  Robert  Lesourd,  culti- 
vateurs, Jean  Raguin,  vigneron,  à  Paron.  —  Adj.  4.025",  après 
11  feux,  à  Nicolas  Guillié,  laboureur,  à  Paron,  pour  le  compte  de 
Léonard  Robin. 

Ce  lot  et  les  8  suivants  m""  1093-1101)  formaient  une  seule  pièce 
de  pré,  dite  le  Pré-au-dessous  du  Château,  de  4  arpents  55  perches, 
«  tenant  du  midi  au  ruisseau,  du  nord  au  druble,  du  levant  au  pré 
du  moulin,  du  couchant  aux  fossés  du  château  ». 

1094.  —  50  perches  de  pré,  de  même  provenance,  estimées 
1.500".  —  Enchérisseurs  :  Jean  Bresseau,  Nicolas  Guillié,  cultiva- 
teurs, à  Paron;  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  homme  de  loi, 
à  Sens.  —  Adj.  4.000",  après  8  feux,  à  Jean  Raguix,  vigneron, 
à  Paron. 

1095.  —  50  perches  de  pré,  de  même  provenance,  estimées 
1.500^.  —  Enchérisseurs  :  Claude-Charles  Lhomme,  propriétaire, 
à  Sens;  Robert  Lesourd,  Jean  Bresseau,  cultivateurs;  Nicolas 
Bouvier,  manouvrier,  à  Paron.  —  Adj.  5.000",  après  7  feux, 
à  Nicolas  Guillié,  cultivateur,  à  Paron,  pour  le  compte  de 
Léonard  Robin. 

1096.  —  50  perches  de  pré,  de  même  i)rovenance,  estimées 
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1.500". —  Enchérisseurs  :  y\co\As  Guillié,  Jean  Bresseau,  cultiva- 
teurs, à  Paron.  —  Adj.  5.025*,  après  6  feux,  à  Jean  Bouvier, 
manouvrier,  à  Paron. 

1097.  —  50  perches  de  pré,  de  même  provenance,  estimées 
1.500  .  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Guillié,  Jean  Bresseau,  Robert 
Lesourd,  François  Neveu,  de  Paron.  —  Adj.  5.550*,  après  5  feux, 
à  Jean  B()L'vn:u,  manouvrier,  à  Paron. 

i098.  —  50  perches  de  pré,  de  même  provenance,  estimées 
l.bQO^.  —  Enchérisseurs:  Nicolas  Guillié,  cultivateur;  Jean  Bou- 
vier, manouvrier,  à  Paron.  —  Adj.  5.475*,  après  9  feux,  à  Jean  ^^ 
Brksse.\l\  cultivateur,  à  Paron.                                                                      ^ 


1099.  —  50  perches  de  pré,  de  même  provenance,  estimées 
1.500*.  ^  Enchéris.'ieurs  :  François  Neveu,  Jean  Bresseau,  de 
Paron.  —  Adj.  5.500*  à  Nicolas  Guillié,  cultivateur,  à  Paron, 
pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1100.  —  50  perches  de  pré,  de  même  provenance,  estimées 
1.500"*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Bouvier,  manouvrier,  Jean  lîresseau, 
cultivateur,  à  Paron  ;  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  homme  de 
loi,  à  Sens.  —  Adj.  5.325*,  après  6  feux,  à  Nicolas  Guillié,  pour  le 
compte  de  Léonard  Robin. 

1 101 .  —  50  pièces  de  pré,  de  même  provenance,  estimées  1.500*. 
—  P^^nchéris.seurs  :  Nicolas  Guillié,  Jean  Bresseau,  cultivateurs, 
Jean  Bouvier,  manouvrier.  à  Paron.  —  Adj.  5.425^,  après  11  feux, 
à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  homme  de  loi,  à  Sens,  pour  le 
compte  de  Léonard  Robin. 

1102.  —  85  perches  de  pré,  lieu  dit  le  Cheval  Blanc,  de  même 
l)rovenancc,  estimées  1.550*.  —  Enchérisseurs  :  Claude-Charles 
Lhomme,  Fauvelet  de  Charbonnières,  propriétaires,  à  Sens  ;  Jean 
Bresseau,  cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  3.000*,  après  6  feux,  à 
Claude- Joseph-Antoine  Luyl,  i)Our  le  compte  de  Léonard  Robin. 

Cv  lot  et  le  suivant  formaient  une  pièce  de  154  cordes,  «  tenant 
(lu  midi  à  la  haie  {ré|)ine  l)lanclie  qui  sert  de  limite  aux  allées 
d'ormes  dudit  émif^ré,  du  nord  au  druble.  du  levant  aux  fossés  du 
potager,  du  couchant  au  chemin  ». 

1103.  —  69  perches  de  i)ré.  même  lieu,  de  même  provenance, 
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estimées  1.450'\  —  Enchérisseurs  :  Clau(le-(>harles  Lhomme,  Fau- 
velet  de  Charbonnières,  propriétaires,  à  Sens;  Robert  Lesourd, 
de  Paron.  Adj.  2.42.V^  après  8  feux,  à  Claude-.Ioseph-Antolne 
Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Romx. 

S  ilwriiddor  un  II. 

1104.  La  terme,  dite  de  l'Hotel-Dieu,  «  située  à  l'extrémité 
occiclentale  de  la  commune  de  Faron  »,  avec  8  arpents  et  demi 
de  terre,  lieux  dits  la  Vallée  et  Pattes  de  Chat,  provenant  de 
Guillaume-Alexandre  Polignac,  émigré,  ledit  lot  estimé  100^  de 
revenu  et  en  principal  2.000■^  —  Soundssion  :  du  2  frimaire  an  II, 
pour  moitié  de  la  grange  de  ladite  ferme,  tenant  à  la  maison  du 
soumissionnaire,  [)ar  François  Neveu,  au  prix  de  10^*^  de  rente.  — 
Enchérisseurs  :  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  propriétaire,  à  Sens; 
Robert  Lesourd,  François  Neveu,  cultivateurs,  à  Paron.  —  Adj. 
5.450^  à  Nicolas  Guillié,  cultivateur,  à  Paron. 

1105.  —  5  arpents  9  perches  de  terre,  lieu  dit  Pattes  de  Chat, 
dépendant  de  la  ferme  de  l'Hôtel-Dieu,  et  de  mime  provenance, 
estimés  30^  de  revenu  et  en  principal  600^.  —  Enchérisseurs  : 
Claude-Charles  Lhomme,  propriétaire,  à  Sens;  Jérôme  Chaussin, 
cultivateur,  à  Paron.  —  Adj.  900'  à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt, 
de  Sens,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin,  demeurant  à  Paris, 
rue  Beaubourg. 

1106.  —  5  arpents  20  perches  de  terre,  au  même  lieu,  dépen- 
dant de  la  ferme  de  l'Hôtel-Dieu,  provenant  de  l'émigré  Polignac, 
estimés  600"^.  —  Enchérisseurs  :  Jérôme  Chaussin,  cultivateur,  à 
Paron.  —  Adj.  1.075^  à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le 
compte  de  Léonard  Robin. 

1107.  —  5  arpents  2  perches  de  terre,  lieux  dits  les  Gallois  et 
Pattes  de  Chat,  dépendant  de  la  ferme  de  l'Hôtel-Dieu,  provenant 
de  rémigré  Polignac,  estimés  27^  10  s.  de  revenu  et  en  principal 
550^.  —  Enchérisseurs  :  Morisson  père.  Neveu,  cultivateurs  à  Paron. 
—  Adj.  925*^  à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de 
Léonard  Robin. 

1 108.  —  5  arpents  2  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépen- 
dant de  la  ferme  de  l'Hôtel-Dieu,  provenant  de  l'émigré 
Polignac,  estimés  550+^.  —  Enchérisseurs:  Claude-Charles  Lhomme, 
Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  propriétaires,  à  Sens;  Neveu,  culti- 
vateur, à  Paron.  — Adj.  1.200"  à  Jean  Morisson  père,  cultivateur. 
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à   Paron.   au  nom   de  Claude-Joseph-Antoine    Luvt.  lequel  agit 
lui-même  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

i  109.  —  5  arpents  12  perches  de  terre,  lieu  dit  Pattes  de  Chat, 
dépendant  de  la  ferme  de  l'Hôlel-Dieu,  provenant  de  l'émigré 
PoLiGXAC.  estimés  liO""  de  revenu  et  en  principal  600*".  —  Enché- 
risseurs :  Claude-Charles  Lhomme,  propriétaire,  à  Sens;  Nfeveu, 
Morisson,  cultivateurs,  à  Paron. —  Adj.  1.125^  à  Claude-Josepli- 
Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1110.  —  4  arpents  88  perches  de  terre,  au  même  lieu,  dépen- 
dant de  la  ferme  de  l'Hôtel-Dieu,  provenant  de  l'émigré  Polignac, 
estimés  27"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  550*.  —  Enchérisseurs  : 
Lhomme,  de  Sens;  Neveu,  de  Paron.  —  Adj.  1.100**  à  Claude- 
Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1111.  —  5  arpents  de  terre,  lieux  dits  le  Bois  des  Petits  Closeaux 
et  Pattes  de  Chat,  dépendant  de  la  ferme  de  l'Hôtel-Dieu,  prove- 
nant de  l'émigré  Polignac,  estimés  30"*  de  revenu  et  en  principal 
600".  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à  l'article  précédent.  — 
Adj.  1.000**^  à  Claude- Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de 
Léonard  Robin. 

1112.  —  5  arpents  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépendant  de  la 
ferme  de  la  ferme  de  l'Hôtel-Dieu,  provenant  de  l'émigré  Poli- 
gnac, estimés  600".  —  Enchérisseurs  :  Claude-Charles  Lhomme, 
propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  1.000*"  à  Claude-Joseph-Antoine  Luyt, 
pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1113.  5  arpents  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  dépendant  de  la 
ferme  de  l'Hôtel-Dieu  et  provenant  de  l'émigré  Polignac,  estimés 
27"  10  s.  de  revenu  et  en  principal  550*^.  —  Enchérisseurs  : 
Lhomme,  de  Sens;  Bougé,  de  Paron.  —  Adj.  1.100*' à  Claude- 
Joseph-Antoine  Luyt,  pour  le  compte  de  Léonard  Robin. 

1114.  —  6  ari)ents  25  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux, 
dépendant  de  la  ferme  de  IHôtel-Dieu  et  provenant  de  l'émigré 
Polignac,  estimés  30^  de  revenu  et  en  principal  600^-.  —  Enché- 
risseurs :  Neveu,  de  Paron;  Claude-Charles  Lhomme,  propriétaire, 
à  Sens.  -  Adj.  1.000*  à  Claude-Josepli-.\nloine  Luyt,  pour  le 
compte  de  Léonard  Robin. 


i'AiU)N  475 


//  friiiudrc  <in  III. 


m  5.  —  4  arpents  4  perclu's  de  Icrre,  lieux  dits  les  (iallots  et 
les  Vaux-Durand,  provenant  de  (iuillnume-Alexandre  Pch.kinac, 
émigré,  estimés  15"  de  revenu  et  en  principal  3U()  .  A'/K/ién'.s- 
seiirs  :  Robert  Lesourd,  Jean  Raguin,  Baugé,  de  Paron.  —  Adj. 
700'\  après  7  feux,  à   Léonard   Rohin,    demeurant   à    Paris,  rue 


Beaubourg. 


1116. —  4  arpents  15  percbes  de  terre,  lieux  dits  les  Longues 
Royes,  les  Vaux  Durands  et  les  Gai  lots,  de  même  provenance, 
estimés  16*^  de  revenu  et  en  principal  320''.  —  Enchérisseurs  : 
Robert  Lesourd,  Morisson  l'aîné,  Malherbe,  de  Paron.  —  Adj. 
950  '  à  Léonard  Roiux. 

1117.  —  3  arpents  90  perches  de  terre,  lieu  dit  les  Vaux- 
Durand,  de  même  provenance,  estimés  15*  10  s.  de  revenu  et 
en  principal  310".  —  Enchérisseurs  :  Jean  Morisson,  Malherbe, 
François  Neveu,  Charles  Baugé,  de  Paron.  —  Adj.  1.025  à 
Léonard  Rohin. 

1118.  —  4  arpents  15  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Vallée,  de 
même  provenance,  estimés  15"  15  s.  de  revenu  et  en  principal 
315".  —  Enchérisseurs  :  Jean  Raguin,  Jean  Morisson  l'aîné,  culti- 
vateurs, à  Paron.  —  Adj.  1.275^  à  Robert  Lksourd,  cultivateur, 
à  Paron,  tant  pour  lui  que  pour  Jean  Mouisson  le  jeune  et  Louis 
MonissoN,  vignerons,  à  Paron,  chacun  pour  un  tiers. 

1119.  —  3  arpents  90  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Vallée  et 
les  Vaux-Durand,  de  même  provenance,  estimés  17  de  revenu 
et  en  principal  340".  —  Enchérisseurs  :  Jean  Morisson  l'aîné, 
Jérôme  Chaussin,  Robert  Lesourd,  cultivateurs,  à  Paron.  —  Adj. 
1.125"  à  Léonaid  Robin. 

1120.  —  4  arpents  15  perches  de  terre,  lieu  dit  les  Vaux- 
Durand,  de  même  provenance,  estimés  15"  de  revenu  et  en 
principal  300".  —  Enchérisseurs  :  Jean  Morisson  l'aîné,  Baugé, 
Louis  Lefort,  Jean  Raguin,  cultivateurs,  à  Paron.  —  Adj.  1.025" 
à  Léonard  Rohin. 

1121.  -  4  arpents  15  perches  de  terre,  au  même  lieu,  de 
même  provenance,  estimés  15"  10  s.  de  revenu  et  en   princij)al 
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310*.    —    Enchérisseurs  :    Robert    Lesourd,    Louis    Lefort,   Jean 
Raguin.  cultivateurs,  à  Paron.   -   Adj.  1.00Û^^  à  Léonard  Roiiix. 

1122.  4  arpents  15  perclies  de  terre,  au  même  lieu,  de  même 
provenance,  estimés  'MO  \  —  Enchérisseurs  :  Jean  Raguin,  Jean 
Morisson,  Louis  Lefort,  cultivateurs,  à  Paron.  —  Acij.  1.200'  à 
Léonard  Robin. 

1123.  —  4  arpents  15  perches  de  terre,  au  même  lieu,  de  même 
provenance,  estimés  310*.  —  Enchérisseurs  :  Jean  Raguin,  Jean 
Morisson,  Louis  LeforI,  cultivateurs,  à  Paron.  —  .4(//.  1.400^^  à 
Léonard  Rohi.n. 

1124.  —  3  arpents  90  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Mothe  et 
les  Vaux-Durand,  de  même  provenance,  estimés  310".  —  Enché- 
risseurs :  Jean  Raguin,  J.  Morisson,  Louis  Lefort,  cultivateurs,  à 
Paron.  —  Adj.  1.600'^  à  Léonard  Ronix. 

1125.  -  3  arpents  90  perches  de  terre,  lieux  dits  la  Vallée  et 
les  Vaux-Durand,  de  même  provenance,  estimés  17^  10  s.  de 
revenu  et  en  princijîal  350*.  —  Enchérisseurs  :  Louis  Lefort,  Neveu, 
cultivateurs,  à  Paron.   -  Adj.  1750*^  à  Léonard  Roisix. 

1126.  —  3  arpents  90  perches  de  terre,  aux  mêmes  lieux,  de 
même  provenance,  estimés  18*  de  revenu  et  en  principal  3()0''.  — 
lùichérl-iSeurs  :  Jean  Raguin,  Louis  Lefort,  cultivateurs,  à  Paron. 
—  Adj.  1.500"  à  Léonard  Roiîin. 

23  frinudre  an  III. 

1127.  La  chapelle  de  Saint-Rond,  avec  le  terrain  environ- 
nant, comptante  de  onze  chênes,  le  tout  d'une  contenance  de 
60  perches,  provenant  du  Giî.wd  Skmlnaiuk  dk  Sens,  estimé  20'^  de 
revenu  et  en  principal  400*.  —  Enchérisseurs  :  Poulet,  pâtissier, 
à  Sens;  Vasseur,  (iermain.  —  Adj.  3.025*  à  Michel-Savinien 
liouDHOT,  officier  de  santé,  à  Sens. 

lUMiiise  en  vente,  le  '.i"  jour  complémentaire  an  IV,  par  suite  de 
la  déchéance  de  ractiiiéreiu-,  faute  de  paiement,  (voir  iufra, 
n'  1140  bis). 


1128.  1  arpent  de  terre  en  guc-rets,  provenant  de  la  CuiiK 
1)1-;  S.\int-Sy.Siph()iui:n  di-;  Si;ns,  alTermé  moyennant  10*^,  au 
C  Louis   D^scodindcs.   lahourcui' à  Sens,  estimé  16'  de  revenu  et 
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en  piincii)al  320^.  —  Hnchcrisseurs  :  Houvier,  Gagé,  de  Paron  ; 
Louis  Dcscodindes,  fermier  de  ladite  t-^rre;  Claude-Charles 
Lhomme,  employé  au  district  de  Sens.—  Adj.  1.400"^  à  Joseph 
Dui-orn,  propriétaire,  à  Sens. 

(S  p'.uinàsc  (tn  III. 

1129.  Le  ])otager  du  ci-devant  château,  contenant  80  per- 
ches, provenant  de  Guillaume-Alexan(he  Poi.k-nac,  émigré, 
estimé  60^^  de  revenu  et  en  principal  L200^.  — Enchérisfieur.  Let'ort, 
Charles  Putifour,  de  Paron;  Claude-Joseph-Antoine  Luyt,  pro- 
priétaire, à  Sens.  —  Adj.  12.500''  à  Pierre  Cherchkdiku,  proprié- 
taire, à  Sens,  pour  le  compte  de  Marie-Jeanne-Louise  Saluces, 
femme  de  l'émigré  Polignac. 

Le  lendemain  de  l'adjudication,  9  [)luviôse,  Pierre  Clierchedieu 
présentait  au  district  une  procuration,  du  5  pluviôse,  à  lui  donnée 
par  Marie-Jeannc-Louise  Saluces,  épouse  de  Guillaume-Alexandre 
Polignac.  pour  se  rendre  adjudicataire  des  1"",  2' ,  3%  4",  5%  G",  9'^ 
et  l.V  lots  de  la  vente  du  8  pluviôse.  Sur  quoi,  le  C.  Chardon, 
«  substituant  l'agent  national,  a  déclaré  que,  pour  les  intérêts  de 
la  Réputjlique,  il  s'opposait  à  ce  que  ladite  citojenne  Saluces- 
Polignac  fût  admise  dans  l'acquisition  des  objets  adjugés  au 
C.  Cherchedieu  le  5  de  ce  mois,  attendu  ([u'elle  était  frappée  de 
séquestre  sur  tous  ses  biens  et  revenus,  comme  femme  et  mère 
d'émigrés,  que  d'ailleurs  elle  est  engagée  solidairement  dans 
presque  toutes  les  dettes  contractées  par  son  mari  émigré,  avec 
lequel  elle  n'a  point  divorcé  ».  Le  district  formula  aussitôt  l'avis 
que  le  Département  devrait  considérer  comme  non  avenues  les 
adjudications  faites  au  C  Lherchedieu  et  ordonner  qu'il  serait 
procédé  à  de  nouvelles  adjudications  (Arch.  Yonne,  Q  198,  fol.  260). 

Le  Département,  délibérant  sur  cet  avis  du  district,  le  17  ven- 
tôse an  III,  prit  l'arrêté  suivant  :  «  Considérant  qu'aucune  loi 
n'interdit  aux  pères  et  mères  d'émigrés,  et,  en  général,  à  aucun 
de  ceux  dont  les  propriétés  sont  séquestrées,  la  faculté  d'acquérir, 
soit  des  biens  particuliers,  soit  des  biens  nationaux  ;  qu'il  ne 
pourrait  résulter  aucun  désavantage  pour  la  République  de  ventes 
faites  à  des  citoyens  dont  les  biens  sont  séquestrés,  puisque,  s'ils 
ne  payaient  pas  aux  époques  déterminées,  la  République  exerce- 
rait vis-à-vis  d'eux  l'action  qu'elle  a  contre  tous  autres  acquéreurs 
en  retard;  qu'au  contraire,  si  ces  citoyens  payaient  aux  époques 
fixées,  ou  qu'un  tiers  voulût  payer  pour  eux,  la  République  ne 
pourrait  trouver  dans  ces  aliénations,  sur  lesquelles  elle  ne 
cesserait  d'avoir  la  main,  que  plus  de  sîîreté  ;  considérant,  en 
outre,  que  ce  serait  ôter  aux  ventes  de  biens  nationaux  la  concur- 
rence d'une  infinité  de  citoyens,  dont  les  biens  peuvent  être 
sécpiestrés  parce  qu'ils  sont  propriétaires  indivis  avec  des 
émigrés  et  que   leurs  droits  ne  sont  pas  liquidés  ;  eonsidérant, 
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au  surplus,  (ju'il  n'appartient  \)as  à  l'Administration  de  statuer 
définitivement  sur  une  question  ([iii  est  d'un  intérêt  majeur,  vue 
sous  le  double  rapport  de  la  justice  et  de  l'intérêt  du  Trésor 
public,  —  arrête  qu'il  est  d'avis  que  l'adjudication  dont  s'agit  ait 
son  plein  et  entier  eft'et  ;  arrête,  au  surplus,  que  le  présent  arrêté 
sera  adressé  à  la  Commission  des  revenus  nationaux  pour  avoir 
son  approbation  »  (Arch.  Yonne,  L  97,  folio  103^".) 

Conformément  à  l'avis  du  Département,  la  (Commission  des 
revenus  nationaux  déclara  valable,  le  10  germinal  an  III,  l'adjudi- 
cation faite  à  la  citoyenne  Saluées;  mais,  postérieurement,  celle-ci 
fut  déclarée  déchue,  faute  de  paiement,  par  arrêté  du  Départe- 
ment du  1"'  thermidor  an  IV,  dont  suit  un  extrait  :  «  Sur  le  rapport 
d'une  pétition  présentée  au  ministre  des  llnances  par  la  C.  Saluées, 
femme  Polignac,  le  29  ventôse  dernier...,  expositive  que,  le  8  plu- 
viôse an  III,  elle  a  acquis  un  petit  domaine  situé  à  Paron,  prove- 
nant de  son  mari  émigré,  moyennant  60.500^;  que,  par  ses  reprises 
matrimoniales,  elle  était  créancière  de  la  République  d'une 
somme  de  75  à  80.000*;  que,  sa  créance  étant  liquide,  elle  avait 
cru  que  le  prix  de  son  accjuisition  serait  compensé  jusqu'à  due 
concurrence  avec  le  montant  de  sa  créance  et  n'avait  pas  payé 
ce  prix  ;  que,  d'ailleurs,  depuis  un  an,  elle  était  attaquée  d'une 
paralysie  dont  elle  fut  frappée  en  sortant  de  réclusion  comme 
femme  d'émigré;  que  cependant  le  C.Robin,  adjudicataire  de  la 
presque  totalité  des  biens  de  l'émigré  Polignac,  sollicite  contre 
la  pétitionnaire  l'exécution  rigoureuse  de  la  loi  du  24  floréal  an  II, 
qui  prononce  la  déchéance  des  adjudicataires  qui  sont  en  retard 
de  payer  les  termes  échus  ;  ladite  pétition  tendant  à  ce  que  la 
pétitionnaire  soit  relevée  de  sa  déchéance,  par  elle  insciemment 
encourue,  ou  à  ce  que  compensation  soit  faite  entre  le  prix  de 
son  adjudication  et  le  montant  de  sa  créance  jusqu'à  due  concur- 
rence; ...l'Administration  centrale,  considérant  qu'à  l'époque  de 
son  adjudication  la  C.  Saluées  n'était  plus  en  réclusion  »,  que 
l'état  de  paralysie  ne  peut  être  considéré  comme  un  cas  de  force 
majeure  qui  puisse  mettre  la  C.  Saluées  dans  l'exception  pronon- 
cée par  la  loi  du  1"  jour  complémentaire  an  III,  est  d'avis  que  la 
loi  du  24  floréal  est  applicable  à  la  C.  Saluées  et  que  celle-ci 
doit  être  déclarée  déchue  de  son  adjudication  (Arch.  Yonne,  L  100, 
folio  144^0).  Voir  iiifra,  n"  1147. 

1 130.  —  Le  verger  du  ci-devant  château,  d'une  contenance  de 
122  perches,  de  même  provenance,  estimé  45^'^  de  revenu  et  en 
principal  900*.  —  Enchérisseurs  :  Charles  Putifour,  jardinier, 
à  Paron;  Léonard  Rol)in,  de  Paris.  Adj.  12.600'^  à  Pierre  Cher- 
chedieu,  propriétaire,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Marle-Jeanne- 
Louise  Saixces,  femme  Polignac. 

Déchéance  prononcée  par  arrêté  du  Déjjartemcnt  du  1'''  tlier- 
midor  an  IV  (voir  n"  1129). 
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1131.  —  Le  bois  de  la  Petite  Boulinière,  lieu  dit  la  Vallée, 
d  une  contenance  de  3  arpents  14  perches,  de  même  provenance, 
estimé  30"  de  revenu  et  en  principal  600'^  --  Enchérisseur  : 
Léonard  Robin,  de  Paris,  —  Adj.  ().400"  à  Pierre  Clierchedieu, 
propriétaire,  à  Sens,  pour  le  compte  de  Marie-Jeanne-Louise 
Salucks,  femme  Polignac. 

Déchéance   prononcée  par  arrêté   du  département  chi  1  "■  ther- 
midor au  IV  (voir  u'  112'J». 

1132.  —  Le  bois  de  la  Petite  Garenne,  lieu  dit  Paradis,  d'une 
contenance  de  4  arpents  12  perches,  de  même  provenance,  estimé 
100"  de  revenu  et  en  principal  2.000^.  —  Enchérisseur  :  Léonard 
Robin.  —  Adj.  16.800''  à  Pierre  Clierchedieu,  propriétaire,  à  Sens, 
pour  le  compte  de  Marie- Jeanne- Louise  Salucks,  femme 
Polignac. 

Déchéance  prononcée  par  arrêté  du  département  du  1"  ther- 
midor an  IV  (voir  n  ■  1129i. 

1133.  —  64  perches  de  terre,  lieu  dit  la  Garenne,  de  même 
provenance,  estimées  10^  de  reyenu  et  en  principal  200".  — 
Enchérisseur  :  Pierre  Clierchedieu,  propriétaire  à  Sens.  —  Adj. 
4.000"  à  Léonard  Robin,  de  Paris. 

1134.  —  «  La  plantation  d'ormes  des  allées  »,  dune  conte- 
nance de  52  perches,  de  même  provenance,  estimée  17"  10  s.  de 
revenu  et  en  principal  350".  —  Enchérisseur  :  Pierre  Clierchedieu. 

—  Adj.  9.100"  à  Léonard  Robin. 

1135.  —  2  arpents  et  demi  de  terre  en  guérets,  lieux  dits  la 
Vallée  et  les  Vaux-Durand,  de  même  provenance,  estimés  20~  de 
revenu  et  en  principal  400".  —  Enchérisseur  :  Pierre  Clierchedieu. 

—  Adj.  1.600^  à  Léonard  Robin. 

1136.  —  2  arpents  de  bois  boulin,  lieu  dit  la  Vallée,  de  même 
provenance,  estimés  15*  de  revenu  et  en  principal  300".  — 
Enchérisseurs:  Claude  Déon,  tanneur;  Pierre  Cherchedieu,  pro- 
priétaire, à  Sens.  —  Adj.  800"  à  Léonard  Robin. 

1137.  —  2  arpents  de  bois  boulin,  au  même  lieu,  de  même 
provenance,  estimés  16"  5  s.  de  revenu  et  en  principal  325^.  — 
Enchérisseur  :  Léonard  Robin.  —  Adj.  3.100"  à  Pierre  Cherche- 
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dieu,  pour  le  compte  de  Marie-.Iennue-Louise   Saluchs,  femme 
Polignac. 

Déchéance  prononcée  par  arrêté  du  département  du  1"  ther- 
midor an  IV  (voir  n"  1129). 

1138.  —  2  arpents  de  bois  l)oulin,  au  même  lieu,  de  même 
provenance,  estimés  325".  —  Knchcrisseiirs  :  Claude  Déon,  tan- 
neur; Pierre  Gherchedieu,  propriétaire;  Protot,  de  Sens.  —  AdJ. 
1.550"*  à  Léonard  Robix. 

H39.  —  3  arpents  1  quartier  du  bois  des  Châtaigniers,  de 
même  provenance,  estimés  75^  de  revenu  et  en  principal  1.500*. 
—  Enchérisseurs  :  Nicolas  Guillié,  Métrât,  de  Paron;  Claude  Déon, 
tanneur,  à  Sens.  —  Adj.  6.700*  à  Léonard  Robix. 

1140.  —  3  arpents  1  quartier  du  bois  des  Châtaigniers,  de 
même  provenance,  estimés  1.500*.  —  Enchérisseurs  :  Neveu, 
Métrât,  de  Paron.  —  Adj.  5.100*  à  Léonard  Robin. 

1141.  —  3  arpents  1  quartier  du  bois  des  Châtaigniers,  de 
même  provenance,  estimés  1.500*.  —  Enchérisseur  :  Claude  Déon, 
tanneur,  à  Sens.  —  Adj.  5.400*  à  Léonard  Robin. 

1142.  —  3  arpents  1  quartier  du  bois  des  Châtaigniers,  de 
même  provenance,  estimés  1.500*.  —  Enchérisseurs  :  Neveu, 
Nicolas  Guillié,  de  Paron;  Claude  Déon,  tanneur;  Claude-Charles 
Lhomme,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj.  6.000*  à  Léonard  Robin. 


1143.  —  Une  pièce  d'aunaie,  le  long  du  potager  et  du  verger 
du  ci-devant  château,  d'une  contenance  de  66  perches,  avec 
156  peupliers  de  15  à  16  ans,  de  même  provenance,  estimés  83*  de 
revenu  et  en  principal  1.660*.  —  Enchérisseurs  :  Nicolas  Guillié, 
de  Paron;  Pierre  Gherchedieu,  propriétaire,  à  Sens.  —  Adj. 
18.000*  à  Léonard  Robin. 

(S  floréal  (m  III. 

1144.  —  5  arpents  de  bois  et  broussailles,  en  une  pièce,  prove- 
nant du  Gb.\ni)  Sk.min.vmu-:  df-:  Shn.s,  estimés  60*  de  revenu  et  en 
principal  1.200",  non  comprises  deux  mares  à  la  lisière  du  bois, 
réservées  à  l'usage  de  la  commune.  —  Enchérisseurs  :  Poitevin  le 
jeune,  de  Sens;  Germain,  Oudin.  —  Adj.  5.400'  à  Denis  Masson, 
aubergiste,  à  Sens,  au  nom  de  Sébastien  Rovi:n,  de  Sens. 


I- 
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I  brumaire  an  IV. 

Ii45.  —  «S  arpents  de  terre,  1  arpent  et  demi  de  pré  et 
3  arpents  de  bois  boulins,  provenant  de  l'émigré  (iuiilaume- 
Alexandre  Polic.xac,  estimés  16.875^\  —  Enchcrisseiirs  :  Guillié, 
de  Paron;  Vasseur;  Grégoire;  François-Tliéodore-Clément  Lorne, 
négociant,  à  Sens.  —  Adj.  76.000^  à  Claude-.Ioseph-Antoine  Luyt, 
homme  de  loi,  à  Sens,  «  directeur  des  créanciers  de  Polignac  », 
pour  le  compte  de  Léonard  Robin,  juge  de  paix,  à  Paris,  rue 
Beaubourg. 

Un  arrêté  du  Département  du  4  fructidor  an  III  reconnut  le  C. 
Léonard  Robin,  en  tant  (juc  légataire  universel  de  Boullon- 
Moranges,  créancier  de  Polignac  pour  une  somme  de  300.769" 
13  s.  1  d.,  défalcation  faite  de  la  valeur  des  biens  de  Polignac 
adjugés  audit  Robin  (Arch.  Yonne,  L  99,  fol.  4  et  9).  Conformé- 
ment à  l'avis  de  la  Commission  des  revenus  nationaux  du  4'  jour 
complémentaire  an  III,  un  nouvel  arrêté  du  Département,  du 
25  frimaire  an  IV,  pris  sur  la  justification  du  paiement  par  le  C. 
Robin  de  325.000"*,  montant  des  adjudications  à  lui  faites  des 
biens  du  séquestre  Polignac,  fixa  définitivement  sa  créance  à  la 
somme  de  538.156-"  4  s.  10  d.  (Arch.  Yonne,  L  99,  fol.  166). 


Ventes  par  le  Département 

27  thermidor  an  IV. 

1146. —  Le  ci-devant  presbytère  et  ses  dépendances,  prove- 
nant de  la  Cure  de  Paron,  estimé  1.440**^.  —  Vendu  1.440"  à  Louis 
SoRiAT,  propriétaire,  à  Sens. 

3^  jour  complémentaire  an  IV. 

ii4Q  bis. —  La  chapelle  de  Saint-Bond,  avec  50  perches  de 
«  terre  en  friche,  complantée  de  neuf  arbres  »,  provenant  du 
Grand  Séminaire  de  Sens,  estimée  252  fr.  —  Vendue  252  fr.  à 
Nicolas  BouRRV,  propriétaire,  à  Sens. 

15  pluviôse  an  V. 

1147.  —  Le  château  de  Paron,  avec  2  arpents  de  jardin  et 
verger,  et  9  arpents  77  perches  de  bois,  provenant  de  Guillaume- 
Alexandre  Polignac,  émigré,  le  château  resté  invendu  depuis  le 
séquestre  et  les  jardin,  verger  et  bois,  adjugés  le  8  pluviôse  an  III, 
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à  la  femme  de  Polignac  (1\  déchue  de  cette  adjudication  par 
arrêté  du  Département  du  P""  thermidor  an  IV,  \e  tout  estimé 
20.100^  —  Vendu  20.100"  à  Léonard  Roiun,  propriétaire,  à  Paris, 
rue  Beaubourg. 

Le  château  de  Paron  avait  été,  durant  le  séquestre,  en  scp- 
tenil)re  1792,  l'olijet  d'un  pillage  relaté  dans  le  curieux  procès- 
verbal  suivant  : 

«  Cejoui'd'hui  dimanche  23  septembre  1792,  nous,  administra- 
teurs du  (>()nseil  général  du  district  de  Sens,  soussignés,  accom- 
pagnés de  M.  le  procureur-syndic  et  assistés  du  sieur  Drège, 
secrétaire,  sur  l'avis  qui  a  été  donné  au  Conseil  par  une  lettre  de 
la  nuniicipalité  de  Paron,  en  date  de  ce  jour,  qu'un  grand  nombre 
de  quidams  s'étaient  introduits  dans  la  maison  du  sieur  Polignac, 
mise  sous  la  main  de  la  Nation  à  cause  de  l'émigration  dudit 
sieur  Polignac,  où  ils  étaient  instruits  que  lesdits  quidams  com- 
mettaient du  désordre  et  la  dilapidation  des  comestibles  et  eflets 
mobiliers  étant  dans  ladite  maison,  laissée  sous  la  garde  de 
l'épouse  dudit  sieur  Polignac,  sous    la  caution    du   sieur  Jussy 

père, avons  requis  le  chef  de  la  première  légion  des  gardes 

nationales  de  ce  district  de  commander  sur  le  champ  un  déta- 
chement de  150  gardes  nationales  armés,  de  la  ville  de  Sens, 
à  l'effet  de  se  transporter  à  Paron  pour  y  arrêter  le  désordre 

Nous  étant  en  conséquence  transportés  à  Paron,  et  prêts  à 
entrer  dans  le  village,  se  sont  présentés  les  sieurs  C-haussin, 
maire,  Louis  Brigeois,  Jean  Derondé,  officiers  municipaux,  accom- 
pagnés du  sieur  Morisson,  procureur  de  la  commune  dudit  Paron, 
que  nous  avons  requis  de  se  transporter  en  la  maison  dudit  sieur 
Polignac.  Où  étant,  lesdits  officiers  nnmicipaux  nous  ont  dit  que, 
dans  l'intervalle  qu'ils  ont  mis  à  venir  au-devant  de  nous,  les 
particuliers  qui  étaient,  tant  dans  ladite  maison  qu'à  la  cave  qui 
est  située  proche  et  hors  la  cour,  en  train  de  boire,  s'étaient 
dispersés  et  éloignés,  tellement  qu'à  notre  arrivée  il  ne  s'est 
trouvé  aucun  des  quidams  dans  la  maison,  mais  que  la  cave,  dont 
la  porte  était  encore  ouverte  par  l'elfet  de  l'elfraction  qui  en 
avait  été  faite  cejourd'hui,  depuis  environ  deux  heures,  était 
remplie  de  monde. 

Requis  lesdits  maire  et  officiers  municipaux  de  nous  déclarer 
s'ils  connaissaient  aucuns  des  particuliers  qui  s'étaient  introduits 
depuis  deux  jours  tant  dans  le  château  que  dans  les  eaves  qui  en 
dépendent,  ils  nous  ont  répondu  qu'il  y  avait  tant  de  personnes 
dans  le  château  au  moment  où  ils  s'y  sont  transportés  qu'ils  n'en 
ont  pu  distinguer  aucun,  s'étant  tous  confusément  et  précipi- 
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taninicnt  évadés,  au  bruit  de  l'arrivée  du  détachement;  que,  sur 
la  première  nouvelle  qui  leur  fut  donnée,  vendredi  dernier,  vers 
les  (■)  heures  du  soir,  de  l'introduction  d'un  grand  nombre  de 
particuliers  dans  lesdites  maison  et  caves,  ils  ont  vainement 
essayé  de  rassembler  les  gardes  nationales  de  la  commune  de 
Paron,  à  l'eUet  d'arrêter  le  brigandage  qui  s'est  prolongé  pendant 
une  grande  partie  de  la  nuit  ;  et  craignant  de  s'exposer  infruc- 
tueusement au  milieu  de  personnes  dont  la  plupart  étaient  ivres, 
proférant  des  imprécations  et  des  menaces  contre  ceux  qui 
prétendraient  les  troubler  dans  leur  plaisir,  ils  avaient  pris  le 
parti  de  se  retirer  et  d'informer  de  ces  faits  l'Administration, 
qui  sans  doute  a  pourvu  aux  mesures  à  prendre,  puisque,  dans  la 
nuit  même,  le  sieur  Chardon,  adjudant  général  de  la  première 
légion,  s'était  rendu  à  Paron  avec  un  détachement  des  gardes  na- 
tionales de  la  ville  de  Sens;  qu'arrivé  audit  lieu  de  Paron,  ledit 
sieur  Chardon  s'est  présenté  chez  le  maire,  à  l'effet  de  s'instruire 
d'abord  de  l'état  de  trouble  ou  de  tranquillité  delà  commune,  à 
l'effet  de  se  porter  avec  ledit  détachement  où  besoin  serait,  et 
notamment  dans  le  château,  où  l'administration  était  instruite  qu'il 
se  commettait  du  désordre,  ajoutant  le  sieur  Chaussin,  maire,  que 
lui,  qui  avait  été  absent  de  sa  maison  et  de  la  paroisse  pendant  la 
plus  grande  partie  de  la  journée  pour  ses  affaires,  étant  rentré  très 
tard  et  fort  fatigué,  était,  vu  l'éloignement  de  sa  maison  située  à 
l'une  des  extrémités  du  village,  dans  l'ignorance  totale  de  ce  qui 
s'était  passé  dans  le  château  ;  qu'il  était  couché  et  endormi  lors 
de  l'arrivée  du  sieur  Chardon  chez  lui.  C'est  pourquoi  il  avait 
répondu  que  tout  était  tranquille  et  qu'il  en  avait  donné  certificat, 
signé  de  lui,  au  sieur  Chardon  qui  le  lui  avait  demandé;  ce  que 
le  sieur  Chardon,  présent,  nous  a  confirmé. 

A  aussi  ajouté  ledit  sieur  Chardon  que,  nonobstant  l'assurance 
du  maire  sur  l'état  de  tranquillité  que  vennit  de  lui  certifier  le 
sieur  maire,  il  avait  donné  ordre  au  sieur  Auneau,  officier  com- 
mandant le  détachement,  de  se  porter  avec  ledit  détache- 
ment au  château,  pour  s'assurer  de  l'état  où  il  était,  requé- 
rant ledit  sieur  Chaussin,  maire,  de  l'y  accompagner  avec 
ceux  de  ses  collègues  qu'il  pourrait  rassembler  ;  ce  qui 
n'avait  pu  se  faire,  au  moyen  de  ce  que  lesdits  officiers  munici- 
paux ont  leurs  habitations  éparses  dans  difiërents  hameaux  éloi- 
gnés et  que  le  temps  affreux  qu'il  faisait  ne  permettait  pas  de 
rester  plus  longtemps  dehors  ;  qu'arrivés  au  château,  ils  y  avaient 
trouvé  une  douzaine,  tant  soldats  de  troupe  de  ligne  que  volon- 
taires nationaux,  lors  de  séjour  à  Sens,  et  habitants  des  paroisses 
de  Paron  et  circonvoisines,  dont  ledit  sieur  maire  a  dit  ignorer  les 
noms  ;  que,  sur  les  représentations  qui  furent  faites  à  ces  particu- 
liers qu'ils  n'avaient  aucun  droit  à  la  boisson  et  aux  denrées 
dont  ils  faisaient  une  consommation  immodérée,  qu'ils  commet- 
taient un  crime  en  violant  l'asile  des  gardiens  établis  sur  une 
propriété  devenue  nationale,  qu'ils  doivent,  sous  ce  rapport,  dou- 
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hU'nicnt  respecter,  lesdits  particuliers  répondirent  qu'ils  ne 
s'étaient  présentés  et  introduits  au  château  que  parce  qu'il  leur 
avait  été  dit  que  l'on  y  donnait  à  boire,  que  si  l'on  trouvait 
du  mal  à  cela  ils  allaient  se  retirer  ;  ce  qu'ils  avaient  ellectué  sur 
le  champ.  Au  moyen  de  quoi  ledit  sieur  maire  s'était  retiré  chez 
lui  et  lui,  sieur  Chardon,  avait  pi-is  le  chemin  de  la  ville  avec  le 
détachement. 

Requis  lesdits  sieurs  maire  et  officiers  municipaux  de  nous 
instruire  des  faits  ([ui  se  sont  passés  à  Paron,  et  notamment  au 
château,  le  jour  d'hier,  ont  répon(Ui  que,  le  jour  venu,  ils  avaient 
appris  que  des  particuliers  s'étaient  de  nouveau  introduits  dans 
le  château,  où  ils  buvaient  et  mangeaient;  qu'ils  en  avaient  donné 
avis  à  l'Administration  et  que,  sur  cet  avis,  il  était  venu  un 
détachement  de  la  garde  nationale  de  Sens,  connnandé  par  un 
officier  sous  les  ordres  du  sieur  Yaltin,  chef  de  légion.  Lequel 
détachement,  arrivé  au  château,  en  avait  fait  sortir  environ  quinze 
personnes  qui  y  étaient  à  boire  et  manger,  ce  qui  est  constaté 
par  le  procès-verbal  qu'eux,  maire  et  officiers  municipaux,  eli  ont 
dressé  sur  le  champ  et  fait  passer  à  l'Administration  le  jour  d'hier; 
que  le  reste  de  la  journée,  de  la  nuit,  et  le  matin  de  ce  jour  jus- 
ques  vers  9  heures,  il  n'est  point  venu  à  leur  connaissance  qu'il 
se  soit  introduit  personne  au  château,  ni  dans  la  cave,  dont  ils 
ont  eu  soin  de  faire  réparer  la  porte  qui  avait  été  forcée  dès  le  21; 
mais  que  les  deux  domestiques  de  la  dame  de  Polignac,  habitant 
ledit  château,  se  sont  plaints  qu'un  grand  nombre  d'habitants  des 
paroisses  circonvoisines  s'étaient  de  nouveau  établis  dans  le 
château  et  introduits  dans  la  cave  avec  plusieurs  soldats  de 
troupes  de  ligne  et  volontaires,  qu'ils  avaient  forcé  de  nou- 
veau la  porte  de  la  cave;  ajoutant  lesdits  maire  et  officiers 
municipaux  qu'après  s'être  ellorcés  inutilement  d'arrêter  le 
brigandage  qui  s'exerçait  à  foi'ce  ouverte,  ils  ont  été  contraints 
de  se  retirer,  pour  éviter  l'ellet  des  menaces  de  la  multitude  des 
délinquants;  ce  quiles  a  déterminés  â  s'adresser  de  nouveau  à 
l'Administration  qu'ils  ont  instruite  sur  le  champ  de  ce  qui  se 
faisait. 

Interrogés  si  le  pillage  s'était  étendu  au-delà  des  objets  de  con- 
sommation, ont  répondu  qu'il  leur  avait  été  porté  plainte  par  les 
deux  domestiques  de  la  maison  ;  qu'il  avait  été  pris  dillérents 
elTets  de  la  maison  laissés  à  leur  garde  et  d'autres  appartenant  à 
la  cuisinière  ici  présente,  sans  que  lesdits  domestiques  aient  pu 
désigner  ni  l'instant  ni  l'auteur  de  ce  vol. 

Kt  comme  nous  allions  recevoir  et  rédiger  les  déclarations  des- 
dits deux  domestiques  présents,  est  entré  le  commandant  du 
détachement  qui,  en  nous  faisant  part  des  difficultés  qu'éprouvait 
ledit  détachement  à  pénétrer  dans  les  caves  où  se  trouvaient  une 
foule  de  particuliers,  au  jjoint  (|u'elles  en  étaient  pleines,  et  du 
doute  intjuiétant  où  il  était  sur  l'exécution  des  ordres  qu'il  don- 
nerait pour  l'évacuation  desdites  caves,  attendu  (jne,  dans  le  nom- 
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bre  (les  déliiKiuants  ([ui  s'y  étaient  introduits,  il  se  trouvait 
beaucoup  de  citoyens  de  la  ville  et  même  ([uehiues  gardes  du 
détachement,  qu'il  croyait  prudent  d'éviter  un  séjour  plus  long 
dans  la  paroisse,  remettant  toutefois  à  notre  prudence  le  parti  à 
prendre  dans  la  conjoncture  et  iîous  priant  au  surplus  de 
l'accompagner  jusqu'à  l'entrée  de  la  cave,  où  MM.  Douine, 
procureui-syndic,  et  Guillemin,  essayaient  en  vain  de  pénétrer 
et  de  rétablir  l'ordre.  Nous  étant  sur  le  champ  rendus  à 
l'entrée  de  la  cave  et  y  ayant  pénétré,  non  sans  beaucoup  de 
peine,  nous  avons  reconnu  la  nécessité  des  mesures  proposées. 
En  consé([uence,  nous  l'avons  requis  de  faire  battre  le  rappel, 
de  rassembler  le  détachement  et  de  le  reconduire  à  Sens  ;  ce  qui 
a  été  sur  le  champ  exécuté. 

Après  quoi,  nous  sommes  rentrés  dans  les  caves  où,  après  avoir 
inutilement  représenté,  pendant  trois  heures,  aux  particuliers  qui 
y  étaient  et  qui  buvaient,  au  point  que  la  plupart  d'entre  eux 
étaient  ivres,  tout  ce  que  leur  conduite  avait  de  plus  répréhensi- 
ble,  le  tort  qu'ils  faisaient  à  la  Nation  en  consommant  et  perdant 
une  denrée  qui  était  sa  propriété,  l'infraction  criminelle  de  toutes 
les  lois  qu'ils  avaient  tant  de  fois  et  si  solennellement  juré  d'ob- 
server et  de  maintenir,  enfin  le  danger  qu'ils  couraient  pour  leur 
propre  conservation  en  séjournant  si  longtemps  dans  un  souter- 
rain très  humide,  nous  n'avons  pu  parvenir  qu'avec  la  plus  grande 
peine  à  faire,  en  notre  présence  et  celle  des  officiers  municipaux 
qui  nous  accompagnaient,  transvaser  le  vin  dans  des  feuillettes  à 
l'effet  de  le  sortir  de  la  cave, —  ce  qui  ne  pouvait  s'elfectuer  en  le 
laissant  dans  les  grosses  tonnes  où  il  était  d'abord  —  sans  avoir 
pu  toutefois  prévenir  ni  empêcher  la  consommation  d'une  grande 
quantité  de  vin,  tant  avant  que  pendant  et  après  le  séjour  du 
détachement,  et  même  l'enlèvement  de  vive  force  d'une  feuillette 
pleine,  qui  fut  sortie  de  la  cave  et  défoncée  à  la  porte,  où  la  plus 
grande  partie  des  particuliers  acheva  de  s'enivrer. 

Vers  les  deux  heures  du  soir  environ,  arriva  un  détachement  de 
gai'des  nationales  de  Sens,  composé  environ  de  25  hommes, 
commandé  par  le  sieur  Chardon,  adjudant,  avec  lequel  nous  nous 
transpoitàmes  au  château,  où  nous  trouvâmes  dans  les  différents 
appartements  environ  une  vingtaine  de  quidams,  à  nous  inconnus 
et  la  plupart  ivres,  couchés  partie  sur  les  lits,  partie  sur  le  car- 
reau. Nous  les  fîmes  sortir  desdits  appartements,  qu'ils  avaient 
souillés  de  l'excès  de  leur  débauche.  Et  au  moyen  de  ce  que  la 
présence  du  détachement  devenait  nécessaire  à  la  porte  de  la 
cave,  pour  protéger  le  chargement  et  transport  de  quatre  feuil- 
lettes de  vin  seulement  qui  y  avaient  été  menées  jus([u'à  ce 
moment,  faute  d'avoir  trouvé  plus  de  futailles  dans  le  lieu,  la 
multitude  de  particuliers  des  deux  sexes  assemblés  à  la' porte  de 
cave  arrachèrent  les  quidams  trouvés  dans  le  château  des  mains 
du  détachement,  à  (|ui  nous  avions  donné  oidre  de  les  conduire 
à   Sens  avec  les  quatre   feuillettes   de  vin,  pour   le  chargement 
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desquelles  on  attendait  depuis  longtemps  une  voiture  commandée 
à  cet  eflet.  I.a  voiture  enfin  arrivée,  vers  une  heure  du  malin,  les 
quatre  feuillettes  de  vin  furent  chargées  et  conduites  à  Sens,  en 
la  maison  de  l'Administration,  sous  l'escorte  du  détachement 
accompagné  de  M.  Demay,  l'un  de  nous,  qui,  à  son  arrivée  à  Sens, 
chaigea  le  voiturier  de  transporter  à  Paron  un  nombre  sullisant 
de  futailles,  cpie  le  sieur  Mathé-(îaillard.  aubergiste  au  faubourg 
d'Yonne,  of'rit  de  fournir  jjour  le  soutirage  du  vin  qui  restait  dans 
les  caves. 

Dans  l'intervalle  de  ce  premier  transport,  on  vint  nous  avertir 
que  la  bonde  des  fossés  environnant  le  jardin  potager  venait 
d'être  levée,  et  les  fossés  presque  mis  à  sec  par  dilférents  parti- 
culiers pour  en  avoir  plus  facilement  le  poisson.  Nous  y  étant 
transportés,  nous  avons  vu,  en  elfet,  plusieurs  particuliers,  que 
nous  n'avons  pu  connaître,  descendus  dans  lesdits  fossés  et  y 
cherchant  le  poisson,  délit  que  nous  n'avons  pu  arrêter,  par 
défaut  absolu  de  force  requérable. 

Plusieurs  autres  particuliers,  suivant  qu'il  nous  fut  aussi  rap- 
porte, avaient  enlevé  du  poisson  pour  le  faire  cuire  et  le  manger 
au  château.  Nous  nous  y  rendîmes,  et  nous  y  avons  vu,  en  elfet, 
beaucoup  de  particuliers  des  deux  sexes  occupés  à  raccommodage 
de  poissons  tels  que  truites,  barbots  et  carpes.  Telles  obseiva- 
tions  que  nous  pûmes  leur  faire  sur  l'odieux  d'une  pareille  con- 
duite furent  infructueuses.  Et  comme  nous  avions  à  ccvur 
d'extraire  des  caves  le  reste  du  vin,  nous  ne  fîmes  plus  d'instances 
auxdits  particuliers  pour  leur  faire  abandonner  leui-  proie,  et 
nous  allâmes  aux  caves,  d'où  nous  vîmes,  chemin  faisant,  empor- 
ter trois  seillots  de  vin. 

Vers  les  5  heures  du  matin,  ariiva  de  Sens  le  voiturier  chargé 
de  six  futailles  et  un  (juart-muid.  Aussitôt,  et  malgré  la  résistance 
d'une  foule  de  citoyens,  tant  de  Paron  que  des  paroisses  voisines, 
nous  fîmes  soutirer  et  remplir  précipitamment,  et  le  plus  qu'il 
nous  fut  possible,  lesdits  six  feuillettes  et  quart-muid,  cpie  nous 
ne  parvînmes  (ju'avec  des  peines  infinies  à  faire  sortir  et  charger 
sur  la  voiture,  sans  avoir  pu  sauver  quelques  seillots  restant  dans 
la  dernière  tonne,  dont  une  foule  de  personnes,  qui  fondit  en 
même  temps  dans  la  cave,  s'empara  sans  que  nous  ayons  pu  }' 
mettre  obstacle  ;  mouvement  dont  nous  crûmes  prudent  de  pro- 
fiter pour  soustraire  les  six  feuillettes  chargées  aux  menaces  de 
pillage  qui  se  multipliaient  autour  de  nous. 

Arrivés  au  faubourg  d'Yonne,  près  Sens,  à  la  suite  de  la  voiture, 
et  accompagnés  de  cinci  particuliers  que  nous  avions  employés 
au  soutirage  et  chargement,  un  groupe  considérable  de  particu- 
liers, a  nous  inconnus,  arrêta  la  voiture  et  s'enqjara  avec  violence 
du  quart-muid  chargé  sur  ladite  voiture,  et,  malgré  nos  ellorts 
et  nos  remontrances  pour  empcchei- ce  délil,  ils  le  descendirent 
sur  le  pavé,  le  défoncèrent  et,  apiês  avoir  Ini  une  j)artie  du  vin 
(ju'il  contenait,  ils   rapportèrent   juscpie   dans  la  ville,  où    ils  ont 
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achevé  de  le  vider;  de  sorte  quv  ce  n'a  été  qu'à  l'aide  de  c[iiel(|iies 
bons  citoyens  que  nous  sommes  parvenus  à  conduire  les  six 
feuillettes  jusqu'à  la  maison  de  l'Administration,  environ  11  heures 
du  matin,  où,  de  tous  les  faits  ci-dessus,  nous  avons  rédigé  et  clos 
le  présent  procès-verbal,  que  les  maire  et  ofliciers  municipaux 
et  procureur  de  la  commune  de  Paron  ont  signé  avec  nous,  et  le 
sieur  Chardon  pour  les  faits  qui  lui  sont  relatifs,  (".haussin,  maire  ; 
Brigeois,  Derondé,  officiers  municipaux;  Morisson,  procureur  de 
la  commune;  Chardon,  adjudant  général;  Demay,  (iuillemin, 
administrateurs;  Douïne,  procureur-syndic  ;  Drege,  secrétaire  ». 
'Arch.  Yonne,  Q  536.) 

'27  prairial  an   VII. 

1148.  —  25  perches  de  vigne  (12  ares  76  centiares),  lieu  dit 
Larche,  provenant  de  Bernard-Louis  Chkcv-Chamfmilon,  émigré, 
estimé  60  fr.  —  Enchérisseur  :  Cornu  père,  fonde  de  pouvoir  du 
C.  Tibergien,  fournisseur  de  la  République.  —  Adj.  83  fr.  à  Nico- 
las-Charles Chaussemier,  cultivateur,  à  Sérilly. 

()  thernndor  an  VII. 

1149.  —  150  carreaux  (76  ares  56  centiares)  de  vigne,  prove- 
nant de  Louis-Charles  Hardy,  émigré,  estimés  24  fr.  —  Adj.,  sans 
enchère,  30  fr.  à  André-Jean  Camelin,  d'Auxerre,  pour  le  compte 
de  Marie-Anne-Marguerite  Ruinard,  veuve  de  Jean-Etienne 
Hardy,  demeurant  à  Sens. 

W  avril  1810. 

1150.  —  10  ares  de  terre,  en  friche,  lieu  dit  la  Roche,  de 
PROVENANCE  INCONNUE,  cstimés  22  fr.  —  Adj.,  sur  sa  seule 
enchère,  22  fr.  50  à  Jérôme  Bertrand,  de  Sens. 

19  juin  1SP2. 

1151.  —  LTne  mare,  dite  le  Marchais-Moussu,  à  Rup-Couvert, 
provenant  du  Grand  Séminaire  de  Sens,  estimée  400  fr.  —  Adj., 
sur  sa  seule  enchère,  405  fr.  à  Glachant,  capitaine  de  la  gendar- 
merie de  TYonne,  pour  le  compte  de  Pierre-Laurent  Layné, 
propriétaire,  à  Rup-Couvert. 
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PASSY 


Superficie  :  574  lioctares.  —  Mesure  liicale  :  iierdio  de  :2()  ])ic(ls 


PROVF.XAXCE 

TKHKES 
(arpents) 

PRÉS 

(arpents) 

Abbaye  de  Saint-Paul  de  Sens. 

22      » 

4  50 

» 
» 

Hôtel-Dieu  de  Sens 

Total 

* 

2(5  50 

» 

Biens  de  1''*  origine  :  9  hect.  2796. 
Biens  des  hôpitaux:  1  hect.  8981. 
Biens  vendus:  11  hect.  1777. 

Dîmes.  —  Les  dîmes  appartiennent  au  ('.hapitre  de  Sens  (voir  infra, 
notice  de  Véron). 


Ventes  par  le  District 


7  nuii  1791. 


—  22  arpents  de  terre,  au  finage  de  Passy,  provenant  de 
I'Abbaye  de  Sai.\t-Paul-lès-Sens,  et  adjugés  avec  d'autres  terres, 
de  même  provenance,  sises  à  Véron  (voir  n»  2072). 


/<S'  floréal  an  III. 

1152..  —  4  arpents  et  demi  de  terre,  provenant  de  THôtel- 
DiEU  DE  Sens,  estimés  22'^  10  s.  de  revenu  et  en  principal  450^^  — 
Knchérisseur  :  néant.  —  Adj.  5.000'  à  René  Piogé,  «  clief  de 
brigade  à  l'armée  du  Xord,  de  présent  à  Sens  »,  au  nom  de  Louis 
HoRDELOT  et  Nicolas  Decha.mhre,  cultivateurs,  à  Passy,  chacun 
])0ur  moitié. 


LK    PLESSIS-1)U-MKE 
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PLESSIS-DU-MÉE  (Le) 


Superlicio  :  777  iieetares.  —  Mesure  localo  :  perche  de  18  pieds 


l'UOVKXAXCE 

i 

TERRES 

(arpents) 

1 

VIGNES 

(arpents  1 

Prieui'é   du  Plessis-du-Mée 

100      » 
23     » 

» 
» 

P'abrlcjne  du  Plessis-du-Mée. . 

Total 

123     » 

» 

Biens  de  l'''  origine  :  41  hect.  82. 

DÎMES.  —  Les  dîmes  du  Plessis-du-Mée  appartenaient  en  entier, 
senible-t-il,  au  prieur-curé  dudit  lieu,  qui  aftermait  les  dîmes  de 
grains  avec  celles  de  Vertilly  (voir  infra,  notice  de  Vertillyi  et  les 
menues  dîmes  avec  les  grosses  dîmes  de  Villenauxe4a-Petite  et 
Vil  luis  (voir  infra.  vente  n''  1153). 


Ventes  par  le  District 

2â  juillet  1791. 

1153.  —  100  arpents  de  terre,  affermés  avec  les  dîmes  à  Louis 
Millet  et  Julien  Chenault,  provenant  du  Prieuré-Cure  du  Plessis- 
du-Mée,  estimés  20.000*.  —  Soumission  :  du  12  septembre  1790.  par 
le  fermier  Chenault,  au  prix  de  9.592+".  —  Enchérisseurs  :  Guil- 
laume-François Jarry,  homme  de  loi,  à  Bray-sur-Seine  ;  Jacques 
Roger,  laboureur,  au  Plessis-du-Mée.  —  Adj.  30.200"  à  Dufour, 
de  Subligny,  au  nom  de  Julien  Chenault,  laboureur,  au  Plessis, 
ancien  fermier  de  partie  desdites  terres,  et  de  Vincent  Bourgoix, 
laboureur,  à  Launay  (commune  de  Saint-Martin-sur-Oreuse). 

Par  bail  du  2  avril  1788,  devant  Mayet,  notaire  à  Traînel,  (>laude 
Priou,  prieur-curé  du  Plessis-du-Mée  et  Vertilly,  atlermait  à  Louis 
Millet  et  Julien  Chenault,  laboureurs  au  Plessis-du-.Mée,  outre  les 
100  arpents  ci-dessus,  «  les  dîmes  de  laine,  luzerne,   agneaux  et 
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chanvre  à  percevoir  dans  la  paroisse  du  Plessis,  les  grosses  et 
menues  dîmes  de  grain   et   vin  n  percevoir  sur  les   finages   de 

VilIenauxe-la-Petite  et  Villuis, à  la  charge  par  les    preneurs 

de  faire  tous  les  charrois  de  bois,  vin  et  autres  choses  néces- 
saires pour  les  provisions  du  bailleur  »,  et  moyennant  700''  pour 
les  terres,  el,  pour  les  dîmes,  moyennant  1.900*  en  argent,  GO  bois- 
seaux de  froment,  60  boisseaux  de  seigle,  14  boisseaux  d'orge, 
8  boisseaux  de  vesces,  1  boisseau  de  lentilles  blanches,  2  bois- 
seaux de  pois  ronds  et  100  boisseaux  d'avoine,  2  feuillettes  de 
vin,  une  demi-queue  de  vendange,  150  bottes  de  paille  de  fro- 
ment. 50  bottes  de  paille  de  seigle,  100  bottes  de  paille  d'avoine, 
125  bottes  de  vesces  battues,  75  bottes  de  gravière  battue, 
100  bottes  de  menu  froment,  2  paii'cs  de  chapons  el  2  paires  de 
poulets  /Af/irnutiions  de  baux,  n"  9;^). 

(S  fructidor  an  III. 

1154.  -  20  arpents  de  terre,  [)rovenant  de  la  F^AURiguE  uu 
Plkssis-du-Mke,  tenus  par  Mollereau,  moyennant  180*,  estimés 
16.500 '.  —  Kndiérisseurs  :  Louis  Mou,  notaire,  à  Michery  ;  Lad- 
voué,  de  Pont-sur-Vanne;  Roger,  laboureur  au  Plessis-du-Mée.  — 
Adj.  101.100*  à  François-Adrien  Piehhe,  négociant^  à  Paris. 

Paiements:  Ifi.-ôOIJ"  le  -T  jour  complémentaire  ;iii  III,  ^   28.201  ^  le  23  nivôse,    — 
ô6.8.">(r  le  l"  floréal  an  IV. 


Ventes  par  le  Département 

S  fructidor  an  IV. 

1 1 55.  —  3  arpents  de  terre,  alTermés  17*  à  Jean  Villiers,  vigne- 
ron, au  Plessis,  i)rovenant  de  la  Fabrique  du  Plessis-du-Mée, 
estimés  411"  8  s.  —  Vendu  411*  8  s.  à  Hilaire  Berlot,  aubergi.ste, 
à  Sens. 

1156.  Le  ci-devant  presljytère  et  ses  dépendances,  prove- 
nant de  la  Cime  du  Plessls-du-Mée,  estimé  1.040*.—  Vendu  1.040' 
à  Alexandre  Thanson.  horloger,  à  Sens. 


\.K    IM.KSSIS-S.VI.NT-.IKAN 
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PLESSIS  SAINT-JEAN  (Le» 


Superlii'ic  :  l.l():^  lifctarcs.  —  Mcsiiri-  loi-alc  :  pcnlic  de  IS  pieds 


PHOVKXANCK 

TKUKKS 

(arpents» 

PHKS           1 

1 
larpcntsi      ' 

Abbave  Saint-Antoiiic  de  Sens 

7U0      » 
20  55 

7  50 
3  42 

» 
» 

>> 

i 

(>oniman(lerit'  de  Laiinav 

(jiire  du  Plessis-Saint-.Iean 

F"abrique  du  Plessis-Saint-.Iean 

Total 

821  47 

» 

Biens  de  1"  origine  :  279  hect.  2*J9S. 

Dî.MKS.  —  Les  grosses  dîmes  de  grains  ajjpartiennent  à  la  C.oniman- 
derie  de  Launay  (Arch.  Yonne,  H  934),  sauf  sur  le  finagc  de  Grange- 
neuve  (voir  infra,  vente  n"  1166),  où  elles  sont  perçues  par  les  reli- 
gieuses de  Saint-Antoine. 

Les  menues  dîmes  appartiennent  au  curé  lArcli.  Yonne,  H  934i. 


Ventes  par  le  District 


30  décembre  1790. 

1157.  —  190  arpents  de  terre,  en  une  pièce,  lieu  dit  le  Vieux- 
Chassis,  alTermés  à  Edme  Denizot,  à  charge  de  payer  les  cens  à 
raison  de  5  deniers  l'arpent,  et  moyennant  450"  en  argent, 
300  bicliets  de  froment,  2ô  bichets  de  vesces  et  4  chapons,  prove- 
nant de  l'AuBAYE  DE  Saint-Antoine  de  Sens,  estimés  20.7LV".  — 
Soumission  :  du  25  octobre  1790,  par  Le  Bas  du  Plessis,  ex-seigneur 
du  Plessis-Saint-Jean,  au  prix  d'estimation.  —  Emhcrisseurs  : 
Louis  Dupas,  vigneron,  au  Plessis;  Jean-Savinien  Clément,  meu- 
nier, Jacques  Baillot,  boulanger,  Etienne  Chau.ssetbin,  bourgeois, 
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Christophe  Yver  et  Kdme  Cornisset,  tanneurs,  à  Sens;  Edme 
Moreau.  de  (^omplgny,  administrateur  du  district;  Jean  Doré, 
ancien  conseiller  de  lélection;  15audry,  maitre  particulier  des  Eaux 
et  Forêts;  Louis  Vaudoux,  marchand,  à  Passy.  —  AdJ.  37.000\ 
après  5  feux,  à  Jean-Louis  Guyot,  frij)ier,  à  Sens,  tant  pour  lui 
que  pour  Louis-Claude  Poulet,  i)àtissier,  à  Sens;  Savinien  SEUiiÉ, 
Pierre  Gouaihe  et  Nicolas  Ghuet.  lal)oureurs,  à  Sergines. 

.5  avril  1791. 

1158. —  7  arpents  et  demi  de  terre,  «  (pie  le  curé  du  Plessis 
faisait  valoir  »,  sis  aux  iînages  du  Plessis,  Pailly  et  Compigny, 
provenant  de  la  Cure  du  Plessis-Saint-Jeax,  estimés  600^.  — 
SoLinnssioii  :  du  30  décembre  1790,  par  Louis  Dupas,  vigneron,  au 
Plessis-Saint-Jean,  au  prix  d'estimation.  —  Enchérisseurs  :  Jacques 
Baillot,  boulanger,  François  Vicherat,  limonadier,  à  Sens;  Bour- 
cier,  juge  du  tribunal  du  district  de  Sens;  Jacques-François 
Denizot,  curé  de  Saint-Martin-sur-Oreuse  ;  Jean-Baptiste  Parisot, 
marchand,  à  Gourion.  —  Adj.  L200^  à  Nicolas-Paterne  Moreau, 
laboureur,  à  Pailly,  et  Edme  Moreau,  administrateur  du  district, 
laboureur,  à  Compigny. 

?.>  messidor  (lu  IL 

H59.  -^  2  arpents  97  perches  de  terre,  affermés  240^,  avec  les 
six  articles  suivants,  à  Edme  et  Jean  Denizot,  provenant  de  la 
Com.maxderie  de  L.vu.nay,  estimés  50^  de  revenu  et  en  principal 
LOOO"^-.  —  Soumission  :  du  25  février  1793,  pour  ce  lot  et  les  6  sui- 
vants, par  Pierre-Louis  Moreau,  cultivateur,  à  la  Garenne, 
paroisse  du  Plessis,  au  prix  de  4.224^.  —  Enchérisseurs  :  Pierre 
Gauthier,  charpentier;  Nicolas  Blin,  tanneur,  à  Sens;  Louis 
Dupas,  laboureur,  au  Plessis-Saint-Jean.  —  Adj.  2.400^  à  Bacq- 
J.\NXAiRE,  propriétaire,  au  Plessis-Saint-Jean. 

(>e  lot  et  les  0  suivants  m"^  1151)  à  1165)  formaient  une  seule  pièce 
(le  20  arpents  ô5  perches. 

1160.  2  arpents  97  perches  de  terre,  j)rovenant  de  la 
(^(XMMANDERIE  DE  Lauxav,  cstimés  50**  de  revenu  et  en  principal 
LOOO".  -  Enchérisseurs  :  Pierre  (iaulhier,  charpentier,  à  Sens; 
Briois,  Blanchet,  Be^noît,  cultivateurs,  au  Plessis-Sarnt-Jean.  — 
.4(//.  2.400  ■  à  Claude  Payen,  tanneur,  à  Sens,  nu  nom  de  Bacq- 
Jaxxaire.  jiropriélaire.  au  I^Iessis-Sainl-Jean. 

1161.  —    2   arpents   97    ])eiches   de    terre,   provenant    de    la 
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CoMMANDKHiK  DE  Laun'av,  estimcs  50*  (le  revenu  et  en  [)riiicipal 
1.000".  —  Enchérisseurs  :  liriois,  Blanchet,  cultivateurs,  au 
Plessis;  Claude  Payen,  tanneur,  à  Sens.  .A(//.  2.450"  à  Bacq- 
Jannah^e. 

1162.  —  2  arpents  97  perches  de  terre,  provenant  de  la 
Com.manderie  de  Launay.  estimés  50"  de  revenu  et  en  principal 
1.000*.  —  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'à  l'art,  précédent.  —  Adj. 
2.575*  à  Bacq-.Jannaire. 

1163.  2  arpents  97  jjerches  de  terre,  provenant  de  la 
CoMMANDERii-:  DE  Launav,  estimés  50"  de  revenu  et  en  principal 
1.000". —  lùichérisseurs :  les  mêmes  qu'aux  art.  précédents. —  Adj. 
2.550"  à  Bacq-Jaxnaire. 

1164.  —  2  arpents  85  perches  de  terre,  i)rovenant  de  la 
Co.MMA.NDERiE  DE  Launav,  affermés,  avec  les  six  articles  précé- 
dents, à  ?]dme  et  Jean  Denizot,  estimés  50"  de  revenu  et  en 
princi})al  1.000".  —  Enchérisseurs:  les  mêmes  qu'aux  art.  précé- 
dents. —  Adj.  2.725"  à  Pierre  Gauthier,  charpentier,  à  Sens,  au 
nom  de  Bacq-Jannaire. 

1 165.  —  2  arpents  85  perches  de  terre,  provenant  de  la  Com- 
MANDERiE  DE  Launay,  estimés  50"  de  revenu  et  en  principal  1.000". 
—  Enchérisseurs  :  les  mêmes  qu'aux  articles  précédents.  —  Adj. 
2.650"  à  Claude  Payen,  tanneur,  à  Sens,  au  nom  de  Bacq-Jan- 

NAIRE. 

5  fructidor  an  III. 

1 166.  —  600  arpents  de  terre,  en  une  pièce  (1),  lieu  dit  Gran- 
geneuve,  provenant  de  I'Abhaye  Saint-Antoine  de  Sens,  tenus 
par  Pierre  Berlin  et  autres,  estimés  363.900*.  —  Enchérisseurs  : 
François  Mallevai,  négociant, à  Versailles;  Chandenier, notaire,  à 
Sens;  Lenfumé.  —  Adj.  2.925.000*  à  Pierre  Fourcand,  comme 
fondé  de  procuration  de  Charles  Arnoult  de  Lor.me,  fabricant  de 
potasse,  à  Griselles,  district  de  Montargis. 

Par  bail  du  5  mars  1788,  devant  Cave,  notaire  à  Sens,  les  reli- 
gieuses de  Saint-Antoine  aHemiaient  à  Pierre  et  Nicolas  Berlin, 
laboureurs,  à  Hollard,  et  autres,  outre  le  domaine  de  Grangeneuve, 


(1)  J/adjudicatairc  ne  comprendra  pas  dans  .son  adjudication  iiuf  marc  n'ciann-e  par 
les  habitants. 
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<^  les  dîmes  de  gros  et  menus  grains  à  percevoir  sur  toute 
l'étendue  de  la  seigneurie,  à  la  16^'  gerbe..,  moyennant  1.200  bichets 
de  froment,  mesure  du  marche  de  Sens,  dont  1.000  bichets  pour 
les  terres  et  200  bichets  pour  les  dîmes  »  {Af'/iriJKttions  de  baux, 
n"  147.) 

Paiements  dé  ce  lot  et  du  n"  loi.  .sis  à  (lompigny.  adjugés  audit  Aruoult  de  Lorme 
au  prix  total  deo.|-2().0iH)-t  :  le -2-2  ventôse  an  1\\  ^.UB.lô'Jtt,  dont  181.000*  ou  a.ssignats 
et  le  reste  en  5  resc'ri|)tions  de  la  Tré.sorerie  nationale  datées  des  2(5  fructidor  au  111, 
i".  18,  22  vendémiaire  et  17  ventôse  an  IV. 

If)  vendémiaire  an  IV. 

1167.  —  3  arpents  de  terre,  provenant  de  la  F.\brique  du 
Plessls-S.\int-.Iean,  loués  8+'  à  François  Huot,  estimes  1.356*.  — 
Enchérissenrs  :  Jacques  Baillot,  Etienne  Poitevin,  propriétaires, 
à  Sens;  Jean-Baptiste  Lalande,  cultivateur,  au  Plessis.  —  ^dj. 
17.100'^  à  Etienne  Simon,  aubergiste,  à  Sens. 

1168.  —  42  cordes  de  terre,  de  même  provenance,  estimées 
150".  —  Sonmisaion  :  du  26  prairial  an  II,  par  Sébastien  Robin, 
charron,  au  Plessis-Saint-Jean,  au  prix  d'estimation.  —  Enchcris- 
senrs  :  les  mêmes  (ju'à  l'art,  précédent.  —  Adj.  1.600"  à  Jean- 
Baptiste-François  OuDiN,  marchand,  à  Sens. 
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